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DES  EDITS,  DECLARATIONS,, 

Lettres  Patentes  6c  Arrêts  de  Sa  Mâjeftc  &  du  Parlement 
en  Règlement,  contenus  dans  ce  Nouveau  Recueil,  der 
jguis  rannéc  x74,i.  jufq^uen  raiinée.i7y4*  inclufivement. 


r7^4  rv 

A^  RESr  Je  là  €$ur  de  Fàrle^ 
m9nt ,  i^  ib.  Janvier  174.1. 
^uiûrdpmm  fuetes  Edits  «  2)/«. 
cUr4$iùm  &  jtrrits  cenetmàn/  tes  Mun» 
diéUis  ,  Vdgabonds  &^Gens  fdns  4Vffw  ^ 
mummem  U  D/cUtrsthn  du  t4.  fniUet 
1724.  firom  exkmez.  ftlm  hnr  fermé 
&  te$unr^  &e.  page  i 

'Jirreft  du  Fân^kment ,  àxx  14*  Janvier  , 
qui  fak  A/ftnfés  it eûtes  Perfennes  de 
j&w  fisère-  des  Diflrihutiens  publiées 
dUtumines  mu  finir  des  Inhummiens , 
Services  &  Mejfes,  &  mêmes  de  ihu^^ 
tes  Shsres  Cer/momes  pnttiques  y  &Cé  ^ 

'^^hrefl  du  Reniement,  do  17.  Jttvicr  ,mui 
Mterife  les  fuges  aufjuels  U  eemteijfun^ 
et  iis  sfkires  de  U  Cetifetien  eft  mri* 
tséee ,  de  difftnfir  de  ludite  Cesif^Hen 
les  Pétreips  de  Itur  Refforê ,  dens  kf-^ 
quelles  Us  jugerom  Quelle  ne [eru petne 
Hecejfâire.  10  = 

^écUrétion  du  Rey ,  du  jî*  Janvier  ,  qui 
proroge,  pour  trois  arts  »  a  compter  dte 


f t.  Mats  prothjêiu ,  les  dïfenfes  4uje 
Nouveaux  Convertis  de  d^pofer  de  leurs* 
Viens  fans  TermiJ/ion.  i  ^ 

'Atrefi  du  Parlement ,  du   1 6.  Février  ,. 
portant  %JgUment  peur  le   paiement 
des  Fermages  fiipulez:  par  les  Baux  ^. 
païables  en  certaine  quantité  de  Grains 
de  difirente  nature^  félon  fuUls  fe  te-* 
cniiUent  en  t  étendue  de  cette  Province,. 
leffuels   feront   aquite?  pour-  rannele 
Êf4ff.  fitrt/ant  qu'il  e^  déclare  ci-dejfous  , 
pour  chaque  Bailliage  du  Refors  de  la 
Cour.  14. 

jirrefi  du  Parlement ,  da  18.  Février,  qui 
fait  défenfes  à  toutes  Perfonnes  de  met- 
tre  pâturer  les  Befiiaux  dans  les  PrU 
ries  yfituies  le  long  de  la  Rtviere  de 
Seine ,  qui  ont  M  inondées  »  &c^     î  j. 

jirrèfi  du  Parlement ,  dtt  1  j.  Février ,  qui\ 
ordonne  que  la  Déclaration  du  Roy  die 
^é  Avril  tfs^.  fera  exécutée  fuivant  fa- 
forme  &  teneur»  &c.  14'^ 

Af^^du  Parlement  »  du  i).  Mars^»  qui 
enjoint  aux  Procureurs  du  Roy  &  Fis- 
caux de  tous  les  Bailliages  &  Hautes»^ 
fu^ices  du  Rejfort  de  la  Cour,  d'esté 
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voief  dans  le  tems  y  marju/,  un  État  &  Curétteursuux  Mineurs  l  qui  ofit 

des  Prifonniers  &   de  la  Pracedure  y  des  Siens  ptuei^^en  France  ^  &  d^aw 

fpecifièe ,  ou  le  Certificat  y  mentionna  très  fituez.  dans  les  Colonies.             ^^ 

figne  des  Oficiers  ;  le  tout ,  fous  lapei^  tyfrreft  du  Parlement ,  du  17.  Novembre 


Jte  y  portée  ,  &€•  17 

\Arrefi  du  Parlement ,  à\i  ij.  Mars  ^  pour 
donner  la  liberté  à  toutes  Perfonnes,  de 
couper  leurs  Tréfies  ,  Lufernes  &  autres 
grains  en  verâ ,  deftinezjpour  la  nou^ 
riture  des  TSeftiaux;  avec  defenfes  aux 


qui  autorife  les  Maîtres  &  Gardes  n^ 
triers ,  de  fe  transporter  avec  CHuiJper 
de  Service,  dans  tes  Magafins ^  &  au-- 
très  endroits  ou  les  Maitres  de  Verre^ 


ries  ont  Uutume  de  dépofer  les  Ferres 

fuUls  font  voiturer en  cette  niley&c.  jj 

Seiffieurs  des  Paroiffes  &  tous  autres ,     Edit  du  Roy ,  du  mois  de   Décembre , 

de  Us  y  troubler^  fous  les  peines  £A^         concernant  la  reunion  du  bailliage  du 


mende,  &  autres  y  portées.  }o 

^jSrtefl  du  Parement  >  du  27^  Avril ,  qui 
'  ordonne  que  les  Arrêts  &  Réglemens 
'    eimdevant  rendus  ^.concernans  Us  ffux^ 

feront  esç^cutez,  9  &c.  )l 

Jtrrefl  du  Parlejnent ,  du  19,  Juillet,  qui 

ordonne  que  r Article  XXXniL  de  U 

Déclaration  du  %oy  du  p.  Avfil  i7$6. 

concernant  les  Regtftres  des  Baptêmes  > 


^Bailliage 
Pontautou  &  des  quatre  Ficomtez  y 
reffortiffames  ^  au  Bailliage  du  Pontau- 
àemen  j  - 

1742. 


mdaration  du  %pj,  du  13.  Janvier,  £on2 
cernant  les  Cures  ou  autrer  Bénéfices  a 
o^  ,  -  charge  d^jimes.  ^q 

Mariages  &  Sépultures  ,  &  tArrejl  ^/îrreft  du  Parlement^  èa  \€.  Janvier, 
de  la  Cour  du  23.  Février  dernier,  /îr-  qui  ordonne  que  la  Déclaration  du  //• 
ront  exécutez,  félon  Uur  forme  &  te-  '  Janvier  iVV*  &  PArrefide  la  Cour  du 
neur,  &c.  31/7.  Janvier  S74i*  concjernans  les  Curer 

(Arrefidu  Parlement :,  àa  1,0.  Juillet, /><?r.  .  ^Primitifs ,  &  Us  Curex^Vicaires  T^er^ 
tant  Règlement  pour  les  Perfonnes  auf-  pétuels  ,  feront  exécute'^  ftlon  leurfir^ 
quelles  le  Glanage  des  Champs  efi  in^        me  &  teneur  ^  &c.  ^z 

terdit ,  &  les  autres  aufquels  il  eftacor-^  Déclaration  du  Roy ,  do  xi.  Mars ,  en  in^ 
/dé,  dans  le  tems  &  le  cas  y  mention,  terprétation  de  l'Edit  de  Reunion  de 
fjez  ;  avec  defenfes  à  ceux  y  dénommeT^,  -  quelques  furifdiUions ,  au  Bailliage  du 
4e  fe  mêler  du  Glanage;  &  régie  au^i         Pontaudcmer.  ^^ 

Déclaration  du  Roy ,  du  xj.  Avril,  concer- 

;   nant  la  levée  du  Dixième  des  Biens  , 

,   en  interprétation  de  celle  du  29.  Aouji 

.   z/-^/*  66 

Arrefi  du  Parlements  du    jo.  Mai,  qui 

;    enjoint  à  tçus  fuges  &  Commiffaires" 

.   Enquêteurs  j  d'emploier  fur  les  Minu^ 

,   tes  de  sous  les  Ailes,  les  femmes  qu'ils 

auront  taxées  p^ur  leurs  Epices  &  ^- 

catiûfis 9  &  autres  Droits,  &^*         ^9 

J^Svreey ,  4U  Bailliage  &  Siège  Préfi-    Edit  du  Roy,  du  mois  de  Septembre, 

dial  de  Udite  f^ilU  de  Cain.  41         portant  fupreffioh  J^  la  ^urijdi£lion  de 

7)Jclaration  du  Roy,  du  premier  Oûobre ,         la  PUcomté  du  Havre  ,  &    Réunion 

,  qui  régie  U  mamere  d'élire  des  Tuteurs        de  Udite  purifdiSiion  au  Bailliage  de 


fie  qui  concerne  Ventrée  des   Btfiiaux 

défendue  fur  les  Terrjes  moijfonnées ,  aU' 

trement  que  dans  le  tems  y  marqué;  le 

fout  i  fous  les  peines  de  Prifon  ,  d^A^ 

,    mende  &  autres  y  portées»  33 

déclaration  du  Roy  ^  Aa  29*  Aou(i,  pour 

ta  Levée  du  Dixième  du  revenu  de  tous 

les  Biens  du  Roiaume.  ^6 

Edit  du  Roy ,  du  mois  d'Oûobre,pi>r- 

,  tant  réunion  des  Ficomtez  de  Caen  & 
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Déclaration  du  Roy ,  4u  if.  Septembte  , 

conctmdnt  les  Couriers ,  Commis ,  Fac^- 

•  teur/ ,  DiftributeHrs  ou  EmploitZs  dans 
f^f^rt  OH  dans  la  Diflribution  des  Let^ 
très  vu  Pét^tts  envolez,  par  la  Pojie , 
&c.  7+ 

Edit.du  Roy  du>  mois  de  Scprembre, 
concernant  la  Réunion  de  la  Ficomté  du 
Fontdelarche ,  au  Bailliage  de  ladite 
Vtlle.    '  ^6 

1743. 

Declaréttion  du  Roy ,  du  premier  Février, 
'   concernant  la  manière  à^élire  des  Tu^ 

Peurs  &' Curateurs  eux  Mineurs ,  ^ui 
'    ont  des  Biens  ^tuez,   en^  France  ,  & 

d^aupres  fituex.  dans  les  Colonies*  81 
jirrefi  dul^Arlement ,  du  9.  Février,  f«i 
.    fait  défehfes  à  toutes  Perfonnes  de^fmre 

la  Prrfejpori  d'jipotiûMre  dans  les  ni-- 

Us  ou  il  y  a  Communauté  dudit  Etat  9 

•  -etéhlie  far  Lettres  Patentes  homolo^ 
guées  en  la  Cour  y  s'il  n'efl  reçU  Mau 

•  tre  jipoticaire  dans  U  forme  prefcrite 

•  par  les  Statuts  &  Réglemens  duait  Etat^ 
fous  les  peines  portées  par  les  Ordon» 
nances.  87 

^jtrre^  du  Parlement ,  du  17.  Mars ,  ren^ 
'    du  toutes  les  Chambres  ajfemhlées ,  por-^ 
tant  Règlement  pour  les  Terres  enfemen^ 
céei  en  TréfUs.  50 

Règlement  du  Confeil^in  ï6.  Juillet,  pour 
Id  fabriefue  lies  'Bas  &  autres  Ouvra- 
ges  de  Bonneterie  au  Métier,  qui fe  font 

•  dans  le  Roiaume.  '  ibid 
lettres  Patentes  du   Roy ,  fur  le  Régle^ 

mens  ci-deffus  ,  pour  la  fabrique  des 
Bas  y  &  autre f  Ouvrages  de  Bonnet e^ 
rie  au  Métior  ,  qui  fc  font  dans  le 
Roiaume.  2^^ 

Edit  du  Roy  ,  du  mois  d'Aouft  ,  qnimain^ 
tient  &  confirme  le  9}uc  de  Penthïe'L 
vre  &  fes  Succefeun  ,  en  la  Charge 
d'jimird  4c  France,  dans  la  peff^. 


EGLEMENS,  tcc. 

fion  &  joHiJfance  du  Droit  atribuèi  U-* 

dite  Charge ,  dk  Dixième  fur  les  prifes 

&  conquêtes  faites  à  la  Afer,  &c.    110 

Déclaration  du  'Koy ,  du  ij.  Oâobce  ,  jûi 

'  ordonne  U  continuation  de  la  perce  ftion 

du  doublement  des  Droits  du  Domaine  ; 

Barrage  y  Toids^lc^Roy  de  Paris  ,  & 

autres  Droits  y  enàncez.*  Mj 

Edit  du  Roy  y  du  mois  de   Décembre, 

•  qui  augmente  la  Finance  &  les  Ç^ges 
'  des  Ôficiers  des  "Bureaux  des  Financet 
*'  du  Roiaume  >  &  Us  confirme  dans  leurs 

Privilèges.  114 

Edit  du  Roy ,  du  mois  de  Décembre,  qui 

dcorde  ^hérédité  aux  Contrôleurs  Gené^ 
"  raux  des  Finances.  1 1 7 

Edit  du  Roy ,  du  mois  de  Décembre  9  qui 
I   acorde  aux  Oficiers  des  "Bureaux  des 

Finances ,  la  furvivançe.  de  leurs  Ofi* 

'   ces ,  en  faifant  par  eux  le  rachat  du 

.,  Droit  annuel,  .   I19 

Edit  du  Roy ,  du  mois  de  Décembre,  por* 

'    tant  fupreffion  des  Ofices  de  Treforiers 

Prcvistcidux  dés  Ponts  &  Chauffées  ;  &^ 

création  nouvelle  defdits  Ofices.  ni 
Edit  du  Roy ,  do  mois  de  Décembre,  qui 

autmcnte  la  Finance  &  les  Gages  du 

•  Opciers  des  Chancelleries  du  %osaume^ 
&  des  Paieurs  de  leurs  Gages ,  &  qui 
les  confirme  dans  leurs  Privilèges.     124 

Déclaration  du  Roy  y  du  3.  Décembre,  qui 

acbrde  ^hérédité  mx  Notaires ,  FroctH 

'   reurs  &  Huifiiers  des  purifdiSkons  Rota^ 

'   hs.  127 

Edit  du  Rof,  du  mois  de  Décembre,  por^ 

'.   tant  augmentation  de  Finance  pour  les 

Ofices  de  Receveurs  &  Contrôleurs  (?/- 

néraux  des  Domaines  &  'Sois.         ixf 

Sdit  du  Roy  ,  du  mois  de  Décembre,  qui 

•  augmente  la  Finance  fir  les  Gages  des 
•     ofices  de  Comptables  généraux  &  Par^ 

ticuUers  du  Rcïaume ,  &  leurs  Contre^ 
Uurs.     .  ij}- 
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Bdit  du  Roy.àvL  mois  de  Février ^  #*rJ 
tant  création  d'In^tUeurs  &  Contre- 
leurs  des  Maîtres  &  Gardes  dans  les- 
Corps  des  Marchands  ^  &  des  /nfptc- 
teurs  &  Contrôleurs  des  ^urez.  dans  les 
Communautés^  d'Arts  &  Métiers  du 
Roïaume.  j^^ 

Edit  du  Vjy  ,, du  mois  de  Février,  qui 
ordonne  que  les  Grands  r- M  ai  très  des 
Eaux  &  Forets  ^feront  refus^^au  rachat 
de  r Annuel;  &  les  Oficiers  des  Eaux 
&  Forets  ,  à  celui  du  Preft  &  de  F  An- 
nuel. Et  création  d'un  Ireforier-Paieur^ . 
&  d*un  Contrôleur  des,  quAtMrz.e  deniers 
Jfour  livre  dn  •prix, des  Ajudicasions 
des  Bois..  180 

o^rrefidfLParlemenp^iix  ij.^ars,  ren^ 
dfkà  rocafion  de  la.  Maladie  Contagieux 
fe ,  dont  les  "Sefiiaux  ont  été  ataquez, 
dans  plujieurs  endroits,  de  la  Travin»- 

Diclaration^duRoy.Aa  if.  Mars,  eoncer^ 
nant  les  Maifons  Religieufes.  189. 

Arrefi  du  Parlement ,  du, 9-  Awil  ,  qui 
difpenfe  les  'Bouchers  ,  tant  des  Hllesc 
&  Bourgs  que  de  la  Campagne,  à^a^ 

,  Vfftir  les  ^répofez.  &  d'atendre*  leurs 
Vifites  avant  l'abatis  &  le  débit  des 
Beufs  &  Vaches ,  faufàufdits  Prépofez 
À  faire  telles  pifites  qu^Us  jugeront  4 
propos  t  tant  dans  les  Boucheries  que 
fur  les  Etaux  :  Ordonne  que  ceux  qui 
auront  été  nommes^& prépofex.  dans  les 
Paroiffes  y  pour  vifiter  les  Beufs  &Fa^ 
chos  des  Particuliers  >  ne  feront  leurs 
f^ifites  que  dans  les  Pasures.  195. 

Déclaration  du  Roy,  d»  27*  Avril,  r«/7- 
cernant  ia  Nomination  aux  Cures  <5* 
Bénéfices  éU  charge  iAmes^-  \$y 

uhrefi  du  Parlemem\  du  ij.  Mai  ,  q^i 
ordonne  que  tcutes  Perfhnnes  auront  la. 
Idferti  de  couper  leurs  He^^  >  Trefies  , 

.  Lnfornes^  &  autres  i^^^^^  deftinez,pour 
la  nouriture  dr  leurs  Befiiaux.,  en  tel 
temsqu'ilsJe  jugeront  à  propos,  &c.  199. 

Arrefi  du  Piémont  4  du  ^uMod  ^  qui  fait 
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'^tnfet  i  toutes  fwfonnes  défaire  tr»nf-    DicUmien  d»Xçy,ia  14.  Juillet  ;  ptti 
perter  daas  U  A»>  de  Ceux,  au  tré-        tsat  eonprm*tion  des  frwiUiet    Pri~ 

J.     /^    Vimti^vM    JiM    f mine  m   _     Aeâ^eâWtM*  mtktuêéTmt^»  ttl^    T^^^J^^     ï  ^     _' 


vers  de  A  Riviire  de  Seine  »  ducunes 
Vdchis  ni  Betes  msigfes  »  i  peine  de 
cûgfifcaticn  &  de  Cent  cinquante  livres 
d: Amende»  dent  te  tiers  J^artiendrd  du 
DénonciâUnTs^  &€.  loi 

jirrefi  du  Pdrtement  «  clu  14.  Oâobre  » 
qui  fait  defenfes  à  tous  TarticuUers  de 
conduire  aux  Jeires  &  AdarcheK  fu^ 
blics^  ni  d^y   exposer  en   vente  leurs 


regativts  &  Dreits  acorde^  aux  Grands^ 
Manres  des  Eaux  &  Forets  ,  confor^ 
mement  à   tEdit  du  mois  de  Février 

Jicquite  prejentie  i  M.  tlttufirijfime  & 
Réverendijfime  Evoque  de  Sée7^  p4r 
ftufieurs  Curez,  de  fon  Diacefe  ,  au  fun 
jet  ÀH  Rituel,  du  6.  Oaobxc.      x^^ 


^»r«,^.,  «*   ^j   expojer  en   vente  — • 

Beufi  ou  Taches  Jortans  des  ViUages  ou  1   J  JL  6. 

U  Maladie  ffroit  ou  auroit  été»  ni  d'en  . 

faire  la  vente  hors  mimes  lefdites  Foi-    Arrefl  du  Parlement ,  du  la^  Tanvi<*r 


erkonne  Ufuprejfion  J^^AÛe  en  forme 
de  Retjuêteou  de  'R.emontrances  faites 
a  M.  r  Evoque  de  Séez.  fur  fon  T^tuel; 
Pfrfoixante.neuf  Curez,  de  fon  Liocè^ 
Je,  ledit  ASe  dépofe  à  Sabinnt^  Nq^ 
taire  à  Falaife.    .  ^-.^ 

HécUration  du^.àMxx.  Mai ,  portlnt 
VJllement  pour  la  Fabrication  des  Gom 
Ions ,  &  Mutres  Ouvrages  d'Or  Ô  d^Ar^ 
gentfin  &  de  faux,  ^.ig 

Edit  du  'B^oy ,  du  mois  de  Dàrcmbrc  ,  lui 
ordonne  U  levée  pendant,  Mx  annexes  ^ 
des  Deux  fols  pour  livre,  en  fus  du  Dixiè- 
me, a  compter  du  premieryânvier  tj4r^ 
&  porte  crédtion  de  Doutée  cens  milU 
'  hvres  de  ^Sjntes  héréditaires  m  De^ 
nier  vingt.  .  -  ^^^ 

ï  74  7- 

Déclaration  du  %p ,  du  lo.  Férrier .  po^ 
tant  defenfes  à  ceux  Je  nos  Sujets  qui 
^^^fij^  Profefton  de  la  Vjligion  Pr/^ 
Sendue  Tisonnée ,  de  vendre  durant  le 
tems  de  trois  ans,  a  compter  du  12. 
^    Mars  prochain  ,  les  Biens4mmeuiles 

,^..  qui  leur  apartiennent ,  &c.  x6r 

tant  ftatlijfnnent  de  Marques  fur  les    Edit  du  %oy,  du  mois  d'Avril ,  p<^rtant 

<>uvrages  f  Cuivre.  119         4;réation  de  deux  ContriUurs  des^uret^ 

Déclaration  dnRoy,  du  ly  Février^  con*        Mouleurs-^j^rdeursdeBoisaRoi/n  160 

.cernant  les  Receveurs  Généraux  desDo.    DécUration  du  7^y,  du  9.  Avril,  cônceri 

mâtnes  &  £o$s.  i^j        nsnt  la  difcujfion  des  'Biens  dans  U  Lo^ 


tes  &  Marchez,,  pour  être  conduits  en 
d^ autres  lieux  ,  ^  peine  de  confifcatian 
Mfdits  'Beufs  etu  Yachts  .^  &  M  Cinq 
cens  Hvres  d* Amende ,  dont  le  tiers  apU** 
cable  au  profit  du  Dénonciateur,  &c.  104 

Edie  du  Roj^,  dtt'inoîs  de  Novembre, 
guifuprime  la  purifdiSion  de  U  Vicom* 
té  étAlenfon,  enfemble  celle  des  Bail- 
liages d^éffay  &  de  Moulins^  &  les 
unit  &  incorpore  à  perpétuité'  à  la  fu^ 
rifdiSion  du  Bailliage  &  Siège  Tréji- 
dial  d'Alenfon^  &c.  .  107 

Déclaration  du  Roy ,  du  tS.  Novembre, 
qui  fait  defenfes  aux  Huiffters  Roiaux  , 
d^inftrumenter  hors  leur  Rejfort ,  à  peim 
ne  de  Cinq  cens  livres  £  Amende,  aiz 

Déclaration  du  Roy  »  du  18.  Novembre^ 
qui  ré^e  la  forme  en  Uquetle  les  Prom 
curations  pour  %éjigner  des  Bénificas 
doivent  être  faitef.  114 

Déclaration  du  Roy ,  du  hl.  Janvier ,  ^wf- 
cemant  f  hérédité  des  Ojices  de  Subfii^ 
tufs  des  Procureurs  du  Roy  des  Sièges 
&  furifdi^ions  Roiales  ;  des  furez.^Fen"^ 
deyxs^Trifeurs  de  Meubles  i  ^  des  Ar^ 
Penteurt  Roiaux.  22$ 

Edit  du  Rrf^,  du  inoîs  de  Février ,  for-- 
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raine.  ^  ^7» 

'^eP  du  Confeil  d'Etat  &  Lettres  Pa- 
tentes dn  Roy  ,  du  %6.  Aouft,  qui  ordon- 
nent que  les  Droits  atribuez.  aux  Ofices 
de  Contrôleurs  des  Jurez.  ^Cordeurs* 
Mouleurs  -  Vifiteurs  -  Compteurs  &  Prû~ 
feurs  de  Rois  &  Foins  de  la  f^lle  & 
Fauxbourgs' de  ' Rouen,  crevez,  par  Edit' 
du  mois  d* Avril  dernier  ,  teur  feront 
fdtez.  par  les  Marchands.  174. 

Ordonnance  du  Roy  ,  du  mois  d'Aouft , 
concernant  les  Subftitutions.  ij6 

Edit  du  Roy ,  du  tnoi€  do  CXécembre  ,  por^ 
tant  fuprejfton  des  'Bailliage  &  Ficomte 
de  S.  Silvin  &  te  Thust.  303 

1748. 

Sdit  du  Roy  ,  du  mois  de  Janvier ,  />^- 
,    tant  réunion  de  la  ficomte  de  Perriers 
au  Bailliage  de  la  même  Ville.       fp^ 
Sdit  du^  Roy  ;  du  mois  dt  Février  ,  por- 
tant  e'tabliffemint  de  Droits  fur  la  Pou-- 
'  df'e  à  poudrer  &  fur  la  Cire,  &  reta- 
Miffemejnt  des  Droits  anciennement  efa^ 
bits  fur  tes  Suifs  &  fur  les  Papiers  & 
<  Cartons  ;  comme  auffi  une  augmentation 
'  de  Droits  fur  le  Papier  &  Parchemin 
timbre.  /  jtj 

'Arrefl  du  Confeil  d'Etat ,  d'à  6.  Février  , 
*  qui  permet  aux  A]udicataires  des  Bois 
^dr  Sa  Majefle's   defiinez,  pour  la  faille 
de  Rouen ,  de  percevoir  à  l'avenir  Vn 
fol  neuf  deniers  par  chaque  Corde  de 
"  'Bois  au^  delà  de  la  Taxe  faite  par  jir^ 
refi  du  Confeil  du  $f.  Aoufl  t72g.    313* 
Lettres  Patentes  du  Roy^,  du  20.. Mars, 
fur  PArrefi  du  Confeil  ci- de  fus.  31 8 

Déclaration  du  Roy  ^  du  j.  Mars  ,  par  la- 
quelle Ik  perception  dn  Droit  de  Dixième 
atribué  à  la  Charge  d"  Amiral  de  France , 
rjî  &  demeure  Jujpenduë  durant  la  pre- 
ftntt  Guerre  ;  &  les  Ptifes  &  Cohtjhii- 
tes  (jui  pouront  être  faites  à  la  Mer  dans 
le  cours  d^icelle ,  a  compter  du  jour  de, 
L^enro^ifhrement  dt  laditt  Déclaration^ 


NOLOGIQUE; 

font  totalement  exemptes  dudit  Droit.  J31 
DécUrationdu^oy^  du  10.  Mars,  tjui or- 
donne que  les  Droits  Seigneuriaux  dus 
pour  mutation  par  échanges ,  feront  ven-^ 
dus  &  aliénez.,  &  fixe  la  manière  dont 
en  doivent  youir  ceux  qui  s'en  rendront 
Aquéreurs.^  ^zg 

Déclaration  du  Roy ,'  du  17.  Mars ,  qui 
ordonne  que  les  Allés  tranflatifs  dé' 
propriété  des  Biens  réputez.  Immeubles , 
Joientfujéts  à  Pinfinuatton  dans  les  mè^ 
mes  cas  otl  Us  A6les  tranflatifs  de  Pro^m 
priété  des  Immeubles  réels  y  font  affu^ 
jétis  ;  &  qu'il  foit  paie  pour  ledit  Droit 
d'Inflnuation ,  le  Centième  denier  de  la 
valeur  defdits  Biens  ,  &  les  Quatre 
fols  pour,  livre  en  fus.  339 

Edit' du  Roy ^  i\x  mois  d'Avril,  portant 
confirmation  aux  Tourvus  des  Ofices  de 
futez^  -  Cordeurs  -  Mouleurs^Vifiteurs  & 
Compteurs  de  Bois  à  brûler ,  &  HJi-- 
teurs  dès  Foins  de  la  futile  de  Roiien  , 
dans  la  joiiijfance  de  teurs  Droits  ,  en 
^  paiasJt    un  fuplément    de   Finance   de 


Trente  mille  livres. 


341 


Edit  du  Roy,  du  mois  d*Aouff ,  concernant 
les  furifdiïlions  deP  Amirauté  dé  laFHU 
le  de  Caen  ,  &  celle  établie  au  Bourg 
d'Oyfhreham.       "  3^^ 

^rreji  du  Parlement,  du  io«  Aoufl:  ;  con-- 
cernant   la  maladie  Epidémique  fur  les 

"^  Bétes  a  Corûes ,  qui  ordonne  que  doré^^ 
navant  &  à  commencer  huit  jours  après 
ta  publication  du  Prefent ,  ceux  qui  ven^ 
diront  des  Beufs  oh  Fâches ,  foit  dans 
les  Foires ,  Marchez,  ou  ailleurs ,  feront 
tenus  de  prendre  un  Certificat  four  cha- 
cun Beuf  ou  Fâche  j,  lequel  fera  ftgné 

"  du  Curé  &  du  Syndic  de  leur  Parole  , 
&  fera  mention  du  jlgnalement  de  ta 
Bête  pour  laquelle    il  fera   donné*   À 

*  peiné  de  c on fif cation  &  de  Ct^q  cenr 

livres  et  Amende  ,   &c.  348 

Arrefi du  Parlement  j  â^  xj^  Aouft,  qui 

"  ordonne  que  to¥^  Seigneurs  joUiffans  de' 

'  Droits  dt  Foires  &  Marchez,,  dans  le 
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Rejfon  dn  VûrUmem ,  fermt  ^Signez,  à 
U  rtquhe  des  Subfiituts  dif  Procureur 
Gén&MliéHs  lei  'BéUllUgeé  d^nt  ils  di- 
ff/téUnt  M  pour  y  r^pr^ftntir  leurs  P^n- 
canes  fértieuUeres  ,  &  Us  Titres  fur 
hfyuels  ils  les  prétendent  fiffd/es  }  & 
étendent,  par  previfion»  en  sttndant 
U  jufiificéStien  de  Titres  »  ordenne  que 
U  Pancarte  &  Coutume  Reiale  de  Ner- 
mandée ,  imprimée  à  la  fuite  de  VAr» 
refi  de  la  Ceur  du  29.  Avril  srti.fera 
e:çécutée  dans  toutes  les  Foires  &  Mar^ 
chez,  de  Péienduë  du  Rejforl  du  Parle^ 
*    mené  ,  &c.  JJi 

Déclaration  du  Rai^Avit  ic%  Novembre,  en 
interprétation  de  l'Edit  du  mois  de  Di^ 
cembre  léfs.  concernant  les  Infinuaticns 
Eclipajliques.  iS9 

déclaration  du  %oy ,  du  24.  Novembce , 


ehat&fnfagede  tAffeme^R^oMl,  Su^ 
blimé,  Orptmene  ;  &  qm  leur  éUfend  de 
garder  d'aucunes  fortes  de  Poijons  #  le 
tout ,  fous  les  poinesj  portées.  fée 

Edie  du  Roy ,  du  moii  A' Kyti\^  portant  que 
foutes  les  ^urifdiOione  de  Prevotex. ,  Cfc J- 
tellemes  ,  Prevotef^  Foraines ,  Ficomtex^ 
Viçteries  &  toutes  antres  furifdsUiens 
Roiales  établies  fous  quelque  dinominêm 
tien  que  eefoit ,  dans  les  Filles  ou  il  j  % 
des  Sièges  de  Bailliage  ou  ^enéchaufée 
aufquels  le/dits  Sièges  inférieurs  font  ref 
fortijféme ,  enfemble  tous  les  Ofiees  qui  ont 
été  créole  &  ètabiis  pour  fervir  à  tadmi^ 
miniftration  de  la  fufhce  dans  lejditee^ 
^rifdfUiotts  j  demeureront  éteintes  &fu'- 
primées  ;  tfL  réunion  aux  BatUiages  & 
Sendcbauffées  des  jhêrifd$a$ons  Roiales 
établies  dans  les  mêmes  rillis»  37 1» 


qui  réunit  l'Ofice  de  Commiffaire-Exa^     Edit  du  Rey ,  da  mois  de  Mai  yportanefu^ 
-    "         ^         '    '"  profiondu^Dixiome»établiparlaDécla^ 

ration  du  29.  Aouft  i74i*  à  cemmencer 
du^  premier  janvier  /^/o.  Etabltffemen$ 
Sune  Caijfe  générale  deS'  Amortê^imens- 
pour  le  Rempourfementdes  dettes  de  /!£• 
tat  :  Et  la  levée  du  Vingtième  »  a  comment 
een  duditjour  premier  janvier  tyso^  pour 
leproduiàen  esre  veriédans  ladite  Caijfe* 

Edit  du  Roy ,.  du  mois  dé  Juin  ^fortantfu^ 
preffion  des  Ficomtex.  de  Mortain ,  Sainte, 
Hilaire ,  Tmchebray  &  Pontleveque.  39^ 

ArreJkdelaCour  de  Parlement,  du  i^.Jjuik. 
let,  qui  ord^ne  que  conformément  i 
F  Article  XXriII.  de  celle  de  Melun^ 
&  aux  termes  de  F  Article  CXVIIL  dw 
Règlement  de  léââ.  tufage  objerpé  le$r 
chaque  Fonds  dans  chaque  Taroijfepour 
ta  Dixme ,  ferafuivi^fans  que  CArrefl 
de  la  Cour,  du  2S.  Février  1&47,  puiffr 
être,  regardé  comme  Règlement^  ni  féti^ 
re  Loi,  Jinon  entre  les  parties  avec  lef-^ 
quelles  ledit  Arreft  a  étérendu^  épei 

Arreft  du  Tarlement^du  xi.  Juillet^ fi»i.^yw 
slonne  que  F.  Article  VL  de  FEdtt  de  Hen^ 
ri  //.  du  mois  de  Novembre  ///^  onj^not 


minât eur  au  BatUiége  &  en  la  y^icam- 
te  de  Domfront ,  à  celui  de  ConfeiUer- 
Enquêtent  orJUnaire  ,. premier  &  fécond 
au  Bailliage  &  en  la  Hcomté  de  Dom^ 
fronts  iûl 

*  r  7  4  y. 

tArreft  du  Confeil  d*Etat ,  du  x.  Janvier  ^ 
portant  Règlement  pour  les  Cossepa^ 
gnons  &  Ouvriers  qui  travaillent  dans 
ks  Fabriques  ^  ManufaQures-  du 
Ro'iaume.  )^) 

Lettres  Patentes  du  Roy  »  fur  FArrefk^  du 
Confeil  ci^def[us.  -  '       %€^ 

Arreft  du  Confeil  d^Etatsdu  18.  Janvier  » 
portant  Règlement  pour  les  Marchands  $ 
Fabriquons  »  Paffementiers  de  la  Fille 

'    de  RoUen.  ^67 

Lettres  Patentes  du  Roy,,  fur  F  Arreft  du 
Confeil  ci  deffus.  369 

Arreft  de  la  Cour  do  Parlement,  du'  2X. 

Mars  y  rendu  en  firme  de  Règlement, 

-fttr  les  formante^  qui  doivent  être  objer^ 

véof ,  les  précautions  prifes  par  les  Per^ 

fonnosy  mentionnées  ».  dans  la  vente ,  Fa- 
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mUs'Jrrfts  du  T*rlMftnt  des  zé.fuin 
i7ii.&  zt.f»itUt  t74t*ferottt  txttw 
ux.r*bmlntrfarm&t«it*mri  ctf/nfanu 
^ufpurUt  fuget  JitÏMtx  »u  HMuts-fujH. 
eim  lU  chiUfu*  lùu^  l'Mtwrtttn  df  U 
MoiUSm  feit  déeUrit ,  &  U  jwr  defigne 
J^m  [Ordonumee  qu'-ih-rendrim  à  vet 
éf*t,M  ^  ifaiMwfe  «*«  Snbfiitim  Ju 

Igdit  du  Rty  3  àa  mots  d'Aooft  .  cvucer- 
MéMt  les  EtélfUJfmeu*  &^fuifi)io>a  des 
Gens  de  Màm-mtrte.  4'o 

'Arreft  de  U  Cviir  de  PmrUmem  ,  du  6. 
Aouft,  rendu  en  interpretstion  de  Pjir- 
tieleir.  du  Riglemttndes  TureUes  de 
i47s.  erdmsn  f«»  eJseuL  feit  fMter- 
^  nel.  feit  Maternel ,  fvurm  interner  ne- 
tien  en  retrait  de  fes  petits- Enfans  mi- 
neurs i  encere  bien  f<»#  l*  P«r*  ««/f  " 
Mineurs  feit  vivant ,  &  quand  même 
iefiUts  Mineurs  auroiem  un  autre  Tu- 
4eurétiélifarfMfiive.  4^2 

1D/cluf»tien  'du  Â»y  ;  éa  *i.  Côo-bre ,  qus 
erdenne  la  eentinuatien  de  tapercaption 
du  deuhiement  des  Dreits  du  Domaine . 
Barrages,  Peids-te-Rey  de  Paris .  Vau- 
tres Jireits  y  ùtencn. ,  pendant  le  Bail 
de  }ean  Girardtn  .  A\udscaia*re  des 
fermes  Géne'rales  unies.  4'f 

1750. 


Déclaration  du  Rvy ,  en  to.  Février  ,  por- 
txnt  défenfes  aux  Nouveaux  t:envertis 
devenére  leurs  Tkns  fans  fermiffien. 

427 

■^jtrtéfl  de  la  Cour  de  Pathmetit ,  «da  ii. 
Avril ,  7**  enjoint ,  tuni  aux  fuges  & 
Ofieiers  de  fLohe  longue  des  Mattrifes 
des  Eaux  &  Pertts  ,  ^ua  tous  autres 
fuges  JLeiaux .  Suhflituts  du  Treeuftur 
Général  aufdits  Sièges  .  qu'aux  fùges 
Seigneuriaux  &  Procureur  dtOfice  ,  de 
•pener  la  Rohe  dans  les  Chambres  du 
CtnfeU  ^audience  ,  &  autres  lieux  où 
fe  tient  la  furifditlion ,  <!rc.  4^9 


NOLOGÎQUE, 

Af^Bp  iê  lé  Cmr  afr  T^Ummt  ,  eu  4.; 
\A^\  ,  ijiri  onhnM  tfue  i^rfifu^il  etherrd 
dfi  fmftt  pvrter  aux  Orifa  du  Bailliage 
hs  Billéns  »  Livres ,  Regifirês  &  mutres 
PikiS  depofées  aux  Gr^s  à9S  furif dic- 
tions Cênfuldiriti  >  hj  ^uges  *du  Baillia- 
ge ûrdenmwnt  fue  les  Pi9C4sfirom  apor* 
tite  a  leur  Gréfe*  fans  dicwn^r  aucuns 
Cempulfateires  ,  ni  Centraintfs  contre 
les  Gr^rs  de  la  ^urifdiSien  Confulai^ 
re^  &€.  43f 

jfrrejl  de  la  Cour  de  Parlement  ,  du  4, 
Mai  y  qui  êfindamne  les  nommer  fac-^ 
efues' André  Fromageau ,  <Sr  Laurent  le 
Brument ,  Experts  jurex  ,  &  Oabriil 
Lamand  leur  Grifkr ,  felidairement  à 
raperter  au  Crefe  de  la  Cour,  Trois  cens 
quinz,e  livres  quils  ontj^rçûës  au-delà 
.  de  4e  qui  leur  était  légitimes9$ent  du  pour 
leurs  f^acations  ,  &c.  43S 

Lettres  Patentes  dn  Roy ,  du  j»  Mai ,  adr^f- 
'   fées  au  Parlement  de  Roiitn  ,  au  fujet 
^    de  la  Jtùsréjue  des  jCondamnoK  aux  Ca^ 
léres.  439 

déclaration  du  Roy ,  du  10.  Avril  9  qui 
régie  la  liquidation  des  frais  de  Procès 
dures  dans  les  afairef  qui  étoient  ci- 
devant  portées  dans  les  furifdtÛions 
réunies  aux  Sièges  Ro'iaux.  44t 

Arrefi  de  la  Cour  de  Parlement  ,  éei  }U 
'  Juillet ,  qui  ordonne  qu'en  toutes  aQions 
perfonneUes  &  entre  toutes  fortes  de  per- 
fonnes  ,  les  ajfignations  qui  feront  den^ 
news  à  compareir  aux  Bnitliages  aufquels 
les  Sièges  de  Picomté  ont  été  réunis  « 
hs  délais  fixesi'par  les  Articles  II L  du 
Tstre  ni.  &  XXXIL  du  Titre  XXII.  de 
rOfdonnance  ete  j 6 ér.]  feront  exade^ 
ment  ohfervesi ,  &c.  443 

Déclaration  du  Roy ,  du  17.  Aouft  j  qui  » 
en  confirmant  les  Lettres  Patentes  du 
.  //.  fuin  1727.  enregiJMes  ie  4-Septem' 
ire  fitivane  ,  ordonne  fue  tes  Bénéfi^* 
eiers  du  Cterfé  de  France ,  feront  te- 
.  nus  de  donner,  dans  jix  mois  peur  tout 
délai  ,   des  decUtruttons  des  Biens  & 
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Rêverm  it  Uitrs  SdtU§e$s.^  ^         44f    ^rrtfiiu  Conftil  i'Em  d»  Riy,  ia  19; 


Edtt  Au  Rty,  <Iu  mois  d'Oâobce},  fer. 
tant  Juprtffttn  it  U  Victmtd  à'Econ- 
eh/.  4S* 

Edit  dit  R»y ,  du  mois  d'Oûobtç,  wr- 
tant  fuprtfutt  d*  U  rimnti  dt  Vâfy. 

4J3 

DicUrMion  du  Rey  ',  dtt   ij.  Oékobre  , 

■  ptrtMt  fHfr$lfim  d$  difértn$  Ôfie€s  vê- 
tant Mtx  Péirtiêt  ufi**Utt ,  &  d*  UMX 
qui  fturmt  y  t«mhtr  par  la  fuit*  ,fimtt 
de  pdiement  du  Droit  £hiréditl      4Sf 

Edit  du  Rey  .  du  mois  de  Novembre  , 
pwtant  firéatian  d^une  NebUffe  Mili- 
taire. *S^ 

£dit  du  Rty  ,  du  mois  de  Novembre ,. 
portant  Jupr^ffiaH  det  Oficet  dts.  Grurits 
de  Neujvhâtel  &  de.  Routet ,  CT  riumon 


Mai,  qui  permet  au  treewew  Oindrai 
du  l'arlement  de  Reuin,  de  eenemettre 
&  donner  fet  SuhfiUutient  à  des  Stdett 
eapablit ,  pour  faire  iSr  remplir  les  fine- 
tient  de Preoureure  deSa Majefiè  & d$ 
leurs  Subftitute  dans  Us  BailUaget  *  Kt- 
eomtex,&  autret  SUget  efdànakju  du 
Reffort  de  ladite  Cour  de  Parlement  de 
Roiien,  pendant  la  vacance  des  Oficet  de 
Procureurs  duRey&  de  Unes  Suants, 

<^^'  47i 

^rrejt  du  Cenfeil  d'Etat  du  Rty,  &  Let- 
tres Patentes {ur  içtlut ,  du  14.  Juilllet, 
portant  eréatien  d'un  jtide-M^or  & 
de  vingt.,  quatre  Som  -  Lieutenant  dep 
Troupes  Bourgeetfes  de  là  Ville  deReiie».. 


4SI 

defdits  Ofiees  À^etux  det  Maîtrifes  par-  Arreft  de  U  Cour  de  Parlement  ,  du  t6,^ 

tieuUéret  dot  Eaux  &  Forets  d' Arques  Juillet ,  /»cit««t  Règltmont  pour  les  Trc 

f^  de  Caudtbee.                               4^'  J'"  <^  fabriqués  4et  Pareijfte  ^tanpdes 

Dfclaratien  du  Rty,  ia  14.  Novembre,  .    Fslles  que  delà  Campagne.              4^4 

portant  augmentation  du  Droit  de  Fret  ^rrtft  de  la  Cour  de  Parlement^  du  17^ 

fitr  les  Navires  Etrangers ,  à  ccmmen^  Aouft  ,  panant  Règlement  furies  Planta-^ 

eer  au  premier  janvier  17s i.           4^3  ..  tiens                                                 -^^^ 

DécIarMion  du  Roy ,  du  i6.  Décembre,  Déclaration  duRoy,  da  tu  Septembre, 


partant  fupnffiort ,  i  giompur  du  prt^ 
micr  fémvitr  ijsi*  du  Dr  M  d$  Ccmil' 
mf  dénier  y  &  dts  jQuatrt  £ùls  pAur  lU 
vre  [d'icelui ,  établi  par  la  Dtclaratien 
du  27.  Mars  174^*  4^s 

I   7   5    I- 


qui  ordonne  qu  à  t avenir  daà$  tms  Us 
lieux  de  la  Pr9Vime  de  Normandie  ùu^ 
iL  nj  a  point  aHuellêmênt  de  Notaires^ 
étakJit  ,  e»  vertu  des  Edits  de  fuilleu 
1L7.7.  &  Imn  iUj.  dr  9Ù  ils  ferent  jngeiz. 
nécejfaires  ,  il  en  fera  établi,  conformée 
mvet  à  U  UdeJamtiên  du  mais  eU  Mar$^ 


Edk  du  Ray ,  clu  mois  de  Janvier^.^^r- 

tant  créatien  dfnnê  Ee^eU  Roiale  Milim.  I    7    J    X... 

taire*  466 

Declaraùûn.  du  Roy  ,  da  jj.  Janvier,  por^  Déclaration  du  Ri>y ,  du  ir«  Janvier  ;  en 

tant  augmentatien  du  Dreit  rétahU  par         ' j^^^i.-^  ^-  ir^-  j ^    j-  ^y- 


cellt  du  iâ.  Février  174s*  fnr  les  Cartes 
djûner,  pour  le  Droit  on  être  apliqué  à 
FHotsl  dt  F  Ecole  Roiale  Militairoà  47  t 
Déclaration  du  Roy^  da  9.  Mai ,  aemcèf^ 
nant  lés  Notaires  Roiaux  &  Commtffai^ 
ros  aux  Inventaires  de^  la  Province  de 
Norsnandie-  47^ 


interprétation  do  fEdit  dumois  de No^ 
vembre  1  7  S  0.  portant  eréation]  sFune 
N4>klejfe  Militaire.  4^4^ 

Arrefi  de  la  Cour  de  TétrlemesH  ,  du  5, 
Mars  ^  qui  autorife les  Subfiituts  du  PttOé, 
.  cureur  Général  à  envoier  les  Sergens  de^ 
leurs  'Bailliages  fur  les  Chemins  de  téten^ 
due  de  leur  Keffort ,  avec  nombre  élOu^ 


Digitized  by 


Google 


TABLE  CHRONOLOGIQUE, 


Mffiifffufifant ,  PourfMfi  Hdguer  ou  ceu^ 

-  ffr,  i$H  defir  àt  tArrtfi  du  //•  A^^ift 
Mmiêr ,  Us  branches  dts  érbrts  ^ut  «w- 
baràjint  ou  ofufqum  Us  Chtmins ,  &€. 

49a 

^rmft  dw  la  Cour  de  ParUment ,  du  11. 
Mars  ,  ^ni  enjoint  aux  Ofieiers  de  Peli^ 
ce,  de  fe  conformer  dux  Ordonnances  , 
Arrêts  &  RegUmens  de  ladite  Cour , 
four  einftruaion  des  éf aires  de  Peliee  ; 
&^donne  queUt  Sentence  du  /^.  Février 
dernier ,  rendue  contre  U  nommé  David 
•Quefnel ,  fera  exécutée  &  finira  fin 
plein  &  entier  éfet,<yc,  .  49^ 

déclaration  Au  %oy ,  du  11.  'Mars  ,  for^ 
tant  Règlement  pour  le  Droit  de  Coutu. 
me  y  nui  fi  perçoit  dans  la  Province  de 
Normandie.  y^3 

Statuts  &  RégUmensfeur  les  Chirurgiens 
des  Provinces»  établis  ou  non  établis  en 
Corps  de  Communauté.  Sio 

jirreft  du  Confiai  d'Etat  du  Roy ,  &  Let. 
très  de  {urannation  [ur  icelui ,  des  24. 

.  Février  lyjo.  &  11.  Avril  17 s^*  ^^^ 
confirment  les  Statuts  &  Réglemens  ci^ 
defus  mentionnez.  S3T 

lettres  de  Surannation.  Si9 

jirreft  de  If  Cour  de  Parlement  >  du  zo. 
Avril  »  fui  ordonne  efue  la  Milice  Bour" 
geoifi  fera  tenue  de  fi  mettre  dans  le 

.  snoment  fius  les  armes  ,  pour  apaifir  la 
Sédition  Populaire ,  &c.  S40 

^Jirreft  de  la  Cour  de  ParUment  ^  du   lO. 

,  Avril ,  qui  ordonne  que  la  Milice^our- 

geoifi  refera  ajfimblée  en  armes ,  pour  fi 

tranfporter  .aux  lieux  defdits  atroupe- 

mens ,  &c.  14' 

Ordonnance  de  la  Cour  de  Parlement  ^  du 

.  II.  Avril ,  concernant  la  Mtlice  Bour-^ 
geoifi.  S42 

"^jirreft  de  la  Cour  de  ParUment  »  du  ii« 
Avril ,  concernant  t Emotion  populaire , 

.  le  pillage  des  Bleds  &  autres  Grains,  &c. 

ibid 

^jtrrtft  de  la  Cour  de  ParUment ,  du  18. 
.  Avril  ,  qui  fitit  dé  fin  fis  à  toutes  Per- 


finnes  de  s*atrouper  au  nombre  de  plus 
de  cinq  »  fius  peine  de  Prifin  &  de 
punition  exemplaire ,  &c.  S4i 

jirreft  de  la  Cour  de  Parlement  >  du  i. 
Mai  »  qui  condamne  piufieùrs  Séditieux 
&  Seditieufisy  ateints  &  convaincus 
d^avoir  volé  des  Vleds  dans  diférens 
Magafins  de  cette  FiUe  &  Fauxbourgs. 

S4T 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  du  j. 
Mai ,  qui  ordonne  que  la  Milice  Bour» 
geoifi  ne  reftera ,  quant  à  prefint^  fius 
lesarmes^  qu  autant  qu'il  en  fera  befiin 
pourfirmer  un  Corps  de  Carde ,  &c.  S4S 

Déclaration  du  %£y y  dn  3  Septembre  17)^. 
&  enregiftrée  le  17,  Juillet  irji,  qui 
autorifi  le  Premier  Chirurgien  du  'i(oy» 
a  nommer  fis  'Lieuteuans  &  Gréfters  dans 
les  Communautez.  des  Mattres  Chirur-- 
giens  de  chacune  Fille  de  notre  Vj'iau- 
me,  &c.  S49 

Déclaration  du  Roy  ,  du  )i«  Décembre 
i750.&enregîltrée  le  17.  Juillet  175 1, 
portant  KJglement  pour  Vaggrégation  des' 
Martres  en  Chirurgie  dans  les  Filles  du 
%oiaume.  SS3 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  du  iS. 
Mai  ,  qui  fait  définfis  aux.  Boulanger  s 
de  vendre  U  Pain  fans  qu'il  fitt  pefé, 
quoiqu*ils  tfen  foient  point  requis  par 
Us  Acheteurs  ,  fous  peines  de  confifca- 
tion  au  profit  des  Pauvres ,  &  de  cent 
-livres  d'amende.  s  Si 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  >  du  i8« 
Mai ,  qui  enjoint  à  tous  Mendions  va^ 
lides  Etrangers  ,  de  tun  &  de  Vautre 

.  Sexe ,  defirtir  de  la  l'utile  dans  le  jour, 
&  de  la  Province  dans  la  huitaine  de 
la  publication  du  préfent  Arreft.      jâo 

Arrep  de  la  Cour  de  TarUment  «  du  14. 
Juin  y  qui  fait  définfis  à  tous  'Boulan^ 
gers  des  futiles  ,  "Bourgs  &  ViHages  de 
ce  %e^ort ,  de  vendre  Uur  Pain  ,  foit 
dam  leurs  Maifins  ou  dans  les  Mar- 
chez., au-delà  du  prix  porté  par  les  %/- 
gUmens  ,  ni  autrement  qu'au  Poids; 
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.    ^uUls  feront  tenus  d'avoir  ,  téint  dAns 

ienrj  Souti^nes  tjue  dans  Us  Marchez, , 

.  des  Balances  &  des  Poid^s  dûëmem  jau^ 

.  gez.  ^  marquiez.^  ,à'peiae  de  Deux  cens 

livres  d'^nmone  fn^r  la  première  con- 

traventiêu  ,  &c.  s^S 

£dit  du  Roy ,  da  mois  de  Septembre , 

partant  Règlement  pour  les  Gages  des 

Ofices  réunis  pkr  des  Edits  particuliers 

-&  ant/rienri  à  l'Edit  du  mois  d'jivril 

iy49-  SâS 

D^claratiàn  du  ÎÇ^fjf,  du  8.  Septembre, 

.  portant  ceffation  du  recouvrement  de  ce 

.    qui  refte  a  pàier  des  Finances  ordonnées 

far  les  Edits  de  i?4^.  fur  déftirens  Cyî- 

«A.  "^    /7# 

.1753. 

Déclaration  du  %oy ,  du  j.  Janvier,  qui, 
en  interprétant  f Article  XII.  des  Sta^ 
fûts  des  Mahteffes  f^rtn  'Boffsnètieres. 
de  U  yUU  de  Rokem,  &  F  Article  Xf. 
des  nouveaux  Sta$uss  des  Marchands 
Merciers  ,  Drapiers  de  ladite  Ville: 

'"  '^Jl^  ^^  H^  ^^  ^^^^  ohfervé  lors  des 
Vifiees,  peur  déeotevrir  les  fraudts.  '  s72 

DeiUratim  du  "X^ ,  du  6.  Férricr,  eon^ 
cernant  la  Police  gétérate  des  Prif<ms. 

S77 

Heclatadm  du  Roy  ^  du  premier  Mars , 

portam  défenfes  aux  Nou/ueaux  Cenver- 

tis  de  vendre  leurs  Tiens ,  fans  permif 

fién.  ^7^ 

Edit  du  Roy  ,  du  mois  d'Ayril  ,  penane 

fuprefien  &  ro^duâiem  de  flufieurs  OJL 

ces  du  BailUage  de  Domfront ,  &  crea^ 

tion  de  quelqu'aueres  Oficts  audit  'Bail- 

^rrefi  4Ja  RdgiementJe  la  Cour  de  "Par- 

iewsent ,  éd  40.  J«in ,  rendu  fur  le  Re^ 

•   ^ifiseiredu  Procureur  ^en^raL       S84 

.jémfi  de  la  Ceur  de  ^arleemem  ,  du  4. 
J9ilkt,fervanteUl(^Jemem.qmde- 

'  ^re,aue  Ufieruioipon/e parrArtich 
S9s.d€la  Cektrnf^  d€  rmiou^tr^fs 


EGL£MENS,drc 

Arreflde.U  Ceur  de  Parlement ,  du  [J 

•.  Judlec  qui  cajfe  &  annuUe  Us  Ordonl 
nances  du  Commiffaire  départi  en  la  C?/- 
neràlitede  Caen  ,  des  //.  Novembre 
S7S2.  ^  f.  du  prefent  ^ois  ,  comme 
tncempetemment  rendues;  lui  fait  défen^ 
fes  d'en  rendre  de  pareilles  à  l'avenir  : 
Ordonne  que  tous  les  Reglemens  de  T?o^ 
/w-tf  pQur  ladite  KsUe ,  notamment  pour 
le  ndtoiemem  des  Rués ,  feront  exécutcK. 
fekn  leur  forme  &  teneur.  s^T 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  du  14. 
Juillet  ^portant  injonRion  aux  Huiffiers 
&Sergens  de  délivrer  eux-mêmes  leur^ 
Exploits  &  autres  AQes,  &  difenfes  de 
/ignerles  Exploits  avant  davotr  rempli 
les  blancs^  y^^ 

Arrefl  de  la  Cour  de  Parlement ,  du  jo. 
Juillet,  fervasst  de  Règlement  ,  &  qui 
erdonne  que  conformément  aux  Articles 
§46^  't4S.  &  246.  de  la  Coutume  de  Nor^ 
mandée»  l'Aquejl  devenu  Propre  en  U 
perfonne  de  t Héritier  ^  ait  défaut  de 
Parens  du  coté  de  la  ligne  dont  il  pro^ 
vient ,  apiniendra  au  Roy  ou  aux  Sei^ 
gssturs  féodaux.  f^^ 

'   7^4- 

Arre^  de  la  Cour  de  Parlement ,  du  ^o; 
Février ,  qui  ordonne  que  la  Brochure 
intitulée  ,  Lettre  à  un  Duc  &  Pair  j  & 
les  deux  Imprimez.  intituleT^,  Lettres 
de  Mr  l^Evêque  de..«..  à  Mr  l'Evcque 
de,..*,  Turles  Remontrances  des  Parlc- 
mensde  Paris  &  de  RoUen,  au  nombre 
de  treiz^e  ,  feront  lacerez.  &  brûlez,  par  la, 
main  du  Beurreau  ,  au  pied  du  grand 
Sfcalier  du  Palais  ,&c.  606 

Arrefl  de  la  Cour  de  Parlement ,  du  6. 
Mars  ,  qui  erdonne  que  les  Arrêts  des 
11.  Novembre  §74^*  &  18.  Mai  \7S2. 

'  feront  exécutez,  félon  leur  forme  &  te^ 
p^HT  i  ^  que  conformément  à  [Article 
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//.  audit' jimji  du  2i»  Novembre  1740. 
tous  les  SiuUngers  feront  tenus  degér- 
tiir  fufifamment  Les  Etaux  de  leurs  BoutU 
^ues  de  Pain  de  U  qualsté  requife  far 
les  Reglemens.  âoç 

^rrefi  de  U  Cour  de  Parlement' ,  du  li. 
Mars,  f«i  ordonne  ^ue  la  Brochure  in- 
tituie'ey  lettres  fut  les  Remontrances 
du  Parlement  de  Paris,  175).  contenant 
des  Faits  faux  &  calomnieux ,  des  Pro- 
fojiiions  Jéditieufes  ,  atentoires  à  HAu^ 
toriti  Eoiale^  &  injurieufes  aux  'Magif 
-,  trats  s  fera  lacérée  &  brûlée  par  r exécu- 
teur de  la  Haute-^uftice ,  au  pied  du. 
grand  Sfcalier du  Palais,  &c.  613 

^Arrefi  de  la  Cour  de  Parlement ,  du  18. 
Mars  y  qui  ordonne  que  la  Brochure  in- 
titulie.  Examen  des  Remontrances  du 
Parlement  de  Rouen  ,  fir4  lacérée  & 
brûlée  par  l'Exécuteur  de,  la  Haute-fu^ 
fiiçe  ,  au  pied  du  grand  EfcaUer  du  Pa^ 
lais.  .  éi4 

^jirrèft  de  la  Cour  de  Tartement ,  dir  pre- 
.  mier  Avril ,  qui  decUre  l'Exploit  fait 
par  Marc- Antoine  Mattger  ^  Sergent  > 
nul ,  comme  contraire  à  fOrdortnance  : 
^ ourla  contravention  par  lui  commife  , 
ocelui  condamné  en  J^ingt  livres  d'amen'- 
de  envers  le  %oy ,  &  interdit  ledit  Mau^ 
ger  ,  de  toutes  fonSions  pour  Jtx  mois  y 
pour  fin  manque  de  refpecl  envers  Mefm 
fieurs  des  Requêtes  &  U  Corps  du  Par^ 
lement,  &c.  61 6 

Arrêt  du  Confeil  &  Lettres  Patentes ,  des 
19.  Mars  ic  premier  Mai  j  qui  ordonnent 
confermément  audit  ^rret  $  en  inter^ 
prêtant  les  Articles  VI.  &  VII^  de  ce» 
lui  du  29  Juillet  i749*  ^  ceux  des  7 
juillet  17 so.  &  28  Novembre  17/2.  que 
le  Lieutenant  Général  de  Police  de  la 
Ville  de  Roiien  ,  connoîtra  à  l*exclufioH 
des  Officiers  de  la  Maitrife  des  Eaux  & 
Forets  de  ladite  Ville ,  de  C exécution  def 
dits  Articles  $  eu  ce  qui  concerne  les 
diférem  prix  fixés  pour  les  Bois  qui  doim 
veut  être  witurés  &  délivrés   fur  les 


NOLOGIQUE, 

Quais  &  Pont  de  cette  Vitle ,  la  grof- 
feur ,  ia  loffgueur  difiribution  &  vente 
Vieeux  ,&c.  6-1  ç. 

Lettres  Patentes  du  Roy;  du  11. Mai  ,  ac» 
cordées  à  Verfailles  en  faveur  des  Con^ 
feillers^SubJlituts  des  Avocats  &  l^ro^ 
erreurs  Généraux  au  Parlement  de 
ÀoHen.  624» 

Edit  du  Roy,  du  mois  de  Janvier,  ^^r- 
tant  réknion  du  Bailliage  de  GrainvUle 
à  celui  de  Cany.  ôzj. 

Concordat  de  prefentation  pour  la  réuniou 
du'  Bailliage  %oyal  de  Grainville^la" 
Teinturière  ,  a  celui  de  Cany.  629. 

déclaration  du  Roy  ,  du  i^r.  Novembre, 
qui  ordonne  que  le  Silence  tmpojé depuis 
tant  d'années  fur  les  Matières  ,  qui  ont 
fait  r objet  des  dernières  dtvifeons  ,  foit 
inviolablement  obfervé»  &c.  633. 


Supplément  de  plufîeurs  Ârréts>  Décla- 
rations du  Roy  9  omis  dans  ee  pre« 
fent  Recueil  >  en  leurs  dattes. 

Arrêt  du  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  du  17^ 
Oâobre ,  qui  permet  aux  nommés  2)tf- 
nife  &  Feré ,  Ajudicataires  des  Bois  de 
réferve  de  F  Abbaye  de  Beaubec  ,  &  à 
tous  autres  Ajudicataires  de  Bois ,  deu 
faire  fioter  fur  la  Rivière  d'AndeUe  » 
nonob fiant  H Ordonnance  de  M^  le  Grande 
Maître ,  rendue  à  ce  fujet.  637. 

Arrêt  du  Confeil  d'Etat  du  Roy  «  du  i)« 
Janvier ,  qui  régie  le  pied  fur  lequel  fém> 
ront  taxés  les  falaires  des  Témoins  >  Mi" 
decins ,  Chirurgiens  &  autres  qui  feront 
enteudus ,  &  dont  le  minifiere  fera  né» 
cejfaire  dans  les  Proeédures  qui  feront 
ittpruites  aux  frais  de  Sa  Majefié.  é3ç* 

Tarif  des  falaires  qui  feront  tétxés  *«*  7i^- 
moins  qui  feront  entendue  dans  les  Tr^ 
cédures  qui  fe  feront  À  la  requête  dus 
Procureurs  Généraux  &  des  Procureurs 
de  Sa  Majefié  »  feules  Parties  ,  lotfyue 
lefdiu  Tém^ims  requ^rr^nt  Taxe  i  &sux 
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D'EDITS  ETRE 

'Médecins ,  Chirurgiens ,  Experts  &  ctu 
très  »  dont  te  minifiere  fera  neeejfsirg 
peur  tlnfruSion   defdites   Trecedures. 

640. 
'^Anet  du  Confeil  d*Etàt  &  Lettres  fdten^ 
tes  du  Rey,  du  ji  Décembre  i74}.& 
17  Janvier  1744.  ^«i  fent  défenfes  à 
tous  Faillis  &  SanifHeroutiers  ,  de  Je 
trouver  Jisr  les  Places  de  la  Bourfe 
de  ReUen  »  aux  heures  où  'les  Nego^ 
dans  s'y  affemblent  ^  à  peine  de 
trois  mille  livres  d^  Amende,  qui  fera  en* 
courue  par  le  feulFait  y  applicable  moim 
tié  au  Roy  ,  &  moitié  aux  Hôpitaux  de 
CMC  FiUc^  6iZn 

^  7  4  S^ 

Déclaration  du  Roy.,  da  i}  Jmn,çouccr'- 
nant  la  nomination  aux  Cures  &  Béné- 
fices à  charges,  d*Ames  i  qui  font  requis 
par  des  Gradués  dans  Us  mois  de  janvier 
&  juillet  »  appelles  les  mois  de  ,figueur. 

649. 
Déclaration  du  Roy  >  du  13  Juillet ,  por^ 
tant  confirmation  des  Privilèges ,  7rero^ 
gatives  &  Droits  accordés  aux  Grands^ 
Maîtres  des  Eaux  &  Forets  »  conformée, 
ment  a  fEMt  du  mois  de  Février  t74f. 

î   7  4  7- 

'jiwet  de  I4  Cour  de  Tarlement ,  du  treize 
Janvier  y  rendu  en  faveur  de  laFicomtc 
de  tEau  de  Rouen  »  qui  cajfo  ,  comme 
d'Incompétence ,  les  Sentences  eles  Mat* 
trifes  de  remon  &  du  Font-diA" Ar- 
che >  concernant  la  Police  de  la  Jiavir 
gation  ifait  défenfes  auxfuges  defdites 
Maitrifes  d'en  rendre  de  pareilles  if'if- 
venir  »  &  de  troubler  le  Ficcmte  de  PEam 
dans  fes  attributions.  éf4. 

^Jtrrit  de  la  Cour  de  Parlement  ,  du 
dix- huit»  Mars  y  qui  enjoint  aux  Gré- 
fiers  des  ^urifdiSions  de  ce  Report  s  de. 


GLEMENS,&c: 

faire  mention  exprefe  dans  Us  Grotfei 
des  Procès  Criminels,  de  la  Signât ura 
&  Paraphe  des  /uges  .  des  'Plaintifs^ 
des  Témoins  &  des  Acufe:(^ ,  dans  Us 
AQes  ou  ces  ftrm  alitez,  font  requifes  far 
tOrdonnance  »  fous^  peine  contre  UJaitt 
Gré  fier  s  Jtinterdiïlion ,  &c.  '    &^. 

Arrêt  de  la  Cour  de\ParUment  ,  du  5, 
Mai,  en  faveur  du  Steur  Etienne  Lou^, 
vet,  faugeur  £  Arques»  qui  condamna, 
le  nommé  Cailletot  &  autres  Touchers 
.  ^Envermeu ,  d'avoir  des  Poids  &  Ba- 
lances jaugez,  du  faugeur  Roial ,  &  qui 
le  condamne  à  V Amende  &  aux  devons, 
conjointement  avec  les  Treforiers  (7  T.e^ 
feur  du  Poids  du  Roy  dudit  lieu»         6s9. 

Arrêt  du  Confeil  £Etat  d%  Roy  ,  du  19^ 

Juillet ,  confirmatifde  {Hypothèque  fur 

les  MeuhUs  en  Normandie  .  conforme^ 

'  ment  à  la  Coutume  de  la  Province^  6âu 

r   7  4  P- 

jirret  notahh  de  ta  Cour  de  Parlement  i. 
du  lo.  Février,  concernant  Us  Droitt^ 
de  Bancs  &  de  S/pultures  dans  les  Eglim 
fis»  âézi 

Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement  ,  du  xj. 
MejËS  y  qui  autorife  Monfieur  U  Mar^ 
que  d'Eftampes  ou  fes  Trépofez  ,  d^ 
percevoir  l'augmentation  des  Droits  por'* 
tez  au  prefent  Tarif  ci-dejfous:        676: 

Sentence  de  la  Vicomte  de  PEau  de  Rouen  > 
du  19»  Mars,  qui  ordonne  tenregiflre^ 
ment  de  PArrefi  du  Parlement  ci^deffus. 

éSs: 

Arrêt  du  Confeil  éPEtat  du  Roy  ,  du  2i| 
Oâobre  ,  par  lequel  Sa^  Majefié ,  en- 
interprétant  en  tant  que  de  bejoin  celui 
du  29  juillet  1749'  fixe  le  prix  des  'SoiM 
de  Chaufage ,  coupes  pourtOrdinaire  da^ 
i7S»*  arrivant  k  Roiien  en  quelque  tems 
que  ce  foie ,  provenant  foit  des  Bois  du^ 
Roy  ^  fait  de  ceux  JUs  "Particuliers  dh 
Communautés  fans  diftinSion ,  &c.  ^iu 

Arrêts  ttctêkks  d$^  Is  Cour  de  Parlement  ir 
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TABLE  CHRONOLOGIQUE, &rç, 

^f^çatiçn  »  de  cinq  cens  Uvres  d'Amen^ 
.  de  ^  &  mime  de  punition  cerporelle. 


Rouen  ^  des  ii  Mai  i749«  ^  ^7*  Mai 
1750  ,  rendus  au  "Bén^fiee  de  Aïastre 
Henry^Charles  tiehert .  Avérât  m  me- 
'me  Parlement ,  Profrie's^ûre  de  fa  Ne- 
.  hle  Sergimerie  de  foUemlU  «  ^Qjmpiee. 
de  treis  Brsmches  /  XS^c.  ,   èfs 

I    7   J    ^• 

Bdit  du  Roy ,  du  mois  èe  Mai ,  portant 
création  de  Deux  millions  de  Rentes 
viagères  fur  1^  Hôtel"  de  ^  faille  de  Paris, 

.  &  de  Neuf  cens  mille  livres  de  Rentes 
héréditaires  fur  la  Ferme  Générale  des 
Poflesy&c.  âff. 

I     7     J     !• 

jtrret  de  la  Coter  de  Parlement  de  Rouen  i 
da  î6  Mai ,  fui  fait  defenfes  à  toutes  Per^ 
fonnes  de  faite  aucuns  Amas  ni  Maga^ 
fins  de  Bleds  &:  Grains ,  fous  peine  da 


^rret  delà  Cour  de  Parlement  ^àvi  n  Juin  , 
.  f^ijdékAuse  if  s  H4iJbitans  deClmckAmps , 
-  ^vMf  4^p4tis  f  &  décharge' la  Partie  de 
Brehnin  ,  des  Co^j damnations  contrelle 
prononcées  *  aux  obétffémcjes  de.  vendre 
fes  'TaUles  aux  Habitans  de  fa  Paroiffe  ; 
&  condamne  la  Fouve  le  Rey  aux  dé» 
ptnu  797. 

Arrefl  de  la  Cour  de  Parlement ,  dti  9, 
Février,  ^uifait  defenfes  aux  Oficiers 
de  la  Maîtrife  de  la  l^ille  de  Rouen  , 
de  cennoitre  direElement  ni  indireUe- 
'tnent  des  matières  de  Police  des  Bois  , 
dent  la  conneiffance  efi  atribuée  au  Lieu- 
tenant de  T^elice  de  la  mime  nile  ^ 
p4er  Edit  de  création  y  Arrêts  &  Décla^ 
rations  rendues  en  conférence.       71U 


Hn  de  la  Table  Chronologique; 
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PRIVILEGE  DU  ROY. 

LOUIS,  PAR  LA  GRACE  Dl  DiEU  ,  RoY  DE  FRANCE  ET  DE  NaVARRE  t 
A  tous  ceux  qui  ces  prcfentes  Leccies  verront ,  S  a  l  u  t,  L*Etat  &  Char- 
ge de  notre  Imprimeur  ordinaire  en  notre  Ville  &  Généralité  de  Roiien  ,  étant 
aéluellement  vacante  par  la  dénsilTion  qu'en  a  faite  en  nos  mains  le  Sieur 
JacqueS'Philemon  de  Boisjouvin  ;  Nous  avons  cru  ne  pouvoir  faire  un  meilleur 
choix  pour  la  remplir  »  que  de  laperfonne  du  Sieur  Richard^Contrand  Lallemant  , 
bien  informes  de  fa  capacité  ,  expérience  &  bonne  diligence  en  TArt  d'Im^ 

frimerie  >  fidélité  &  affeélion  à  notre  fervice.  A  CES  CAUSES,  &  autres 
ce  Nous  mouvans  y  Nous  avons  ,  audit  kichard^Gonfrand  Lallemant  y  donné 
&  oéîroyé  ,  &  par  ces  Prefehtes  fignées  de  nôtre  main  >  donnons  &  oftroyons 
ledit  Etat  &  Charge  de  notre  Imprimeur  otdinahç  en  ladite  f'iUe  &  Généralité  de 
Roiien  »  vacâiue  comme  dit  eft  par  la  démiJfioH  dudtt  de  Boisjouvin  y  pour  par  lui 
l'exercer , en  joiiir  &  ufer  aux  Honneurs,  Autoritér,  Prérogatives  ,  Privilèges  ,J 
Frauchifes,  Libertés  ,  Qages  >  Droits,  Fsuits»  ProÇts>.  Revenus,  &  Emolu- 
mens  y  appartenans ,  t^Is  S(  fembUbtes  qu*cir  a  jviii  ou  dû  jollir  ledit  Sieur 
de  Boisjouvin ,  avec  pouvoir  ,  à rexcluilaa.  de  tous  autres,  d'imprimer  tous 
nos  Edtts  y  Arrêts  de  nos  Con/tih  ^  Cêwrs  ^périéùrts  ,  Ordmnances  ,  Sentences  6* 
Jugemens  de  tous  uos  autres  Officiers  ^quH^  appartiendra  i  Mandement  de  Tailles  6* 
autres  cho/es  généralement  quelconques c^neemant  notre  fervice  ,  tant  qu'il  Nous  plai- 
ra. SI  DONNONS  EN  MANDifeMENTà  nos  amés  &  féaux  ConfeU- 
1ers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  ,  Chambre  des  Comptes  >  Ai« 
des  &  Finances  \  Roiien  ;  Baillifs  ,  Sénéchaux  ,  Prévôts  ,  leurs  Lieutenans  6c 
autres  nos  Officiers  quUl  appartiendra  ,  qu'après  leur  être  aparu-  des  bonnes  vie 
&  mœurs  ,  converfatioa  &  Religion  Catholique  y  Apoftolique  &  Romaine^ 
dudit  Richard'Gontrand  Lallemant  >  ils  le  mettent  ou  faffent  mettre  &  inf- 
tituer  de  par  Nous,  en  la  pofleflion  &  jouiflance  dudit  Etat  &  Charge  {>our 
en  joiiir  %  fans  foufFrir  qu'aucuns  autres  Libraires  ou  Imprimeurs  de  ladite 
Ville  le  puiffent  troubler  &  empêcher  ,  ni  s'ingérer  d'imprimer  ou  faire  im* 
primer  ce  qui  concerne  nôtre  fervice«^CAR  tel  est  nôtre  plaisir*  En  té« 
moin  de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites Prefentes.  Donne* 
à.  Verfailles  le  vingtième  jour  du  mois  d'Avril  »  Tan  de  grâce  mil  fept  cens 
cinquante-quatre  ^  &  de  nôtre  Régne  le  trente-neuvième.  Signé ,  L  O  U I S  ? 
£t  plus  bas  ,  par  le  Roi  »  P  u  s  l  y  e  e  a  u  x«  Et  fcellées  d'un  grand  Sceaa 
de  cire  }aune« 

Ledsi  Richard-^ontrand  Lallemant  a  /r/  reçu  à  l'Etat  &  Charge  d*lmprimeur  iw 
Roy  en  la  Ville  &  Généralité  de  Roiien ,  icelui  ayant  préalablement  fait  &  prêté  1er 
Serment  au  cas  requis  &  accoutumé  &  aux  ordinaires*  A  Roiien  en  Parlement  le  dix^ 
nettfjuin  mlfe^t  çpm  cinquante-quatre^  Signé  >.  M  U  S  T  E  L* 
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tefdites  Lettret  de  Pravifion  mt  été  regîflréesJSir  Us  Xegiflret  dm  Greffk  de  la  P^ 
ticedu  Béùlliagede  Rauen^pattr  jouir  far  ledit  Sieur  Richard^antrand  LaHemam  de 
l'effet  (ticelles  ,  en  exécutiau  de  la  Sentence  de  cejtnertkàfix  Juillet  ml  Jèft  cens  cin^ 
^uanre-^uasre.      '  Signé  .  MATHBZ. 
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ni.    SUITE 

D    U 

NOUVEAU  RECUEIL 

D*EDITS ,  DECLARATIONS 

E  T    A  R  R  Ê  T  S, 

Tant  du  Confeil  qu^  de  la  Cour  de  Parlement* 

ARREST  DE  LA  COUR  DE  PARLEMENT, 

Qui  ordonne  que  les  Edits  ,  Déclarations  &  Arrêts 
concernans  les  Mandians  ,  Vagabonds  &  Gens  fans 
aveu ,  notamment  la  Déclaration  du  18.  Juillet  ijt^. 
feront  exécutez  félon  leur  forme  Ôc  teneur ,  6cc^ 

I>n  ta.  fanvhr  i74f^ 

E  Procureur  Général  du  Roy  venu  Lier  i  far  ■■ 

Cour,  toutes  les  Chambres  aflcmblées  ,  dit  que  \lj^'^ 
le  nombre  des  Pauvres  &  des  Mandians  eft  tel- 
;  lement  multiplié ,  par  là  cherté  des  grains^  &  par 
la  diminudon  des  travaux  &  des  M^nuiàiSfcures  ^ 
qu'il  a  crû  lui  en  devoir  faire  fa  reprefentation^ 
pour  la  n>ettre  en  état  d'y  pourvoir 'par  fbn  autorité^  &  de~ 
donner  aux  Pauvres  lesmêmes  fecours  qu'elleleuracorda.par  fea 
Arrêts  dans  les  années,  i^^3.  ^7^9»  ^  17 10»  après  quoi  il  » 
m.  Suite  dH  N.  R.  ^  A 
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I  74  1 
Janvier. 


1  EDITS  ET  REGLEMENS, 

remis  Ces  Conclufions  par  écrit  fur  le  Bureau  ,  dont  IcAurc  fut 
faite ,  &  cejourd'hui  la  matière  mife  en  délibération. 

LA  COUR,  toutes  les  Chambres  afïemblées ,  faifant  droit 
fur  les  Conclufions  du  Procureur  Général  du  Roy ,  ordon^ 
ne  conformément  à  icelles ,  i^.  que  les  Edits ,  Déclarations  &  Ar- 
rêts concernans  les  Mandians ,  Vagabonds  &  Gens  fans  aveu , 
notamment  la  Déclaration  du  i8.  Juillet  1714.  feront  exécu- 
tez félon  leur  forme  &  teneur  y  quoi  faifant ,  ordonne  que  tous 
les  Mendians  qui  ne  feront  point  en  état  de  gagner  leur  vie , 
feront  tenus  de  fe  retirer  dans  la  Paroifïe  de  leur  domicile  , 
fînon  dans  celle  dont  ils  feront  natiÔ ,  dans*  le  premier  Février 
prochain. 

2^.  Leur  a  fait  &  fait  défenfes  de  vaguer  &  de  demander' 
raumône  après  ledit  tems  pafle ,  à  peine  d'être ,  tant  les  hom- 
mes que  les  femmes  ,  enfermez  durant  huit  jours ,  &  même  plus 
long-tems  s^il  y  écheoit ,  dans  les  Prifons  les  plus  prochaines,  ou 
dans  les  Hôpitaux  où  ils  pouront  être  gardez  de  force ,  fur  le 
Procès  verbal  des  Oficiers  ,  ou  fur  la  déclaration  de  ceux  qui 
les  auront  arrêtez  ,  où  ils  feront  mis  dans  les  Cachots  ,  fans 
qu'il  foit  permis  de  leur  donner  d'autre  nouriture  que  du  pain 
&  de  l'eau ,  ni  de  les  kiffer  parler  à  perfonne  ,  &  même  s'il 
fc  peut ,  avoir  communication  avec  les  autres  Prifonniers  ;  & 
en  cas  de  récidive ,  à  peine  des  Galères  pour  trois  ans  contre 
les  hommes  valides  &  les  garçons  au-deflus  de  feize  ans ,  & 
du  Foiiet  à  diférens  jours  de  Marché  contre  les  eftrppiez  &  les 
femmes  qui  ne  feront  point  eroiles  j  &  du  Fouet  en  cas  de  ré- 
cidive contre  les  garçons  au-<ïefrus  de  douze  ans ,  qui  feront  en 
état  de  faire  du  travail. 

3^.  Ordonne  que  tous  Mandians  qui  marcheront  en  trou- 
pes ,  ou  demanderont  laumône  à  mam  armée  ,  ou  feront  des 
menaces,  feront  condamnez  à  trois  ans  de  Galères  pour  la 
première  fois  à  l'égard  des  hommes  valides  j  au  Foiiet  à  l'égard 
des  femmes  &  des  eflf opiez ,  même  à  plus  grande  peine  ,  &  à 
celle  de  mort  s'il  y  écheoit. 

4°,  Enjoint  à  tous  Huiflîers  où  Sergens ,  aux  Oficiers  Se  Ca- 
valiers de  la  Maréchauffee ,  d'arrêter  les  Mandians ,  &  même  a 
permis  &  permet  aux  Habitans  des  Paroifles  de  les  arrêter  eux- 
mêmes  ,  &  de  les  conduire  dans  lès  Prifons  les  plus  prochai- 
nes ,  ou  dans  les  Hôpitaux  où  ils  pouront  être  reçus  &  rete- 
nus de  force  y  pour  y  être  détenus  ôc  punis  aux  termes  des^ 
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DECLARATIONS  ET  ARRESTS.  3 

Articles  ci  -  deflîis  ,   fuivant  Texigence    des    cas.  , 

5^.  A  fait  exprefles  défenfcs  à  toutes  Perfonncs  de  leur  don-  J  ^  ^  ^• 
ner    retraite  plus  d'une  feule  nuit  jufqu*au  premier   Février   ^^*^^' 
prochain  j  &  ledit  tems  pafle  ,  défenfes  de  leur  en  donner  au- 
cune ,  à  peine  de  dix  livres  d'amende  ,  même  de  plus  grande 
s'il  y  écheoit. 

6^,  Ordonne  que  ceux  qui  fe  trouveront  cftropiez  ou  ata- 

2uez  de  maladies  qui  paroitront  incurables ,  feront  conduits 
ans  les  Hôpitaux  généraux  les  plus  prochains  j  enjoint  aux 
Adminiftrateurs  de  Tes  y  faire  recevoir  fur  les  Certiticats  des 
Curez  ôc  des  Juges  &  Procureurs  Fifcaux  defditcs  Paroifles , 
ôc  de  les  faire  nourir  &  traiter  comme  les  autres  Pauvres. 

7°.  Ordonne  qu'il  fera  fait  une  Cotifation  dans  les  Paroifles 
de  la  Province  ,  pour  la  fubfiftance  des  Pauvres  ;  que  dans 
toutes  les  Villes  Sc  Fauxbourgs  ,  même  les  Bourgs  ou  il  y  a 

Îilufieurs  Paroifles ,  il  ne  fera  tenu  qu'un  Bureau  général  pour 
adite  Cotifation  ,  fi  ce  n'eft  qu'il  fut  }u^é  à  propos  par  les  Ar- 
chevêque &  Evêques  d'en  faire  dç  particuliers  pour  la  Cotifa- 
tion de  chaque  Paroiflè  j  à  laquelle  fin  ,  les  Treforiers  de  cha- 
Î|ue  Paroifl[e  s'aflembleront  avec  les  Seigneurs  ou  leurs  Prépo^ 
ez  s'il  y  en  a ,  en  la  prefence  du  Curé ,  le  premier  Dimanche 
d'après  la  publication  du  prefent  Arreft ,  dans  l'Eglife  ou  au- 
tres lieux  dont  ils  conviendront ,  pour  élire  quatre  notables 
Perfonnes ,  lefquelles  arrêteront  un  Rôle  des  Pauvres  de  la  Pa- 
roiffe  qui  auront  befoin  d'aflîftance  à  caufe  de'  leurs  âges  ,  be- 
foins  &:  infirmitez ,  pour  enfuite  lefdites  quaicre  notables  Per- 
fonnes &  Cuxez ,  s'afl[embler  incefiS^mment  en  la  ipaifon  du 
Juge  en  chef  defdites  Villes  &  Bourgs  ,  en  la  prcfcxxcc  du 
Subftitutdu  Procureur  Général,  ou  du  Procureur  d'ofice,  do- 
vant  lequel  lefdits  Notables  &  Curez  prefenteront  le  Rôle  parr 
ticulier  des  Pauvres  de  chaque  Paro^flc  ,  aux  fias  d'être  fait 
un  Rôle  général  de  tous  les  Pauvres  &  du  befoin  qu'ils  auront 
d'aflîftance  j  lors  de  quoi ,  lefdits  Nptables  font  autorifez  de  ré- 
gler a  leur  ame  &  confciénce ,  ce  que  chaque  Habitant  en'par*- 
ticuJier  doit  contribuer  fuivant  Ces  facuJtez ,  à  la  fubfiftance  - 
des  Pauvres  defdites  Villes  ,  Fauxbourgs  &  Bourgs  ;  &  à  ladite 
Aflèmblée  toutes  Perfonnes  tant  Ecléfiaftiques  :que  Séculières , 
tous  Corps  &  Communautez  Séculières  &  Régulières  ,  Habi- 
tâns  dans  les  Villes  &  Bourgs ,  à  la  réferve  des  Hôpitaux  où 
Thofpitalité  cft  aduellement  exercée  »  &  des  Curez  qui  reçois 
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I  vent  la  Portion  congrue ,  feront  reçus  à  faire  leurs  ofres  ,  lef- 

Jtovicr.  ^^^^^  feront  acceptées  (i  elles  font  trouvées  raifonnables  ,  eu 
'  égard  aux  biens  <ju*ils  y  poffëdent  &  à  leurs  facultez  j  dans 
laquelle  Aflemblée  fera  pareillement  réglé  ce  qu'il  convient  à 
chaque  Pauvre  ,  lefqueiles  fommes  feront  reçues  de  chaque 
Habitant  dans  chaque  Paroifle ,  par  une  Perfonne  qui  fera  à 
cet  éfet  nommée  par  lefdits  quatre  Notables ,  laquelle  après  la 
réception  ,  fera  tenue  de  remettre  lefdits  deniers  entre  les  mains 
d'un  Receveur  général ,  qui  fera  choiiî  dans  TAflemblée  géné- 
rale des  Notables  &  Curez  de  toutes  les  Paroifïès ,  lequel  Re- 
ceveur général  remettra  entre  les  mains  du  Receveur  particu- 
lier de  chacune  defdites  Paroilïes ,  les  fommes  qu'il  conviendra 
pour  les  Pauvres  de  leurs  Paroifïès  ,  fuivant  ce  qui  aura  été 
réglé  dans  TAflêmblée  générale  j  lefquels  Receveurs  particu- 
liers des  Paroifïès  ,  diftribuëront  aufdits  Pauvres  lefdites  fom- 
mes ,  fuivant  le  Rôle  qui  aura  été  arrêté  en  ladite  Afïemblée 
générale ,  foit  en  argent ,  ou  pain  ou  autre  nouriture  ,  &  fui- 
vant qu'il  fera  jugé  le  plus  convenable. 

S°.  Que  dans  fes  Villages  ,  Bourgs  &  Villes  où  il  n'y  aura 
qu'une  Paroifïè ,  aufïî-tôt  &  après  la  réception  du  prefent  Ar- 
refl  y  &  leiSture  faite  d'icelui  à  Tiffuë  de  la  Meffe  Paroiffiale  du 
Dimanche  ou  Fête ,  la  Communauté  de  chaque  Paroifle  fera 
tenue  de  s'afïèmbler  pour  nommer  quatre  Perfbnnes  notables , 
lefqueiles  avec  le  Seigneur  ou  fon  Prépofé  s'il  y  en  a  ,  le  Sin- 
die  &  Treforier  en  charge  en  la  prefence  du  Curé ,  feront  un 
Etat  de  ceux  qui  ont  befoin  d^affiftance  ,  à  caufe  de  leurs  âges , 
befoins  &  infîrmitez  ,  régleront  en  leur  ame  &  confciencè  les 
fecours  &  la  fomme  qu'ils  croiront  nécefïàires  &  la  manière 
de  les  procurer ,  &  formeront  un  Rôle  des  fommes  que  devra 
contribuer  chacun  des  Particuliers  de  la  Paroifïè  j  lefquels  Rô- 
les pouront  être  dans  la  fuite  augmentez  ou  diminuez ,  fuivant 
que  les  befoins  des  Pauvres  augmenteront  pu  diminueront. 

9^  Que  par  provilîon  ,  fans  tirer  à  conféquence  ,  toutes 
Perfonnes  tant  Ecléfiaftiques  que  Séculières  ,  tous  Corps  & 
Communautez  Séculières  ou  Régulières ,  aïant  du  Bien  dans 
iefdites  Paroifïès ,  ainfî  que  les  gros  Décimateurs  ,  feront  em- 
ploïez  dans  les  Rôles  de  Cotifation ,  &  contribueront  ainfî  qu'il 
îèra  dit  ci^près,  au  paiement  de  ladite  fomme  ,  &  eu  égard 
aux  Biens  &  Dixmes  qu'ils  pofïBdent  dans  ladite  Paroifïè ,  fui- 
va4t  les  derniers  Rôles  du  Dixième  denier  i  6i  à  l'égard  de 
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ceux  qui  n'y  ont  été  emploïez  y  fuivant  les  baux  y  k  la  réfcnre      ,     i* 
des  Hôpitaux  où  rhofpitalité  dl  aâuellement  exercée.  &:  des  \'^^^' 

.^  *     •  1"*^  T\        •  ..       ft  •       »  •        Janvier. 

Curez  qui  reçoivent  la  Poraon  congrue  ,  &  qui  nont  point 
d'autre  Bien  dans  le  lieu  ;  6c  pour  ce  qui  eft  des  autres  Curez , 
ils  pouront  y  être  emploïez  ,  aïant  égard  aux  aumônes  qu'ils 
auront  faites  à  leurs  Paroifles  depuis  la  Touflaint  dernière  y  fi 
mieux  on  n'aime  s'en  raporter  abfolument  à  leurs  charitez^ 
dont  on  fçait  que  la  plupart  ont  déjà  donné  les  exemples  les 
plus  édifians. 

lo^.  Qu'un  chacun  fera  néanmoins  reçu  avant  la  confeâioa 
defdits  Rôles ,  à  propofer  ce  qu'il  voudra  bien  donner  pour 
fa  contribution  &CÀ  tzire  {es  otres  ,  lefquelles  feront  reçues  Gl 
elles  ibnt  trouvées  convenables  ;  &  lorfqu'ils  feront  en  confé- 
quence  emplèïez  dans  lefdits  Rôles  ,  fera  dit  à  leur  article , 
qu'ils  ont  été  impofez  '^à  telle  chofe  de  leur  confencement^ 

1 1^.  Et  pour  parvenir  à  faire  entre  les  Contribuables  une 
répartition  autant  jufte  que  faire  fe  peut  ,  ordonne  que  tous 
Propriétaires  ,  Détenteurs  Se  poflédans  Fonds  ou  Rentes  de  fié- 
fes  ou  foncières ,  autres  que  ceux  emploïez  dans  les  Rôles  des 
Pauvres,  paieront  à  raifon  de  leur  Propriété  au  marc  la  livre 
^de  leur  revenu ,  les  deux  tiers  du  total  de  la  fomme  à  laquelle  "" 
fe  trouvera  monter  la  Cotifation. 

1 2°.  Que  pour  ce  qui  eft  de  l'autre  tiers ,  il  fera  réparti  en- 
tre les  autres  Contribuables  ,  le  plus  équitablement  qu'il  (e  pou- 
ra ,  foit  par  raporr  aux  Biens  qu'ils  tiennent  à  ferme  ,  à  leur 
commerce ,  à  leur  induftrie  &  a  leurs  facultez  ,  de  forte  que 
ceux  qui  étans  Propriétaires ,  font  valoir  leurs  Biens ,  ou  demeu- 
rans  dans  la  Paroiiïè ,  font  quelque  commerce  ,  ont  quelque 
induftrie  ou  quelque  aifance  ,  contribueront  non-feulement 
aux  deux  tiers  de  la  Cotifation  à  raifon  de  leur  Propriété ,  mais 
encore  au  tiers  reftant ,  à  raifon  du  Bien  qu'ils  font  valoir ,  de 
leur  commerce  ,  induftrie  &  facultez. 

1 3®.  Que  tous  ceux  qui  feront  compris  dans  les  Rôles  qui 
feront  faits  pour  la  fubnftance  des  Pauvres  ,  leurs  Fermiers , 
même  les  Fermiers  judiciaires ,  feront  .tenus  de  païer  -leur  cote- 
part  ,  de  quinze  jours  en  quinze  jours  &  par  avance ,  à  commencer 
au  premier  Février  prochain  ,  à  l'exception  du  premier  paie- 
ment qui  fera  le  double  des  autres  ;  parce  que  la  moitié  de  ce 
qui  fera  païé  alors,  fera  emploïée  aux  avances  néceilaires  pour 
^établiâement  des  travaux  &L  nlages* 
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,1  14®.  Seront  les  fommes  aufquelles  un  chacun  fera  cotif^ 

1 7  4 1.  païées  entre  les  ma^ns  de  celui  ou  de  ceux  qui  auront  été  char- 
^"'^^^^  gez.  de  les  recevoir ,   ou  des  Pauvres  qui  leur  auront  été  affi- 
enez ,  fuivant  &c  de  la  manière  qu'il  fera  pourvu  dans  l'Aflènir. 
bljée  des  fufdits  Prépofcz  ;   &  les  Quitances   qui  feront   don- 
nées ,  feront  allouées  fur  le  prix  de  leurs  Fermages  fuivant  la 
contribution   ci-deffus  j  même  ,   à  Tégard  des  Fermiers  judi- 
ciaires ,  les  Commiflaires  aux  Saifies  réelles   feront  tenus   de 
recevoir   les  Quitances  qui  leur  feront  allouées  dans  k  dépen- 
fe  de  Içurs  Comptes,  jufqu'à  concurrence  des  deux  tiers  qui 
devront  être  païez  par  les  Propriétaires ,  le  tout  à  commencer 
au  premier  Février  prochain,  &  continuer  jufqu^au  premier 
Aouft  aulîî  prochain  j  qù*à  faute  par  ceux  qui  auront  été  ainfi 
taxez ,  de  païer  précifément  &  dans  ledit  tems ,  ils  y  feront 
contraints  en  vertu  defdits  Rôles ,   &  même  au  paiement  du 
double  dans  la  quinzaine  fuivante;  &  feront  les  Rôles  fîgnez 
par  le  Juge  Roïal  ,  fi  partie  de  la  Paroifle  fe  trouve  dans  Té- 
tendue  immédiate  de  fa  Jurifdidlion ,  fînon  par  le  Juge  de  la 
Haure-Juftice  dans  le  diflri6t  duquel  rEglile  fera  fîtuée  ,  & 
rendus  exécutoires  fans  aucune  formalité ,  &  exécutez  par  le 

Î)remier  Sergent  de  la  Juftice ,  qui  fera  tenu  de  faire  toutes 
es  exécutions  dont  il  fera  chargé  par  le  Sindic  ou  Treforier  j 
le  tout  fans  frais  &  fur  du  papier  commun ,  en  exemtion  de 
tous  Droits  de  Contrôle  &  de  formalité  de  petits  Sceaux  & 
autres  Droits ,  aux  termes  de  TArticle  XV.  de  la  Déclaration 
du  20.  Juillet  1709.  oarce  que  néanmoins  il  fera  païé  pour 
chacune  faifie ,  fept  fols  &  demi  ,  &  pour  chaque  vente  de 
Meubles ,  quinze  lois ,  aux  dépens  de  ceux  qui  feront  pourfui- 
vis  'y  &  feront  tenus  de  mettre  lefHites  Contraintes  à  exécu- 
tion dans  \cs  trois  jours  de  la  requifition  qui  leur  en  fer* 
faite  par  lefdits  Sindics  ou  Receveurs ,  à  peinç  d^interdiâdon  j 
&  fera  paffé  outre  à  Texécution  defdites  Contraintes  &  à  la 
vente  defdits  Meubles  ,  jufqu^à  la  concurrence  de  la  fomme 
à  laqitelle  lefdits  Particuliers  feront  emploïez  dans  \cs  Rôles  ^ 
nonobftant  apellation,  ôpofîtion  &  autres  voies  quelconques  ^. 
&  fans  y  préjudicier. 

1  j""-  Que  dans  toutes  lefHites  Villes  &  autres  lieux  ,  ceux 
qui  auront  fait  les  Rôles  s*afIembleront  tous  les  Dimanches  ^ 
à  rifïuë  des  Vêpres ,  durant  ledit  tems  y  pour  régler  toutes 
les  dificultez  qui  fe  prefenteront ,  même  augmenter  ou  dimi« 
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nuer  le  nombre  &  la  fubfîftance  des  Pauvres ,  fuivant  Texigen-  j 

ce  des  cas-  jan^^" 

16^.  Que  s'il  y  a  quelques  plaintes  des  cotifations  ,  elles 
feront  portées  pardevant  les  Baillis  ou  Juges  Roïaux  ou  Hauts- 
Ju/Hciers  rcflbrtifïans  nuëment  en  la  Cour ,  après  néanmoins 
que  la  fomme  à  laquelle  montera  la  Cotifation  ,  aura  été 
païée  un  mois  par  avance  à  mefure  qu'elle  échoira  &  en  ra- 
portant  Quitance,  fans  que  les  Procédures  en  puiflent  fur- 
léoir  ni  retarder  le  paiement  jufqu'au  Jugement  définitif  in- 
clufîvcment  ;  que  le  Juçe  y  {)ourvoira  par  une  fimple  Ordon- 
nance ,  le  tout  fans  frais,  qui  fera  rendue  fur  les  Conclufions 
du  Subftitut  du  Procureur  Général ,  dans  la  huitaine  après 

ue  la  Requête  lui  aura*  été  communiquée  ;  &  en  cas  qu'il 
Ibit  interjette  apel  en  la  Cour  de  l'Ordonnance  du  Juge  qui 
aura  confirmé  la  Cotifation ,  l'Apel  n'y  poura  être  reçu  qu'après 
que  r Apellant  aura  païé  trois  mois  par  avance  ladite  taxe , 
dont  il  raportera  la  Quîtance  j  &  fera  envoïé  audit  Procureur 
Général  an  Roy ,  les  Mémoires  &  Inftruélions  qui  feront  ju- 
z  néceflàires  par  ceux  qui  auront  fait  la  Cote  ,  pour  défen- 

re  fur  l'Apel. 

17®.  Enjoint  à  tous  Pauvres  valides  de  travailler  toutes  les 
fois  qu'il  fe  prefentera  ocafîon  de  le  faire ,  à  peine  de  Prifon 
contre  les  Contrevenans  ;  a  fait  très-exprefles  défenfes  de  leur 
donner  aucune  fubfiftance  lorfqu'il  y  aura  des  ouvrages  fur 
les  lieux  ,  aufquels  ils  pouront  gagner  fufifamment  de  quoi 
vivre. 

1 8^.  Et  afin  que  ces  aumônes  ne  foient  point  pour  les  Pau- 
vres un  motif  de  fainéantife ,  il  n'en  fera  donné  gratuitement 
qu'à  ceux  qui  font  hors  d'état  de  pouvoir  faire  aucune  forte  de 
travail  ;  &  à  l'égard  de  ceux  qui  quoique  Pauvres  ,  font  en 
état  de  travailler  &  ne  trouvent  d'ailleurs  aucun  ouvrage  ,  il 
fera  établi  autant  que  faire  fe  poura  dans  chaque  Paroifle, 
quelques  travaux  publics  ,  comme  la  réparation  de  quelques 
Chemins  vicinaux,  ou  autres  ouvrages  utils  à  la  Communauté  > 
dans  Jefquels'il  ne  foit  befoin  d'induflrie  ,  dont  le  choix  fera 
fait  par  le  Seigneur  ou  fon  Prépofé ,  &  les  quatre  Notables  qui 
auront  fait  le  Rôle  de  Cotifation ,  ce  qui  fera  pratiqué  fur  tout 
à  l'égard  des  Paroifîès  qui  feront  éloignées  des  endroits  où  il 
y  aura  des  travaux  publics  établis  ;  &  ne  fera  donné  aufdits 
Pauvres  pour  leurs  journées  de  travail ,  foit  en  argent  ou  en 
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m  pain  OU  autre  nourîture,  que  ce  qu*il  faut  pour  leur  fubfîftan* 

j74x-  ce  perfonnelle  ,  fauf  à  pourvoir  autrement  au  furplus  de  leurs 

^^^""  fiimilles  fuivant  leurs  befoins  ou  infirmitez  j  &  à  l'égard  des 

Femmes  &  Enfans  qui  font  incapables  de  faire  aucun  travail  de 

.  force  ,  il  leur  fera  fourni  autant  qu'il  fera  poflîble  des  Cotons 

&:  Filafles  pour  filer  ,  lefquels  feront  enfuite  revendus  pour 

remplacer  les  deniers  qui  auront  fervi  à  les  acheter ,  en  leur 

donnant  pour  le  filage ,  leur  fubfiftance  ;  '  fi  mieux  n'aiment 

lefdits  Pauvres,  rendre  l'argent  du  prix  qu'auront  coûté  ledits 

Cotons  &  Filafles ,  &  vendre  lefdits  Fils  à  leur  profit ,  pour  leur 

valoir  de  fubfiftance., 

19^.  Qu'il  fera  choifi  quelques  Perfonnes  de  bonne  volonté- 
&:  intelligentes  ,  pour  veiller  &  avoir  l'infpeâion  fur  lefdits 
travaux ,  &  à  la  peine  <lefquelles  on  aura  égard  en  faifant  les 
Rôles  de  cotifation. 

20''.  Et  pour  affiirer  davantage  le  paiement defditesCotiia-^ 
tions  &  fupléer  à  la  négligence  de  ceux  qui  feront  chargez 
d'en  pourfuivre  le  paiement ,  ordonne  qu'il  fera  délivrerons 
les  mois  aux  Subflituts  du  Procureur  Général ,  chacun  en  droit 
foi ,  un  Etat  de  ceux  qui  feront  délaïans  de  païer  leur  cote- 
paîrt^  aux  fins  &  faute  par  les  Sindics  ou  Treforiers  d'avoir  ob- 
tenu des  Contraintes  &C  icelles  mifes  à  exécution  y  de  les  pour- 
.  fuivre  à  leur  propre  requête  ,  jufqu'à  parfait  paiement  &  aux 
frais  defdirs  Délaïans  5  pour  les.  deniers  en  provenans  ,  être  mis 
entre  les  mains  des  Sindics  ou  Treforiers  de  chaque  Paroillè 
chargez  du  recouvrement  defdites  Cofifations  >  pour  être  em- 
ploïez  à  la  fubfiflance  des  Pauvres  de  la  Paroifle ,  donc  ils  fe- 
ront tenus  de  rendre  compte  à  la  Communauté ,  &  en  rapor- 
ter  décharge  aux  Subftituts  du  Procureur  Général. 

2 1^..  A  enjoint  à  tous  Oficiers  de  Juftice  de  faire  chacua  en 
droit  foi,  tout  ce  qui  fera  néceflaire  pour  l'exécution  du  pre- 
fent  Arrefl  fans  frais  j  &  aux  Subftituts  du  Procureur  Général 
dans  les  Sièges  de  la  Pravince,  de  le  feire  regiflxer  ,  publier^ 
aficher  même  dans,  les  Marchez  y  &  exécuter  par  tout  ou  be- 
foin  fera  ^  même  d'en  envoïer  des  Copies  dans  toutes  les  Ju- 
rifdi<aions  &  Jufticesde  leur  dépendance^  &  même  dans  cha- 
que ParoifTe ,  pour  y  être  lu  à  Tifluë  de  la  Grand*Méfïe  de  ht 
première  Fête  ou  Dimanche  enfiiivant  la  réception  d'icelui^ 

22^.  A  pareillement  enjoint  aux  Sindics  &  Treforiers.  des 
ParoifTes  ^  de  rendre  compte  aux  .SAxbftituts  du  Procureur  Géf 

néral^ 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS   ET  ARRESTS.  p 

néral,  de  l'état  des  Cotifations  de  chaque  Paroiflè  ,  k,  aufdics 
Subftituts  de  certifier  la  Cour  inceflamment  des  diligences  qu'ils 
auront  fkîtes  pour  rétabliflèment  de  ladite  Cotifation.  Donne' 
à  Roîien  en  Parlement  ,  le  dixième  jour  de  Janvier  mil  ièpt 
cens  quarante-un.  Par  la  Cour ,  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

^^immÊm^^mmmÊimmmmamÊmÊmtmÊÊmÊmÊmÊmmmmmmÊÊÊmÊÊÊÊmaÊÊHÊÊÊaammmKÊÊiÊÊÊÊÊmmmÊÊÊmÊm 

Arreft  au  Parlement  ,  qui  fait  défenfes  à  tosutes  Per- 
fcnnes  de  faire  faire  des  Diftribucions  publiques  d'au- 
mônes au  fortir  des  Inhumations,  Services  ô^MefTes, 
&  mêmes  de  toutes  autres  Cérémonies  publicjues ,  dcc. 

SU  R  k  remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gêné- 
rai  du  Rx)y ,  expofitive,.  au*ils*eft  établi  depuis  long-tems  un  J^^J^* 
ufagp  en  cette  Ville ,  de  faire oes  Diftributions  aux  Pauvres  au  for-  ^^**'* 
tir  des  Inhumations  ,^  des  Servicesâc  des  Méfies  qui  fe  difent  pour 
le  repos  des  âmes  des  Défunts  j  que  cet  ufagedont  le  motif  efl 
extrêmement  louable ,  eft  devenu  fujet  à  à.^  inconvéniens  i. 
que  la  grande  quantité  de  Pauvres  qui  s'y  raflêmblent,  efl  con-» 
traire  au  bon  ordre  &  aux  Ordonnances  de  Police  ,  qui  dé- 
fendent  tous  atroupcmens  &  afîèmblées,  ocafionne  entre  tes 
Pauvres  même  des  querelles  6c  des  bateries  y  qui  peuvent  d'ail- 
leurs devenir  le  principe  de  plus  erands  defbrdres  ;  que  ces  au- 
mônes bien  loin  d'être  avantageufes  aux  Pauvres  y  ne  font  qu'ê- 
tre un  prétexte  de  fainéantife  :  quelqu'étenduë  que  foirla  cha- 
nté' de  ceux  qui  les  foumiflenir ,.  le  nombre  des  Pauvres  qui 
veulent  les  partager    efl  fî  grand  ,   que  la  part  d'im  chacun 
B'efl  pas  capable  de  Tindemnifer  du  tems  qu'il  perd  à  la  ve- 
nir chercher  y  pourquoi  requiert  ,  être*  fait  défenfes  à  toutes 
Perfonnes  de  ^re  faire  des  Diflributions  publiques  d^aumones 
au  fortir  &^s  Inhumations  y  Services  &  Méfies  ,.  &  mêmes  de. 
toutes  autres  Céréinonies  publiques  j  fauf  à  ceux  qui  auroienr 
intentioa  de  faire  lefditea  aumônes,  à  les  remettre  aux  Hôpi- 
taux de  cette  Ville ,  ou  aux  Curez  des  Parx)ifïes  ,  ou  les  em- 
ploïer  à  teJ  autre  ufage  utile  aux  Pauvres  qa'ils  jugeront  à  pro^ 
pos;  être  parciUement  fait  défenfes  à  tous  Pauvres  de  fe  trou-^ 
ver  à  la  fortTe  defHites  Inhumations ,  Services  &  Méfies  ,-.en  trou-^      ^ 
|es,.  &  dy  demander  l'aumône  ,^  fous  peine  de  Prifbn  ;   être^ 
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■  ordonné  aa  Lieutenant  de  Police  de  cette  Ville  ,  de  tenir  la 

Î7^'-  main  à  Texécution  de  TArreft  qui  interviendra}  à  laquelle  fin, 
^*^'  il  fera  lu ,  publié  &  enregiftré  au  Gréfê  de  la  Police ,  &  afi- 
ché  par  tout  où  befoin  fera.  Vu  par  la  Cour  ledit  Rcquifî- 
toire  j  &  oiîi  le  Raport  du  Sieur  de  Motteville ,  Confeiller-Com- 
xniilàire  :  Tout  coaûdéré  i  LA  COUR,  iâifant  droit  fur  le--, 
dit  Requiiîtoire  y  a  fait  &C  fait  défenfes  à  toutes  Perfonnes  de 
faire  faire  des  Diftributions  publiques  d'aumônes  au  fortir  des 
Inhumations ,  Services  &c  Méfies  ,  &c  même  de  toutes  autres 
Cérémonies  publiques  y  fauf  à  ceux  qui  auroient  intention  de 
faire  lefdites  aumônes  y  à  les  remettre  aux  Hôpitaux  de  cette 
Ville ,  ou  aux  Curez  des  Paroifles ,  ou  les  emploïer  à  tel  autre 
ufage  utile  aux  Pauvres  qu'ils  jugeront  à  propos  :  Fait  pareil- 
^  lemcnt  défenfes  à  tous  Pauvres  ,  de  fe  trouver  à  la  fortie  def- 
dîtes  Inhumations ,  Services  &  Méfies  ^  en  troupe' ,  &  d'y  de- 
mander l'aumône ,  fous  peine  de  Prifon  :  Ordonne  au  Lieute- 
nant de  Police  de  cette  Ville,  de  tenir  la  main  à  l'exécution 
du  prefent  Arrefl  ;  à  laquelle  fin  ,  il  fera  lu ,  publié  &  enrc'gif^ 
tré  au  Gréfe  de  la  Police,  &  afiché  par  tout  où  befoin  fera,  A 
Roiien  en  Parlement ,  le  vingt-^uatriéme  jour  de  Janvier  mil 
fept  cens  quarante-un.  Par  la  Cour ,  Signé  ,  AUZANET. 

Arreft  du  Parlement ,  qui  autorife  les  Juges  aufc^uels  la 
connoiffance  des  afaires  de  la  Cotifation  eft  atnbuée , 
de  difpenfer  de  ladite  Cotifation  les  Paroifles  de  leur 
Reffort^dans  Icfquelleis  ils  jugeront  cju  elle  ne  fera  point 
néceflaire. 

Du  27.  pMvier  174^ 

SUR  la  remontrance  faite  à  la  Cour,  par  le  Procureur  Gé- 
néral du  Roy  ,  expofîtive  ,  qu'elle  auroit  ordonné  par  fon 
Jaayîcr.  Arrefl  du  10.  de  ce  mois,  une  Cotifation  générale. dans  toutes 
les  Paroifïès  de  la  Province  j  mais  que  depuis  il  lui  eft  revenu  que 

Î^armi  le  grand  nombre  des  ParoifTes  que  Ton  a  eu  en  vue  de 
bulager ,  il  y  en  a  quelques-unes  lefquelles  par  le  petit  nom* 
bre  des  Habitans  &  aes  Pauvres  qui  y  font  ,  ou  par  le  fecours 
qu'elles  peuvent  avoir  d'ailleurs ,  ne  lont  pas  dans  le  cas  qu'on 
y  ëtablifle  une  Cotifation  >  qu'il  eft  même  informé  qu'il  y  a 
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quelques  Cantons  de  la  Baflc-Normandie ,  dans  lefquels  Ja  ré-  

coite  des  Grains  qui  fervent  de  nouriture  aux  Habitans,  a  été  '7  4t. 
aflez  abondante  pour  n'avoir  point  be/bin  de   ce  /ècours  ex-  '^^^^^'• 
traordinaire  j  que  refprit  de  la  Cour  en  donnant  cette  Cori/a- 
tion ,  n'a  été  que  de  Tapliquer  aux  Paroiflcs  qui  en  ont  befoin^ 
&  non  pas  d'en  former  une  obligation  pour  celics  qui  peuvent 
s'en  pafler  j  qu'il  eft  à  propos  néanmoins  qu'elle  fâfle  connoî- 
tre  à  cet  égard  fes  intentions ,  afin  qu'on  ne  puifle  pas  faire  une 
aplication  trop  générale  de  ce  Règlement ,  qui  pouroit  deve- 
nir à  charge  inutilement  à  plufieurs  ParoiÂès  j   mais  que  ce-* 
pendant  en  difpenfant  les  Paroiiles  qui  n'auroient  pas  befoin 
de  Cotifation  ,  de  fe  conformer  audit  Arrdft,  il  ne  convient 

})as  de  laiflèr  ce  difcernement  aux  Paroifles  elles-mêmes ,  dans 
a  crainte  qu'il  ne  s'en  trouvât  quelqu'uries  qui  ,  pour  fe  dé- 
charger de  la  Cotifation  ,  négligeroient  de  procurer  la  fubfif- 
tance  néceflaire  à  leurs  Pauvres  j  que  pour  cet  éfet  ,  il  paroît 
néceflàire  d'autorifer  les  Juges  aufquels  la  cbnnoillànce  des 
afaires  de  la  Cotifation  eft  atribuée ,  d'en  difpenfcr  dans  leurs 
diftriâs  celles  qu'ils  croiront  devoir  l'être,  après  néanmoins  l'a- 
voir concerté  avec  les  Archevêque  &  Evêques  ,  qui  par  leur 
cara£tére  entrent  plus  que  perfonne  dans  tout  ce  qu'on  apelle 
aumônes  &  charitez,  &  doivent  avoir  une  connoiflànce  plus 
particulière  des  befoins  de  leurs  Diocèfains  ^  pourquoi  requiert, 
que  les  Juges  aufquels  la  connoiflànce  des  afaires  de  la  Ôotifa- 
tion  font  atribuées ,  foient  autorifez  de  difpenfer  de  ladite  Co- 
tifation les  Paroifles  de  leur  diftriâ  dans  lefquellcs  ils  jugeront 
qu'elle  ne  fera  point  néceflaire  ,  ce  qu'ils  ne  pouront  faire 
néanmoins  qu'après  l'avoir  concerté  avec  les  Archevêque  & 
Evêques  Diocèfains  defdites  Paroiflcs ,  ou  leurs  Grands-Vicai- 
res ;  être  ordonné  qu'au  furplus  le  Règlement  du  lo.  de  ce 
mois  3.  concernant  la  fubfiftance  des  Pauvres  ,  fera  exécuté  fui- 
vant  la  forme  &  teneur ,  notamment  les  difpofitions  concer- 
nans  la  mandicité ,  même  à  l'égard  des  Paroifles  qui  feront 
difpenfées  de  la  Cotifation  ;  que  l'Arreft  qui  interviendra  fe- 
ra  envoie  dans  tous  les  Bailliages  &  Sièges  de  la  Province  ^ 
nour  y  être  lu,  publié ,  afiché  &  enregiftré.  Vu  par  la  Cour, 
ledit  Requifîtoire ,  Pièces  y  atachées  j  &  oui  leRaport  du  Sieur 
Pigou,  Confeiller-Commiflaire  :  Tout  confidéréj  LA  COUR  , 
toutes  les  Chambres  afiemblées  y  a.autorifé  les  Juges  aufquels 
la  connoif&nce  des  afaires  de  la  Cotifation  €Û  atribuée.,  de 
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— —  ^lifpcnjfer  de  ladkc  Cotifation  ,  les  Paroifles  de  leur,  rcflbtt, 
îanvîcr!  ^^^^  Jcfquelles  ils  jugeront  qu'elle  ne  fera  point  néceflairei 
*  re  qu'ils  feront  après  l'avoir  concerté  auKint  qu'il  fe  poura 
avec  les  Archevêque  &  Evêques  Diocèfains  defdites  Paroifles , 
DU  leurs  Vicaires  Généraux  :  Ordonne  qu'au  furplus  le  Rè- 
glement du  10.  de  ce  mois  ,  concernant  la  fubiiftance  des 
Pauvres  ,  fera  exécuté  fuivant  fa  forme  &  teneur,  notamment 
les  difpoiitions  concernantes  la  mandicité ,  même  à  l'égard  des 
Paroifles  qui  feront  difpenfées  de  la  Cotifation  :  Et  que  le 
prefent  Arreft  fera  envoie  dans  tous  les  Bailliages  &c  Siégçs 
de  ce  refibrt ,  pour  y  être  enregiftré ,  lu ,  publié ,  exécuté  &  afîché , 
à  la  diligence  des  Subftituts  du  Procureur  Général ,  qui  feront  te- 
nus de  certifier  la  Cour  dans  le  mois  ,  des  diligences  qu'ils 
auront  pour  ce  faites.  A  Roiien  en  Parlement,  le  vingt- feptié- 
me  jour  de  Janvier  mil  fept  cens  quarante-un. 

Parla  Cour,  Signé,  AUZANET. 

Déclaration  du  Roy ,  qui  proroge  pour  trois  ans  ,  à 
compter  du  ii.  Mars  procham ,  les  défenfes  aux 
Nouveaux  Convertis  dç  dîfpofer  de  leurs  Biens  fans 
Permifïîon. 

Du  s  /.  janvier  174^* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na*- 
varre  :  A  tous  ceux  <jui   ces  prelentes  Lettres  verront, 
janvier.  5  ^  ^  ^  ^^  p^j.  ^^ç^  Déclaration  du  3.  Février  1738.  Nous  aurions 
fait  défenfes  à  ceux  de  nos  Sujets  qui  auroient  été  de  la  Reli- 
gion Prétendue  Réformée  ,  de  vendre  fans  Permiflîon,  pendant 
trois  ans  ,  à  compter  du  12.  Mars  enfuivant,  leurs  Biens  im- 
meubles &  Tuniverfalité  de  leurs  Meubles  ;  &  les  mêmes  raifons 
qui  Nous  ont  déterminé  à  la  rendre ,  fublîflante  encore ,  Nous 
.  avons  efHmé  à  propos  de  renouveller  ces  défenfes  pendant  un 
pareil  délai.    A   CES  CAUSES, &  autres  à  ce  Nous  mou- 
vans  ,  Nous  avons  dit,  déclaré  &  ordonné,  &  par  ces  Prefen- 
tes  fîgnées  de  nôtre  main  ,  difons ,  déclarons  &  ordonnons. 
Voulons  &    Nous    plaît  ,   que  les  précédentes   Déclarations 
foient  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  \  Se  conformément 
à  icelles,  Nous  avons  fait  ôc  faifons  très-exprefTes  inhibitions 
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êc  défenfes  à  ceux  de  nos  Sujets  qui  ojit  £klc  ptofdBon  de  U 
Religion  Prétendue  Réformée  ,  de  vendre  durant  le  tems  de 
trois  ans  ,  à  compter  du  iz.  Mars  prochain  ,  leurs  Biens  im- 
meubles oui  leur  apartiennent,  ou  runiver/a/icé  de  leurs  Meu- 
bles &  Erets  mobiliers ,  fans  en  avoir  obtenu  Ja  PermUTion  de 
Nous ,  par  un  Brevet  qui  fera  expédié  par  J'un  de  nos  Secré- 
taires d'Etat  &  de  nos  Coramandemens ,  pour  la  fomme  de 
trois  mille  livres  &  au-deflus ,  &  des  Intendans  &  Commiflai- 
res  départis  pour  l'exécution  de  nos  Ordres  dans  les  Générali- 
tez  ou  Provinces  où  ils  font  demeurans  y  pour  les  fommes  au^ 
deffous  de  trois  mille  livres  :  Nous  fiiifons  pareillement  défen- 
Ces  à  nofdits  Sujets  de  difpofer  de  leurs  Biens  immeubles  ,  & 
de  Tuniverfalité  de  leurs  Meubles  &  Efets  mobiliers  par  dona- 
tion entre-vife  durant  lefdites  trois  années ,  (î  ce  n*eft  en  faveur 
&  par  les  Contrats  de  Mariage  de  leurs  Enfans  &  Petits-En- 
fans  ,   ou  de  leurs  Héritiers  préfomptifs  demeurans  dans  le 
Roïaume  ,  au  défaut  de  Defcendans  en  ligne  dire£le  j  Nous 
avons  déclaré  &  déclarons  nulles  toutes  les  difpofitions  que 
nofdits  Sujets  pouroient  faire  entre-vifs  de  leurs  Biens  immeu- 
bles ,  en  tout  ou  en  partie^  ou  de  Tuniverfalité  de  leurs  Meu- 
bles &  Efets  mobiliers ,  enfemble  tous  Contrats  ,  Quitances  &c 
autres  Aâes  qui  feront  paflèz  pour  raifon  de  ce  ,  durant  lef- 
dits  trois  ans,  au  préjudice  &c  en  fraude  des  Prefentes;  décla- 
rant auffi  nuls  les  Contrats  d'échange  que  nofdits  Sujets  pou- 
roient faire  pendant  ce  tems  en  cas  qu'ils  fortifient  de  nôtre 
RoTaume,  &  qtfil  fe  trouvât  que  les  cnofes  qu'ils  auroiexi^  re- 
çues en  échange, valuflènt  un  tiers  moins  que  celles  qu'ils  au- 
roient  données  :  Voulons  que  lorfque  les  Biens  de  nofdits  Su- 
jets feront  vendus  en  Jufhce  ou  aoandonnez  par  eux  à  leurs 
Créanciers  ,  en  paiement  des  dettes  pendant  lefdites  trois  an- 
nées,  lefdits  Créanciers  ne  puiflent  être  coUoquez  utilement 
dans  lefdits  Ordres  &  préférences  que  l'on  en  fera,  qu'en  ra- 

{)ortant  les  Contrats  en  bonne  &  d!uë  forme  &  les  Titres  de 
eurs  dettes ,  devant  ceux  qui  feront  lefdits  Ordres  &  préféren- 
ces ,  ni  en  toucher  le  prix ,  ou  fe  faire  ajuger  Se  prendre  la 
totalité  ou  partie  defdits  IBiens  en  paiement  des  fommes  à  eux 
dues  y  qu'après  avoir  afirmé  préalablenient  &  en  perfoone  y 
pardevanp  le  Juge  qui  iera  l'Ordre  &  préférence,  fi  on  les 
pouxfuit  en  JufHce  ,  ou  pardevant  le  Jugé  du  lieu  oit  ils  fo 
feron£  à  l'amiable ,  que  leurs  dettes  font  férieufes  ôc  qu'elles 
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— ■  ■  leur  font  dues  éfeéHvement  ^  le  tout,  à  peine  de  confîicadotî 
1 7  4^1.  dc5  fbmmes  par  eux  touchées  ,  ou  des  Biens  immeubles  ou 
'  Efets  qui  leur  auront  été  ajugez  ou  délaiflèz ,  en  cas  que  les 
Titres  par  eux  raporicz  ou  que  les  afirmations  qu'ils  auroient 
faites ,  ne  fe  trouvaflcnt  pas  véritables.  SI  DONNONS 
£N  MANDEMENT  à  uos  amez  & féaux Coufeillers ,  les  Gens 
tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  que  ces  Prefentes 
ils  aient  à  faire  regiftrer,  &  le  contenu  en  icelles  garder  &  ob- 
ferver  félon  fa  forme  teneur  ;  C  a  n  tel-  eft  nôtre  plaifir.  En 
témoin  de  quoi ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scei.  Donne'e 
à  Verfailles ,  le  trente-unième  jour  du  mois  de  Janvier ,  Tan  de 
grâce  mil  fcpt  cens  quarante-un  j  &  de  nôtre  Régne  le  vingt- 
iixiéme»  Signé ,  LOUIS  :  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Amelot. 
Et  fcellée  d*un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lui  y  publiée  &  ngifire'e,  U  grunie  A^idienct  de  UCourf/sme.   A  Rêutn 
en  Parlement  y  le  21.  février  §74' •  Signé,  AU  Z  AN  ET. 


Arreft  du  Parlement ,  portant  Règlement  pour  le  paie* 
ment  des  Fermages  ftipulez  par  les  Baux  ,  païables  en 
•  Certaine  quantité  de  ûrains  de  diférente  nature ,  fé- 
lon qu'ils  fe  recueillent  en  Tctenduë  de  cette  Provin- 
ce ,  lefquels  feront  aquitcz  pour  Tannée    1740.  fui- 

.  vant  du  il  eft  déclaré  ci-deflfous  ,  pour  chaque  Bail- 
liage clu  Reffort  de  la  Cour. 

Lu  i 6.  Février  i?4t* 

VEU  par  la  Cour  ,  toutes  les  Chambres  aflèmblées  ,  le 
^^4^^^^^^^^  ^^  Procureur  Général  du  Roy ,  du  7.  de  ce 
mois  ;  tendant  à  ce  qu'il  plût  à  la  Cour  ,  en  conféquencc  de  la 
Déclaration  du. Roy,  du  1^.  Oftobre dernier ,  donner  un  Rè- 
glement fur  la  manière  de  païer  pour  Tannée  1740.  ks  Fer- 
mages ftipulez  par  les  Baux  devoir  être  païez  en  Grains  ;  la 
fufdite  Déclaration  ci-deflus  datée  ,  duëment  regiftréc  en  la 
Cour  :  UArreft  de  la  Cour ,  du  13.  Décembre  auflî  dernier  , 
qui  ordonne  aux  Oficiers  des  Bailliages  ,  d*envoïer  au  Procu- 
reur Général ,  leur  Avis ,  &  un  Etat  de  la  Récolte  des  Grains 
de  ladite  aonée  1740.  eniemble  les  Avis  du  Doïen  des  Con- 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.         ij 

{eiilers  au  Bailliage  &  Siège  Prëfîdial  d'Alcnçon ,  feifant  pour  — 
rabfcnce  des  Ofîcicrs  qui  le  précédent ,  &  dû  Subftitut  du  Pro-  17^^' 
cureùr  Générai  audit  Bailliage;  du  Lieutenant  Général  Civil 
&  Criminel  au  Bailliage  d'Alençon  en  Côtentin  à  Vallo- 
gnes ,  &  du  Doïen  des  Avocats  dudit  Siège  ,  faifant  les  fonc- 
tions du  Subftitut  du  Procureur  Général  ;  du  Lieutenant  Gé- 
néral ancien  Civil  &  Criminel  &  de  Police  ,  &  du  Subftitut 
du  Procureur  Général  au  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  de  Gi- 
fors ,  féant  à  Andely  ;  des  Lieutenans  Général  &  Particulier 
anciens  Civils  &  Criminels ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Gé- 
néral au  Bailliage  d* Argentan  j  du  Lieutenant  Général,  &  du 
Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliage  d^Avranches  ;  des 
Lieutenans  Généraux  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général 
au  Bailliage  de  Bayeux;  du  Lieutenant  Général  /&  du  Subfti- 
tut du  Procureur  Général  au  Bailliage  de  Beaumont-le-Roger; 
du  Lieutenant  Civil ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au 
Bailliage  de  Brcteuil  -,  du  Lieutenant  Particulier  Civil  &  Cri- 
minel ,  pour  Tabfence  du  Lieutenant  Général  du  Bailliage  de 
Caën,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  audit  Bailliage; 
du  Lieutenant  Général ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général 
au  Bailliage  de  Cany  ;  du  Lieutenant  Général ,  &  du  Subfti- 
tut du  Procureur  Général  au  Bailliage  de  Carentan  ;  du  Préfi-- 
dent  au  Préfidial  de  Caux ,  Lieutenant  Civil  &  Criminel  au- 
dit Siège  ,  &  au  Bailliage  de  Caudebec  ,  &  du  Subftitut  dd 
Procureur  Général  au  même  Siège  ;  du  Lieutenant  Générai 
Civil  &  Criminel ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au 
Bailliaçe  de  Saint-Sauveur-Lendelin  ,  à  Cerences  ;  de  Pierre 
Dujarain  faifant  les  fondlions  du  Bailli  Roïal  de  Charleval ,  & 
du  Subftitut  du  Procureur  Général  audit  Siège  ;  du  Lieute- 
nant Général  ^  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bail- 
liage de  Couches;  du  Lieutenant  Général ,  &  du  Subftitut  du 
Procureur  Général  au  Bailliage  de  Coutances  ;  du  Lieutenant 
Général  Civil  &  Criminel ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Gé- 
néral au  Bailliage  de  Domfront  ;  du  Lieutenant  ancien  Civil 
&  Criminel.,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliar 
ge  d'Efïèy  ;  du  Lieutenant  Général  ,  &  du  Subftitut  du  Pro^ 
cureur  Général  au  Bailliage  d'Evreux  ;  du  Lieutenant  Général 
ancien  ,  Particulier  ,  Civil  &  Criminel  ,  &  du  Subftitut  du 
Procureur  Général  au  Bailliage  d'Exmes  ;  du  Sieur  de  la  Fret 
riàye  Lieutenant  Général ,  ôt  du  Subftitut  du  Procureur  Gêné? 
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,  rai  au  BailHaee  de  Fakife  ;  du  Lieutenant  Général ,  &  dit 

lit]:  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliage  de  Gifors  j,  du 
Vicomte  du  Havre,  tenant  le  Siège  du  BaHliage  dudit  lieu, 
&  du  Subftitut  du  Procureur  Général  ati  même  Siège  ^  du 
Lieutenant  Général  ,  8c  du  Subftitut  du  Procureur  Général 
au  Bailliage  de  Lions  j  du  Bailli  ,  &  SubiH.tut  du  Procureur 
Général  au  Bailliage  de  LongucviUe  j  du  Lieutenant  Civil  & 
Criminel  pour  la  maladie  du  Lieutenant  Général  au  Baillia- 
ge de  Montivilliers  , .  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général 
audit  Siège  j  du  Vicomte  de  Montreiiil  tenant  le  Bailliaee 
dudit  lieu,  pour  le  décès  du  Lieutenant  Général,  &duSubm-. 
tut  du  Procureur  Général  audit  Bailliage  j  du  Lieutenant  Ci- 
vil &  Criminel  ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au 
Bailliage  de  Mortain  5  du  Vicomte  de  Moulins  tenant  la. 
Jurifdidkion  du  Bailliage ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Géné- 
ral audit  Bailliage  ^  du  Lieutenant  Général ,  &  du  Subftitut 
du  Procureur  Général  au  Bailliage  du  Neufchâtel  j  du  Lieu- 
tenant Général  ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général ,  aux. 
Sièges  Koïaux  de  Nonancourt  &  d'Ezy  ;  du  Lieutenant  Gé- 
néral ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliage. 
d'Orbcc  j.  du  Lieutenant  Général ,  &  du  Subftitut  du  Procu- 
reur Général  au  Bailliage  de  Pacy  ;  du  Bailli-Lieutenant  Gé- 
néral Civfl  &  Criminel,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Géné^ 
rai  au  Bailliage  de  Saint-Sauveur-Lendelin  i  Perlées  $  du  Lieu- 
tenant Général,.  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bail- 
liage du  Pontdelarche  j  du  Lieutenant  Particulier  ,.&  du  Subs- 
titut du  Procureur  Général  au  Bailliage  du  Pontaudemer'$,  du 
Lieutenant  Général  ,  Se  du  Subftitut-  du  Procureur  Général 
au  Bailliage  d'Auge  j  du  Lieutenant  PartTculîer  Criminel,  pour 
rabfence  du  Lieutenant  Général  au  Bailliage  de  Rouen  ,  & 
du  Subftitut  du  Procureur  Général  audit  lieu  1  du  Lieutenant 
Général  ai>cien  Civil  &  Criminel,  &  du  Subftitut  du  Procu- 
reur Général  au  Bailliage  de  Saint-Lo  ^  du  Lieutenant  Géné- 
ral Civil ,.  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliage, 
de  Saint-Sauveur-le-Vicomte  -,  du  Lieutenant  Général  ,  &  avu 
Subftitut  du  Procureur  Général  de  Saint-Sîlvin  5  du  Lieute- 
nant Général,, &  Subftitut  du  Procureur  Général  de  Torigny  j^ 
du  Vicomte  de  Tinchebray,  pour  Tabfence  du  Lieutenant  Gé- 
néral au  Bailliage  dudit  heu  ,  &  du  Subftitut  du  Procureur* 
Géaésal  au  même  Bailliage 5  du  Lieutenant  Général,, &  deTan- 
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cien  Avocat  du  Roy  au  Bailliage  de  Vallognes ,  pour  Tîncom-  -— - 
modité  du  Subflitut  du  Procureur  Général  audit  Bailliage;  du  J/^'^J* 
Lieutenant  <jénéral  ,  &  du  Subftitut  du  Procureur  Général 
aux  Bailliage  &  Vicomte  de  Verneiïil ,  Laide  &  Refibrt  Fran- 
çois de  la  Tour-Grife  dudit  Verneiïil  ;  du  Lieutenant  Général , 
&  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliage  de  Vernon  ; 
&  du  Lieutenant  Civil  ancien  ,^  &  du  Subftitut  du  Procureur 
Général  au  Bailliage  de  Vire  ;  &  oui  le  Raport  du  Sieur  de 
Moy  d'E<aot  jConfeiller-Commiflaire  :  Tout  confidéré; 

LA  COUR  ,  a  ordonné  &  ordonne  y  que  les  Fermages 
ftipule2  par  les  Baux  ,  devoir  être  païez  en  une  certaine  quan- 
tité fixe  de  Grains  des  diférentes  natures  ,  qui  fe  recueillent 
àstns  retendue  des  Bailliages  du  Reflbrt  de  la  Cour  ,  feront 
païez  pour  Tannée  1740.    S  ç  a  v  o  i  r  , 

AUn^on.  Tous  Grains  feront  païez  en  nature. 

AUnçon  en  Cotentin  i  Vallognes.  Bled-froment ,  Avoine  ,  Fè- 
ves &  Veffe  5  moitié  en  nature  ,  moitié  en  argent  j  Orge  & 
Sarafin  ,  tout  en  nature  ;  Ségle  ,  un  quart  en  nature  ,  trois 
quarts  en  argent  j  Pois ,  tout  en  argent. 

Andely.  Dans  les  Paroifles  de  la  Vallée  d'Andely ,  celles  de 
la  Vallée  d'Andelle ,  &  des  deux  rives  de  la  Seine  >  Bled-fro- 
ment &  Méteil,  moitié  en  nature ,  moitié  en  argent;  dans  les 
Parojfles  du  Vcxin  &  Haut-païs ,  Bled-froment  &  Méteil ,  un 
quart  en  nature ,  trois  quarts  en  argent  ;  &  à  l'égard  des  au- 
tres Grains ,  tant  dans  les  Vallées  que  dans  le  Vexin  &  Haut- 
païs  ,  tout  en  nature. 

Argentan.  Bled-froment,  Méteif,  Orge,  Avoine  &  Veflè, 
moitié  en  nature  ,  moitié  en  argent;  Ségle  ,  tout  en  nature^ 
Pois  &  Lentilles ,  tout  en  argent. 

Argues.  Bled-froment  ,  Méteil  ,  Ségle  &  Orge  ,  tout  en  ar- 
gent ;  Avoine ,  Pois  &  Velïc ,  moitié  en  nature  ,  moitié  en  ar- 
gent. 

Avranches.  Le  Bled-froment,  Méreir&  Ségle,  feront  païez ^ 
moitié  en  nature,  moitié  en  argent;  Orge  plate  ou  Paumelle, 
Sarafin ,  moTenne  &  menue  Avoine  &  Vefle  ,  tout  en  nature  ;. 
Orge  quarré  ou  Hativeau  ,  Avoine  d'Hiver  ôC  ÎPois  ,  tout  en 
argent. 

Baïenx.  Bled-froment ,  Méteiï  ,  Ségle ,  Avoine  d'Eté  ,  Pois , 
Fèves  &  Vefïè ,  un  quart  en  nature ,  &  les  trois  quarts  en  ar- 
genft  i  rOrge  ,  moitié  en  nature  ^  moitié  en  argent  ;  Sarafin> 
m.  SmUc  du.  N.  R^  C 
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tout  en  nature  ;  Avoine  d'Hiver ,  tout  en  argent  9  à  Texceptioa 
des  Paroifles  fituées  dans  Tétenduë  de  la  Sergenterie  de  Grey , 
dans  lefquelles  le  Bled-froment,  Méteil  &  Ségle  feront  païez^ 
moitié  en  nature ,  moitié  en  argent. 

Beaumo/it4e-Roger.  Bled-froment  ,  Méteil  ,  Pois  &  Vefle^ 
moitié  en  nature ,  moitié  en  argent  j  Ségle,  Avoine  &  Orge, 
tout  en  nature. 

Br  et  cuil.  Bled-froment ,  Méteil  &  Ségle ,  moitié  en  nature , 
moitié  en  argent  j  l'Avoine ,  tout  en  nature. 

Caén.  Les  Baux  feront  exécutez. 

Capiy.  Bled-froment,  Méteil ,  Pois  &  Vefle,  tout  en  argent; 
Ségle ,  Orge  &  Avoine ,  tout  en  nature. 

Carcntan.  Bled-froment  &  Avoine ,  moitié  en  nature ,  &  moi- 
tié en  argent  \  Orge  ,  Sarafin  &  Pois ,  tout  en  nature. 

Caudtbtc.  Bled-froment,  Méteil  &  Orge,  moitié  en  nature, 
moitié  en  argent  ;  Ségle  ,  Pois  ,  Fèves  &  Veflè  ,  un  quart  en 
nature ,  trois  quarts  en  argent j  l'Avoine,  tout  en  nature j  Sa- 
rafin y  tout  en  argent. 

CerctiCes.  Bled-froment  &  Ségle  ,  tout  en  nature  5  Pois  & 
Sarafin  ,  moitié  en  nature ,  moitié  en  argent  j  Orge-mouture 
&  Avoine ,  un  quart  en  nature ,  trois  quarts  en  argent  j  Hati- 
veau  &  Vefle ,  tout  en  argent. 

Char  Uval.  Bled-froment,  Méteil,  Ségle  &  Avoine,  tout  en 
nature  j  Orge ,  Pois  &  Veflè  ,  moitié  en  nature  ,  6c  moitié  en 
argent;  à  l'exception  des  Paroifles  d'Hacqueville  &  Richeville^ 
dans  lefquelles  tous  les  Grains  feront  païez  en  argent. 

Conches,  Dans  les  Parojfles  de  Nôtre-Dame  du  Val,  de  Fref^ 
ne ,  de  Nagel ,  de  Mefnilhardrey ,  de  Bofchon  ,  d'Orvaux ,  de 
Saint-Mefnil ,  de  Nuifement ,  Damfreville-la-Champagne  ,  la 
Houflaye  ,  Champignôlie  ,  Fidelaire  ,  Sainte  -  Marguerite  de 
Lautel ,  Sainte-Marthe ,  Sebecôurt  ,  Beaubray  &  Dumefnil- 
au-Vicomte,  tous  Grains  feront  païez,  moitié  en  nature,  moi- 
tié en  argent  :  Dans  les  Paroifles  de  Burey  ,  Porte ,  Emanvil- 
le  ,  Berville  ,  Saint-Hellier  ,  Boifnormand-la-Champagnc  ,  le 
Bofchubert ,  la  Puthenaye ,  la  Gouberge ,  Faverolle  ,  le  Vieux- 
Conchcs ,  la  Vacherie ,  le  Pleffis-Mahier ,  le  Teilleul ,  Dame-Ma- 
rie, Grcnieufeville,  Rommilly  ,  Quincarnon ,  Bougy ,  Collande, 
Louverfey  ,  Saint -Aubin- des -Hayes  &  Mancelle  ,  tous  les 
Grains  feront  païez,  un  quart  en  nature  ,  &  les  trois  quarts 
en  argents  furfis  à  ftatuer  fur  ce  qui  regarde  Villers  en  Ou- 
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che  ,  Boquencey  &  autres  Paroifles  dudit  Bailliage  de  Con-  

ches  ,  jufqu'à  ce  que  les  Oficiers  aient  envoie  à  la  Cour ,  leur  H^^J^' 
Avis  &  l'Etat  des  Récoltes  dcfdites  Paroifles. 
Cûûtances.  Les  Baux  feront  exécutez. 

Dom front.  Tous  les  Grains  feront  païez  en  nature,  à  la  ré- 
ferve  de  l'Avoine  d'Hiver ,  qui  fera  païée  tout  en  argent. 

EJfty.  Les  Grains  de  toutes  efpéces  feront  païez  deux  tiers 
en  nature ,  &  le  tiers  en  argent. 

E'vreux.  Dans  la  Vallée  ,  Bled  -  froment  ,  Métcil  &  Orge , 
tout  en  nature  ;  dans  la  Campagjne  de  Saint-André  ,  le  Bled- 
froment  ,  moitié  en  nature ,  moitié  en  argent  j  dans  la  Campa- 
gne du  Neuf-bourg  ,  le  Bled-froment ,  un  quart  en  nature , 
trois  quarts  en  argent  j  dans  les  deux  Campagnes  ci-deflTus  ,  le 
Bled ,  Méteil  &  l'Orne  ,  moitié  en  nature  ,  moitié  en  argent  j 
&  dans  toute  Tétenduc  dudit  Bailliage  y  le  Ségle  &  TAvoine , 
tout  en  nature. 

Exmes.  Bled-froment  &  Méteil  ,  moitié  en  nature  ,  moitié 
en  argent  j  Ségle  ,  Orge  ,  Avoine  &  Velle ,  tout  en  nature  ^ 
Pois  &  Lentilles ,  tout  en  argent. 
Falaift.  Les  Baux  feront  exécutez. 

Gifors.  Dans  les  Paroifles  de  Damecourt  ,  Chauvincour  , 
Doudeauville ,  Douxmefnil ,  Fontenay  ,  Fourges  ,  Gamaches , 
/  Guerny  ,  Gifancourt  ,  Neaufle  ,  Noyers  ,  Saint-Eloy  ,  Saintc- 
Marie-'des-Champs ,  Vatimefhil ,  Velly  ,  Bled-froment  &  Mé- 
teil ,  moitié  en  nature ,  moitié  en  argent  j  dans  le  furplus  du- 
dit Bailliage ,  Bled-froment  &  Méteil  ,  un  quart  en  nature  ^ 
trois  quarts  en  argent  $  &  à  l'égard  des  autres  Grains  dans  tou- 
te l'étendue  dudit  Bailliage ,  les  Baux  feront  exécutez. 

GrainvilU-U-Teinturiére .  Surfis  à  ftatuer  ,  juiqu'à  ce  que  les 
Oficiers  dudit  Bailliage  aient  envoïé  l'Etat  de  la  Récolte  6c 
leur  Avis. 

Le  Havre.  Bled-froment  &  Méteil ,  moitié  en  nature  ^  moi-  ^ 
tié  en  argent  ;  les  autres  Grains ,  tout  en  nature. 

Lions.  Bled-froment ,  Méteil  ,  Ségle  &  Pois  gris  ,  moitié  en 
nature  ,  moitié  en  argent  j  l'Avoine  ,  tout  en  nature  j  Orge  , 
Fèves ,  Pois  blancs  &  Veflfe ,  tout  en  argent  5  '»  à  l'exception  de 
la  Paroifle  de  la  Peiiillie ,  dans  le  Territoire .  de  laquelle  toutes 
efpéces  de  Grains  feront  païées  en  argent. 

Longueville.  Bled-froment >  Méteil  &  Pois,  un  quart  en  na- 
ture y  trois  quarts  en  argent  \  Ségle  &  Avoine ,  moitié  en  na* 
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— -    ture ,  moitié  en  argent  $  Orge  ,  tout  en  nature ,  Veflc ,  tout 
y^l^-  en  argent. 
^"^''      Montivillitrs .  Bled-froment  &  Fèves  ,  un  quart  en  nature , 
trois  quarts  en  argent  ;  Avoine ,  Pois  &  Vefle ,  moitié  en  na- 
ture, moitié  en  argent}  Ségle  &  Orge,  tout  en  nature  ^  Bled- 
méteil ,  tout  en  argent. 

MontreuiL  Bled-froment ,  Méteil  &  Vefle ,  un  quart  en  na- 
ture ,  trois  quarts  en  argent  j  Ségle  ,  Orge  ôc  Pois ,  moitié  en 
nature,  moitié  en  argent  j  Avoine,  tout  en  nature. 

Moridin.  Les  Grams  de  toutes  efpéces ,  moitié  en  nature , 
moitié  en  argent. 

Moulins ^  -Tous  les  Grains ,  moitié  en  nature  ,  moitié  en  ar- 
gent} à  la  réferve  de  TAvoine,  qui  fera  païée  tout  en  nature. 

Neuf c hâte L  Tous  Grains,  moitié  en  nature  ,  moitié  en  ar- 
gent }  à  l'exception  de  TOrge ,  qui  fera  païée  tout  en  nature. 

Nonancourt.  Les  Baux  feront  exécutez. 

Orbec.  Bled-froment  &  Méteil  ,  un  quart  en  nature  ,  trois 
quarts  en  argent}  Ségle,  tout  en  nature}  Avoine  &  Pois,  moi- 
tié en  nature  ,  moiaé  en  argent  ^  Orge  &  Veflè  ,  tout  en  ar- 
gent.   • 

Pacy.  Tous  les  Grains  en  nature  }  à  l'exception  de  TOrge , 
qui  fera  païée  moitié  en  nature,  moitié. en  argent. 

Périers.  Bled ,  Ségle,  Orge  &  Saraûn ,  tout  en  nature}  Avoi- 
ne ,  Pois  &Péves ,  un  quart  en  nature ,  trois  quarts  en  argent  % 
Veflè,  tout  en  argent. 

Vontdelarche.  Dans  la  Vallée ,  tous  les  Grains  feront  païez  moi- 
tié en  nature ,  moitié  en  argent  :  Dans  la  Campagne  ou  Haut- 
païs  ,  Bled-roéteil  &  Ségle ,  un  quart  en  nature ,  trois  quarts  en 
argent}  les  autres  <5rains  ,  moitié  en  nature,  moitié  en  argent. 

Pontaudemer.  Les  Grains  de  toutes  efpéces  ,  moitié  en  natu- 
re ,  moitié  en  argent. 

Pontlevefque.  Tous  Grains,  moitié  en  nature,  moitié  en  ar- 
gent }  à  Texception  des  Vefl[ès  ,  qui  feront  païées  tout  en  ar- 
gent. 

Rouen.  Bled-froment ,  Méteil  ,  Ségle  &  Avoine  ,  moitié  en 
nature ,  &  moitié  en  argent  5  Orge  &  Fèves  ,  tout  ^n  nature } 
Sarafin  &  Pois ,  un  quart  en  nature  ,  trois  quarts  en  argent  \ 
Veflè ,  tout  en  argent. 

Saint  Lo,  Bled-froment,  Méteil,  Orge,  Avoine  de  Chande- 
leur ,  Pois  &  Fèves  ,  un  quart  en  nature  ,  trois  quarts  en  ar- 
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gcnt  i  Ségle  ,  Avoine  d'Hiver  &  Veflè  ,  tout  en  argent  j  Sa- 
rafin ,  tout  en  nature.  Février. 

Sawt'Sauveur-U'Vicûmte,  Tous  Grains  en  nature  j  à  l'excep- 
tion des  Pois  &  Veflè  ,  qui  feront  païées  moitié  en  nature , 
moitié  en  argent. 

Saiut-Silvin.  Bled-froment ,  Méteil ,  Ségk  &  Avoine  ,  moi- 
tié en  nature ,  moitié  en  argent  j  les  autres  Grains  ,  tout  en 
nature^  à  l'exception  du  Terroir  du  Bourg  de  Saint-Silvin , 
pour  le  Bled-froment ,  lequel  fera  païé  tout  en  nature. 

Thêrigny.  Bled-froment ,  Séele ,  Orge.  &  Avoine  ,  moitié  en 
nature ,  moitié  en  argent ,  Méteil ,  un  quart  en  nature ,  troij 
quarts  en  argent  j  Sarafin,  tout  en  xuture  j  Pois  ,  tout  en  ar- 
gent. 

Tinchebray.  Les  Baux  feront  exécutez. 

Vallûgnes.  Bled-froment  ,  Avoine ,  Fèves  &  Vefles  ,  moitié 
en  nature ,  moitié  en  argent  j  Orge  &  Sarafin  ,  tout  en  natu- 
re j  Ségle ,  un  quart  en  nature  ,  trois  quarts  en  argent  i  Pois , 
tout  en  argent. 

VerneiiiL  Bled-froment,  Méteil  &  Ségle,  un  quart  en  natu- 
re ^  trois  quarts  en  argent  \  les  autres  Grains  ,  moitié  en  natu- 
re ,  moitié  en  argent. 

Vernon.  Dans  fcs  ParoiiSès  du  Vexin ,  Bled-froment ,  Méteil 
&  Si^t ,  tout  en  argent  5  Avoine ,  Pois  &  Vefle ,  moitié  en 
nature ,  moitié  en  argent  \  à  l'exception  néanmoins  de  la  Pa- 
roiffe  de  Sieurfy ,  où  les  Baux  feront  exécutez  pour  toutes  for- 
tes de  Grains  5  &  dans  les  Paroifïcs  du  Bourgage  ou  en  deçà 
de  la  Seine ,  Bled-froment ,  un  qu^tt  en  nature  ,  trois  quarts 
en  argent  ;  Dans  lefdites  Paroiues ,  y  compris  Preflàçny-Lor- 
giieilleux,  Méteil  &  Ségle,  un. quart  en  nature  ,  trois  quarts 
en  argent  j  Orge  ,  Avoine  ,  Pois  ,  Fèves  &  Nt&  ,  tout  en 
nature. 

Vire.  Bled-froment  &  Avoine,  moitié  en  nature,  moitié  en 
argents  ks  autres  Grains,  coût  en  nature. 

Seront  les  païemens  ci-deflîis  ordonnez  être  faits  en  argent  j 
réglez  &  fixez ,  fuivant  &  conformément  au  prix  que  cnaqué 
nature  de  Grains  aura  été  vendue  au  premier  Marché  du  mois 
de  Janvier  de  l'année  1740.  &,ce,  dans  le  Marché  le  plus  pro-^ 
chain  des  lieux  oii  les  Biens  font  fituez. 

A  l'égard  du  prix  des  Baux  païables  en  Grains,  qui  ne  com- 
prendroicnt  que  des  Cens  &  Rentes  de  la  nature  de  ceux  men- 
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tîonnez  dans  rArticle  V.  de  la  Déclaration  du  Roy  ,  du  2<f. 
Octobre  dernier ,  ils  ne  pouront  pareillement  être  exigez  qu'en 
argent  pour  Tannée  1740.  fur  le  pied  du  premier  Marché'du 
mois  de  Janvier  1740.  conformément  à  ce  qui  eft  prefcrit  par 
la  fufdite  Déclaration  du  Roy. 

Ordonne  que  les  Baux  des  Dixmes  &  Champarts  ,  les  Aju- 
dîcations  de  Dixmes  ou  de  Grains  fur  pied,  par  autorité  de 
Juftice  ou  volontaires  ,  feront  exécutez  en  entier  ,  félon  leur 
forme  &  teneur,  dans  toute  Tétenduë  du  Refibrt  de  la  Cour^ 
&  pour  toutes  les  efpéces  de  Grains  ,  ftipulées  dans  lefdits 
Baux  &  Ajudications. 

Qu'il  ne  fera  rien  innové ,  en  ce  qui  regarde  les  Gros  & 
Portions  congrues  des  Curez,  Vicaires  &  Chapelains-,  Penfions 
monacales ,  &  autres  Penfîons  viagères  &  alimentaires  ,  auf- 
quels  les  Propriétaires  des  Terres  &  Héritages  ,  Décimatcurs 
ou  autres  Bénéficiers  font  obligez ,  lefquels  feront  païez  en  en- 
tier, &  dans  les  mêmes  natures  &  efpéces  de  Grains  portez  jpar 
les  Titres. 

Qu*il  en  fera  ufë  de  même^  pour  les  Aumônes  en. Grains 
ou  en  Pain  ,  dont  les  Chapitres  y  Communautez  ou  autres  Pro- 
priétaires d'héritages ,  Décimateurs  ou  Bénéficiers  font  chargez 
envers  les  Hôpitaux  ,  Maifons  de  Charité  ou  autres  Pauvres  ^ 
lefquelles  feront  païées  en  entier ,  dans  les  mêmes  natures  &  ef- 
péces de  Grains  ,  dans  lefquelles  ils  font  tenus  de  les  aquiter. 

Ne  poura  le  prelcnt  Arreft  nuire  ni  préjudicier  aux  Traiifac- 
tions  &  acommodemens  qui  auroient  été  faits  depuis  le  pre- 
mier Aoufl  dernier,  jufqu'au  jour  de  la  publication  du  prelent 
Arrefl,  dans  le  Bailliage  dans  le  Refibrt  duquel  les  biens  font 
lîtuez.  " 

Ne  poura  pareillement  le  prefent  Arrefl  nuire  nî  préjudicier 
aux  païemens  faits  volontairement,  fans  réferve  ni  protefl^tion , 
avant  ladite  publication. 

Ordonne  que  le  prefent  Arrêft  fera  lu  ,  publié  &  enrcgiflré 
dans  tous  les  Bailliages  du  Refibrt  de  la  Cour  ,  &  afïché  par 
tout  où  befoin  fera  ;  a  enjoint  aux  SubfUtuts  du  Procureur 
Général  d^y  tenir  la  main,  &  de  certifier  la  Cour  dans  le  mois, 
àt%  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites.  D  onnje'  à  Roiien 
en  Parlement,  toutes  les  Chambres  afTemblée*,  le  feiiiéme  jour 
dé  Février  mil  fept  cens  quarante-un. 

'Par  la  Cour,  Signé;  AUZANET.      . 
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Arreft  du  Parlement ,.  qui  fait  défenfes  à  toutes  Perfon- 
nes  de  mettre  pâturer  les  Beftiaux  dans  les  Préries  , 
iîtuées  lé  long  de  la  Rivière  de  Seine ,  qui  ont  été 
inondées,  &c. 

Vh  i  s.  Février  1741. 

SU  R  la  remontrance  faite  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur  Gë-  i  7  4 ,. 
néral  du  Roy  5  expofitive  ,  que  le  débordement  &  Tinon-  Féviicr. 
dation  des  Eaux  de  la  Rivière  de  Seine ,  arrivez  au  commen- 
cement de  cette  année ,  auroit  tellement  détrempé  &  couvert 
Jes  Préries  de  vafes ,  qu'il  y  auroit  un  inconvénient  confidéra- 
hÏG,  à  y  laifler  entrer  les  Beftiaux  ,  qui  les  défourniroicnt  en- 
tiérenvent  \  qu'il  eft  d'autant  plus  néceflaire  d'avoir  fur  cela 
une  atention  particulière ,  que  la  récolte  des  Foins  a  été  très- 
mauvâife  l'année  dernière ,  &  qu'une  partie  de  ce  qui  a  été  ré- 
colté a  été  gâté  par  la  même  inondation  dans  les  Granges  où 
ils  étoient  répoftez  5  que  par  l'Article  81.  de  la  Coutume ,  les 
Prez ,  Terres  arides  &  non  caltivées  ^  font  communes  depuis  la 
Sainte  Croix  en  Septembre  jufqu'à  la  mi-Mars ,  fi  elles  ne'  font 
clofes  ou  défendues  d'ancienneté  j  qu'il  s'enfuit  de  cet  Article , 
que  toutes  Perfonnes  feroient  en  état  de  mettre  pâturer  Jes 
Beftiaux  dans  ces  Préries ,  que  quoique  l'Herbe  fe  trouve  cou- 
verte de  boue ,  &  que  par  confequent  les  Beftiaux  ne  puifïent 
en  tirer  prefgu'aucune  fubfiftance  j  qu'il  peut  fe  trouver  des 
Perfonnes  allez  déraifonnables ,  pour  vouloir  ufer  de  la  facul- 
té acordée  par  la  Coutume  ,  &  qui  produiroit  un  grand  mai 
aux  Propriétaires ,  fans  profit  pour  ceux  qui  y  mettroient  leurs 
Beftiaux  $  à  quoi  étant  néceflaire  de  pourvoir  ,  il  a  recours  à 
l'autorité  de  la  Cour  :  Pourquoi  requiert  qu'il  foit  fait  défen- 
fes à  toutes  Perfonnes ,  de  mettre  pâturer  les  Beftiaux  dans  les 
Préries  fituées  le  long  de  la  Rivière  de  Seine ,  qui  ont  été  inon- 
dées ,  &  lefdites  Prérics  être  déclarées  en  défens  ,  à  commen- 
cer du  jour  de  la  publication  de  l'Arreft  qui  interviendra, 
(ufqu'après  la  Récolte  prochaine  5  que  les  Propriétaires  foient 
autorifez  de  faifir  les  Beftiaux  qu'ils  y  trouveront  paturans ,  aux 
fins  de  leurs  dommages  &  intérêts  j  être  ordonné  à  tous  Juges 
chacun  en  droit  foi ,  de  tenir  la  main  à  l'exécution  dudit  Ar- 
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— —  ,  reft  i  à  laquelle  fin  ,  les  Vidimus  en  feront  envoïez  dans  tous 
FéviVr.  ^^^  Siéçes  &  Jurifdidtions  qui  s'étendent  fur  les  bords  de  ladi- 
te Rivière  de  Seine,  pour  y  être  enregiftré,  lu ,  publié  &  afv- 
ché ,  dont  £cs  Subftitu ts  feront  tenus  de  le  certifier  dans  le 
mois.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire  j.  &  oui  le  Raport  du 
Sieur  Hubert ,  Confeiller-Commiflaire  :  Tout  confidéréj  LA 
COUR,  aïant  égard  audit  Requifîtoire  ,  a  fait  défenfcs  à 
toutes  Perfonnes  de  mettre  pâturer  les  Befliaux  dans  les  Pré- 
ries ,  fituées  le  long  de  la  Rivière  de  Seine ,  qui  ont  été  inon- 
dées 5  a  déclaré  letdites  Préries  en  défens  ,  a  commencer  du 
jour  de  la  publication  du  prefent  Arreft ,  jufcm^après  la  Récol- 
te prochaine  j  a  autorifé  les  Propriétaires  de  laifir  les  Beftiaux 
qu'ils  y  trouveront  paturans  ,  aux  fins  de  leurs  dommages  & 
intérêts  j  a  ordonné  à  tous  Juçes  ,  chacun  en  droit  foi  ,  de 
tenir  la  main  à  l'exécution  dudit  Arreft  j  à  laquelle  fin  ,  les 
Vidimus  en  feront  envoïez  dans  tous  les  Sièges  &  Jurifdic- 
tions  qui  s*étendent  fur  les  bords  de  ladite  Rivière  de  Seine , 
pour  y  être  enregiftrez ,  lus ,  publiez  &  afichez  ,  dont  les  Subfti- 
tuts  au  Procureur  Général  leront  tenus  de  le  certifier  dans  le 
mois.  A  Rouen  en  Parlement ,  le  dix-huitiéme  jour  de  Février 
mil  fept  cens  quarante-un^  Par  la  Cour ,  Signé ,  AUZANETL 

Arreft  du  Parlement ,  qui  ordonne  que  la  Déclaratiort 
du  Roy  y  du  p.  Avril  i-j^ô.  fera  exécutée  fuivant  ia 
forme  &c  teneur  ^  &c. 

Du  2 s.  Février  i  7 4^* 

SU  R  la  remontrance  faite  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur 
_ Général  du  Roy  j  expofîtive,  que  Pordrc  &  la  £>ciété  ,  & 

le  bien  &  intérêt  des  Familles  ont  exigé  que  l'état  des  hom- 
mes fut  affuré  par  des  Ad:cs  publics  &  autentiques  ,  ce  qui  a 
donné  lieu  à  plufieurs  difpofitions, des  anciennes  Ordonnances, 
par  lefquelles  les  Rois  ont  prefcrit  la  tenue  des  Regiftres  de 
Baptêmes,  Mariages,  Sépultures,  Vétures,  &c.  réglé  la  forme 
dont  ils  dévoient  être  revêtus  pour  être  réputez  autentiques  , 
&  enfin  indiqué  les  moïens  propres  à  les  confcrver  à  la  pofté- 
rité  j  que  c  eA  par  ces  mêmes  principes  &  dans  ces  vues  ,  qtle 
JLoiiis  XIV.  a  râflemblé  dans  les  Articles  VIL  VIU.  IX.  X. 
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U  autres  du  Titre  XX.  de  l'Ordonnance  de  166-^.  les  difpofil 
tions  des  anciens  Réglemens  donnez  fur  cette  matière  ^  &  les  i,*^^  '• 
a  expliquez  &  augmentez  5  quelques  formelles  que  fuflent  les 
régies  prefcrires  par  cette  Ordonnance,  elles  ont  été  négligées, 
beaucoup  de  Curez  n*ont  point  tenu  de  Regiftres ,  d'autres  ne 
les  ont  point  fait  parapher ,  un  grand  nombre  enfin   n'en  a 
point  dépofé  les  doubles  au  Gréfe  du  Bailliage  Roïal  j,  l'im- 
portance de  la  matière  ,  les  abus  qui  s*étoient  introduits  ,  la 
néceflîté  d'y  remédier  &  d'en  arrêter  les  fuites  ,  ont  porté  Sa 
Majefté  à  donner  la  Déclaration  du  9.  Avril  171^.  qui  renou- 
velle ou  répète  la  difpofîtion  des  anciennes  Ordonnances ,  eti 
ce  qui  concerne  le  paraphe,  la  tenue  &  le  dépôt  au  Gréfe  du 
Bailliage  Roïal,  des  Regiftres  de  Baptêmes,  Mariages  ,  Sépul- 
tures, Vétures,  Noviciats,  Profeflîons,  &c.  qui  augmente,  en 
ce  qu'elle  prefcrit  de  tenir  deux  Regiftres  dans  chacune  Egli- 
fe ,  pour  Tun  être  remis  au  Gréfe  du  Bailliage  y,  &  Tautre  kC- 
ter  aux  mains  du  Curé ,  Vicaire  ou  Deficrvant  j  qui  régie  les 
formalitez  à  obferver  dans  la  rédaction  des  diférens  AStes  qu'on 
doit  y  enregiftrer  j  ce  qui  doit  être  fait  lors  du  décès  des  Cu- 
rez pour  en  aflîirer  l'état  &  la  confervation ,  &  afiujétic  enfin 
par  rArticle  XXXVIII.  fes  Subftituts  dans  les  Sièges,  aïant  la 
connoilïance  des  cas  Roïaux,  de  lui  envoïer  fix  mois  après  la 
publication  de  cette  Déclaration  ,  &:  dans  la  fuite  au  plûtard 
au  mois  de  Mars  de  chaque  année  ,  un  Etat  en  papier  com- 
mun des  Curez  qui  auront  fatisfait  à  ce  qui  leur  eft  prefcrit, 
&  de  ceux  qui  n  y  auront  pas  fatisfait  j  que  cette  dilpofition 
dont  le  principe  &  la  fin  n'ont  été  que  pour  aflîirer  plus  éfica- 
cement  rexécution  de  cette  Loi  fi  néceflaire  au  bien  de  l'Etat 
&  de  chaque  Famille  en  particulier  y  n'a  produit  que  peu  ou 
point  d'éfet  dans  cette  PÎrovince  ,   quelques  précautions  qu'il 
ait  prifès  &  quelques  avertiflèmens  qu'il  ait  donnez  à  fes  Sub- 
ftituts ,   pour  les  engager  à  s'y  conformer  exactement  ;  qu'il 
leur  a  écrit  au  mois  de  Novembre  173 tf.  &  Mai  17 j 8.  lans 
qu'îï  ait  pu  parvenir  à  avoir  qu'un  très-petit  nombre  des  Etats 
qui  doivent  lui  être  envoïez  j  que  de-là  les  abus  auxquels  le 
Légiflateur  a  voulu  donner  ordre  ,  deviennent  inlènfiblement 
les  mêmes  qu'ils  étoient  avant  la  Déclaration  de  1736.  à  quoi 
il  eft  facile  de  remédier  ,  en   affujétiflànt  Ces  Subftituts  à  fê 
conformer  à  la  difpofîtion  de  TArticle  XXXVIII.  de  cette  Loi  , 
dont  ^exécution  non-feulement  le  mettra  perfonnellement  ent 
IIL  Sukt  du  N.  Ei^  I> 


Digitized  by 


Google 


\6  EDITS    ET   REGLEMENS, 

^ état  de  donner  les  ordres  qui  fe  trouveront  néceflaires  fur  cha- 

JJ7  4I.  cune  des  ParoilFes  de  la  Provinee  en  particulier  ,  mais  néceffi- 
*  tera  ks  Subftituts  à  entrer  dans  Texamen  des  Curez  qui  auront 
ou  n'auront  pas  fatisfait  \  de-là  enfin  les  Curez  ne  pouront  fe 
difpenfer  de  dépofer  leurs  Regiftres  ,  &  de  cette  néceilîté  de 
les  dépofer,  il  réfultera  que  les  formalitez  prefcrites  par  la  Dé- 
claration du  Roy  ,  feront  obfervées  ,  ou  au  moins  fi  quelqu'un 
s'en  écartoit,  le  Juge  qui  recevra  le  dépôt  ,  fera  en  état  d'y 
aporter  le  remède  convenable;  que  fes  Subftituts  n'aïant  pas 
déféré  à  l'autorité  de  la  Loi ,  fous  prétexte  fans  doute  qu'elle 
n'indique  aucune  peine  contre  les  Contrevenans  ,  ni  aux  Aver- 
tiflTemens  réitérez  qu'il  leur  a  donnez  à  ce  fujet,  il  a  cru  devoir 
recourir  à  l'autorité  de  la  Cour ,  pour  leur  faire  enjoindre  de 
s'y  conformer  ,  fous  peine  d'interdi£tion  :  Pourquoi  requiert 
être  ordonné,  que  la  Déclaration  du  Roy  du  9.  Avril  1736.  fera 
exécutée  fuivaiît  fa  forme  &  teneur  j  ce  faifant  ,  que  fes  Sub- 
ftituts dans  les  Bailliages  Roïaux  feront  tenus,  conformément  à 
l'Article  XXXVIII.  de  lui  envoïer  tous  les  ans  dans  le  mois 
de  Mars  au  plûtard  ,  un  Etat  en  papier  commun  ,  certifié  du 
Gréfier,  des  Curez  qui  auront  fatisfait  aux  difpolitions  de  la- 
dite Déclaration  ,  &  de  ceux  qui  n'y  auront  pas  fatisfait ,  fous 
peine  d'interdidtion  pendant  un  mois  des  fonctions  de  leurs 
Ofices;  être  en  outre  enjoint  à  fes  Subftituts  de  veiller  exa£te- 
ment  chacun  en  droit  foi  à  l'exécution  de  ladite  Déclaration, 
&  de  pourfuivre  incefïamment  les  Curez  &  autres  qui  fe  trou- 
veront y  avoir  contrevenu  ,  aux  fins  de  les  faire  condamner 
aux  peines  y  portées  5  à  laquelle  fin,  l'Arreft  qui  interviendra 
fera  envoie  dans  tous  les  Sièges  Roïaux  du  Refibrt  de  la  Cour, 
pour  être  regiftré  à  la  diligence  de  fes  Subftituts  ,  qui  feront 
tenus  de  le  certifier  dans  quinzaine  ,  des  diligences  qu'ils  au- 
ront pour  ce  faites.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire;  &  oiii 
le  Raport  du  Sieur  Hubert,  Confeiller-Commiflaire  :  Tout  con- 
iîdéré  j  L  A  C  O  U  R ,  aïant  égard  audit  Requifitoire,  a  ordonné 
que  la  Déclaration  du  Roy  du  9.  Avril  173(3.  fera  exécutée 
luivant  fa  forme  &  teneur  j  ce  faifant  ,  que  les  Subftituts  du 
Procureur  Général  du  Roy  dans  les  Bailliages  Roïaux  ,  feront 
tenus  conformément  à  l'Article  XXXVIII.  de  lui  envoïer  tous 
les  ans  ,  dans  le  mois  de  Mars  au  plutard  ,  un  Etat  en  papier 
comn^un,  certifié  du  Gréfier  ,  des  Curez  qui  auront  fatisfait 
aux  diïpofitions  de  ladite  Déclaration ,  &  de  ceux  qui  n'y  àu- 


Digitized  by 


Google 


vncr. 


DECLARATIONS  ET   ARRFSTS.         ^j 

ront  pas  fatisfait,  fous  peine  d'interdiction  pcnd:^nt  un  mois  des         _ 
fon£bons  de  leurs  Ofices  j  enjoint  en  outre  aufciits  Subftituts   i/f^ 
du  Procureur  Général ,  de  veiller  exactement  chacun  en  droit 
foi  à  l'exécution  de  ladite  Déclaration ,  &  de  pourfuivre  inccC-^ 
famment  les  Curez  &  autres  qui  fe  trouveront  y  avoir  contre- 
venu ,  aux  fins  de  les  faire  condamner  aux  peines  y  portées  ,  à 
laquelle  fin  ,  le  prefent  Arreft  fera  envoïé  dans  tous  les  Sièges 
Roïaux  du  Reflbrt  de  la  Cour  ,  pour  y  être  regiftré  à  la  dili- 
gence des  Subftituts  du  Procureur  Général  ,  qui  feront  tenus 
de  le  certifier  dans  quinzaine ,  des  diligences  qu'ils  auront  pour 
ce  faites.    A  Rouen  en  Parlement  ,  le  vingt-troifiéme  jour  de 
Février  mil  fept  cens  quarante-un. 

Par  la  Cour,  Signé  ,  AUZ ANET. 

Arreft  du  Parlement ,  qui  enjoint  aux  Procureurs  du 
Roy  &  Fifcaux  de  tous  les  Bailliages  &  Hautes- 
Juftices  du  Reflbrt  de  la  Cour  ,  d  envoïer  dans  le  tems 
y  niarqué  ,  un  Etat  des  Prifonnieis  &  de  la  Procédure  y 
ipécifiee  ,  ou  le  Certificat  y  mentionné  figné  des  Ofi^ 
ciers  i  le  tout  y  fous  la  peine  y  portée,  &c. 

Lu   r s.  Mars  i74i* 

SU R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur  Gé-  777^ 
néral  du  Roy  \  expofîtive ,  que  les  Ordonnances  ont  dans    Mai^ 
tous  les  tems  ,   fait  une  néceffité  indifpenfable   aux  Gens  du 
Roy  ,  de  la  pourfuite  des  Crimes  &  punitions  des  Coupables  r 
Que  pour  le  mettre  en  état  de  donner  les  ordres  convenables , 
dans  une  matière  qui  intérefle  plus  qu*aucune  autre  ,  le  bien  ôc 
la  tranquilité  publique  ,  TOrdonnance  de  1(570.  a  afllijéti  par 
l'Article  XX.  du  Titre  X.  fes  Subftituts  dans  les  Sièges  ordi- 
naires ,  à  envoïer   aux  mois  de  Janvier  &  Juillet  de  chacune 
année  ,   un   Etat  figné   par  les  Lieutenans  Criminels   &  par 
eux  y  des  écrouës  &   recommandations  faites   pendant  \t%  fix 
mois  précédens  y  es  Prifons  de  leur  Siège  ,  contenant  la  date 
des  Décrets  ,  écrouës  &  recommandations  ,  le  nom  ,  furnom  ^ 
qualité  &  demeure  des  Acufez  ,  fommairement  le  titre  de  l'a- 
cufation ,  ôc  Tétat  de  la  Procédure  :  Que  fes  Subftituts  ne  s'é- 
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tant  paint  conformez  à  la  difpofîtion  de  l'Ordonnance  ,  la 
Cour  auroit  rendu  le  8.  Mars  1718.  un  Arreft  ,  par  lequel  il 
fut  ordonné  qu'ils  feroient  obligez  d'y  fatis^ire ,  a  peine'  d'in- 
terdiâion  :    Que  malgré  cet  Arreft  ,  beaucoup  de  fcs  Subfti- 
tuts  auroient  encore  négligé  de  remplir  cette  obligation  ;  qu'il 
ne  fe  feroit  pas   trouvé  en  état  de  faire   ufage  contr'eux  de 
cet  Arreft  ,  parce  que  ne  oouvant  pas  diftinguer  fi  le  défaut 
d*envoïer  leur  Etat  des  Procès  Criminels ,  provenoit  de  leur  né- 
gligence ,  ou  bien  de  ce  qu'il  n'y  auroit  point  eu  les  fix  der- 
niers mois  ,  aucuns  Procès  en  inftruAion  dans  leurs  Sièges, 
ou  de  Prifonniers  dans  leurs  Prifons  ;  il  auroit  pu  compren- 
dre dans  la  Lifte  de  ceux  dont  il  auroit  demandé  l'interdic- 
tion ,  quelques-uns  de  ceux  qui  ne  l'auroient  pas  fait ,  faute 
de  Procès  triminels  en  inftruAion  ,  ou  de  Priibnniets  dans 
les  Prifons  :  Que  pour  faire  cette  diftin(iion ,  il  auroit  mandé 
à  un  chacun  de  fcs  Subftituts  ,  qui  n'auroient  point  d'objet 
pour  former  un  Etat  y  de  lui  cnvoïer  un  Certificat  figné  d'eux , 
comme  il  n'y  a  eu  depuis  les  derniers  fix  mois ,  aucuns  Procès 
Criminels  inftruits  dans  leur  Jurifdidion  ,  ni  Prifonniers  dans 
les  Prifons  :  Que  plufieurs  s'y  font  conformez ,  mais  que  beau- 
coup négligent  de  lui  envoïer  ce  Certificat ,  fans  doute  fur  ce 
qu'il  n'y  a  aucune  Loi  qui  les  y  oblige  j  de  manière  qu'il  n*eft 
point  en  état  de  fuivre  cette  matière  avec  l'cxaftitude  qu'elle . 
mérite  :  Pourquoi  requiert  être  ordonné  ,  que  l'Article  XX. 
du  Titre  X.  de  l'Ordonnance  de  1^70.  &  l' Arreft  de  la  Cour, 
du  8.  Mars  1718.  feront  exécutez  fuivant  leur  forme  &  teneur  j 
ce  fàifant  ,  être  enjoint  aux  Procureurs  du  Roy  &  Fifcaux  de 
tous  les  Bailliages  &  Hautes-Juftices  du  Reflfbrt  de  la  Cour, 
d'envoïer  dans  Ta  quinzaine  .après  la  réception  de  l' Arreft  qui 
fur  ce  interviendra ,  un  Etat  des  Prifonniers  étans  dans  leurs 
Prifons ,  &  des  Procès  Criminels  aâ:uellement  pendans  dans 
lefdiçes  Jurifdi(SUons  ,  contenant  le  nom  ,  furnom ,  qualité  & 
demeure  des  Acufez ,  le  titre  de  l'acufation  ,  &  date  de  la  Plain- 
te ,  la  date  du  Décret  ,  celle  de  l'écrouë ,  à  la  requête  de  qui 
pourfuivis  ,   l'Etat  de  la  Procédure  ,   &  des  Efets  étans    au 
Gréfe,  foit  qu'il  y  ait  des 'Acufez  prifonniers  ou  non  prifon- 
niers y  &  au  cas  qui  ne  fe  trouvât  aucuns  Procès  Criminels 
pendans  dans  lefdits  Sièges  ,  Bailliages  &  Jurifdidions  ,  fie  au- 
çuns  Prifonniers  dans  les  Prifons  ,  être  ordonné  que  chacun 
4c  fcs  Subfitituts,  au  lieu  de  l'état  prefcrit  par  l'Ordonnance, 
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envoïera  un  Certificat  figné  de  lui ,  du  Juge  &  du  Gréûer,  por- 
tant qu'il  nY  a  aucuns  Procès  Criminels  en  inlltuétion ,  ni  Pri- 
fonnicrs  daiis  les  Prifons  j  à  quoi  ils  feront  tenus  de  ûttisfzire^ 
à  peine  d*interdi£bion  j  comme  auffi  ,  de  conanuer  à  l'av^enir, 
fous  la  même  peine  ,  à  envoïer  lefdits  Etats  ou  Certificats , 
aux  mois  de  Janvier  &  Juillet  de  chaque  année  i  être  ordonné 
que  les  Vidimus  de  l'Arreft  qui  interviendra  ,  feront  envoïcz 
dans  les  Bailliages  ,  Sièges  &  Jurîfdidions  de  ce  Reflbrt,  pour 
y  être  enregiftrez  &  exécutez,  fuivant  leur  forme  &  teneur,  à  la 
diligence  de  ks  Subftituts  ,  qui  feront  tenus  de  l'en  certifier 
inceflàmment.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire ,  Pièces  y  ata- 
chées  &  énoncées  j  &  oiii  le  Raport  du  Sieur  de  Brinon  ,  Con- 
feiller-Commiflaire  :  Tout  conlîdéré  ;  LA  COUR  a  ordon- 
né &  ordonne,  que  TArticle  XX.  du  Titre  X.  de  l'Ordon- 
nance de  1^70.  &  l'Arreft  de  la  Cour  du  8.  Mars  1728.  fe- 
ront exécutez  fuivant  leur  forme  &  teneur  j  ce  faifant ,  enjoint 
aux  Procureurs  du  Roy  &  Fifcaux  de  tous  les  Bailliages  & 
Hautes -Juftices  de  ce  Reflbrt  ,  d'envoi er  dans  la  quinzaine 
après  la  réception  du  prefent  Arreft  ,-  un  Etat  des  Prifonnieics 
étans  dan»-  leurs  Prifons ,  &  des  Procès  Criminels  aâuellement 
pendans  dans  lefdites  Jurifdi(fHons  ,  contenant  le  nom  ,  fur- 
nom  ,  qualité  6c  demeure  des  Acufez  ,  le  titre  de  l'acufation 
&  date  de  la  Plainte  ^  la  date  du  Décret  ,  celle  de  l'écrouë ,  à 
la  requête  de  qui  pourfuivis  ,  l'état  de  la  Procédure ,  &  des 
Efets  étans  au  Gréfe,  foit  qu'il  y  ait  des  Acufez  prifonniers  ou 
non  prifonniers  :  Et  au  cas  qu'il  ne  fe  trouvât  aucuns  Procès 
Criminels  pendans  dans  lefdits  Sièges  ,  Bailliages  &  Jurifdic- 
tions  ,  &  aucuns  Prifonniers  dans  les  Prifons ,  ordonne  que 
chacun-,  des  Subftituts  du  Procureur  Général ,  au  lieu  de  l'Etat 
prefcrit  par  l'Ordonnance ,  envoïera  un  Certificat  figné  de  lui , 
du  Juge  &  du  Gréfier  ,  portant  qu'il  n'y  a  aucuni  Procès  Cri- 
minels en  inftruâ:ion  ,  ni  Prifonniers  dans  les  Prifons  j  à  quoi 
ils  feront  tenus  de  fatisfaire  ,  à  peine  d'interdi£tion  :  Comme 
aufiî ,  de  continuer  à  l'avenir  ,  fous  la  même  peine ,  à  envoïer 
lefdits  Etats  ou  Certificats  ,  aux  mois  de  Janvier  &  Juillet  de 
chaque  année  ;   A  laquelle  fin  ,  ordonne  que  les  Vidimus  du 

Îrefent  Arreft  ,  feront  envoïez  dans  les  Bailliages  ,  Sièges  & 
urifdiiSlions  de  ce  ReflR)rt  ,  pour  y  être  enregiftrez  &  exécu- 
tez ,  fuivant  leur  forme  &  teneur ,  à  la  diligence  des  Subfti- 
tuts du  Procureur  Général  ,  qui  feront  tenus  de  l'en  certifier 
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incefïamment.   A  Roiien  en  Parlement ,  le  treizième  jour  do 
Mars  mil  fept  cens  quarante-un. 

Par  la  Cour  ,  Signé  ,  A  U  Z  À  N  E  T. 


Arreft  du  Parlement ,  pour  donner  la  liberté  à  toutes 
Perfonnes,  de  couper  leurs  Trèfles,  Lufernes  &' au- 
tres Grains  en  verd  ,  deftinez  pour  la  nouritùre 
des  Beftiaux  i  avec  défenfes  aux  Seigneurs  des  Paroif^ 
fes  &  tous  autres  ,  de  les  y  troubler  /-feflffs  les  pei- 
nes d'Amende  y  &  autres  y  portées. 

2)«  2  ^.  Mars  t  7  ^  h 

SU  R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ^  par  le  Procureur  Gêné- 
^^^  rai  du  Roy  j  expofîtive ,  qu'il  auroit  été  informé  que  quel- 

ques Seigneurs  &  Gentilshommes ,  fous  prétexte  de  conférver 
le  Gibier  de  leurs  Terres  ,  prétendent  empêcher  leurs  Vaflaux  ôC 
Voiiîns  de  couper  les  Trèfles ,  Lufernes  &  autres  Grains  en  vcrd^ 
deftinez  pour  la  nouritùre  des  Beftiaux  ,  avant  certain  tems 
de  Tannée.  Un  pareil  abus  contraire  au  bien  &  à  la  liberté 
publique ,  ne  peut  être  trop  promptement  réprimé  :  Pourquoi 
requiert  être  ordonné,  que  toutes  Perfonnes  auront  la  liberté 
dé  couper. ,  en  quelque  tems  qu'ils  jugeront  à  propos  y  leurs 
Trèfles ,  Lufernes  &  autres  Grains  en  verd ,  'deftinez  pour  la 
nouritùre  des  Beftiaux  j  àéknks  faites  aux  Seigneurs  des  Pa- 
roifl^s  &  à  tous  autres ,  de  les  en  empêcher ,.  fous  quelque  pré- 
texte que  ce  foit  ^  à  peine  de  Cinquante  livres  d'Amende  en- 
vers le  Roy ,  &  de  tous  dépens  ,  dommages  &  intérêts  5  que 
TArreft  fera  imprimé ,  lu ,  publié  &  afiché  par  tout  oii  il  apaiv 
tiendra,  &  envoie  dans  tous  les  Sièges  de  ce  ReflTort  ,  pour  y 
être  pareillement  lu ,  publié  &  afiché ,  &  exécuté  félon  fa  for- 
me &.  teneur  ;  L  A  C  O  U  R  a  ordonné  &  ordonne  ,  que  tou^ 
tes  Perfonnes  auront  la  liberté  de  couper  ,  en  quelque  tems 
qu'ils  jugeront  à  propos  ,  leurs  Trèfles  ,  Lufernes  &  autres 
Grains  en  verd  ,  deftinez  pour  la  nouritùre  des  Beftiaux  :  A 
fait  &  fait  àiéï^nks  aux  Seigneurs  des  Paroiflfcs,  &  à  tous  au- 
tres, de  les  en  empêcher,  Ibus  quelque  prétexte  qfie  ce  foit^ 
à  peine  de  Cinquante  livres  d^Amende  envers  le  Roy  ,  &  de 
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tous  dépens  ,  doinmagcs.  &  intérêts  j  à  laquelle  fin ,  le  prcfenc 
Arreft  fera  imprimé ,  lu  ^  publié  &c  afichc  par  tout  où  il  apar- 
tiendra ,  &  envoie  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Rcilbrt  ,  pour  y 
Itre  pareillement  lu,  publié  &  afiché,  &  exécuté  fclon  /a  for- 
me &  teneur.  A  Rouen  en  Parlement ,  le  vingt-troiiîeme  jour 
de  Mars  mil  fcpt  cens  quarante-un. 

Par  la  C6ur ,  Signé  ,  A U  Z  AN E  T. 

Arreft  du  Parlement ,  qui  ordonne  que  les  Arrêts  & 
Réglemens  ci-devant  rendus  ,  concernans  les  Jeux, 
feront  exécutez,  &c. 

Du  27.  jivril  i? 4f. 


SU  R  la  Remontrance  faite  à  la  .Cour  ,  par  le  Procureur  Gé- 
néral du  Roy  \  expofitive  ,  qu*au  mépris  d'une  infinité  de  Ré- 
glemens de  Police  &  d'Arrêts  de  la  Cour ,  qui  défendent  les  Jeux 
de  Hoca ,  la  Baflette ,  le  Pharaon ,  le  Lanfquenet ,  le  Pafle-feize , 
le  Paflè-dix  ,  &  autres  Jeux  de  hazard  ;  il  auroit  eu  avis  qu'il 
y  a  quelques  Maifons  en  cette  Ville  où  on  y  joue  ,  &:  où  on  y 
a  joiîé  il  y  a  peu  de.» jours,  &  perdu  de  groflcs  fommes  ,  &  ce- 
la* fi  ouvertement ,  que  le  Public  en  a  été  fcandalifé  &  en. a 
murmuré ,  ce  qui  pouroit  tirer  à  conOquence  ;  Pourquoi  re- 
quiert être  ordonné ,  que  les  Arrêts  &  Réglemens  ci-devant  ren- 
dus, concernans  les  Jeux,  feront  exécutez j  cefaifant,  itérati- 
ves défenfcs  être,  faites  à  toutes  Perfonncs  de  quelque  féxe , 
condition  &c  qualité -qu'elles  foient  ,  de  joiier  &  donner  à 
joiier  aufdits  Jeux  de  Hoca,  Bafïette ,  Pharaon  ,  Lanfquenet, 
Paffe-feize,  Pafle-dix ,  &  autres  Jeux  de  hazard  ,  à  peine  de 
Mille  livres  d'Amende  ,  dont  le  tiers  apartiendra  au  Dénon- 
ciateur ,  &  plus  grandes  peines  en  cas  dé  récidive;  à  laquelle 
fin,  l'Arreft  qui  interviendra  fcralu  ,  publié  &  afiché  par  tout 
où  befoin  fera.  Vu  par  la  Cour  ledit  Rcquifitoire  ;  fie  oiii  le 
Raport  du  Sieur  Hubert,  Confeiller-Commiffaire  :  Tout  con- 
fidéré  ;  L  A  C  O  U  R  ,  faifant  droit  fur  ledit  Rcquifitoire  ,  a 
ordonné  &  ordonne,  que  les  Arrêts  &  Réglemens  ci-de\ant 
rendus,  concernans. les  Jeux  ,  feront  exécutez  ;  ce  faifant  ,  a 
fait  &  fait  itératives  défenfes  à  toutes  Perfonnes  de  quelque 
féxe ,  condition  &  qualité  qu^elles  foient ,  de  joiier  ou  donner 
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à  joiier  aufdits  Jeux  de  Hoca ,  Baflette ,  Pharaon ,  Lanfqucnet, 
Pafle-feize  ,  Paile-dix  ,  &  autres  Jeux  de  bazard  ,  à  peine  de 
Mille  livres  d'Amende ,  dont  le  tiers  apartiendra  au  Dénoncia- 
teur, &  plus  grandes  peines  en  cas  de  récidive  j  à  laquelle  fin, 
le  prefent  Arreft  fera  lu ,  publié  &  afiché  par  tout  ou  befoin 
fera,  A  Rouen  en  Parlefnent ,  le  vingt-feptiéme  jour  d*Avril 
mil  fept  cens  quarante-un.  Par  la  Cour  y  Signé ,  AUZANET^ 

Arreft  du  Parlement  ,  qui  ordonne  que  TArticlc 
XXXVIIL  de  la  Déclaration  du  Roy  du  5,.  Avril 
i73(>.  concernant  les  Regiftres  des  Baptêmes^  Ma- 
riages &  Sépultures,  &  TArreft  de  la  Cour  du  Z3. 
Février  dernier  ,  feront  exécutez  félon  leur  forme 
&  teneur,  ^c. 


*74».  Ç*UR  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur 
luiiicc.  O  Général  du  Roy  j  cxpoiîtive  ,  qu*il  a  été  rendu  Arreft  fur 
fon  Rcquifîtoire ,  le  23.  Février  clernfier  >  par  lequel  la  Cour 
auroit  enjoint  à  fes  Subftituts  d'exécuter  TArticle-  XXXVIIL 
de  la  Déclaration  du  Roy  du  9»  Avril  1736.  concernant  les 
Regiftres  de  Baptêmes ,  Mariages  &  Sépultures  j  &  comme  (es 
Subftituts  aux  Bailliages  d'Andely  ,  Beaumont-le-Rogcr  ,  Bre- 
theiîil  ,  Caudebec  ,  Cérences^^ ,  Falaife  ,  Neufchâtel  ,  Orbcc , 
Pontlevêquc  &  S.  Lo  ,  n'y  ont  p»  fatisfait ,  encore  bien  que 
cet  Arreft  leur  ait  été  envoie  r  Pourouoi  requiert  ,  faute  pai 
iefdits  Subftituts  aux  Bailliages  d'Anaely  ^  Beaumont-le-Roger, 
Bretheiiil,  Caudebec,  Cérences,  Falaife  ,  Neufchâtel ,  Orbec,. 
Pontlevêquc  &  S.  Lo ,  d*avoir  envoie  PEtat  prefcrit  par  le  fuf^ 
dit  Article  de  ladite  Déclaration^  iceux  être  interdits  de  toutes 
fonOdons  p^endant  quinze  jours  y  du  four  de  la  réception  de 
^Artcft  qui  interviendra  5  &  au  furplus  ,  itérative  injonâion 
leur  être  faite  &  à.  tous  autres  i^  Subftituts  ,  de  fe  conformer 
aux  difpofîtions  de  ladite  Déclaration  ôc  Arreft  de  la  Cour ,. 
6>us  plus-  grande  peine^  Vu  par  la  Cour  ledit  Kequifîtoire  $  & 
oCii  le  Raport  du  Sieur  Hubert,  Confeillcr-Commiflairç  r 
Tout  confidéréj  LA  COUR  ordonne  qiie  TArt.  XXXVHL. 
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de  la  Déclaration  du  Roy  du  ^.  Avril  173 tf.  cônCernaTit  les  — — 
Regiftres  des  Baptêmes,  Mariages  &  Sépultures^  &  TArreft  de  ^l^^l" 
là  Cour  du  i3»  Février  dernier  >  feront  exécutez  félon  leur 
forme  &  teneur  5  ce  faifant ,  a  fait  itératives  injondions  aux 
Subftituts  du  Procureur  Général ,  notaniment  à  ceux  des  Bail- 
liages d'Andely  ,  Beaumont-le-Roger  ,  Bretheùil  ,  Caudebec , 
Cérences ,  Falaife  ,  Neufchâtel,  Orbec,  Pontlevêque&  S.  Lo, 
de  s'y  conformer  j  &  en  conféquence ,  d'envoïer  dans  un  mois 
du  jour  de  la  réception  du  prefent  Arreft  ,  l'Etat  prefcrit  par 
TArtide  XXXVIII.  de  k  lufdite  Déclaration  j  &  faute  par 
eux  d'y  {âtisfaire  dans  ledit  tems  ,  icelui  pafK  &  fans  qu'il  loit 
befoin  d'^autre  Arreft ,  les  a  dès-à-prefent  interdits  des  fondlions 
de  leurs  Charges  pendant  quinze  jours  j  leur  a  fait  &  fait  dé- 
fenfes.  de  les  exercer ,  à  peine  de  Crime  de  Faux.  A  Rouen  en 
Parlement ,  le  dix-neuvieme  jour  de  Juillet  mil  fept  cens  qua- 
rante-un. Par  la  Cour,  Signé,  AU  Z ANET. 


Arreft  du  Parlement  ,  portant  Règlement  pour  les 
Perfoniies  auxquelles  le  Glanage  des  Champs  eft  in- 
terdit y  ôc  les  autres  aufquels  il  eft  acordé ,  dans  le 
tems  &c  le  cas  y  mentionnez  -,  avec  défenfes  à  ceux 
y  dénommez  ;  de  fc  mêler  du-  Glanage  j  &  régie 
aufli  ce  qui  concerne  l'entrée  des  Beftiaux  défendue 
fur  les  Terres-  moiflbnnées  ,  autrement  que  dans  le 
tems  y  marquer  le  tout,  fous  les  peines  de  Prifon  ^. 
d'Amende  &  autres  y  portées» 

Vh  20.  juillet  iZ4-y^ 

Su  R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour,  par  le  Procureur  Gé-  ^  '  ''^ 
néral  du  Roy  j  expofîtive  ,  qu*il  lui  auroit  été  remis  aux"  juaic^-* 
itiains  un  Exemplaire  imprimé  d'une  Ordonnance  de  M.  le 
Gommifliire  déparçL.  en  la  Généralité  de  Roiîen  ,  concernant 
fe  Glanage  dans  les  Champs  ,  la  qualité  de^  perfbnnès  qui 
peuvent  glaner ,  le  tems  dans  lequel  elles  peuvent  ufer  de  cet-- 
te  faculté  :  Que  cette  Ordonnance  eft  contraire  à  Tautorité  de' 
Ik  Cour ,  s'agiflant  de  matière  de  Police ,  dont  la  manutention: 
en  générât  n'eft  confiée  par  les  Loix  du^  Roïaume  ,  qu'à  la: 
i//.  Suiu  du  N^  R.^  E 
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i— —  Cour  ,  &  aux  Juges  de  fon  Reflbrt  j  &  dans  le  fait  particu- 
Vumcz  ^^^^  ^^  Police  du  Glanage  étant  nommément  atribuée  par  TE- 
^^*  dit  de  Henri  I L*  de  r^iinée  i  j  54.  aux  Juges  ordinaires  j  qu'il 
eftime  que  la  Cour  ne  peut  laîflèr  fubfifter  cette  Ordonnance, 
fans  compromettre  foa  autorité ,  &  que  le  bien  &  la  tranquili- 
té  des  Habitans  de  la  Campagne ,  demandeat  auffi  qu'on  pres- 
crive fur  le  fait  du  Glanage ,  des  régies  qui  émanées  d'un  Tri- 
bunal ccàmpétent,  puiflèrit  contenir  les  Laboureurs  &  les  Pau- 
vres dans  leurs  devoirs  refpe<iifs  ,  en  réprimant  la  dureté  des 
Laboureurs  ,  qui  voudroient  empêcher  les  Pauvres  de  ramaflir 
les  Epis  refiez  épars  dans  les  Champs ,  après  la  Récolte  j  &  en 
prenant  en  même-tems  les  précautions  convenables  ,  pour  que 
la  faculté  qu'on  acorde  aux  Pauvres  ,  ne  devienne  trop  oné- 
reufè  aux  Laboureurs ,  &  ne  foit  pour  les  Pauvres  valioes  une 
ocafion  de  fàînéantife  &  d'oifîveté  :  Pourc^uoi  requiert ,  fans 
s'arrêter  à  l'Ordonnance  de  M.  le  Commifïaire  départi,  du  10, 
de  ce  mois ,  concernant  la  Police  du  Glanage  ,  défenfes  être 
laites  à  tous  Oficiers  de  Juftice  ;  de  la  mettre  à  exécution  j  ^être 
au  furplus  ordonné ,  que  les  Edits  &  Réglemens  concernans  le 
Glanage ,  feront  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur  j  ce  fai- 
fant  ,  défenfes   faites  à  toutes  Perfonnes  oui  font  en  état  de 
travailler  à  la  Récolte  ,  de  glaner  dans  les  Champs ,  fous  quel- 
que prétexte  que  ce  puifle  être ,  à  peine  de  Prifon  j  être  per- 
mis aux  feuls  Infirmes  ,  Vieillards  &  Enfans   de  glaner  y  ce 
qu'ils  ne  pouront  faire  toutefois  qu'en  plein  jour,  &  après  que 
les  Gerbes  auront  été  enlevées  ,  à  peine  d'être  pourfuivis  & 
punis  comme  Voleurs  $  défenfes  faites  aux  Propriétaires ,  Fer- 
miers &  Laboureurs ,  de  glaner  ou  faire  glaner  par  leurs  Pré- 
pofez  dans  leurs  Champs  ,  après  qu'ils  en  auront  enlevé  leurs 
Gerbes-,  &  à  tous  Bergers  ,  Porchers  ,  Vachers  &  autres,  de 
mener  leurs  Beftiaux  dans  les  Terres  moiflbnnées ,  pjûtôt  que 
vingt-quatre  heures  après  que  les  Gerbes  auront  été  enlevées^ 
à  peine  de  Vingt  livres  d'Amende  contre  chacun  des  Contre- 
venans ,  aplicable  au  profit  des  Pauvres  de  la  Paroifle  ;  ordon- 
ner que  l'Arreft  qui  interviendra ,  fera  imprimé  ,  publié  &  ajfi- 
ché  i  que  Copies  coUationnées  d'icelui ,   feront  envoïées  dans 
tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt ,  pour  y  être  pareillement  publiées 
&  afichées  ;  enjoint  à  fes  Subftituts  d'y  tenir  la  main ,  d'en  en- 
voïer  des  Copies.  coUationnées  dans  toutes  les  Paroifles  de  leurs 
Jurifdidions ,  pour  y  être  lues  à  TifFuë  de  la  Méfie  Paroiffiale, 
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8c  aflchées  aux  Portes  des  Eglifes  ^  enjoint  à  Ces  SubAritnts  de    , 
le  certifier  dans  le  mois ,  des  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  j  ?^^'- 
faites.    Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoirc ,  Pièce  y  atachée  & 
énoncée  j  oui  le  Raport  du  Sieur  Hubert ,  Confeiller-Commif- 
faire  ;  Tout  confidéré  5  L  A  COUR,  faifant  droit  fur  ledit  Re- 

3uifîtoire ,  fans  s*arrêtjer  à  l'Ordonnance  du  Sieur  Commillàire 
éparti,.  du  lo»  de  ce  mois  ,  concernant  la  Police  du  Glana- 
ge,  a  fait  &  fait  défcnfes  à  tous  Oficiers  de  Juflice ,  de  la  met- 
tre à  exécution  y  ordonne  au  fuîplus  ,  que  les  Edits  &  Régie- 
mens  concemans  le  Glanage  ,  feront  exécutez  félon  leur  for- 
me 6c  teneur;  ce  faifant,  a  fait  défenfès  à  toutes  Perfonnes 
2ui  font  en  état  de  travailler  à  la  Récolte  ,  de  glaner  dans  les 
îhamps  ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  puifïe  être ,  à  peine  de 
Prifon  :  Permet  aux  feuls  Infirmes ,  Vieillards  &  Enfans  de 
glaner  j  ce  qulls  ne  pouront  faire  toutefois  qu'en  plein  j^our ,  Se 
après  que  les  Gerbes  auront  été  enlevées ,  à  peine  d'être  pour- 
fuivis  &  punis  comme  Voleurs  :  Fait  défenles  aux  Propriétai- 
res ,  Fermiers  &  Laboureurs  ,  de  glaner  ou  faire  glaner^  par 
leurs  Prépofèz  tlans  leurs  Cbamps,  après  quils  en  auront 
enlevé  leurs  Gerbes ;.&  à  tous  Bergers  ,  Porchers,  Vachers  Ôc 
autres,  de  trwner  leurs  Befliaux  dans  les  Terres  moifibnnées ,. 

{>Iâtôt  que  vingt-quatre  heures  après  que  les  Gerbes  auront  été  en- 
evécs  ,  à  peine  de  Vingt  livres  d'Amende  contre  chacun  des  Con- 
trcvetians ,  aplrcable  au  profit  des  Pauvres  de  la  Paroiflè  :  Ordon- 
ne que  le  prcfent  Arreft  fera  imprimé ,  publié  &  afiché  j  que 
Copies  collationnées  d'icelui  feront  envoïées  dans  tous  les  Sié- 

fîs  de  ce  Reflbrt, pour v être  pareillement  publiées &afichées: 
njoint  aux  SubfÉtuts  d.u  Procureur  Général  du  Roy  d'y  te- 
nir la  main  ,  &  d'en  envoïer  des  Copies  collationnées  dans  tou- 
tes le»  Paroiflcs  de  leurs  JuriiHiélions ,.  pour  y  être  lues  à  Tifl 
fïië  de  k  MeflÈ  Paroifîîalé ,.  &  afichées  aux  Portes  des  Eglifes  ^ 
k  de  certifier  la  Cour  dans  le  mois ,  des  diligences  qu'As  au*- 
jfont  pour  ce  faites.  A  Rouen  en  Parlement  ^  Te  vingtième  jour 
<£e  JuiUfit  mil  fèpt  cens  quarante-nn. 

Par  k  Cour  ^  Signé ,  AUZ  ANZ  T. 
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Déclaration   du   Roy  ,    pour    la  Levée    du   Dixième 
du  Revenu  de  tous  les  Biens  du  Roïaume. 

Du  2$.  jiou(l  i  74U 

LOUIS  par  k  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  Cjîux  qui  ces  prelentes  Lettres  verront , 
Salut.  Les  accidens  arrivez  depuis  quelaues  années ,  &  prin- 
cipalement Tannée  dernière  ,  fur  les  Récoltes  ,  &  la  (ituatioa 
des  Afaires  dePEurope,  Nous  aïant  mis,  il  y  a  déjà  long-tems, 
dans  la  néceffité  de  faire  plulîeurs  dépenfes  extraordinaires  & 
très-confidérables ,  Nous  avons  jufqu'à  prcfent  taché  d'y  pour- 
voir, par  des  voies  qui  ne  fuflent  point  à  charge  à  nos  Peu- 
ples :  Mais  ces  dépenfes  fe  trouvant  néceflairement  continuées 
&  multipliées ,  tant  par  Taugmentation  de  nos  Troupes ,  que 
les  circonftances  Nous  ont  forcé  de  mettre  en  état  d'entrer  en 
Campagne  ,  que  p^r  TArmement  de  nos  Flotes  j  Nous  nous 
trouvons  obligez  de  Nous  procurer  des  fecours  extraordinai- 
res ,  qui  puiflent  fatisfaire  à  toutes  ces  nouvelles  dépenfes ,  fans 
déranger  Tordre  établi  dans  nos  Finances  ,  pour  le  paiement 
des  charges  ordinaires  de  l'Etat  ,  auquel  \^s  fonds  qui  y  ont 
été  jufqu'à  prefent  afedfcez ,  continueront  d*être  emploïez.  Et 
comme  Nous  avons  déjà  éprouvé  que  de  tous  \zs  moïens  que 
Nous  aurions  pu  mettre  en  ufagè  ,  il  n'y  en  a  point  de  plus 
jufte  &  de  moins  arbitraire  que  l'Impofition  du  Dixième,  qui 
fe  répartit  fur  tous  nos  Sujets  ,  relativement  à  leurs  biens  & 
facultez ,  ni  de  plus  avantageux ,  puifque  la  levée  s'en  faifant 
fans  Traité  ni  remife  extraordinaire ,  le  produit  en  rentre  en 
entier  en  nôtre  Trefor  Roïal  ;  Nous  nous  fommes  déterminez 
à  préférer  cette  Impofition  à  tous  les  autres  moïens  qui  Nous 
ont  été  propofez  ,  &  à  ordonner  qu'à  commencer  du  premier 
,0£tobre  prochain  ,  l'Impofîtion  &  la  levée  du  Dixième  fe  fera 
fur  tous  nos  Sujets ,  relativement  à  leurs  revenus  &  facultez  : 
JMais  nôtre  intention  étant  que  cette  Impofition  ne  fubfifte 
qu'autant  que  Nous  ferons  obligez  de  continuer  les  dépenfes 
extraordinaires  qui  y  donnent  lieu  ,  Nous  la  ferons  cefler  auP 
fî-tôt  que  lefdites  dépenfes  pouront  être  fuprimées  j  &  nôtre 
emprellèment  pour  procurer  ce  foulagement  à  nos  Peuples ,  fera 
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égal  à  celui  dont  Nous  avons  donné  des  preuves  en  1737.  ^^  - 
fu primant  cette  même   Impofîtion  ,  dès  le  premier    Janvier  ^Jj^^'* 
de  ladite  année  ,  quoi  que  Nous  enflions  annoncé  par  nôtre 
Déclaration  du  17.  Novembre   1733-  qu'elle  ne  ceflcroit  que 
trois  mois  après  la  publication  de  la  Paix,  A  CES  CAUSES  > 
6c  autres  à  ce  Nous  moavans ,  de  notre  certaine  fcience ,  plei- 
ne puiflance  &  autorité  Roïale,  Nous  avons  par  ces  Prefentes, 
fignées  de  nôtre  main  ,  dit ,  déclaré  &  ordonné  ,  difons  ,  dé- 
chrons  &  ordonnons ,  Voulons  &  Nous  plaît ,  qu^à  commen- 
cer du  premier  Odobre  prochain  ,  le  Dixième  loit  annujslle^ 
ment  levé  à  nôtre  profit ,  fur  tous  les  Revenus  &  Produits  des 
Sujets  &  Habitans  de  nôtre  Roïaûme,  Païs,  Terres  &  Seigneu* 
ries  de  nôtre  obéïflance ,  dans  la  même  forme  &c  de  la  même 
manière  qu'il  Ta  été  pendant  les  trois  dernières  années  qu'il 
a  eu  lieu, 

ARTICLE    PREMIER. 

Ordonnons   que  tous   Propriétaires   Nobles  ou  Roturiers  ^ 
Privilégiez  ou  non  Privilégiez ,  même  les  Apanagiftes  ou  En- 

figiftes  ,  paieront  le  Dixième  du  revenu  de  tous  les  Fonds , 
erres,  Prez,  Bois^  Vignes,  Marais,  Pacages,  Ufages,  Etangs, 
Rivières ,  Moulins ,  Forges ,  Fourneaux  &  autres  Ufines ,  Cens, 
Rentes ,  Dixmes  ,  Champarts  ,  Droits  Seigneuriaux  ,  Péages , 
Pafîkges^  Droits  de  Ponts  ,  Bacs  &  Rivières  ,  Droits  de  Ca- 
naux ,  &  généralement  pour  tous  autres  Droits  &  Biens ,  de 
quelque  nature  qu'ils  foieiit,  tenus  à  rentes,  afermez  ou  non 
afermez. 

II.  Comme  auflî ,  le  Dixième  du  revenu  des  Maifbns  de  toutes 
les  Villes  &  Fauxbourgs  du  Roïaume,  louées  ou  non  louées  j 
enfemble  pour  celles  de  la  Campagne  ,  qui  étant  louées ,  pro- 
curent un  revenu  aux  Propriétaires  ,  même  pour  les  Parcs  8c 
Enclos  defdites  Maifons  étans  en  valeur  ,  de  manière  que  le 
Dixième  ne  foit  levé  fur  chaque  nature  des  Biens  contenus 
dans  le  prefent  &  dans  le  précédent  Article  ,  qu'eu  égard  au 

-  revenu ,  déduction  faite  des  charges  fur  lefquelles  les  Proprié- 
taires ne  pouroient  être  autorifez  à  faire  la  retenue  dudit  Di- 
xième ;  Et  à  l'égard  des  Forges  ,  Etangs  &  Moulins  ,  ils  ne 
ièront  impofez  au  Dixième  ,  que  fur  le  pied  des  trois  quarts 
du  revenu. 

III.  Le  Dixième  du  revenu  de  toutes  les  Charges ,  Emplois 
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,  &  Commîffions ,  foit  d*Epéc ,  foit  de  Robe ,  des  Maiibns  Roîa- 

V  uft  ^^^  »  Villes ,  Police  ou  de  Finance,  compris  leurs  Apointemens> 
Gages  ,  Remifes ,  Taxations  &  Droits  y  atribuez  y  de  quelque 
nature  qu*ils  foient  ,  continuera  d'être  perçu  fur  tous  ceux  fur 
qui  on  le  perçoit  aftuellement  r  Et  fera  pareillement  levé  fur 
ceux  fur  qui  on  auroit  oublié  de  le  percevoir  ,  ou  qui  en  au- 
roient  été  exemtez ,  dérogeant  à  cet  éfet,  a  tous  Edits,  Décla- 
rations &  Arrêts  ,  en  vertu  defquels  rexemrion  du  Dixième 
pouroit  être  prétendue. 

IV.  Et  pareillement  le  Dixième  de  toutes  les  Rentes  fur  le 
Clergé,  fur  les  Villes  /Provinces  ,  Païs.  d'Etats  &  autres,  à 
Texceprion  des  Rentes  perpétuelles  &  viagères  fur  THôtel  de 
Ville  de  Paris ,  &  fur  les  Tailles  ,  des  Quitances  de  Finance 
portant  intéreft  à  deux  pour  cent ,  cmploïées  dans  nos  Etats  ^ 
cnfèmble  des  Gages  réduits  au  denier  cinquante. 

V.  Seront  fujets  à  la  levée  du  Dixième,  toutes  les  Rentes  à 
conftitution  fur  Particuliers  ,  Rentes  viagères ,.  Doùairçs  &  Pen- 
fions,  créées  &  établies  par  Contrats,  Jugeroens  ,.  Obligations^ 
ou  autres  AAes^poftans  intérêts  $  comme  auffi ,,  tous  les  Droits , 
Revenus  &  Emolumens,  de  quelque  nature  qu'ils  foient,  atri- 
buez  tant  à  nos  Ofîciers  qu^autres  Particuliers.,  Corps  ou  Comt- 
munauter ,  foit  qu*ils  leur  aïent  été  aliénez  ou  réunis  §  &  pa- 
reillement les  0£trois  &  Revenus  Patrimoniaux  ,.  Commu* 
Baux  ,  &  autres  Biens  &  Héritages  des  Villes ,  Bourgs ,  Villa- 

fes  ,  Hameaux  &  Communautez  ,  même  les  Droits  de  Mef- 
igeries ,  Caroflès  &  Coches  ,.  taat  par  Terre  que  par  Eau  j  fie 
généralement  tous  les  autres  Biens  de  quelque  nature  qu'il* 
foient ,  qui  produifent  un  Revenu. 

VI.  Mais  atendu  que  les  Propriétaires  des  Fonds  &  Hérita- 
ges ,  Maifons  &  Ofices ,  qui  doivent  des  Rentes  à  conftitution  y 
Rentes  viagères ,  Doiîaires ,  Penfîons  ou  Intérêts  ,  paieront  le 
Dixième  de  la  totalité  du  revenu  des  Fonds  fîir  leCjuels  les» 
Rentiers  ,  Penfîonnaires,  &  autres  Créanciers  ont  à  exercer  ou 
pouroient  exercer  leurs  hipotèques  ;  Voulons  que  le  Dixième 
dû  par  lefHits  Rentiers  ,  Penfîonnaires  ou  autres  Créanciers^ 
foit  à  la  décharge  defHits  Propriétaires  des  Fonds  j  &  qui  <*e 
ëfet,  ledit  Dixième  foit  par  eux  retenu  ,  lorfiju'ils  feront  le 
paiement  des  arrérages  deldites Rentes,  Penfîons  &  Intérêts,  ert 
juftifîant  par  eux  de  la  Quitance  du  païexnemL  du  Dixién»e  des; 
Revenui  de  leiiis  Fonds*. 
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VII.  £t  comme  pareillement  les  Paiticuiiers  ,  OBciers,  Corps . 

&  Communautez,  même  les  Corps  ô£  Commiuiautez  des  Vn--  AJoft'* 
les  ,  Bourgs  ,  Villages  &  Hameaux  ,  qui  joiiiffènt  de  Droits , 
Revenus  &  Êmolumens  ^  de  quelque  nature  qu^ilsfoienCy  Droits 
<î*0£trois  ,  Revenus  Patrimoniaux  ,  Communaux  ,  &  autres 
Biens  &  Héritages  ,  Droits  de  MefTaseries  ,  Caroffes  ,  Coches 
&  autres  ,  paieront  le  Dixième  de  la  totalité  du  Revenu  de 
tous  lefdits  Droits ,  Emolumens  ,  OArois  &  autres  Biens  ,  les- 
quels peuvent  être  chargez  du  paiement  des  Rentes ,  Penfîons , 
Droits ,  Taxations  ,  Emolumens  ou  Intérêts  ,  à  quelque  titre 
que  ce  foit  j  Voulons  que  le  Dixième  dû  par  ceux  qui  jouira- 
ient defdites  Rentes ,  Peniîons ,  Droits ,  Taxations ,  Emolumens 
ou  Intérêts  ,  ibit  à  la  décharge  defdits  Particuliers  ,  Oficiers  , 
Corps  &  Communautez  ,  &  des  Corps  &  Communautez  des 
Villes ,  Bourgs ,  Villages  &  Hameaux  j  &  qu'à  cet  éfet,  le  Di- 
xième ibit  par  eux  retenu  lorfqu'ils  feront  le  paiement  defdites 
Rentes ,  Penfions  ,  Droits  ,  Taxations ,  Emolumens  ou  Inté- 
rêts ,  en  juftifiant  par  eux  de  la  Quitance  du  paiement  du  Di- 
xième de  leurfHits  Revenus* 

VIIL  Comme  dans  tous  les  Fonds  fur  lefquels  Nous  ordon- 
nons la  levée  du  Dixiénie  ,  ne  font  point  compris  les  Biens 
des  Particuliers  commerçans  y  Se  autres  dont  la  Profeflîon  eft 
de  faire  valoir  leur  argent ,  &  qu*il  eft  jufte  toutefois  qu'ils  y 
contribuent  à  proportion  de  leurs  Revenus  &  profits  j  ordon- 
nons que  chacun  d'eux  y  contribuera  fur  le  pied  du  Dixième 
des  Revenus  &  profits  que  leur  Bien  peut  leur  produire ,  fans 
qu'il  puifïe  être  exigé  d'eux  de  déclaration  d'autres  Biens ,  que 
de  ceux  énoncez  au  premier  &;  fécond  Articles  de  la  prefènte 
Déclaration,  •       >. 

IX,  Voulons  que  le  Dixième  du  Revenu  des  Biens ,  ordon-. 
né  être  levé  par  nôtre  prefènte  Déclaration ,  foit  païé  fuivanc 
les  Rôles  qui  en  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil  j  fçavoir , 
pour  les  trois  derniers  mois  de  la  preiènte  année  1741.  quinze 
jours  après  la  fignification  defdits  Rôles  j  &  pour  chacune  des 
années  fuivantes,  en  quatre  termes  égaux  ,  dans  les  mois  do 
Janvier  ,  Avril ,  Juillet  &  Oftobre  ,  par  préférence  à  tou^ 
Créanciers  ,  Douaires ,  &:  autres  dettes  privilégiées  ou  hipocé-* 
caires  ,  de  quelque  nature  qu'elles  foient ,  même  à  nos  autres 
Deniers ,  &  que  les  Redevables ,  leurs  Fermiers ,  Locataires  & 
autres  débiteurs  y  foknt  contraints  par  les  voïes  ordinaires  ôc 
acoûtumées. 
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■I  X.  Défendons  à  tous  Fermiers ,  Locataires ,  Receveurs ,  Eco* 

^A^a  J^^™^^>  Procureurs,  Régifleurs,  Commiflaires  aux  Saifîes  réel- 
^"  '  les^  Treforiers ,  Receveurs ,  Commis  aux  Recettes- ,  Dépositai- 
res ,  Débiteurs ,  &  tous  autres  tenans  ou  exploicans  des  Ôiens , 
de  quelque  nature  que  ce  foit  ,  dont  le  Revenu  eft  fujet  à  la 
levée  du  Dixième,  de  vuider  leurs  mains  de  ce  qu'ils  doivent 
ou  devront  ci-après ,  qu'en  juftifîant  préalablement  par  les  Pro- 
priétaires ,  avoir  païé  le  quartier  courant  &  Its  précédens  ,  du 
Dixième  du  Revenu  que  Icfdits  Fermiers  ,  Locataires  &  au- 
tres ,  chacun  à  leur  égard  ,  auront  à  païer  aufdjts  Propriétai- 
res ,  fi  mieux  n'aiment  lefdits  Propriétaires  confentir  que  leurs 
Fermiers,  Locataires» &  autres  païent  en  leur  aquit,  le  Dixiè- 
me du  prix  des  Baux  &  Revenus  dont  ils  font  chargez  j  ce  que 
kfdits  Fermiers ,  Locataires  &  autres  feront  tenus  de  faire  , 
dans  les  termes  ci-deflfùs  prefcrits,  à  peine  d'y  être  contraints  , 
nonobftant  toutes  faifies  ,  arrêts  ,  cèffions  ,  tranfports  &  dèlé-^ 
gâtions  ,  quoi  qu^acceptées  ,  même  nonobftant  les  paiement 
d  avance  qui  pouroient  avoir  été  faits  par  eux  $  &  en  rapor- 
tant  par  lefdits  Fermiers ,  Locataires  &  autres ,  Tes  Quitancey 
de  ce  qu'ils  auront  pa'fé  peur  le  Dixième  ,  en  l'âquit  defdits 
Propriétaires ,  ils  en  demeureront  dautant  quites  &  décharger 
envers  lefdits  Propriétaires,  ou  autres  aïans  leurs  droits,  qui- 
feront  tenus  d'âlloiier  &  paffer  lefdites  Quitances  du  Dixième, 
dans  les  Comptes  defdits  Fermiers ,  Locataires  fie  autres  qui  en- 
auront  fait  le  paiement, 

XL  Et  pour  fixer  le  Dixième  du  Revenu  des  Biens  oui  onr 
été  aquis  ou  paflez  à  de  nouveaux  Propriétaires ,  à  quelque  ti- 
trc  que  ce  foit,  depuis  le  preniier  de  Juillet  1734.  ordonnons- 
que  les  nouveaux  Propriétaires  defdits  Biens  ,  en  fourniront 
dans  quinzaine  da  jour  de  la  publication  des  Prefentes  ,  des 
déclarations  exaâies  a  ceux  qui  lèront  prépofer  à  cet  éfct ,  8c 
en  la  forme  qui  leur  fera  prefcrite  ,  en  exécution  de  nos  Or- 
dres ,-  fi^avoir ,  pour  ceux  de  nôtre  bonne  Ville  de  Paris ,  par  le 
Prevoft  des  AJârchands  de  ladite  Ville ,  &  pour  ceux  des  Pro- 
vinces ,  par  les  Intendans  &  Commiflaires  départis  dans  lefdi- 
tes Provinces  :  Et  faute  par  lefdits  Propriétaires  de  fournir  leurs 
déclarations  dans  le  tems  prefcrit  ci-deflus,  Voulons  qu'ils 
fôient  tenus-  de  païer  le  double  du  Dixième  de  leurs  Revenus^ 
ic  le  quadruple  en  cas  de  faufles  déclarations. 

XII*  Ordonnons  que  le.  recouvremcno  des  Deniers  provenant 
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Judit  Dixième  des  Revenus  ^  fera  fait  par  k$  Receveurs  des  

Tailles  dans  les  Païs  d'Eledions,  &  dans  les   Païs  d'Etats  ^  «74». 
par  les  Receveurs  &  Treforiers  ordinaires  des  Revenus  de  la  ^^^^ 
Province,  lefqucls en  remettront  le  fond  aux  Receveurs  &  Tre- 
foriers généraux  ,  pour  être  par  eux  porté  en  nôtre  Trefor 
Roïali  duquel  Dixième,  lefdits  Receveurs  &  Treforiers,  tant 
particuliers  que  généraux  ,  compteront  en  la  même  forme  & 
manière  ordonnées  par  nos  Déclarations  ,  pour  le  recouvre- 
ment de  la  Capitation  ;  Et  à  Tégard  du  Dixième  du  Revenu 
des  Charges  y  Emplois  &  Commiffions ,  Gages  ,  Penfîons,  & 
autres  Revenus  fujets  à  la  levée  du  Dixième  ,  qui  fe  paient 
par  les  Gardes  de  nôtre  Trefor  Roïal  ,  les  Treforiers  de  nôtre 
Maifon ,  ceux  des  Maifons  Roïales ,.  les  Treforiers  de  l'Ordinai- 
re &  de  l'Extraordinaire  des  Guerres  y  de  T Artillerie ,  de  la  Ma- 
rine, des  Galères  y  &  autres  Treforiers,  les  Païeurs^des  Gages, 
nos  Fermiers  ,  Receveurs  généraux  &  autres  particuliers ,  & 
ceux  des  Païs  d'Etats,  &  tous  autres  Comptables,  ils  continue-* 
ront  d'en  compter,  tant  en  nôtre  Confeil  qu'en  nôtre  Cham- 
bre des  Comptes ,  &  par  tout  ailleurs  qu'il  apartiendra ,  con- 
formément à.  nôtre  Déclaration  du  27^  Décembre*  17 10. 

XIII.  Voulons  que  rimpofîtion  du  Dixième  portée  par  la 
prefente  Déclaration  ,  cefle  d'être  levée  auflS-tôt  qu'en  pofant 
Us  Armes ,  Nous  aurons  rétabli  la  tranquilité ,  &  fait  céder 
les  caufcs  des  dépenfes  extraordinaires  y.  qui  Nous  ont  forcé 
d'y  avoir  recours. 

.   SI  DONNONS  EN  AT  AND  E  MENT  à  nos  amez  &  féaur 
les  Gens  fienans  nôtre  Cour  de  Parlementa  Roiien,  que  nôtre 
prefente  Déclaration  ik'  aient  à  faire  lire,  publier  &  regiftrer, 
(  même  en  tems  de  Vacations)  &  le  contenu  en  icelle  garder 
&  obferver   de   point  en  point  ,  felon  fa  forme  &  ttneur , 
Honobftant  tous  Edits ,  Déclarations  ,.  Arrêts  ,  Règlemens ,  &c 
autres^  chofes  à  ce  contraires  ,  aufquels  Nbus  avons  dérogé  6c 
dérogeons  par  ces  Prefentes  ;  aux  Copies  defouelles  collation- 
nées  par  Tun  de  nos  amezr  &  féaux  ConfeiÛers- Secrétaires, 
Voulons  que  foi  foit  ajoutée  comme  à  l'Original  j    C  A  K  teP 
cft  nôtre  plailir.    En  témoin  de  quoi ,  Nous  avons^  fait  mettre 
nôtre  Scel  à  ceidites  Prefentes*-  Dottne'e  à  Vcrfailles ,  le 
vingt-neuvième  jour  d'Aouft,  Tan  de.  grâce  mil*  fepr  cens  qua- 
tante-un;  &  de  nôtre  Régne  le: vingt-lixième.  Signé',  LOUIS r- 
Et   plus,  bas-,   Par>  k  Rioy  y.  Ame  lot*  :   Vu    au    Gon-^ 
ilL  SttJu  dsê.  N.  R^  "  S' 
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fcil ,  O  a  II  r«  £c  fcellée  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Rcgifiree  par  fravifion  es  Rggiflrts  de  U  Chémhre  des  Facafions.  jî  Rouen 
en  Parlement»  le  i2.  OSebre  i74i*  Sigué,  AUZANET. 


Edit  du  Roy ,  portant  réunion  des  Vicomtez  de  Caën 
&  d'Evrecv. ,  au  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  de  ladite 
Ville  de  (Jacn. 

*  Du  mois  dOUobre  I74f* 

■  T     ouïs  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 

o^brc!  -L^  varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir  ,  Salut.  Uatention 
que  Nous  continuons  de  donner  à  radminiftration  de  la  Juf* 
tice  y  en  procurant  à  nos  Sujets  une  plus  prompte  expédition  , 
par  la  fupreffion  d*un  degré  de  Jurifdidtion  ,  &  Tutilité  des 
Réunions  de  diférens  Sièges  ,  que  Nous  avons  faites  jufqu'à 
prcfent ,  Nous  ont  porté  à  recevoir  favorablement  la  proposi- 
tion qui  Nous^a  été  faite ,  de  réunir  au  Bailliage  &  Siéçe  Pré- 
fîdial de  Caën  ,  la  Vicomte  de  la  même  Ville ,  &  cclTe  d'E- 
vrecy.  Cette  Réunion  Nous  a  même  paru  d'autant  plus  facile 
à  faire ,  que  les  Ofîciers  dudit  Bailliage  &  Siéee  Préfidial  de 
Caën ,  ont  paffè  entr*eux  un  Aâ:e ,  par  lequel  ils  fe  font  foû- 
mis  à  rembourfer  aux  Ofîciers  defdites  Vicomtez  ,  les  fommes 
aufquelles  fe  trouvera  monter  le  prix  des  Ofîces  réunis  &  fu- 
primez ,  fuivant  la  liquidation  qui  en  fera  faite  dans  les  for- 
mes ordinaires  :  Ainu  rien  ne  pouvant  plus  Nous  empêcher 
de  fuivre  les  mouvemens  de  leur  zèle  ,  &  de  leur  donner  des 
marques  de  notre  protedion  ^  Nous  avons  réfolu  d'ordonner 
une  Réunion  ,  qui  ne  fera  pas  moins  un  avantage  pour  nos 
Sujets  de  la  Ville  de  Caën ,  &  du  lieu  d'Evrecy ,  qu'un  acroif^ 
fcmcnt  d'honneur  pour  les  Ofîciers  du  Bailliage  &  Siège  Pré- 
fîdial de  Caën  ,  &  un  nouveau  motif  de  redoubler  leur  aten- 
tion  ,  dans  Tadminiflration  de  la  Juftice  qui  leur  efl  confiée. 
A  CES  CAUSES,&  autres  à  ce  Nous  moiivans,  de  l'avis 
de  nôtre  Confeil  ,  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puif- 
fance  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  nôtre  prefent  Edit 
perpétuel  &  irrévocable^,  dit  ,  flatué  &  ordonné ,  difons  ,  fla- 
tuons  &  ordonnons,  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 
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A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  JVf  I  £  R; 
Les   Jurifdiélions  àts  Vicomtez  de   Caën  &  d'E vrecy  ,   Se 
TAffife  dudit  lieu  d^Evrecy  ,  feront  &  demeureront  rëûm'es  4 

J>erpétuité ,  à  la  Jurirdidion  du  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  de 
a  Ville  de  Caën ,  qui  connoîtr^  à  Tavenir  en  première  Inftan* 
ce ,  de  toutes  les  Caufes  &  Procès  dont  lefdites  Vicomtez  ôc 
A/fifes  étoient  en  droit  &  pofleflîon  de  connoître  j  ce  qui  aura, 
lieu  ,  foit  dans  les  cas  ordinaires ,  foit  dans  l'un  ou  dans  l'au- 
tre dcicf  de  TEdit  des  Préfidiaux ,  fans  que  dans  aucun  defdits 
cas  ,  les  Parties  aïent  befoin  d'obtenir  une  Commiffion  ,  pour 
faire  aflîgner  audit  Bailliage ,  ceux  contre  lefquels  elles  auront 
des  demandes  à  former  en  première  Infbmce ,  &  les  Apels  àc% 
Hautes-Juftices  qui  èroient  ci-devant  portez  aux  Affifes  d'Evre^ 
cy,  le  feront  à  l'avenir  au  Bailliage  &  Siège  Prèfidial  de  Caën^ 
II.  Ordonnons  en  confèquence  ^  que  les  fonctions  atachèes 
aux  Ofices  ci-devant  exercez  par  les  Vicomtes  de  Caën  &  d'E- 
vrecy ,  feront  dès  à  prefent  réunies  à  l'Ofice  de  Lieutenant  Gé- 
néral Civil  au  Bailliage  de  Caën ,  fans  qu'à  l'avenir  ledit  Lieu- 
tenant Général  Civil  foit  obligé  d'obtenir  qu'une  feule  Provi- 
sion ,  fous  le  titre  de  Lieutenant  Général  Civil  au  Bailliage  ôc 
Siège  Prèfidial  de  Caën*  ^ 

IIL  Réunifions  pareillement  les  fonélions  atachèes  aux  Ofî- 
C€;s  de  Lieutenant  Général  en  la  Vicomte  de  Caën ,  &  de  Lieu- 
tenant Général  en  la  Vicomte  d'Evrecy  ,  enfemble  celles  qui 
font  atachèes  aux  Ofices  de  Lieutenant  Particulier  aufdites 
Vicomtez  de  Caën  &  d'Evrecy ,  à  l'Ofice  de  Lieutenant  Par-- 
ticulier  Civil  au  Bailliage  de  Caën  ,  fans  qu'à  l'avenir  ceux  qui 
aquerront  ledit  Ofice  fbient  obligez  d'obtenir  qu'une  feule 
Provifîon ,  fous  le  titre  de  Lieutenant  Particulier  Civil  au  Bail- 
liage &  Siège  Prèfidial  de  Caën. 

IV»  Les  fonélions  atachèes  aux  Ofices  de  nos  Confeillers- 
AfTeQèurs  aux  Vicomtez  de  Caën  &  d'Evrecy  ,  feront  &  de- 
meureront réunies  aux  Ofices  de  nos  Confeilîers  au  Bailliage 
&  Siège  Prèfidial  de  Caën  ,  dont  les  Succefleurs  ne  feront  obli- 
gez d'obtenir  qu'une  feule  Provifion  ,  fous  le  titre  de  nos  Con- 
feilîers au  Bailliage  &  Siège  Prèfidial  de  Caën. 

V-  Réunifions  pareillement  les  fondions  atachèes  aux  Ofî- 
ces  de  nos  Avocats  &  de  nos  Procureurs  aufdites  Vicomtez  de 
Caën  &  d'Evrecy ,  enfemble  celles  qui  étoient  atachèes  à  l'Oft-^ 
ce  de  Subftitut  ea  la  Vicomte  de  Caën  y  aux  .Ofices  de  nos^ 
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,  Avocats  &  de  notre  Procureur  au  Bailliage  &  Siège  Préfidial 

Odobrc'  ^^  ^^^^^^  ^^^^^'  ^  ^  rOfice  de  Subftitut  audit  Bailfiaee  &  Sié- 
^  ^^  S^  Préfidial,  chacun  en  ce  qui  les  concerne,  fans  <ju'à  Tavenir 
nofdits  Avocats  &  nôtre  Procureur  &  leur  Subftitut,  foient. 
obligez  d'obtenir  qu'une  feulé  Provifion  de  chacun  defdits 
Ofices,,  fous  le  titre  de  nos  Avocats  ou  de  nôtre  Procureur 
ou  de  leur  Subftitut  au  Bailliage  &  Siège  Préfidial  de  Caën, 

VI.  Tous  les  Ofices  de  nos  Confeillers-Aflefleurs  es  Vicom- 
tez  de  Caën  &  d'Evrecy  ,  aâ:uellement  vacans  en  nos  Parties 
Cafuelles,  feront  &  demeureront  éteins  &  fuprimez  ,  comme 
Nous  les  éteignons  &  fuprimons  par  le  prefent  Edit ,  pour  en 
être  les  fondions  réunies  aux  mêmes  &  femblables  Ofices  du- 
dit  Bailliage  &  Siège  Préfidial  de  Gaën, 

VII.  Pour  indcmnifcr  en  partie  Loiiis  le  Bas ,  Vicomte  de 
Caën ,  &  Gabriel-François  Piédoiie  ^  Vicomte  d'Evrecy  ,  de  la 
fuorefl»n  de  leurs  Ofices,  avons  donné  &  o£troïé,  donnons  & 
oétroïons  par  ces  Prefentes ,  à  chacun  une  place  de  Confeiller 
Honoraire  audit  Bailliage  &  Siège  Préfidial ,  pendant  leur  vie 
feulement }  Voulons  qu'ils  y  foient  reçus  gratuitement  &  fans 
frais ,  en  prêtant  feulement  par  eux  le  Serment  en  tel  cas  re- 

3uis  &  acoûtumé  j  &ç  au  furplus  ,  prendront  rang  &  féancc 
u  jour  qu'ils  ont  été  reçus  dans  lef dites  Vicomtez ,  fans  néan- 
moins qu'ils  puiflent  jamais  ocuper  la  place  de  Doïen  j  & 
ne  fera  tenu  ledit  ^ieur  François  Piédoiie  d'obtenir  des.  Let- 
tres de  difpenfe  de  Parenté  ,  à  caufe  de  M^  Moiftbn  d'Urville 
fon  neveu,  l'un  de  nos  Avbcats  audit  Bailliage  &  Siège  Préfi- 
dial de  Caën  ,  de  laquelle  formalité  Nous  Favons  exen:>té  & 
exemtons  ,  voulant  que  le  prefent  Edit  lui  tienne  lieu  dëfdites 
Difpenfes. 

VIII.  Avons  liquidé  le  furplus  de  Tindemnité  due  audit 
Louis  le  Bas  ,  Vicomte  de  Caën  ,  à  la  fomme  de  trente-fix 
mille  livres  y  &  le  furplus  de  celle  qui  eft  due  audit  François 
Piédoiie ,  Vicomte  d'Evrecy  ,  à  celle  de  Douze  mille  livres  j 
lefquelles  fommes ,  leur  feront  païées  un  mois  après  la  publi- 
cation du  prefent  Edit,  parles  Oficiers  du  .Bailliage  &  Siège 
Préfidial  de  Caën,  fuivant  l'Afte  de  Répartition  paffô  entr'eux 
le  i8.  Février  1741.  ataché  fous  le  Contrefcel  du  prefent  Editj 
dans  laquelle  Répartition  le  Lieutenant  Général  d'Epée  ,  le 
Chevalier  d'Honneur,  le  Lieutenant  Général  de  Police,  &  les 
deux  Chevaliers  d'Honneur  entreront  chacun  pour  une  demie 
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^ait  feulement ,  far  le  pied  de  quatreTvinfft-quatre,  à  quoi  le 
nombre  des  parts  a  été  fixé  par  ledit  Ade  du  i8.  Février  1741^ 
£c  ïera  le  furplus  des  parts  pour  lefquelles  ils  ont  été  compris  ^^^^^^ 
dans  ladite  contribution ,  réparti  entre  les  Oficiers  du  Baillia- 
ge ,  conformément  à  leur  Délibération  portée  audit  Adbe  du. 
18.  Février  1741. 

IX.  V^oulons  que  pour  parvenir  à  fixer  Tindemnité  qui  eft 
due  aux  autres  Oficiers  défaites  Vicomtez  de  Caën  &  d'Evre- 
cy^  ils  foient  tenus  dans  un  mois ,  à  compter  du  jour  de  ren— 
xegiftrement  du  prefent  Edit ,  de  reprefenter  entre  les  mains 
du  Sieur  Contrôleur  Général  des  Finances ,  leurs  Titres ,  Qui- 
tances  de  Finance ,  &  autres  Pièces  néceflaires ,  pour  être  pro-. 
cédé  à  la  liquidation  defdits  Ofices.  Ordonnons  qu'un  mois 
après  que  ladite  liquidation  aura  été  faite ,  le  rembourfement 
en  foit  fait  aufdits  Oficiers  fuprimez  ,  par  les  Oficiers  du 
Bailliage  ,  conformément  à  ce  qui  eft  porté  par  TArtidie  pré- 
cédenc 

X.  Pour  faciliter  aux  Oficiers  dudit  Bailliage ,  le  rembourfe* 
ment  defdits  Ofices ,  leur  acordons  l'Ofice  de  nôtre  Confeiller 
audit  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  de  Caën  ,  dont  étoit  pourvu 
le  Sieur  Boucher ,  &  qui  cSt  aâiuellement  vacant  en  nos  Par- 
ties Cafuelles  ;  duquel  Ofice  ils  pouront  difpofer  ,  ainfi  qu'ils 
le  jugeront  à  propos  j  à  la  charge  néanmoins  par  lefdits  Ofi- 
ciers ^  de  Nous  preiènter  un  Sujet  qui  ait  les  qualitez  requifes 

{)ar*  les  Ordonnances  ,  pour  exercer  ledit  Ofice.  Voulons  que 
edit  Aquereur  puiflè  en  obtenir  des  Provifions ,  fans  païer  au- 
cun droit  de  Sceau ,  ni  de  Marc  d*Or ,  dont  Nous  Tavons  dif- 
penfé  pour  cette  fois  feulement ,  fans  tirer  à  conféquence ,  &: 
qu'il  y  foit  reçu  gratuitement  &  fans  frais, 

XL  Acordons  pareillement  aufdits  Oficiers  du  Bailliage  & 
Siège  Préfîdial  de  Caën ,  la  joûifïance  de  TAuditoire  de  la  Vi- 
comte de  Caën  ,  joignant  celui  dudit  Bailliage  ,  pour  s'en  fer- 
vir  ainfi  que  de  l'ancien  Auditoire  dudit  PréfîdiaL 

XII.  Voulons  que  les  cinq  plus  anciens  Pourvus  d'Ofices  de 
Procureurs  efdites  Vicomtez  de  Caën  &  d'E vrecy,  foient  à  l'avenir 
Procureurs  au  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  de  Caën  ,  &  y  exercent 
leurs  Ofices  conjointement  &  concurremment  avec  les  autres 
Procureurs  dudit  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  j  fans  néanmoins 
qa'ils  puiflcnt  avoir  rang  &  féance  que  du  jour  de  leur  récep- 
tion audit  Bailliage  :  Voulons  en  outre ,  qu'ils  jouiflènt  des.mê- 
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■     -       mes  Privilèges  &. Prérogatives,  fans  qu'ils  foient  obligez  d'ob- 

oa  br'  ^^^^^  ^^  nouvelles  Provifions  ,  en  prêtant  par  eux  le  Serment 

'  en  tel  cas  requis  &  acoûtumé  j  &  leurs  Succeflcurs  aufdits  Ofi- 

ces  5  feront  pourvus  fous  le  feul  titre  de  Procureurs  au  Bailliage 

&  Siégé  Prélîdial  de  la  Ville  de  Caën. 

XIII.  Avons  éteint  &  fuprimé ,  éteignons  &:  fuprimons  les 
Ofîces  de  Procureurs  es  Yicomtez  de  Caën  &  d'Evrecy ,  dont 
font  revêtus  les  cinq  derniers  Titulaires  ;  Voulons  que  les  fonc- 
tions qui  y  font  atachées  y  foient  réunies  aux  mêmes  &  lembla- 
blés  Ofices  du  Bailliage  j  à  l*éfet  de  quoi,  les  Propriétaires  def^ 
dits  Ofices  fuprimez  ,  feront  tenus  de  reprefenter  dans  un  mois,, 
à  compter  du  jour  de  la  publication  au  prefent  Edit  ,  leurs 
Titres ,  Quitances  de  Finances  ,  &  autres  Pièces  néceflaires , 
pardevant  le  Sieur  Contrôfeur  Général  des  Finances ,  pour  être 
procédé  à  la  liquidation  defdits  Ofices  fuprimez  j  &  le  rembour* 
lement  en  être  fait,  tant  pa&les  Procureurs  au  Bailliage  &  ceux 
qui  ont  droit  d'y  poftuler  ,  que  par  ceux  qui  y  feront  incorpo- 
rez ,  fuivant  l'Article  précédent ,  ôc  ce ,  un  mois  après  que  ladi- 
te liquidation  aura  été  faite. 

XIV.  Le  premier  Huiffier-Audiencier  au  Bailliage  &  Siège 
Prélîdial  de  Caën,  demeurera  feul  premier  Huiffier  dudit  Bail^ 
liage  &:  Siège  Préfidi^l ,  &  fera  tenu  de  païer  dans  un  mois  ,  à 
compter  du  jour  de  la  publication  du  prefent  Edit ,  à  Pierre 
Mallet  premier  Huiffier  de  la  Vicomte  de  Caën ,  la  fomme  de 
Deux  mille  cinq  cens  livres  ,  par  forme  d^ndemnité  du  droit 
d'Apel  des  Cauies  ;  &  au  furplus  ,  ledit  Pierre  Mallet ,  &  les 
trois  Huiffiers-Audienciers  en  la  Vicomte  de  Caën  ,  comme  auffi 
le  premier  Huiffier-Audiencier  &  les  trois  Huiffiers-Audienciers 
en  la  Vicomré  d^Evrecy,  feront  à  l'avenir  Huiffiers-Audienciers 
audit  Bailliage  &  Siège  Préfidial ,  &  y  exerceront  leurs  Ofices 
conjointement  &  concurremment  avec  les  autres  Huiffiers-Au- 
dienciers dudit  Bailliage  &  Siège  Préfidial  ,  aux  mêmes  fonc- 
tions ,  Emolumens  &  Privilèges ,  fans  qu^ils  loient  tenus  d'ob- 
tenir de  nouvelles  Lettres  de  Provifions,  en  prêtant  néanmoins 
le  Serment  requis  &  acoûtumé  ;  &  ceux  q^i  leur  fuccéderont ,. 
ne  feront  obligez  d^obtenir  qu^une  feule  Provifîon  pour  chaque 
Ofice ,  qui  leur  fera  expédiée  fous  le  feul  titre  d'Huîffier-Au- 
diencier  au  Bailliage  &c  Siège  Préfidial  de  Caën.  Voulons  ea 
outre,  que  fi  quelques-uns  defdits  Ofices  d'Huiffiers-Audien-- 
ciers  viennent  à  vaquer  en  nos  Parties Cafîielles^ ils. demeurent 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.         47 

éteints  &  fuprimcz  de  plein  droit  ,  en  vertu  du  prefent  Edit ,      *    » 
jufqu*à  ce  que  tous  les  Ofices  d^Huiffiers-Audienciers  foient  ré-  Q^^re. 
duits  à  quatre  feulement, 

XV.  Et  atendu  que  les  Ofices  de  Commiflaires-Enquêteurs- 
Exî^minateurs ,  de  Receveur  des  Confîgnations  &  de  Commif^ 
faire  aux  Saifies  réelles  aufdîtes  Vicomtez  de  Caën  &  d'Evre- 
cy ,  font  pofledez  parles  mêmes  Titulaires  que  ceux  dudit  Bail- 
liage &  Siège  Préfidial  de  Caën  ;  réunifions  en  tant  que  befoin 
feroit  les  fondrions  atachées  aux  Ofices  de  Commiflaires-Enquê- 
teurs-Examinateurs  ,  Rleceveur  des  Cohfignations  &  des  Corn- 
miflaires  aux  Saifies  réelles  defdites  Vicomtez  fuprimées ,  à  celles 
des  Ofices  de  Commiffaires-Enquêteurs-Examinateurs  ,  Rece- 
veur des  Confignations  &  Commiflaire  aux  Saifies  réelles  au 
Bailliage  &  Siège  Préfidial  de  Caën  ;  le  tout ,  fans  qu'à  l'avenir 
les  Succeflèurs  defdits  CommiflEiirés-Enquêteurs-Examinateurs  -^ 
dudit  Bailliage  &  Siège  Préfidial,  Receveur  des  Confignations 
&  Commiflaire  aux  Saifies  réelles  ,  puiflïent  être  pourvi  s  autre- 
ment que  fous  le  feul  titre  de  Commifllaires-Enquêteurs-Exami-* 
nateurs ,  Receveur  des  Confignations  &  de  CommiflGiireaux  Sai- 
fies réelles  au  Bailliage  &  Siège  Préfidial  de  Caën. 

XVI.  Les  Gréfes  des  Vicomtez  de  Caën  &  d'Evrecy  fupri- 
mez  par  le  prefent  Edit,  demeureront  réunis  au  Gréfe  du  Bail- 
liage de  Caën  ,  pour  ne  former  à  Tavenir  qu*un  feul  &  même 
Gréfe ,  à  la  charge  par  les  Propriétaires  de  celui  du  Bailliage , 
d'îndemnifer  ceux  des  Gréfes  defdites  Vicomtez  ;  à  I*éfet  de 
quoi ,  ordonnons  que  dans  un  mois ,  à  compter  du  jour  de  la 

{>ublication  du  prefent  Edit  audit  Bailliage ,  il  fera  dreffe  par 
e  Lieutenant  Général,  à  la  requête  de  nôtre  Procureur  ,  un 
Etat  du  produit  de  chacun  défaits  Gréfes  ,  pendant  les  vingt  . 
dernières  années  ;  &  ce  ,  en  prefence  des  Propriétaires  ,  tant 
du  Gréfe  du  Bailliage ,  que  de  ceux  defdites  Vicomtez,  ou  eux 
dûëment  apellez  ;  fur  lequel  Etat  il  fera  fait  une  année  com- 
mune defdits  Produits  :  Voulons  que  le  rembourfement  qui 
fera  dû  aux  Propriétaires  des  Gréfes  defdites  Vicomtez  ,  de- 
meure fixé  fur  le  pied  du  Denier  vingt  de  ladite  année  com- 
mune •  &  que  la  fomme  à  laquelle  montera  le  fonds  defdits 
Gréfçs  ,  fui  van  t  ladite  eftimation ,  foit  rembourfée  un  mois 
après  ledit  Etat  arrêté  ,  aux  Propriétaires  defdits  Gréfes  ,  par 
les  Propriétaires  de  ceux  du  Bailliage  &  Siège  Préfidial;  finonSc 
à  faute  par  eux  d'avoir  fait  ledit  rembourfement  dans  ledit  tems 
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^'  ■       d^un  mois,  par  un  paiement  éfedUf  ou  par  voie  de  ConfignâC- 

o'^obrc!  ^^^^  ^^^  Propriétaires  des  Gréfes  defdites  Vicomtez  pouront 

rembourfer ,  fi  bon  leur  femble  ,  lefdits  Propriétaires  du  Grér 


autres ,  d'avoir  fait  &;  confommé  ledit  rembourfement  dans  1er 
dit  délai  9  ordonnons  que  les  profits  du  Gréfe  dudit  Bailliage  & 
Siège  Préfidial  ,  comme  auffi  ceux  des  Gréfes  des  Vicomteï 
que  Nous  y  réîiniilbns ,  foient  partagez  entre  les  Propriétaires 
des  Gréfes  defdites  Vicomtez  &  ceux  du  Gréfe  dudit  Baillia- 
ge &  Siège  Préfidial ,  au  fol  la  Hvce ,  à  proportion  de  Tannée 
commune  du  produit  de  chacun  defdits  Gréfes  j  à  Téfet  de 
quoi,. ils  feront  tenus  de  s'acorder  cncr'eux;  pour  nommer  un 
Gréfier-Commis  ,„  oui  leur  rendra  compte  année  par  année 
defdits  profits  j  ou  raute  par  eux: d'en  convenir,, il  y  fera  pour- 
vu par  le  Lieutenant  Générai  audit  Bailliage ,  fur  la.  tequifî^ 
tion  de  notre  Procureur  $  à  la  charge  par  celui  qui  aura  été 
Commis ,  d'obtenir  nos  Lettres  de  nomination  ,  fur  lefquelles 
il  fera  reçu  audit  Bailliage ,  en  la  manière  acoûtum^e^ 

XVIL  N'entendons  empêcher  que  les  Propriétaires  defdits 
Gréfes  ne  puif&nt  faire  entr'eux  telles  autres  conventions 
qu'ils  aviferont  bon  être  ,  fans  néanmoins  que  celles  qu'ils  au- 
ront faites  ,  puiflent  être-  exécutées  qu'après  avoir  été  préala- 
blement homologuées ,  fi  faire  fe  doit ,  par  nôtre  Cour  de  Par- 
kment  de  Rouen  ,  fur  les  Conclufions.  de  nôtre  Procureur 
GénéraL 

SI  DONNONS  E  N  M  A.  N  D  E  M  E  N  T  à  nos  amcz 
&  féaux  Confeillers ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement 
à  Roiien  ,.que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire,  lire,, publier 
fie  reêiftrer,  (même  en  teras  de  Vacations  )  &  le  contenu  en 
icelui  garder ,  obièrver  &  exécuter  felon  fa  forme  &  teneur  j, 
C  A  K  tel  eft  nôtre  plaifîr..  Et  afin  que  ce  fôit  chofe  fisrme  & 
ftable  à  toujours  ^.Nousy  avons  fait  mettre  nôtre  SceL  Donne' 
^  Verfidlles ,  au  m<MS  aOftobre ,  1-an  de  grâce  mil  fept  cens 
quarante-un  j  &  de  nôtre  Régne  le  vingt -feptiéme.  Signé  ^ 
L O-U rS  :  Et  plus  bas ,  Parle  Roy.,  Signé,  Aulelot y.Vi/a^ 
Dagujbsseaju^  Etfcellé  du  grand  Sceau  de  cire  verte. 

Lu  ,  puM/  &.ry^iftre\  la  grande  Audience  de  la  Cour  fe'anu^  ji  R^^en  gfi 
EfiTlement^  j-  le.  if.  fanviei  1 74^.  Sigaé ^.  A  U  Z.AH  B X.. 

Béclar-- 
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Déclaratioa  eu  Roy  ,  qui  régie  la  manière  d'élire  des 
Tuteurs  &  Curateurs  aux  Mineurs  ,  qui  ont  des 
Biens  fîtuez  en  France  ^  &  d'autres  fîtuez  dans  liss 
Colonies- 

Du  premier  OQobre  t74i» 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na»  i  741. 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefcntes   Lettres  verront  y  oaobrc. 
Salut.   La  protedkion  que  Nous  donnons  à  ceux  de  nos 
Sujets,  à  qui  la  foibleile  de  leur  âge  la  rend  encore  plus  né*  ' 
ceflaire  qu'aux  autres  ^  &  Patention  que  Nous  avons  pour  nos 
Colonies ,  Nous  portèrent  à  régler  par  notre  Déclaration  du 
15.  Décembre  1711.  la  manière  d'élire  des  Tuteurs  &  Cura- 
teurs aux  Mineurs  y,  qui  ont  des  Biens  (îtuez  en  France  ,  & 
d'autres  fituez  dans  les  Colonies  ;  &  Nous  réglâmes  en  même 
tems  ce  qui  devoit  être  obîèrvé^  tant  par  raport  à  l'Emancipar- 
tion  de  ces  Mineurs ,  que  pour  leur  éducation  &  leur  Mariage  : 
Mais  l'expérience  Nous  aïant  fait  connoîtrc  que  les  dîférentcs 
difpofîtions  de  cette  Déclaration ,  ne  rempliflènt  pas  entière- 
ment l'objet  que  Nous  nous  étions  propofe  ,  les  mêmes  motifs 
doivent  Nous  en^get   à    y   fupléer   par   une  Loi  nouvelle. 
A  CES   CAUSESy&  autres  à  ce  Nou«  mouvans  ,  de 
L'avis  de  nôtre  Confeil  ,  &  de  nôpre  certaine  (cience  ,  pleine 
puiflance  fie  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  ces  Prefentes 
lignées  de  nôtre  main  ^  dit ,  déclaré  &:  ordonné ,.  difons  ^  déclar 
rons.  fie  ordonnons  ,  Voulons  &c  Nous  plaît  ce  qui  fiiit.. 
A  R  T  I  CL  E    P  R  E  M  I  E  R. 
Lorfque  nos  Sujpts  Mineurs  ,,aufquels'  il  doit  être  pourvu  de 
Tuteurs  ou  de  Curateurs ,  n'auront  plus  ni  père  ni  mère  ,  & 
qu'ils  pûffôderont.des  Biens. fituez  en  France ,, fie.  d'autres  fîtuez 
dans  les  Colonies.  Erançoifes  ,  il.  leur  fera  nommé  des  Tuteurs 
ou  Curateurs  ^,  dans.  l'un.  &  dans  l'autre  Païs  y  laquelle  nomir 
nation  jfera-faite  cn'Eranae,,par  les  Juges  du  Rotaume  aufquels 
la  connoiilance  en  aparticnt^  &  ce.,  de  l'avis  des  Parens  ou  ami^ 
defdits  Mineurs  qui  feront  en  France  y  pour  avoir  par  lefdits^ 
Tuteurs  ou   Curateurs  ,  l'adminiftration  des  Biens  de  France 
feulement ,., même-  des. Obligations ,  Contrats  de  Rentes ,  &  au- 
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^ très  Droits  &  Avions  à  exercer  fur  des  perfoanes  domiciliées 

y  ^  '•  en  France,  &  fur  les  Biens  qui  y  font  fituez  :  Ce  qui  aura  lieu 
^  ^'^'  pareillement  dans  les  Colonies  où  la  Nomination  de  Tuteur 
ou  de  Curateur  fera  &ite  par  les  Juges  qui  y  font  établis,  auffi 
de  l'avis  des  Parens  ou  amis  qu'ils  y  auront  i  lefquels  Tuteurs 
ou  Curateurs  élus  dans  les  Colonies  ,  n'auront  pareillement 
Tadminiftration  que  des  Biens  qui  s'y  trouverons  apartenans 
aufdits  Mineurs ,  enfemble  des  Obligations ,  Contrats  de  Ren- 
tes ,  &  autres  Droits  &  AéHons  à  exercer  fur  des  Perfonnes 
.  domiciliées  dans  les  Colonies  ,  &  fur  les  Biens  qui  y  font  fi- 
tuez y  &c  feront  lefdits  Tuteurs  ou  Curateurs  de  France ,  & 
ceux  des  Colonies  Françoifes  ,  indépendans  les  uns  des  autres , 
fans  être  refponfablcs  que  de  la  geftion  &  adminiftration  des 
Biens  du  Païs  dans  lequel  ils  auront  été  élus ,  de  laquelle  ils 
ne  feront  tenus  de  rendre  compte  ,  que  devant  les  Juges  qui 
les  auront  nommez. 

IL  En  cas  que  le  Père  ou  la  Mère  defdits  Mineurs  foient 
encore  vivans ,  &  que  les  Parens  ou  amis  du  Païs  où  ils  réfîde- 
ront ,  foient  d'avis  de  les  nommer  Tuteurs  de  leurs  Enfàns , 
lefdits  Père  ou  Mère  auront  Tadminittration  générale  de  tous 
les  Biens  defdits  Mineurs  ,  en  quelque  lieu  que  lefdits  Biens 
foient  fituez.  Voulons" en  ce  cas,  que  la  Tutelle  foit  déférée 
audit  Père  ou  à  ladite  Mère  ,  par  le  Juge  du  lieu  dans  lequel 
J'un  ou  l'autre  auront  leur  domicile  j  en  forte  qu'il  n'y  ait  au- 
dit cas  qu'une  feule  dation  de  Tutelle. 

III.  Voulons  néanmoins  que  Ci  le  Père  ou  la  Mère  des  Mineurs 
viennent  à  fe  remarier ,  il  puifle  être  pourvu  d'un  autre  Tu- 
teur aufdits  Mineurs,  fi  les  Parens  l'eftiment  ainfi  à  propos  ;  au- 
quel cas ,  l'Article  I.  fera  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur ,  & 
il  fera  procédé  à  l'éledion  de  deux  Tuteurs,  l'uapour  les  Biens 
fituez  en  France ,  &  l'autre  pour  ceux  qui  font  fituez  dans  les^ 
Colonies  Françoifes. 

IV.  Le  Tuteur  établi  dans  le  Païs  où  les  Mineurs  ne  font 
point  leur  demeure,  fera  tenu  d'envoïer  tous  les  ans,  au  Tu- 
teur établi  dans  le  Païs  où  le  Mineur  eft  élevé ,  des  Etats  de 
fa  Recette  &  Dépenfe ,  même  fi  les  Parens  demeurans  dans  le 
Païs  où  le  Mineur  a  fon  domicile ,  le  jugent  ainfi  à  propos , 
de  lui  faire  remettre  en  tout  ou  en  partie  ,  les  Revenus  qu'il 
aura  reçus ,  à  l'exception  de  ceux  qu'il  emploiera  pour  l'entre- 
tien des  Biens  ,   dont  TadminiAration  lui  eft  confiée  j  à  l'éfet 
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de  quoi^  ledit  Tuteur  fera  obligé  d*aflurer  fcs  envois,  qui  lui 

/feront  paflèz  en  dépenfe  dans  le  compte  qull  rendra  de  la  gef-  oaobîc. 
tion  I  &  le  Tuteur  à  qui  lefdifs  envois  auront  été  faits ,  fera  te- 
nu de  s'en  charger  en  recette  dans  le  Compte  de  Tutelle  qui 
fera  par  lui  rendu ,  &  d'en  faire  emploi  ,  s'il  y  échet  ,  fuivant 
lavis  des  Parens  &  amis  defdits  Mineurs. 

V.  Lorfque  les  Mineurs  auront  leur  domicile  dans  les  Colo- 
nies Françoifes  y  le  Juge  de  la  Tutelle  dans  lefdites  Colonies  ^ 
{)oura  de  l*avis  des  Parens  &  amis  defdits  Mineurs  y.  ordonner 
'emploi  de  leurs  Revenus ,  ou  des  fonds  qui  leur  feront  rentrez, 
en  aquifition  de  Biens  .fituez  audit  Païs  :  Mais  lor^ue  les  Mi- 
neurs auront  leur  domicile  en  France  ,  ledit  emploi  dans  les 
Colonies  ne  poura  être  ordonné  que  de  Tavis  des  Parens  & 
amis  defdits  Mineurs  y  affèmblçz  à  cet  éfet  y  devant  le  Juge  de 
la  Tutelle  qui  aura  été  faite  ^n  France. 

VL  Les  Lettres  d'Emancipation  qui  feront  obtenues  par  les 
Mineurs^  ne  feront  entérinées  fur  Tavis  des  Parens  &  amis > 
que  par  les  Juges  du  lieu  où  lefdits  Mineurs  auront  leur  do- 
micile y  fait  en  France  ,  foit  dans  les  Colonies  ,  &c  ils  feront 
tenus  de  les  faire  feulement  enregiftrer  dans  le  Siégé  d'où  dé- 
pend le  lieu  où  ils  ont  des  Biens  ,  fans  y  avoir  leur  domicile  ^ 
Faute  de  quoi  y  lefdites  Lettres  d'Emancipation  n'auront  aucua 
éfet  à  l'égard  defdits  Biens. 

VIL  Les  Mineurs  quoi  qu'émancipe? ,  ne  pouront  difpofer 
des  Nègres  qui  fervent  à  exploiter  leurs  HaDitations ,  jufqu'à 
ce  qu'ils  aient  atcittt  l'âge  de  vingt-cinq  ans  acomplis  5  ans 
néanmoins  que  lefdits  Nègres  cefïcnt  d'être  réputez  meubles  y 
par  raport  à  tous  autres  éfets. 

VIIL  L^^éducation  des  Mineurs  fera  déférée  au  Tuteur  qui 
aura  été  élu  dans  le  Païs  où  le  Père  avoir  fon  domicile  dans  le 
tems  de  fbn  décès ,  foit  que  tous  les  Mineurs  ,  Enfans  du  mê- 
me Père ,  faHent  leur  demeure  dans  le  même  Païs ,  ou  que  les 
uns  demeurent  en  France ,  &  les  autres  aux  Colonies  ;  le  tout> 
à  mmns  que  fur  l'avis  des  Parens  &C  amis  defdits  Mineurs  y  il 
n'en  foit  autrement  ordonné  par  le  Juge  du  lieu  où  le  Père 
avoir  fon  domicile  au  jour  de  fon  décès. 

IX^  Les  Mineurs  qui  voudront  contracter  Mariage  ,  foit  ca 
France ,  foit  dans  les  Colonies  Françoifes ,  ne  pouront  le  faire 
£ins  Tavis  &  le  confentement  par  écrit  du  Tuteur  ou  Curateur, 
fiiCMGamë  dans  le  Païs  où  le  Fere  avoit  fon  domicile,  au  jour  de 
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_  fon  décès  I  fans  néanmoins  que  ledit  Tuteur  ou  Curateur  puiK^ 

GsLb  '  ^^  donner  ledit  confentement ,  que  fur  Tavis  des  Parens  qui  (e- 
^^'  ront  aflemblez  pardevant  le  Juge  qui  Taura  nommé  j  &  fauf 
audit  Juge  ,  avant  que  d'homologuer  leur  Avis  ,  à  ordonner 
que  Tautre  Tuteur  ou  Curateur  qui  aura  été  établi  en  Fran- 
ce où  dans  les  Colonies ,  enfemble  les  Parens  que  les  Mineurs 
auront  dans  Tun  ou  dans  l'autre  Païs ,  feront  pareillement  en- 
tendus dans  le  délai  compétent  ,  pardevant  le  Juge  qui  aura 
nommé  ledit  Tuteur  ou  Curateur' ,  pour  leur  Avis  raporté  > 
être  ftatué  ainfî  qu'il  apartiendra ,  fur  le  Mariage  propofe  pour 
ledit  Mineur  j  ce  que  Nous  ne  voulons-  néanmoins  être  ordon- 
né ,  que  pour  de  grandes  confidérations  ,  dont  le  Juge  fera 
tenu  de  faire  mention  dans  la  Sentence  qui  fera  par  lui 
rendue. 

si  DONNONS  EN  MANDïMENT  à  nos  amez  & 
féaux  Confeillers ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à 
Rouen,  qcie  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire,  publier  &  re- 
eiftrer ,  û  le  contenu  en  icelles  garder ,  obferver  &  exécuter , 
félon  leur  forme  &  teneur  ,  nonobftant  Clameur  de  Haro , 
Chartre  Normande  ,  &  cous  Edits,  Déclarations ,  Arrêts,  Or- 
donnances ,  Réglemens ,  &  autres  chofes  à  ce  contraires  ,  auf- 
2uels  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  Prefentes  ; 
)  A  R  tel  eft  nôtre  plaifîn  En  témoin  de  quoi ,  Nous  y  avons 
fait  mettre  nôtre  SeeL  Donne^e  à  Verfailles  ,  le  premier 
jour  d'Oftobre ,  Pan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-un  i  ^  de 
nôtre  Régne  le  vingt  -  feptiéme.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus 
has ,  Par  le  Roy ,  Signé  ,Phelypeaux.  Et  fcellée  du  grand 
Sceau  de  cire  jaune.  ^ 

Lui'j  publiée  &  re^ifirU,  la  gfdnde  Audience  de  U  Ceurfiémte.   A  Reiiem 
0n  Parlement^  le  26.  janvier  1742.  Sigijé,  AU  Z  A  NE  T. 
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Arreft  du  Parlement  ,  qui  autorife  les  Maîtres  & 
Gardes  Vitriers ,  de  Te  tranfporter  avec  l'Huiflîer  de 
Service  ,  d<ins  les  Magaiîns ,  &c  autres  endroits  où 
ies  Maîtres  de  Verreries  x>nt  coutume  de  dépofer  les 
Verres  qu'ils  font  voiturer  en  c«te  Ville,  &c. 

Du  //,  Nwtmhre  1741^ 

SU  R  là  Remontrance  faîte  à  la  Cour,  par  le  Procureur  Gé-  777^ 
néral  du   Roy  j  expofîtive  ,  qu'elle  auroit  rendu  difércns  Noycmb. 
Arrêts  &  Rëglemens  ,  pour  tjue  le  Magafin  de  la  Ville  fut 
fîifîfamment  fourni  de  Verre  ,  pour  ies  Deïbins  de  la  Ville  ; 
qu'il  eft  entr'aXttres  porté   par  un    Arreft  du    12.  Décembre 
171  î.  que  les  Maîtres  de  Verreries  feront  tenus  de   fournir 
par  an  trente-deux Charetées<le  Verres  de  onze  Paniers^  parce 
qu'il  auroit  reçu  des  plaintes  des  Maîtres  Vitriers  ,  qu'il  n'en 
auroit  été  fourni  que  vingt-deux  Charetées  pendant  le  cours 
de  la  prefente  année^  de  êçon  qu'il  n'y  en  a  plus  dans  le  Ma- 
gafin ,  ce  qui  eft  éealemcntpréjudiciaDle  aux-  Vitriers  &  aux 
Habitans  de  la  Ville  |  que  fes^  dificultez  que  les   Maîtres  de 
Verreries  leur  fufcitent  journellement  fur  ladite  fourniture  , 
leur  font  perdre  beaucoup  de  tems  ,  &  leur  ocafionne  des  dé- 
pcnfes  confîdërables ,  qu'il  -eft  très-interreflànt  pour  le  bien  de 
la  Ville  ;  deremédkr  à  de  pareils  abus ,  &  de  éire  exaâehienc 
obferver  les  Réglenhens  faits  à  ce  fujet  j  pourquoi  requiert ,  yâ 
ia  provifîon  de  la  <\kok  ,  les  Makres  &  Gardes  Vitriers  être 
.autorifez  de  fe  tranfporter  aitec  THuiffier  de  Service  dans  les 
Magafîns ,  &  autres  endroits  où  les  Maîtres  de  Verreries  ont 
coutume  de  dépofer  les  Verres  qu'ils  font  '  voiturer  en  cette 
Ville,  &  d'y  prendre  une  Chairetée  de  Verre  qu'ils  feront 
tranfporter  fur  k  champ  au  Magafiil  4e  Ja  Ville,  a^ux  dépens 
de/Hits  Maîtres  de  Verreries ,  en  oaïant  le  prix  porté  par  les 
Réglemens,  dédu<^ion  faite  des  frais  du  tranfport,  du  Procès 
verbal  &  vacations  de  l'Huiffieri  &  au  furplus ,  vu  l'inexécu- 
tion des  Arrêts  &'Réglemens<lc  la  Cour ,  de  la  part  des  Maî-ï 
très  de  Verreries  ,  Mandemôftt  lui  être  acordé  pour  ajoticner 
lefdics  Maîtres  de  Verreries ,  pouï  irë^pondre  à  fes  Coaclufion^w 
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■  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifîtoire  ;  &  oiii  le  Raport  du  Sieur 

Noîemb  ^^S^^  >  Confeiller-Commiflaire  :  Tout  confidéré  5  LA  COUR^ 

*  yii  la  provifîoti  de  la  chofe,  a  autorifé  &  autorife  les  Maîtres 
&  Gardes  Vitriers ,  de  fe  tranfporter  avec  l'HuilIier  de  Service^ 
dans  les  Magafins  &  autres  endroits  où  les  Maîtres  de  Verre- 
ries ont  coutume  de  dépofcr  les  Verres  qu'ils  font  voiturer  en 
cette  Ville ,  &  dV  prendre  une  Charetée  de  Verre  qu'ils  fe- 
ront tranfporter  fur  le  champ  au  IVlagafin  de  la  Ville  ^  aux  dë- 

J)ens  defdits  Maîtres  de  Verreries,  en  païant  le  prix  porté  par 
es  Réelemens ,  dédu£tion  faite  des  frais  du  tranfport ,  du  Pro- 
cès verbal  &  iiacations  de  THuiffier  j  &  au  furplus ,  vu  Tinexé- 
cution  des  Arrêts  &c  Réglemens  de  la  Cour ,  de  la  part  des  Maî- 
tres de  Verreries  y  a  acordë  Mandement  au  Procureur  Général 
du  Roy  ,  pour  ajourner  lefHits  Maîtres  de  Verreries ,  pour  ré- 
pondre aies  Conclu  fions.  A  Rouen  en  Parlement ,  le  dix-feptié- 
me  jour  de  Novembre  mil  fept  cens  quarante-un. 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET. 

Edit  du  Roy  ,  concernant  la  réunion  dû  .Bailliage  du 
Pontautou  &  des  quatre  Vicomtcz  y  rcfTordflrantes  ^ 
au  Bailliage  du  Pontaudemer.  : 

Du  mais  de  D/ctmbre  t74t^ 

—  T    ouïs  par  fa  grâce  de  Diea  ,  Roy  de  France  &.  de  Na-- 
pj^'"  JL/varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir  y  Salut.  Le  grand 

*  avantage  que  la  fupreflîon  de  plufieur&  Prevotez  que  Nous 
avons,  réunies  aux  J^illiages  ou  SenéchauflBes  Raialcs  établies 
dans  la  même  Ville  y  a  procuré  à  nos  Sujets^  par  Textindion 
d\in  degré  de  Jupi{cli(fHon  ^  qui  Içs  a  inis  en  état  d^obtenir  une 
expédition  plus  prompte.  &  plus  facile ,  Nous  etogage  à  prdir 
ter  de  toutes  les  ocafions  qui  fe  |)refenterit  d«  leur  taire  le  mê- 
me bien  ;  c*ieft  dans  cette  (VÛë  qviç  Nous  avons  jiigé  à  propos  de 
Nous  faire  rendre  compte  de  Tétat  aduçf  ck  te  trouvent  les 
Bailliages  du  Pontaudemer  &  du  Pontautou ,  àufli-bien  cjue  les 
Vicomtez  qui  y  font  refloriâflaiites  j  &  Nous  avonç  apris  que 
d*un  côté  la  Jurifdidic»  de  ces  cfcu»  Bailliages ,  cft  exercée  au 
Pontaudemer  dans  le  même  Siégé  .&  par  les  mêmes^  Oficiers^ 
^ue  deraucrecôcé,  k  Juftice  çlb a^mimflxée  par  le  plus  grand 
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nombre  des  Ofiçiers  defdits  Bailliages ,  fait  dans  la  Vicomte  du   - 
Pontaudemer,  toit  dzns  celle  de  Montfort  ,  du  Pontautou  &    J^J  jj^ 
du  Bofcachard  ;  Rien  ne  Nous  a  donc  paru  plus  naturel   ni 

Î>lus  convenable  dans  ces  circonftances ,  que  de  réunir  d'abord 
es  deux  Bailliages  du  Pontaudemer  &  du  Pontautou ,  pour  ne 
former  à  Pavenir  qu'un  feul  &  même  corps  de  Bailliage  ,  en 
quoi  Nous  ne  ferons  que  confirmer  une  union  qui  avoir  déjà 
iieu  de  fait  ,  puifquê  ce  font  les  mêmes  Ofiçiers  qui  remplif- 
fent  aAuellement  les  Charges  de  ces  deux  Sièges ,  &  d'ordon- 
ner auffi  la  réunion  au  Bailliage  du  Pontaudemer,  des  quatre 
Vicomtez  qui  en  dépendent  ;  Nous  montrerons  en  même- 
tems  aux  Jufticiables  de  ces  Vicomtez  ,  l'atention  que  Nous 
donnons  à  leurs  véritables  intérêts  ,  en  leur  faifant  éviter  là 
longueur  &  les  frais  aufquels  ils  étoient  expofez  ,  lorfqu'ils 
étoient  obligez  de  pafler  par  un  premier  degré  de  Jurifdi<Stion , 
avant  que  d'arriver  au  Siège  fupérieur.  A  CES  CAUSES ,  & 
autres  a  ce  Nous  mouvans  ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil  ,  ÔC'de 
nôtre  certaine  fcience  ,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale  , 
Nous  avons  par  nôtre  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable, 
dit ,  ftatué  &  ordonné ,  difons  ,  ftatuons  &  ordonnons  ,  Vou- 
lons &  Nous  plaît  ce  qui  fuit, 

ARTICLE    PREMIER. 

La  Jurifdidtion  du  Bailliage  du  Pontautou  fera  &  demeu- 
rera réunie  à  perpétuité  à  la  JurifdiAion  du  Bailliage  du  Pontau^ 
demer,  &  en  conféquence,  les  fon£tions  tant  Civiles  que  Cri- 
minelles de  nos  Confeillers  ,  Lieutenant  Général  ,  Lieutenant 
Civil ,  Lieutenant  Criminel ,  Aflefïèur  Criminel ,  de  nos  deux 
Avocats  ,  de  nôtre  Procureur  ,  de  nos  Confeillers-Aflèfleurs , 
des  Receveurs  des  Confignations ,  des  Commiflàires  aux  Saifics 
réelles  ,  du  Gréfier  ,  des  Procureurs  &  Huiffiers  au  Bailliage 
du  Pontautou ,  feront  &  demeureront  réunies  ,  comme  Nous 
les  réiiniffbns  dès-à-prefent  aux  femblables  Ofices  du  Bailliage 
du  Ponuudemer  3,  fans  qua  Ta  venir  les  Succefleurs  defdits 
Ofiçiers  puiflent  être  pourvus  autrement  que  fous  le  feul  titre 
d*Oficiers  audit  Bailliage,  chacun  fuivant  la  nature  de  la  dé- 
nomination de  rOfice  dont  il  fera  pourvu, 

1 1.  Les  trois  Charges  de  Confeillers  aux  Bailliages  du 
Pontautou  &4u  Pontaudemer,  &  es  Vicomtez  du  Pontaude- 
mer y  du  Pontautou  ,  de  Montfort  &  du  Bofcachard,  qui  font 
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■  vacantes  aux  Parties  Cafuelles ,  feront  &  demeureront  éteintes, 

^7  4  1-  comme  Nous  les  éteignons  dès-à-prefent, 

IIL  Avons  éteint  &  fuprimé,  éteignons  &  fuprimons  l'O- 
fîce  de  Commiflaire-Enquêteur-Examinateur  au  Bailliage  du 
Pontaudemer  &  du  Pontautou ,  pofledé  ci-devant  par  le  Sieur 
Dubofc  ,  &  qui  eft  vacant  aux  Parties  Cafuelles  j.  Voulons  que 
les  fondions  atacbées  audit  Ofice,  foient  à  l'avenir  réîkiies  à 
l'Ofice  de  Lieutenant  Général ,  Civil  &  Criminel  y  dont  efï  pour- 
vu le  Sieur  le  Grix  delà  Potterie>  &  qu'il  foit  par  lui  exercé, 
fans  qu'il  foit  tenu  de  prendre  de  nouvelles  Provifions ,  ni  de 
prêter  un  nouveau  Serment  ,  &  feront  fes  Succefleurs  audit 
Ofice ,  pourvus  fous  le  feul  titre  de  Lieutenant  Général ,  Cir 
vil  &  Criminel  au  Bailliage  du  Pontaudemer. 

IV-  Les  Jurifdi<Slion&  des  Vicomtcz  du  Pontaudemer ,.  de 
lilontfort  y  &:  du  Pontautou  &  Bofcachard ,  feront  &  demeu- 
reront réiimes  à  perpétuité  à  la  Jurifdid:ion  du  Bailliage  du 
Pontaudemer ,  lequel  connoîtra  à  l'avenir  en  première  Inftaur- 

•  ce ,  de  toutes  les  Caufes.  &  Procès  dont  lefdites  Vicomtez  étoient 
en  droit  fie  pofleffioa  de  prendre  corinoiflànce  ,  ce  qui  aura 
lieus  faxxs  que  les  Parties  aient  befoin  d'obtenir  une  Commit 
fion ,  pour  faire  aflîgner  audit  Bailliage  ceux  contre  lefquels 
elles  auront  des  demandes  à  former  en  première  Inftance, 

V.  Avons  éteint  &  fuprimé ,  éteignons  &  fuprimons  les  Ofi- 
ces  de?  Vicomte  dojit  étoit  pourvu  le  Sieur  Frédéric  le  Cerf  de 
Ta  Pinfonniére,  es  Vicomtez  du  Pontaudemer  ^^  du  Pontau- 
tou, de  Montfort  &  du  Bofcachard\  qui  font  vacans  en  nos 
Parties  Cafoelfes  ,  par  le  décès  dudît  ùieur  ^^rédéric  le  Cerf, 
dernier  Titulaire  j^  &  ce ,,  en  païant  en  noCiites  Parties  Cafiiel- 
Xes  ,  par  les  Ofieiers  du  Bailliage  ,  la  fomme  de  Huit  mille 
cinq  cens  livres- j  fçavoir  ,  par  le  Lieutenant  Général  ,.  celle 
de  Six.  mille  livres  5  par  rAfleffèur  Criminel? ,  celle  de  Mîlfe 
Hvres  i  par  nôtre  Avocat  ,,  celle  de  Deux  cen,s  cinquante  li- 
vres j  Se  par  chacun  des  troi«  ConfeiHers-Aflefleurs-,  cellb  de 

•  Deux  cens  cinquante  livres. 

VL  Avons  pareilfement  éteint  &  fjiprimé  ,  éteignons  &  fix- 
primons  lés  Oiicesde  Lieutenant.  Général' efdites  Vicomtez  du 
Pontaudemer ,  du  Pontautou ,,  de  Montfort  &  du  Bofcachard  y 
dont  éft  pourvu  le  Sieur  Gal^ard  le  Grix,  de  Préville.  5  ordon- 
nous  que  les  fondions. atachées  tant  aux  Oficés  de  Vicomta, 
fûjprimez  par  rArtlcle  précédent,^ que  celles  qui  font  atacbées 
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à  cetOL  de  Licutcnaiit  Général  efditcs  Vicomtes,  feront  dès4-       - 
prefent  réunies  à  la  Charjgc  de  Lieutenant  Général  au  Baillia-  \1^\ 
ge  du  Pontaudemer ,  &  a  celles  des  autres  Oficiers  du  même  * 

Siège ,  chacun  pour  les  fonékions  qui  les  concernant  j  &  à  Tar 
vemr  ledit  Lieutenant  Général  &  autres  Oficiers  dudît  Baillia- 

§e,  ne  feront  pourvus  de  leurs  Ofices  que  ibus  le  feul  titre 
c  Lieutenant  Général  &  d'Oikdcrs  dudit  Bailliage  ,  chacun 
félon  la  nature  &  la  dénomination  de  TOficc  ,  dont  il  obtien- 
dra des  Provifîons. 

VIL  Voulons  que  le.  Sieur  le  Grix  de  Prévillc,  Lieutenant 
Général  aufdites  Vicomtez  ,  conferve  le  titre  de  Confcillcr 
au  Bailliage  du  Pontaudemer ,  &  au'il  )ouifIè  ainfî  aue  {^  Suc- 
ccflèurs  dudit  Ofice ,  des  mêmes  droits  ,  rang  &  (eance  audit 
Bailliage ,  dont  il  y  joiiiflbit  comme  Lieutenant  Général  auf- 
dites Vicomtez  \  ce  qui  aura  lieu  à  fon  égard  y  fans  qu'il  foit 
tenu  d'obtenir  de  nouvelles  Lettres  de  Provilîon  ,  ni  de  prêter 
un  nouveau  Serment.  . 

VIIL  Les  Ofices  de  Lieutenant  Particulier  aufilites  Vicomtez 
du  Pontaudemer  ,  du  Pontautou ,  de  Montfort  &  du  Bofca- 
chard,  vacans  aux  Parties  Cafudlcs  ,  feront  &  demeureront 
éteins  &  fuprimez ,  comn^e  Nous  les  éteignons  &  fuprimons 
par  ces  Prelentcs* 

IX.  Le  premier  HuiiEer-Audiencier  au  Baillia^  du  Pontau-' 
demer,  demeurera  feul  premier  Huiflîer-Audienaer  dudit  Bail- 
liage j  &  à  regard  du  premier  Huiffier-Audiencier  de  la  Vi- 
comté  du  Pontaudemer  ,  &  de  rHuiffier-Audiencier7de  la  Vi^ 
comté  du  Pontautou  >  ils  demeureront  Huiffiers-Audienciers 
audit  Bailliage  du  Pontaudemer  ,  &  exerceront  leurs  Ofices' 
conjointement  &  eoncurremment  avec   les   autres  Huiffiers- 
Audienciers  dudit  Bailliage ,  aux  mêmes  Fondions  ,  Emolu- 
mens  &  Privilèges ,  (ans  qu'ils  foient  obligez  d'obtenir  de  nou- 
velles Lettres  de  Provifîon,  fi  mieux  n'aime  le  premier  Huif- 
fier-Audiencier &  les  Huiffiers-Audienciers  dudit  Bailliage  , 
rembourfer  le  premier  Huiffier-Audiencier  de  la  Vicomte  du 
Pontaudemer ,  &  THuiffier-Audiencier  de  la  Vicomte  da  Pon- 
tautou ,  ce  qu'ils  feront  tenus  d'opter  dans  un  mois  du  jour 
de  la  publication  du  prefent  Edit  audit  Bailliage  \  auquel  cas 
ledit  premier  Huiffier-Audiencier  de  la  Vicomte  da  Pontaude- 
mer, &  THuiffier-Audiencier  de  la  Vicomte  du  Pontautou,  re* 
mettront  leurs  Titres  &  Quitanccs  de  Finance  entre  les  mains 
IIU  Suite  du  N.R.  H 
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du  Sieur  Cont;rôlcur  Général  de  nos  Finances ,  pour  être  pro^' 
cédé  à  la  liquidation  dé  leurs  Ofîces ,  &:  le  rèmoourfemenc  en 
fera  fait  un  mois  après  que  ladite  liquidation  aura  été  fixée. 

X.  L'Ofice  d'Huiffier-Audicncier  en  la  Vicomte  de  Mont« 
fort ,  &  celui  d'Huiffier-Audiencier  en  la  Vicomte  du  Bofca^ 
chard  qui  font  aéluellement  vacans  aux  Parties  Cafuelles  ,  fe- 
ront &  demeureront  fuprimez ,  comme  Nous  les  fuprimons* 
par  nôtre  prefent  £dit. 

XL  Et  atendu  que  les  Ofices  de  Receveur  des  Confîgna- 
tions,  de  Cpmnûlïàire  aux  Saifies  réelles,  &  de  Procureurs  au 
Bailliage  du  Pontautou  &  dans  lefdites  Vicomtes  fuprimées, 
font  pofTédez  par  les  mêmes  Titulaires  que  ceux  dudit  BaiU 
liage  du  Pontaudemer  ;  réunifions  en  tant  que  befoin  feroit , 
aux  mêmes  Ofices  du  Bailliage  du  Pontaudemer ,  lefdites  fonc- 
tions de  Receveur  des  Conhgnations  de  Commiflàire  aux  Sai^ 
fîcs  réelles  ,  &:  de  Procureurs  aufdites  VicomteZi  le  tout  fans 
qu'à  Tavenir  les  Succefleurs  defdits  Oficiers  puiflènt  être  pour- 
vus autrement ,  que  fous  le  feul  titre  de  Receveur  des  Confi- 
gnations  de  Commiflàire  aux  Saifies  réelles ,  te  de  Procureurs 
au  Bailliage  de  la  Ville  du  Pontaudemer. 

XIL  Le  Gréfè  des  Vicomtez  fuprimées  par  le  prefent  Edit , 
demeurera  réiini  au  Gréfe  du  Bailfiage  du  Pontaudemer ,  pour 
ne  former  à  Ta  venir  qu'un  feul  &  même  Gréfe  ,  à  la  charge 
par  le  Propriétaire  de  celui  du  Bailliage ,  d'indemnifer  les  Pro- 
priétaires des  Gréfes  defdites  Vicomtez  ;  à  Tifet  de  quoi ,  or- 
donnons que  dans  un  mois,  à  compter  du  jour  de  la  publica-. 
tion  du  prefent  Edit ,  audit  Bailliage  il  fera  drefïë  par  le  Sieur 
de  la. Porterie,  Lieutenant  Général,  à  la  requête  de  nôtre 
Procureur  ,  un  Etat  du  produit  de  chacun  defdits  Gréfes , 
pendant  les  vingt  dernières  années  ;  &  ce,  en  prefence  des  Pro- 
priétaires ,  tant  du  Gréfe  dudit  Bailliage  ,  que  de  ceux  defdi- 
tes Vicomtez-,  ou  eux  dûëment  apellez  1  fur  lequel  Etat  il  fera, 
fait  une  année  commune  defdits  Produits  :  Voulons  que  le 
rembourfement  qui  fera  dû  aux  Propriétaires  des  Gréfes  dcC- 
dites  Vicomtez ,  demeure  fixé  fur  le  pied  du  Denier  vingt  de 
ladite  année  commune  \  &  que  la  fomme  à  laquelle  montera 
ledit  fonds  dudit  Gréfe  ,  fuivant  ladite  eflimation  ,  foit  rem- 
bourfée  un  mois  après  ledit  Etat  arrêté,  aux  Propriétaires  du 
Gréfe  defdites  Vicomtez ,  par  les  Propriétaires  de  celui  du  Bail- 
liage i  finon  U  à  faute  par  eux  d'avoir  fiiit  ledit  rembourfe- 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.         59 

ment  dans  ledit  tems  d'un  mois  ,  ou  par  yoïe  de  Configna-  — — 
tion ,  les  Propriétaires  des  Gréfes  defdites  Vicomtez ,  pouront  \^lç^!^^ 
rembourfer ,  a  bon  leur  femble ,  lefdits  Propriétaires  du  Gréfc 
du  Bailliage  ,  fur  le  pied  ci-defTus  maroué  >  ce  qu'ils  feront 
pareillement  tenus  de  faire  dans  le  même  délai  d'un  mois 
après  l'expiration  du  premier  j  &  faute  par  les  uns  &  par  les 
autres  d'avoir  fidt  &  confommé  ledit  rembourfement  dans  le- 
dit délai  ,  ordonnons  que  les  profits  du  Gréfe  dudit  Bailliage 
auquel  Nous  réunifions  celui  defdites  Vicomtez ,  foient  partagez 
-entre  les  Propriétaires  des  Gréfes  defdites  Vicomtez,  au  fol  la  li- 
vre )  à  proportion  de  l'année  commune  du  produit  de  chacun 
defdits  Gréfes  5  à  Téfet  de  quoi  ,  ils  feront  tenus  de  s'acor- 
der  entr'eux  pour  nommer  un  Gréfier-Commis ,  qui  leur  ren- 
dra compte  année  par  année  defHits  profits  s  ou  faute  par  eux 
d'en  convenir,  il  y  fera  pourvu  par  le  Lieutenant  Général  aur 
dit  Bailliage-,  fur  la  requifition  de  notre  Procureur  j  à  la  char- 
ge par  celui  qui  aura  été  Commis  ,  d'obtenir  nos  Lettres  de 
nomination  ,  iur  îefquelles  il  fera  reçu  audit  Bailliage  en  la 
manière  acoutuitiée. 

XIIL  N'entendons  empêcher  que  les  Propriétaires  defdits 
Gréfes  ,  ne  puiflènt  Étire  entr'eux  telles  autres  conventions 
quHs  avifêront  bon  être  ,  fans  néanmoins  que  celles  qu'ils  au^ 
ront  faites  ,  puiflènt  être  exécutées  qu^après  avoir  été  préala- 
blement homologuées ,  fi  faire  fê  doit ,  par  nôtre  Cour  de  Par- 
lement ,  fur  les  Conclufions  de  nôtre  Procureur  Général. 

SI  DONNONSëk  mandement  à  nos  amez 
&  féaux  Confeillers ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement 
k  Rouen  *,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  £iire  lire,  publier 
&  regiftrer,  &  le  contenu  en  icelui  garder  ,  obferver  Se  exé- 
cuter félon  fa  forme  &c  teneur  1  C  a  r  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et 
afin  que  ce  fbit  ébofe  fertile  &  fiable  à  toujours  ,  Nous  y 
avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  Donni'  i  Verfâilles ,  au  mois 
de  Décembre ,  Tan  de  ^race  mil  fept  cens  quarante-un  ;  ^ 
de  nôtre  Régne  le  vingt -feptiéme.  Signé ,  L  O  U  I  S  :  Et 
plus  bas ,  Par  le  Roy  j  Signé ,  A  m  £  l  o  t  ,  l^i/a ,  D acuesseau;. 
Vu  aa-Conieil ,  Orily^  Et  icellé  du  grand  Sceau  de  cire 
verte^  ■   '    .   .    • 

Lu  ,  publi/  &  regifiriy  U  grande  AuJUence  de  ta  Cour  pf ont e^  A  Xêuen  en^ 
farUment  >  U  is.Jmvitr  ij^z.  Signée  A  UZANET. 
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Déclaration  du  Roy  ,  concernant  les  Cures  ou  autres 
Bénéfices  à  charge  d'Ames* 

LOUIS  par  la  graxrc  de  Dieu^  Roy  de  France  &  de  Na«r 
varrc  :  A.  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront , 
Salut.  Les  A**^^^^^^^  >  Evêqucs  ,  &  autres  Députez  à 
TAflemblée  du  Clergé,  tenue  à  Paris  par  nos  Ordres  en  Tan- 
née 1 740.  Nous  ont  fait  repjcfenter ,  que  quoi  que  fuivant  les 
Saints  Canons ,  les  Cures  &:  Bénéfices  qui  ont  la  charge  des 
Ames ,  ne  doivent  être  conférez  qu*à  des  Ecléfîaftiques  d'une 
capacité  reconnue ,  qui  aïent  au  moins  ateint  l'âge  de  vingt- 
cinq  ans ,  &  qui  fuient  en  état  de  remplir  dignement  Iqs  fonc« 
rions  de  leur  Miniftére  j  une  Jurifprudence  obfervée  dans  plu- 
fleurs  de  nos  Cours ,  femble  avoir  établi ,  que  pour  être  pour- 
vu d'un  Bénéfice  de  cette  qualité  ,  il  fufit  d'avoir  l'âge  néceA 
faire ,  pour  pouvoir  être  promu  aii  Sacerdoce  dans  l'année ,  i 
compter  du  jour  des  Provifîons  :  Qu'on  a  même  porté  cncorç 

{)lus  loin  une  fî  grande  fiicilité ,  &  qu'il  y  a  des  Tribunaux  où 
'on  a  jugé^que  le  terme  d'une  année,  devoit  s'entendre  d'une 
année  de  pofleffion  paifible  :  Que  d'ailleurs  dans  les  Provin- 
ces oii  le  droit  de  Déport  eft  en  ufagc  ,  on  a  cherché  dans  ce 
Drdt  un  nouveau  prétexte  ppujr  proroger:  encore   le  même 
délai,  en  fupofant  qu'il  ne  devoit  commencer  à  courir  que  du 
jour  auquel  le  Déport  auroit  cefle  ;  Qu'enfin  par  une  iuite  du 
même  principe  ,  il  avoit  auifi  été  jugé  que  Tannée  acordée  i 
ceux  qui  font  pourvus  d'une  Cure  &  d'un  autre  Bénéfice  iti* 
comparible  ,  pour  faire  leur  pption  ,  ne  devoir  être  comptée 
pareillement  que. du  jour  de  l'e^tpiratipn  ide  Tani^e  du  Déport; 
&  que  les  maximes  qui  s'étàblifi[bient  infenfiblement  fur  ces 
matières ,  paroifïant  dificiles  à  concilier  avec  les  Régies  d'une 
exaifle  Difcipline,  lefdits  Archevêques ,  Evêques,  U  autres  Dé* 
putez  de  la  dernière  Afiemblée  du  Clergé  de  France:  ^  Nous 
fuplioient  très-humblement  d'y  pourvoir  par  nôtre  autorité» 
X^es  motifs  de  ces  rejptrefentarions.  Nous  ont  paru  dignes  de  ceux 
qui  Nous  les  ont^  faites  y  Nqus  ôe  fentons  pas  moins  que  les 
Miniflres  de  l'EglÙe  ,  combien  il  efl  important  de  ne  confier 
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les  Cures  ou  autres  Bénéfices  à  charge  d'Ames,  cju'à  des  Eclé-  ^ 

fiaftiquçs ,  qui  étant  au  moins  parvenus  à  la  pleme  majorité ,  '74*. 
foient  déjà  élevez  à  la  dignité  du  Sacerdoce  j  &  Nous  ne  fçau-   *^^**^ 
rions  faire  un  meilleur  ufage  de  nôtre  pouvoir ,  qu'en  Tcm- 
ploïant  à  prévenir  Tabus  que  plufîeurs  Patrons  font  de  leur    . 
droit,  en  prefentant  aux  Evêques  ou  à  d'autres  CoUateurs ,  de 
jeunes  Clercs  ,  âgez  feulement  de  vingt-deux  ou   vingt-trois 
ans  ,  dont  la  Vocation  à  l'Etat  Ecléfiaftique  n'eft  pas  encore 
bien  connue  ou  fufifamment  afermie  ;  ce  qui  Nous  a  paru  mé« 
riter  d'autant  plus  nôtre  atention  ,  qu'il  arrive  fouvenc  que 
ceux  qui  ont  été  pourvus  à  cet  âge  ,  trouvent  le  moïen  de  fe 
feire  lufciter  collufoirement  un  Procès  ,  pour  ne  pas  paroîtrc 
Poflcfleurs  paiiibles,  afin  de  fe  copferver  plus  long^-tems'dans 
la  jouiflance  d'un  Bénéfice  ,  fans  être  obligez  de  prendre  ua  ' 
engagement  irrévocable  ,  par  leur  promotion  aux  Ordres  fa- 
crez.  Quand  même  Nous  ne  conndérerions  que  le  grand  in- 
convénient de  laidèr  les  Eglifes  Paroifliales  long-tems  vacantes, 
&  entre  les  mains  d'un  Deflcrvant  paflager ,  au  lieu  d'être  con- 
duites par  des  Titulaires  perpétuels  ,  qui  en  foient  les  vérita- 
bles Pafteurs}  Nous  nous  porterions  très -volontiers  à  avoir 
égard  aux  vœux  du  Clergé  de  France  ,  en  établiflant  par  une 
Loi  précife ,  des  A^égies  tocs  &  inviolables  ,  qui  foient  égale- 
msent  obfervées  dans  tous  les  Tribunaux  de  nôtre  Roïaume, 
fur  rage  &  la  qualité  néceflàires  ,  pour  pofleder  une  Cure  ou 
un  autre  Bénéfice  chargé  du  ibin  des  Ames  y  comme  aullî  fur 
le  tçiçs  dans  lequel  ceux  qui  font  pourvus  d'un  pareil  Bénéfice 
&  d'un  autre  Bénéfice  incompatible ,  feront  tenus  de  faire  leur 
option  ;  dans  les  Provinces  ou    les   Déports    font  en  ufage. 
A  CES  CAUSES,  &  autres  confîdérations  à  ce  Nous  mou- 
vantes ,  de  l'avis  de  nôtce  Confeil ,  &  de  nôtre  certaine  fcien- 
ce  y  pleine  puiilànce  &  autorité  Roïalè  ,  Nous  avons  par  ces 
Prefentcs  ,  lignées  de  nôtre  main  ,  dit ,  déclaré  &  ordonné , 
difons  ,  déclarons  &  ordonnons ,  Voulons  &  Nous  plaît  ,  que 
nul  Ecléfiaftique  ne  puifle  être  pourvu  dorénavant  d'une  Cu- 
re ou  autre  Bénéfice  à  charge  d'Ames ,  foit  fur  la  prefentation 
des  Patrons^  foit  en  vertu  de  fes  degrez  ,  foit  à  quelqu'autrc 
titre  &  par  quelque  CoUateur  que  ce  foit ,  s'il  n^eft  actuelle- 
ment conftitué  dans  l'Ordre  de  Prêtrife ,  &  s'il  n'a  ateint  l'âge 
de  vingt-cinq  ans  acomplis  ;  faute  de  quoi ,  Voulons  que  fans 
avoir  égard  aux  Proviuons   obtenues  ,  qui  feront  regardées 
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comme  nulles  &  de  nul  éfec  ,  (bit  en  Jugement  ou  autre* 
ment ,  ladite  Cure  ou  ledit  Bénéfice  (oient  cenlez  vacans  Se 
impétrables ,  &  qu'en  confequence  il  y  foit  pounrû  librement 
&  de  plein  droit  d*un  Sujet  capable ,  par  ceux  à  qui  la  Col- 
lation ou  rinftitution  en  apartient  :  Ordonnons  en  outre  ,  que 
dans  les  Provinces  on  les  Déports  (ont  en  ufage,  ceux  qui  (e 
trouveront  pourvus  de  deux  Cures  ,  ou  d*une  Cure  ,  ou  d'un 
autre  Bénéfice  incompatible,  (oient  tenus  de  faire  leur  option 
entre  lelHits  Bénéfices  ,  dans  l'année  ,  à  compter  du  jour  de 
leur  Pri(ê  de  Poflèflîon  du  dernier  de(Hits  Bénéfices  ,  dont  ils 
auront  été  pourvus  y  fans  que  ladite  année  puide  être  cenfée 
n'avoir  couru  que  du  jour  de  l'expiration  de  l'année  du  Dé- 
port j  &  faute  par  eux  d'avoir  (àtisfàit  à  la  pre(ente  difpofi- 
tion ,  le  premier  defdits  deux  Bénéfices  (era  réputé  avoir  va- 
qué de  plein  droit  j  par  Tobtention  du  fécond  y  &  comme  tel 
conféré  par  ceux  qui  ont  droit  d'y  pourvoir.  SI  DONNONS 
EN  MANOEMENTa  nos  amcz  &  féaux  Conleillers,  les  Gens 
tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiîen  y  BaiUis  y  Sénéchaux^ 
&  tous  autres  nos  Oficiers  qu'il  apartiendra  ,  que  ces  Prelentes 
ils  gardent ,  dbfervent  &  entretiennent  ,  fàf^nt  garder ,  obfer- 
Ter  &  entretenir,  &  pour  les  rendre  notoires  à  nos  Sujets»  ils 
les  (aflènt  lire  y  publier  &  regiilrer;  Car  tel  eft  nôtre  plai- 
Ùt.  En  témoin  de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Sccl  à 
cefdites  Pre(cntes*  D  o  N  N  E  E  à  Verfâilles ,  le  treizième  jour 
du  mois  de  Janvier ,  Tan  de  grâce  mil  (èpt  cens  quarante-deux;, 
&  de  nôtre  Régne  le  vingt-feptiéme.  Signé ,  L  O  U  I S  :  Et 
plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Signé ,  A  m  e  l  o  T  ^  avec  paraphe»  Et 
(cellée  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lûi\  puHi/e  &  regiftr/e^  U  grande  Audience  de  IsCmrfuutte*  A  Rvkm 
4%  Parlmum^  U  i/.  Métrs  t^^z.  Signé»  A  U  Z  ANE  T* 
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Arrcft  du  Parlement ,  qui  ordonne  que  la  Déclaration 
du  i/.  Janvier  1731.  &  TArreft  de  la  Cour  du  17. 
Janvier  1741.  concernans  les  Curez  Primitifs  ,  & 
les  Curez- Vicaires  Perpétuels  ,  feront  exécutez  fé- 
lon leur  forme  &c  teneur,  &cc. 

Du  i  t.  fanviff  t7  42* 

SU R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ,  j>ar  le  Procureur  ■■ 
Général  du  Roy  1  cxjxofitivc ,  qu'encore  bien  que  par  TAr-  j^j^^w' 
ticle  XIL  de  la  Déclaration  du  Roy  du  ij.  Janvier  173 1.  il  *^^*^' 
foitorécifément porté,  que  les  Conteftations  qui  concernent  la 
qualité  des  Curez  primitifs  &c  droits  en  dépendans ,  ainfi  que 
celles  qui  pouroient  naître  au  fujet  des  Portions  congrues  ,  & 
en  général  toutes  demandes  qui  feront  formées  entre  les  Cu- 
rez Primitifs,  Curez  &  Vicaires  Perpétuels,  &  les  gros  Déci- 
mateurs,  pour  lés  Droits  par  eux  refpecfiivemcnt  prétendus, 
feront  portées  en  première  Infiance  ,  pardevant  les  Baillis 
&  Juges  Roïaux  j  &  par  apel ,  aux  Cours  de  Parlement  dont 
ils  refibrtiflent ,  nonobflant  toutes  Evocations  qui  auroient  été 
ou  pouroient  être  acordées  par  la  fuite  j  &  en  conféqucnce , 
la  Cour  par  fon  Arrcfl  du  17.  Janvier  1741.  (envoie  dans 
tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt  )  ait  enjoint  à  tous  Religieux  dct 
la  CongréMtion  de  Saint  Maur,  &  autres  Ordres  &  Congré- 
gations ,  Corps  &  Communautez  ,  Curez  &  Vicaires  Perpé- 
tuels 6c  Décimateurs,  de  fe  conformer  audit  Article;  à  laquet 
le  fin,  défenfes  leur  ont  été  faites  d'évoquer  &  déférer  à  au-  ' 
cunes  Evocations  dans  les  cas  y  exprimez  \  il  a  été  cependant 
informé  que  Monfieur  PEvêque  de  Metz  ,  Abbé  Commanda- 
taire  de  rAbaïe  de  Jumiége  ,  après  avoir  intenté  fon  A£tion 
contre  le  Sieur  Brifïàut ,  Prêtre,  Curé  de. la  Paroifïe  du  Rou- 
vray ,  pour  l'obliger  à  le  réduire  à  une  Portion  congrue  ,  ainfi 
qu'il  a  prétendu  que  le  Prédécefleur  dudit  Sieur  Curé  s'étoit 
arrêté ,  porté  cette  A£lion  &  a  procédé  pardevant  le  Lieutcr 
nant  Général  du  Bailliage  de  Pacy  ,  en  conformité  de  ladite 
Déclaration  du  Roy  &  Arrefl  de  la  Cour  ,  fuivant  l'Exploit 
de  Duhamel,  Sergent,  dû  8.  Odobre  1740.  fur  laquelle  Aàioi^ 
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aïant  été  rendu  plufieurs  Sentences  Je  17.  Juillet ,  y.  OAobre 
&  9.  Novembre  derniers  $  iceiui  Sieur  Abé  de  Jumiége  s'en  eft 
porté  pour  Apellant ,  comme  d'incompétence  &  comme  de 
grief,  non-feulement  il  a  déclaré  évoquer  au  grand  Confeil 
fondit  Apel  ,  oii  il  a  fait  aflîgner  ledit  Sieur  Curé  du  Rouvray , 
fuivant  TExjjloit  de  Bihorel  ,  Huiffier  ,  du  4.  Décembre  der- 
nier; ce  qui  eft  direélement  contraire  audit  Article  XII.  de 
ladite  Déclaration  du  Roy  ,  &  un  atentat  à  l'autorité  de  la 
Cour  ;  pourquoi  requiert  être  ordonné  ,  que  ladite  Déclara-* 
tion  du  Roy  du  ly.  Janvier  1731-  &  l'Arreft  de  la  Cour  du 
17.  Janvier  1741.  feront  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur; 
ce  faifant ,  défenfcs  feites  aujc  Parties  de  procéder  ailleurs  fur 
ledit  Apel  qu'en  la  Cour ,  à  peine  de  nullité  y  caflation  de  Pro- 
cédures ,  tous  dépens ,  dommages  &  intérêts.  Vu  par  la  Cour 
ledit  Requifitoire ,  Pièces  y  atachées  &  énoncées  ;  &  oui  le  Ra- 
port  du  Sieur  Hubert  ,  Confeiller-Commiflaire  :  Tout  confî- 
déré  ;  LA  C  O  U  R  a  ordonné  &  ordonne ,  que  ladite  Décla- 
ration du  Roy  du  1 5.  Janvier  1731.  &  l'Arreft  de  la  Cour  du 
17.  Janvier  1741.  feront  exécutez  félon  leur  forme  Se  teneur; 
a  fait  défenfes  aux  Parties  de  orocéder  ailleurs  fur  ledit  Apel 
qu'en  la  Cour  ,  à  peine  de  nullité ,  caftàtion  de  Procédures  , 
tous  dépens ,  dommages  &  intérêts.  A  Roiien  en  Parlemenr, 
le  (eiziéme  jour  de  Janvier  mil  fept  cens  quarante-deux. 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET. 

Déclaration  du  Roy  ,  en  interprétation  de  TEdit  cJe 
Réunion  de  quelques  Jurifdidions  au  Bailliage  cîu 
Pontaudemei:^ 

LOUIS  par  là  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  nos  amez  &  féaux  Conieillers,  les  Gens  tenans 
nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen ,  Salut.  Par  nôtre  Edit 
du  mois  de  Décembre  dernier ,  Nous  avons  réuni  à  perpétuité 
à  la  Jurifdiâion  du  Bailliage  du  Fontaudemer,  le  Bailliage 
du  Pontautou  ,  enfemble  les  Jurifdi(flions  des  Vicomter  du 
Pontaudemer ,  de  Montfort ,  du  Pontautou  &  du  Bofcadiard , 
en  fuprimant  par  f  Article  V*  dudic  £dity  les  Ofices  de  Vicom* 
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te  defditcs  Vicomtcz  ,  vacans  en  nos  Parties  Cafuelles ,  Nous 
avons  ordonné  en  même  tems  que  les  Oficiers  dudit  Baillia- 
ge ,.  païeroient  en  nos  Parties  Cafuelles  ,  la  fomme  de  Huit 
mille  cinq  cens  livres  i  mais  Nous  fommes  informez  ,  que  quoi 

?ue  Nous  aïons  fixé  à  Cinq  cens  livres  la  fbmme  que  notre 
rocureur  en  devoit  fuporter ,  &  que  la  Minute  de  nôtredit 
Edit  en  contienne  une  difpofîtion  expreflè  dans  TArticle  V.  il 
a  été  obmis  par  inadvertance  de  tranfcrire  cette  difpofîtion 
dans  l'expédition  qui  a  été  faite  du  même  Edit }  &  comme  il 
a  été  enregiftré  en  cet  état  dans  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Rouen  ,  robmiffion  qu'on  y  ^  faite  ne  peut  plus  être  réparée , 

re  par  une  nouvelle  explication  de  nos  intentions  à  cet  égards 
CES  CAUSES,  de  ravis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  cer- 
taine fcience,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale  y  Nous  avons 
dît  &  ordonné  ,  &  par  ces  Présentes  lignées  de  nôtfce  main , 
diibns  &  ordonnons  ,  Voulons  &  Nous  plaît ,  aue  nôtredit 
Procureur  au  Bailliage  du  Pontaudemer  >   contribuera  de  la 
fomme  de  Cinq  cens  livres  à  celle  de  Huit  mille  cinq^  cens 
livres  ordonnée  être  païée  en  nos  Partîes^  Cafuelles  y  par  les 
Oficiers  dénommez  en  TArticle  V^  de  nôtredit  Edit.  y  comm^ 
il  nôtredit  Procureur  y  avoit  été  nommément  compris ,  Si  fans 
que  ladite  obmiflîoa  puifle  nuire  ni  préiudicier  «  aulUits  Ofi- 
ciers, leiquek  ne  feront  tenus  d'entrer  aans  la.  Contribution 
portée  par  ledit  Article  y  que  j^fq^'à  concurrence  des  fommes 
fixées  pac  ledit  Article,  à  Tégard  de  chacun  d'eux..  SI  VOUS 
MANDONS  que  ces  Prefentes  vous-aïez  à^^re  regiftr^r,  & 
le  contenu  en- icelleS' obfervep  Si  exécuter  félon  leur  forme  Se 
teneur  ;.  Car  tel  eft  nôtre  plaifîr.    Donne' £  à'  Verfïiilles ,, 
le  vingt-deuxième  jour  du  mois  de  Mars  ,  ?an  de  grâce  mil 
fept  cens  quarante-deux  i  Se  de  nôtre  Régne  le  vingt-feptié- 
me.    Signé  ,  LOUIS  :  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  AMSLax.. 
Et:  fccUée.  du  grand.  Sceau  de  cire  j|ume;. 

Lui' ,  pub  Me  &  n^ifir/e,  U  ffdndt  Audicnce.de  ta  Courf^Mte.-  A  tvitm 
m  FsrUmenty^le  24^  Avril  1742*  Signé,  AU Z  AN E T- 

41^ 
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Déclaration  du  Roy  ,  concernant  la  levée  du  Dixième 
des  Biens,  en  interprétation  de  celle  du  vingt-neu- 
vième  Aouft   1741. 

Du  23.  Avril  t742* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes   Lettres  verront^ 
S  A  L  u  T,   Noiis  avons  par  TArticle  XL  de  nôtre  Déclara- 
tion  du   20.  Aouft   1741.  ordonné  à  tous  les  nouveaux  Pro- 
priétaires des  Biens-Fonds  ,  à  quelque  Titre  cjue  la  Propriété 
des  Biens  leur  ait  été  tranfmife  depuis  le  premier  Juillet  1734. 
de  fournir  des  déclarations  exa<Sfces  defdits  Biens ,  dans  la  quin- 
zaine du  jour  de  la  publication  de  ladite  déclaration  :  Et  Nous 
n'avons  pas  cru  alors  devoir  en  exiger  des  anciens  Propriétai- 
res ,  efpérant  que  le  travail  qui  avoir  été  fait  pendant  les  an- 
nées 1734.   173^  2c  173 tf.  qu'a  duré  le  précédent  Dixième, 
auroit  fourni  une  connoiflànce  fufifante  àcs  Biens  ,  qui  depuis 
cet  efoace  de  tems ,  n'avoient  pas  changé  de  mains ,  pour  pou- 
voir former  les  nouveaux  Rôles  ,  fuivant  nos  intentions  ,  dans 
une  proportion  jufte  &  conforme  à  leur  véritable  produit.  Mais 
Nous  avons   reconnu  depuis  ,  que  queJqu'atention   qu'on  ait 
aportée  à  remplir  fur  cela  nos  vues ,  on  n'a  pu  y  parvenir  ,  foit 
parce  que  par  les  précédens  Rôles ,  les  Biens  n'avoient  pas  été 
portez  à  leur  jufte  valeur  ,  foit  parce  que  plufieurs  parties  de 
ces  mêmes  Biens  ont  depuis   173^-  diminué  ou  augmenté  de 
produit ,  principalement  les  Mailons  des  Villes ,  dont  plufieurs 
ont  été  reconftruites  en  entier  ou  augmentées   considérable- 
ment ,  pendant  que  d'autres  ont  dépén  j  ce  qoi  a  ocafîonné 
ÎJu fleurs  erreurs  qui  fe  font  gliffêes  dans   les  nouveaux  Rô- 
es  ,  qui  ont  donné  lieu  à  ditérentes  Plaintes  &  Reprefenta- 
tions  j  aufquelles  aïant  cru  jufte  d'avoir  égard  ,  Nous  avons 
fait  examiner  en  nôtre  Confeil  ,  les  diférens  moîens   qui  fe- 
roient  les  plus  propres  à  faciliter  à  ceux  de  nos  Sujets  qui  fe 
trouveront  impofez  à  des  fommes  excédentes ,  le  Dixième   du 
produit  de  leur  Revenu ,  une  voie  fûre  &  prompte  pour  fe 
procurer  la  juftice   qui  poura  leur  être  due  ,  fans  néanmoins 
déranger  ie  jkccoiivrement  qui  fe  fait  aduellement  du  produit 
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de  cette  Impofîtion  :  Et  Nous  n'en  avons  point  trouva  de  plus 
convenable ,  au  defîr  que  Nous  avons  de  ne  les  faire  contri- 
buer au  Dixième ,  que  proportionnément  au  véritable  Re- 
venu de  leurs  Biens ,  qu'en  les  mettant  à  portée  de  devenir 
eux-mêmes  Arbitres  de  leur  Impofition  ,  en  leur  permettant 
de  donner  leurs  déclarations  ;  &  de  demander  que  les  Cotes 
pour  lefquelles  ils  ont  été  compris  dans  les  Rôles  faits  en  exé- 
cution de  nôtre  Déclaration  du  i^.  Aouft  174K  foient  réduir 
tes  fur  le  pied  de  leurs  nouvelles  déclarations  j  dautant  que 
Nous  avons  lieu  de  compter  qu'après  des  marques  auffi  iingu*- 
liéres  de  nôtre  confiance  ,  dans  Texaiflitude  &L  la  bonne  foi  de 
nos  Sujets  ,  aucun  d*eux  ne  s'expofera  par  l'infidélité  de  ces 
mêmes  déclarations  ,  à  la  peine  du  Quadruple  qui  a  été  éta- 
blie contre  les  faux  déclarans  ,  par  les  précédens  Edits  &  Dé^ 
claratians  concernant  la  levée  du  Dixième.  A  CES  CAUSES  , 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans  y  de  nôtre   certaine   fcience, 

ÎJeine  puifïànce  8c  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  ces  Pre- 
entes ,  fienées  de  nôtre  main  ,  dit ,  déclaré  &  ordonné  >  di- 
fons,  déoarons  y  ordonnons  y  Voulons  &  Nous  plaît*. 

ARTICLE    PREMIER. 

Que  ceux^  tant  des  anciens  que  des  nouveaux  PropriétaircSy 
qui  fe  croiroient  emploïez  au-delà  de  la  jufte  valeur  du  Dixiè- 
me du  produit  de  leurs  Biens-Fonds  y  dans  les  Rôles  provifoi- 
rement  arrêtez  par  les»  Prevoft  des  Marchands  de  la  Ville  de 
Paris  ^  &  Intendans-Commiflàires  départis  dans  les  Provinces^ 
pour  le  quartier  d'OAobrc  1741.  &  fannée  entière  1741.  fe- 
ront tenus  de  remettre  dans  un  Mois,  y  à  compter  du  jour  de 
la  publication  des  Ptefentes  ,  au  Prevoft  des  Marchands  de 
nôtre  bonne  Ville  de  Paris ,  pour  les  Biens  qui  y  font  fi  tuez , 
&  aux  CommijQlaires  départis ,  pour  ceux  fituez  dans  les  Pro- 
vinces y  une  dédaration  exaâre  des  Biens -Fonds  qu'ils  poflë- 
dent ,  &  de  leur  produit  ,  qui  fera  par  eux  certifiée  véri- 
table. 

II.  Voulons  que  le  Prevoft  des  Marchands  de  la  Ville  de 
Paris  y  &:  les  Intendans  *  Commiftaires  départis  dans  les  Pro- 
vinces y  fur  le  vu  de^  déclarations  ainfi  certifiées  véritables  ^ 
ordonnent  la  modération  des  fbmmes  portées  par  les  Rôles  par 
eux  provifoirement  arrêter  pour  llmpofition  du  quartier 
d'Oâobre  1741^  &  de  la  prefente  année  1741.  à  celles^auf- 
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■1.1       Quelles  le  Dixième  delHics  Biens  contenus  dans  les  nouvelles 
*  Avia  "^c^ïi^^tî^^^  >  ^^  trouvera  monter. 

III.  Que  lefdits  Prevoft  des  Marchands  &  Commiflaires  dé- 

1>artis ,  vérifient  avec  foin  le  produit  des  Biens  contenus  dans 
es  déclarations  qui  leur  auront  été  remifes  ,  &  fur  lefquel- 
ics  ils^  auront  acordé  dés  modérations  j  &  que  dans  le  cas  oii 
elles  fe  trouveront  fauflcs ,  ils  condamnent  ceux  qui  les  au- 
ront données  ,  au  paiement  du  Quadruple  ,  fans  que  cet- 
te peine  puifle  être  réputée  comminatoire  ,  &  fous  aucun  pré- 
texte ,  remife  ni  modérée. 

IV.  Ordonnons  que  les  Koles  arrêtez  provifoirement  par  le 
Prevoft  des  Marchands  de  nôtre  bonne  Ville  de  Paris,  &  par 
les  Commiffaires  départis  dans  les  Provinces ,  feront  exécuter 
à  l'égard  de  ceux  qui  n'auront  point  donné  leurs  déclarations 
dans  le  délai  d'un  mois  ci-deflus  prefcrit ,  fauf  à  être  fait  droit 
ainfî  qu'il  apartiendra ,  fur  les  déclarations  qui  feront  prefen- 
tées  après  ledit  délai. 

SI  DONNONS  IN  MANDEMENT^  nos 
amez  &  féaux ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à 
Roîien ,  tjue  nôtre  prcfente  Déclaration  ils  aient  à  faire  lire  i 
publier  &  regiftrer ,  '&  le  contenu  en  icelle  garder ,  obferver 
&  exécuter  félon  fa  forme  &  teneur  j  C  a  r  tel  eft  nô- 
tre plaifiir.  En  témoin  de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nô- 
tre Scel  à  cefdites  Prefentes.  Donnée  à  Fontainebleau  , 
le  vingt-troifîéme  jour  d'Avril  ,  fan  de  grâce  mil  fept  cens 
quarante  -  deux  j  &  de  nôtre  Régne  le  vingt  -  feptiéme.  Si- 
gné ,  L  O  U I S  :  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Signé ,  Amelot. 
Vu  au  Confôl  ^  Okk  y.  Et  icellée  du  grand  Sceau  de  cire 
|aune. 

,  Lâe,  putli/  &  Ke£iftrii  Id  grandi  Audience  de  U  Cour  fUnte.  A  Rnuen 
tn  TéurUmem»  le  /.  ^ni»  i74^   Signé»  AUZ  AN  ET« 
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Arreft  du  Parlement  ,  qui  enjoint  à  tous  Juges  6c 
Commifïàires  -  Enquêteurs ,  d  emploïer  fur  les  Mi- 
nutes de  tous  les  A£tes  ,  les  fommes  quils  auront 
taxées  pour  leurs  £pîces  ôc  Vacations  ^  6c  autres 
Droits  ,  &c. 

JDh  30.  Mai  i  7-4^* 

SU  R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur 
Général  du  Roy  j  cxpofîtive,  que  quoi  que  par  les  Edits, 
Arrêts  &  Réglemens  ,  il  foit  expreflëmerit  enjoint  aux  Juges , 
de  taxer  leurs  Epices  &  Vacations  far  les  Minutes  j.  qu'en  con^ 
ftquence ,  les  Gréficrs  doivent  en  faire  mention  fur  les  GrofTes 
qu'ils  en  délivrent  ,  pour  que  les  Juges  fupérieurs  foicnt  en 
litat  de  la  réformer ,  fi  elle  eft  trouvée  exceflive  :  Cependant  il 
arrive  que  la  plâpart  des  Gréfiers  perçoivent  des  fommes  dont 
il  n'eft  point  fait  mention  fur  les  Groflfcs ,  ce  qui  provient  ou 
de  robmiilîon  du  Gréfier  ou  de  celle  du  Juge ,  cic  mention* 
ncr  la  taxe  dans  les  cas  où  ils  font  en  droit  d'en  percevoir  ; 
que  nombre  d'Huiflîcrs,  Sergens,  Notaires,  Tabellions,  &  au- 
tres Ofiders  ont  fuivi  cet  ulage  abufif ,  de  ne  point  marquer 
les  fommes  qui  leur  font  païéesi  d'où  il  réfulte,  que  les  Parties 


ouêteurs,d^emploïer  fur  les  Minutes  des  Jûgemens ,  Réceptions 
d'Ofîciers,  Enregiftremens ,  Procès  verbaux.  Baux  judiciaires^ 


Records ,  Certifications ,  Interpofîdons ,  Ajudications  par  décret , 
Tutelles,  Curatelles,  Emancipations,  Jurandes ,  Réceptions  de 
Maîtres ,  Commiflîons  de  Gardes,  Enquêtes,  Informations,  In- 
terrogatoires ,  Récolemens  ,  Confrontations  ,  &  généralement 
fur  tous  les  Aftcs ,  les  fommes  qu'ils  auront  taxées  pour  leurs 
Epices ,  Vacations  &  autres  Droits ,  ainfi  que  celles  taxées  con- 
formément aux  Edits ,  Déclarations  &  Réglemens ,  à  Ces  Subi- 
tituts ,  y  compris  le  Quart  en  fus  dans  les  Sièges  où  il  fe  doit 
oercevoir,  &  aux  Gréfiers  j  dont,  du  tout  fera  tait  mention  par 
îefdits  Gréfiers  fur  les  Grofles  &  Expéditions  qu'ils  en  délivre* 
ront ,  &  de  ce  qui  fera  païé  pour  les.  Droits  de  Greffe  1  être 
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pareillement  enjoint ,  tant  aux  Juges  ,  fes  Subftituts  ^  Coin- 
miflàires-Enqucteurs  ,  Gréfîcrs  ,  Huiffiers ,  Notaires  &  Tabel- 
lions ,  qu'autres  Oficiers ,  d'emploïer  au-deflbus  de  leurs  Signa- 
tures y  dans  les  Ââes  qui  feront  délivrez  (ans  Minutes  y  les  Som- 
mes qu'ils  auront  reçues  y  ou  de  mettre  néant  lorfqu^il  n'en 
eft  rien  dû  j  le  tout ,  à  peine  d'interdidkion  &  de  rdflitution  y 
même  de  plus  grande  peme  y  s'il  y  échet  :  Défenfes  être  faites 
de  percevoir  en  plus  outre  que  les  Taxes  ,  ou  que  ce  qui  fera 
par  eux  marqué ,  à  peine  d^être  les  Contrevenans  pourfuiviscom* 
me  Conçu ffionnaires  j  à  laquelle  fin ,  TArreft  qui  lur  ce  intervien- 
dra, fera  imprimé,  publié  &  afiché  par  tout  où  il  apartiendra^ 
pour  être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  $  &  les  Vidimus 
d'icelui  envoïez  dans  tous  les  Bailliages  de  ce  Reflort  y  pour 
y  être  pareillement  publiez  y  enregiftrez  &  exécutez  y  à  la  dili- 
gence de  fes  Subftituts  aufHits  Sièges  y  qui  feront  tenus  de  Tett 
certifier  dans  le  mois.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire  j  Sç 
Qui  le  Raport  du  Sieur  Hubert  y  Confeiller-Commiflàire  : 
Tout  coniîaéré  $  LA  COUR  ,  toutes  les  Chambres  afièm- 
blées  y  faifànt  droit  fur  ledit  Requifitoire  y  enjoint  à  tous  Ju- 

fes  &  CommifIaire$-£nquêteurs  y  d'^emploïer  fur  tes  Minutes 
es  Jugemens,  Réceptions  d'Oficiers  ,  Ènregifbelnens ,  Procès;^ 
verbaux  y  Baux  judiciaires.  Records»  Certifications^  Interpofir 
tions»  Ajudications  par  décret.  Tutelles,  Curatelles , Emanci- 
pations ,  Jurandes  ,  Réceptions  de  Maîtres  ,  CommifEons  de 
Gardes  ,  Enquêtes  y  Informations  y  Interrogatoires  y  Récole- 
mens ,  Confrontations ,  8c  généralement  fur  tous  les  Aâres ,  les^ 
fommes  qu'ils  auront  taxées  pour  leurs  Epices ,  Vacations  & 
autres  Droits  j  ainfî  ique  celles  taxées  conformément  aux  Edits  ^ 
Déclarations  &  Réglemens  ,  aux  Subftituts  du  Procureur  G^ 
Béral ,  y  compris  le  Quart  en  fus  dans  les  Sièges  oii  il  fe  doit 
percevoir,  &  aux  Gréfiersj  dont  du  tout  fera  fait  mention  par 
lefdits  Gréfiers ,  fîir  les  Groflcs  &  Expéditions  au'ils  en  àélf^ 
vreront ,  &  de  ce  qui  fera  païé  pour  les  Droits  de  Gréfe  :  En- 
joint pareillement  aux  Juges ,  Subftituts  du  Procureur  Géné- 
ral ,  Commiilaires-Enquêteurs  ,  Gréfiers  ,  Huiffiers  ,  Notaires 
&  Tabellions  ,  qu'autres  Oficiers  ,.  d'emploïer  au-deflbus  de 
kurs  Signatures  ,  dans  les  Ades  qui  feront  délivrez  fan»: 
Minutes ,  les  fommes  qu'ils  auront  reçues ,  ou  de  mettre  néant 
loriîju'il  ïCen  eft  rien  dn;  le  tout,  à  peine  d'interdidlion  &  dr 
jfcftitutioa  ^  même  de  plus  grande  peine  y,  s'il  y  échet  r  A  hk: 
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&  fait  défenfes  de  percevoir  en  plus  autre  que  les  Taxes  ,  ou 
que  ce  qui  fera  par  eux  marqué  ,  à  peine  cTêtre  hs  Contreve-  . 
nans  pourfuivis  cçmme  Concuffionnaîres  :  A  laquelle  fin ,  le  pre- 
fent  Arreft  fera  imprimé ,  publié  &  afiché  par  tout  où  il  apar- 
tiendra ,  pour  être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  ;  &  les 
Vidimus  d^icelui  envoïez  dans  tous  les  Bailliages  de  ce  Ref- 
fort ,  pour  y  être  pareillement  publiez  ,  enregiftrez  &  exécu- 
tez ,  à  la  diligence  des  Subftituts  dudit  Procureur  Général  auf- 
dits  Sièges ,  lefquels  font  tenus  d'en  tertifier  la  Cour  dans  le 
mois.  A  Rouen  en  Parlement  ,  toutes  les  Chambres  aflem- 
bléçS)  le  trentième  jour  de  Mai  mil  fept  cens  quarante-<leux. 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET. 

^mÊÊÊmmÊm^mÊÊmÊmmmÊÊÊÊmmÊmmÊmmmmmamÊÊmÊm^ÊÊÊmÊÊÊÊmmÊÊm^mÊmÊmÊmmÊÊÊiÊmm^màÊ 

Edit  du  Roy  ,  portant  fupreffion  Ac  la  Jurifdidîon 
de  la  Vicomte  du  Havre  ,  &  Réunion  de  ladite 
Jurifdidion  au  Bailliage  de  la  même  Ville. 

Vh  mois  de  Septembre  i7  4^» 

LOUIS  par  !a  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  _* 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir,  Salut.    Dans  la  '  ^^V 
vue  que  Nous  nous  tommes  propofcz ,  &  que  Nous  avons  dé--   ^^^^^  ^ 
]a  exécutez  en  partie,  de  réunir  diférens  Sièges  de  Judicature^-    . 
pour  procurer  à  nos  Sujets  une  plus  prompte  expédition  par  la 
lupreflîori  d'un  degré  Je  Jurifdidlion ,  Nous  avons  reçu  favo* 
rablement  la  propoution  qui  Nous  a  été  faite,  de  réunir  la  Ju- 
rifdiAion  de  la  Vicomte  du  Havre  au  Bailliage  de  la  même 
Ville  j  &  Nous  nous  y  portons  d'autant  plus  volontiers ,  que 

Î^ar  le  Compte  qui  Nous  a  été  rendu  de  l'£cat  où  font  aâuel- 
ement  les  Charges  de  ces  deux  Sièges,  il  Nous  a  paru  que  la 
réunion  dont  il  s'aat,  feroit  auffi  facile  à.  exécuter  qu'elle  fera 
'avantageufe  au  Public  ACES  CAUSES,  &  autres  à  ce 
Nous  mouvans  ,  de  Ta  vis  de  nôtre  Confeil  ,  &  de  nôtre  cer*- 
taine  /cience  ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale  ,  Nous 
avons  par  nôtre  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable  ,  dit, 
ftarué  &  ordonné  ,  difons ,  flatuons  &  ordonnons  ^  Voulons 
&  Nous  plaît  ce  qui  fuit« 
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ARTICLE    PREMIER. 

La  Jurifdiélion  de  la  Vicomte  du  Havre  que  Nous  avon$ 
fuprimée  &:  fu primons  par  nôtre  prefent  Edit ,  fera  &  demeu^ 
rera  réunie  à  perpétuité  à  la  Jurifdiâion  du  Bailliage  de  la 
même  Ville ,  qui  connoîtra  à  l'avenir  en  première  Inftance , 
de  toutes  les  Caufes  &  Procès  dont  ladite  Vicomte  étoit  en 
droit  &c  pofleilion  de  connoitre ,  fans  que  dans  aucun  cas  ici 
Parties  aient  befoin  d'obtenir  une  Commiflîon ,  pour  faire  a£- 
figaer  audit  Bailliage  y  ceux  contre  lefquels  elles  auront  des 
demandes^  à  former  en  première  Infiance. 

IL  Ordonnons  en  conféquence  ,  que  les  Fondons  atacHéès 
à  rOfice  de  Vicomte  du  Havre,  enfemble  celles  qui  font  ata- 
chées  à  l'Ofice  de  Commiflaire-Enquêteur  &  Examinateur  de 
kdite  Vicomte  ,  feront  dès-à*prefent  &  demeureronr  réunies  à 
celles  qui  font  atachées  à  TOfîce  de  Lieutenant  Général ,  Civil 
&  Criminel  audit  Bailliage ,  fans  qu'à  l'avenir  ledit  Lieutenant 
Général  ou  £cs  Succefleurs  aufdits  Ofices^^foient  obligez  d^ob- 
tenir  qu'une  feule  Provifion  y^  fous  le  titre  de  Lieutenant  Gé- 
néral ,  Civil  &  Criminel  au  Bailliage  du  Havre. 

III.  Voulons  que  le  Sieur  le  Normand  -  Dupleffis,  qui  étoit 
Lieutenant  Particulier  en  ladite  Vicomte  fuprimée  ,  conferve 
k  titre  de  Confeiller  au  Bailliage  du  Havre  ,  &  qu'il  jouifl^ 
ain(î  que  fès  Succefleurs  audit  Ofîce ,.  des  mêmes.  Droits  y  rang* 
&  féance  audit  Bailliage^  donis  il  j.QÙifIbit  en  qualité  de  Lieu- 
tenant Particulier  de  ladke  Vicomte  ;  ce  qui  aura  lieu  à  fon 
égard ,  Càns  qu'il  £iMt  obligé  d'obtenir  de  aouvelles  Lettres  de 
Provifion,  ni  de  prêter  un  nouveau  Serment;. 

IV.  Et  atendu  que  les  Ofices  de  notre  Procureur,,  de  Recet 
veur  des  Confignations ,. de  Commiflaire  aux  Saifies  réelles,  & 
de  Procureurs  poftulans,.  font  poffêdezr  par  les  mêmes  Titulai- 
res  audit  Bailliage  &  en  ladite  Vicomte ,  réunifions  en  tant 
que  de  befoin  les  fonâions  atachées  aufUits  Ofices  db  la:  Vi^ 
comté:  ,.  k  celles  qui  font  atachées  aux  femblables  Gfices  du 
Bailliage,, fans  qu'a  l'avenir  leurs  Succefleurs  foient  tenus  d'ob^ 
femr  qu^une  feule  &  même  Provifion  ,  chacun  fuivant  la  nar 
sure  Se  dénomination  defHits  Ofices. 

V.  Avons  éteint  &  fuprimé,  éteignons  &  fuprimons  un  des 
ifeux  Qfices  de  nôtre  Avocat  au  Bailliage  &  en  laVicomcé 
4u  Havre  ,^  vacant  ^^  ^o^  Parties  Cafu^es  ,,  pat  le  décè^  du 

Sieur 
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Sieur  le  Bailleul  ;  Voulons  que  Jes  Fondions  atachécs  audit  ~- 
Ofice  ,  tant  pour  ledit  Bailliage  que  pour  ladite  Vicomte  rëû-  '  74i. 
nie  ,  foient  oc  demeurent  réunies  à  lautre  Ofice  de  nôtre  Avo-  ^^^^"^^ 
cat  audit  Bailliage,  auffi  vacant  en  nos  Parties  Cafuelles  ,  par 
le  décès  du  Sieur  Fortimar^ 

VI.  Avons  pareillement  éteint  &  fuprimé ,  éteignons  &  fu- 

5 rimons  TÔfice  de  premier  Huiffier-Audiencier ,  enfemble  les 
eux>  Ofices  d'Huiffiecs-Audienciers  en  la  Vicomte  du  Havre,, 
qui  font  a<5luellement  vacans  en  nos  Parties  Cafuelles. 

VU.  Le.  Gréfe  de  la  Vicomte  du  Havre  ^  fuprimé  par   le 
prefent  Edit,  demeurera  réiini  au  Gréfc  du  Bailliage  de  ladi-' 
te  Ville,.à  la;  charge  par  les  Propriétaires  de  celui  du  Bailliage^ 
d'indemnifer  ceux  du  Gréfe  de  la  Vicomte  j  \  Téfet  de  quoi^ 
ordonnons  que  dans  un  mois  ,  à  compter  du  jour  de  la  pu- 
blication du- prefent  Edit  audit  Bailliage ,.  il  fera:  àvcUCé  par  \a 
Lieutenant  Général ,  à  la  rec^uête  de  notre  Procureur ,  un  Etat 
du  produit  de  chacun  defdits  Gréfes  pendant  les  vingt  der- 
nières années-  ;  &.  ce  ^  en.  prefencc  des  Propriétaires  y  tant  du 
Gréfe  du  Bailliage,  que  de  ceux  de  la  Vicomte,  eu  eux  due- 
ment  apeîlez  j  fia-  lequel  Etat ,  il  fera  fait  une  année  commune 
defdits  Produits  :    Voulons  que   le  rembourfement  qui  fera/ 
dii  aux  Propriétaires  du  Gréfe  de  la  Vicomte  ,  demeure  fixé 
fur  le.  pied,  du  denier  vingt  de  ladite  année  commune  ;  &  que 
la  fomme  à  laquelle  montera  le  Fonds,  dudit.  Gréfe  ,  fuivant 
ladite  eftimation ,  foit  rembourfée  un  mois  après  l'Etat  arrêté  y  ' 
aux  Propriétaires  dudit  Gréfe  par  ceux  du  Bailliage  j  fînon  & 
faute  par  eux  d'avoir  fait  ledit  rembourfement  dans  ledit  tems 
d'un  mois ,  par  un  paiement  éfe£tif  ou  par  voie  de  Configna- 
tion  y,  les  Propriétaires  du  Gréfe  de  ladite  Vicomte  pouront 
rembourfer  ,  fi- bon  leur  fenvble  ,  lefdits  Propriétaires  du  Gré^ 
fe  du  Bailliage  ,  fur  îe  pied  ci-defliis  marqué  5  ce  quils  feronr 
pareillement   tenus  de  faire  dans  le   même  délai  d'un  mois 
après  l'expiration  du   premier  j  &  faute  par  les  uns  ou.  par 
les  autres  d'avoir  fait  &  confommé  ledit  rembourfement  dans: 
ledit  délai ,  ordonnons  que  les  profits  du  Gréfe  dudit  Bailliage^ 
&  ceux  du  Gréfe  de  ladite  Vicomte  que  Nous  y  réunifions  ,^- 
foientî  pa^rtagez  entre  les  Propriétaires  du  Gréfe  du  Bailliage 
au  fol  là  livre ,  à  proportion  de  l'année  commune  du  produit  de 
chacun  defdits  Gréfes  5  à  l'éfet  de  quoi  ,  ils  feront  tenus  de- 
s'àcordcr  entr'eux  pour  nommer. un  Gréfier-Commis,  qui  leurr 
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rendra  compte  année  par  année  deiHits  profits  }  ou  faute  par 
eux  d*cn  convenir ,  il  y  fera  pourvu  oar  le  Lieutenant  Géné- 
ral dudit  Bailliage  y  fur  la  requiiîtion  ae  nôtre  Procureur  i  à  la 
charge  par  celui  oui  aura  été  commis ,  d'obtenir  nos  Lettres  de 
Provifîon  ou  de  CommifGon  ,  fur  lefquelles  il  fera  reçu  audit 
Bailliage  en  la  manière  acoûtumée. 

VIIL  N'entendons  néanmoins  empêcher  que  lés  Proprié- 
taires defdits  Gréfes ,  ne  puiflênt  faire  entr'eux  telles  autres 
conventions  qu'ils  aviferont  boa  «être  ,  fans  néanmoins  que 
celles  qu'ils  auront  faites  ,  puiflênt  être  exécutées  qu*après 
avoir  été  préalablement  homologuées,  fi  faire  fe  doit  ,  en  nô- 
tre Cour  de  Parlement  de  Rouen  »  fur  les  Conclufions  de  nô- 
tre Procureur  Général. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENTà  uos  àmez 
&  féaux  Confeillers ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement 
à  Roiien  ,  que  nôtre  prefènt  Edit  ils  aient  à  faire  lire ,  publier 
te  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelui  garder  ,  obferver  6c  exé- 
cuter félon  fa  forme  fie  teneur  j  C  a  r  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  fiable  à  toujours  ,  Nous  y 
avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  Donne'  à  Verfailles ,  au  mois 
de  Septembre,  Tan  de  grâce  Aiil  fept  cens  quarante-deux;  & 
de  notre  Régne  le  vingt -huitième.  Signé  ,  LOUIS  :  Et 
plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Signé ,  A  m  EL  o  t  ,  f^i/k,  Daguesseau. 
Et  fcellé  du  grand  Sceau  de  cire  verte. 

Régime  par  pravifion  es  Registres  de  U  Chambre  des  Facdtiens^  A  Rouem 
4»  Parlement,  le  13.  OHobre  §742.  Sigué,  AUZANET. 


Déclaration  du  Roy,  concernant  les  Courlcrs  ,  Com- 
mis ,  Fadeurs ,  Diftributeurs  ou  Emploïez  dans  TA- 
port  ou  dans  la  Diftribution  des  Lettres  ou  Paquets 
envoïcz  par  la  Pofte  ,  &c* 


Vu  2 s.  Septembre  i7  42* 


ï  74t.  T     OUI  S  par  la  grâce  de  Dieu,  Rojr  de  France  &  de  Na- 

kfutsib.  J^^  varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefcntes  Lettres  verront , 

Salut*    Le  grand  avantage  oue  rétabliflement  àts  Poftes 

procure  à  nôtre  Koïaume ,  pour  la  facilité  &  la  promptitude 
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ixt  Commerce,,  a  porté  les  Rois  nos  prëdëcefleurs,  &  Nous  a 
engagé  Nous-mêmes  à  protéger  &  à  fevorifer  cet  établiflement,  l'^^\ 
fzr  les  Edits  &  Déclarations  qui  en  ont  réglé  la  Régie  &  Tad-  ^^^^  * 
miniftradon::Maisil  Nousaétéreprefenté  qu'il  n*y  avoit  encore 
eu  aucune  Loi  qui  eût  fixé  le  genre  &  le  degré  de  la  peiné  que 
méritent  ceux  qui  font  convaincus  d\ine  infidélité  criminelle, 
dans  Texercice  des  emplois  ou  fondions,  dont  le  principal  objet 
eft  de  veiller  à  la  fureté  8c  à  la  diftribution  exaâ:e  des  Lettres 
•u  Paquets  qai  leur  font  confiez  »  Nous  fçavons  même  que 
c'eft  le  défaut  d^unc  Loi  fi  néceflaire  ,.  qui  a^jetré  les  Juges- 
dans  Tincertitude  fur  la  condamnation  qu'ils  dévoient  pronon-s 
eer  y.  contre  des  Commis  ou  Emploïez  dans  les  Poftes ,,  qui 
avoient  intercepté  des  Lettres  ou  Paquets ,  pour  s'àproprier  des- 
Efets  qulls  foupçonnoientf  y  être  renfermez  ,  ou  qui  s*ëtoient 
laiflez  corompre,  pour  les  livrer  à  drautres  que  ceux  à  qui  ils 
dévoient  être  remis.  Et  comme  le  violement  d'un  dépoft  fi  im- 
portant 5  &  qui  peut  être  regardé'  comme  devenu  néceflaire  au 
Public ,  eft  une  prévarication  qui  mérite  d'être  comparée  au 
€rime  de  ceux,  qui  divertiflent  les  Dfcniers  publics ,  dont  ils 
font  dépofitaires  ,  ou  dont  ils  ont  le  maniement  j  il  Nous  a 
paru  julte  de  mettre  les  Juges  en  état  d'âpliquer  aux  uns  la 

J^eine  de  mort  ,  qui.  a  été  établie  par  diférentes  Eoix  contre 
es  autres ,  afin  de  réprimer  par  la  crainte  du  dernier  fuplice  ^ 
ceux  qui  ieroient  coupaljles  aùneefpéce  de  trahifon^  à  laquel- 
le la  fortune  &  l'honneur  même  de  nos  Sujets  peuvent  être  in^ 
terreflez.  A  C  ES  C  AU  S  E  Sv  &  autres  confidérations à  ce 
Nous  mouvantes,  de  l'avis  de  nôtre  Confoil ,  &  de  nôtre  certaine 
fcience ,  pleine  puiflance  &.  autorité  Roïale,  Nous  avons  par  nôtre* 
prefente  Déclaration  ^  dît ,  ftatué  &  ordonné  ^  difons  ,.flatuon9- 
&  ordonnons ,.  Voulons  &  Nous  plaît  y, que  tous  les  Couriers  y. 
Commis  y  Faâ:eurSy.Diftributeurs  ou  aucKS  Emploïez  dans  TA- 
port  cm  dans  la»  Diftribution  des  Lettres  ou  Paquets  envoi^z 
par  la  Pofte  y.  qui  feront:  convaincus  de  Prévarication  ou   de 
jLarcin  commis  pour  eux  ou  pour  d'autres,  en  interceptant* ou- 
décachetant  frauduleufement  des   Lettres  ou  Paquets^  ^  pour* 
prendre  les  Billets,  Lettres  de  Ghange  ,  Lettres  d'Avis  ,  Qui- 
eances  ou  autres  Efets  renfermez^  dans  lefdites  Lettres  ou  Pi- 
quets ,  &:  recevoir  eux-mêmes  en  argent  ou  en  .Marchandiles  ^ 
la  valeur  defdits  Efets  adifs,  ou  là  faire  recevoir  par  d'àutrcsb* 
que  par  ceux  à  quLils  apartienncnt ,  ou  fuprimer  lefditsJBiL^ 

Kiîi 
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*—  lets,  Lettres  de  Change  ,  Lettres  d'Avis  ,  Quitanecs  ou  autret 
J'^^l'  Efcts,  foient  condamnez  à  la  peine  de  mort;  Et  à  l'égard  de 
^P^^*^  '  ceux  qui  auroient  feulement  intercepté  ou  fouftrait  ^  ouvert 
ou  décacheté. lefdits  Paquets ,  &  rctcna  ou  détourné  les  Efets 
qui  y  écoient  renfermez ,  fans  être  cependant  convaincus  d'en 
avoir  àbufé  pour  eux  ou  pour  d'autres  ,  fui  van  t  ce  qui  a  été 
<lit  ci-deffus  ,  Voulons  qu^ils  foient  condamnez  à  la  peine 
des  Galères  à  tems  ou  à  perpétuité ,  félon  la  diférence  des  ca^ 
&  des  circonftances.  SI  DONNONS  en  mandement 
à  nos  amez  &  féaux  Gonfeillers  ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour 
de  Parlement  à  Roiien ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire , 
publier  &  regiftrcr  ,  ôc  le  contenu  en  icelles  garder  ^  obferver 
&  exécuter,  feloû  leur  forme  &  teneur  i  Car  tel  eft  nôtre 
plaifin  En  témoin  de  quoi,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel 
a  ccfdites  Prefentes.  D  o  n  n  e  e  à  Verfailles ,  le  vingt-cinquiè- 
me jour  de  Septembre,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  quarante- 
deux;  &  de  nôtre  Régne  le  vingt-huitième.  Signé  ,  LOUIS: 
Et  plus 'bas  ,  Par  le  Roy ,  Signé  ^  A  M  £  l  oj.  Et  fcellée  du 
grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Rfigiftrée  psr  frovifion  ïs  Regiprej  de  la  Chambre  des  Vacations.  A   Rouen 
en  TArlemejJt\  le  2S.  Oilobre  1742.  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Edit  du  Roy  ,  concernant  la  Réunion  de  la  Vicomte 
du  Poxitdelarchc ,  zu  Bailliage  xle  ladite  Ville. 

Dh  mois  de  Septembre  S742* 

■  T     ouïs  par  ia  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 

ScpLrab!        ^  varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir  ,  S  a.l  u  t.  L'exemple 

*  à%s  diférentes  réunions  que  Nous  avons  faites  depuis  quelques 

années  ,  de  plufieurs  Sièges  de  Prevôtez  ou  Vicojntez  établies 

dans  la  même  Ville ,  que  les  Bailliages  où  elles  étoient  reflbr- 

tiflantes  j  &  l'avantage  que  nos  Sujets  en  ont  reçu  ,  Nous  ont 

porté  à  recevoir  favorablement  la  propofition  qui  Nous  a  été 

faite  de  fuprimer  la  Vicomte  du  Pontdelarche,  pour  en  réunir 

les  fondions  au  Bailliage  de  la  même  Ville  ;  &  Texécution  de 

cette  propofition  Nous  aïant  paru  auflî  facile  qu'elle  fer^  utile 

au  bien  de  la  Jufticc  ,  foit  par  la  diminution  du  nombre  des 
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t3ficiers  chargez  de  la  rendre  ,  foit  par  la  fupre/Eon  d'un  pre-       ■     ■ 
micr  degré  de  Jurifdidkion  y  Nous  avons  jugé  à  propos  de  rau-  Ô  ^  ^  ^L 
torifer  par  nôtre  prefent  Edit.   A    C  ES  C  AU  SES  ,  &  au-  ^ 
très  confîdérattons  à  ce  Nous  mou  vans  ,   de  Ta  vis  de   nôtre 
Confeil ,  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflànce  &  au-, 
torité  Roïale^  Nous  avons  pair  nôtre  prefent  Edit  perpétuel  & 
irrévocable  ,  dit,  ftatué  &  ordonné,  dirons  ,  ilatuons  &  ordon* 
nons ,  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit, 

ARTICLE    PREMIER. 

La  Jurifdi£tion  de  la  Vicomte  du  Pontdelarche  que  Nous 
avons  fuprimée  &  fuprimons  par  ces  Prefentes ,  fera  &  demeu- 
rera réunie  à  perpétuîté  à  la  Jurifdi<^on  du  Bailliage  de  la 
même  Ville ,  lequel  connoîtra  à  Tavenir  en  première  Inftance , 
généralement  de  toutes  les  Caufes  &  Procès  dont  ladite  Vicom* 
té  étoit  en  droit  ôc  pofleflîon  de  connoître  j  ce  qui  aura  lieu , 
fans  que  les  Parties  aient  bçfoin  d'obtenir  une  Commiâion  y 
pour  rarre  affigner  audit  Bailliage  ,  ceux  contre  lefquels  elles 
auront  des  demandes  à  former  en  première  Inftance. 

IL  En  conféquence ,  avons  éteint  &  fuprimé  ,  éteignons  & 
fuprimons  le  titre  de  TOfice  de  Vicomte  du  Pontdelarche  , 
dont  eft  pourvu  le  Sieur  Henry  de  la  Couture-le-Chien  ;  vou- 
lant que  les  Fonâions  dudit  Ofice ,  demeurent  réunies ,  com- 
me Nous  les  réunifions  par  le  prefent  Edit ,  à  celles  qui  font 
atachées  à  l'Ofice  de  Lieutenant  Général  dudit  Bailliage  ^  dont 
eft  pourvu  le  Sieur  Maffi£ 

III.  Avons  pareillement  éteint  &  fuprimé .,  éteignons  &  fu- 
primons le  titre  des  Ofices  de  Lieutenant  Général  &  de  Lieu^. 
tenant  Particulier  de  ladite  Vicomte  réunie  ,  qui  font  vacaris 
en  nos  Parties  Cafoelles,  par  le  décès  des  Sieurs  Jean  Routtier 
&  Jean-Baptifte  Perrier  ,  &  dorrt  les  Fondions  demeureront 
réiinics  à  celles  qui  font  atribuées  aux  Ofices  de  Lieutenant 
Général  Se  de  Lieutenant  Particulier  dudit  Bailliage ,  chacun 
pour  ce  qui  le  concerne  j  &  ne  feront  tenus  les  Sucçefleurs 
audit  Lieutenant  Général ,  ni  pareillement  ceux  dudit  Lieute- 
nant Particulier  ,  d*obtenir  qu'une  feule  Provifion  j  les.  uns , 
fous  le  titre  de  Lieutenant  Général  ;  &  les  autres  ,  fous  celui 
de  Lieutenant  Particulier  audit  Bailliage. 

IV.  Et  atendu  que  les  Ofices  de  Confeillers- Aflèflpurs  ,  de 
nôtre  Avocat,  de  nôtre  Procureur,  de  leurs  Subftituts,  de  Pro- 
cureurs poftulans  ,  de  ,  Receveur  des  Configçkatiops  ».  de.  ConL- 


Digitized  by 


Google 


78  EDITS   ET  REGLEMENT. 

fa  miflaîre  aux  Saifies  réelles  ,  d*Huifficr-Audiencier  v  &  cTc  Scf^ 
Scutcmb  ê^^^  Roïaux  dans  ladite  Vicomte  réunie  >  lefouels  ne  font 
•  point  vacans  dans  nos  Parties  Cafuelles  ,  font  pofledez  par  Icsfc 
mêmes  Titulaires  que  ceux  du  Bailliaee  :  Voulons  oue  \gs  fonc- 
tions des  Ofices  de  la  Vicomte  ci-deflus  nommez ,  tbient  &  de- 
meurent réunies  aux  Ofices  de  même  qualité  ,  qui  font  poffe- 
dez  par  les  mêmes  Ofîciers  dudit  Bailliage,  de  leurs^ Succefleurs. 
aufdits  Ofices ,  foront  à  Tavenir  pourvus  fous  le  foui  titre  d'G- 
fîciers  du  Bailliage  du  Pontdelarche  y  chacun  folon  la  nature  6c 
la  dénomination  de  TOfice  dont  il  fora  pourvâ. 

V.  Le  Siège  du  Bailliage  du  Pontdelarche  ,  fora^  à  Tavcnir- 
compofè  d*un  Ofice  de  Lieutenant  Général  y.  Civil  &  Crimi- 
nel ,  Commiflaire-Enquêteur-Examinateur  dont  le  Sieur  Maflîf^ 
cft  aiSluellement pourvoi  d'un  Ofice  de  Lieutenant  Particulier^ 
Civil  &  Criminel  ;  de  deux  Ofices  de  Confeillers-AflèÏÏèurs  qui 
font  aiî^uellement  vacans  en  nos  Parties  Cafoelles,  par  le  décès;: 
des  Sieurs  Aubert  &  Boulan^r  ;  d'un  Ofice  d'un  nôtre  Pro- 
cureur, dont  eft  pourvu  le  Sieur  Dumonftier  }  d*iin  Ofice  de 
nôtre  Avocat ,  qui  eft  vacant  en  nos  Parties  Cafoelles  >  P2«^  le 
décès  du  Sieur  Flavignvr  ^  de  deux  Ofices  de  leurs  Subftituts^. 
aïant  la  faculté  de  pofculer,  qui  font  pofledez  par  les  Sieurs;^ 
de  la  Roche  &  Cavelerj  de  quatre  ProcureuTS  poftulans ,  dU' 
nombre  defquels  il  y  a  un  Once  vacant  en  nos  Parties  Cafoel- 
les j  d*un  Huiffier  y^  fous  le  titre  de  premier  Huiffier-^Audien^ 
cier,  un  Gréfier  ,  un  Rjeceveur  des  L)onfignations  ,  un  Com- 
miflair'e  aux  Saifîes  réelles,  dont  TOfice  eft  vacant^  &  de  deux 
Sergens  Roïaux ,  dont  un  Ofice  eft  pareillement  vacante 

VL  Eteignons  &  foprimons  les  Titres  de  l'Oficc  de  Lieu- 
tenant Particulier,  Criminel ,  vacant  en  nos  Parties  Gafueii es  ^ 
par  le  décès  du  Sieur  Coufîn  de  Marlot  ,.  de  deux  Aflcflewrs; 

3ui  y  font  auffi  vacans ,. par  le  décès  des  Sieurs  Biville  &  TAifoé  , 
'un  nôtre  Avocat  pareillement  vacant ,  par  le  décès  du  Sieur 
Cyrot  i  &  généralement  tous  les  Titres  d'Ofice  dudit.  Baillia- 
ge ,  autre  que  ceux  qui  font  mentionnez  en  TArticle  précé- 
dent,  enforte  qu'il  n*y  ait  à  l'avenir  d*àutres  Ofices. dans  ledit 
Bailliage ,  que  ceux  qui  font  conformez  par  ledit  Article^ 

VIL  Voulons  que  le  Sieur  Nicolas  le  Cornu  ,.  qui  a  ci-de- 
vant exercé  les  fondions  de  rOfice  de  Vicomte  ,  en  l*àbfonce 
du  Sieur  la  CoutureJe-Chien ,  foit  pourvu  de  TOfice  de  Lieu- 
tenant Particulier  ,  Civil  &  Criminel  >  for  la  réiîgnation  qui 
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'lui  eh  a  été  faite  par  le  Sieur  le  Mailif ,  Titulaire  aâuel  du-  > 

dit  Ofice  j  &  ce,  lans  païer  aucuns  droits  de  Sceau,  marc  d'or,  sc\iX 
:fii  autres^  dont  Nous  avons  exempté  &  afranchi  ledit  Ofice  ^^^^°^ 
pour  cette  ibis  feulement  Se  (ans  tirer  à.confëquence  ;  ordon^ 
nons  gu^il  y  fera  reçu  6c  inftalé  ,  fans  aucuns  frais  de  récep- 
tion &  inftalation ,  en  prêtant  feulement  le  ferment  en  tel  cas 
xequis  &  acoûtumé  ;  à  la  charge  néanmoins  que  ledit  Sieur  le 
Cornu^  ni  fes  Succcflcurs  audit  Ofice,  ne  pouront  à  caufe  d'i^ 
celui ,  en  aucun  cas  &  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  pré* 
tendre  aucune  concurrence  avec  le  Lieutenant  Général ,  foie 
pour  préfider  au  Civil  &  au  Criminel.,  fait  pour  la  préféance^ 
droits,  honneurs  &  prérogatives  ,  qui  demeureront  perpétuel- 
lement réfervez  audit  Lieutenant  Général ,  Civil  &  Criminel , 
&  à  fes  Succefleurs  ,  nonobftant  tsous.  £dits,.  Déclarations  , 
Arrêts  ou  Kéglemens  à  ce  contraires^,  à, la  teneur  defquels 
Nous  avons  expreifément  dérogé  &  dérogeons  ^  le  tout  relatif 
vement  à  l'Aâ;e  ataché  fous  le  Contrefcel  du  prefent  £dit  ^ 
(igné  entre  lefdits  Oficiers  le  12,  Février  ij4i. 

VIIL  Voulons  que  conformément  audit  Aâe,  les  vingt-cinq 
livres  d'anciens  Gages  qui  font  a(SbueIlement  atribuez  a  TOfi* 
ce  de  Lieutenant  Particulier ,  foient  réunies  aux  cinquante  lir 
vres  d'anciens  Gages  dont  jouit  le  Sieur  le  Maifif ,  en  qualité 
-de  Lieutenant  Général,  Civil}  &  aux  vingt-cinq  livres  auffi 
id*anciens  Gaees  qu'il  reçoit  en  qualité  de  Lieutenant  Crimi- 
nel ,  &  qui  formera  la  fomme  de  cent  livres ,  pour  laquelle 
ledit  Sieur  le  Maflîf ,  en  fadite  qualité  de  Lieutenant  Général , 
Civil  &  Criminel  du  Bailliage  du  Pontdelarche ,  &  £cs  Succefr 
ïeurs  audit  Ofice ,  feront  emploïez^  dans  TEtat  de  nos  Finances 
^e  TEle^tion  du  Pontdelarche» 

IX.  Ordonnons  qu*aux  termes  dudit  Aâ:e  du  zi.  Février 
1741.  le  Sieur  le  Cornu  paiera  audit  Sieur  la  Couture-le^Chicri, 
la  fomme  de  feize  cens  cinquante  livres;  &  ledit  Sieur  le  Maf- 
fif ,  outre  l*Ofice  par  lui  cédé  ,  celle  de  onze  cens  cinquante*, 
faifant  enfemble  celle  de  deux  mille  huit  cens  livres  ;  à  quoi 
avec  J*Ofice  mentionné  dans  TArticle  fuivant ,  Nous  avons  du 
confentement  dudit  Sieur  de  la  Couture-le-Chien ,  porté  audit 
Aâe  du  22.  Février  1742.  liquidé  &  liquidons  le  parfait  rem- 
bourfement  de  fon  Ofice  de  Vicomte, 

X.  Acordons^  audit  Sieur  le  Chien ,  l'Ofice  de  Confeillcr- 
AfTclïeur  audit  Bailliage ,  vacant  en  nos  Parties  Cafuelles ,  par 
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;  le  déchs  da  Sieur  Aubert^  pour  cn"difpofer  ainfi  qu'il  le  juge-î 

ï  74  *^  W  à  propos  5  à  la  charge  néanmoins  de  Nous  prefenter  un  Su- 

Scptcrab.  j^^  q^^j  ^jj.  j^g  qualitez  requifcs  par  les  Ordonnances  ,.  pou« 
exercer  ledit  Ofice  t  Voulons;  que  cdui  qui  en  fera  pwrni  ^ 
puifïe  en  ebtenîr  des  Proviiîons  fans  païer  anctins  droits  de 
Sceau  5  ni  de  marc  d*or  ^  dont  Nous  l'avons  exempté  pour  cet- 
té  fois  feulement  y  &  fans  titer  à  conféquence  pour  fes  Succef^ 
feurs  audit  Ofice^ 

XL  Le  Gréfe  de  la  Vicomte  du  Pontdelarche ,  fuprimé  pas^ 
le  [prefent  Edit ,  demeiirera  réuni  au  Gréfe  du  Bailliage  du 
Pontdelarche,  pour  lu:  former  à  Tavenir  qu'un  feul  &  même 
Gréfe,  à  la^ charge  oar  les  Propdétaipes  de  celui  du  Bailliage^ 
d'indemnifer  ceux  du  Gréfe  de  ladite  Vicomte  }  à  Téfet  de 
quoi ,  ordonnons  que  dans  un  mois ,  à  compter  du  jour  de  la 

I)ublication  du  prcfent,Edit  audit  Bailliage ,.  il  fera  drefle  par 
e  Lieutenant  .Giénérsl ,  à  la  requête  de  nôtre  Procureur  ,  un 
Etat  du  produit  de  chacun  défaits  Gréfes  pendant  les  :  vingt 
dernières  années  j  &  ce  ,  en  prefenee  des  Propriétaires  ,  tant 
du  Gréfe  du  Bailliage  que  de  celui  de  ladite  Vicomte,. ou  eux 
duëment  apellezj  fur  lequel  Etat,,,  il  fera  fait  une  année  com^- 
mune  defdib  Produits:  Voulons  que  le  rembourfement  qui 
fera  dû  aux.  Propriétaires,  du  Gréfe  de  la  Vicomte  ^,  demeur« 
fixé  âir  le  pied  du  Denier  vingt  de  ladite  année  commune; 
&  que  la  fomme  à-  laquelle  montera  le  Fonds  dudit  Gréfe  , 
fuivant  ladite  eftimation,  foit  rembourfée  un  mois  après  ledit 
Etat  arrêté ,  aux  Propriétaires  dudit  Gréfe  ,  par  les  Propriéh 
taires  de  celui  du  Bailliage  j  finon  &  à  faute  par  eux  d*avoîr 
fait  ledit  i?emhoarfement  dans  ledit  tems  d'un  mois ,  par  un 
paiement  éfedbif  ou  par  voïe  de  Confignation ,  les  Propriétaires 
du  Gréfe  de  la. Vicomte  pourontrembourfer  ,  fi  bon  leurfcmble, 
les  Propriétaires  du  Gréfe  du  Bailliage  ,  fur  le  pied  d-defllis 
marqué  5  ce  qu'ikferx>nt  pareillement  tenus  de  faire  dansJe  même 
délai  d'un  mois  après  l'expiration  du  premier  ;  &  fkute  par  les 
uns  ou  par  les  autres  d'avœr  confommé  ledit  rembourlement 
dans  ledit  délai  ^  ordonnons  que  les  profits  du  Gréfe  dudk 
Bailliage  ,  comme  auffi  ceux  du  Gréfe  de  la  Vicomte  que  Nous 
y  réunifions,  foicnt  partagez  entre  les  Propriétaires  du  Gréfe 
de  la  Vicomte  &  ceux. du  Gréfe  du  Bailliage,  au  fol  la  livre;, 
à  proportion  de  Tannée  commune  du  produit  de  chacun  def- 
ditfi  Gréfes  j  à  l'éfet  de  quoi  ^  ib  feront  tenus  de  s'acorder  en- 

tr'eux 
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tt'cux  pour  nomnrer  un  Gréfier-Commis ,  qui  leur  rendra  com»  •..^^ 
pce  année  par  année  defdits  profits  j  ou  faute  par  eux  d'en  con-  '74** 
venir ,  il  y  fera  pourvu  par  le  Lieutenant  Général  audit  Bail-  ^P^*®*^- 
liage ,  fur  ia  requifition  de  nôtre  Procureur  j  à  la  charge  par 
celui  qui  aura  été  commis,  d'obtenir  nos  Lettres  de  Commif^ 
(ion  y  iur  lefquelles  il  fera  reçu  audit  Bailliage ,  en  la  manière 
acoiltumée. 

XÎI.  N'entendons  empêcher  que  les  Propriétaires  defdits 
Gréfes,  ne  puillënt faire  entr'eux  telles  autres  conventions  qu'ils 
aviferont  bon  être ,  fans  néanmoins  que  celles  qu'ils  auront 
faites  puiflent  être  exécutées ,  qu'après  avoir  préalablement  été 
homologuées,  fi  faire  le  doit,  par  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Roiien  ,  fur  les  Conclufions  de  nôtre  Procureur  Général. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos amez  &  féaux 
Confeillers,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien . 
que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  regii- 
trer  ,  &  le  contenu  en  icelui  ,  garder  ,  obferver  &  exécuter* 
felon  fa  forme  &  teneur  ,  C  a  r  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin 
q^e  ce  fbit  chofe  ferme  &  ftable  à  toujours  ,.  Nous  y  avon'6 
Mit  mettre  nôtre  SceL  Donne  à  Verfailles,  au  mois  de  Sep- 
tembre y  Tan  de'  grâce  mil  lèpt  cens  quarante-deux  ;  &  de  nôtre 
Régne  le  vingt-huitiéme.  Signé ,  L  O  U I S  :  Et  plus  bas ,  Pat 
le  Roy  ,  A  M  E  L  o  T.  l^i/a  ,  D  A.G  u  E  ss  E  A  u.  Et  fcellé  du 
grand  Sceau  de.  cire  v^rte-.. 

Repjfrc  par  proviJTafî  es  Rtffjlres  de  la  Chamhe  des  Vacations.  A  Kouen 
en  P /orientent ,  U  ir-  CBahre  17421  Signé*,  AUZANET, 

Déclaration  du  Roy  ^  concernant  la  manière  d'élire 
dès  Tuteurs  &  Curateurs  aux  Mineurs ,  qui  ont  des 
Biens  fjtucz  en  France.  ^  &.  d  autres  fituez  dans  les 
Colonies^ 

©«  premier  Février  1743* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,,Roy  de  France  &  deNa-  TTv^:~ 
varre  :  A.  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres   verront  v*  ^^^"*'*' 
Sa*  l  u  t;.  Par  nôtre  Déclaration  du  premier  Oftobre  1741H- 
Nous  nous  fommes  propofez  de  régler  ce  qui  feroit  obfervé^j 
fi>it.opur.  rile£fcionp  des  Tuteurs  ou. Curateurs  des* Mineurs  qui^ 
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_  ont  des  Biens  (îtuez  en  France,  &  d*autres  fîtuez  dans  les  Co- 

^J^J-  lonics  Françoifes,  foit  au  fuyet  de  Tadniiniftration  &  emploi 
^  ^"^'^'  de  leurs  Biens ,  comme  auffi  de  leur  Education  ,  Emancipa- 
tion &  Mariage  :  Mais  les  difërentes  réflexions  qui  ont  été  faites 
fur  quelques  Articles  de  cette  Déclaration ,  Nous  aïant  portez 
à  la  feire  examiner  de  nouveau  dans  nôtre  Confeil  ,  Nous 
avons  jugé  à  propos  d'expliquer  plus  amplement  nos  intentions 
fur  cette  matière ,  pour  fuplëer  k  des  cas  qui  n'y  avoient  pas 
été  prévus,  &  prévenir  les  doutes  ou  les  difîcultez  qui  pou- 
roicnt  naître  dans  fon  exécution.  A  CES  CAUSES,  & 
autres  à  ce  Nous  mou  vans  ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  & 
de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïa- 
le ,  Nous  avons  par  ces  Prefentes  ,  (ignées  de  nôtre  main  , 
dit  ,  vdéclaré  &  ordonné  ,  difons  ,  déclarons  &  ordonnons  , 
Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Lorfque  nos  Sujets  aufquels ,  à  caufe  de  leur  minorité  ,  il 
doit  être  pourvu  ae  Tuteurs  ou  Curateurs  ,  n'auront  plus  ni 
Père  ni  Mère,  &  qu'ils  po(Kderont des  Biens  (îtuez  en  France, 
&  d'autres  fituez  dans  les  Colonies  Françoifes ,  il  lour  fera  nommé 
des  Tuteurs  ou  Curateurs  dans  Tun  &  dans  l'autre  Païs  j  la- 
quelle nomination  fera  faite  en  France ,  par  les  Juges  aufquels 
la  connoiflance  en  apartient  j  &  ce  ,  de  l'avis  des  Parens  ou 
Amis  des  Mineurs  qui  feront  en  France ,  pour  avoir  par  lef- 
dits  Tuteurs  ou  Curateurs ,  Tadminiftration  des  Biens  de  Fran- 
ce feulement ,  même  des  Obligations ,  Contrats  de  Rente ,  & 
autres  Droits  &  Allions  à  exercer  fur  des  Perfonnes  domici- 
liées en  France,  &  fur  les  Biens  qui  y  font  fituez  5  ce  qui  au- 
ra lieu  pareillement  dans  les  Colonies  où  la  nomination  du 
Tuteur  ou  du  Curateur  fera  faite  ,  par  les  Juges  qui  y  font 
établis  ,  de  l'avis  des  Parens  ou  Amis  Qu'ils  y  auront  j  lefquels 
Tuteurs  ou  Curateurs  élus  dans  les  Colonies,  n'auront  pareil- 
lement l'adminiftration  que  des  Biens  qui  s'y  trouveront  apar- 
tenans  aufdits  Mineurs  ,  enfemble  des  Obligations  ,  Contrats 
de  Rente ,  &  autres  Droits  &  A(flions  à  exercer  fur  des  Per- 
fonnes domiciliées  dans  les  Colonies  ,  &  fur  les  Biens  qui  y 
font  lîtuez  -,  &  feront  lefdits  Tuteurs  &  Curateurs  de  France, 
ou  ceux  des  Colonies  Françoifes,  indépendans  les  uns  des  au- 
tres, fans  être  refponfables  que  de  la  geftion  &  adminiftration 
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des  Biens  du  Païs  dans  Icauel  ils  auront  été  élus ,  de  laquelle 
ils  ne  feront  tenus  de  rendre  compte  que  devant  les  Juges  qui 
les  auront  nommez. 

IL  En  cas  aue  le  Père  ou  la  Mère  fbient  encore  vivans 
dans  le  tems  ae  la  dation  de  Tutelle  ou  CurateiJe,  il  ferz 
permis  au  Juge  du  lieu  de  leur  domicile ,  de  les  nommer  Tu- 
teurs ou  Curateurs ,  indéfiniment  &  fans  reftricStion ,  fî  les  Pa* 
rens  ou  Amis  des  Mineurs  en  font  d'avis  y  au<juel  cas ,  Icfdity 
Père  ou  Mère  furvivans  auront  TadminiAration  générale  de 
tous  les  Biens  defdits  Minetirs ,  en  quelque  lieu  que  lefdits 
Biens  foient  fituez  ^  enforte  qu'il  n'y  ait  en  ce  cas  ,  qu'une 
feule  Tutelle  ou  Curatelle  j  &  fi  ledit  Juge ,  de  l'avis  des  Pa- 
rens  &  Amis ,  ne  juge  pas  à  propos  de  déférer  la  Tutelle  ou 
Curatelle  aufdits  Père  ou  Mère,  ni  même  de  les  nommer  Tu- 
teurs ou  Curateurs  en  partie  ,  l'Article  premier  ci-deflus  fera 
exécuté. 

III.  Les  difpofitions  des  deux  Articles  précédens  auront  pa- 
reillement lieu  à  l'égard  des  Mineurs  aïans  Père  &  Mère  vi- 
vans,  aufquels  il  feroit  nécefl[aire  de  nommer  un  Tuteur  ou 
un  Curateur  ,  pour  des  Biens  qui  leur  apartiendroient  en 
France  &  dans  les  Colonies. 

IV.  Si  dans  le  cas  de  l'Article  IL  il  Ce  trouve  que  les  Perc 
ou  Mère  prédécédez  ,  qui  avoient  leur  domicile  en  France  , 
aient  lailïe  des  Enfans  dans  les  Colonies ,  ou  qu'au  contraire  - 
leur  domicile  étant  dans  les  Colonies,  ils  aient  laiflS  des  En* 
fans  demeurans  en  France,  Voulons  que  par  provifion,  de  l'a- 
vis de  leurs  Parens  ou  Amis  ,  &  par  le  Juge  du  lieu  de  leur 
demeure ,  il  leur  fbit  nommé  un  Tuteur  pour  adminiftrer  les 
Biens  qulls  auront  dans  le  Païs  où  ils  habitent ,  jufqu'au  jour 
que  le  Tuteur  élu  ,  ou  indiftindiement  pour  tous  les  Biens  des 
Mineurs  ^  ou  feulement  pour  le  Païs  où  le  Tuteur  provifîonnel 
aura  été  Jtiommé ,  lui  ait  notifié  fa  qualité ,  en  lui  faifant  don- 
ner Copie  de  l'Ade  de  Tutelle  j  &  fera  ledit  Tuteur  provi- 
fîonnel ,  tenu  de  rendre  compte  de  Ùl  geftion  à  celui  qui  aura 
été  nommé  définitivement. 

V.  Si  le  Père  ou  la  Mère  à  qui  la  Tutelle  générale  auroit 
été  déférée ,  viennent  à  paflTer  à  de  fécondes  noces  ,  il  poura 
être  pourvu  d'un  autre  Tuteur  aufdits  Mineurs  ,  fi  leurs  Pa- 
rens ou  Amis  en  (ont  d'avis  $  &  ce  ,  par  le  Juge  du  Domicile 
qui  avoit  déféré  la  Tutelle  générale  aufdits  Père  ou  Mère  >  au- 
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■  quel  cas  il  fera  procédé  fuivant  PArticle  I.  à  la  nomination  de 

y/vricr  ^^^x  Tuteurs ,  Pun  pour  les  Biens  (ituez  en  France  ,  l'autre 
pour  les  Biens  fituez  dans  les  Colonies  ,  à  quoi  le  Juge  du 
Pais  où  les  Mineurs  auront  des  Biens  fans  y  avoir  leur  domici- 
le ,  fera  tenu  de  procéder  auffi-tôt  qu'il  fera  inftruît  de  la  det 
titution  du  Père  ou  de  la  Mère ,  &  de  la  nomination  d'un  au- 
tre Tuteur  faite  par  le  Juge  du  domicile. 

VI.  Le  Tuteur  nommé  dans  le  Païs  où  les  Mineurs  ne  fe- 
ront point  leur  demeure  ,  fera  tenu  d'envoïer  tous  les  ans  au 
Tuteur  nommé  dans  le  Païs  oii  les  Mineurs  feront  élevez ,  des 
Etats  de  (a  recette  &  dépenfe.  Il  fera  pareillement  tenu ,  fi  les 
Parens  Se  Amis  des  Mineurs ,  étans  dans  kdit  Païs  le  jugent  à 
propos ,  &  qu'il  foit  ainfî  ordonné  par  le  Juge  dudit  Païs ,  de 
aire  remettre  audit  Tuteur  ,  en  tout  ou  en  partie ,  les  revenus 
qu'il  aura  reçus ,  à  l'exception  de  ceux  qu'il  fera  obligé  d*em- 
ploïer  à  l'entretien  des  Biens  dont  l'admmiftration  lui  eft  con- 
fiée ;  à  l'éfet  de  quoi,  ledit  Tuteur  fera  tenu  audit  cas,  d'aflîi^ 
Ter  fes  Envois  ,  oc  les  frais  de  l'Afllirancc  lui  feront  paflèz  en 
dépenfe  dans  fon  Compte  j  comme  auflî ,  fera  tenu  le  Tuteur 
auquel  les  Envois  auront  été  faits ,  de  s'en  charger  en  Recette 
dans  fon  Compte ,  &  d'en  faire  emploi  ,  fuivant  l'avis  des  Pa- 
rens &  Amis  defdits  Mineurs. 

VII.  Lorfque  les  Mineurs  feront  élevez  dans  les  Colonies , 
le  Juge  de  la  Tutelle  dans  lefdites  Colonies  ,  poura  de  l'avis 
des  Parens  &  Amis  defdits  Mineurs ,  ordonner  l'emploi  de 
leurs  revenus ,  même  des  Fonds  qui  leur  fcroient  rentrez  ,  en 
aquilîtion  de  Biens  fituez  audit  Païs  ;  mais  lorfque  les  Mineurs , 
feront  élevez  en  France ,  l'emploi  dans  les  Colonies  ne  poura 
être  ordonné  que  de  l'avis  des  Parens  &  Amis  defdits  Mineurs 
afllemblez  à  cet  éfet  devant  le  Juge  de  la  Tutelle  qui  aura  été 
déférée  en  France. 

VIII.  L'éducation  des  Enfans  mineurs  apartiendra  à  leur 
Père ,  s'il  a  furvécu  à  la  Mère  ,  dont  la  mort  aura  donné  lieu 
à  Vélcékion  d'un  Tuteur  ou  d'un  Curateur  ,  ce  qui  fera  obfer- 
vé  en  quelque  Païs  que  les  Enfans  foient  élevez  ,  fi  ce  n'eft 
néanmoms  que  fur  l'avis  de  leurs  Parens  ou  Amis  ,  & 
pour  de  grandes  confidérations ,  le  Juge  du  Païs  où  le  Père 
aura  fon  domicile ,  n'en  ait  autrement  ordonné  j  &  lorfque  ce 
fera  la  Mère  qui  aura  furvécu  ,  l'éducation  de  Ces  Enfans  lui 
apartiendra  pareillement  en  .ca«  qu'elle  foit  nommée  Tutrice^ 
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ou  que  fi  cUe  ne  Peft  pas ,  Icfdits  Parens  ou  Amis  aient  juge  à  ■ 

propos  de  lui  en  déférer  Téducation ,  Jaifïbns  à  la  prudence  du  /^^^JJ * 
Juge  du  Païs  ou  le  Pcre  avoir  fon  domicile  au  jour  de  (on 
décès ,  de  régler  par  l'avis  des  Parens  ou  Amis  defdits  Enfans 
mineurs,  fi  leur  éducation  fera  confiée  à  la  Mère  en  quelque 
Païs  qu'ils  habitent ,  ou  fi  elle  n'aura  réducation  que  de  ceux 
^ui  feront  dans  le  Païs  où  elle  fait  fa  demeure* 

IX.  Lorfquc  les  Mineurs  n'auront  plus  ni  Pore  ni  Mere^ 
leur  éducation  fera  déférée  au  Tuteur  élu  dans  le  Païs  où  le 
Père  avoit  fon  domicile  au  tems  de  fon  décès  ,  fi  tous  lei^tts 
£n&n«  ont  kur  demeure  audit  Païs  ;  &  en  cas  que  les  uns 
demeurent  en  France ,  &  les  autres  dans  les  Colonies  ,  l'édu- 
cation des  uns  ou  des  autres  apartiendra  au  Tuteur  nommé 
dans  le  Païs  qu'ils  habitent  { le  tout  à  moins  que  les  Parens  ou 
Amis  de  l*un  &  de  l'autre  Païs ,  n'eftiment  également  que  l'é- 
ducation defdits  Enfans  mineurs ,  doit  être  confiée  à  un  feui 
defdits  Tuteurs, 

X.  Les  Lettre?  d'Emancipation  ou  de  Bénéfice  d'âge  qui  (c- 
ront  obtenues  par  les  Mineurs  ,  ne  feront  entérinées  fur  l'avis 
de  leurs  Parens  &  Amis,  que  par  le  Juge  du  lieu  où  les  Mi- 
neurs auront  leur  domicile,  foit  en  France  ou  dan^'les  Colo- 
nies ,  &  ils  ne  feront  tenus  que  de  les  faire  feulement  enregif^ 
trer  dans  les  Sièges  d'où  dépendent  les  lieux  où  ils  ont  des 
Biens  fans  y  avoir  leur  domicile  j  faute  de  quoi  ,  les  Lettres 
par  eux  obtenues  y  n'auront  aucun  éfet  à  l'égard  defdits  Biens. 

XL  Î.CS  Mineurs  quoiqu'émancipez  ,  ne  pouront  difpofer 
des  Nègres  qui  fervent  à  exploiter  les  Habitations  dans  les 
Colonies ,  juiqu'à  ce  qu'ils  aient  ateint  l'âge  de  vingt-cinq  ans 
acomplis,  fans  néanmoins  que  lefdits  Nègres  cdient  d'être  ré- 
putez  Meubles  ,  par  raport  à  tous  autres  Éfets. 

XIL  Les  Mineurs  qui  n'aïant  plus  de  Père  ,  voudront  con- 
trafter  Mariage  ,  fôit  en  France ,  foit  dans  les  Colonies  Fran- 
çoifes ,  ne  pouront  le  faire  fans  l'avis  &  le  confentement  par 
écrit  du  Tuteur  ou  Curateur,  nommé  dans  le  Païs  où  le  Père 
avoit  fon  domicile  au  jour  de  fon  décès  y  fans  néanmoins  que 
ledit  Tuteur  ou  Curateur  puifle  donner  fon  confentement ,  que. 
de  l'avis  des  Parens  aflemblez .  pardevant  le  Juge  qui  l'aura 
nommé  ;  &  fauf  audit  Juge ,  avant  que  d'homologuer  leur  avis, 
à  ordonner  que  l'autre  Tuteur  ou  Curateur  qui  aura  été  éta- 
bli dnins  le  Païs  où  le  Père  des 'Mineurs  n'avoit  pas  fon  domi- 
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—  cile  ;  cnfemble  les  Parcns  ou  Amis  que  les  Mineurs"  auront 
Février.  <lans  ledit  Païs  ,  feront  pareillement  entendus  dans  le  délai 
compétent,  pardevant  le  Juge  qui  aura  nommé  ledit  Tuteur 
ou  Curateur  ,  pour  leur  avis  raporté  ,  être  ftatué  ainfi  qu'il 
apartiendra  fur  le  Mariage  propofé  par  ledit  Mineur  j  ce  que 
Nous  ne  voulons  néanmoins  être  ordonné  que  pour  de  gran- 
des confîJérations ,  dont  le  Juge  fera  tenu  de  faire  mention 
dans  la  Sentence  qui  fera  par  lui  rendue. 

XIIL  N'entendons  rien  innover  par  nôtre  prefente  Déclara- 
tion ,  en  ce  qui  concerne  les  difpontions  des  Loix  Romaines^ 
foit  fur  les  droits  de  la  puiflance  Paternelle  ,  foit  au  fujet  de 
la  dation  &  de  la  privation  des  Tutelles  ,  ou  de  Tâge  auquel 
elles  doivent  finir  :  Voulons  que  lefdites  difpofîtions  conti* 
nuënt  d'être  obfervées  ainfi  que  par  le  paffë ,  dans  les  Provin- 
ces &  lieux  de  nôtre  Roïaume  ,  qui  fe  régifl^nt  par  le  Droit 
écrit 5  &  ce, à  l'égard  des  Biens  fituez  en  France,  ou  des Efets 
dont  le  recouvrement  y  doit  être  fait,  fans  préjudice  de  l'exé- 
cution de  nôtre  prefente  Déclaration ,  tant  pour  ce  qui  regar- 
de les  Tutelles  ou  Curatelles  qui  feront  déférées  dans  les  Co^ 
lonies  Françoifes  ,  que  pour  celles  qui  auront  lieu  en  France 
dans  les  Provinces  &  lieux  qui  fuivent  le  Droit  coutumier ,.  ' 
à  la  réferve  néanmoins  de  ce  qui  iera  dit  dans  l'Article  fui- 
vant» 

XIV.  N^entendons  pareillement  déroger  aux  diipofitions  de-  1 

la  Coutume  de  Bretagne  ou  autres ,  fur  ce  qui  concerne  Tau-  l 

torité  des  Pères  ou  Mères  fur  leurs  Enfans ,  &  les  régies  qui  y  \ 

font  obfervées  au  fîijet  de  la  Tutelle  ou  Curatelle  ;  lefquelles  \ 

difpofitions  continueront  d'être  fuivies  ainfi  qu'elles  l'ont  été  | 

julqu'à  prefent ,  notamment  celles  de  nôtre  Edit  du  mois  de 
Décembre,  173 2.  en  ce  qui  concerne  nôtre  Province  de  Bre- 
tagne, j 

SI      DONNONS       EN       MANDEMENTÀnOS  | 

amez  &  féaux  Confeillers  ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  r 

Parlement  à  Rouen ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  Kre  ,  1 

publier  &  regiftrer  ,^  &  le  contenu  en  icelle  garder ,  obferver 
&  exécuter  ielon  leur^/orme  &  teneur  ,  nonobftant  Clameur 
de  Haro,  Chartre  Normande  ,  &  tous  Edits  ,  Déclarations^ 
Arrêts ,  Ordonnances,  Réglemens  ,  &  autres  chofes  à  ce  con- 
traires ,  aufquels  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  Pre-  | 
ièates  >   C  A  K  tel  cft  nôtre  plaifir.   Eu  témoin  de  quoi. 
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Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  D  o  n  n  e'  i  à  Verfailr 
les ,  le  premier  jour  du  mois  de  Février  ,  Tan  de  grâce  mil 
icpt  cens  quarante  -  trois  5  &  de  nôtre  Régne  le  vingt -hui- 
tième. Signé ,  LOUIS:  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Ph  e l  y- 
PEA  ux.  Et  fceilée  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Ini  ,  publiée  &  regijhrée ,  la  grande  AudieTfce  de  la  Courfeame.   A  Roîlen 
en  Parlement  ,  le  26.  Novembre  s 745-  Signé,  AUZ  ANET. 

Arreft  du  Parlement ,  qui  fait  défenfes  à  toutes  Per- 
fonnes  de  faire  la  Profeffion  d'Apoticairç  dans  les 
Villes  où  il  y  a  Communauté  dudit  Etat ,  établie 
par  Lettres  Patentes  homologuées  en  la  Cour  ,  s'il 
ii*eft  reçu  Maître  Apoticaire  dans  la  forme  prefcrite 
par  les  Statuts  &  Réglemens  dudit  Etat  ,  fous  les 
peines  portées  par  les  Ordonnances. 

Du  9.  lévrier  i  7 4h 

SU R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur 
Général  du  Roy  j  expofitive ,  qu'encore  bien  cjue  la  Phar-  Février. 
macie,  ou  TArt  &  Profeffion  d'Apoticaire  ,  mérite  une  aten- 
tion  (înguliére  de  la  part  des  Juges  qui  ont  Tadminidration 
de  la  Police ,  il  eft  informé  que  dans  la  plupart  des  Villes  & 
Bourgs  de  la  Province ,  ou  il  n'y  a  ni  Jurande  ni  Maîtrife ,  on 
ne  prend  aucunes  précautions  pour  s'afïurer  de  la  capacité  & 
expérience  de  ceux  qui  fe  prefentent  pour  être  admis  à  cette 
Profeffion  importante  pour  le  Public  ;  que  dans  d'autres  ,  les 
Juges  fe  contentent  de  les  afïuiétir  à  l'examen  du  Médecin  ôc 
des  Apoticaires  établis  dans  le  lieu  ou  dans  \ç^^  endroits  circon- 
voifins ,  fans  faire  atention  qu'en  fupofant  que  les  Perfonnes  aient 
les  connoifïances  convenables,  elles  n'ont  ni  lecaraftére  ni  la 
qualité,  ni  les  Réglemens  néceflaires  pour  faire  fubir  les  difé- 
t^ns  Examens ,  &  faire  faire  les  Chefs-d'œuvres  &  Expériences 
au/quels  il  échoit  d'afTujétir  ceux  qui  fe  prefentent  ,  puifque 
ces  Apoticaires  ne  peuvent  fe  dire  Maîtres  de  cette  Profeffion , 
par  le  défaut  de  Statuts  &  d'établiflement  d'une  Jurande  & 
Maîtrife  dans  l'endroit  où  ils  l'exercent  ,  &  même  d'être  por- 
teurs d'Ades  d'expérience  &  de  capacité.   Que  les  Ordonnant 
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..■  CCS  fur  k  fait  de  la  Chirurgie  ,  lefquelles  afïujétiflènt  ceox 
y  \  '•  qui  veulent  s'établir  dans  les  endroits  où  il  n'y  a  ni  Lieutenant 
^'  du  premier  Chirurgien ,  ni  Communauté  à  fe  faire  examiner ,  & 
iaire  Chef-d'œuvre  pardevant  le  Lieutenant  &  Prévôts  des  Chi? 
rurgiens  de  la  Ville  la  plus  prochaine  du  lieu  où  ils  fe  propo- 
iènt  de  réfider  &  d'exercer  ledit  Art ,  peuvent  être  adoptées 
cour  régie  à  Tégard  de  la-  Pharmacie  j  pourquoi  requiert  être 
fait  défenfes  à  toutes  Perfonnes  de  faire  la  Profeflîon  d'Apotî- 
caire  dans  les  Villes  où  il  y  a  Communauté  dudit  Etat ,  établie 
par  Lettres  Patentes  homologuées  en  la  Cour  ,  s'il  n'eft  reçu 
Maître  Apoticaire  dans  la  forme  prefcrite  parles  Statuts  &  Régler 
mens  dudit  Etat,  fous  les  peines  portées  par  Tes  Ordonnances} 
être  fait  défenfes  aux  Juges  &  à  Ces  Subftituts  ou  Procureurs 
Fifcaux  des  Villes  &  Bourgs  de  la  Province  dans  lefquelles  il 
n'y  a  Jurande  ,  Maîtrife  &  Communauté  dudit  Etat  „  en  ver- 
tu d'Edits ,  Ordonnances  &  Réglemens  bien  &  dûëment  véri- 
lîez  ,  de  permettre  &  autorifer  l'exercice  de  ladite  Profeilî^n  , 
qu'il  ne  leur  foit  au  préalable  aparu  d'un  Brevet  d'Aprentiflà- 
ge  en  Ville  de  Loi ,  de  Certificats  de  Service  chez  les  Maîtres 
©u  dans  les  Hôpitaux  &  Armées  ,  au  moins  pendant  quatre 
années,  des  bonnes  vie,  mœurs,  Religion  Catholique  ^,  Apos- 
tolique &  Romaine  ,,&  linaknient  d'un  A<Ste  de  capacité  ,.  dér 
livré  par  le  Médecin  du  Roy  ou  autre  à  ce  député  ,  fuivant 
les  Ordonnances,  ou  Uùigcs ,  &  les  Gardes- Jurez  de  la  Comr 
naunaut?é  des.  Apoticaires.de  Ix  Ville  de  ce  Refibrt „  la.  plus 
prochaine  de  l'endroit  où  l'Afpirant  délirera,  d'exercer  ladite 
Profeflîon,  devant  lesquels  il  fera  tenu  de  fubir  les.  Examens^ 
&c  de  fair^  les  Chcf-d'œuvres- &  Compofitions  ordonnées  par 
les  Statuts  &:  Réglçmens  de  ladite  Communauté  $  être.ordonr 
né  au  furplus,  que  les  Ordonnancesi  &  Arrêts  fur.  le  fait  de 
la  Médecine,  &  notamment  l'Editdu  mois>de  Mars  1707.  & 
Jes  Réglemens  de  la  Chirurgie  ,.  feront  exécutez  fuivant  leur 
forme  &  teneur  *  sulaquelle  jfîn.,  l'Arrcft.qui  interviendra  ,  fera 
lu  y.  publié  &  aficbé  ^  &  les  Vidimus.  d'icelui  «nwiez  dans  les 
Sièges  de  ce  Refibrt ,  pour  y  être  regiûrez  ,,  lus  ,  publiez  & 
exécutez  à. la.  requête  de  fcs  Subûituts ,.  qui  feront  tenus.de  le 
certifier,  dans.  la.  quinzaine  des  diligences  qu'ils  auront  pour  ce 
faites..  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifîtoire  ;  &  oui  le  Raport  du 
5ieur  Hubert,  Confeiller-Commiflaire:  Tout  confidéré  j  LA 
€QUR,  a. fait ûL fait. défenfes  à  toutes  Perfonnea,  de:  faire  la 
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Profeffion  d'Apoticaire  dans  les  Villes  où  il  y  a  Communauté  — 
dudit  Etat ,  établie  par  Lettres  Patentes  homologuées  en  la  Cour,  '  ^  f  '• 
s'il   n*eft  reçu  Maître  Apoticaîre  dans  la  forme  prefcrite  par  ^*^^"* 
les  Statuts  &  Réglemens  dudit  Etat ,  fous  les  peines  portées 
par  les  Ordonnances  :  Fait  défenfes  aux  Juges  &  aux  Subfti- 
tuts  du  Procureur  Général  ou  Procureurs  Fifcaux  des  Villes 
&  BouTrgs  de  la  Province ,  dans  lefquelles  il  n'y  a  Jurande  , 
Maîtrife  &  Communauté  dudit  Etat ,  en  vertu  d'Edits  ,  Or- 
donnances &:  Réelemens  bien  &  dûëment  vérifiez ,  de  permet- 
tre ou  autorifer  l'exercice  de  ladite  Profeffion  ,  qu'il  ne  leur 
foit  au  préalable  aparu  d'un  Brevet  d'Aprentiflàge  en  Ville  de 
Loi ,  de  Certificats  de  Service  chez  les  Maîtres  ou  dans  les  Hô- 
pitaux &  Armées,  au  moins  pendant  quatre  années,  des  bon- 
nes vie ,  mœurs ,  Religion  Catholique,  Apoftolique  &  Romai- 
ne î  &  finalement  d'^un  Ade  de  capacité  délivré  par  le  Méde- 
cin du  Roy  ou  autre  à  ce  député  ,  fuivant  les  Ordonnances 
ou  Ufages ,  6c  les  Gardes-Jurez  de  la  Communauté  des  Apo- 
ticaires  de  la  Ville  de  cç  Reflbrt ,  la  plus  prochaine  de  l'en- 
droit oïl  l'Afpirant  defîrera  d'exercer  ladite  Profeffion  ,  •  devant 
lefquelsil  fera  tenu  de  fubir  les  Examens ^  &  de  faire  les  Chefs- 
d'œuvres  &  Çompofîtions  ordonnées  par  les  Statuts  &  Régle- 
mens.de  ladite  Communauté  :  Ordonne  au  furplus  >  que  les 
Ordonnances  &  Arrêts  fur  le  fait  de  la  Médecine  j  &  notam- 
ment l'Edit  du  mois  de  Mars  1707.  &  les  Réglemens  de  la 
Chirurgie  ,   feront  exécutez  fuivant  leur  forme  &  teneur  j  à 
laijuelle  fin  ,  le  prefent  Arreft  fera  lu  ,  publié  &  afiché  |  &  les 
Vidimus  dlcelui  envoïez  dans  les  Sièges  de  ce  Reflbrt ,  pour 
y  être  regiftrez  ,  lû^ ,  publiez  Se  exécutez  ,  à  la  requête  des 
Subftituts  du  Procureur  Général,  lefquels  feront  tenus  de  certi- 
fier la  Cour  dans  la  quinzaine  des  diligences  (qu'ils  auront  pour 
ce  faites*  A  Roiien  en  Parlement ,  le  neuvième  jour  de  Eé- 
trier  mil  fept  cens  quarante-trois. 

Par  la  Cour ,  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 
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Arreft  du  Parlement ,  rendu  toutes  les  Chambres  af- 
fcmblées ,  portant  Règlement  pour  les  Terres  enfe- 
mencées  en  Trèfles. 

Du  27.  Mars  i74h 

LA  COUR,  toutes  \çs  Chambres  aflèmblëcs  ,  a  ordonne  & 
ordonne ,  que  les  Terres  enfemencées  en  Trèfles  ,  être  ea 
défens  en  tout  tems  ;  &  afin  que  perfonne  n'en  ignore,  ordon- 
ne que  le  prefent  Arreft  fera  lu  ,  la  grande  Audience  de  la 
Cour  féante  ,  publié  &  afiché  par  tout  oii  befoin  fera  1  & 
Copies  dûcment  coUationnées  d'icelui  envoïées  à  la  requête  du 
Procureur  Général.,  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt,  pour 
y  être  cnregiftrées ,  lues  ,  publiées  &  exécutées ,  à  la  diligence 
des  Subftituts  du  Procureur  Général  ,  chacun  en  droit  foi, 
lefquels  feront  tenus  de  certifier  la  Cour  dans  le  mois  ,  des 
diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faîtes.  A  Rouen  en  Parle- 
ment ,  toutes  les  Chambre^  aflemblées  ,  le  vingt-feptiéme  jour 
de  Mars  mil  fept  cens  quarante-trois. 

Par  la  Cour,  Signé,  AU  Z  AN  ET. 

Le  prefent  Arrejt  d  e'tc  1%  &  ptublie'  U  gnuide  jiudience  de  la  Cour  fean^ 
te  ,  ainfi  qutl  paraît  far  tjirrejl  étant  fur  k  Plumitif  de  la  grande  Cham- 
bre  dudit  jour.  A  Roiim  en  Parlement ,  le  quatrième  jour  d'Avril  mil  fept 
cens  quarante-trois.  Signé ,  AUZANET, 


'  Règlement  pour  la  fabrique  des  Bas  &  autres  Ouvra- 
ges de  Bonneterie  au  Métier  ,  qui  fe  font  dans  le 
Roïaume, 

Du  té.  juillet  1743* 

ARTICLE    PREMIER. 

j  ^        T     Es  Bas  &  les  grands  Ouvrages  de  Bonneterie  au  métier , 

Juillet.  '  JL^  apellez  d'Efiame ,  qui  fe  font  en  laine  commune  tirée  à 

Tétaim ,  ne  pouront  être  fabriquez  qu'en  trois  fils  au  moins , 

fur  des  métiers  montez  depuis  la  jauge  la  plus  baffe ,  jufqul 
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celle  de  vingt  plombs ,  portant  chacun  deux  éguilles  j  les  laines 
deftinées  à  la  fabrication  defdits  bas  &  ouvrages  ;  feront  tirées  ^  V  '* 
à  rétaim  ,  fans  qu'il  puifle  y  être  emploie  aucunes  laines  d*a-  ^ 
gnelains ,  peignons ,  morines  &  autres  de  pareille  qualité  j  le 
tout ,  à  peine  de  confifcation  ,  tant  defdits  bas  &  ouvrages  ^ 
que  des  laines  ,  6c  de  dix  livres  d'amende  pour  chaque  con- 
travention. 

IL  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  ^ 
deftinez  à  être  drapes^ ,  qui  fe  tont  en  laine  commune,  ne 
pouront  être  fabriquez  qu'en  trois  fils  au  moins  ,  fur  des  mé- 
tiers montez  depuis  la  jauge  là  plus  bafle  ,  jufqu'à  celle  de 
vingt  plombs ,  portant  chacun  deux  éguilles  ;  les  laines  defti- 
nées à  la  fabrication  defdits  bas  &  ouvrages  feront  cardées  ,  Se 
il  ne  poura  y  être  emploie  aucunes  laines  d'agnelains  ,  pei- 
gnons y  morines  &  autres  de  pareille  qualité  j  le  tout ,  fous  les 
peines  portées  pat  l'Article  précédent. 

III.  jLes  bas  ôc  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
deftinez  à  être  drapez,  qui  fe  font  en  laine  de  Berry  ou  autres 
de  pareille  qualité ,  ne  pouront  être  fabriquez  qu'en  trois  fils 
au  moins ,  fur  des  métiers  montez  au  moins  en  dix-huit  plombs, 
portant  chacun  deux  éguilles  j  les  laines  deftinées  à  la  fabrica- 
tion defdits  bas  &  ouvrages ,  feront  cardées  ,  f^ns  qu'il  puifle 
y  en  être  emploie  aucunes  de  qualité  inférieure  ,  ni  aucuns 
agnelains ,  peignons  ,  morines  .&  autres  laines  de  pareille  qua*- 
lité  y  le  tout  ;  fous  les  mêmes  peines  que  ci-deflîis. 

IV.  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
deftinez  à  être  drapez ,  qui  fe  font  en  laine  d'Efpagne ,  apellée 
Ségûvie,  ou  autres  de  pareille  qualité,  ne  pouront  être  fabri- 
quez qu^en  trois  fils  au  moins ,  fur  des  métiers  montez  au  moins 
en  vingt-deux  plombs ,  portant  chacun  deux  éguilles  ;  les  laines 
deftinées  à  la  ifabrication  defHits  bas  &  ouvrages ,  feront  cardées, 
&  il  ne  poura  y  être  emploie  aucunes  laines  de  qualité  infé- 
rieure à  celle  prefcrite  par  le  prefcnt  Article  j  le  tout ,  à  peine 
de  confifcation ,  tant  defdits  bas  &  ouvragés ,  que  des  laines  ,  6c 
de  quinze  livres  d'amende  pour  chaque  contravention. 

V.  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  , 

3ui  fe  font  en  poil  de  caftor  mêlé  &c  cardé  avec  de  la  laine 
'Efpagne  de  la  première  qualité ,  ne  pouront  être  fabriquez 
qu^en  trois  fils  au  moins  ,  fur  des  métiers  montez  au  moins 
ta  vingt-deux  plombs  portant  chacun  deux  éguilles  ;  fans  «^ull 
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i_  pujfïe  être  emploie  dans  Icfdits  bas  &  ouvrages  ,  aucuns  poils 

1745.  de  lapin  ni  autres,  ni  aucunes  laines  de  qualité  inférieure  à 

J«^«-  ^çijç  prefcrite  par  le  prefent  Article}  le  tout,  à  peine  de  confia 

cation  ,  tant  defdits  bas  &  ouvrage ,  que  des  laines  &  des  poils, 

qui  feront  brûlez ,  &  de  vingt  livres  d'amende  pour  cliaque 

contravention. 

VI.  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
qui  fc  font  en  laines  de  Vigoene,  Carmenie,  ou  autres  de  pa- 
reille qualité  ,  ne  pouront  être  Étbriquez  qu'en  trois  fils  au 
moins,  fur  des  métiers  montez  au  moins  en  vingt-deux  plombs, 
portant  chacun  deux  éguilles  ,  fans  qu'il  puide  être  emploïé 
dans  Icfdits  bas  &  ouvrages  aucuns  poils  de  lapin  ni  autres , 
ni  aucunes  laines  de  quafité  inférieure  à  celle  prefcrite  par  le 
prefent  Article j  le  tout,  fous  les  peines  portées  par  TArticle 
précédent. 

VIL  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
apellez  à^Efiame ,  qui  îe  font  en  lames  de  bouchon  d'Angleter- 
re ,  d'Irlande  ,  Zélande  ,  Flandre ,  ou  autres  de  pareille  quali- 
té ,  ne  pouront  être  fabriquez  qu*en  trois  fils  au  moins  ,  fur  des 
métiers  montez  au  moins  en  vingt-deux  plombs ,  portant  chacun 
deux  éguilles  \  les  laines  deftinées  à  la  fabrication  defdits  bas  & 
ouvrages,  feront  tirées  à  l'étaim,  &  il  ne  poura  y  être  emploïé 
aucunes  laines  de  qualité  inférieure  à  celle  prefcrite  par  le 
prefent  Article }  le  tout,  fous  les  peines  portées  par  l'Article 
précédent. 

VIII.  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  mé- 
tier ,  apellez  è^EJtame ,  qui  fe  font  en  laines  fines  de  Hollande, 
ne  pouront  être  fabriquez  qu'en  trois  fils  au  moins ,  fur  des  mé- 
tiers montez  au  moins  en  vingt  plombs  portant  chacun  trois 
éguilles ,  ou  en  trente  plombs,  portant  chacun  deux  éguilles  $  \çs 
laines  deftinées  à  la  fabrication  defdits  bas  &  ouvrages  feront 
tirées  à  l'étaim  ,  &  il  ne  poura  y  être  emploïé  aucunes  laines 
d'autre  qualité  que  celle  prefcrite  par  le  prefent  Article  |  le 
tout ,  fous  les  mêmes  peines  que  ci-deATus. 

IX.  Les  bas  &  \cs  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
qui  fe  font  en  fil  de  chanvre  ,  de  lin  ou  de  coton  commun  , 
feront  fabriquez  au  moins  en  trois  fils,  fur  à^s  métiers  montez 
depuis  la  jauge  la  plus  bafTc  ,  jufqu'à  celle  de  vingt  plombs, 
portant  chacun  deux  éguilles  j  6c  feront  lefdits  bas  &  ouvrages 
compofcz  tout  de  fil  de  chanvre ,  tout  de  fil  de  lin ,  ou  tout  de 
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fil  de  coton ,  fans  qu'il  puifïè  y'  être  mêlé  aucunes  defdites  ma-  ■ 
tiéres  Tune  avec  Tautre j  le  tout,  à  peine  de  confifcation  defdits  ]J^J^' 
bas  8c  ouvrages,  &  de  dix  livres  aamende  pour  chaque  con- 
travention. 

X.  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  mé-. 
tier ,  qui  fe  font  en  fil  de  Bretagne  ,  apellé  de  Cologne  ,  ou 
autres  de  pareille  qualité  ,  feront  fabriquez  en  trois  fils  ,  fur 
des  métiers  montez  au  moins  en  vingt-deux  plombs ,  portant 
chacun  deux  éguillesj  le  tout,  fous  les  peines  portées  par  TAr* 
ticle  précédent. 

XL  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 

2ui  fe  font  en  fil  de  Hollande ,  apellé  Malines ,  &  vulgairement 
1  de  Grelot  y  depuis  le  numéro  loo.  jufbu'au  plus  fin  ,  feront 
fabriquez  au  moins  en  trois  fils ,  &  fur  des  métiers  montez  au 
moins  en  vingt  plombs ,  portant  chacun  trois  éguilles ,  ou  en 
trente  plombs ,  portant  chacun  deux  éguilles  ;  le  tout ,  à  peine  de 
confifcation  défaits  bas  &  ouvrages ,  &  de  vingt  livres  d'amen- 
de pour  chaque  contravention, 

XIL  Les  bas  &  les  grands  ouvrages  de  Bonneterie  au  mé- 
tier ,  qui  fe  font  en  fil  de  coton  ,  (bit  ordinaire  ,  fin  ou 
fuperfin ,  feront  fabriquez  au  moins  en  trois  fils  ,  fur  des  mé- 
tiers montez  au  moins  en  vingt-deux  plombs ,  portant  chacun 
deux  éguilles  5  le  tout ,  fous  les  peines  portées  par  TArticle  pré- 
cédent. 

XlIL  Les  chauflettes  à  étrier  ou  à  talon  ,  demi-bas  apellez 
ifâdeéfuinj ,  bas  à  mettre  defïbus,  fur  lefquels  il  n'y  aura  aucu- 
ne fleur  apellée  façon  »  au  haut  des  coins  ,  &  les  chaufibns  » 
mitons  ,  mitaines ,  gants  ,  bonnets  ,  calotes  ,  manches ,  pièces 
d'eflomac,  &  autres  pareils  petits  ouvrages  de  Bonneterie  au 
métier  ,  fous  quelque  dénomination  que  ce  foit ,  &  à  quel- 
ou'ufage  qu'ils  foient  dcfHnez  ,  qui  fe  font  de  pure  laine,  ou 
ae  laine  mêlée  de  poil  de  caflor  ,  ou  en  fil  ,  ou  en  coton  ^ 
pouront  être  fabriquez  en  deux  fils  ,  fur  des  métiers  montez 
depuis  vingt  plombs  à  deux  éguilles  au  moins ,  jufqu'aux  plus 
fins ,  foit  a  deux  ou  à  trois  éeuilles  ,  fuivant  &  à  proportion 
de  la  qualité  des  matières  &  de  la  finefTe  des  fils  dont  lefdits 
ouvrages  feront  compofez  j  fans  néanmoins  qu'il  puifïe  être 
mêlé  cnfemble  dans  chaque  forte  defdits  ouvrages  aucunes 
laines ,  fils  ou  cotons  ,  ni  aucunes  defdites  matières  de  quali- 
tez  diférentes ,  ni  que  le  poil  de  caflor  puijQè  être  mêlé  dc 
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^__^  cardé  avec  d*autres  laines  que  celles  d'Efpagne  de  la  premiéfe 
174  3'  qualité-,  le  tout,  à  peine 'de  confifcation  defdits  ouvrages,  lai* 
^"^^^  nés ,  fils  &  cotons ,  &  de  dix  livres  d'anaende  pour  chaque  con* 
travention. 

XIV.  Les  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier , 
qui  fe  font  en  foïe  &  en  laine  ,  apellez  poil  &  foïc  ,  feront 
fabriquez  au  moins  en  vingt -deux  plombs,  portant  chacun 
trois  éguilles ,  ou  au  moins  en  trente  -  trois  plombs ,  portant 
chacun  deux  éguilles  y  &  feront  lefdits  bas  &  autres  ouvrages 
compofez  de  deux  fils  de  laine  ,  apellée  de  Hollande ,  ou  autres 
de  pareille  qualité  ,  tirées  à  Tétaim  ,  retors  enfemble  ^  &  de 
trois  brins  de  foïe  diftinéls ,  de  même  qualité  &  grofleur  ,  re- 
tors avec  lefdits  deux  fils  de  laine,  ou  a  un  fil  de  laine  de  mê- 
me qualité  ,  &  de  quatre  brins  de  foïe  diftin£ls  ,  retors  avec 
ledit  fil  de  laine,  fans  qu*il  puifle  y  être  emploie  aucunes  au- 
tres matiérçs  que  celles  prefcrites  par  le  prefent  Article  \  le  tout^ 
à  peine  de  confifcation  ,  tant  defdits  bas  &  autres  ouvrages^ 
que  des  foïes  &  des  laines  >  6c  de  trente  livres  d'amende  pour 
chaque  contravention. 

XV.  Les  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  > 
qui  fe  font  en  foïe  &  en  laine  d'Efpagne  ,  mêlée  &  cardée 
avec  du  poil  de  caftor ,  ou  en  laine  ae  Carmenie  >  mêlée  avec 
dé  la  foïe  ,  feront  fabriquez  au  moins  en  quatre  fils ,  fur  des 
métiers  montez  au  moins  en  vingt-quatre  plombs ,  portant  cha- 
cun deux  éguilles  ^  &  feront  lefdits  bas  &  autres  ouvrages 
compofez  au  mçins  de  deux  fils  de  laine  d'Efpagne ,  mêlée  & 
cardée  avec  du  poil  de  caftor ,  ou  de  deux  fils  de  laine  de  Car- 
menie^ &  de  deux 'brins  de  foïe  diftinâs,  de  même  qualité  &: 
grofleur  ,  retors  avec^  lefHits  deux  fils  de  laine ,  fans  qu'il  puifle 
y  être  emploie  aucunes  autres  matières ,  ni  d'^autres  qualité^  que 
celles  prefcrites  par  le  prefent  Article  >  le  tout  ^  fous  les  mêmes 
peines  que  ci-fdefl[us* 

XVL  Les  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  > 
fins ,  qui  ic  font  en  foie  &  en  laine  d^Êfpâgne  ^  pelée  &  cardée 
avec  du  poil  de  caflior  ,  pu  en  laine  de  Carmenie  ,  mêlée  avec 
de  la  foïe ,  feront  fabriquez  au  moins  en  quatre  fils  ,  fur  des 
métiers  montez  au  moins  en  vingt  plombs  ^  portant  chacun  trois 
éguilles,  ou  au  moins  en  trente  plombs,  portant  chacu a  deux 
Veuilles ^  &  feront  lefdits  bas  &  autres  ouvrages  compofez  d^Mxt 
m  de  laine  d'Efpagne  ,  cardée  &  mêlée  avec  ihx  poil  de  Cafbr  ^ 
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OU  d'un  fil  de  laine  de  Carmenie  ,  &  au  moins  de  trois  brins      *    ■ 
de  foie  diftinds,  de  même  qualité  &  groffèur,  retors  avec  le-  ^^^J' 
dit  fil  de  laine ,  fans  qu*il  puiflc  être  emploie  dans  lefdits  bas 
&  autres  ouvrages ,  aucunes  autres  matières  ni  d'autres  quali- 
tez  que  celles  prefcrites  par  le  prefent  Article  j  le  tout ,  fous 
les  peines  portées  ci-deflus. 

XVII.  Les  bas  &  auçres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
qui  fe  font  en  foie  &  en  laine  de  Vigogne  ,  feront  fabriquez 
au  moins  en  quatre  fils  ,  fur  des  métiers  montez  au  moins  en 
vingt-fîx  plombs  ,  portant  chacun  deux  éguilles  j  &  feront  lef- 
dits bas  ôc  autres  ouvrages  compofez  au  moins  de  deux  fils  de 
laine  6c  de  deux  brins  de  foïe  diftin£bs  ,  de  même  qualité  fie 
grofïeur,  retors  avec  lefdits  deux  fils  de  laine ,  fans  qu'il  puiflè 
y  être  emploïé  aucunes  autres  matières  que  celles  prefcrites 
par  le  prelent  Article  j  le  tout ,  fous  les  mêmes  peines  que  ci- 
deffus. 

XVIII/Les  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
fins ,  qui  fe  font  en  foïe  fie  en  laine  de  Vigogne ,  feront  fabri- 
quez au  moins  en  quatre  fils ,  fur  des  métiers  montez  au  moins 
en  vingt  "plombs ,  portant  chacun  trois  éguilles  ,  ou  au  moins 
en  trente  plombs ,  portant  chacun  deux  éguilles }  8c  feront  lef- 
dits bas  &  autres  ouvrages  compofez  d'un  fil  de  laine  ,  8c  au 
moins  de  trois  brins  de  foïe  aiftin£ls  ,  de  même  qualité  8c 
grofïeur  ,  retors  avec  ledit  fil  de  laine ,  fans  qu'il  puifle  être 
emploïé  dans  lefdits  bas  8c  autres  ouvrages  ,  aucunes  autres 
matières  que  celles  prefcrites  par  le  prefent  Article  j  le  tout , 
fous   les  peines  portées  ci-deflus. 

XIX.  Les  bas  8c  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
qui  fe  font  en  foïe  8c  en  fil  de  Hollande  ,  apellé  de  Malices  , 
&  vulgairement  fil  de  Grelot,  depuis  le  numéro  loo.  jufqu'au 
plus  fin  ,  feront  compofez  au*  moins  de  deux  fils  retors  enfem- 
dIc  ,  8c  de  deux  brins  de  foïe  diftindts  ,  de  même  qualité  8c 
groffeur ,  retors  avec  lefdits  deux  fils,  ou  d'un  fil  &c  de  qua- 
tre brins  de  foïe  au  moins ,  retors  avec  ledit  fil  ;  Se  feront  fa- 
briquez fur  des  métiers  montez  au  moins  en  vingt-deux  plombs , 
portant  chacun  trois  éguilles  ,  ou  au  moins  en  trente-trois 
plombs ,  portant  chacun  deux  éguilles  ;  le  tout ,  fous  les  mêmes 
peines  que  ci-deflus. 

XX.  Les  bas  8c  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier , 
qui  fe  font  en  foïe  8c  en  coton  ,  foit  ordinaire ,  fin  ou  fuper- 
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■  fin  j  feront  compoibz  au  moins  de  deux  fils  de  coton  retors  cti^ 

'juiSctl  iemble  ^  &:  de  cleux  brins  de  foïe  dilHn£b,  de  même  qualité  & 
grofleur ,  retors  avec  lefdits  deux  fils  de  coton ,  ou  d'un  fil  de 
coton  Se  de  quatre  brins  de  foïe  au  moins ,  retors  avec  ledit 
fil  de  coton  i  6c  feront  fabriquez  fur  des  mëtiers  montez  au 
moins  en  vingt-deux  plombs ,  portant  chacun  trois  éguiUes ,  ou 
au  moins  en  trente-trois  plombs ,  portant  chacun  deux  éguit 
les  i  le  tout,  fous  les  mêmes  peines  que  ci-defïus. 

XXI.  Veut  Sa  Majeftë  ,  que  les  foïes  qui  feront  emploïées 
dans  les  bas ,  Se  autres  ouvrages  compris  dans  les  Articles  pré- 
cédens  y  fbient  fufifamment  cuites  Se  débouillies  y  en  confor- 
mité des  Réglemens  concernans  les  teintures  des  fbïes ,  fans 
Que  pour  quelque  caufe  &  fous  quelque  prétexte  que^  foit  y 
il  jpuiflè  y  en  être  emploïé  d'écruës  ^  le  tout ,  à  peine  de  con- 
fifcation  defditcs  foïes  y  Se  des  bas  &  autres  ouvrages  qui  en 
feroient  fabriquez ,  &  de  cent  livres  d'amende. 

XXII.  Les  bas  Se  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
qui  fe  font  en  filofelle  ou  fleuret ,  feront  fabriquez  au  mgins 
en  trois  brins  y  fur  des  métiers  montez  au^noins  en  vingt  plombs^ 
portant  chacun  deux  éguilles  -y  &  fera  ladite  filofelle  .ou  fleu- 
ret ,  cuite  fuivant  les  Réelemens  concernans  les  teintures  y  fans 
qu'il  puifle  y  en  être  mêlé  d'écruë  j.  le  tout ,  à  peine  de  confif- 
cation  defdits  bas  &  ouvrages  y  Se  filofelle  y  Se  de  vingt  livres 
d'amende  pour  chaque  contravention* 

XXIII.  Les  bas  y  &  les  grands  Se  petits  ouvrages  de  Bonne- 
terie au  métier  y  qui  fe  font  en  foïe  montée  en  organcin  y  eit 
trême  ou  en  poil,  feront  fabriquez  fur  des  métiers  montez  aa 
moins  en  vingt-deux  plombs ,  portant  chacun  trois  éguilles,  ou 
au  moins  en  trente-trois  plombs ,.  portant  chacun  deux  éguil^ 
les  y  jtifqu'aux  plus  fins  ^  fbit  à  deux  ou  à  trois  éguilles  j  Failî- 
fe  defdits  bas  &  autres  ouvrages ,  fera  compofée  au  moins  de 
huit  brins  de  foïe  ordinaire  ,  ou  de  douze  brins  d'organcin  ^ 
ou  de  trême  d'Avignon ,.  de  pareille  qualité-,  lefquels  auront  cha.- 
cun  leur  tors  fur  le  cru  j.  Se  feront  tous  lefHits  brins  dillindls 
l'un  de  l'autre  avant  la  cuiflbn  ,.  Se  doublez  après  la  cuifiba 
feulement  j  lefdites  foïes  feront  cuites  fuivant  les  Réglemens 
concernans  les  teintures ,.  fans  aucun  mélange  de  foïe  écruë  y 
ni  d'aucune  autre  matière  que  ce  foit;  le  tour,. à  peine  de  con- 
fifcatioa  defdits  bas  Se  autres  ouvrages  y  Se  de  cent  livres  d'a- 
mende pour  chaque  contravention. 
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XXIY.  Veut  Sa  Majefté  que  chaque  jau^e  des  difërens  më-  r 

tiers  dont  il  eft  fait  mention  dans  les  Articles  précédens  ,  foit  j  7/  '• 
&  demeure  fixée  à  trois  pouces  ,  fans  pouvoir  être  augmentée 
ni  diminuée ,  à  peine  de  cent  livres  d'amende. 

XXV.  Permet  néanmoins  Sa  Majefté  aux  Fabriquans  &  Ou- 
vriers ,  d'emploïer  pour  les  revers  des  bords  des  bas ,  &  autres 
ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  ,  des  matières  de  qualitez 
inférieures  à  celles  dont  le  corps  defdits  bas  &  autres  ouvrages 
fera  compofé ,  pourvu  qu'elles  foient  dé  même  efpéce. 

XXVL  Les Ibas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
de  quelque  matière  qu'ils  foient  compofez ,  feront  fufifammerit 
£c  également  garnis  dans  toute  leur  étendue  y  enforte  que  tou^ 
tes  les  mailles  foient  bien  remplies  y  à  peine  de  confifcation 
defdits  bas  &  autres  ouvrages  ,  ae  vingt  livres  d'amende  contre 
les  Ouvriers  qui  les  auroient  fabriquez ,  &  de  trente  livres  con- 
tre les  Marchands  qui  le»  expoferoient  en  vente. 

XXVII.  ïait  Sa  Majefté  défenfes  à  tous  Marchand» ,  Fabri- 
quans ôc  Ouvriers ,  d'avoir  chez  eux  y  ni  d'emploïer  ou  faire 
em]^oïer  à  la  fabrication  des  bas  Se  autres  ouvrages  de  Bon- 
neterie au  métier  y  aucunes  foïes  apellées  Doublon  ou  Dou^ 
fion  >  ni  celles  provenant  d'étofes  ,  franges  ^  bas-  &  autres  vieux 
ouvrages  éfilez  ,  à  peine  de  confiscation  y.  tant  des  métiers  Se 
deidites  n%atiéres  y  que  defdits  bas  &  autres  ouvrages  ,  qui  fe- 
ront brûlez  y  de  quatre  cens  livres  d'amende  y  &c  de  déchéance 
de  la  Maitrife  contre  les  Maîtres  fabriquans  &c  les  Marchands 

2 ai  les  auroient  fabriquez  ou  fait  fabriquer  y  Ôc  de  cent  livres 
'amende  oaïable  par  corps  contre  les  Ouvriers  qui  les  au- 
roient, fabriquez  pour  le  compte  defdits  Marchands  &:  Maîtres 
fabriquant. 

XXVIII.  L'ourlet  qui  fe  ùàt  en  commençant  des  bas  &  au- 
tres ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  ,  fera   compofé   d'ua 
ji€H»bre  de  fils  double  de  celui  qui  fera  emploie  dans  le  corps 
<le  l'ouvrage  y  &c  hiTé  fur  chaque  éguille  dans  toute  la  largeur 
dudit  ouvrage i  les  façons  du  haut  des  coins,  &  les  ondages,'^ 
ièront  faits  à  mailles  'retournées  ,  recouvertes,,  reportées  où. 
xran^ortées,  au  choix  de  ceux  qui  feront  fabriquer  lefiiitp 
i>as  &c  autres  euvcagesj  le  tout  y  à  peine  en  cas  de  contrayent- 
jêMxï  y  d'être  les  Ouvriers  qui^.  les  auroient  fabriquez  ,  prives^ 
de  leurs  fàlaires^ 

XXIX.  Les  lifîéyes. des  bas  fabriquez  fur  ^es  métiers,  de*- 
ni.  Suin  du  N^R.  N 
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i'  puis  la  jauge  la  plus  bafle  jufqu'à  celle  de  vingt-deux  ploml>s 
'743-  à  trois  éguilles ,  leront  franches  d*une  aiguille  bien  nette  j  les 
^  ^'*  grands  rapctiflemens  de  la  fin  des  talons  feront  au  moins  au 
nombre  de  quatre ,  &  lefdits  rapetiflèmens  &  ceux  du  defliis 
de  pied  &  femelle  ,  feront  faits  au  moins  de  trois  rangées  en 
trois  rangées  ,  en  diminuant  chaque  fois  trois  éguilles ,  &  en 
réduifant  ceux  du  deffus  de  pied  &  femelle  à  un  pouce  juf- 
qu'au  démontaee  ;  les  talons  des  bas  qui  feront  faits  pour  fai- 
re les  coins  ,  feront  remontez  fur  le  métier  fur  la  deuxième 
maille  de  la  lifiére  bien  nette  ,  fans  être  éraillée  ni  anticipée 
fur  les  autres  mailles  ;  les  paflemens  des  coins  fe  feront  fur 
trois  éguilles ,  en  mailles  égales  à  celles  du  corps  de  Touvrage  ; 
le  tout  ,  à  peine  en  cas  de  contravention  ,  d'être  les  Ouvriers 
qui  auroient  fabriqué  lefdits  bas  &  autres  ouvrages ,  privez  de 
leurs  falaires. 

XXX.  Les  lifîéres  des  bas  fabriquez  fur  des  métiers  montez 
depuis  vingt-deux  plombs  à  trois  éguilles  jufqu'aux  plus  fins, 
foit  à  deux  ou  à  trois  éguilles  ,  feront  franches  de  deux  éguil* 
lei  au  moins ,  bien  nettes  ;  les  grands  rapetiflèmens  de  la  fin 
des  talons  ,  feront  au  moins  au  nombre  de  cinq  ,  &  lefdits 
rapetifïèmens  &  ceux  du  defTus  de  pied  &  femelle  ,  feront 
faits  au  moins  de  quatre  rangées  en  quatre  rangées  ,  en  ré- 
duifant ceux  du  deflus  de  pied  &  femelle  à  un  pouce  jufqu'au 
démontage  j  les  talons  des  oas  qui  feront  faits  pour  taire  les 
coins  ,  feront  remontez  fur  le  métier  fur  la  deuxième  maille 
de  la  lifiére  bien  nette  ,  fans  être  éraillée  ni  anticipée  fur  les 
autres  mailles  ;  les  paflemens  des  coins  fe  feront  fur  quatre 
iéguilles ,  en  mailles  égales  à  celles  du  corps  de  l'ouvrage  j  le 
tout  ,  à  peine  en  cas  de  contravention ,  d'être  les  ouvriers  qui 
auroient  rabriqué  lefdits  bas  &  autres  ouvrages ,  privez  de  leurs 
ialaires. 

XXXI.  Les  entures  des  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonnete- 
rie au  métier,  feront  faites  fur  huit  éguilles,  en  partageant  les 
deux  feizes  également  pour  ceux  fabriquez  en  foie  ,  &  au 
moins  fur  cinq  éguilles  pour  ceux  fabriquez  en  laines  ou  aur 
très  matières  ;  lefoites  entures  de  tous  les  bas  &  autres  ouvra- 
ges, feront  faites  à  coté  de  la  lifiére  &  non  autrement}  la  cou- 
ture fera  faite  d'un  doublé  feize  ,  &  prife  deux  fois  fur  la  der- 
nière maille,  bien  nette  ,  &  fans  être  anticipée  fur  les  autres 
mailles j  les  bouts  refbstns. feront  renfermez  au  moins  fur  cinq 
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mailles ,  &  repris  avec  ladite  couture ,  le  tout,  fous  les  peines  — 
portées  par  TArticle  précédent.  »  7  4  j. 

XXXII.  Fait  Sa  Majefté  défenfes  à  tous  Ouvriers  &  Ou-  ^"^''' 
vriéres ,  Devideufes  ,  Doubleufes  &  autres  ,  d'emploïer  ni  fai- 
re emploïer  dans  la  préparation  &  le  travail  des  loïes  ,  aucu-. 
nés  fortes  d'huiles  ,  ni  drogues  ou  ingrédiens  qui  puiflènt  en 
augmenter  le  poids  ,  à  peine  de  privation  de  leurs  falaires ,  & 
de  cent  livres  d*àmende  patable  par  corps. 

XXXIIL  Veut  Sa  Majefté  que  les  foïes  &  les  lain«  teintes, 
qui  feront  emploïées  dans  la  fabrication  des  bas  &  autres  ou* 
vrages  de  Bonneterie  au  métier  ,  foient  teintes  conformément 
aux  Réglemens  pour  les  teintures  j  &  que  ceux  dcfdits  bas  & 
autres  ouvrages  qui  feront  teints  après  avoir  été  fabriquez  ,  le 
foient  àuflî  en  conformité  des  mêmes  Réglemens ,  fous  les  pei- 
nes y  portées. 

XXXIV.  Les  laines  deftinées  à  la  fabrication  des  bas  &  au- 
tres ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  ,  feront  parfaitement 
purgées  de  leur  fuin  avant  que  d'être  peignées  ou  cardées  ,  & 
ne  pouront  être  enfuinées  qu'avec  de  rhuile  d'olive  ;  les  laines 
blanches  feront  peignées  deux  fois  y  &  celles  teintes  feront  pei- 

fnées  trois  fois  j  &  il  ne  poura  être  emploie  dans  la  fabrication 
es  bas  &  autres  ouvrages  deftinez  à  être  drapez  ,  aucuns  fils 
d'étaim,  apellé  Efiameilc  tout,  à  peine  de  confifeation  dcfdi-* 
tes  laines ,  &  de  vingt  livres  d'amende» 

XXXV*  Les  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  mé- 
tier ,  faits  en  laine  y  ou  mêlez  de  lame  Oc  de  foie ,  feront  dé^ 
graiflez  Oc  foulez  avec  du  fàvon  liquide ,  &  à  bras  feulement  ^ 
avec  des  râteliers  de  bois  ou  à  dents  d'os  ,  &  il  leur  fera  donné 
au  moins  deux  eaux  bouillantes  ,  apellées  vives  ,  de  bon  favoti 
blanc  \  faifant  Sa  Majefté  défenfes  de  fe  fervir  de  iavon  noir 
ipour  ledit  aprêt  y  ni  d'emploïer  de  la  craïe  ou  autres  pareils 
ingrédiens  pour  le  blanchiflage  defHits  bas  &  autres  ouvrages  | 
comme  auih  aux  Foulonniers  de  Draps ,  de  recevoir  dans  leurs 
Moulins  ni  de  fouler  ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  feit  ^  au- 
cuns bas  Ôc  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier*,  le  tout^ 
à  peine  de  confifeation  defHits  bas  Se  autres  ouvrages  ^  6c  de 
cent  livres  d'amende^  païàble  par  trorps  contre  chacun  des  Con^ 
trevenans. 

XXXVI.  Fait  Sa  Majefté  défenfes  de  fe  fervir  àt  paflle^ 
jnais  feulement  de  rognures  de  papier  ^  pour  flamber  fie  exu^ 

N  ij 
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'-        lever  le  duvet  des  bas  ôc  autres  ouvrages  de  Bonneterie  ta 
'jniM  '  ™^tier  en  foïe  ,  à  peine  de  dix  livres  aamendc  païabie  par 
corps. 

XXXVÏI.  Fait  pareillement  Sa  Majeftë  défenfes  à  tous  Fa- 
briquans ,  Fouleurs  &:  Âprêteurs  de  bas  &c  autres  ouvrages  de 
Bonneterie  au  métier  ,  de  tirer  au  chardon  les  bas  &;  autres 
ouvrages  de  Bonneterie  fabriquez  en  laine  d*étaim  y  apellée 
d*E/fame  ,  ni  de  (e  fervir  de  pomelles  &  cardes  de  fer  ,  pour 
aprêter  les  bas  èc  autres  ouvrages  deftînez  à  être  drapez  ,  qui 
ne  pouront  Têtre  qu'avec  le  chardon  fin  j  le  tout ,  (bus  les  pei« 
nés  portées  par  rArticlé  précédent. 

XXXVIII.  Veut  Sa  Majefté  que  tous  les  Maîtres  fàbriquans^ 
travaillant  ou  faifant  travailler  pour  leur  compte  y  même  les 
Marchands  qui  feront  travailler  des  Fabriquans  ou  Ouvriers 
pour  leur  compte ,  foient  tenus  de  mettre  ou  faire  mettre  fur 
le  defTus  des  bords  ,  ou  au  commencement  ou  premier  bout 
de  chaque  pièce  des  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au 
tnétier  en  foïe ,  qui  pcfera  une  once  &  au^dedus ,  qu'ils  fabri- 
queront on  feront  fabriquer ,  la  première  lettre  de  leur  nom 
ic  leur  furnom,  &  le  nom  du  lieu  de  leur  demeure  en  en* 
tier  &;  fans  abréviation  ,  en  mailles  retournées  y  portées  ou 
trouées ,  ou  de  mettre  à  leur  choix  fur  chacune  pièce  defdics 
ouvrages ,  de  même  en  mailles  retournées  y  portées  ou  trouées , 
le  nom  du  lieu  de  leur  demeure  feulement  ^  à  la  charge  par 
eux  audit  cas  y  d'apliquer  fur  lefdits  ouvrages  un  plomb  portant 
d'un  coté  le  nom  du  Maître  fabriquant  qui  les  aura  fabriquez 
pour  fon  compte,  ou  celui  du  Marchand  qui  les  aura  fait  fa- 
oriquer,  &  de  l'autre  le  nom  du  lieu  de  fa  demeure  j  le  tout, 
à  peine  de  confifcation  defdits  bas  &;  autres  ouvrages  ,  &  de 
clinquante  livres  d'amende  pour  chaque  contravention. 

XXXIX.  Veut  pareillement  Sa  Majefté  que  tous  les  Maî- 
tres fabriquans,  travaillant  ou  faifant  travailler  pour  leur  com^ 
pte ,  même  les  Marchands  qui  feront  travailler  des  Fabriquans 
ou  Ouvriers  à  façon  ,  foient  tenus  de  mettre  ou  faire  mettre 
fur  le  deflus  des  bords ,  ou  au  commencement  &;  premier  bout 
de  chaque  pièce  des  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au 
métier ,  foit  en  laine ,  en  fil  ou  en  coton  ,  ou  mêlez  de  laine , 
foïe ,  fîl  ou  coton  ,  à  l'exception  de  ceux  compris  dans  l'Arti- 
cle XIIL  ci-deffus,  qu'ils  rabriqueront  ou  feront  fabriquer,, la 
première  lettre  de  leur  nom ,  &  leur  furnom  &  le  nom  du  Ûeu 
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de  leur  demeure  ,  en  entier  &  (ans  abrévktton  ,  en  maîlles  •-*—-!• 
trouées  ou  recouvertes  de  -fil  ou  de  cptôn  ^  de  couleur  diféreti^  jmtu 
te  de  celle  du  corps  de  Touvrage  ,  ou  de  mettre  à  leur  choix , 
fur  chacune  pièce  defdits  ouvrages  ,  de  même  en  mailles  trouées 
ou  recouvertes,  le  nom  du  lieu  de  lefur  demeuré  feulement i 
à  la  charge  par  eux  audit  cas  ,  d*apliquer  fur4efdits  ouvrages 
un  petit  plomb ,  portant  d'un  c6té  le  nom  du  Maître  fabri- 
<]uant ,  qui  les  aura  fabriquez  pour  fon  compte ,  ou  celui  du 
Marchand  qui  les  aura  fait  fabriquer,  &  de  l'autre  le  nom 
du  Heu  de  la  demeure  j  le  tout ,  fous  les  peines  portées  par 
TArticle  précédent.  < 

XL.  Pouront  néanmoins  lefdits  Maîtres  fabrîquans,  travail- 
lant ou  fâifant  travailler  pour  leur  compte  ,  même  les  Mar- 
chands qui  feront  travailler  des  Ouvriers  à  façon ,  mettre  feu^ 
lement  lur  chaque  pièce  des  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonne* 
tcrie  au  métier ,  compris  dans  les  Articles  I.  II.  &  IX.  ci-deP 
fus ,  un  petit  plomb ,  portant  d*un  côté  le  nom  du  Maître  fa- 
briquant qui  les  aura  fabriquez  polir  fon  compte ,  ou  celui  du 
-Marchand  qui  les  aura  fait  fabriquer  /  &  de  Tautre  le  nom 
du  lieu  de  fa  demeure  ,  fans  être  afiujétis  à  mettre  ni  faire 
mettre  fur  lefdits  bas  &  autres  ouvrages  ,  le  nom  du  lieu  de 
leur  demeure  fur  le  métier  ;  le  tout,  à  peine  en  cas  de  contra- 
vention ,  de  confîfcation  defdits  bas  &  autres  ouvrages ,  &  de 
cinquante  livres  d'amende.  ^ 

XLI.  Défend  Sa  Majefté  aufdits  Marchands ,  Fabriquans 
&  Ouvriers ,  de  mettre  ni  faire  mettre  les  nom  &  furnom  d*un 
autre  Marchand ,  Fabriquant  ou  Ouvrier  au  lieu  du  teur  ,  fut 
aucuns  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  ,  qu'il* 
auront  fabriquez  ou  fait  fabriquer ,  ni  le  nom  d^un  autre  lieiî 
que  celui  de  leur  demeure  ,  ou  des  noms  fupofez  ,  foit  que 
lefdites  Maraues  foient  mifes  fur  lefdits  bas  &  autres  ouvra- 
ges ,  à  mailles  retournées  ,  portées  ou  trouées  ,  ou  qu'elles 
Ibient  empreintes  fur  les  plombs  qui  feront  apUquez  fur  lef- 
dits  ouvrages  ^  le  tout ,  à  peine  de  confîfcation  d'iceux ,  &  de 
trois  cens  livres  d'amende  païable  par  corps,  &  d'être  lefdits 
Marchands,  Fabriquans  &  Ouvriers,  déchus ^de  la  Maîtrife  6c 
du  commerce  pour  toujours  i  &  privez  de  la  faculté  de  tra- 
vailler dudit  mérier^  »    : 

"   XLIi;  Le  plomb  qui  fera  apliqu^  fur  lefdits  bas  &  autres 
ouvrages ,  fera  percé  en  travers  dantf  l'époifletir  5  il  fera*  paffô 
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■         44P5  le  çrou  dudit  piocqb,  un  fil  double  qui  iera  traverfê  daiis 

Vuiîlcc.  Ipiakç  bas  &  ouvragps^  &  repaflS  dans  kdit  trou  ,  &  cnfuitc 

noiié  I  après  quoi  rÈmpreinte  du  coin  fera  apliquée  fur  ledit 

Elomb ,  de  façon  que  les  caraiStéres  en  foient  aparens  &  lifi-. 
les  j  le  tojut,,  a  peine  en.  cas  de  contravention  ,  de  confifcation 
dçfdits  bas  &  autres  ouvrage^  ^  &  de  dix  livres  d'amende  par 
chaque, pr^ce.  ^ 

,  XLIII.  Permet  Sa  Majeftë  aux  Marchands  &  Maîtres  fàbri* 
quans  qui  feront  teindre  des  bas  &c  autres  ouvrages  de  Bon- 
neterie au  métier ,  d'en  ôter  les  plombs  avant  que  de  les  fai* 
re* mettre  en  teinture;  à  la  charge  par  eux.,  après  que  lefdits 
j>as  &  autres  ouvrages  auront  été  teints  ^  d*^y  apliquer  un  nou- 
veau  plomb  »  portant  d*un  côté  le  nom  du  Marchand  ou  Maî- 
tre fabriquant  qui  les  aura  fait  teindre  $  &  de  Tautre  ce  mot  ^ 
TeiM ,  avec  le  nom  du  lieu  de  fa  demeure  i  le  tout  y  à  peiné 
en  cas  de  contravention  ,  de  confifcation  defdits  bas  &  autres 
ouvrages  ^  6c  de  cinquante  livres  d'amende» 

XLIV»  Défend  pareillement  Sa  Majefté  aux  Maîtres  fkbri- 
quans  8c  Ouvriers ,  de  pafler  dans  la  fabrique  des  bas  &  au- 
tres ouvrages  de  Bonneterie  au  métier  y  aucune  coupure  ni 
demi-rcoupure ,  aucune  arrachure  y  aucune  maille-porte ,  aucu- 
ne maille-mordue  ^  ni  aucun  nœud  de  feize  entière  j  comme 
auffi  de  faire  les  rapetiflèmens  fur  la  dernière  maille  de  la  11^ 
fiére  y  de  croifer  la  maille  en  laiflant  une  éguille  vuide  entre- 
deux^  ni  de  paflèr  aucune  grofïèur  >  fîneflè  &  clairière  y  ni  au- 
cune autre  défedbuonté  préjudiciable  à  la  bonne  qualité  &  à  1^ 
perfeâion  defdits  ouvrages  $  le  tout  y  à  peine  de  confifcation 
defdits  ouvrages  ^  &:  de  dix  livres  d'amende  y  &  contre  le£lits 
Ouvriers ,  de  privation  de  leurs  fàlaires  pour  la  façon  des  ou« 
vrages  où  il  fè  trouvera  quelque  défeftuofité,  &  de  païer  en 
outre  le  prix  de  la  matière  dont  ils  feront  compofèz  ,  à  celui 
qui  la  leur  aura  fournie*  .  ^ 

XI, V.  Ne  pouront  à  l^aveni^  aucuns  Fabriquans  &  Ouvrier» 
établis  dans  les  Villes  &  lieux  où  il  a^y  a  pas  de  Maîtrife ,  £i- 
briquer  ni  faire  fabriquer  aucunes  fortes  de  bas  &  autres  ou- 
vrages de  Bonneterie  arf  métier  ^  qu'au  préalable  &  dans  Tel^ 
pace  de  trois  mois  y  à  compter  du  four  de  la  publication  dut 
prejfent  Règlement ,.  ils  ne  le  foient  fait  infe-ire  jpar  nom  ,  fur- 
Bom,  iiçQ  &  demeute^  fur  lé  Regi^re  du  Gréfc  de  la  Jfarif- 
<iiii^«a  de  Police  dé»  A|aiia£iâures  de  la  Ville  la  plus  prochain 
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ne  ou  il  y  aura  Maîtrife  &  Jurande  ,  dont  il  leur  fera  délivré  — 
par  le  Gréfier ,  des  Certificats  en  papier  commun  &  non  tim-  ]l^* 
bré ,  lefquels  lefdits  Fabriquans  &  Ouvriers  feront  tenus  de 
faire  vifèr  par  les  Sindics  ou  Treforiers  des  lieux  de  leur  do- 
micile ,  avant  que  de  pouvoir  travailler  j  le  tout ,  à  peine  de 
dix  livres  d'amende  contre  chacun  des  Contrevenans  y  &  ne 
pouront  les  Gréfiers  exiger  plus  de  cinq  fols ,  tant  pour  ledit 
enregiftrement ,  que  pour  Texpédition  de  chacun  defdits  Cer- 
tificats, 

XLVL  Seront  tenus  lefdits  Fabriauans  &  Ouvriers  établis 
dans  les  lieux  ou  il  n'y  a  pas  de  Maîtrife ,  de  foufrir  les  vifi- 
tes  dans  leurs  Maifons  ,  Boutiques  &  Ouvroirs  ,  des  Gardes* 
Jurez  des  Fabriquans  établis  dans  la  Ville  ,  au  Gréfe  de  la 
JurifHiâion  de  Police  de  laquelle  ils  auront  été  infcrits ,  fans 
y  aporter  aucun  empêchement  ni  leur  caufer  aucun  trouble, 
à  peine  de  confifcation  de  leurs  métiers  ,  bas  &  autres  ouvra- 
ges ,  &  de  cinquante  livres  d'amende  païable  par  corps  j  com- 
me auffi ,  de  fe  conformer  à  toutes  les  difpofitions  du  prefent 
Règlement ,  (bus  les  peines  y  portées. 

XLVIL  Ne  pouront  les  Fabriquans  &  Ouvriers  établie 
dans  les  Villes  &  lieux  où  il  n'y  a  pas  de  Maîtrife  ,  febri-* 
quer  ni  faire  fabriquer  aucuns  bas  &  autres  ouvrages  de  Bon* 
neterie  au  métier ,  en  foïe ,  fous  les  peines  portées  par  l'Article 
précédent- 

XLYUL  Tous  les  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  art 
métier,  qui  fe  trouveront  fabriquez  ou  fur  les  métiers  avanfc 
la  publication  du  préfcnt  Règlement ,  &  qui  n'aùrortt  if  autre 
défaut  que  de  n'avoir  pas  les  marqués  prefcrites  par  îcélùi,  fe^ 
ront  pendant  l'efpace  ae  fîx  mois ,  a  compter  du  jour  de  la  pu^ 
blication  du  prelent  Règlement^  marquez  par  les  Gardes  des 
Marchands  pbur  ceux  qui  fe  trouveront  clïeaS  les  Marchands  ^ 
&  par  les  Gaïdès-Jurez  des  Fabriquanis  pour  ceux  qui  feront 
chez  les  Fabriquans  ,  d'un  plomb  poreaht  d'iïn^cotéce  mot  • 
f^i^ie  ,  &  de  l'autre    1743.  pafle  lequel  tems  de  ;fix  mois, 
tous  les  bas  8c  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  knétier,  qui 
fe  trouveront  dans  les  Magafîri*  î  Boutiques  &  Otivroirs  def- 
dits Maréliands ,  Fabriquans  &  Owtielrs ,  (kfas  avoir  ledit  plomb 
où  les  marques  &  plombs  ordcmhëz  parles  Àrtièlçs  préèédensj 
ierbnt  faifis ,  pour  en  être  k  cdÀfifcatibh  ordonnée  par  les  Ju^ 
ges  des  ManufaiffcHres ,  ^iles  Gtmtrèvenans  condânmci  en  cin* 
puante  livres  d*amende* 
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■■  I.  I  ■  XLIX.  Veut  Sx  Majèfté  qu'après  ledit:  délai  de  fix  mois  ex* 
'j^i'  pire  ,  les  coins  qui  auront  fervi  a  apliqucr  le  plomb  ordonné 
*^*  par  TArticle  précédent ,  foient  rompus  &  brilez  en  prefence 
des  Juges  des  Manufaâ:ures  ,  dont  il  fera  dreffë  des  Procès 
verbaux  ,  jpour  être  par  eux  envoiez  aux  Sieurs  Intendans  & 
Commifïàires  départis  pour  Texécutioia  des  Ordres  de  Sa  Ma- 
jefté ,  dans  les  Provinces  &  Généralitez  du  Roïaume. 

L.  Tous  les  ba5  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  mé- 
tier ,  feront  à  leur  arrivée  dans  les  Villes  de  leur  deftination^ 
direâemeiit  portez  Se  déchargez  daiis  les  Bureaux  des  Mar- 
chands Bonnetiers,  pour  celles  où  il  y  en  a  des  Communau- 
tez  établies  ,  &:  dans  les  Bureaux  des  Marchands  Merciers  k 
l'égard  des  Villes  où  il  n*y  a  pas  de  Communautez  de  Bonne- 
tiers ,  pour  y  être  par  eux  vifitez  en  prefence  de  deux  Gardes*- 
Jurez  des  Fabriquans  de  bas  &c  autres  ouvrages  de  Bonneterie 
au  métier ,  &  les  marques  &  plombs  ordonnez  par  k  prefent 
Règlement ,  reconnus  y  &c  ceux  defdits  bas  &c  aiiitres  ouvrages 
de  Bonneterie,  qui  feront  trouvez  fans  avoir  lefdites  ma<cques 
&  plombs  ,  ou  fabriquez  en  contravention  au  prefent  Règle- 
ment ,  feront  faifispax  ceux  qiai  en  auront  fait  la.  vilîte ,  pour 
en  être  par  eux  la  confifcation  pourfuiyic  ,  avec  les  condam- 
nations d'amendes  ordonnées  fuivant  la  nature  de  la  contra- 
vention :  Faifant  Sa  Majefté  défenfes  à  tous  Marchands  Forains^ 
Voituriers  ,  Meflàgers  &  autres,  d'entrepofer  ni  décharger  au- 
cuns; defdits  ouvrages  dp  bonneterie  ,  ailleurs  que  dans,  lefdits 
Bureaux  y  3c  à  tous  Marchands,  Aubergin;es,&  autres  de  les 
recevoir  dans  leurs  .Maifons  :&  Auberges,  avant  que  d'avoir 
ité  portez  dans  leidiçs  Bureaux  $  le  tout  ^  à  peine  en  cas  de 
contravention ,  de  confifcation  defdits  Bas  &  autres  ouvrages 
fie  Bonneterie,  &  de  trois  cens  livres  d'amende  contre  lefîuts 
Marchands,  Voitjiiviers ,  Me^fagers,  Aubergiftcs  &  autres  f  de 
laquelle  confifea^ion  ,.leiHits  Voituriefô  ,  Meflàgers  ,*  Aubemftes 
&  autres  ^  feront^  garans  &  refponfables  envers  ceux  auiquels 
iefdits  bas  &  autres  ouvrages  apartiendronc ,  qui  n'aoront  pas 
participé  à  la  contravention. 

:-  LI>  Tous  |es  bas.  (Se  autres  oiwragçs  de;  Bonneterie  au  mé^ 
per,  deflinezà  être  envoïez ,  fqit  dans  W  Villes  du  koïaume;, 
pu  à:  TBtraneer ,  feront  avant  que  de  pouvoir  être  emb^allez^ 
l^ortez  dansiez  Bureaux  établis,  dans  les  Villes- d'où  ils  feront 
expédiez^  pour  y  ^tre  vus  fie  viikez  par  les  Gardes  des  Bonne-r 
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tiers   dans  celles  où   il  y  a  des  Communautez  établies  ,  ou      - 
par  les  Gardes  des  Marchands  Merciers  à  l'égard  des  Villes  oii  '  7^  ^ 
il  n'y  a  pas  de  Communautez  de  Bonnetiers  ;  &  fi  après  la  vi-  ^*"**"' 
fi  te  qui  en  aura  été  faite  ,  lefdits  bas  &  autres  ouvrages  de 
Bonneterie  font  trouvez  marquez  des  marques  &  plombs  or- 
<ionnez  par   le  jprefent  Règlement  ,  &  fabriquez   conformé- 
ment à  icelui ,  les  Caifles ,  Balles  ou  Ballots  dans  lefquels  ils 
feront  renfermez  ,  feront  marquez  fur  la  corde  de  l'emballa- 
ge ,  d'un  plomb,  portant  d'un  côté  ces  mots  ,  Vijite  ,  Bonne-- 
terie  ,  &  de  l'autre  ,  la  date  de  Tannée  ,  avec  le  nom  de  la 
Ville  i  au  moïen  de  quoi  ,  lefdites  Caifles ,  Balles  ou  Ballots 
feront  tranfportez  au  lieu  de  leur  deftination  ,   fans,  pouvoir 
être  ouverts  ni  vifîtez  fur  leur  route  ,  mais  feulement  aflujé- 
ris  à  la  vérification   dudit  plomb  ^  conformément  à  l'Articfe 
/uivant. 

LU.  Les  Caifles ,  Balles  ou  Ballots  defdits  bas  &  autres  ou- 
vrages de  Bonneterie  au  métier ,  qui  feront  envoïez  à  l'Etran- 
ger ,  feront  à  leur  arrivée  dans  les  Ports  de  leur  embarque- 
ment ,  lorfqu'ils  feront  tranfportez  par  Mer ,  &  dans  les  Vil- 
les frontières  lorfqu'ils  feront  conduits  par  terre  ,  diredle- 
ment  déchareez  dans  les  Bureaux  des  Marchands  Bonnetiers 
s'il'y  en  a  d'établis  ,  finon  dans  ceux  àts  Marchands  Mer- 
ciers ,  fans  pouvoir  être  dépofez  ailleurs  ;  à  Téfct  d'y  être 
le  plomb  ordonné  être  mis  fur  lefdites  Caifl!es  ,  Balles  ou 
Ballots  ,  par  l'Article  précédent,  dûëment  vérifié  &  reconnu 
par  les  Gardes  defdits  Bonnetiers  ou  Merciers  j  &  fi  lors  de 
ladite  vérification  il  s'en  trouve  quelques-uns  fans  ledit  plomb  ^ 
il  feront  par  eux  ouverts  ,  &  les  bas  &  autres  ouvrages  vi- 
fitez }  pour  être  ceux  qui  ne  fe  trouveront  pas  fabriquez  Se 
marquez  en  conformité  du  prefent  Règlement ,  faifîs  par  leA 
dits  Gardes ,  qui  en  pourfuivront  la  confifcation  pardevant  lés 
Juges  des  Manufadures  ,  avec  \t%  condamnations^  d'amendes 
ordonnées  j  faifant  Sa  Ma)eft:é  défenfes  à  tous  Vpituriers  &: 
Condudeurs ,  de  dépofer  ni  décharger  zxicnms  défaites  Caif- 
{qs  ,  Balles  ou  Ballots  ,  ailleurs  que  dans  lefdits  Bureaux ,  à  pei- 
ne en  cas  de  contravention,  de  deux  ceins  livres  d'amende  païa- 
ble  par  corps,  . 

LUI.  Veut  Sa  Majeftéque  dans  les  Bureaux,  tant  defHits  Mar- 
chands Bonnetiers ,  que  defdits  Marchands  Merciers  ,  il  foit  tenu 
par  les  Gardes  en  exercice ,  un  RegiUre  en  papier  commun  Se  noa 
Ul.  Snitc  dH  N.R.  O 
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timbré ,  qui  fera  coté  &  paraphé  fans  frais,  par  les  Juges  de» 
Manufactures ,  dans  lequel  lefdics  Gardes enregiftreront  de  fuite, 
par  date  d'année ,  mois  &  jour ,  &  fans  aucun  blanc  ni  interli- 
gne ,  le  nombre  des  diférentes  fortes  de  bas  &  autres  ouvra- 
ges de  Bonneterie  au  métier  qu  ils  auront  vifitez  chaque  jour , 
en  défignant  leur  qualité  ,  à  peine  de  cinquante  livres  da- 
mende  contre  chacun  defdits  Gardes  ,  pour  la  première  fois 
qu'ils  auront  négligé  d'y  fatisfaire  ,  &  d'être  deftituez  de 
leurs  fonctions  outre  ladite  amende  ,  en  cas  de  récidive  j  la- 
dite amende  aplicable  moitié  au  profit  de  Sa  Majefté,  &  l'au- 
tre moitié  au  profit  des  pauvres  Ouvriers. 

LIV.   Veut  pareillement   Sa  Majefté  ,   que  tous  les  Fabri- 

Îiuans  de  bas  &c  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier, 
oient  tenus  dans  un  mois  au  plûtard  ,  à  compter  du  jour  de 
la  publication  du  jprefent  Règlement,  de  s'aflembler  dans  cha- 
que Ville  où  ils  feront  établis .,  pardevant  les  Juges  des  Ma- 
nufactures ,  au  jour  qui  leur  fera  par  eux  indiqué  ,  pour  pro- 
céder en  la  prefence  defdits  Juges  ,  à  la  pluralité  des  voix , 
à  la  nomination  de  quatre  ou  de  deux  Gardes- Jurez ,  fuivant 
&  à  proportion  du  nombre  des  Fabriquans  qui  feront  établis 
dans  chacune  defdites  Villes  j  lefquels  Gardes  prêteront  fer- 
ment pardevant  lefdits  Juges ,  de  fe  bien  &  fidèlement  aquiter 
de  leurs  fondbions,  &  les  exerceront  jufqu'au  dernier  Décem- 
bre 1743. 

LV-  Ordonne  Sa  Majefté  qu'à  l'avenir,  &  à  commencer  au 
mois  de  Décembre  1743.  il  fera  tous  les  ans,  depuis  le  pre- 
ipicr  jufqu'au  10.  dudit  mois,  procédé  en  la  forme  &  maniè- 
re prefcrites  par  l'Article  précéclent ,  à  la  nomination  de  deux 
nouveaux  Gardes-Jurez  dans  les  Villes  où  il  en  aura  été  élu 
quatre,  &  d'un  feulement  dans  celles  où  il  n'en  aura  été  nommé 
que  deux ,  pour  remplacer  les  anciens  qui  fortiront  de  charge , 
&  entrer  en  exercice  au  2.  Janvier  fuivant  ,  avec  ceux  de  la 
précédente  élection;  ce  qui  fera  obfervé  d'année  en  année,  en 
îbrtc  qu*il  y  ait  toujours  un  ou  deux  anciens ,  ôc  un  ou  deux 
nouveaux  Gardes  en  exercice. 

LVI.  Lefdits  Gardes-Jurez  en  exercice  feront  tenus  de  fai- 
re tous  les  mois,  &  plus  fbuvent  s'il  eft  néceflaire,  une  vifîte 
générale ,  tant  chez  les  Fabriquans  &  Ouvriers  defdites  Vil- 
les ,  que  chez  ceux  établis  dans  les  lieux  des  environs  où  il 
n'y  a  pas  de  Maîtrife  ,.qui  conformément  à  l'Article  XLV.  ci- 
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dcffus,  fe  feront  fait  enregiftrer  au  Gréfe  de  la  Jurifdidiôn  — - 
de  Police  ôc  des  Manufadures ,  pour  examiner  fi  les  bas  &  au-  JJ^  '• 
très  ouvrages  de  Bonneterie  qu'ils  trouveront  chez  lefdits  Fa- 
briquans  ôC  Ouvriers  ,  font  compofez  du  nombre  de  fils  or- 
donné ,  &  des  matières  des  qualitez  jprefcrites  par  le  prefent 
Règlement  ;  &  s'il  fe  trouvé  chez  lefdits  Fabriquans  &  Ou- 
vriers, lors  defdites  vifites,  des  bas  &  autres  ouvrages  qui  ny 
foient  pas  conformes ,  ou  des  matières  dont  Tufage  eft  défen- 
du ,  leldits  Gardes- Jurez  les  (aifîront ,  pour  en  pourfuivre  la 
confifcation  pardevant  les  Juges  des  Manufadlures  ,  avec  les 
condamnations  d'amendes  ordonnées  par  le  prefent  Règle- 
ment. Et  feront  les  Sindics  y  Marguilliers  ,  Collecîleurs  ou 
principaux  Habitans  des  lieux  oix  le{dits  Gardes- Jurez  fe  tranf- 
porteront  pour  faire  leurs  vifites  ,  tenus  de  leur  déclarer  à 
leur  première  requifition  ,  le  nom  &  la  demeure  de  chaque 
Ouvrier  y  même  de  les  affilier  &  acompagner  dans  lefdites 
vifites ,  lorfqu'ils  en  feront  par  eux  requis  ,  à  peine  de  vingt 
livres  d'amende ,  païable  par  corps  contre  ceux  qui  en  feroienr 
refus  y  lequel  fera  conftatè  par  les  Procès  verbaux  qui  en  fe- 
ront dreflez  par  lefdits  Gardes- Jurez. 

LVIL  Détend  Sa  Majeftè  à  tous  Fabriquans  &  Ouvriers ,  de- 
fermer  leurs  portes  lors  des  vifites  des  Gardes-Jurez  ,  ordon- 
nées par  r Article  précèdent  j-  de  refufer  ou  de  s'bpofer  auidi- 
tes  vifites,  ni  de  démonter  leurs  métiers  avant  que  les  bas  & 
autres  ouvrages  foient  achevez  ,  pour  en  éviter  la  vifite  y  à  pei- 
ne de  cent  livres  d'amende ,  païable  par  corps  contre  leklits 
Fabriquans  &  Ouvriers,  &  de  plus  grande  peine  en  cas  dcr 
récidive. 

LVIIL  Les  Procès  verbaux  qni  feront  dreflez  des  i&i fies  fai-- 
tes  <les  bas  &  autres  ouvrages  de  Bonneterie  au  métier ,  trouver 
en  contravention  du  prefent  Réelement  ,  feront  mention  des^ 
Articles  du  Règlement  aufquels  il  aura  été  contrevenu  y  &  les» 
amendes  qui  feront  prononcées  pour  raifbn  defdites  contraven- 
tions y  dont  Tàplication  n'eft  pas  ordonnée  ci-<lefl[us  ^  feronr 
apliquéesî.  fçavoir,  un  quart  au  profit  de  Sa  Majeftè,  un  quart 
an  profit  des  Gardes-Jurez  y  &  les  deux  autres  quarts  au  profic 
des  pauvres  Ouvriers^ 

LÎX.  Veut  Sa  Majeftè  que  les  peines  portées  par  le  pre- 
fent Règlement  ,  foient  prononcées  par  les  Juges  des  Manu— 
fiu^ures  ^  {jàns  qu'elles  puiifent  être  remifes  ni  modérées  ,  poujt 
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_  quclaue  cau(ê  &  Tons  quelque  prétexce  que  ce  fok  ,  à  peine 

f  7  4  j.  par  lerdics  Juges  <le  réponorc  en  leur  propre  Se  prive  nom , 

'***^  des  amendes  &  confifcarions  qu'ils  auroienc  dâ  pioncmcer,  & 

même  d'intcrdicboa  5  &  qu'il  foit  Éiit  mcndon  dans  les  Ju- 

gcmcns  qu'ils  rendront  ,  des  Articles  du  prefent  Règlement 

for  Icfquels  ils  feront  fondez. 

LX.  Ordonne  Sa  Majdlé ,  conformément  à  l'Edit  du  mois 
d'Aouft  1669.  que  tous  Procès  &  diférends  mûs&  à  mouvoir, 
tant  entre  les  Fabriquans  &  leurs  Ouvriers,  qu'entre  les  Mar- 
chands &  leCiits  Fabriquans ,  pour  raifbn  de  ûifies  ,  contn* 
▼entions  aux  Réglemens ,  ou  autres  madères  concernant  leur 
Fabrique  ou  leur  Commerce ,  foient  infbuits  &  j«^  fommai- 
rement  par  les  Juges  des  Manufactures  ,  fans  miniilére  d'A- 
vocats ni  Procureurs  ,  &  à  l'Audience ,  fur  ce  qui  anca  été 
dit  &  rcpre&nté  par  les  Parties  mêmes  ;  &  où  il  y  auroit  quel- 
ques Pièces  à  voir ,  &  que  les  diférends  fiidènt  de  nature  à 
ne  pouvoir  être  jugez  fur  le  champ ,  que  les  Pièces  feront  mi- 
{ct  fur  le  Bureau ,  pour  être  les  diférends  jugez  Cms  apointe- 
ment ,  Procédures ,  ni  autres  formalitez  de  Juftice,  &  (ans  que 
pour  quelque  caufe  que  ce  puiilè  être  ,  lefdits  Juges  des  Ma- 
nufactures puiflcnt  recevoir  ni  prendre  aucuns  droits  ,  fous 
frétesxe  d'épices ,  ùbires  ou  vacations  ,  ni  le  Gréficr  aucuns 
autres  droits ,  que  deux  fols  feulement  pour  chacun  feuillet 
des  Sentences  qu'il  expédiera;  lefquelles  Sentences,  feront  écri- 
tes en  la  forme  &  manière  portées  par  les  Réglemens  faits 
pour  les  Jurifdidions  des  Juges  &  Confuls. 

LXI.  Déroge  au  furplus  Sa  Majeftè  à  tous  Réglemens  , 
Arrêts  &  Statuts  particuliers  ,  contraires  au  prefent  Règle- 
ment. 

F  A I T  &  arrêté  au  Confeil  Roïal  des  Finances ,  Sa  Ma- 
îefté  y.  étant ,  tenu  à  Versailles  ,  le  feiziémc  jour  de  Juil- 
let mil  fept  cens  quarante -trois. 


Signé,   OR.RT. 


^SSii 
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Lettres  Patentes  du  Roy ,  fur  le  Règlement  ci-defliis , 
pour  la  fabrique  des  Bas  ,  &  autres  Ouvrages  de 
feonneterie  au  Métier ,  qui  fe  font  dans  le  Roïaume. 


L 


Dh  j6.  fuillft   i74S* 

ouïs  par  la  gface  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 


'  varre  :   A  tous  ceux   qui   ces  prefentes  Lettres  verront ,  iJnç^î" 
S  A  L  u  T,    Nous  aurions  fait  examiner  en  nôtre  Confcil  ,  les 
Réglemens  ci-devant  faits  pour  la  fabrique  des  Bas  &  autres 
Ouvrages  de  Bonneterie  au  Métier  ,  qui  fe  font  dans  notre 
Roïaume;  âc  aïant  reconnu  qu'il  feroit  néceflaire  d'y  ajouter 
de  nouvelles  difpofitions  ,  pour   porter  la  fabrication  de  ces 
Ouvrages  à  un  plus  haut  degré  de  perfeâ:ion  ,  &  de  prendre  en 
même  tems  des  précautions  pout  en  aflurer  la  bonne  qualité^ 
Nous  aurions  jugé  à  propos  d'y  pourvoir  par  un  nouveau  Rè- 
glement. A  CES  CAUSES,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil,  qui 
a  vu   &   examiné  ledit    Règlement  de  cejourd'hui  ,    conte- 
nant foixante-un  Articles ,  ci-ataché  fous  le  Contcefcel  de  nô- 
tre Chancellerie ,  Nous  avons  par  ces  Prefentes  fîgnées  de  nô- 
tre main ,  &  de  nôtre  certaine  fcience,  pleine  puiflance  &  au- 
torité Roïale,  confirmé  &  autorifé ,  confirmons  &  autorifons 
ledit  Règlement  pour  les  Bas  ,  &  autres  Ouvrages  de  Bonne- 
terie au  Métier,  qui  fe  fabriquent  dans  nôtre  Roïaume  :  Vou- 
lons qu'il  y  foit  gardé  ^  obfervé  &  exécuté  de  point  en  point 
felon  fa  forme  &  teneur.  SI    DONNONS   en    man- 
dement à  nos  amez  &  féaux,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour 
de   Parlement  à    Roiien  ,  que  ces  Prefentes   ils  aïent  à  faire 
regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelles  garder  ,  obferver  &  exécu- 
ter félon  leur  forme  &  teneur;  Cak  tel  ék,  nôtre  plaifir.  En 
témoin  de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites    . 
Prefentes.  Donne' Esà  Verfailles ,  le  fcizième  jour  de  Juillet , 
Pan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-trois  j  &  de  nôtre  Régne 
le  vingt-huitième.  Signé  ,  LOUIS  :  Et  plus  bas.  Par  le  Roy, 
A  M  E  L  o  T.  Vu  au  Confeil  ,  O  bl  r  y.  Et  fcellèes  d'un  grand 
Sceau  de  cire  jaune^ 

Regifireespar  provifion  h  Regijlres  de  la  Chambre  des  Vacations  *  A  Roiicfi^ 
in  ParUmem ,  le  s.  OSçhre  17^3.  Signé ,  A  U  2:  A  N  E  T. 
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Edic  du  Roy  ,  qui  maintient  &  confirme  le  Duc  de 
Penthicvre  &c  fcs  Succeflcurs  ,  en  la  Charge  d'Ami- 
ral de  France  ,  dans  la  pofleflion  &  joùiflance  du  Droit 
atribué  à  ladite  Charge  ,  du  Dixième  fur  les  prifes 
&  conquêtes  faites  à  la  Mer ,  &c^ 

Dfi  mois  d^Aou^   t74J^ 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu^  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  S  A  L  u  T-.  Dans  les  di- 
'^'^^  fërens  objets  qui  ©cupcnt  les  foins  &:  latention  que  Nous  don- 
nons continuellement  à  tout  ce  qui  peut  contribuer  au  pro- 
grès du  Commerce  &  de  la  Navigation  de  nos  Sujets,  Nous 
avons  remarqué  que  les  Armemens  particuliers  qu'ils  font  en- 
tems  de  Guerre  y  méritent  une  protedîion  particulière  \  &  quoi- 
que Nous  perfévérions  dans  le  deflein  où  Nous  avons  toujours 
été ,  d'éviter  autant  qu^il  Nous  fera  poflîble,  les  ocafions  de  faire 
ufage  de  ces  fortes  a*Armemens  y  il  Nous  a  paru  convenable 
de  prendre  dès-à^prefènt  des  mefures  pour  exciter  nos  Sujets 
à  les  multiplier  dans  les  cas  où  Nous  ferons  obligez  de  les  au- 
torifer  :  Nous  nous  propofbns  à  cet  éfet  de  faire  examiner  les 
Ordonnances  ,  Arrêts  &  Réglemcns  qui  ont  été  rendus  jufqu'à 
prefent  fur  cette  matière  ,  afin  de  Amplifier  les  Procédures ,. 
aen  diminuer  les  frais  ,  &:  de  mettre  ceux  de  nos  Sujets  qui 
feront  de  pareils  Armemens  ^  en  état  de  profiter  le  plus  prom- 
ptement  que  faire  fe  poura  ,.  du  fruit  dès  dépeniès  qulls  fe- 
ront ,  &  des  rifques  aufquels  ils  s'expoferont  :  Mais  notre  très- 
cher  &  très-amé  Coulîn  le  Duc  cte  Penthiévre  ^  Amiral  de 
France  ^  inftruit  de  nos  vues  à  cet  égard ,  &  voulant  y  concou- 
lir^  Nous  auroit  reprefenté  qu*^un  des  meilleurs  moïens  d'ex- 
citer les  Armateurs ,  pouroit  être  de  réduire  le  Droit  de  Di- 
xième atribué  à  la  Charge  d'Amiral  ,  fur  les  prifes  faites  à  lai 
Mer  ;  &  pour  Nous  donner  une  nouveHe  preuve  de  fon  ata- 
chement  a  nôtre  Service ,  &  de  fon  zèle  pour  le  bien  de  TE- 
tat^il  Nous  auroit  ofert  de  fe  contenter  à  Ta  venir  de  perce-' 
iroir  fon  Dixième  fiir  le  bénéfice  net  de  ces  Pri(es  ,  au  lieu 
de  le  prendre  fur  leur  produit  total  ^  &  Cm^  autre  déduâûxxtt. 
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<^ue  des  frais  du  déchargement  &  de  la  garde  des  Vaifleaux  &  - 
Marchandifcs ,  ainfî  qu'il  lui  eft  atribue  par  les  divers  Régie-  VJi; 
mens ,  notamment  par  les  Articles  XXXI.  &  XXXII.  du  Ti- 
tre  IX.  de  TOrdonnance  de  la  Marine  ,  du  mois  d'Aouft  i6Si. 
&  que  Ces  Prédécefleurs  en  ont  joui  :  Nous  avonS  lieu  de  croi- 
re en  éfet ,  qu'un  femblable  arrangement  doit  procurer  l'avan- 
tage qui  a  porté  nôtredit  Coufin  à  Nous  le  propofer  ,  puif- 
qu'il  remplira  l'objet  des  reprefentations  que  Nous  fçavons 
que  les  Armateurs  ont  faites  en  diférens  tems  ,  &  après  Nous 
être  fait  reprefenter  en  nôtre  Confeil  TEdit  du  mois  de  No- 
vembre  1669.  portant  fupreffion  de  la  Charge  de  Grand-Maî- 
tre ,  Chef  &  Sur-Intendant  de  la  Navigation  &  Commerce  de 
France,  &  rétabliflèment  de  celle  d'Amiral;  le  Règlement  fait 
Je  1 2,  du  même  mois  de  Novembre  ,  fur  les  pouvoirs  ,  fonc- 
tions, autoritez  &  Droits  de  ladite  Charge  d'Amiral  ;  les  Arti- 
cles XXXI.  &  XXXII.  du  Titre  IX.  de  ladite  Ordonnance 
de  168 1.  enfemble  les  Réglemens  &  Arrêts  rendus  en  confé- 

Î^uence ,  Nous  avons  réfolu  d'expliquer  nos  intentions  fur  ce 
ujet.  A  CES  CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans , 
de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  certaine  .fcience  ,  pleine 
puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  le  prefent  Edit 
perpétuel  &  irrévocable  ,  dit ,  ftatué  &  ordonné ,  difons ,  fta- 
tuons  &  ordonnons ,  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Nous  maintenons ,  gardons  &  en  tant  que  befoin  ,  confîr* 
mons  nôtre  très-cher  &  très-amé  Coufin  le  Duc  de  Penthiévre 
&  fes  Succefleurs ,  en  la  Charge  d'Amiral  de  France ,  dans  la 

Ïofïeffion  8c  joûiflance  du  Droit  atribué  à  ladite  Charge  du 
)ixiéme  fur  les  prifes  &  conquêtes  faites  à  la  Mer. 
IL  Ordonnons  néanmoins  en  agréant  ,  acceptant  &  aprou- 
vant  l'ofre  de  nôtredit  Coufin  ,  que  ledit  Droit  ne  poura  être 
pris  à  ravenir  ni  par  lui  ni  par  les  Succefleurs  à  ladite  Char- 
ge, que  fur  le  bénéfice  net  revenant  aux  Armateurs. 

IIL  Voulons  à  cet  éfet  qu'avant  le  partage  des  Prifes  ,  il  foit 
prélevé  Ja  fomme  à  laquelle  fe  trouveront  monter ,  non-feule- 
ment les  frais  du  déchargement  &  de  la  garde  des  Vaifleaux 
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-  fur  le  rcftant ,  lequel  fera  enfuite  partagé  aux  Equipages  & 
^JV'  aux  Intéreflez  .  conformément  aux   conditions  de  ladite  So- 

Aouft.       .  ,    ,  ' 

ciete. 

IV.  N'entendons  que  fous  prétexte,  que  TAmiral  ne  poura 
prendre  fon  T)ixiéme  ,  que  déduction  raite  de  toutes  les  dé- 
penfes  concernant  lefdits  Armemens  &  fur  le  bénéfice  net  des 
Prifes  ,  il  puifïe  être  tenu  de  contribuer  aufdites  dépenfes , 
lorfque  le  produit  des  Prifes  ne  fe  trouvera  pas  fufifant  pour  y 
fatisfaire,  ni  dans  aucun  autre  cas. 

V.  N'entendons  pareillement  que  dans  la  liquidation  des 
Prifes  qui  feront  faites  par  nos  Vaifleaux  &  Galères  armées 

I)our  notre  compte ,  toutes  les  dépenfes  foicnt  prélevées  avant 
e  Dixième  de  ^Amiral  y  &  Voulons  que  ledit  Dixième  lui  foit 
délivré  fur  ce  qui  reliera  du  produit  aefdites  Prifes ,  dédu£bion 
faite  feulement  des  frais  de  déchargement ,  degarde&de  Jufti- 
ce  ,  y  compris  ceux  de  la  vente  &  le  Dixième  des  Equipa^- 
ges  ,  lequel  fera  également  prélevé  avant  celui  de  TAmiraf. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  & 
féaux  5  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiîen , 
que  nôtre  prefent  Edit  ils  aïent  à  faire  lire  ,  publier  &  regif- 
trer,  &  le,  contenu  en  icelui  garder  &  obferver  félon  fa  forme 
-&  teneur ,  nonobftant  tous  Edits ,  Déclarations  ,  Arrêts  ]  Ré- 
glemens  ,  &  autres  chofes  à  ce  contraires  ,  aufquels  Nous 
avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  j  Car  tel  eft 
nôtre  plaifir.  Et  afi^n  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftabk  à  toujours  , 
\  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  Donne  à  Veriaifles, 
au  mois  d*Aouft  mil  fept  cens  quarante-trois  j  &  de  nôtre  Ré- 
gne  le  vingt-huitième.  Signé  ,  LOUIS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le 
Roy,  Pheltpeaux.  J^i/k  ,  Dagu  esse  au.  Et  fcelté 
d*un  grarid  Sceau  de  cire  verte. 

K^ijhre  far  frovifion  es  Regifires.  de  la  Chambre  des  Vacatiêfis.    A  Reum 
.  en  Parlement  ^  le  /^.  Sef:emhre  1743.  Signé ^  AUZ  ANET,. 
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Déclaration  du  Roy  ,  qui  ordonne  la  continuation  de 
la  perception  du  doublement  des  Droits  du  Do- 
maine.  Barrage  ,  Poids-le-Roy  de  Paris^  &  autres 
Droits  y  énoncez^ 

JCfu  /j.  O^ûirê  9  7  43* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  i  74  j. 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prclentes  ^ettrès  verront ,  O^obrc 
Salut.    Par  nôtre  Déclaration  du  7.  Janvier  1738.  Nous 
avons  prorogé  pendant  fix  années ,  îc  doublement  des  Droits 
du  Domaine,  Barrage  &  Poids -le -Roy  de  Paris  ,  \ts  Droits^ 
d'augmentation  ou  r chaudement  du  Sel  qui  fè  confbmme  8c 
fe  diftribuë  dans  Tintérieur  de  notre  Province  de  Franche- 
Comté  ,  les  Quatre  fols  pour  livre  àcs  Droits  de  nos  Fermes, 
les  Droits  de  Courtiers-Jangeurs ,  les  Droits  dlnfpe<îieurs  aux 
Boucheries  &  aux  Boifibns  ,  &  Deux  fols  pour  livre  d'iceux ,. 
les  Droits  Manuels  fur  \ts  Sek  ,  cnfemble  les  Droits  réfervex 
dans  les  Cours ,  Chancelleries ,  Préiîdiaux ,  Bailliages  y  &  autres 
Sièges  &  Jurifili£fcions  pour  fix  années  j  &  par  Pexamen  que 
Nous  avons   fait  de  Pétat   prefent  de  nos  Finances  ,    Nous* 
avons  reconnu  qu*il  ne  Nous  permet  pas  encore  de  procurer 
à  nos  Sujets  ,  le  foulagement  que  Nous  fouhaiterions"  pouvoir 
leur  procurer  ,  &  qu'il  eft  indifpenfablede  proroger  la-  levée 
des  fufdits  Droits ,  tels  qu'ils  fubfiftent  &  fè  perçoivent  actuel- 
lement, fuivant  nos  Edits  &  Déclarations..  A  CES  CAUSES,, 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,.  de  Pavis  de  nôtre  Confeil ,  fie 
de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïâ- 
le ,  Nous  avons  dit ,  déclaré  &  ordonné  ,  &  par  ces  Prefentes 
fîgnée&de  nôtre  main ,  diibns  ,.déclaron5  &  ordonnons  >  Voulons» 
&  Nousjylaît,  que  le  doublement  des  Droits  du  Domaine,  Bar- 
rage &  Poids-le-Roy  de  Pari^,  le  Droit  d'augmentation  ou  rê- 
haufïemenr  du  Sel  qui  fe  confomme  ôc  diftribuë*  dany  l'inté- 
rieur de  la  Province  de  Franche-Comté. ,  les  Droits  de  Cour— 
tiers- Jaugeurs ,  ceux  dlnfpeéleurs  aux  Boucheries  &  aux  Bo»A 
fons,  &  Deux  fols  pour  livre  d'iceux,.&  les  Droits  Manuels- 
fur  les  Sels  y  continuent  d'être  levez  &  pcrç^s  jufqîi'àu  dernier^ 
.  Septembre  1750.  erifBmblè  les- anciens.  oC  nouveaux  Deux  fol» 
Ui-  Suiu  du  N.£L.  B 
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*— ^  pour  livre  des  Droits  de  nos  Fermes  jufqu'audit  jour ,  pour  les  par- 
Odotre.  tiesdenos  Fermes  qui  finiflèntaudit  jour  ;  &  jufqu'au  dernier  Dé- 
cembre de  ladite  année ,  pour  la  Ferme  des  Domaines ,  Contrôle 
des  Ades  des  Notaires  &  Sous-fignatures  privées ,  petits  Sceaux, 
Infinùâtions  ,  Centième  Denier ,  Gréfes ,  Formule  dans  lesi  Pro- 
vinces oii  les  Aides  n'ont  point  cours  ,  &  au^tres  Droits  joints 
à  la  Ferme  des  Domaines  qui  y  font  fujets  j  le  tout ,  confor- 
mément aux  Edits  &  Déclarations  gui  ont  prorogé  tous  lefdits 
Droits  :  Voulons  auflî  que  les  JDroits  réfervez  dans  les  Cours , 
Chancelleries ,  Préfidiaux ,  Bailliages ,  &  autres  Sièges  &  Jurif- 
diétions,  continuent  d'être  levez  &  perçus  jufqu'audit  jour 
dernier  Décembre  1750.  à  l'exception  de  ceux  éteints  &  fupri- 
.  mez  par  nôtre  Déclaration  du  |.  Aouft  1731.  &  à  la  réduc- 
tion aux  trois  quarts  ,  &  moitié  &  conditions  y  portées.  SI 
DONNONS  ENMANDEMENT  à  nos  amez  &  féaux  les 
Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen ,  que  ces  Pre- 
fentes  ils  aient  à  faire  lire,  publier  &  regiftrcr,  &  le  contenu 
en  icelles  garder ,  obferver  &  exécuter  félon  leur  forme  &  te- 
neur ,  nonobftant  Clameur  de  Haro  ,  Charte  Normande ,  & 
Lettres  à  ce  contraires  »  Car.  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin 
de  quoi,  Nous. avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Prefen- 
tes.  D  o  N  N  E  E  à  Fontainebleau ,  le  treizième  jour  d'OAobre , 
l'an  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-trois  j  &  de  nôtre  Régne 
le  vingt-neuvième.  Signé ,  L  O  U I S  :  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy , 
Amelot".    Vu  au  Confcil  ,  Orry.    Et  fcellée  du  grand - 
Sceau  de  cire  jaune. 

Lui' ,  publiée  &  regiftr/tf  U  grande  Audience  de  U  Ceur  ft'ante*  A  Rtliett 
en  Parlement ,  le  17.  Mars  1744'  Signé ,  AUZANET. 

Edit  du  Roy  ,  qui  augmente  la  Finance  &  les  Ga- 
ges des  Onciers  des  Bureaux  des  Finances  du  Roïau- 
me ,  &  les  confirme  dans  leurs  Privilèges. 

Du  mois  de  De'cemhre  1743* 

•■         T     ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
Déccmb.  -■— '  varre  :  A  tous  prefens  &  à  .venir ,  S  a  L  u  t.  Les  conjonc- 
tures prefentes  des  aÊiires  de  nôtre  Etat ,  Nous  aïant  détermi- 
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né  à  demander  des  fecours  extraordinaires  à  ceux  de  nos  Ofi-  ■■■ 
ciers  qui  font  le  plus  en  état  de  Nous  les  fournir.  Nous  avons  nJccmb. 
cru  devoir  augmenter  la  finance  des  Oficiers  des  Bureaux  des 
Finances ,  en  leur  atribu^nt  des  Gages  proportionnez.  ACES 
CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans,  de  nôtre  certai* 
ne  fcience  ,  pleine  nuiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons 
par  nôtre  prefent  Edit ,  dit  ,  ftatué  &  ordonné  ,  difons  ,  fta- 
tuons  &  ordonnons ,  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLEPREMIER.  ' 

Voulons  que  la  finance  des  Ofices  de  nos  Confeillers  ,  Pré- 
fidens ,  Treloriers  Généraux  de  France ,  de  nos  Confeillers  , 
Procureurs  &  Avocats,  &  des  Gréfiers  des  Bureaux  des  Finan- 
ces de  nôtre  Roïaumc  y  fait  augmentée  de  la  fomme  de  Trois 
millions  de  livres  ,  &  leurs  Gages  de  Cent  cinquante  mille  li- 
vres y  à  raifon  du  Denier  vingt  ,  dont  k  répartition  fera  faite 
entr'eux  par  les  Rôles  oui  en  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeilj 
laquelle  augmentation  de  finance,  de  même  que  lefdits  Gages  ^ 
demeureront  unis  aux  finances  qu'ils  Nous  ont  ci-devant  païées, 
&  lefdits  Gages  à  ceux  dont  ils  joiiiflenty  fans  que  révaluation 
defdits  Ofices  faite  en  nos  Revenus  Cafuels  ,  m  ks  Droits  de 
Marc  d'or  >  des  Gardes  des  Rôles  &  du  Sceau  ,  puillent  être 
augmentez* 

IL  Lefdits  Oficiers  feront  tenus  de  païer  chacun  en  droit 
foi ,  ladite  augmentation  de  finance ,  &  en  outre  les  Deux  fol^ 
pour  livre  ,  faivant  lefdits  Rôles  y  au  Treforier  de  nos  Revenus 
Cafuels   &  fur  fes  Quirances  ,  en  quatre  païemens  égaux  ;  le 

{)remier,  dans  le  mois  de  Janvier  prochain  5  le  deuxième, , dans 
e  mois  d^Avril  5  le  troifîéme  ,  dans  k  mois  de  Juillet  j  &  le 
quatrième  &  dernier  ,  dans  le  mois  d'Odobre  fuivant;  au 
moïen  de  quoi ,  Nous  leur  acordans  la  jouiflance  defdits  nou- 
veaux Gages  ,  à  commencer  du  premier  dudit  mois  de  Jan- 
vier jMrochain ,  nonobftant  que  les  Quitances  de  finance  fe  trou- 
vent datées  poflérieuremeht ,  dont  il  fera  fait  mention  dans 
ces  mêmes  Quitances  j  mais  s*il  arrivoit  que  quelques-uns  def^ 
dits  Oficiers  fuflent  en  défaut  de  fatisfaire  aufdits  païemens 
dans  les  termes  ci-deflîis ,  ils  ne  fouiront  defdits  Gages  que  du? 
jour  de  la  date  deldites  Quitances  de  finance  ,  dans  lesquelles 
il  en  fera  pareillement  fait  mention. 

m.  L'emploi  defdits  nouveaux  Gages  f^ra  fait  par  augmen- 

Pi) 
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,.  talion  dans  nos  Etats  ^  où  le  fonds  de  ceux  qui  leur  font  déjà 

17  45.  atribuez  eft  fait  pour  en  jouir  conjointement,  &  la  dépcnfe  en 
^^  *  fera  allouée  fans  difîculté  dans  les  Comptes  des  Païeurs,  en  ra- 
portant  pour  la  première  fois ,  des  Copies  collationnées  defdi- 
tes  Quitances  dç  finance ,  fans  que  lefdits  Oficiers  puiflent  être 
tenus  de  les  faire  enregiftrer  en  nos  Chambres  des  Comptes, 
m  de  prendre  Tataçhe  des  Bureaux  des  Finances  ^  lefquels  nou- 
veaux Gages  demeureront  déchargez ,  à  commencer  du  premier 
Janvier  prochain ,  du  Dixième  aont  la  levée  a  été  ordonnée 
par  nôtre  Déclaration  du  19.  Aoufti74i. 

IV.  Maintenons  &  confirmons  lefdits  Oficiers  dans  les  Hon- 
neurs ,  Fondions ,  Droits ,  Emolumens ,  Privilèges ,  Exemptions 
tfC  Prérogatives  à  eux  atribuez  ^  defquels  ils  ne  pouront  jouir 
qu'après  avoir  paie  ladite  augmentation  de  Finance  y  fautse  de 
quoi,  ils  en  demeureront  déchus. 

V.  Ceux  qui  prêteront  leurs  deniers  aufdits  Oficiers  pour 

J)aïer  ladite  augmentation  de  Finance  ,  auront  hipotéque  fur 
eurs  Ofices ,  même  Privilège  fpécial  &  préférence  à  tous  Créan- 
ciers ,  fur  la  nouvelle  Finance  &  les  Gaçes  y  atribuez  par  nô- 
.tre  prefeiyt  Edit  ,  conformément  à  la  ftipulation  qui  en  aura 
été  faite  par  lejs  Aftes  contenant  les  Prêts,. dont  il  fera  fait  dé^ 
datation  dans  les  Quifances  de  Finance  qui  en  feront  expé- 
diées  j  à  Péfet  de  quoi ,  Nous  permettons  aufdits  Oficiers  d*a- 
feâber  &  hipotéquer  ladite  Finance  &  lefdits  Gages  ;  Voulons 
auflîque  les  arrérages  des  fommes<jui  Surferont  prêtées,  foient 
par  eux  païez  fans  retenue  du  Dixième  ,  a*i  moïen  de  Texem- 
ption  que  Nous  leur  en  avons  acordée. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMCNxà  nos  amez 
&  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roîien  , 
que  nôtre  prcfent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  rcgif^ 
trer ,  &  le  contenu  en  icelui  garder  &  obferver  de  point  en 
points  félon  fa  forme  &  teneur  ,  nonobflant  tous  Edits,  Dé- 
clarations ,  Arrêts ,  Réglemens  &  autres  chofes  à  ce  contraires , 
aufquels  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  ; 
aux  Copies  duquel  collationnées  par  l'un  de  nos  amez  &  féaux 
Confeillers-Secrétaires ,  Voulons  que  foi  foit  ajoutée  comme  à 
rOriginal  j  C  a  R  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  cho- 
fe  ferme  &  ftable  à  toujours  ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre 
Scel.  Donne'  à  Verfailles  ,  au  mois  de  Décembre  ,  Tan  de 
grâce  mil  fept  cens  quarante-trois  ^  &  de  nôtre  Régne  le  vingt- 
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neuvième.  Signé ,  LOUIS  ;  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  »  Am£XX>t. 
Fifky'DAGVESsEAV.  VU  au  Coufcil, Ok RY*  £c  fcellé  d*uii 
grand  Sceau  de  cire  verte.  . 

Lit ,  pub/tV  &  rfgifiré^  la  grande  Auditmce  de  la  Cour  feante.  A  K^utn  en 
VarUment ,  U  /7.  Man  1744.  Signé  ,AUZANET. 

£dit  du  Roy  ,  <jui  acorde  rhérédité  aux  Contrôleurs 
Généraux  des  Finances. 

Du  n>ois  de  Hictmhre  i743i 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  . 

varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  Salut.  Par  Edit  du  '745- 
mois  de  Décembre  1689.  le  feu  Roy  nôtre  très-honoré  Sei- ^^^  • 
gneur  6c  fiifaïeul  a  créé  en  titre  d'Ofices  héréditaires,  deux 
Contrôleurs  Généraux  des  Domaines  &  Bois  dans  la  Généra- 
lité de  Paris  ,  &:  un  dans  chaque  Province  &  Généralité  de 
nôtre  Roïaume;  &:  par  Déclaration  du  1 5.  Mai  1(^91.  il  a  uni 
ceux  defdits  Ofices  qui  reftoient  à  lever  à  ceux  des  Contrô- 
leurs Généraux  des  Finances  des  Provinces  &  Généralitez  dans 
lefquelles  lefdits  Ofices  de  Contrôleurs  Généraux  des  Domai*- 
nés  8c  Bois  n'avoient  point  été  levez ,  8c  ordonné  que  tous  les 
Ofices  de  Contrôleurs  Généraux  des  Finances  ,  feroient  à  IV 
venir  héréditaires  j  8c  en  conféquence  ,  tous  ces  diférens  Ofi- 
ciers  ont  joiii  du  Droit  de  l'hérédité  jufqu'au  premier  Janvier 
1723.  qu'il  a  été  révoqué  par  nôtre  Déclaration  du  9.  Aouft 
1722.  portant rétabliflement  du  Preft  iiC  de  l'Annuel  j  &  depuis 

Ear  nôtre  Edit  du  mois  de  Décembre  1727.  Nous  avons  réta- 
li  les  Contrôleurs  Généraux  de  nos  Domaines  ic  Bois  dans 
ledit  Droit  d'hérédité ,  tel  qu'il  leur  avoit  été  acordé  par  l'E- 
dit  de  leur  création  ,  en  païant  par  lefdits  Oficiers  un  fuplé*- 
jnent  de  Finance  :  Nous  avons  reconnu  qu'au  moïen  du  païe^ 
ment  qu'ont  fait  en  vertu  dudit  Edit  ,  les  Contrôleurs  Géné- 
raux des  Domaines  qui  ont  réuni  lefdits  Ofices  à  ceux  de  Con* 
trôleurs Généraux  des  Finances,  lefdits  Ofices  font  devenus  en 
partie  héréditaires ,  8c  font  reftez  en  Parties  Cafuelles,  atendu 
qu'ils  n'ont  point  aquis  l'hérédité  des  Oficçs  de  Contrôleurs  àts 
Finances  $  8c  comme  il  Nous  a  paru  plus  convenable  que  tous 
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—  ces  Ofîces  fuffent  d*unc  nature  uniforme  ,  Nous  nous  fbm* 

^7^^'  mes  portez  à  rétablir  tous  lefdits  Ofîces  de  Contrôleurs  Géné- 

*  raux  des  Finances  y  dans  le  même  Droit  d'hérédité  dont  jouif^ 

fent  les  Contrôleurs  Généraux  des  Domaines  &  Bois ,  en  Nous 

f)aïant  une  nouvelle  Finance  ,  tant  par  ceux  dont  les  Ofices 
ont  réîfnis  à  ceux  de  Contrôleurs  Généraux  de  nos  Domaines  & 
Bois ^  que  par  ceux  qui  n'ont  pas  été  réunis.  A  CES  CAUSES,. 
&  autres  à  ce  Nousmouvans,  &  de  nôtre  certaine  fcience,  plei- 
ne puiflànce  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  dit ,  ftatué  &  or- 
donné, difons ,  ftatuons  &  ordonnons ,  Voulons  &  Nous^ plaît,, 
que  les  Contrôleurs  Généraux  des  Finances ,  tant  ceux  qui  font 
unis  aux  Contrôleurs  Généraux  de  nos  Domaines  &  Bois ,  que 
ceux  qui  n^ont  point  été  réunis  ,  foient  rétablis  comme  Nous 
les  rétabliflbns  dans  le  Droit  dliérédité,  pour  jouir  par  eux  ôc 
leurs  Succeflèurs  dudit  Droit  à  perpétuité  y  nonobffenr  la  ré- 
vocation portée  par  nôtre  Déclaration  du  q.  Aouft  1711.  à 
laquelle  Nous  dérogeons  pour  ce  regard  feulement  ^  &  ce,  ea 

f)aïant  par  les  Pourvus  défaits  Ofices,  les  fommes  pour  lefquel- 
es  ils  {eron.temploïezdans  les  Rôles  qui  feront  arrêtez  en  nôtre 
Confeil ,  avec  ics^  Deux  fols  pour  îivre  :  Voulons  que  ceu^ 
defdits  Qficiers  qui  paieront  les  fommes  pour  lefqucllcs  ils  au- 
ront été  compris  aufdits  Rôles  ^  joûi^nt  dudit  Droit  d'héré- 
dité pour  leurs  Ofices  ,  du  jour  de  la  date  des  Quitances  de 
Finance  qui  leur  feront  délivrées  par  le  Treforier  de  nos  Reve- 
nus Cafuels  y  &  que  faute  de  paiement ,.  les  Offices  de  ceux  qui 
viendront  à  décéder  i&ns  y  avoir  fatisfait ,  foient  taxez  comme 
vacans ,.  ce  qui  aura  lieur  même  à  l'^égard  de  ceux  aufquels  les 
Ofices  de  Contrôleurs  Généraux:  de  nos  Domaines  &  Bois  axi- 
roient  été  réiinis  5  dérogeant  à  cet  égard  à  tous  Réçlcmens  à 
<e  contraires,  &  voulant  qu'audit  cas  kfilits  Ofices  demeurent 
defunis  de  ceux  de  Contrôleurs  Généraux  de  nos  Domaines  &. 
Bois  aufquels  ils  auroient  été  réunis  :  Permettons  aufdits  Ofi^ 
ciers  d'emprunter  les  fommes  pour  k^uclfes  ils  fermit  emploïeZL 
dans  lefdits  Rôles  qui  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil  j.  Vou-^ 
Ions  à  cet  éfet  ,  que  ceux  qui  prêteront  leurs  deniers ,.  aquié- 
rent  &  aient  un  Privilège  fpécial  fiir  lefdits  Ofîces,  &  même 
fur  les  Gages  fur  lefquels  Nous  voulons  qulls  foient  païez  par 
préférence  à  tous  autres  Créanciers;  &  qu*a  cet  éfet,.  toutes  dé- 
clarations foient  faites  dans  les  Quitances  qui  feront  expédiées 
par  le  Treforier  de  nos  Revenus  Cafuels.  SIDONNONS 
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ENMANDEMENTànos  amcz  &  féaux  les  Gens  tenans  nô-  — • 
tre  Cour  de  Parlement  à  Roiien ,  que  le  prefent  Edit  ils  faflfent  l^^^^^^^^ 
lire ,  publier  &  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icclui  garder  &  ob- 
ferver  félon  fa  forme  &  teneur  ,  fans  y  contrevenir  en  quel- 
que forte  &  manière  que  ce  foit ,  nonobftant  tous  Edits  ,  Dé- 
clarations &  autres  chofes  à  ce. contraires  ,  aufquelles  Nous 
avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  i  C  a  m  tel  eft 
nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit'cnofe  férrne  &  ftable  à  tou- 
jours ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  'Donne  à  Ver- 
failles  ,  au  ^mois  de  Décembre ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  qua- 
rantcrtrois  ,  &  de  nôtre  Régne  le  vingt-neuvième.  Signé  , 
LOUIS  :  Et  plus  :bas ,  Par  le  Roy  ,  f^i/a  ,  D  A  g  u  e  ss  e  a  u. 
Vu  au  Confeil ,  Orry.  Et  fcellé  d'un  grand  Sceau  de  cire 
verta 

Lu ,  publie  &  regiftri  U  grande  audience  de  U  Cour  feanu.     A  Roiien 
en  T^arlemem ,  U  17.  Mars  1744*    Signé,  A UZ  AN  ET. 


Edit  du  Roy ,  qui  acorde  aux  Oficiers  des  Bureaux  des 
Finances ,  la  furvivance  de  leurs  Ofices  y  en  faifant 
par  eux  le  rachat  du  Droit  annuel. 

Du  mois  de  Décembre  i? 43- 

LO  U  I S  par  la  grâce  de  Dieu  i  Roy  de  France  &  dç  Na-  —— 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  Salut.  Les  Ofi-  \^^J^\,^ 
ciers  des  Bureaux  des  Finances  Nous  ont  fou  vent  fait  repre- 
fenter^  qu'ils  defîreroient  d'être  afranchis  du  Païement  du  Droit 
Annuel  auquel  ils  ont  été  aflujétis  par  nôtre  Déclaration  du  9. 
Aouft  1712.  &  d'être  traitez  à  cet  égard  comme  les  Oficiers 
de  nos  Cours  fupérieures  j  &  voulant  traiter  fevorablement 
lefdits  Oficiers  &  répondre  à  leurs  vues  ,  Nous  avons  réfo- 
lu  dans  la  conjon^ure  prefente  d^s  afeires  de  nôtre  Etat ,  de 
leur  permettre  de  faire  le  rachat  dudit  Droit  annuel  feulement, 
en  hs  déchargeant  du  Preft  que  Nous  pou  rions  leur  deman- 
der, faute  par  eux  d'avoir  levé  des  augmentations  de  Gages 
Qu'ils  dévoient  aquërir  pour  en  obtenir  la  difpenfe.  A  CES 
;  A  U  S  E  S ,  &  autres  à  ce  Nous  mbuyans ,  &  de  nôtre  fcien- 
ce ,  pleine  puif&nce  Ôc  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  nôtre 
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„,      ■  prefent  Edit ,  dit  &  ordonné ,  difons  '  &  ordonnons  ,  Voulons 
DécMb  ^  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Les  Pourvus  des  Ofices  de  nos  Confeillers  ,  Préfîdens  ,  Trc- 
foriers  Généraux  de  Fratnce-,  &  de  nos  Confeillers,  Procureurs 
&  Avocats,  &  de.Gréfiers  des  Bureaux  des  Finances  de  nôtre 
Roïaume  ,  feront  tenuî  de  racheter  PAnnuel  auquel  ils  étoient 
affujétis,  fur  le  pied  qui  fera  réglé  par  les  Rôles  qui  feront  ar- 
rêtez en  nôtre  Confeu,  &t  en  outre  les  Deux  fols  pour  livre, 
dont  ils  feront  le  Paiement  au  Trefbrier  de  nos  Revenus  Ca- 
fuels,  &  fur  fes  Quitances  en  quatre  termes  égaux  ,  de  trois 
mois  en  trois  mois,  à  commencer  du  premier  Avril  prochain; 
au  moïen  duquel  rachat  de  rAnnuel  ,  Nous  les  déchargeons 
par  grâce  &  fans  tirer  à  conféquence  ,  des  fomines  que  Nous 
aurions  pu  kur  demander  pour  le  rachat  du  PrefL. 

IL  Après  que  fcs  Propriétaires  defdits  Ofîces  auront  fait  le 
rachat dudit  Droit  Annuel,  ils  les  poffèderont  à  titre  de  furvi- 
vance ,  pouf  laquelle  ceux  qui  fe  feront  pourvoir  à  Tavenir 
defdits  Ofices ,  feront  tenus  de  Nous  païer  a  chaque  mutation 
fur  les  Quitances  du  Treforier  dç  nos  Revenus  Cafuels  ,  le 
Huitième  denier  &  le  tiers  en  fus .  en  conformité  de  nôtre  Edit 
du  mois  de  Décensbre  1709.  &  de  nôtre  Déclaration  dtr  9^ 
Aouft  1722^  Voulons  que  ceux  qui  auront  fait  ledit  rachat  de 
l'Annuel ,  &  leurs  Succefleurs  qui  auront  païé  ledit  Droit  de 
furvivatice^  demeurent  k  Favenir  difpenfcTï  de  k  rigueur  des^ 
quarante  jours  j  &  que/  leurs  Veuves  ,  Enfans ,  Héritiers  ou 
Aïans  caufe ,,  en  puifient  difpofèr  comme!  de  ehofe  à  eux  apar- 
tenante. 

III.  Les  Pourvus  defdits  Ofîces  ne  pou ront  plus  être  admiij  après 
le  dfemier  Décembre  de  Tannée  préfente  1743-  au  païement 
"du  IXroit  Annuel  j  &  le  décès  des  Titulaires  arrivant  ,  leurs 
Ofîces  demeureront  vacans  à  nôtre  profit;  &  ceux  qui  font  ac- 
tuellement vaeans  en  nos  Parties  CàfueHes,  ou  qui  y  tombe- 
ront à  l'avenir,  feront  vendus  à  nôtre  profit  en  la  manière  acou- 
mimée  ,^  pour  être  pofKdez  par  ceux  qui  les  aquéreronr  à- titre 
dé  fiirvivance ,,  en  Nous  païan  tiédit  Di^oit  de  lurvivanee 'ou  trt 
&  par^^deflus  ks  fommcsâùfquélïeslefdits' Ofîces^  vacans  zurotit 
été  taxez  :-  Déclarons  nommuns  pour  léfdifs  Oficiers  ,.  tous»* 
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les  Réglemens  rendus  au  fujet  de»  Ofiecs  oofTédez  k  titre  A^ 
furvivance»  "*  ""     -• 

I    ^^V^^j^^"i.f '•^^î^''*'  ^?"  *^'*'^'  ^°^<*»»  Oficiers  ,  pour  ""'^^ 
le  rachat  dudit  Droit  Annuel,  auront  Privilège  fpécial  &  3 

fërence  à  tous  Créanciers  fur  leurs  Ofices ,  confoî-mément  ïh 

ftipuiation  oui  en  aura  été  faite  par  l^  Aâcs  coocernans  lef- 

rtlfdudinnnuS:^  ^'  '^^^""^^  ^^  ^-  Q-—  du 
SI  DONNONS  BN  MAND£MEKT  à  nos  amez  & 
féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roïen 
que  notre  prefent  Edit  ils  aïent  à  faire  lire  ,  publier  &  r^if! 
trer  &  le  contenu  en  icclui  garder  &  obretvW  4e  poinT^'en 
point  ,  félon  fk  forme  &  teneiy ,  nonobftant  toui  EdFts  Dé 
datations.  Arrêts,  Reglemens  &  autm  cbofes  i  ce  contraires 

auf<iudsNousxvonsdérogé&  dWonsparleprefeiirEit  au^ 
Copies  duquel  colbtionnées  par  Fun./e  noî  amez  Se  kml 
Çonfeillers-Secrétaires,  Voulons  que  foi  foit  am.W^  .^^  v 

rOriginal ,  C  a  r  td  ^ft  nôtre  pl^ifir/fit  ^  Z^e  /^^"'f  ^ 

Scd.  Donne  a  VerfaïUes  ,  au  mois  de  Décembre  ,  l'an  Z 
grâce  mil  fept  cenaquarant^troisj  &  de  nkic  Régne  le  ^n^ 
neuvième    Signé,  LOUIS:  Et  pJus-bas  ,. Par  le fo.    A X 
r^'u.'P^'  '  I>AGUESSEAU.  Vûàu  Coufeil,  oIIy     vl 
fcellé  d'un  grand  Sceau  de  cire  verte.  '  ^«.ky.    Er 

L£     dhNU'&  regiflri,  U  grande  audience  de  U  Cmtr  f/Antm.    ^  p" 
tn  ParUmem,  U  //.  Mers  1744.  Signé,  AUZANET.  * 

Edic  da  Roy,  portaiit  fupreffion  des  Ofices  de  Trefo 

LOUIS  par  r»  gnrctdc  Kea,  Roy-de  France  &  Je  ^6 
.  varre .-  A  tons  ptefcn»  &  à  venir. ,  S- a.  l  u  t    P^P j:.  j    - 


Digitized  by 


Google 


m        EDITS  ET  RFGLEMENS, 

_  pour  faJlre  la  recette  de  tous  les  Deniers  deilinez  aux  Ou« 

ï  7  4  h  vrages  ,  &  les  païer  aux  Entrepreneurs  &  autres  ,  ainlî  qu'il 
^  ^^^  *  leur  feront  ordonné  par  nos  Etats  :  Et  comme  les  fonds  defti* 
nez  pour  le  fervice  dès  Ponts  &  Chauffées  étoient  alors  beau*- 
coup  moins confidé râbles  qu'ils  ne  font  aujourd'hui,  les  Finan- 
ces defdits  Ofices  qui  ont  été  réglées  fur  le  pied  du  montant 
des  fommes  qui  dévoient  leur  paffer  par  les  mains  ,  fe  trou- 
vent aujourd'hui  trop  foibles  pour  pouvoir  répondre  du  manie- 
ment des  fommes  qui  leur  font  confiées,  <:e  qui  Nous  a  déter- 
miné à  fuprimer  lefdits  Ofices  créez  par  TEdit  du  mois  de 
Mars  1703.  &  à  en  créer  de  nouveaux,  en  leur  atribuant  des  Ga- 
ges plus  confidérables&^roportionnez  aux  Finances  qu'ils  Nous 
paieront.  ACES  CAUSES,  &c  autres  à  ce  Nous  mouvans. 
Nous  avons  par  le  prefenc  Edit  perpétuel  &  irrévocable  ,  dit , 
ftatué  &  ordonné ,  difpns ,  ftatuons  &  ordonnons  ,  Voulons  & 
Nous  plaît  ce  qui  fuit.  Nous  avons  fuprimé  &  fuprimons  tous 
les  Onces  de  nos  Confeillers-Treforiers-Receveurs  des  Pont$ ,' 
Chemins ,  Chauffées  &!  Ouvrages  publics  ,  crèez  par  Edit  du 
mois  le  Mars  1703.  Ordonnons  que  les  Propriétaires  def- 
diçs  Ofices  ,  remettront  leurs  Titres  dans  fix  mois  entre  les 
mains  du  Sicttr  Contrôleur  Général  de  nos  -Finances  ,  pour 
^tre  par  Nous 'pourvu  à.  leur  remboùrfemerit  j  &  Nous  avons 
en  leur  lieu  &  place ^^ créé  &  érigé,  créons  &  érigeons  en  titre 
d'Ofice  formé  ,  un  Treforier  Receveur  des  Ponts  ,  Chemins , 
Chauffées  &  autres  Ouvrages  publics  ,  dans  chacune  des  Pro- 
vinces &  Généralitez  de  nôtre  Roïau me  ,  à  l'exception  de  la 
Généralité  de  Paris  ,  &  des  Provinces  de  Bourgogne  ,  Breta- 
gne, Languedoc,^ Provence -5i  RjouffiUon  ,  dans  lefquelles  les 
païemens  des  Ouvrages  des  Ponts  &  Chauflëes  continueront 
d'être  faits  5  fçavoir ,  dans  la  Généralité  de  Paris  ,  par  les  Tre- 
foriers  Généraux  des  Ponts  &  ChauflJees  ,  &  dans  les  fufdites 
Provinces,  par  leurs  Treforiers  Généraux  1  &,dans  lefquelles 
Provinces  &  Généralitez  ,  la  création  faite  par  le  prefent  Edit 
n'aura  pas  lieu ,  les  Treforiers  créez  par  le  prefent  Edit,  rece- 
vront leurs  Fonds  des  mains  des  Treforiers  Généraux  des  Ponts 
&  Chauffées,  pour  en  paier  le  prix  des  Ouvrages  par  Nous  or- 
donnez ,  coniormémênt  aux  Etats  qui  en  feront  arrêtez  en 
nôtre  Confeilî  rendront  compte  de  leur  Recette  de  Dépçnfe, 
comme  de  Clerc  à  Maître ,  aux  Trefforiers  Généraux  par  cha- 
que année,  ûx  mois  après  chaque  exercice  fini ,  &  leur  remet- 
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tront  dans  le  même  tems  tous  les  Aqoits  en  bonne  forme  de  — — 
ladite  Dépenfe,  enfembJe  les  Deniers  &revenans-boosî  au  moïen  ^J^ 
de  quoi ,  les  Aquits  que  remettront  lefdits  Treforiers  Provin- 
ciaux,  vaudront  &  ferviront  aux  Treforiers  Généraux ,  de  mê- 
me aue  s'ils  étoient  paflez  en  leur  nom  ;  &  faute  par  lefdits 
Treforiers  Provinciaux  de  rendre  leur  Compte  ,  &  de  remet- 
tre les  Aquits  &  Deniers  revenans-bons  dans  le  délai  ci-deflus, 
ils  y  feront  contraints  par  les  voies  ordinaires  ,  pour  nos  De- 
niers àc  Afaires  ,  fur  les  Contraintes  qui  feront  décernées  par 
lefdits  Treforiers  Généraux.  Atribuons  aufdits  Treforiers  Pro- 
vinciaux, Dix-huit  mille  fix  cens  livres  de  Gages  éfciStifs,  dont 
ils  jouiront  à  compter  du  jour  du  Contrôle  de  leur  Quitance 
de  Finance  y  qui  feront  diftribuez  entr'eux  par  les  Rôles  qui 
feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil ,  &  dont  lemploi  fera  fait  dans 
les  Etats  des  Ponts  &c  Chauflees  :  Leur  atribuon»  pareillement 
Trois  deniers  pour  livre  de  Taxations ,  qulls  retiendront  par 
leurs  mains  fur  les  prix  des  Ouvrages  qui  feront  par  eux  païéz  ^ 
ainfî  que  les  Six  deniers  ci-devant  atribuez  aux  Treforiers  Gé- 
néraux >  aufquels  ils  les  remettront  :  Joiiiront  en  outre  lefdits 
Treforiers  Provinciaux  ,  de  l'exemption  de  Colleiîle  &  Loge- 
ment de  Gens  de  Guerre  j  feront  les  Pourvus  defdits  Ofices 
admis  au  paiement  de  TAnnuel ,  qui  fera  réglé  fur  le  pied  de 
leurs  Finances  y  fans  néanmoins  qu'ils  puilîent  être  tenus  de 
le  païer  pour  Tannée  dans  laquelle  ils  feront  pourvus^  non  plus 
que  le  Preft  pour  ce  qui  refte  à  expirer  des  neuf  années  por- 
tées par  la  Déclaration  du  19.  Juin  1740*  SI  DONNONS 
£N   MANDEMENT  à  nos  amez  &   féaux  les  Gens  tenans 
nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien  y.  que  nôtre  prcfent  Edit 
ils  aient  à  faire  lire ,  publier  &  enregiftrcr ,  &  le  contenu  en^ 
icelui  garder  ,  obferver  Se  exécuter  de  point  en  point ,  félon  fa 
forme  &  teneur  ,;  nonobfbmt  tous  Eaits^  Déclarations  ,  Ar- 
rêts ,  Réglemens ,  &  autres  chofes  à  ce  contraires ,  aufquels. 
Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  {«r  nôtredit  Edit  j  aux  Co* 
pies  duquel  ^collationnées  par  Tun  de  nos  amez  &  féaux  Con* 
Îèillers-Secrétaires ,  Voulons  que  foi  fbit  ajoutée  comme  à  TO- 
riginal }  Cak  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  fbit  chofe 
ferme  &  ftable  à  toujours ,  ^ous  y  avons  hk  mettre  nôtre  SceL 
D  ON  N  E^  à  Verfailles  ,  au  m^is  de  Décembre  ,  Tàn  de  grâce: . 
mil  fept  cens  quarante-trois  1  &  de  nôtre  Régne  le  vingt-neu- 
^me.  Signé,  LOUIS  :Et  plus  bas^Par  le  Roy,  Amilox^ 
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Vifét ,  D  AGI7ESSE AU.   VU  au  Confcil  >  Oury.  Et  fccUé 
d'un  grand  Sceau  de  cire  verte. 

X«  ,  publié  &  regiftré  la  grjindt  jiudUnce  de  la  Cour  fcante.  A  RoiUn 
en  Parlement ,  le  17  •  Mars  1744*  Signé,  AUZANET. 


Edit  du  Roy  ,  qui  augmente  la  Finance  &  les  Gages 
des  Oficiers  des  Chancelleries  du  Roïaume  ,  &  des 
Païeurs  de  leurs  Gages ,  &  qui  les  confirme  dans 
leurs  Privilèges. 

JD/i  mois  de  Décembre  1743, 

T77T  T     ouïs  par*  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
D^ccffib.  JLy  varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir  ,  S  A  l  u  T.   La  Finance 
des  Oiîces  des  Chancelleries  près  nos  Cours  &C  Confeils  fupé- 
rieurs  &  Provinciaux,  étant  beaucoup  au-deflbus  de  ce  qu'elle 
dévroit  être ,  par  raport  à  l'étendue  des  Privilèges  dont  jouiflent 
les  Oficiers  defdites  Chancelleries  j  &  voulant  les  traiter  favora- 
blement ,  Nous  avons  réfolu   d'augmenter  la  Finance  defdits 
Ofices  &  les  Gages  y  atribuez  ,  pour  les  rendre  plus  propor- 
tionnez aux  avantages  dont  ils  joiiiflent ,  &  dans  lefquels  nô- 
tre intention  eftde  les  confirmer.    A   CES    CAUSES,  & 
autres  k  ce  Nous  mouvans  ,  &  de  nôtre  certaine  fcience,  plei- 
ne puiffànce  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  nôtre  prefent 
Edit ,  dit ,  ftatué  &  ordonné ,  difons ,  ftatuons  &  ordonnons  , 
Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Voulons  que  la  Finance  des  Ofices  de  nos  Confeillers-Gar- 
des  des  Sceaux ,  de  nos  Confeillcrs-Secrétaires ,  Maifon  ,  Cou- 
ronne  de  France  ,  Audienciers  j  de  nos  Confeillers-Secrétaires  , 
Maifon  ,  Couronne  de  France ,  Contrôleurs  ;  &  de  nos  Con- 
feillers-Secrétaires ,  Maifon  ,  Couronne  de  France ,  des  Chan- 
celleries établies  près  nos  Cours  $  Confeils  fupérieurs  &  Pro- 
vinciaux de  nôtre  Roïaume  j  &  celle  des  Ofices  de  nos  Con- 
fcillers-Secrétaires-Païeurs  des  Gages  des  Oficiers  defdites  Chan- 
celleries, foit  augmentée  de  la  fomme  de  Cinq  millions  de  li- 
vres ,  U  leurs  Gages  de  Deux  cens  cinquante  mille  livres  ,  à 
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raifon  du  Denier  vingt ,  dont  la  répartition  fera  faite  cntPeux . 

avec  une  jufte  proportion ,  fuivant  les  Rôles  qui  en  feront  ar^  Dé  cmK 
rêtez  en  nôtre  Confeil  ;  laquelk  augmentatiob  de  Finance ,  de  ^  " 
même  que  ledits  Gages  demeureront  unis  aux  Finances  qu'ils 
Nous  ont  ci-devant  païées  ,  &c  lefdit^  Gages  à  ceux  dont  ils 
joùifleat ,  (ans  que  pour  raifen  de  ladite  augmentation  de  Fi- 
nance ,  les  Droits  de  furvivance  ,  du  Marc  d'or  ,  des  Gardes 
des  Réles  6c  du  Sceau ,  puiflent  être  augmentez. 

il.  Lefdits  Oficiers  feront  tenus  de  païer  chacun  en  droit  foi 
ladite  augmentation  de  Finance ,  &  en  outre  les  Deux  fols  pour 
livre  ,  fuivant  lefdits  Rôles ,  au  Treforier  de  nos  Revenus  Ca- 
fuels ,  &  fur  fes  Quitances  ,  en  quatre  païemens  égaux  ;  le  pre- 
ïnier,  dans  le  mois  de  Janvier  prochain }  le  deuxième  ,  dans  le 
mois  d'Avril  j  le  troifiéme,  dans  le  mois  de  Juillet  j  &  le  qua- 
trième &  dernier  ,  dans  le  mois  d'0£lobre  fuivant  j  au  moïen 
de  quoi  ,  Nous  leur  acordons  la  joiiijflance  defdits  nouveaux 
Gages ,  à  commencer  du  premier  dudit  mois  dé  Janvier  pro- 
chain ,  nonobflant  que  les  Quitances  de  Finance  fe  trouvent 
datées  poftérieurement ,  dont  il  fera  fait  mention  dans  les  me- 
mes  Quitances  ;  mais  s'il  arrivoit  que  quelques-uns  defdits  Ofi- 
ciers foflent  en  défaut  de  fatisfaire  aufdits  païemens  dans  les 
termes  ci-^eflus ,  ils  ne  jouiront  defdits  Gages  que .  du  jour  de 
la  date  defdites  Quitances  de  Finance ,  dans  lefquelles  il  en  fc-- 
ra  pareillement  fait  mention. 

IIL  L'emploi  defdits  nouveaux  Gages  fora  fait  par  augmen- 
tation dans  nos  Etats  ,  &  la  dépenfe  en  fera  allouée  fans  difi- 
eulté  dans  les  Comptes  des  Païeurs  des  Gages  defdites  Chan- 
celleries ,  en  raportant  pour  la  première  fois  des  Copies  colla- 
tiônnèes  defdites  Quitances  de  Finance  ,  fans  que  lefdits  Ofi- 
ciers foient  tenus  de  les  faire  enregiftrer  en  nos  Chambres  des 
Comptes  ,  ni  de  prendre  atache  des  Bureaux  des  Finances  ;  lef- 

3uels  nouveaux  Gages  demeureront  déchargez ,  à  commencer 
u  premier  Janvier  prochain  ,  du  Dixième  dont  la  levée  a  été 
ordonnée  par  nôtre  Déclaration  du  15).  Aouft  1741. 

rV.  Maintenons  &  confirmons  tous  lefdits  Oficiers  dans  tous 
les  honneurs,  rangs  ,  Privilèges,  Fon<^iqn$  Se  Emolumens  qui 
leur  ont  été  acorder  par  les  précédens  Êdits  ,  &  nommément 
dans  celui  de  Noblefïe  au  premier  degré ,  dans  l'exemption  des 
Droits  Seigneuriaux  pour  les  aquifitions  par  eux  faites ,  &  cel- 
les qu'ils  pouront  faire  dans  le  Reffort  des  Cours  ôc  Confeils 
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■I  fupérleurs  &  Provinciaux  »  près  defquets  (ont  établies  les  Chati* 
DéV  b  ^^'^^^^^  ^^^^  ^^^  ^^^  Oficiers  ,  dans  le  Droit  de  Committimus 
au  Petit  Sceau  ,  dans  Texemption  de  Tailles  ^  autres  Impofî-- 
tions  dont  jouiflent  lefdits  Oficiers  defdites  Cours  y  même  de 
la  Portion  Colonique  dans  le  Comté  de  Bourgogne ,  dans  Te- 
xemption  de  Logement  de  Gens  de  Guerre,  de  Tutelle  &  Cu- 
ratelle ,  de  Guet  &  Garde  ;  &  généralement  dans  tous  \e& 
Droits  y  Exemptions  &  Privilèges  à  eux  atribuez ,  dont  ils  joui- 
ront comme  slls  étoient  ici  raportez  en  détail  j  &  faute  par  lef- 
dits Oficiers  de  païer  ladite  augmentation  de  Finance  dans,  les 
termes  portez  par  notre  prefent  Edit ,  Nous  les  déclarons  dé- 
chus de  tous  lefdits  Privilèges. 

V.  Ceux  qui  prêteront  leurs  deniers  aufHits  Oficiers  ,  pour 

J)aïer  ladite  augmentation  de  Finance ,  auront  bipotéque  fur 
eurs  Oficcs,  même  Privilège  fpécial  &  préférence  à  tous  Créan- 
ciers ,,  fur  la  nouvelle  Finance  &  les  Gages  y  atribuez  par  le 
prefent  Edit ,  conformément  à  la  ftipulation  qui  en  aura  été 
faite  par  \qs  Adles  contenans  les  Prêts ,  dont  il  fera  fait  dé- 
claration dans  les  Quitances  de  Finance  qui  en  feront  expé- 
diées i  à  l^éfet  de  quoi ,  Nous  permettons  aufdits  Oficiers  aa- 
fe£ber  &  d'hipotéquer  ladite  Finance  &  lefdits  Gages  :  Voulons 
auffi  que  les  arrérages  des  fommes  qui  leur  feront  prêtées^ 
foient  par  eux  païez  fans  retenue  de  Dixième  ^  au  mdïen  de 
l'exemption  que  Nous  leur  en  avons  acordée. 

S  I  D  O  N^N  ONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  &: 
féaux  y,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien  ^ 
que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ^  publier  &  tegil^ 
«rer  ^  &  le  contenu  en  icelui  garder  &  obferver  de  point  ca 
point  {èloa  fa  forme  &  teneur  ,  nonobftant  tous  Eaits ,  Dé^ 
clarations  ,  Arrêts  ,  ^.èglcmens  ,  &  autres  chofes  à  ce  con^ 
traires  y  aufquels  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  le: 
prefent  Edit  j.  C  a  k  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit 
choie  ferme  &  ftable  à  toujours  ,  Nous  y  avons  raie  mettra 
BÔtre  Scc\^  D  on n  e'  à  Verfailles  ,  au  mois  de  Décembre ^ 
Tan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante  -  trois  j  &  de  nôtre  Régne- 
le  vingt-neuvième.  Signé ,  L  O  U I S  :  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  ^ 
AMEtOT.  F//i  >  Daguesseau.  Vû  au  Confeil»  Orbly^ 
l£.t  fcellé  d*un  grand  Sceau  de  cire  vertcw 

Lu  y^puhii/  &  rcgijhey  lagrdnde  Audience  de  la  Cour  feantt.  A  Mpum  Hk 
larUmcnt  »  £r  17..  Mâxx  t%44^  Sigaé  ^  A  U  r  A N JË^T.^ 
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Déclaration  du  Roy  ,  qui  acorde  Thcrcditc  aux  No- 
taires y  Procureurs  ôc  Huiiliers  des  Jurifdiâions 
Roïales. 

Du  3.  T>/cembre  t  745^ 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  ceux  qui  ces  prcfentes  Lettres  verront,  TTT\. 
Salut.  Le  feu  Roy  nôtre  très-honoré  Seigneur  &  Bifaieul,  Décemb. 
avoit  jugé  à  propos  de  rendre  héréditaires  les  Oficesde  No- 
taires, ceux  des  Procureurs  en  toutes  les  Cours  &  JurifJic* 
tions  Ro/ales ,  &  ceux  des  Huiflîers  &  Sergens  ;  mais  par  nô- 
tre Déclaration  du  o.  Aouft  1711,  le  Droit  d*hérédité  précé- 
demment acordé  auldits  Ofices  aïant  été  révoqué  &  fuprimé, 
lefdits  Ofices  font  devenus  Cafuels  \  &  depuis  Texpériencc 
Nous  a  fait  connoître  que  la  plupart  de  ceux  qui  en  font 
pourvus,  négligent  de  païcr  le  Preft  &  TAnnuel ,  d*oii  il  arri- 
irp  qu'ils  (è  trouvent  perdus  pour  leurs  Familles,  qui  eh  (bu- 
frenr  un  préjudice  conlidérable ,  fans  qu'il  Nous  en  revienne 
un  grand  avantage,  atendu  que  lefJits  Ofices  ,  ou  reftent  va- 
cans ,  ou  font  levez  en  nos  Parties  Caluclles  pour  des  fommes 
très-modiques ,  ce  qui  Nous  a  fait  prendre  la  réfolution  d'y 
pourvoir ,  en  rétabliflant  comme  ci-devant  Thérédité  defdits 
Ofices^  A  CES  CAUSES ,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans,&  de  nô- 
tre certaine  fcience ,  pleine  puiflance  &  autorité  ^Roïale  ,  Nous 
avons  par  ces  Prefentes  fignécs  de  nôtre  main  ,  dit  &  déclaré ,  di- 
fons& déclarons.  Voulons  &  Nous  plaît,  qu'à  l'avenir  tous  les  , 
Ofices  de  Notaires ,  Gardes-notes  &  Tabellions  Roïaux ,  les  Pro- 
cureurs de  nos  Cours,  Sièges &Jurifdi£tions, les  premiers Huif- 
ficrs-Audiencîers ,  Hniffiërs  &  Sergens  de  nos  Cours,  Sièges  &  Jii- 
rifdiftions  ,  foient  &  demeurent  héréditaires ,  pour  en  jouir  par 
hs  Propriétaires  &  Pourvus  defJits  Ofices,  eux  &  leurs  Suc- 
ceflcurs  &  Aïans  caufe,  héréditairemeat  &  perpétuellement; 
en  faire  &  difpofer  comme  de  leur  propre  choie  ,  en  païant 
par  eux  Jes  fommes  pour  lefquelles  ils  feront  emploïez  dans 
Its  Rôles  qui  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil  ,  &  les  Deux 
fols  pour  livre  j  fans  que  ceux  qui  voudront  faire  les  fonctions 
defdits  Ofices ,  en  vertu  des  Ades  qui  leur  en  auront  été  paf- 
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■■I  ■  fez  par  les  Propriétaires  ,  leurs  Héritiers  ou  Aïans  caufé ,  foicnt 
^^L  ^^°"^  d'aucune  autre  chofe  ,  que  d'en  prendre  nos  Lettres  de 
Provliions  en  la  grande  Chancellerie  ,  pour  lefquelles  ils  ne 
paieront  que  le  Droit  de  Marc  d'or,  &  les  frais  de  Sceau ,  (ans 
aucuns  autres  Droits  :  Voulons  que  ceux  des  Ofices  cirdeflus 
dénommez ,  qui  font  aâuellement  vacans  en  nos  Parties  Ca- 
fuelles  ,  ou  qui  pouront  y  tomber  à  l'avenir ,  foient  pareille- 
ment héréditaires ,  &  y  foient  taxez  &  vendus  comme  tels  ea 
la  manière  acoûtumée  :  N'entendons  que  ceux  defdits  Oiîces, 
qui  font  à  la  nomination  de  nôtre  très-cher  &  très-amé  Cou- 
iin  le  Duc  d'Orléans ,  ceux  d'Amirauté  ni  ceux  des  Chancel- 
leries ,  foient  compris  dans  l'exécudon  de  la  prefcnte  Déclara- 
tion :  Permettons  à  ceux  qui  feront  emploies  dans  les  Rôles 
arrêtez  en  nôtre  Confeil^  d'emprunter  pour  païer  les  fbmmes 
aufquelles  ils  feronc  taxez  :  Voulons  que  ceux  qui  leur  auront, 
prêté  ,  aï^nc  hipotéquc  fur  lefdits  Oiîces ,  &  Privilège  par  pré- 
nérence  à  tous  autres  Créanciers  y  même  à  ceux  qui  auroienc 
prêté  pour  aquérir  lefdits  Ofices  |  &  à  l'égard  des.  Pourvus 
dcOits  Ofices  i;endus  héréditaires  ^  qui  Nous  auroient  païé  le 
PreiS:  ^  en  verm  de  la  Déclaradon  du  19^  Juin  1740^  pour 
être  admis  au  paiement  de  l'Annuel ,  Voulons  qu'il  leur  foit 
tenu  compte  des  (îx.-  neuvièmes  de  ce  qu'ils  juftifîeront  avoir 
païé  pour  le  Preft  j  delquels  (Ix-neuviémes  il  leur  fera  fait  dé-- 
diiéJtion  fur  les  fôrames  auxquelles  ils.  feront  taxez  pour  aqué- 
txt  ^hérédité.  SI  DONNONS  en  mandement 
à  nos  amez  &  féaux  ^  les  Gens  tenans  nôtce  Cour  de  Parle- 
ment; à  Roiien  ,  que  ces  Prefèntes  ils  aient  à  £iire  lire  ^ 
publier  £c  enregiftrer  y  Se  le  contenu  en  icelles  garder  &  exé- 
cuter félon  leur  forme  de  teneur,  nonobflant  toutes  chofes  L 
ce  contraires  y  aufquelles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par 
ces  Prefèntes  ^.  C  a  k  tel  efl  nôtre  plaifîp.  En  témoin  de  quoi ,, 
Nous  avon^  fait  mettre  notr^  Scel  à  cefdites.  Prefèntes^  D  o  n- 
N  e'  E  à  Verfailles,  le  troifîéme  jour  de  Décembre ,  l'an  de  grâ- 
ce mil  fcpt  cens  quarante-trois  i  &  de  nôere  Régne  le  vingt- 
neuvième.  Signé  ,  LOUIS  :  Et  plus  bas^  Par  le,Ray ,  Amelot., 
Vu  au  Confeil  ^^O.hky.  Et  fcellée  d'ua  grand  Sceau  de  cire; 
jj^uoe» 

Lui',  publiée  &'regifi'rie  U  granit  Juitencr  de  là  Cour  feMtt.  jtRûuem 
mÊkTarUmcm,  lar.  Mm  1744^   Signa,  AUZArNET*. 
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Edit  du  Roy ,  portant  augmentation  de  Finance  pour 
les  Ofices  de  Receveurs  &  Contrôleurs  Généraux 
des  Domaines  &c  Bois, 

Dh  mois  de  Décembre  17 43* 

T     ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na^  TTTÎ- 
M   /  varre  :   A  tous  prefens  &  à  venir ,  Salut.    Les  Re-  DéccmW 
ceveurs  &  Contrôleurs  Généraux  de  nos   Domaines  &  Bois 
Nous  ont  fait  représenter ,  cjue  quoi  cjue  fuivant  l*Edit  de  leur 
création ,  &  ceux  depuis  intervenus ,  ils  foient  en  droit  de  faire 
le  recouvrement  de  fa  totalité  des  Droits  Seigneuriaux  &  Ca- 
fuels  qui  Nous  apartiennent ,  &  de  retenir  fur  le  tout  les  Ta- 
xations qui  leur  font  atribuées  j    cependant   la  Portion   que 
Nous  nous  fommes  réfervée  dans  lefdits  Droits ,  qui  a  été  atri- 
buée  à  rOrdre  de  Saint  Lbiiis ,  &  que  depuis  Nous  avons  réu- 
nie à  la  Ferme  de  nôtre  Domaine  y  a  été  exemptée  de  la  rcte'- 
nuë  defdites  Taxations,  ceq^ui  donne  lieu  à  plufleurs  difîcultez 
. entre  lefdits  Receveurs  Généraux  Se  nos  Fermiers,  &  les  met 
dans  la  néceflîté  de  liquider  la  Portion  qui  Nous  étoit  précé- 
demment réfervée  ,  quoi  que  la  totalité  ,  dédudfcion  faite  dès- 
Taxations  ,  apartienne  aux  Fermiers  de  nôtre  Domaine  j  com- 
me auffî,  due  quoi  qu'ils  dûfïent  jouir  des  Taxations  à  eux  atri- 
buées fur  les  Droits  dûs  par  les  Privilégiez  ,,aufc|uels  la  remife 
des  Droits  n*a  été  acordée   que  depuis  les  atributions  à  eux 
faites,  ôc.fiir  les  Droits  à  Nous  dûs  a  caufe  des  Domaines  en- 
gagez, depuis  lefdites  atfibutions  3,.  ou  qui  pouroient  l'être  à  Pà- 
venir  y.  néanmoins  lefdites  Taxations  leur  font  conteftées  par 
quelques-uns  des  Privilégiez ,  &  encore  plus  par  les  Engagiftes, 
qui  prétendent  s'aproprier  Fa  totalité  defdits  Droits ,  uir  quoi 
Nous  avons  réfolu  de  rendre  aufdits  Receveurs  Généraux  de- 
nos  Domaines  &  Bois  ,  à  leurs  Contrôleurs  &  à  nos  Procu- 
reurs des  Bureaux  des  Finances  ,  &  autires^  nos  Oficiers    qnr 
jouiflènt  dt  quelques  Taxations  fur  les  Droits  Seigneuriaux  8c 
Cafuels,  le  droit  de  les  percevoir  fur  la  Portion  ci-devant  à 
Nous  réfervée ,  &  depuis  donnée  à  l'Ordre  de  S.  Louis,  de  les. 
autorifer  à  percevoir  lefdites  Taxations  fur  les  Privilèges  au{^ 
m.  Suite  du  N.  R^  R.^ 
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I  q«els  la  remife  defdits  Droits  n'a  été  acordée ,  que  depuis  les 
Déccib  ^tributions  defditcs  Taxations ,  &  fur  les  Droits  dus  à  caufc 
^  '  des  Domaines  engagez  poftérieurement  aufdites  atributions  j 
&  en  même-tems  de  confirmer  ,  expliquer  &  étendre  les  Privi- 
lèges &  Droits  ci-devant  acordez  aufdits  Receveurs  Généraux, 
&  Contrôleurs  de  nos  Domaines  &  Bois  j  même  d'acordcr 
aufdits  Receveurs  Généraux  ,  des  Taxations  fixes  pour  raifon 
des  Recettes  &  Dépenfes  qu'ils  font ,  &  des  augmentations  de 
Gages  aux  Contrôleurs  ,  en  païant  par  eux  les  fommes  qui 
feront  réglées  par  les  Rôles  arrêtez  en  nôtre  Confeil  ,  qui 
leur  tiendront  lieu  d'augmentation  de  Finance.  ACES 
C  A  U  S  E  S ,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,  de  nôtre  certai- 
ne fcience  ,  pleine  puiilance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons 
par  le  prefent  Edit  ,  dit  &  ordonné  ,  difons  &  ordonnons , 
Voulons  *&  Nous  plaît. 

ARTICLE    PREMIER. 

Les  Taxations  atribuées  aux  Receveurs  Généraux  des  Do- 
maines Se  Bois  ,  à  leurs  Contrôleurs ,  à  nos  Procureurs  des  Bu- 
reaux des  Finances  ,  ou  autres  nos  Oficicrs  qui  font  à  leurs 
Droits,  par  les  Edits  d'Avril  i68y.  Décembre  1689.  Avril 
1^94.  &  Décembre  1 701.  feront  perçues  à  Tavenir  &à  com- 
mencer du  premier  Juillet  1745.  par  lefdits  Oficiers  aufquels 
elles  font  atribuées ,  fur  les  Droits  Seigneuriaux  &  Cafuels  à 
Nous  dûs  en  entier  ,  même  fur  la  Portion  defdits  Droits  à 
Nous  ci'devant  réfervée ,  qui  avoir  été  atribuée  à  TOrdre  de 
Saint  Loiiis,  &  qui  eft  actuellement  comprife  dans  les  Baux 
des  Fermes  ,  comme  auffî  fur  l'excédent  qui  Nous  eft  encore 
a£lucllement  réfervé. 

IL  Lefdits  Oficiers  percevront  les  Taxations  à  eux  atribuées 
pour  les  Ventes  &  Aquifitions  faites  par  le3  Privilégiez  ,  auf^ 
quels  Nous  avons  fait  don  &  remife  defdits  Droits ,  lorfque  les 
atributions  defdites  Taxations  feront  antérieures  à  la  conceffion 
des  Privilèges  en  tout  ou  partie  ,  enforte  néanmoins  qu'ils  ne 
puillcnt  prétendre  que  les  Taxations  à  eux  atribuées  antérieu- 
rement aufdites  Conceffions  de  Privilèges  ,  fans  pouvoir  pré- 
tendre les  Taxations  &  augmentations  de  Taxations  atribuées 
depuis  lefdites  Conceffions. 

IIL  Voulons  pareillement  que  lefdits  Oficiers  perçoivent  les 
Taxations  à  eux  atribuées  fur  les  Droits  dûs ,  à  caufe  des  Do- 
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jnaincs  engagez  poftérieurement  à  ÏMnhution  defdites  Taxa-      " 
tions ,  ou  qui  pouroient  l'être  à  l'avenir  ,  fans  qu'ils  puiflent  y^cmb. 
prétendre  les  Taxations  qui  leur  ont  été  atribuées  poftérieure- 
ment aux  engagemens. 

IV.  Les  Receveurs  Généraux  de  nos  Domaines  &  Bois^ 
continueront  à  faire  feuls  &  à  l'exclufîon  de  tous  autres  ,  le 
recouvrement  des  Biens  qui  Nous  feront  ajugez  à  Titre  d'au- 
baine ,  bâtardife  ,  déshérence  &  confîfcation  j  &  en  cas  que 
le/Hits  Biens  foient  enfuite  reclamez  par  ceux  qui  y  a^uroienc 
droit ,  ou  confommez  par  les  Créances  &  Charges  aufquelle» 
ils  fe  trouveront  afe£tez ,  Icfdits  Receveurs  Généraux  pouronc 
retenir  par  leurs  mains,  fur  le  prix  des  Biens  &  Efets  dont  ils 
auront  fait  le  recouvrement ,  les  frais  par  eux  légitimement 
faits ,  même  leurs  faux  frais  j  pour  raifon  defquels  faux  frais  , 
Nous  leur  avons  atribué  fix  deniers  pour  livre  fur  la  Recette 
éfeâive  par  eux  faite  du  {)rix  des  Biens  &  Efets  reclamez ,  où 
dont  le  prix  aura  été  diftribué  aux  Créanciers. 

V.  Et  atendu  que  lefdits  Receveurs  Généraux  des  Domai- 
nes &  Bois ,  n'ont  aucunes  Taxations  pour  les  Recettes  &  Dé- 
penfes  qu'ils  font  des  Parties  emploïées  dans  les  Etats  des 
Charges  de  nos  Doroaines  ,  Nous  leur  avons  atribué  &  atri- 
buons  Quarante  mille,  livres  de  Taxations  fixes ,  qui  feront  ré- 
parties entr'eux  j  comme  auffi ,  avons  atribué  aux  Offces  de  Con* 
trôleurs  des  Domaines  &  Bois  ,  Dix  mille  livres  de  Gages  y 

J)Our  être  pareillement  réparties  entr^eux  ,  &  emploïées  dans 
es  Etats  des  Charges  de  nôtre  Domaine  ,  à  compter  du  jour 
&  date  du  contrôle  d^  leurs  Quitances  de  Finance. 

VI.  Maintenons  &  confirmons  lefdits  Receveurs  Généraux^ 
des  Domaines  &  Bois  ,  &  leurs  Contrôleurs  ,  enfcmble  leurs* 
Veuves  dans  toutes  les  Fondions,  Droits,  Gages,  Privilèges ^ 
Exemptions ,  Rangs  &  Séances  ,  &  autres  atributions  à  eux> 
faites  précédemment. 

VIL  Ne  pouront  lefdits  Receveurs  Généraux  des  Domaines^ 
&  Bois  ,.  leurs  Contrôleurs,  nos  Procureurs  aux  Bureaux  des, 
Finances  y  ou  autres  nos  Oficiers  étans  à  leurs  Droits,,  joiiîr  des- 
atributions  à  eux  faites  par  le  prefent  Edit,  de  tous  les  Droits 
y  mentionnez ,  ni  même  de  la  confirmation  dans  les  Droits  & 
Privilèges  à  eux  ci-devant  acordez  ,  qu'en  païanc  par  eux  les. 
fommes  portées  aux  Rôles  qui  feront  arrêtez  au  Cenfeil  ,  ÔC 
les  Deux  fols  pour  lime  y  lefquelles  fommes  principales ,.  Leur 
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^  tiendront  lieu  d'augmentation  de  Finance,  fans  qu'ils  foîent 

Déccmb.  tenus  de  faire  enregiftrer  les  Quitances  de  Finance  qui  leur 
en  feront  délivrées  par  le  Treforier  des  Parties  Cafuelles  ,  en 
nos  Chambres  des  Comptes  ,  ni  de  prendre  Tatache  des  Bu- 
reaux des  Finances  j  mais  feront  feulement  tenus  de  raporter 
Copies  collationnées  des  Quitances  de  Finances  ,  fur  les  pre- 
jmiers  païemens  qui  leur  feront  faits  en  vertu  il'icelles* 

VIIL  Permettons  aufdits  Oficiers  d'empruntçr  les  fommes 
néceilaires  pour  le  paiement  de  celles  pour  lefquelles  ils  feront 
compris  dans  les  Rôles  ,  &  Deux  fols  pour  livre  d'icelles  :  Voulons 
que  ceux  qui  prêteront  leurs  deniers ,  aient  hipotéquc  fur  lef- 
dits  Ofices  ,  &  Privilège  fpécial  fur  les  Taxations ,  Gages  &; 
autres  Atributions  faites  par  le  prefent  Edit ,  à  Texclufion  de 
tout  autre  Créancier ,  même  de  nos  deniers. 

SI  DONNONS  EN  Mandement  à  nos  amez  & 
féaux  les  Gens  tenans  notre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  que 
le  prefent  Edit  ils  failent  lire ,  publier  &  regiftrer ,  &  le  con- 
tenu en  icelui  garder  &  obferver  félon  fa  forme  Se  teneur  , 
fans  y  contrevenir  en  quelque  forte  &  manière  que  ce  foit, 
nonooftant  tous  Edits .,  Déclarations  &  autres  chofes  [k  ce 
contraires  ,  aufquelles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par 
le  prefent  Edit  ;  C  a  r  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et  ann  que  ce 
foit  chofe  ferme  &  ftable  à  toujours  ,  Nous  y  avons  fait  met- 
tre nôtre  Scel.  Donne  à  Verfailles  ,  au  mois  de^  Décem- 
bre ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-trois  j  &  de  nôtre 
Régne  le  vingt-neuvième.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas  , 
Par  le  Roy  ,  Amelot  ,  Fifa  ,  D  aguesse  au.  Vûau  Con* 
ièil ,  Orky.  Et  fcellé  d*un  grand  Sceau  de  cire  verte, 

Lh  ,  publie  &  regifircy  U  grande  Audience  de  la  Cour  feante.  A  RaiicM 
tn  Parlemem »le  47.  Mars  1744.  Signé ,  AUZANET. 
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Edit  du  Roy  ,  qui  augmente  la  Finance  &c  les  Ga- 
ges des  Ofices  de  Con^ptables  Généraux  &  Parti- 
culiers du  Roïaume ,  &  leurs  Contrôleurs. 

Du  mois  de  Décembre  i  7  43^ 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  — - 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir  ,  Salut.  Les  circonf-  ^J^^i^ 
ja^nces  prefentes  Nous  obligeant  à  Nous  procura  des  fecours 
extraordinaires  ,  Nous  n'avons  rien  trouvé  de  plus  convenable  , 
que  d'augmenter  la  Finance  de  tous  les  Oficiers  Comptables 
de  nôtre  Roïaume ,  &  de  leurs  Contrôleurs  ,  ainiî  que  Nous 
l'avons  déjà  fait  par  raport  à  quelques-uns  d'entr'eux ,  en  leur 
atribuant  des  Gages  à  proportion.  A  CES  CAUSES, 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  plei- 
ne puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  nôtre  prefent 
Edit,  dit,  ftatué  &  ordonné,  difons,  ftatuons*  &  ordonnons. 
Vouions  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER, 

Voulons  que  la  Finance  des  Ofices  de  Comptables  Géné- 
raux &  Particuliers  de  nôtre  Roïaume ,  Païs  &  Terres  de  nô- 
tre obéïflance ,  &  celle  des  Ofices  de  leurs  Contrôleurs ,  autres 
que  ceux  qui  feront  ci-après  exceptez  ,  foit  augmentée  de  la: 
tomme  de  Quatre  millions  de  livres ,  &  leurs  Gages  de  Deux 
cens  mille  livres  ,  raifon  du  Denier  vin^  ,  dont  la  répartition 
fera  faite  ^ntr*eux  fuivant  les  Rôles  qui  en  feront  arrêtez  en  . 
nôtre  Confeil  ;  laquelle  augmentation  de  Finance,  de  même  que 
kfdits  Gages ,  demeureront  unis  aux  Finances  qu'ils  Nous  ont 
ci-devant  païées  j  &  lefdits  Gages  à.  ceux  dont  ils  joiîiffènt , 
fans  que  l'évaluation  defdits  Ofices  faite  en  nos  Revenus  Ca- 
jfueJs ,  ni  les  droits  du  Marc  d'or ,  des  Gardes  des  Rôles  ôc  du 
Sceau  ,  puiflent  être  augmentez» 

II.  Lcfdïts  Comptables  Généraux  8c  Particuliers,  &  leurs 
Contrôleurs  feront  tenus  de  païer  chacun  en  droit  foi  ladite 
augmentation  de  Finance,  &  les  Deux  fols  pour  livre,  fuivant 
kfdits  Rôles  ^  aux  Treforier  de  nos  Revenus  Cafuels ,  &fur  (es 
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,  Quicances ,  en  quatre  païemens  égaux  ;  le  premier,  dans  le  mois 
J|7  4?.  de  Janvier  procnain  j  le  deuxième  ^  dans  le  mois  d'^Avril  ^le  troi-* 
'  iîëme  y  dans  le  mois  de  Juillet  i  &  le  quatrième  Se  dernier ,  dans 
le  mois  d*^OfSkobre  fuivant  j  au  moïen  de  quoi ,  Nous  leur  acor- 
dons  la  jouiflance  defdits  nouveaux  Gages  y  à  commencer  da 
premier  dudit  mois  de  Janvier  prochain  ,  nonobftant  que  les 
Quitances  de  Finance  fe  trouvent  datées  poftérieurement ,  dont 
il  fera  fait  mention  dans  ces  mêmes  Quiunces  $  mais  s^il  arri- 
voit  que  quelques-uns  defHits  Comptables,  fuflènt  en  défaut  de 
fatisfaire  aufdits  païemens  dans  les  termes  ci-deflus ,  ils  ne  joui- 
ront defdits  Gages  que  du  jour  de  la  date  defdites  Quitances 
de  Finance^  dans  lefquelles  il  en  (èra  pareillement  fait  men* 
tion. 

IIL  L'emploi  defdits  nouveaux  Gages  (era  fait  par  augmen- 
tation dans  nos  Etats ,  &  la  dépenfe  en  fera  allouée  fans  difi* 
culte  dans  les  Comptes  defdits  Comptables ,  en  raportant  pour 
la  première  fois  des  Copies  collationnèes  defHites  Quitances 
de  Finance  ,  fans  que  le£iits  Oficiers  foient  tenus  de  les  faire 
enregiftrer  en  nos  Chambres  des  Comptes  y  ni  de  prendre  ata- 
che  des  Bureaux  des  Finances  ^  lefquels  nouveaux  Gages  de- 
meureront déchargez  y  à  commencer  du  premier  Janvier  pro- 
chain ,  du  Dixième,  dont  la  levée  a  été  ordonnée  par  nôtre  Dé- 
claration  du  19.  Aouft  174K 

IV.  Maintenons  &  confirmons  lefdits  Comptables  &  leurs 
Contrôleurs ,  dans  la  poileflîon  Se  jouiflance  y  de  tous  les  Ga- 
ges ,  Taxations ,  Droits  d^Exercice ,  de  Quitance ,  de  Commit-' 
timusy  de  Franc-falé  ,  &  de  tous  les  autres  Droits  ,  Ëmolu- 
mens  ,  Exemptions  &  Privilèges  atribuez  à  leurs  Ofîces  y  & 
dont  ils  joûiflent. 

V.  Ceux  qui  prêteront  leurs  deniers  aufflits  Comptables  & 
à  leurs  Contrôleurs,  pour  païer  ladite  augmentation  de  Finan-^ 
ce  y  auront  hiporéque  fîir  leurs  Ofices  même ,  Privilège  fpéciat 
&  préférence  a  tous  Créanciers  fur  la  nouvelle  Finance  y  &  \ts^ 
Gages  y  atribuez  par  nôtre  prefent  Edit ,  conformément  à  la 
ftipulation  qui  en  aura  été  faite  par  les  A£bes  concemans  Xts^ 
Prêts  y  dont  il  fera  fait  déclaration  dans  les  Quitances  de  Fi- 
nance qui  en  feront  expédiées  5  à  Téfet  de  quoi  y  Nous  permet- 
tons aufdits  Oficiers  d'afeârer  &  hipotéquer  ladite  Finance  & 
tefdits  Gages  :  Voulons  auffi  que  les  arrérages  à^  fbmmes  qui- 
leur  feront  prêtées,  foient  par  eux  païez  ^  uns  retenue  àxL  Y>ï^ 
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^iëme  ,  au  moïen  de  Texemption  que  Nous  leur  en  avons        ■  ■ 

acordée,  DLcinb. 

VI.  Exceptons  de  Tex^cution  de  nôtre  prefcnt  Edit,  les 
Gardes  de  nôtre  Trefor  Roïal ,  le  Treforier  de  nos  Revenus 
Cafuels^  les  Receveurs  Généraux  de  nos  Finances  ,  les  Rece- 
veurs Généraux  de  nos  Domaines  &  Bois ,  les  Receveurs  des 
Tailles,  &  les  Païeurs des  Rentes  de  l'Hôtel  de  nôtre  bonne  Vil- 
le de  Paris  ,  enfemble  les  Contrôleurs  dcfdits  Treforiers  ,  Re- 
ceveurs &  Païeurs ,  en  confidération  des  fervices  que  les  uns 
Nous  rendent,  &  des  fecours  que  les  autres  Nous  ont  déjà  fourni* 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENxà  nos  amex 
&  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien  ^ 
que  nôtre  prcfent  Edit  ils  aïent  à  faire  lire  ,  publier  &  regif. 
trer ,  &  le  contenu  en  icelui  garder  &  obferver  de  point  en 
point ,  félon  fa  forme  &  teneur  ^  nonobftant  tous  Edits ,  Dé- 
clarations, Arrêts,  Réfflemcns  &  autres  chofes  à  ce  contraires, 
aufquels  Nous  avons  dérogé  8c  dérogeons  par  le  prefent  £dit } 
Car  tel  eft  nôtre  plaifin  Et  afin  que  ce  foit  chofe  fer- 
me &  ftablé  i  toujours  ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre 
Scel.  Donne'  à  Verfailles  ,  au  mois  de  Décembre  ,  l*an  de 
grâce  mil  fept  cens  quarante--trois  j  &  de  nôtre  Régne  le  vingt- 
neuvième.  Signé  ,  LOUIS  ;  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy ,  âmelot. 
Fifa ,  D  A<îu  E  s  s  E  A  u.  vu  au  Confeil,  O  k  n  y.  Et  fcellé  d'un 
grand  Sceau  de  cire  verte. 

Li  ^  publie  &  regiftre'  U  grande  Aniience  de  U  Cour  feante^  A  Rouen 
en  Pdrlement ,  le  li.  Mai  {744.  Signé  ,  AUZANET. 

Déclaration  du  Roy  ^  '  concernant   les  Biens  des  Re- 
ligionnaires. 

Du  22.  Février  1 744. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na-  iTTr" 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prelentes  Lettres  verront ,  Février. 
Salut.  Par  nôtre  Déclaration  du  3i»  Janvier  1741.  Nous 
aurions  fait  défenfes  à  ceux  de  nos  Sujets  ,  oui  auroient  été 
'  de  la  Religion  Prétendue  Réformée  ,  de  vendre  fans  Pcrmif- 
'  fîon  pendant  trois  ans  ,  à  Compter  du   ii.  Mars  enfuivant  » 
leurs  Biens  immeubles  &  Tuniverfalité  de  leurs  Meubles  \  & 
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_.  les  mêmes  raifbns  qui  Nous  ont  déterminez'  à  la  rendre  /ub- 
J7  44.  fiftante  encore  ,  Nous  avons  eftimë  à  propos  de  renouvellcc 
^^''""-  ces  défeiifes  pendant  un  pareil  délai.  A  CES  CAUSES, 
&:  autres  à  ce  Nous  mouvans^Nous  avons  dit,  déclaré  &  or* 
donné ,  &c  par  ces  Prefentes  fignécs  de  nôtre  main  ^.difons ,  dé- 
clarons Ôc  ordonnons,  Voulons  &  Nous  plaît  „  que  les  précé- 
dentes ODéclarations  ibient  exécutées  félon  leur  forme  &  te-' 
neuE  i  &  conformément  à  icclles ,.  Nous  avons  fait  &  faifons 
très-exprefïcs  inhibitions  &c  défenfes  à  ceux,  de  nos  Sujets  qui 
ont  fait  Profeffion  de  la  Religion  Prétendue  Réformée ,  de  veor 
dre  durant  le  temsdetroisans,à  compter  du  iz^  Mars  prochain, 
les  Biens,  immeubles  qui  leur  apartiennent  ,^  ou  Tuniv^rfalitsé. 
de  leurs  Meubles  &  Efets  mobiliers  ,.  fans  en  avoir  obtenu  la 
Permiflîon  de  Nous  par  un  Brevet ,.  qui  fera  expédié  par  Tua 
de  nos  Secrétaires  d'Etat  &  de  nos  Commandemens  ,  pour  la 
fomme  de  Trois  mille  livres  •&  au-deflus  >  &  des  Intendans  & 
Commiflaires  départis  pour  Texécution  de  nos  Ordres  dans  les 
Généralitez  ou  Provinces  où.  ils  font  demeurans  pour  les  fonv- 
mes  au-<leflbus  de  Trois  mille  livres  j  Nous  failons  pareille- 
ment défenfes  à  nofdits  Sujets  de  difpgfer  de  leurs  Biens  int- 
meublcs  ,  &:  de  l'univerfalité  de  leurs  Meubles  &  Efets  mobi- 
liers ,  par  donation  entre-vifs  durant  lefdites  trois  années ,  fî  ce 
n'eit  en  faveur  ,  6c  par  les  Contrats  dç  Mariage  de  leurs  En- 
fans  &  Petits-Enfans  ou  de  leurs  Héritiers  préiomptifs  demeu- 
rans dans  le  Roïaume ,  au  défaut  des  defcendans  en  ligne  dl- 
redle:  Nous  ayons  déclaré  &  déclarons  nulltes  toutes  r^s  diP 
pofîtions  que  nofdits  Sujets  pouroient  faire  entre-vifs,  de  leurs 
Biens  immeubles  en  tout  ou  en  partie  ,  ou  de  l'univerfalité  dse 
leurs  Meubles  àc  Efets  mobiliers  ,,enfemble  tous  Contrats ,  Qui- 
tances  &  autres  A(fles  qui  feront  paflez  pour  raifbn  de  ce ,  du- 
rant lefdites  trois  ans  ,  au  préjudice  &  en  fraude  des  Prefèntes;, 
déclarant  auffî  nuls  leç  Contrats.  d'Echanges  que  nofdits  Sujets» 
pouroient  faire  pendant  ce  tems  ,   en  cas  qu'ils  fortifient  de 
n&re  Itoïaume  ,  &  qull   fe  trouvât  que  les  eh ofes  Qu'ils  aû- 
roient  reçues  en  échange  ,.valuflent  un  tiers  moins  que  celles 

2u*ils  auroient  données  :  Voulons  que  lorfque  leSiBiens  de  nof^ 
its  Sujets:  feront,  vcndiis  en  Juftice  ,^ou  abandonnez  par  eux 
à  leurs  Créanciers ,  cii  paiement  de  dettes  pendant  lefdites  t^ois 
années ,  lefdits  Créanciers  ne  puifïent  être  colloquez  utilement 
dans  les  ordres  fie  péféreiices  que  Ton  en  feraj^qji'en  raportant 

les 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       ,37 

lei  Contrats  en  bonfie  &  due  forme,  &  les  titres  de  leurs  defr  - 

tes  devant  ceux  qui  feront  lefdits  ordres  &  préférences  ,  ni  en  '  ^  4  4^ 
toucher  le  prix,  ou  fe  faire  ajuger  &  prendre  la  totalité  ou  par-  ^  ^""* 
tie  defdits  Biens  en  paiement  des  fommes  à  eux  dues  ,  qu'a- 
près avoir  afirmé  préalablement  &  en  perfonne  pardcvant  le  Ju- 
ge qui  fera  Tordre  ou  préférence ,  fi  on  les  pourfuit  en  Jufti- 
ce  ou  pardevant  le  Juge  du  lieu  ou  ils  fc  fe>ont  à  Tamiable  ;. 
que  leurs  dettes  font  féneufes ,  &  qu'elles  leur  font  dîiës  éfec- 
tivement  j  le  tout,  à  peine  de  confifcatioo  des  fommes  touchées , 
^u  des  Biens  immeuoles  ou  Efets  qui  leur  auront  été  ajuge^ 
ou  délaiffez ,  en  cas  que  les  Titres  par  eux  raportez  ,  ou  que 
les  Afirmations  qu'ils  auraient  faites ,  ne  fe  trotivaflent  pas  vé- 
ritables. SI  IXDNNONS  EN  MANDEM  ENT à  nos  amez 
&  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen , 
que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  enregiftrer ,  &  le  contenu 
en  icelles  garder  &  obferver  félon?  fa  forme  &  teneur  5 
Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin  de  quoi ,  ikous  y  avons 
fait  mettre  nôtre  Sxrel.  Donnée  à  Verfailles,  le  vingt-deu-^ 
xiéme  jour  de  Février ,  l'an- de  grâce  mil  fept  cens  quarante- 
quatre  i  &c  de  nôtre  Régne  le  vingt-neuvième.  Siçné ,  LOUIS: 
Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  A  m  e  l  o  t.  Et  fceïlée  du  grande 
Sceau  de  cire  jaune.. 


Là 
en 


Lui',  publiée  &  regift'ree  là  grande  jludience  de  la  Cour  feinme.  A  Roùen^  • 
TdrUment ,  le  iS,  Mai  i744*    Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Déclaration  da  Koy  ,  qui  dîfpenfe  ceux  qui  aquére^ 
ront  à  lavenir  les  Ofîces  de  Chevalier  d'Honneut 
des  Bureaux  des  Finances^  de  Êiire  preuve  de  No- 
blefle.- 

Du  24*  Mars'  1744* 

O  U  ÏS  par  la  grâce  de  Dieu  ,-  Roy  de  France  &  de  Nâ-i- 
varre  :  A  tous  ceux  qui   ces   prelentes  Lettres  verront^ 
S  A  LUX.  Le  feu  Roy  nôtre  très-honoré  Seigneur  &  (Biiaïeul: 
aïant  par  fon  Edit  du  mois  de  Juillet  1702.  créé  des  Ofi^x7  4-v 
ces  de  Chevaliers  d'Honneur  ©n  chaque  Bureau  des  Finances,-    Maw*^- 
a  ordonné  par  TArticle  IV.  dudit  Edit  ,  qu'il  n'y  auroit  que 
ceux. qui.  feroient  en  état-  de  faire  greuw.  de  Noblefle  y  qtiiL 
LlUSuitc  dfi  N.^R^  Sr 
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'^  -  -  pourolent  être  pourvus  defdics  Ofices  }  mais  par  une  Décla* 
?  7  44.  ration  du  8.  Décembre  1703.  il  auroit  permis^  à  Ceux  qui  au- 
^*"*  roient  vécu  noblement  ,  quoi  qu'ils  ne  fuflent  pas  d'extrac- 
tion Noble ,  de  lever  iefdits  Ofices  &  de  s'en  faire  pourvoir  ^ 
&  même  les  auroit  annobiis  >  ce  qui  néanmoins  ne  devoir  avoir 
d'exécution  qu'en  faveur  des  premiers  Pourvus  defdits  Ofices , 
youlant  qu^en  cas  de  vente  ils  ne  puflent  être  pofl^dez  que 
par  des  Nobles  d'extracjbion  ^  Nous  avons  reconnu  que  la  né- 
ceffité  où  font  ceux  qui  aquiérenc  Iefdits  Ofices,  de  faire  preu- 
ve de  Nobkflè  d'extra£bion  ,  les  rend  très-dificile  à  vendre, 
Etendu  qu'il  fe  prefente  peu  de  Perfonnes  qui  joùiflent  ancien- 
nement de  la  Noblefïe-,  &  qui  veuillent  les  aquérir  ,  ce  qui 
Nous  a  déterminé  à  difpenfer  ceux  qui  fe  prefenteront  pour 
fe  faire  pourvoir  à  l'avenir  defdits  Cmces  ,  de  l'obligation  de 
ifaire  preuve  de  Noblcffè ,  pourvu  qu'ils  aient  vécu  noolement, 
&  qu'ils  fe  foient  rendus  dignes  par  leurs  fèrvices  &  ceux  de 
leurs  Ancêtres  ^  de  pofRder  lefdkes  Charges ,  &  de  leur  acor- 
der  les  mêmes  avantages  dont  jouiflènt  les  Treforiers  de  Fran- 
ce ,  pour  aquérir  la  Noblefle  ,  aufquels  par  ce  moïen  ils  de- 
viendront entièrement  égaux  en  Privilèges  de  toute  nature.  A 
CES  CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvàns  ,  &  de  nô- 
tre certaine  fcience ,  pleine  puifïance  &  aut-orité  Roïale ,  Nous 
avons  par  ces  Prefentes  fîenées  de  nôtre  main  ,  dit  &  déclaré  ,di- 
lons  &  déclarons ,  Voulons  &  Nous  plaît ,  qu'à  l'avenir  ceux 
qui  fe  prefenteront  pour  fe  faire  pourvoir  des  Ofices  de  Che- 
valiers d'Honneur  des  Bureaux  des  Finances  ,  créez  par  Edit  • 
du  mois  de  Juillet  1701.  foient  difpenfez  de  faire  preuve  de 
Nobleiïè  ,  pourvu  qu'ils  aient  vécu  noblement  y  &  que  par 
leurs  fèrvices  &  par  ceux  de  leurs  Ancêtres ,  ils  fe  foient  ren- 
dus dignes  d'obtenir  de  Nous  l'agrément  defdits  Ofices  :  Vou- 
lant que  ceux  qui  poflTéderont  leftiites  Charges  graduellement, 
puiflent  aquérir  la  Noblefle,  tout  ainfi  &  de  la  même  manière 
que  Jes  Treforiers  de  trance  des  Bureaux  des  Finances  auf: 
quels  ils  font  atacliez ,  dérogeant  en  tant  que  de  befoin  à  tous 
Edits  &  Déclarations  à  ce  contraires.  SI  DONNONS 
îN  MA>îDEME>îTà  ftos  ftmez  &  féaux  les  Gens  tenans 
nôtre  Cour  de  Parkment  à  Rtmen  ,  qUe  ces  Prefenîtes  ils 
aient  à  faire  lire  ,  publier  &  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icel- 
les  garder  &  exécuter  félon  4eur  forme  &  teneur  j  C  a  r  tel 
eft  nôtre  plaifîr.  En  témoin  de  qûdi  ,  Nous  avons  fait  mettre 
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ttôtte  Sccl  à  cefditrs  Prcfcntcs.  Donne'e  à  Verfaillcs  ,  le 
vingt-quatriémc  jour  de  Mars,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  qua- 
rante-quatre ;  &  de  nôtre  Régne  le  ving^neuviéme.  Signé, 
LOUIS;  Et  plus  bas,  Par  le  Roy,  Amelot.  Vu  au  Con- 
feil ,  O  R  R  Y.  JEt  fcellée  d*un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

lMè\  publiée  &  regifirée  »  U  grande  Audience  de  la  Courfeanfe.  A  RêHei$ 
en  Parlement^  le  7*  ^ouji  $744*  Signé,  AU  Z  ANE  T. 


Déclaration    du    Roy  ,    concernant    les    Oficiers    du 
Pontdelarche, 

Dn  24^  Avril  1744. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  _ 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentcs  Lettres  verront,  1744- 
Salut.  Par  nôtre  Edit  du  mois  de  Septembre  1741.  Nous  ^^"^^ 
avons  fuprimé  la  Vicomte  àxi  Pontdelarcne ,  que  Nous  avons 
réunie  au  Bailliage  de  la  tnêixie  Ville  ,  en  ;iutorifànt  les  con- 
ventions contenues  dans  un  Ade  pafR  entre  les  Sieurs  le* 
Mailîf  ,  la  Couture -le- Chien  ôc  le  Cornu  ,  le  zz.  Février 
I742*  il  iétoit  porté  par  ces  conventions,  que  pour  indemni* 
fer  le  Sieur  la  Couture-le-Chien  ,"de  fon  Ofice  de  Vicomte,, 
les  Sieurs  le  Maifif  &  Cornu  feroient  tenus  de  lui  païer ,  un 
mois  après  renregiftrement  de  TEdit  au  Bailliage  du  Pontde- 
larche  j  içavoir  ,  le  Sieur  le  Cornu ,  la  fomme  de  Quinze  cens 
livres,  &  le  Sieur  le  Maffif,  celle  de  Mille  livres,  &  de  lui 
païer  en  outre ,  du  iour  de  l'expiration  dudit  mois  en  un  an , 
chacun  Cim|uante  livres  ,  &  de  continuer  ainfi  pendant  le 
cours,  de  trois  années  feulement  \  par  une  clause  fuivante  il  avoir 
été  éxprcfKment  convenu  ,  que  fi  la  mort  du  Sieur  le  Maffif 
ou  celle  du  Sieur  la  Couture-lcChien  ,  arrivoit  avant  Texpira- 
tion  du  mois  d'après  renregiftrement  de.  TEdit  au  Bailliage  f 
k  Sieur  le  Maffit  ,  ni  le  Sieur  le  Cornu ,  ne  païcroient  rien, 
.des  fommès  qu'ils  s'étoient  obligez  de  païer  au  Sieur  de  la: 
Couturë«le-Cbieii ,  defquelles  ils  feroient  déchargez  \  &  A  avoir 
été  enfin  ftipulé  ,  quant  à  la  fomme  de  Cinquante  livres  par 
an  ,  que  les  Sieurs  le  Mailîf  &  le  Cornu  ne  la  païeroient  au: 
Sieur  la  Couture-le-Chien ,,  qu'autant  qu'il  vivroit  lefdites  trois- 

S  i  jf 


Digitized  by 


Google 


140       ÉDITS  ET  REGLEMENS, 

,  années ,  &  non  à  fes  Héritiers  en  cas  de  décès  ^  &  qu'autant 

V^^^  que  lefdits  Sieurs  le  Maffif  &  le  Cornu  vivroient  eux-mêmes 
-  ^  *    pendant  ledit  tems,  finon  à-proportion  du  tems  qui  fe  feroit  écou- 
lé :  Quoi  que  cet  Ade  du  ii.  Février  1742.  dut  être  ataché 
fous  le  Contrefcel  de  nôtre  Edit^  qui  porte  en  éftt  ,  qu'il  y  a 
été  ataché ,  Nous  fommes  informez  qu'il  a  été  obmis  de  Ty 
joindre ,  fans  que  Ton  y  ait  fait  atention  ,  lors  même  que  ledit 
Edit  a  été  enregiftré  au  Parlement  de  Rouen  j  cette  oomiffion 
ièroit  aifée  A  réparer  ,  fi  TAde  dont  il  s'agit  avoit  été  pafK  par- 
devant  des  Notaires,  &  qu'il  en  fut  demeuré  une  Minute j  mais 
comme  il  étoit  Sous-fignature  privée ,  &  que  quelques  recher- 
ches qui  en  aient  été  raites ,  il  n'a  pas  été  poffible  de  le  retroix- 
ver,  Nous  avons  jueé  à  propos  d*y  fupléer,  en  rapellant  ex- 
preflement  les  difpofitions  de  cet  Afte  ,  dont  il   Nous  a  été 
rendu  compte  dans  le  tems  que  Nous  avons  fait  expédier  nô- 
tredit  Edit  du  mois  de  Septembre  1742-  &  en  ordonnant  que 
ces  difpofitions  feront  exécutées  comme  fi  elles  y  avoient  été 
nommément  exprimées  ,  ou  que  l'Ade  oui  les  contenoit  eut 
été  réellement  ataché ,  comme  il  devoit  l'être  ,  fous  le  Contre- 
fcel de  cet  Edit.  A  CES  CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous 
mouvans ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil  ,   &  de  nôtre  certaine 
fcience  ,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par 
ces  Prefentes  fignées  de  nôtre  main  ,  dit ,  flatué  &  ordonné , 
difons ,  ftatuons  Se  ordonnons  ,  Voulons  &  Nous  plaît ,  que 
les  conventions  faîtes  entre  lefdits  Sieurs  le  Maffif,  la  Couture- 
le-Chien ,  &  le  Cornu  ,  telles  qu*elles  ont  été  cinJeffus  rapor- 
tées  ,  foient  exécutées  ainfi  &  de  la  même  manière  que  fi  elles 
avoient  été  nommément  exprimées  dans  nôtre  Edit  du  mois 
de  Septembre  1741.  ou  que  l'Ecrit  du  11.  Février  précédent, 
qui  les  contenoit,  eût  été  ataché  fous  le  Contrefcel  audit  Edit, 
qui  fera  au   furplus  exécuté  félon    fa  forme  &  teneur.    SI 
DONNONS    EN    MANDEMENT  à  nos  amez  &^ féaux 
Confeillers  ,    les    Gens    tenans   nôtre  Cour   de  Parlement   à 
Rouen  ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  lire  ,  publier  &  enregif^ 
trer ,  &  le  contenu  en  icelles  garder ,  obferver  &  exécuter  fé- 
lon leur  forme  &  teneur  ;  C  a  k  tel  efi:  nôtre  plaifir.    En  té-- 
moin  de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Sccl  à  ces  Prefen- 
tes. Donnée  à  Verfailles  ,  le  vingt-quatrième  jour  du  mois 
d'Avril ,  l'an  de  grâce  mil   fept  cens  quarante-quatre  ;  &  de 
nôtre  Régne  le  vingt-neuvième.    Signé  ,  LOUIS  :  Et  plus 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       141 

bas  ,  Par  le  Roy  ,  P  H  £  L  y  p  E  a  u  x.   Et  fcellée  du  grand 
Sceau  de  ckc  jaune. 

Lue ,  publiée  &  regiftrée ,  la  grande  Audience  de  la  Cour  feante^  A  Rêuen  en 
Tarlement  ^  le  j7.  Mai  1744*  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Arreft  du  Parlement  \  qui  fait  défenfes  à  toutes  Pcr- 
fonnes  de  faire  à  lavenir  des  Feux  dans  les  rues  de 
la  Ville  &  Fauxbourgs  de  Roîien  ,  &  devant  leurs 
portes  y  aux  jours  des  Fêtes  de  S.  Jean-Baptifte  &  cîe 
S.  Pierre,  ni  aux  jours  où  il  fera  ordonné  aes  Réjoiiif. 
fances  publiques,  &c. 

T>u  29.  Juin  1744- 

SU  R  la  remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur Gë-  TtTI* 
néral  du  Roy  j  expofitive,  qu'il  a  été  d*ufagc  jufqu'à  pre-  Juin.  . 
fent  de  faire  des  JFeux  dans  les  rues  de  la  Ville  de  Roîien , 
\ts  véX[es  &c  jours  de  S.  Jean-Baptifte  &  de  S.  Pierre  j  mais 
comme  on  en  a  reflenti  des  inconvéniens  ,  &C  qu'on  lui  a  me* 
me  porté  des  plaintes  contre  cet  ufage ,  ainfî  que  contre  ce- 
lui ae  tirer  des  Fufées  &  Pétards  dans  les  rues  ,  il  fe  trouve 
obligé  dé  lui  en  faire  la  reprefentation  ,  &  de  lui  expofer  les 
accidens  qui  en  peuvent  arriver  :  Que  la  crainte  de  ces  acci- 
dens  a  déjà  porté  les  Magiftrats  cfautrcs  Villes  ,  à  faire  ceflcr 
cet  ufage  3  qu'ils  font  beaucoup  plus  à  craindre  dans  la  Ville  de 
Roîien,  laquelle  eft  bâtie  de  bois,  Se  dont  la  plupart  des  Rues 
font  fort  étroites  i  qu'il  fe  porte  d'autant  plus  volontiers  à  pro- 
pofer  la  ceflation  de  cet  ufage ,  que  bien  loin  que  ces  Feux 
ibieEt  un  moïen  de  fantifîcation  defdites  Fêtes  ,  qu'ils  font 
plutôt  Tocafion  de  chofes  contraires  à  cette  même  fantifîca- 
tion :  Que  ces  Feux  ont  été  non-feulement  tolérez  ci-devant 
pendant  ces  jours  de  Fêtes ,  mais  qu'ils  ont  été  folivent  or- 
donnez à  l'ocafion  de  Réjoiîiflances  publiques,  que  comme  les 
inconvéniens  font  les  mêmes ,  &  les  mêmes  accidens  ,  qu'il  efl 
à  propos  d'abolir  abfolument  &  généralement  ces  Feux  ,  fauf 
au  Peuple  à  faire  éclater  fa  joïe  par  d'autres  marques  publi- 
ques. Pourquoi  requiert,  qu'il  foit  fait  défenfes  à  toutes  Per- 
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ibnnes  de  faire  à  Tavenir  des  Feux  dans  les  rues  de  la  Ville  & 
•  Fauxbourgs  de  Rouen ,  &  devant  leurs  Portes  aux  jours  des 
Fêtes  de  S.  Jean-Baptifte  &  de  S.  Pierre,  ni  aux  jours  où  il  fe* 
ra  ordonné  des  Réjouiflances  publiques  ;  défenfes  pareillement 
faites  à  toutes  Perfonnes  de  tirer  des  Fufées  &  Pétards  dans  la 
Ville  >  ni  d*^en  vendre  &  débiter  j  le  tout ,  à  peine  de  Dix  li- 
vres d'amende  contre  les  Contrevenans  :  feront  tenus  feule- 
ment les  Bourgeois  de  mettre  aux  jours  de  Réjouiflànces  publi- 
ques y  des  Lanternes  à  leurs  Fenêtres  y  ou  Illumination  à  leurs 
Portes,  lorfgu'il  fera  ordonné^  être  au  furplus  ordonné  ,  que 
les  Commiflaires  de  Police  drefleront  des  Procès  verbaux  des 
contraventions ,  même  arrêteront  fur  le  champ  s'il  y  échoit , 
les  Contrevenans,  &  les  conftitucront  prifonniers  jufqu'àu  par- 
fait paiement  de  Tamende  i  à  laquelle  fin  ,  feront  tenus  les 
Compagnons  de  la  Cinquantaine  &  Arquebufîers  ,  &  tous 
Bourgeois  ,  de  prêter  main  forte  pour  l'exécution  du  prefent 
Arreft,  lequel  lera  publié  &  afiché  par  tout  oii  befoin  fera  ,  & 
envoie  au  Siège  de  la  Police  ,  pour  y  être  enregiftré  &  exécu- 
té félon  fa  forme  &  teneur  ,  à  la  diligence  de  fon  Subftitut 
audit  Siège  ,.  auquel  fèra  enjoint  ainfi  qu'au  Lieutenant  Géné- 
ral de  Police,  d'y  tenir  la  main.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requi- 
iîtoire  5  &  oui  le  Raport  du  Siéur  Hubert ,  Confeiller-Commif^ 
faire  :  Tout  confîdéré  j  LA  C  O  U  R  a  fait  oc  fait  défenfes 
à  toutes  Perfonnes,  de  faire  à  l'avenir  des  Feux  dans  les  rues 
de  la  Ville  &  Fauxbourgs  de  Roifen  ,  &  devant  leurs  Portes 
aux  jours  des  Fêtes  de  S.  Jean-Baptifte  &  de  S.  Pierre  ^  ni  ans? 
jours  où  il  fera  ordonné  des  Réjoiiiflances  publiques  :  Fait  dé- 
tenfès  pareillement  à  toutes  Perfonnes  de  tirer  des  Fufées  & 
Pétards  dans  la  Ville  ,  ni  d'en  .vendre  &  débiter  j  le  tout ,  à 
peine  de  Dix  livres  d'amende  contre  les  Contrevenans  :  feront 
tenus  feulement  les  Boui^eois  de  mettre  aux  jours  de  Ré- 
îoûiflances  publiques ,  des  Lanternes  à  leurs  Fenêtres  ,:  ou  Il- 
lumination à  leurs  Portes  lorfqu'il  fèra  ordonné,-  au  furplus 
tardonne  qtre  les  Commiflaires  de  Police  drefleront  des  Procès 
verbaux  des  contraventions ,,  même  arrêteront  fur  le  c&amps'il  y 
échoitjles  Contrevenans ,  &  les  conftitucront  prifonniers  julqu'aii 
parfait  paiement  de  l'amende  j.  à  laquelle  fin ,  feront  tenus  les 
Compagnons  de  la  Cinquantaine  &  Arqnebufiers^  &  tous  Bouiv 
geois,  de  prêter  main  forte  pour  l'exécution  du  prefent  Arreft^ 
fcqcidi  {era  publié  Se  afiché  par  tout  où  belbia  feraj^fic  cnveïé 
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au  Siège  de  h  PoUce  ,  pour  y  être  eairegiftr^  ^  exécuté  (èlofli 
fa  forme  êc  tCDeur,  it  h  <itligence  du-  Subftituc  du  Procureur 
Général  audit  ^égç,  auquel  efl  eajoint  ainfi  qu'au  Lieuteuant 
Général  de  Police,  d'y  tenir  la  main.  A  Roiien  en  Parlement, 
Je  vingt'fixtéme  jour  de  Juin  mil  fèpt  cens  quarante-quatre. 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET. 

Edit  du  Roy,  concernant  les  Sièges  d'Arqués  &  ce- 
lui de  Longueville. 

Du  mois  Je  Sept  endure  1744* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  S  a  l  u  t.   La  propofi-  _, 

don  qui  Nous  a  été  faite  de  la  part  des  Oficiers  de  nôtre  ^744. 
Bailliage  d^Arcjucs  ,  de  réunir  à  leur  Siège  la  Vicomte  d'Ar-  ^^^'^\ 
tiues ,  &  le  Bailliage  ,  Vicomte  de  Longueville  ,  Nous  a  paru 
d*autantplus  favorable,  qu'en  procurant  aux  Habitans  dé  nô- 
tre Ville  d'Arqués,  une  plus  prompte  expédition  par  la  fupref^ 
/îon  d'un  premier  degré  de  Jurifdiétion ,  Nous  ne  ferons  que 
rétablir  notre  Bailliage  de  la  même  Ville  dans  fon  ancien 
étsLt ,  par  la  réunion  des  diférentes  parties  qui  en  avoient  été 
réparées  dans?  le  tems  de  la  création  du  Bailliage  de  Longue- 
ville  ;  &  Nous  ferons  ceflèr  entièrement  par  là ,  toutes  les  con- 
reflétions  qui  s'étoient  formées  entre  ce  nouveau  Siège  &  l'an- 
cien Bailliage  d'Arqués  ,  fur  les  limites  de  leurs  Territoires. 
A  CES  C  A  U  S  E  S ,  &  autres  confîdérations  à  ce  Nous  mou- 
vantes ,  de  l'avis  de  nôtre  Corifeil ,  &  de  nôtre  certaine  fcien- 
ce ,  pleine  puiflàpce  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  nô- 
ttc  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable  ,  dit ,  déclaré  &'or- 
donné  ,  difons  ,  déclarons  &  ordonnons  ,  Voulons  &  Nous 
plaît  ce  qui  fuit.    ' 

ARTICLE    PREMIER. 

La  Jurifdidion  du  Bailliaee  de  Longueville  ,  enfemble  la 
Suriïdvâion  de  la  Vicomte  d^ques,  demeureront  fuprimées , 
comme  Nous  les  fuprimons  par  le  prefent  Edit  1  &  en  confé- 
quence.  Voulons  qu'elles  foient  unies  &  incorporées  à  perj>é- 
tuiïé  ,  à  la  Jurifdidion  du  Bailliage  .d'Arqués  ,  qui  connoitra 
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à  Tavenir  en  première  inftance  de  toutes  les  CauTes  ,  Pirocèr 
dont  ledit  Bailliage  ou  ladite  Vicomte  étoit  en  droit  &  poflèf;- 
fîon  de  connoître  i  comme  auffi  ,  de  toutes  les  Âpellations  qui 
ctoient  ci-devant  portées  axidit  Bailliage  de  Longueville  :  Vou^ 
Ions  que  les  Demandes  qui  feront  de  nature  à  être*  portées  ca 
première  inftance  audit  Bailliage  d*Arques  ,  y  foient  reçues ,, 
fans  que  les  Parties  aïent  befoin  d'obtenir  une  Commiffion 
pour  taire  affigner  audit  Bailliage  ,  ceux  contre  qui  elles  auront 
des  Demandes,  à  former  en  première  inftance. 

II.  Au  moïèn  de  la  fupreffion  &  réunion  portée  par  l'Arti- 
cle précédent ,  ordonnons  que  TOfice  de  Bailli  ,  Capitaine  de 
nôtre  Château  de  Longueville,  foit  des-à-prefent  réuni  à  TOfi- 
ce  de  Lieutenant  Général  audit  Bailliage  d'Arqués ,  que  le  Sieur 
de  Belménil.  ci-devant  Bailli  de  Longueville  ^  â  aquis  du  Sieur 
de  Radiolks  ,  par  Contrat  du  4.  Aouft  1 744-  en  confëqucnce 
duquel  il  poura  obtenir  des  Provifîons-  dudit  Ofice ,  fous  le  ti- 
tre de  Lieutenant  Général  &  Particulier ,  Civil  y  premier  Con- 
lèiller^Criminel  &  Commiflaire-Enquêteur-Examinateur  audit 
Bailliage  d'Arqués ,  &  de  Capitaine  de  nôtre  Château  de  Lon»- 
gueville,  fans  erre  tenu  de  païer  aucun  droit  de  Sceau  ou  de 
Marc  d'or ,  dont  Nous  avons  exempté  ledit  Qfice  pour  cette 
fois  feulement  &  fans  tirer  à  conféquence  :  Voulons  auffi  qu*il 
y  foit  reçu  gratuitement  &  fans  frais ,  &  que  lui  &  fes  Succef- 
leurs  audit  Ofice  ,  continuent  de  joiiir  des  Gages  atachez  à 
l'Ofice  de  Bailli  de  Longueville  &c  Capitaine  du  Château  ,  fu*- 
primé  par  le  prefent  Edit. 

IIL  Ordonnons  pareillemeiît  que  les  fonctions  atacbées  aux 
Ofices  qui  compofoient  le  Bailliage  de  Longueville  &  la  VÎt- 
comté  d'Arqués ,  foient  &  demeurent  réunies  dès-à-prefent  à 
celles  des  Oficicrs  du  Bailliage  d'Arqués  ,  chacun  pour  ce  qui 
les  concerne  j  &  ne.  feront  à  l'avenir,  les  Oficicrs  dudit  Bailba- 
ge,  pourvus  d'e  leurs  Ofices,  que  fous  le  titre  d'Oficiers  du 
Bailliage  d'Arqués  feulement,  chacun  fuivant  la  naturel  dé* 
nomination  de  fon  Ofice  ,  fans  qu'après  ladite  réunion,  ils^ 
foient  tenus  de  païer  que  les  mêmes  Preftr  &  Annuel  qu'ils- 
païoient  auparavant. 

IV.  Pour  parvenir  à  fixer  Pindcmnité  qui  eft  dqc  au  Sieur 
de  Montreiiil  nôtre  Procureur  au  Bailliage  de  Longueville ,  au 
Sieur  Guerard  de  Boifmont  Vicomte  d'Arqués  ,  &  au  Sieur 
Coignard  ion  Lieutenant  ,^  à  caufa  de  la  fuproflion  de  leurs 
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Oficcs ,  Voulons  qu'ils  foient  tenus  de  remettre  leurs  Titres  ,  ' 
Quittances  de  Finances,  Contrats  d*aquifîtion  &  autres  Pièces ,  ^^^^^ 
entre  les  mains  du  Sieur  Contrôleur  Général  de  nos  Finances , 
un  mois  après  la  publication  du  prefent  £dit  audit  Bailliage 
d'Ârques  y  pour  être  procédé  à  la  liquidation  du  prix  defdits 
Ofices,  &  le  paiement  de  la  fomme  à  laquelle  ledit  prix  en  aura 
été  fixé ,  en  être  fait  un  mois  après  par  les  Ofîciers  du  Baillia* 
gc  d*Arques,  fuivant  leur  foûmiflion  des  zx.  Mai,  i6.  Juin  6C 
4.  Aoult  1 744.  atachée  fous  le  Contrefcel  du  prefent  Edit. 

V.  Pour  faciliter  aux  Oficiers  dudit  Bailliage  d* Arques  ,  le 
paiement  defdites  indemnitez  ,  leur  acordons  qjuatre  Ofices  dé 
nos  Cbnfeillers  audit  Bailliage  ,.  a(fluellement  vacans  en  nos 
Parties  Cafuelles,  dont  ils  pouront  difpofer  ainfi-  qulls  juge- 
ront k  propos  i  à  la  charge  néanmoins  de  Nous  prcfentcr  des 
Sujets  qui  aient  les  quditez  requifes  par  hs  Ordonnances, 
pour  exercer  lefdits  Ofices  ,  pouT  lefquels'  ils  pouront  obtenir 
des  Proviûons ,-  fans  païer  aucun  droit  de  Sceau  &  de  Marc 
d*br ,  dont  Nous  les  avons  difpenfez  pour  cette  fois  feulement 
èc  fans  tirer  k  conféquence  ^  êc  feront  pareillement  reçus  auf^ 
dits  Ofices ,  gratuitement  &  fans  frais. 

VL  Et  atendu  que  les  Ofices  de  Receveurs  des  Configna- 
tions  Se  de  Commiilaires  aux  Saifics  réelles  au  Bailliage  de 
Longueville  &  en  la  Vicomte  d'Arqués  ,  comme  auiUi  lès 
Ofices  de  Procureurs  poflulans  en  la  Vicomte  d'Aroues  ,  font 
poffèdez  par  les  mêmes  Titulaires  que  ceux  du  Bailliage  d'Ar-  . 
c^ues ,  Nous  avons  réiini  en  tant  que  befoin  feroit ,  les  fonc-^ 
tions  atachées  au0its  Ofices  ;  &  les  Succefîeurs  de  ceux  qui 
en  font  aâtuellement  Titulaires  ,  n'en  feront  pourvus  que  fous 
le  Titre  de  Receveurs  des  Confignations  ,  de  Commiflàircs 
aux  Saifies  réelles  ,  &  de  Procureurs  poflulans  au  Bailliage 
d*^Arques. 

VIL,  Les  quatre  Procureurs  du  Bailliage  de  Longueville  ,< 
feront  à  l'avenir  Procureurs' au  Bailliage  d'Arqués  ,  &  y  exer- 
ceront leurs  Ofices  conjointement  &  conçu rrcmn>ent  avec  lès- 
autres. Procureurs  audit  Bailliage,  fans  qu'ils  foient  ténus  de 
prendre  de  nouvelles  Provifions,. en  prêtant  néanmoins  le  fer- 
ment en  tel  cas  requis  &  acoûtumé  ;  &  à  la  charge  qu'ils  ne 
pouront  avoir  rang  avec  ceux  qui  font  actuellement  Proci^ 
cureurs  audie  Bailliage  d'Arqués  ,^  que  du  jour  de  la  prêtatioiy 
dudit  ferment. 

IIL  Suitt  du  N.  iîv  T 
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•^    •  -       VIII.  Le  premier  Huiflîer-Audiencier  au  Bailliage  de  Lon- 
ï  7  4  4»  gueville ,  fera  tenu  de  remettre  dans  un  mois  du  jour  de  la 
Scptcm    p^i^ii^^çi^n  du  prefcnt  Edit  audit  Bailliage  d*Arques  ,  fes  Ti- 
tres, Qaitances  de  Finances  ou  Contrats  d*Aquifition  ,  entre 
les  mains  du  Sieur  Contrôleur  Général  de  nos  Finances,  pour 
être  procédé  à  la  liquidation  du  prix  de  fon  Ofice  ,  &  k  fom- 
nie  à  laquelle  ledit  prix  aura  été  fixé  ,  lui  être  païéc  dans  un 
mois  après  ladite  liquidation ,  par  le  premier  Huiffier-Audiencier 
\     àw  Bailliage  d*Arques ,  fuivantfa  Soumiffion  du  4,  Aouft  1744. 
atachée  fous  le  Contrefcel  du  prefent  Edit. 

IX.  A  regard  de  THuiffier-Audiencier  au  Bailliage  de  Lon- 
gueville ,  &  de  rHuiflîer-Audiencier  en  la  Vicomte  d^Arques , 
ils  feront  à  l'avenir  Huiflîers-Audienciers  audit  Siéçe ',  (ans 
qu'ils  foient  obligez  de  prendre  de  nouvelles  Providons  ,  en 
prêtant  feulement  le  Serment  en  tel  cas  requis  &  acoûtumé. 

X.  Avons  éteint  &  fuprimé ,  éteignons  &  fuprimons  par  ces 
Prefentes ,  tous  les  Ofices  du  Bailliage  d'Arqués  aduellement 
vacans  ,  autres  néanmoins  que  ceux  dont  Nous  avons  difpofé 
par  le  prefent  Edit  j  au  moïen  de  quoi ,  nôtredit  Bailliage  d'Ar- 
qués ne  fera  plus  à  l'avenir  compofé  que  des  Ofices  de  Lieute- 
nant Général  &  Particulier  ,  Civil  ,  Commiffaire-Enquêteur* 
Examinateur  ,  &  premier  Confeiller  Criminel  ,  Capitaine  de 
nôtre  Château  de  Longueville  ;  de  Lieutenant  Général  &  Par- 
ticulier Criminel ,  Commiflaire  -  Enquêteur  -  Examinateur  & 
premier  Confeiller  Civil  j  de  quatre  nos  Confeillers-Aflèfleurs , 
Civils  &  Criminels  \  de  nôtre  Confeiller- Avocat  pour  Nous  ; 
de  nôtre  Confeiller-Procureur  pour  Nous  ;  de  nôtre  Confeil- 
ler-Subftitut  de  nos  Avocat  &  -Procureur  ;  d'un  Receveur  des 
Confîgnations  \  d'un  Commiflàire-Contrôleur  aux  Saifîes  réel- 
les ;  de  huit  Procureurs  portulans  \  d'un  premier  Huiïïîer-Au- 
diencicrj  de  quatre  Huiflîers-Audienciers,  &  d'un  Gréfier, 
tant  pour  le  Civil  que  pour  l,e  Criminel  ,  Prefentations ,  Afir* 
mations  &  Défauts. 

XL  Les  Gréfes  du  Bailliage  de  Longueville  de  la  Vicomte 
d'Arqués ,  &  du  Bailliage  de  la  même .  Ville  ,  qui  font  entre 
les  mains  du  même  Pofleflèur,  demeureront  réunis  à  l'avenir, 
pour  ne  former  qu'un  feul  &  même  Gréfe. 

XII.  Les  frais  des  Procédures  faites  ou  à  faire  dans  les  afaî- 
res  qui  étoient  de  la  compétence  du  Siège  de  la  Vicomte  d'Ar- 
qués ,  ôc  qui  en  feroient  encore ,  fans  la  réunion  ordonnée  par 
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le  prefent  Edit  j  enfemble  les  droits  &  vacations  des  Juges  &  — — 
des  Gréfiers,  Procureurs,  Huiiîiers  ou  Sergens  ,  Receveurs  des  sc^^^i^ 
Confignations  &  Commiflaires  aux  Saifîes  réelles  ,  feront  ré-   ^^'^ 
glez  (ur  le  même  pied  &  de  la  même  manière  qu'ils  Tétoienc 
pendant  que  lefdites  afaires  fe  portoient  en   ladite  Vicomte  y 
fans  aucune  augmentation  ou  innovation  à  cet  égard. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  6c 
féaux  Confeillers  ,  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parle* 
ment  à  Rouen  ,  que  ces  Prefentcs  ils  aient  à  faire  regiftrer , 
même  en  tems  de  Vacations  ,  &  le  contenu  garder  ,  exécuter 
&  obferver,  pleinement,  paifîblement&  perpétuellement,  cef- 
fant  &  faifant  cefler  tous  troubles  &  empêchemens  ,  nonob- 
ftant  Clameur  de  Haro  ,  Charte  Normande  &  Lettres  à  ce 
contraires  j  Car  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et  afin  que  ce  foit  cho- 
fe  ferme  &  ftable  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel 
à  ces  Prefentes.  Donne'  à  Metz  ,  au  mois  de  Septembre  , 
Tan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-quatre  5  &  de  nôtre  Ré- 

fne  le  trentième.  Signé ,  L  O  U I S  :  Et  plus  bas,  Par  le  Roy^ 
H  ELYPE  AUX.  i^z/i,  D  A  G  U  Ess  E  A  U.  Et  fcellé  dW  grand 
Sceau  de  cire  verte» 

Xegifirepar  provifion  es  Regifires  de  fa  Chambre  des  P^acations.    A  Rou^n 
en  Tarlement ,  U  12.  OSlobre  1744.  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

PREMIERE     SOUMISSION. 

'JOSEPH  -  PIERRE    GUERARD  , 

j  Ecuïer ,  Sieur  Duvaudreil ,  Confeilltr  &  Procureur 
au  Roy  du  Bailliage  de  Caux  ,  &  Procureur  du  Roy  , 
ancien  &  alternatif  du  Siège  d'Arqués ,  fefoûnut  &  s'o- 
blige  de  rembourjer  au  Procureur  du  Roy  du  Siège  de 
Lonmieville  ,  la  Finance  qui  eft  entrée  dans  les  Lofre$ 
du  K^  ,  pour  Vaquifttion  de  fon  OJice  ;  &  à  V égard 
de  VOfice  de  Procureur  du  Roy  de  la  Vicomte  d* Ar- 
ques ^  comme  ledit  Sieur  Duvaudreil  la  pojféde ,  il  fe 
ia  remhourfera  h  lui-même  ;  ce  quil  a  Jîgné  le  Vendre- 
di ,  vingt- deuxième  four  de  Mai  mil  fept  cens  quarante- 
quatre,  ^x^i  y  GuERARD  Duvaudreil. 
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SECONDE    SOUMISSION. 

TKJOus ,  Jean-Henry-David-Joseph  Lamv ; 
•*-^  Confeiller^  Avocat  du  Roy  du  Bailliage  de  Caux , 
au  Siège  d* Arques  ,  nous  foûmenons  &  promettons  à 
Monfeigneur  le  Chancelier  y  contribuer  avec  M*  Pierre 
GuERARD  DtrvAUDREiL ,  Procureur  du  Roy  de  ce 
Siège  y  au  rembourfiment  de  VOfice  du  Procureur  du 
Roy  de  LongueviUe ,  par  proportion  de  nôtre  Charge  à 
eefle  du  Sieur  Duvaudreil ,  nous  raportant  à  Monjei' 
gneur  le  Chancelier  ,  de  régler  nâtredite  contribution  ; 
à  regard  de  la  Charge  d'Avocat  du  Roy  en  la  Vicom^ 
té  d'Arqués ,  comme  nous  la  pojfédons  conjointement  avec 
celle  du  Bailliage ,  nous  nous  rembourjirons  nous-mêmes» 
A  Dieppe  yce  i6.  Juin  17^^.  Signe  ,  L  A  M  Y. 

TROISIEME    SOUMISSION. 

'^Ous ,  Ni  colas-Jean  de  Radiolles, 

•^^  Ecuïer y  Confeiller  du  Roy ,  Lieutenant  Générale 
Particulier ,  Civil ,  premier  Confeiller  Criminel ,  En- 
quêteur- Commiffaire  -  Examinateur,  &  Franç  ois- 
Th  o  M  AS  D  AV  r  y  Confeiller  du  Roy ,  lieutenant 
Général  &  Particulier-Criminel ,  premier  Confeiller  Ci-' 
vil  y  Enquêt£ur-Commijfaire-Exanùnateur  du  Bailliage 
de  Caux  y  au  Siège  d'Arqués ,  nous  fbumettons  &  pro^ 
mettons  à  Monfeigneur  le  Chancelier  y  de  rembourfer  les 
femmes  au/quelles  feront  liquidées  les  Finances  des  Ofices 
de  Vicomte  d*  Arques ,  de  fin  Lieutenant  &  de  Bdilli  de 
LongueviUe ,  auj quelles  nous  contribuerons  ;  feavoir  y  moi 
dit  de  Radiolles  ,  pour  quatre  -  cinquièmes  à  l'égard  des 
Ofices  de  Vicomte  d'Arqués  &  de  fin  Lieutenaru  ;  pour 
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4eux  tiers  à  V égard  de  VOfice  de  Bailli  de  Longuevil- 
le  ;  fçavoir ,  un  tiers  &  deux  tiers  du  fécond  tiers  en  ma 
qualité  de  lieutenant  Générai ,  Civil  ;  &  du  troijiéme 
tiers  dudit  fécond  tiefs ,  en  ma  qualité  de  Lieutenant  Par- 
ticulier.  Civil ,  premier  Confeiller  Criminel  y  Enquêteur- 
Commijffaire-Examinateur  :  Et  moi  dit  Davy  ,  d'un 
cinquième  à  l'égard  des  Ofices  de  Viconut  d'Arqués  & 
de  fon  Lieutenant,  en  ma  qualité  de  Lieutenant  Parti- 
culier ,  Criminel ,  premier  Confiiller  Civil,  Enquêteur- 
Commiffaire-Examinateur  ;  &  d'un  titrs  à  l'égard  de 
VOfice  de  Bailli  de  Jjongueville  ;  fiavoir ,  de  deux  tiers 
dudit  tiers  en  ma  qualité  de  Lieutenant  Général,  Crimi- 
nel ;  &  du  troifiéme  tiers  dudit  tiers  en  ma  qualité  de 
Lieutenant  Particulier  ,  Crinùnel  ,  premier  Confeiller 
Civil ,  Enquéteur-Commiffaire-Examinateur,  A  Dieppe, 
ce  Jèiy.éme  jour  de  Juin  mil  fept  cens  quarante-quatre. 

Signez ,  DE  Radiolles  &  Davy. 

QUATRIEME    SOUMISSION. 

^tE  fiufftgné  Propriétaire  de  VOfice  de  premier  Huif- 
J fier-Audiencier  au  Bailliage  de  Caux  -,  Siège  d'Ar- 
qués ,  me  fi>âmets  &  promets  à  Monfeigneur  le  Chance^ 
lier ,  de  rembourfer  au  Titulaire  de  VOfice  de  premier 
Hulffier-Audiencier  du  Bailliage  de  Longuevule  ,  le 
prix  defim  Ofice ,  fiir  le  pied  que  la  Finance  en  fera  li- 
quidée au  Confeil  ;  parce  que  la  prefente  Soûmiffîon  ne 
vaudra  que  pour  une  feule  &  même,  avec  celle  par  moi 
ci-devant  fignée.  Fait  à  Dieppe  ,  ce  quatrième  jour 
d' Aouji  mil  fept  cens  quarante-quatre. 

Signé,  GiMAY, 
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CO  NT  RAT  de  ceffîon  faite  par  Nicolas- 
Jean  DE  Radiolles ,à Meffire Charles^ 
'Adrien  de  Quiefdeville  ,  le  4,  Aoûfi  174.4, 

PArdevant  Jacques  Grandcamp,  Notaire 
Roïal ,  Garde-notes  au  Bailliage  de  Caux  ,  Vicomr 
te  a  Arques  &  Ville  de  Dieppe ,  &  Jérôme  le  Coeur, 
ajoint  :  Fut  prcfent  NICOLAS-JEAN  DE 
RADIOLLES,  Ecuïer ,  Confeiller  du  Roy ,  Lieu- 
tenant Général  &  Particulier  ,  Civil ,  du  Bailliage  de 
Caux,  Vicomte  d'Arqués,  demeurant  à  Dieppe,  gran^ 
de  rue  ,  Paroiflè  S.  Remy  }  lequel  a  cédé  a  Meffire 
CHARLES -ADRIEN  DE  QUIEFDEVILLE, 
Chevalier,  Seigneur  &  Patron  de  Belménil ,  Bailli  Ci- 
vil &  Criminel  du  Bailliage  Roïal ,  Vicomtal  de  Lon- 
gueville ,  &  Capitaine  du  Château  dudit  lieu  ,  demeu- 
rant en  fa  Terre  de  Belménil ,  étant  ce  jour  à  Dieppe  \, 
à  ce  prefent  &  acceptant  lefdits  Ofices  de  Lieutenant 
Général  &  Particulier ,  Civil  dudit  Bailliage  de  Caux , 
Vicomte  d'Arques^,  dont  ledit  Sieur  de  Radiolles  eft 
Titulaire  ,  &  qui  font  à  la  veille  d'être  réunis  par  Sa 
Majefté,  au  Bailliage  de  Longtieville  ,  ou  plutôt  ladite 
réunion  fera  du  Bailliage  de  jLongueville  au  Bailliage 
d'Arqués  ;  eft  compris  dans  la  prefente  Cefïion  ,  les 
Gages ,  Honneurs ,  Fruits  ,  Prohts ,  Revenus  &  Emo- 
lumens ,  &  tout  ce ,  qui  eft  ataché  aufdits  Ofices ,  fans 
aucune  réferve  \  pour  par  ledit  Sieur  de  Belménil  ,  en 
jouir  &  difpofer  au  lieu  &  place  dudit  Sieur  de  Radiol- 
les ,  qui  le  fubrpge  à  tous  ks  Droits ,.  Noms ,  Raifon*^ 
&  Adions  ;  conlent  que  toutei  Lettres.  &  Ades  luien 
foient  expédiées  &  délivrées  par  qui  &  ainfî  qull  apar- 
tiendra^  &  promet  lui  temettre  es  mains»  inconclnenc 
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après  ladite  réunion  ,  Jes  Quitances  de  Finances  ,  les 
précédentes  Provifions,  &  les  autres  Titres  concernans 
Icfdits  Ofices ,  pour  autant  que  de  bonne  foi  il  en  coû- 
ta recouvrer  ;  le  foûmettant  ledit  Sieur  de  Belmenil , 
d'exécuter  au  lieu  &  place  dudit  Sieur  de  RadioUes , 
la  Soûmiffion  que  ce  dernier  a  faite  au  Confeil ,  pour 
Je  rembourfement  des  Charges  y  mentionnées  ,  &  de 
le  décharger  des  claufes  portées  en  icelle  :  Cette  Vente 
faite  moïennant  la  fomtne  de  Vingt-deux  mille  cinq 
cens  livres ,  francs  deniers  venans  audit  Sieur  de  Radiol- 
les ,  pour  folution  &  paiement  de  laquelle  fomme ,.  le- 
dit Sieur  de  Belménil  promet ,  fera  tenu  &  obligé  l'a- 
quiter  &  décharger. 

Premièrement  ,  de  Trois  cens  cinquante  livres  de 
rente ,  au  capital  de  Sept  mille  livres  envers  Monfîeur 
le  Chevalier,  Maître  des  Comptes  à  Roiien. 

Secondement ,  de  Cent  cinquante  livres  de  rente , 
au  capital  de  Trois  mille  livres  ,  envers  les  Héritiers 
de  la  Dame  Caron  ,  veuve  MitifFeu  ,  demeurante  à 
Dieppe. 

TroilîémemeQt ,  de  Cent  vingt-cin<j  livres  de  rente , 
au  capital  de  Deux  mille  cinq  cens  livres  ,  envers  les 
Héritiers  Longueraye ,  reprefentez  par  le  Sieur  de  Rou- 
mare  demeurant  à  Dieppe. 

Quatrièmement ,  de  Cent  livres  de  rente  ,  au  capi- 
tal de  Deux  mille  livres ,  envers  les  Pupilles  de 
Langlois ,  pour  lefquels  la  nommée  BonuUin  leur  tan- 
te,  agit ,  demeurante  à  Dieppe. 

'  Et  cinquièmement ,  de  la  fomme  de  Deux  mille  li- 
vres ,  envers  M*^  Henri  Boullard ,  Procureur  aux  Sièges 
d'Arqués ,  demeurant  à  Dieppe. 

A  commencer  lefdites  Rentes  à  courir  fur  ledit  Sieur 
de  Belménil ,  de  la  Saint  Michel  prochain  ,  &  s'obli- 
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ge  de  fe  faire  agréer  par  lefdits  Créanciers  ,  en  dedans 
trois  mais  ;  a  afe(^é  &  lûpotéc^ué  aufdites  Crédites  ,  tous 
fes  Biens ,  Meubles  &  Immeubles  ,.prefens  &  à  venir ,  & 
fpécialement  lefdics  Ofices-,  (ans  qu'une  Obligation  dé- 
roge à  l'autre  »  cnforte  <jue  ledit  Sieur  de   Radiolles 
n'en  foit  jamais  inquiété  m  recherché  ;  poura  fe  libérer 
defdites  Crédites  à  fes  frais,  lors  de  quoi  il  fera  fubro- 
gé  aux  droits  defdits  Créanciers ,  pour  affurance  de  la 
prefente  Ceffion  :  Montant  les  fommes  ci-deffus  dé- 
taillées, jointes  enfemble  à  Seize   mille  cinq  cens  li* 
vrcs ,  qui  déduits  des  Vingt  -  deux  cinq   cens  livres , 
prix   principal  du  ptefent   Contrat  ^  refte    Six    mil,- 
le  livres ,  qui  ont  été  prefentement  païez  ,.  comptez  , 
Hombrez  Ôc  réellement  délivrez  audit  Sieur  de  Radiol- 
les ,.  par  ledit  Sieur  de  Belménil ,  en  efpéces  de  Louis 
d'argent  &  monnoïe   aïans  cours  au  prix  du  Roy  ,  a 
la  vue  du  Notaire  foufligné ,  prefence  des  Témoins  bas 
nommez ,  dont  Quitance  :  Sera  une  ampliation  de  ce 
Contrar,  délivrée  inceflànunent  audit  Sieur  de  Radiol:< 
les ,  par  ledit  Sieur  de  Belménil }  fe  réservant  ledit  Sieur 
de  Radiolles ,  à  Cs  i^ire  païer  des  Gages-  à  lui  dûs  par 
l'Hôtel  de  Ville  de  Dieppe ,  &  autres  émolumens ,  juf- 
qu'audit  jour  de  S.  Michel  prochain ,  au  cas  que  ledit 
Sieur  de  Belménil  foit  inftalé  au  Siège  d'Arqués ,  finon 
jufqu'au  jour  de   fon  inflalation  au  même  Siège  j   & 
.pouxa  ledit  Sîeur  de  Radiolles  ^  retirer  du  Gréfe  d'Ar- 
qués, ce  qui  peut  lui  être  du  de  toutes  les  afaires  com- 
mencées fous  fon  nom ,  &  du  tems  de  fon  exercice  j  fur 
cour  qu'il  poura  achever  la  tenue  de  TEtat  du  Décret  de 
Freulleville,  qui  efl:.  commencé  &  prêt  à  finit,  car  ainfi 
&c.  promettans  &c.  obligeans  &c.  renon(^ans  &c.  j  en  té- 
moin de  ce ,  avons  mis  a  ces  Lettres  le  Sceau  de  ce  No- 
tariaL  Ce  fut  £ùt  &  paffé  à  Dieppe ,  chez  M*  Thief- 
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fray,  le  Mardi  après  midi,  quatrième  jour  d'Aouft  mil 
fept  cens  quarante  -  quatre  -,  jprelcnce  des  Sieurs  Jean 
Tnieffray  &  Pierre  Bréant ,  Bourgeois  ,  deroeurans  à 
Dieppe ,  Témoins ,  qui  ont  avec  lefdites  Parties  ôc  lef- 
dits  Notaire  &  Ajoint  ,  %««  >  ledure  faite  ,  à  la  mi- 
nute des  Prefentes  ;  contrôlée  à  Dieppe  le  lendemain  , 
par  M*  Girard  ,  qui  a  reçu  la  fommc  de  Soixante- 
quinze  livres  douze  fols. 
Signez,  J.  Gràndcamp  &  le  Coeur.  Et  fccllé. 

Arreft  du  Confeil  d'Etat  du  Roy,  concernant  les  Avo- 
cats &  Procureurs  du  Roy  de  Normandie. 

LE  Ro)[  âïant  fait  examiner  en  fon  Confèiî ,  les  Mémoires      _ 
qui  lui  ont  été  prcfentez ,  au  fujet  àG&  conteilations  qui  1744. 
fe  font  élevées  entre  les  Avocats  &  {ts  Procureuirà  daiïs  les  Ju-  oaobrc 
rii&li<^iôû«  du  Reflbrt  de  ion  Parlement  de  Normandie  ,  fur 
Tcxercice  de  leurs  fondions  j  &  Sa  Majefté  s'étant  fait  rendre 
un  compte  exaâ:  des  uiages  obfervez  dans  les  Sièges  de  cette 
Province  ,  &  des  difoofîtions  ,  tant  d'une  Sentence  arbitrale 
homologuée  par  Arrefl:  du  Confeil  du  31.  Mars  1^43.  que  des 
Lettres  Patentes  du  mois  d'Avril  fuivant  ,  enregiftrées  audit 
Parlement,  de  Normandie  ,  Elfe  auroit  jugé  à  propos  d'expli- 
quer fes  intentions  par  un  nouveau  Réelenient ,  qui  en  rapel- 
lant  &  expliquant  les  principales  régies  qui  foiit  contenues 
dans  ces  Lettres  Patentes ,  y  aportc  les  tempéramens  néceflai- 
res  pour  l'expédition  des  ataires  ,  &  pour  le  bien  de  la  Juftî- 
cer  A  quoi  defirant  pourvoir  ;  SA  MAJESTE'  F  TANT 
EN    SONCONSEIL,a  ordonné  &  ordonne  ce  qui 
fuit. 

ARTICLE    P  R  E  M  I  E  Rv 

Les  Avocats  &  le  Procureur  du  Roy  feront  tenus  de  s'a^ 
fcmblee  tous  les  fotirs  ordinaires  aîù  Parquée,  en  Robe  &  nor» 
îtutrement  ^  pour  y  délibérer  enrre  ceux  qui  feront  prefens  fit 
IIU  Suite  dié  N^R.  V 


Digitized  by 


Google 


f  % 


ISA       EDITS  ET   REGLEMENS, 

■___        ainfi  qu'il  fera  dit  ci-après  »  fur  toutes  les  afaires  dont  les  GeAS 
^74 4-  du  Roy  doivent  avoir  communication; 

IL  Les  Avocats  &  le  Procureur  du  Roy  recevront  conjoint 
tement  les  communications  des  Avocats  ôc  Procureurs  ,  pour 
les  Caufes  d'Audience  j  &  feront  les  Conclufions  fur  lefdites 
afaires  ,  délibérées  entr'eux ,  &  arrêtées  à  la  pluralité  des  voix. 
IIL  Les  Avocats  du  Roy  porteront  la  parole  aux  Audien* 
ces ,  par  préférence  au  Procureur  du  Roy  j  &  celui  qui  aura 
fait  cette  fonâion  ,  fera  nommé  dans  les  Jugemens  ,  lefquels 

Sorteront  qu'il  a  été  oiii  pour  le  Procureur  du  Roy ,  &  en  cas 
'abfence,  récufation  ou  autre  légitime  empêchement  des  deux 
Avocats  du  Roy  ,  la  parole  fera  portée  par  le  Procureur  dij 
Roy. 

IV.  Celui  qui  portera  la  parole ,  ne  poura  changer  les  Con- 
clufions qui  auront  été  délibérées,  fi  ce  n'eft  que  par  des  Piè- 
ces nouvellement  raportées  à  l'Audience,  ou  autres  Caufes  fu- 
fifantes,  il  furvienne  une  raifon  de.chanjger  d'avis  ,  auquel  cas 
il  en  conférera  avec  fes  Confrères ,  s'ils  font  prefens  lors  de  la 
Plaidoirie ,  &  ainfi  que  le  tems  6c  les  circonftances  le  permet-- 
tront.  .  , 

V.  Les  fimples  Requêtes  tendantes  ,  foit  à  l'introduélion 
desinftances,  foit  à  TinAruâdon  d'icelles  ,  feront  remifes  avec 
les  Pièces  entre  les  mains  du  Procureur  du  Roy  ,-qui  y  don- 
nera {es  Conclufions,  de  l'avis  des  Avocats  du  Roy ,  s'ils  font 
prefentez  au  Parquet. 

VL  A  l'égard  des  Inftances  ou  Procès  ,  il  en  fera  tenu  un 
Regiftre  ,  à  mefure  qu'elles  feront  aportées  au  Parquet  ,  fur 
lequel  la  diftribution  defdites  Inf);ances  Ou  Procès  ,  fera  faite 
entre  les  Avocats  &  Procureur  du  Roy  ,  pour  être  au  raport 
de  l'un  d'eux  ,  pris  telles  Conclufions  qu'il  apartiendra ,  lef* 

Quelles  Conclufions  feront  données  pareillement  à  la  pluralité 
es  voix. 

VIL  Ladite  diftribution  fera  faite  fucceifivement  &  alterna- 
tivement de  mois  en  mois  ,  par  chacun  defdits  Oficiers  du 
Parquet  j  enforte  que  Tancien  Avocat  du  Roy  la  faflè  pen- 
dant le  premier  mois  j  le  Procureur  du  Roy  ,.  pendant  le  fé- 
cond i  &c  le  dernier  Avocat  du  Roy ,  pendant  le  troifîéme ,  & 
ainfi  de  fuite. 

VIII.  En  procédant  à  ladite  diftribution  ,  celui  qui  fera 
entour  de  la  tàite  ,  aura  le  choix  de  l'Infbince  ou  Procès  qu'il 
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devra  raportcr  ,  lorfqull  y  en  aura  plafîeurs  à  dTftribucr  i  &  — — 
s*il  n'y  en  a  qu'un  fcul ,  il  fera  remis  par   préférence    entre  q^^J- 
fes  mains.  ^ 

IX.  Poura  le  Procureur  du  Roy  donner  feul  des  Conclu- 
fions  fur  les  afaires  qui  requércront  telle  célérité ,  que  le  rc^ 
tardement  (êroit  pré)udiciaDle  au  bien  de  la  Juftice  i  £c  en  l'ab* 
fênce  du  Procureur  du  Roy,  Tancien  des  Avocats  du  Royi  Se 
à  fon  défaut  >  le  fécond  aura  le  même  pouvoir. 

X.  Les  Conclu  fions  délibérées  au  Parquet  fur  les  Procès  oa 

Inffctnccs  y  feront  rédigées  fous  le  nom  du  Procureur  du  Roy  , 

&  par  lui  écrites  &  fignées ,  s'il  eft  prefent  j  &  en  fon  abfence^ 

ou  autre  légitime  empêchement ,  par  l'ancien  Avocat  du  Roy^ 

&  à  fon  défaut,  par  le  fécond. 

XI.  Les  Délibérations  du  Parquet^  enfemble  le  vu  &  difpo- 
fitif  des  Conclufions  qui  y  feront  données  par  écrit  ,  feront 
tranfcrites  (ur  un  Regiftre  dans  Tordre  de  leurs  dates  ;  &  ne 
pouront  lefdites  Conclu  fions  être  délivrées,  qu'après  avoir  été 
portées  fur  ledit  Regiftre ,  lequel  fera  coté  £c  paraphé  par  les 
Avocats  &  le  Procureur  du  Roy ,  &  dépofé  dans  une  armoire 
du  Parquet  ^  dont  ils  auront  chacun  une  clef  y  fans  qu'aucun 
d'eux  puille  tranfporter  ledit  Regiftre  hors  du  Parquer, 

XII.  Lorfque  les  Conclufions  ne  feront  délibérées  qu'entre 
deux  defdits  Ofîciersdu  Parquet^  &  que  leurs  opinions  feront 

{partagées,  Tavis  de  celui  qui  tiendra  la  plume,  prévaudra  dans 
es  Conclufions  par  écrit  y  &  l'avis  de  celui  qui  devra  porter, 
la  parole ,  prévaudra  réciproquement  dans  les  Caufès  qui  fe* 
ront  portées  à  l'Audience. 

XIII.  En  cas  que  les  Conclufions  étant  délibérées  entre  les 
trois  Oficiers  du  Parquet  ,  ils  foieht  chacun  d'un  avis  difé- 
rent ,  l'avis  du  Procureur  du  Roy  prévaudra  dans  les  Conclu- 
fions  par  écrit  ;  &  l'avis  de  celui  des  Avocats  du  Roy  qui  de- 
vra porter  la  parole  y  prévaudra  pour  les  Conclufions  qui  fe* 
ront  prifes  à  l'Audience. 

XIV.  L'afiîftance  aux  defcentes  fur  les  lieux  ,  &  autres 
Commi/Hons  ordonnées  dans  les  afaires  contentieufes  en  mar- 
tiére  Civile  ,  qui  feront  de  nature  à  être  communiquées  au 
Parquet  y  apartiendra  tant  aux  Avocats  qu'au  Procureur  du 
Roy ,  chacun  à  leur  tour. 

XV.  Le  Procureur  du  Roy  aflîftera  feul  à  l'expédition  des 
afaires  qui  fe^  traitent  hors  Jugement ,  &  fans  qu'il  y  ait  de 

Vii 
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.—  contéftation  en  Juftice  ,  comme  aux  Dations  de  Tutelle  ou 

*7  44  Curatelle ,  Ventes ,  Ajudications ,  nominations  d'Experts  &  au- 

^  ^  "   très  femblables  y  mais  fî  en  aucunes  defdites  afaires  ,  il  fur-. 

vient  des  opofitions  ou  autres  conteftations  qui  feront  portées 

en  Juftice  ,  il  en  fera  ufé  à  cet  égard  ainfi  qu'il  eft  prefcrit 

par  les  Articles  ci-deflùs. 

XVI.  Le  Procureur  du  Roy  nommera   feul  les  Témoins: 

})our  lés  informations  de  vie  &  de  mœurs  xle  ceux  qui  fe  pre- 
enteront  pour  être  reçus  dans  le  Siège  ^  Se  les  Conolufions  fur 
fcfditçs  informations ,  feront  délibérées  cogime  il  cil  dit  ci- 
deiïus* 

XVIL  II  fixera  pareillement  feul  les  Certificats  qui  doi- 
vent être .  délivrez  avant  Texpédition  des  Provifions  des  Ofi- 
ciers  qui  font  reçus  au  Parlement,  pour  atefter  qu'ils  n*ont  au- 
cun parent  ou  allié  au  degré  de  TOrdonnance  ,  dans  le  Siège 
cil  ils  doivent  exercer  leurs  fondions. 

XVIII.  Les  Regiftres  des  Notaires  ,  Tabellions  ,  Huiflîers , 
Sergens  ou  autres ,  feront  lignez  &  paraphez  par  les  Avocats 
&  Procureurs  du  Roy  conjointement. 

XIX.  Le  Procureur  du  Roy  poura  feril  recevoir  toutes  Ie$' 
dénonciations,  &  tant  fur  lefaitcs  dénonciations  qu'autrement, 
rendre  plainte  fuivatit  ^exigence  des  cas. 

XX.  Poura  pareillement  prendre  feul  toutes  Conclufions 
qu'il  apartiendra,  jufqu'au  premier  décret  inclufivement ,  foie 
qu'il  y  ait  Partie  civile  ou  non ,  même  requérir  avant  ou  après 
ledit  décret  ,  telles  aditions  ou  continuations  d'Informations 
qu'il  jugera  néccflàires ,  &  faire  faire  feul  tous  £xploits  d'Affi- 
gnation ,  Significations  ou  autres  qu'il  conviendra ,  en  exécu- 

/        tion  des   Ordonnances  &  Jugemens  qui  feront  intervenus. 

XXI.  Dans  tous  les  Procès  verbaux  &  autres  Aéles  oii  la 
prefence  de  la  Partie  publique  eft  requîfe  en  matière  Crimi- 
nelle ,  le  Procureur  du  Roy  y  aflîftera ,  &  y  prendra  telles  Con- 
clu  fions  qu'il  apartiendra,  par  préférence  aux  deux  Avocats  du 
Roy  ;  &  en  fon  abfence  ou  légitime  empêchement  ,  l'ancien 
défaits  Avocats  du  Roy  par  préférence  au  fécond ,  ce  qui  fera 
obfervé ,  foit  que  lefdits  Procès  verbaux  ou  Aâ:es  fe  faflent  dans 
le  lieu  de  la  Jurifdiftion  ou  ailleurs. 

XXII.  Les  Conclufions  pour  le  Règlement  à.  Textraordinai- 
re ,  même  toutes  les  autres  qui  feront  prifes  pour  les  inftruc- 
tions  qui  fe  feront  depuis  le  premier  décret ,  lu>cs  le  cas  de  l'Ar* 
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tide  précédent,  feront  idélibérëes  ainfi  qu^il  eft  dit  cî-deflus  ,  _— 
fi  ce  n'eft  dans  les  cas  qui  requéreroient  telle  célérité  qu'il  y  }^lXti 
eut  du  péril  dans  le  retardement, 

XXIIL  Les  Conclurions  fur  les  Requêtes  des  Acufez  décrétez 
de  prife  de  corps  ,  tendante  afin  •  de^  liberté  ,  comme  auffi  les 
Conclufions  qui  fe  donnent  fur  leva  des  Procès,  encorequ'ct 
les  ne  fuflent  que  préparatoires  ou  interlocutoires ,  feront  dé^ 
libérées  en  quelque  cas  que  ce  foit. 

XXIV.  L'ancien  Avocat  du  Roy  aura  rang  &  féançe  avant 
le  Procureur  du  Roy ,  qui  précédera  le  fçcond  Avocat  'du  Roy; 
quoique  pourvu  &  reçu  avant  lui. 

XXV.  Seront  au  furplus  obfervez  les  ufages  établis  en  cha- 
que Siège  ,  fur  le  partage  des  émolumens ,  droits  &  prérogati- 
ves des  Ofices  des  Avocats  &  Procureurs  du  Roy  ;  &  en  cas 
de  conteftation ,  lefdits  Oficiers  envoïeront  leurs  Mémoires  au 
Procureur  Général  de  Sa  Majefté  en  fa  Cour  de  Parlement  de 
Normandie  ,  pour  être  par  lui  requis ,  &  par  ladite  Cour  or- 
donné ce  qu'il  apartienclra. 

XXVI.  N'entend  Sa  Majefté  comprendre  dans  le  prefent 
Règlement ,  les  fon£Uons  des  Avocats  &  Procureur  du  Roy 
des  Amirautez ,  Eaux  &  Forêts ,  &  autres  Sièges  extraordi^ 
naires ,  même  des  Ofices  de  Procureur  du  Roy  de  Police  ,  à* 
l'égard  defquels  il  en  fera  ufé  comme  par  le  paffê  ;  fauf  à 
y  être  pourvd  dans  la  fuite  s'il  y  échet ,  par  tel  Règlement  qu'il 
apartiendra;  &  feront  fur  le  prefent  Arreft,  toutes  Lettres  Pa- 
tentes à  ce  néceflàires  expédiées.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du 
Roy ,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenii  à  StraftK)urg ,  le  dixième  jour 
d'Oiàobre  mil  fept  cens  quarante-quatre. 

Signé,  PHELYPEAUX. 


LETTRES    PATENTES    DU    ROY, 

fur  rArrelt  du  Confeil  ci-defTus. 


2)h  I  0.  OElobre  1744* 


L 


ouïs  par  la  grâce  de. Dieu ,  Ro^  de  France  &  de  Na- 
_^  varre  :  A  nos  amez  &  féaux  les  Gens  de  tenans  nôtre 
Cour  de  Parlement  dé  Normandie  ,  Salut.  Après  avoir  fait 
examiner  en  notre  Confeil  >  les  Mémoires  qui  Nous  ont  été 
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m  prcfentez  au  fujet  des  conceilations  qui  s'écoient  ëlevëcs  entre 

ôdobrc  ^^^  Avocats  &  uos  Procureurs  aux  Jurifdi^ons  du  Reflbrt  de 
^^'  nôtre  Cour  de  Parlement 'de  Normandie ,  &  fur  le  compte  oui 
Nous  a  éU  rendu  ,  tant  des  ufages  obfcrvez  dans  lefdites  Ju- 
rifdiâions^  que  des  difpoiîtions  d'une  Sentence  arbitrale  des' 
23.  &  27.  Juin  1641.  &  des  Lettres  Patentes  du  mois  d*Avril 
1643.  enregiftrées  en  nôtredite  Cour  ,  Nous  aurions  jugé  à 

{)ropos  de  faire  un  nouveau  Règlement  entre  ces  Oficiers ,  par 
*Arreil  ataché  fous  le  Contreicel  des  Prefentes  ,  dans  lequel 
en  rapellant  &  expliquant  les  principales  régies  qui  font  con- 
tenues dans  les  Lettres  Patentes  de  1^43*  Nous  y  avons  apor^ 
té  les  tempéramens  néceilàires^pour  ^expédition  aes  afiaires  &c 
le  bien  de  la  JuiKce  :  Nous  nous  y  fommes  jportez  d^autanc 
plus  volontiers  y  qu'ien  distinguant  ainfi  les  fonéâons  qui  feront 
remplies  par  chacun  de  ces  Oficiers^  &  celles  qu'ils  exerceront 
en  commun  y  Nous  préviendrons  toutes  les  dificultez  qui  pou* 
roient  naître  entr^eux ,  &  Nous  les  mettrons  en  état  ae  n'être 
plus  ocupez  que  du  Tbin  de  Nous  donner  par  une  louable  émula^ 
tion  y  des  preuves  de  leur  zèle  pour  nôtre  fèrvice  >  &:  pour  Tin- 
téreft  du  Public.  A  CES  CAUSES>&  autres  à  ce  Nous 
mouvans  y  de  Tavis  de  notre  Confèil ,  qui  a  vu  l*Arrcft  rendu 
cejourd^hui ,  &  ataché  fous  le  Contrefcel  des  Prefentes  ,  &:  de 
notre  certaine  Science  ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale,, 
Nous  avons  ordonné  &:  ordonnons  \  Voulons  &  Nous  plaîe 
ce  qui  fuit» 

ARTICLE    PREMIER- 

Nos  Avocats  &  Procureur  feront  tenus  de  s'afîcmbler  tous 
les  jours  ordinaires  au  Parquet  ,  en  Robe  &  non  autrement  > 

Îjour  y  délibérer  entre  ceux  qui  feront  prefens  y  &  ainfi  qu'il 
era  ait  ci-après ,  fur  toutes  les  afaires  dont  les  Oficiers  char* 
gez  du  miniftére  public  doivent  avoir  communication. 

IL  Nofdits  Avocats  &  Procureur  recevront  conjointement 
\ts  communications  des  Avocats  &  Procureurs  pour  les  Caufès 
d'Audience ,  &  feront  les  Conclufions  fîir  lefdites  afaires  déli- 
bérées cntr^eux^  &  arrêtées  à  la  pluralité  des  voix. 

IIL  Nos  Avocats  porteront  la  parole  aux  Audiences  par  pré- 
férence à  notre  Procureur  ,  &  celui  qui  aura  fait  cette  fonc- 
tion^ fera  nommé  dans  les  Jugemens,  lefquels  porteront  quil 
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a  été  oui  pour  le  Procureur  du  Rdy  j  &  en  cas  d'abfencc  ,  ré- 
cufation  ou  autre  légitime  empêchement  de  nos  deux  Avocats , 
la  parole  fera  portée  par  nôtre  Procureut. 

IV.  Celui  qui  portera  la  parole  ne  poura  changer  les  Con- 
clufions  qui  auront  été  délibérées  ,  fi  ce  n*eft  que  par  des  Pié- 
gées nouvellement  raportées  à  l'Audience ,  ott  autres  cauies  fu- 
lifkntes ,  il  furvienne  une  ràifon  de  changer  d'avis ,  auquel  cas 
il  en  conférera  avec  {es  Confrères ,  s'ils  font  jprcfens  lors  de  la 
Plaidoirie ,  &  ainfi  que  le  tems  &  les  circonftanccs  le  permet- 
tront. 

V.  Les  fimples  Reauêtes  tendantes ,  foit  à  TintroduAion  des 
ïnftances ,  foit  à  Tinltruftion  d'icelles ,  feront  remifes  avec  les 
Pièces  entre  les  mains  de  notre  Procureur  ,  qui  y  donnera  fe$ 
Conclufions ,  de  Tavis  de  nofdits  Avocats  ,  s'ils  font  prefcns 
au  Parquet. 

VI.  A  l'égard  des  ïnftances  ou  Procès ,  il  en  fera  tenu  un 
Regiftre  à  mefure  qu'elles  feront  aportées  au  Parquet  ,  fur  le- 
quel la  diftribution  defdites  ïnftances  ou  Procès ,  fera  faite  en-^ 
tre  nos  Avocats  &  Procureur  ,  pour  être  au  raport  de  l'un 
d'eux ,  pris  telles  Conclufions  qu'il  apartiendra ,  le/quelles  Con- 
clufions feront  données  pareillement  à  la  pluralité  des  voix. 

VIL  Ladite  diftribution  fera  faite  fucceffivement  &  alterna- 
tivement de  mois  en  mois  ,  par  chacun  defdits  Oficiers  du 
Parquet,  enforte  que  l'ancien  de  nos  Avocats  la  faflè  pendant 
le  premier  mois,  nôtre  Procureur  pendant  le  fécond,  écledei> 
nier  de  nos  Avocats  pendant  le  troifîéme ,  &  ainfi  de  fuite. 

VIII.  En  procédant  à  ladite  diftribution  ,  celui  qui  fera 
entour  de  la  Faire ,  aura  le  choix  de  l'Inftance  ou  Procès  qu'il 
devra  raporter ,  lorfqu'il  y  en  aura  plufieurs  à  diftribuer  ;  & 
s*il  n'y  en  a  qu'un  feul  ,  il  fera  remis  par  préférence  entre 
fes  mains. 

IX.  Poura  nôtre  Procureur  donner  feul  des  Conclufions  fur 
les  afeires  qui  reauéreront  telles  célérité  ,  que  le  retardement 
feroit  préjudiciable  au  bien  de  la  Juftice,  &  en  l'abfence  de 
nôtre  Procureur  ,  l'ancien  de  nos  Avocats  j  &  à  fon  défaut ^ 
le  fécond  aura  le  même  pouvoir. 

X.  Les  Conclufions  délibérées  au  Parquet ,  fur  les  Procès  ou 
ïnftances ,  feront  rédigées  fous  le  nom  de  nôtre  Procureur  ,  6c 
^àr  lui  écrites  &  fienées,  s'iîeft  prefent;  &  en  fon  abfencc  ou 
autre  légitime  empêchement ,  par  l'ancien  de  nos  Avocats  ,  & 
à  fon  défaut  par  le  fécond* 
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,p  XL  Les  Délibérations  an  Parq^if  t  y  eniVmble  le  vu  &  diffo- 

oaobrc  ^^^  ^^^  Conclufions  qui  y  feront  données  par  écrit  ,  feront 
tranfcrites  fur  un  Rjegiftre  >  dans  l'ordre  de  leurs  dates  $  &  ne 
poutont:  hfàwes  Ckmcli^fions  être  délivrées  ^  qu'après  avoir  été 
portées  fur  ledit  Regiftre  ^  lequel  fera  cù%é  ^  para{>hé  par  nos 
Avocats  &  Procutçur ,  &  dépofé,  dansj  une  armoire  du  Par- 
quet >  dont  ils  auront  chacun  une  clef ,  fans  qu'aucun  d'eux 
puille  tr^fporter  ledit  Regiftre  hors  du  JParouet, 

XIL  Lorique  les  Coî)clu.fîo;is  ne  feront  aélibérées  qu'entre 
deux  defdits  Oficiers  du  Parquet ,  &  que  leurs  opinions  feront 

{partagées >  l'avis  dé  cdui  qui  tiendra  la  jJu me,  prévaudra  dans 
es  Conclufions  par  écrit  j  &  l'ws  de  cçlui  qui  devra,  porter  la 
parole ,  prévaudra  réciproquement  dans  les  Cau  fes  qui  feront 
portées  a  rAudiençe, 

XIIL  En  cas  que  les  Conclufions  étans  délibérées  entre  les 
trois  Ofiders  du  Parquet,  ils  foient  chacun  d'un  avis  diférent , 
l'avis  dç  nôtre  Procureur  prévaudra  dans  les  Conclufions  par 
écrit  j^  &  l'avis  de  celui  de  nos  Avocats  qui  devra  porter  la  parole , 
prévaudra  pour  les  Conclufions  qui  feront  prifes  à  l'Audience. 

XIV.  L'aflîftance aux  defcentes  fur  les  lieux,  &  autres  Comi- 
mifltôns  ordonnées  dans  les  afaires  contentieufes  en  matiérç 
Civile  y,  qui  feront  de  nature  à  être  communiquées  au  Parquet  ^ 
apartiendra  tant  à  nofdits  Avocats  y  qu'à  nôtre  Procureur  char 
cun  à  leur  tour. 

-  XV.  Nôtre  Procureur  affiftera  feul  à  l'expédition  des  afei- 
re^  qui  fe  traitent  hors  Jugement  ,  &  fans  qu'il  y  ait  de  coa- 
teftations  en  Juftice  ,  comme  aux  Dations  de  Tutplle  ou  Cu- 
ratelle ,  Ventes  ,  Ajudicatiôns  ^  nominations  d'ExjJerrs  &.  axi- 
très  femblables  j  mais,  fi  en  aucunes  defdites  afaires  il  furvient 
des  opofitions  ou  autres  conteftations  qui  foient  portées  en 
Juftice ,  il  en  fera  ufé  à  cet  égard  ainfi  qu'il  eft  prefcrit  par 
les  Articles  ci-defliis;  - 

XVL  Nôtre  Procureur  nommera  feul. les  Témoins  pour  kj 
informations  de  vie  &  de  mceurs  de  ceux  qui  fe  prefentéront 
pour  être  reçus-  dans  le  Siège ,  &  les  Conclufions  fur  iefdites 
informations  feront  délibérées  comme  il  efb  dit  d-rdefRjs. 

XVir.  U  figniera  pawiiiement  feul  les  Certificat  qui  doivent 
être  délivrez  a>^nt  l'expédition  des  Provifîoçs  des  Oficiers  qui 
ibnt  reçus  a«  Parlement;  pour  atefter  qu'ils  n'ont  aucun  Par 
xsat  ou  Allié  au  degré  de  l'Ordoiuiance  y  daxxs  le  Siège  ou  ils 
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doivent  exercer  leurs  fondions  j  &  lorfaû'il  aura  été  ordonné  -*- 
par  le  Parlement,  que  rinformsvtion  de  leur  vie  6c  mœurs  fera  Jj^j] 
faite  par  un  Oficicr  du  même  Siëee  ,   ce  fera  pareillement  à 
xiotredit  Procureur  qu'apartiendra  Te  droit  de'nommer  les  Té-  • 
moins  qni  icront  entendue  dans  ladite  information. 

XVill.  Les  Regiftres  des  Notaires  -  Tabellions  ,  Huiflîers  ^ 
Sergcns  ou  autres  ,  feront  lignez  ou  paraphez  par  nos  Avocat* 
ic  Procureur  conjointement, 

-  XIX,  Nôtye  Procureur  pourafeul  recevoir  toutes  les  dénoubi- 
ciations,  &  tant  fur  le{Hites  dénonciations  qu'autrement^  ren^ 
dre  plainte  fuivant  l'exigence  des  cas. 

XX.  Poura  pareillement  prendre  feul  toutes  Conclufîons 
qu'il  apartiendra,  jufqu'au  premier  Décret  inclufivement ,  foit 
qu'il  y  ait  Partie  Civile  ou  non ,  même  requérir  avant  ou  après 
ledit  Décret  telles  aditions  ou  continuation  d^informationi 
qu  il  jugera  néceflairesj  fie  faire  faire  feul  tous  Exploits  d'Aflt- 
gnatioxi ,  Signification  ou  autres  qu'il  conviendra  >  en  exécu- 
tion des  Ordonnances  àc  Jugemèns  qui  feront  intervenus. 

XXi.  Dans  tous  les  Procès  verbaux  &  autres  AéJtes  où  la 
prefence  de  la  Partie  publique  eft  requife ,  en  matière  Crimi- 
nelle ,  nôtre  Procureur  y  affiliera ,  &  y  prendra  telles  Conclu- 
iions  qu'il  apamendjra  par  préférence  a  nos  deux  Avocats  ;  fie 
€n  {on  abicncé  ou  légitime  empêchement ,  l'ancien  defdits- Avo- 
cats par  préférence  au  fécond ,  ce  qui  fera  obfervé  ,  foit  que 
lefdits  Procès  verbaux,  ou  autres  Aâes  Ce  fàflent  dans  le  lieu  de 
la  Jurifdi£lion  ou  ailleurs. 

XXIL  Les  Concluiions  pour  le  Règlement  à  Tej^traordinai- 
re,  même  toutes-  les^  autres  qui -feront  prifes  pour  les^inftruo- 
tions  oui  fe  feront  depuis  le  premier  Décret ,  hors  le  cas  de 
l'Article  précédent,  feront  délibérées  ainfî  qu'il  efï  dit  ci-def- 
&XS  y  fi  ce  n'elt  dans  les  cas  qui  requéreroient  telle  célérité^ 
qu'il  yr  eut  du  péril  dans  le  retardement. 

XXIIJ.  Les  Conclufions  fur  les  Kcauêtes  des  Acufêz  décré- 
ter de  prife  de  corps ,  tendante  à  fin  de  liberté  }  comme  auflî  ^ 
les  Conclufions  qui  fe  donnent  fur  le  vu  du  Procès  ,  encore* 

3u'elles  ne  fuflent  que  préparatoires  ou  inoerlocutoires^ ,  feront: 
élibérées  en  quelque  cas  que  ce  (bit.- 
XXIV.  L'ancien  de  nos  Avocats  aura  rang  fie  ^ance  avanr 
nôtre  Procureur  qui  précédera  le  fécond  de.nofdirs  Avocats  ^ 
quoique  pourvu  fie  reç/î  avant  lui.. 
-    m.  SuiU(UN.  R^  X 


Digitized  by 


Google 


,(jî,     "  EDITS   ET  REGLEMENS, 

^.  XXV.  Seront  au  furplus  obfcrvcz  les  ufages  établis  en  cha-» 

»7  44.  qttc^iége,  fur  le  partage  des  Emolumens,  Droits  &  Préroga- 
oaobrc.  ^^^  j^^  Ofices  de  noGiits  Avocats  &  Procureur  j  &  en  cas 
de  conteftations ,  lefdits  Oficiers  envoïeront  leurs  Mémoires  à 
nôtre  Procureur  Général  en  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Nor- 
mandie ,  pour  être  par  lui  requis ,  &  par  nôcredite  Cour  or- 
donné ce  qu'il  apartiendra. 

XXVI.  N'entendons  comprendre  dans  le  prefent  Règle- 
ment les  fondions  de  nos  Avocats  &  Procureurs  aux  Ami- 
rautez  Eaux  &  Forêts ,  &  autres  Sièges  extraordinaires!  j  mê- 
me des  Ofices  de  nos  Procureurs  de  Police  ,  à  l'égard  deC- 
quels  il  en  fera  ufé  comme  par  le  paflTé  ;  fauf  à  y  être 
pourvu  dans  la  fuite  ,  s'il  y  échet ,  par  tel  Règlement  qu'il 
apartiendra.  . 

SI  VOUS  MANDONS  que  ces  Prefcntes  vous  aïez 
à  faire  lire  ,  publier  6c  enregiftrer  ,  &  le  contenu  en  icelles 
carder  ,  obfervcr  &  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur, 
nonobftant  tous  Edits  ,  Déclarations  ,  Arrêts  &  Réglemens , 
aufquels  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  en  ce  qui  feroit 
contraire  à  ces  Prefentes  ,  Clameur  de  Haro  &  Charte  Nor- 
mande ,  C  A  R  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Donne' es  à  Strafbourg, 
le  dixième  jour  d'Odobre ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  qua- 
rante-quatre j  &  de  nôtre  Régne  le  trentième.  Signé,  LOUIS: 
Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,Phelypeaux.  Et  fcellées 
du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lûè's  ,  publiées  &  regifir/es,  la  grande  Audience  de  U  Cour  ft4nte,A  Rtiiem 
in  Farlematt ,  U  /.  Février  174S'  Signé ,  A  TJ  Z  A  N  E  T. 
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Arreft  du  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  qui  ordonne  c]u*il 
fera  procédé  à  rétablifTement  des  quatre  Branches 
de  Teinturiers  ,  ordonnées  par  les  Articles  V*  VI.  & 
VII.  jdu  Règlement,  du   i^.  Janvier  1737. 

Su  /.  janvier  i74S^ 

LE  Roy  étant  informé  qu'il  s'eft  élevé  quelques  difîcultez  - 

au  fujet  de  Texécution  des  Réglemens  conecrnanD  les  Tein-  î  ^  1  ^' 
tures  des  25.  Juin  1709»  &  15.  Janvier  1737.  &  que  fous  ce 
prétexte,  la  Communauté  des  Teinturiers  de  la  Ville  de  Rouen^ 
le  feroit  opofée  à  Tétabliflement  de  la  quatrième  Branche  des 
Teinturiers  ,  ordonnée  par  TArticle  VII.  dudit  Règlement  du 
15.  Janvier  1737.  à  quoi  Sa  Majefté  dedrant  pourvoir  :  Oui  le 
Raport  du  Sieur  Orry ,  Confeiller  d'Etat  ordinaire  &  au  Con- 
feil  Roïal ,  Contrôleur  Général  des  Finances  j  LE  ROY 
E'TANT  EN  SON  CONSEIL,  en  interprétant  en- 
tant que  de  befoin  ledit  Règlement  du  25.  Juin  1709,  &; 
TArticle  VIL  de  celui  du  15.  Janvier  1737.  a  ordonné  & 
ordonne  qu'il  fera  inceflamment  procédé ,  fi  fait  n'a  été  ,  à 
Tétabliflement  des  quatre  Branches  de  Teinturiers,  ordonnées 
parles  Articles  V- VL  &  VIL  du  Règlement  du  15.  Janvier 
1737.  pour  ne  former  qn'une  feule  &  même  Communauté 
en  ladite  Ville  de  Rouen  j  ^veut  en  confèquence  Sa  Majefté  > 
Que  les  Maîtres  Teinturiers  ,  qui  n*ont  point  encore  opté' , 
ioient  reçus  dans  Tune  delHites  quatre  Branches  ,  après  l'option 
par  eux  feite  en  la  forme  prefcrite  par  ledit  Règlement  :  En- 
joint Sa  Majefté  au  Sieur  Intendant  &  Commiflàire  départi  ^ 
en  la  Généralité  de  Roiîen ,  de  tenir  la  main  à  l'exécution  du 
prefent  Arreft ,  qui  fera  lu  ,  publié  &  aficbé  par  tout  oii  befoia 
îcra ,  6c  fur  lequel  toutes  Lettres  néceflàires  feront  expédiées»  ^ 
F  A I T  au  Confeil  d'Etat  du  Roy ,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  à 
Ver/àiJJes ,  le  huitième  jour  de  Janvier  mil  fept  cens  quarante-^ 
cinq^  Signé,  DE  YOYER. 
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LETTRES    PATENTES    DU    ROY,. 
fur  TArreft  du  Confeil  ci-defTus. 

Du  ^.  janvier  i74S* 

r  ■  Y  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
jjj^yi^]  JLi  varre  :  A  nos  amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour 
de  Parlement  à  Roiien  ,  S  a  l  u  t.  Etant  informé  qu'il  s*efl: 
élevé  quelques  dificultez  au  fujet  de  rexécution  des  Kégle- 
mens  concernans  les  Teintures  des  15*  Juin  1709.  &  15.  Jan- 
vier 1737.  &  que  fous  ce  prétexte,  la  Communauté  des  Tein* 
turiers  de  la  Vilk  de  Roiien  ,  fe  feroit  opofée  à  Tétablillcment 
.  de  la  quatrième  Branche  des  Teinturiers ,  ordonnée  par  TArti- 
cle  VIL  dudit  Règlement  du  15,  Janvier  1737.  à  quoi  Nous  y 
avons  pourvu  par  î'Arreft  de  ce|ourd*hui  rendu  en  notre  Con- 
feil d'Etat,  Nous  y  étant,  pour  Texécutipn  duquel  Nous  avons 
ordonné,  que  toutes  Lettres  nëceflàires  feront  expédiées.  A 
CES  CAUSES  ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil  ^  qui  a  vu  le- 
dit Arreft  ci-atafhé  fous  le  Contrefcel  de  nôtre  Chancellerie, 
en  interprétant  entant  que  de  befoin  ledit  Règlement  du  ly. 
Juin  1709,  &  l'Article  VIL  de  celui  du  15*  Janvier  1737. 
Nous  avons  ordonné  ,  &  par  ces  Prefentes  (ignées  de  nôtre 
main ,  ordonnons  qu'il  fera  inceflàmmçnt  tyrocédé ,  fi  fait  n'a 
été ,  à  l'établinèment  des  quatre  Branches  ae  Teinturiers ,  or- 
donnée par  le^  Articles  V.  VL  &  VI^.  du  Règlement  du  1 5. 
Janvier  17^7.  pour  no  former  qu'une  feule  &  même  Commu- 
nauté en  ladite  Ville  de  Roiien  ;  Voulons  /en  conféquencc , 
que  les  Maîtres  Teinturiers  qui  n'ont  point  encore  opté ,  {oient 
reçus  dans  l'une  defdites  quatre  Branches  ,  après  l'option  par 
CU3C  faite  en  la  forme  prefcritç  par  ledit  Règlement.  SI  VOUS 
MANDONS  que  ces  Prefentes  vous  aïez  à  faire  regiftrer^  & 
le  contenu  en  icçlles  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur  J  Car. 
tel  eft  nôtre  plaifir.  Doune'jes  à  Verfailles ,  le  huitième  jaur  de 
Janvier,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-cinq 5  &  de  nôtre 
Régne  lé  trentième.  Signé ,  LO  JJ I S  i  Et  plus  bas  ^  Par  le  Roy , 
Djevoyjek,  Et  fcellées  d'un  grand  Sceau  ae  cire  jaune. 

Lues ,  publiées  &  regiftries ,  U  grunde  Audience  de  la  Courfeante.  A  RoiieM 
en  Parlement^  U  /.  Avril  17 4S^  Signé,  AU2  ANET> 
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Déclaration  du  Rov  5  portant  rétabliflement  du  droit  ' 
d'un  Sol  iîx  deniers  fur  chaque  Jeu  de  Cartes^ 

Du  iâ.  Frurier  i74y 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  1 7  4  f . 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront,  ^^vricc 
Salut,  Entre  tous  les  moïens  qui  Nous  ont  été  propofez 
pour  fobvenir  aux  befoins  aftuels  de  TEtat,  &  pour  Nous  met- 
tre en  état  de  ftiporter  les  nouvelles  Charges  aufquelles  Nous 
nous  fommes  obligez ,  Nous  n*en  avons  trouvé  aucun  qui  fut 
moins  onéreux  à  nos  Sujets ,  que  le  rétabliflement  des  Droits 
fur  les  Cartes  à  joiier  ,  dont  la  perception  a  été  ordonnée  par 
TEdit  du  mois  d*0<9bobre  1701.  &  qui  ont  été  perçus  jufqu*en 
lyix)^  A  CES  CAUSE  S,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans, 
de  nôtre  certaine  fcience,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale, 
Nous  avons  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre  main  ,  dit ,  dé- 
claré &  ordonné ,  difons  ^  déclarons  &  ordonnons  ,  Voulons  ' 
&  Nous  plaît ,  .que  Je  Droit  de  Dix-huit  deniers  par  chaque 
Jeu  de  Cartes  ^  établi  par  Edit  du  mois  d'0£tobrc  170 1 .  loit . 
levé  &:  perçu  dans  toute  Tétenduë  de  nôtre  Roïaume  ,  à  com- 
pter du  jour  delà  publication  de  la  prefente  Déclaration  ,  & 
ce  fur  le  pied  de  Dix-huit  deniers  par  Jeu  :  Voulons  que  \ts 
contraventions  qui  pouront  arriver ,  tant  à  la  fabrication  qu'au 
débit  defdites  Cartes  &  Droits  établis  par  nôtre  prefente  Dé- 
claration ,  foient  inftruites  &  jugées  par  les  Lieutenans  Géné- 
raux *&  autres  Oficiers  de  Police,  privativement  à  tous  autres 
Juges  ,  faùf  Tapel  en  nos  Parlemens  ;  &  feront  au  furplus  ,  les 
dilpofîtions  dudit  Edit  du  mois  d^Odkobre  1701.  &  la  Décla- 
ration du  17,  Mars  1703.  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur, 
en  ce  qui  n'eft  pas  contraire  à  la  prefente  Déclaration.  S I 
DONNONS  E  N  Mandement  à  nos  amez  &  féaux 
Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien, 
que  CCS  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  regiftrer  ,  fie 
le  contenu  en  icelles  garder  &c  exécuter,  félon  leur  forme  ÔC 
teneur,  nonobftant  toutes  chofes  à  ce  contraires*,  au/quelles 
Noiis  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  Prefentes  ^  aux  Copies 
defquelles  coUatîonnées  par  Tun  de  nos  amez  &  féaux  Confeil- 
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lers-Secrëtaires  ,  Voulons  que  foi  foit  ajortëe  comme  à  POrî- 
ginarl  y  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin  de  quoi,  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdiçes  Prefentes.  D  o  n  n  e'  E 
à  Verfailles,  le  feiziéme  jour  de  Février,  Tan  de  çrace  mil  fept 
cens  quarante-cinq  5  &  de  nôtre  Régne  le  trentième.  Signé , 
L  O  U I  S  :  Et  plus  bas.  Par  le  Roy  ,  D  e  v  o  y  e  r.  Vu  au  Con- 
feil ,  Orry.  Et  fcellée  d*un  grand  Sceau  de  cire  jaune.    - 

Lue  »  publiée  &  regiftree  la  grande  j^udiertce  d:  U  Cour  géante*  A  Reiien 
en  ^Varlemem »  le  /.  Avrtl  17 4S*    Signé,  AUZA N  fT, 


Edit   du   Roy  ,  qui  acorde  aux  Oficiers^  des  Eledions 
&  des  Greniers  à^  ^^ ,  la  furvivance  de  leurs  Ofîces. 

T>u  mois  de  Février  i74f* 

il,  -  T  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
i/  ^  ^*  JL/  varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir,  Salut,  La  coritinua- 
^*  cion  de  la  Guerre  Nous  obligeant  à  chercher  de  nouveaux  fe- 
cours  y  Nous  n'en  avons  point  trouvé  de  moins  onéreux  à  nos 
Sujets,  que  d*admettre  les  Oficiers  des  Elections  &  ceux  des 
Greniers  à  Sel,  à  Nous  rembourfer' le  Preft  &  Annuel  qu'ils 
Nous  doivent,  &  à  tenir  déformais  leurs  Ofices  à  Titre  de  fur* 
vivance,  en  y  ajoutant  des  augmentations  d'Emolumens  &  Ta- 
xations qui  puiflent  leur  faire  trouver  de  l'avantage  dans  le 
rembourfement  que  Nous  leur  demandons*  A  CES  CAUSES  > 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil  ,  ÔC 
de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiïïance  &  autorité  Roïale  ^ 
Nous  avons  par  le  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable  ,  dit  > 
ftatué  &  ordonné,  difbns,  ftatuons  &  ordonnons  ,  Voulons  ôc 
Nous  plaît  ce  qui  fuit» 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  I  E  R. 

Les  Pourvus  des  Ofîces  de  nos  Confeillers  -  Pr^fîdens , 
Lieutenans,  Afleffèurs,  Elusj  de  nos  Procureurs  &  de  Gréfiers 
des  Elevions  de  nôtre  Roïaume  ;  de  nos  Çonfeillers-Préfîdens, 
Lieutenans,  Grenetiersj  de  nos  Procureurs,  &  de  Gréfîersdcs 
Jurifdidions  des  Greniers  -à  Sel  ^  de  nos  Confeillers-Viiîcears 
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Généraux^  Contrôleurs,  de  nos  Pjfocureurs  &  de  Gréfiers  des  s 

Gabelles  de  Lyonnois,  Lanraedoc  &:  autres  ,  feront  tenus  de  p^^^lj; 
Nous  païer  pour  Je  rachat  du  Prcft  &  de  J*Annuel  de  leurs  Ofi- 
cés  ^  les  fommes  pour  lefquelles  ils  feront  compris  dans  les  Rô- 
les qui  feront  arrêtez  en  notre  Confeîl  ,  &  les  Deux  fols  pour 
livre,  en  quatre  termes  égaux,  de  trois  mois  en  trois  mois  ,  à 
commencer  au  mois  d* Avril  prochain. 

IL  Après  que  les  Propriétaires  defdits  Ofices  auront  fait  le 
rachat  de  leur  Prcft  &  Annuel ,  ils  \^  poflederpnt  à  Titre  de 
iurvivance ,  à  commencer  du  premier  Janvier  1 74^,  pour  la- 
quelle furvivance  ceux  oui  fe  feront  pourvoir  à  l'avenir  defdits 
Ofices  ,  feront  tenus  de  Nous  païer  à  chaque  mutation ,  fur  \c% 
Quitances  du  Treforier  de  nos  Revenus  Cafuels  ,  le  huitième  ^ 
Denier  &  le  tiers  en  fus,  en  conformité  de  l'Edit  du  mois  de 
Décembre  %i  709.  &de  la  Déclaration  du  9,  Aouft  1711.  Vou- 
lons que  ceux  qui  auront  fait  ledit  rachat ,  &  leurs  Succeilèurs 
qui  auront  paie  le  Droit  de  furvivance  ,  demeurent  à  l'avenir 
8c  à  compter  dudit  jour  premier  Janvier  174^.  difpenfez  de 
la  rigueur  des  quarante  jours ,  &  que  leurs  Héritiers  &  Aïans 
caufe  puiflent  difpofer  defdits  Ofices,  comme  de  chofes  à  eux 
apartenantes. 

III.  l.ts  Pourvus  defdits  Ofices  ne  pouront  pas  être  admis 
au  paiement  du  Preft  &  Annuel,  &  le  décès  des  Titulaires  ar- 
rivant après  le  premier  Janvier  174^.  les  Ofices  de  ceux  qui 
n'auroient  pas  racheté  le  Preft  èc  Annuel  ,  tomberont  vacans 
en  nos  Parties  Cafuelles ,  pour  être  lefdits  Ofices  ,  ainfi  quç 
ceux  qui  font  ou  feront  tombez  vacans  en  nos  Parties  Cafuel- 
les ,  vendus  à  nôtre  profit  en  la  manière  acoutumée  j  &  enfui- 
te  pofl^dez  par  ceux  qui  les  aquéreront  à  Titre  de  furvivance , 
en  Nous  païant  par  eux  ledit  Droit  de  furvivance  ,  outre  & 
par-deflus  \ç:^  fommes  aufquelles  lefdits  Ofices  vacans  auront 
éxi  uxez  ,  fans  qu*audit  cas  les  Veuves  ,  Enfans  &  Héritiers 
buiffent  prétendre  aucune  préférence  j  déclarons  communs  pour 
lefciits  Ofices  ,  tous  les  Réglemens  précédemment  rendus  au 
/iijet  des  Ofices  poflédez  à  Titre  de  Iurvivance. 

IV.  Et  atendu  que  Nous  fommes  informez  que  lefdits  Ofi- 
ciers  à^s  EJeâions  ne  perçoivent  plus  aucun  Emolument  pour 
la  vérification  Acs  Rôles  des  Tailles  ^  Voulons  que  lefdits  Ofi- 
ciers  jouiflent  de  Deux  deniers  pour  livre  de  Taxations  du  mon- 
tant des  Rôles  des  Tailles  qui  leront  par  eux  vérifiez  j  defquels 
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g^  ^  ■  Deux  deniers,  rimpofîtion  fera  ordo^inée  par  les  Cominiflïofi9 
17  ^^'  &  Mandeinens  des  Tailles  J  &  feront  en  conféquence,  compris 
^"^'^'  dans  les  Rôles  de  la  Taille ,  pour  être  livrez  comme  les  atstres 
deniers  Roïaux ,  ôc  païez  de  quartier  en  quartier  par'  Jes  Re- 
ceveurs des  Tailles  aufdils  Oficiers  des  EledUons  ,,  fiiivant  la 
répartition  qui  en  ièra  faite  entr'eux ,  fur  leurs  fimplcs  Qui- 
tances. 

V.  Atribuons  pareillement  tant  à  nos  Oficieris  des  Greniers 
à  Sel  y  qu^aux  Vifiteurs  Généraux  y  Contrôleurs  ,  nos  Procu- 
reurs &  aux  Gréfîers  des  Gabelles  du  Lyonnois  &  Languedoc , 
ic  autres  ,  cinq  fols  de  Droits  Manuels  à  pendre  fur  cJiacua 
Minot  de  Sel  qui  fera  vendu  &  diftribué  dans  dbacun  defdits 
Greniers,  tant  par  Impoft  &  Vente  Volontaire,  gue  pae  Pri- 
vilège &  Gratification  j  lefouels  Cinq  fols  de  Droits  Manuels, 
feront  répartis  entr'cux  ainfi  qu'il  fera  par  Nous  ordonné ,  pour 
être  tefdits  Droits  reçus  manuellement  par  lefdits.  Gficicrs,  à 
chaque  jour  de  vente  &c  diftribution  dans  leidits.  Greniers  ;  6c 
au  moïen  de  ce ,  les  Droits  Manuels  qui  fe  perçoivent  à  nôtre 
profit  par  l'Ajudicataire  Général  de  nos  Fermes-Unies,  en  ver- 
tu de  la  Déclaration  du  i  5.  Mai  1721.  &  13,  Octobre  1743. 
demeureront  d'autant  diminuez. 

VI.  Maintenons  &  confirmons  Tefdits  Oficirry  des  Ele£b*ons 
&  Greniers  à  Sel ,  dans  tous  les  Honneurs ,  Fonctions ,.  Droits^ 
Emolumens,  Privilèges,  Exemptions  &  Prérogatives  à  eux^atri^ 
buez ,  comme  slls  étoient  ici  raportez  en  détail  ,  en  païant  par 
eux  les  fommes  portées  aux  Rôles  dans  les  termes  portez  en 
TArtiele  I.  faute  de  quoi ,.  ils  demeureront  déchus  de  plein  droit 
dt  tous  Icurfdits  Privilèges^ 

VIL  Ceux  qui  prêteront  atifdits  Oficiers  pour  le  paiement 
d^s  fommes  pour  lefquclles  ils  feront  compris  dans  les  Rôles 
qui  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil  en  exécution  du  prefent 
'  Edit,  auront  Privilège  fpécial  &  Préférence  à  tous  Créanciers^ 
fur  lé  prix  defdits  Ofices^,  conformément  aux  ftipulations  qtw 
en  auront  été  faites ,  dont  il  ffera  fait  déclaration  dans  le&  Qui- 
tances  de  Finance  ,  qui  feront  données  aufdits  Oficiers  :;  Vour 
Ions  qu'ils  puifTent  auflî  flipuler  que  là  retenue:  du  Diadème, 
n'aura  pas  lieu  fut  les  arrérages  des  rentes  qu'il*-  confUtuëronc 
pour  raifon  defdits  Emprunts,  dérogeons  a  toutes  chofes^à  ce 
contraires. 
S:l  D  Q^N-N  ORS  en.  m.  an  d  e  m.e.k  t  à  aos.amer. 

se 
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&  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen 


— —  ,  «^A  x-/v|/iC5  au.- 

^..        ,.     ,-  r-r-Aj^  ^^*"x  ConfciUers- 

Secrétaires  ,  Voulons  (^ue  foi  ioit  ajoutée  comme  à  l'Original  • 
Car  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et  afin  que  ce  foit  chôfl  fer- 
me &  ftable  à.  toujours  ,  Nous  y  avons  fût  mettre  nôtre 
Scel.  D  o  N  N  e'  à  Verfailles  ,  au  mois  de  Février  .  Tan  de 
^race  mil  fëpt  cens  quarante-cinq  ;  &  de  nôtre  Régne  le  tren- 
tiéine.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  Dévoyer 
r//i,DAGUEssEAU.  VU au  Confcil ^ O R R ï.  EtfccUéd'ua 
^and  Sceau  de  cire  verte^ 

Ui ,  putlu  &  regiJh/U  grandOt  yiudtetiee  di  U  CourfeUttu.  jt  Rau^m. 
•»  Férltment ,  le  7.  A^m  i74S.  Signé  ,  AU  Z  A  N  E  T. 


Edit  du  Rov,  portant  création  d'Infpeaeurs  &  Con 
trôleurs  des  Maîtres  &  Gardes  dans  les  Corps  dey 
Marchands ,  &  des  Infpedeurs  &  Contrôleurs  des 
Jurez  dans  les  Communautez  d'Arts  &  Métiers  du 
Roïaume» 

JOh  mvis  de  Pe'vrier  17  4  f. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  db  N'a- 
varre  :  A  tous  prefens-  &  à'  venir  ,  S  a  t  u  T.  Les  dépen-  i~ 
fcs  auiquelles  Nous  atpofe  la  cèntinuation  de  h  Guerre    ^^"^' 
Nous  mettent  dans  la  néceiïîfë  de  Nous  procurer  de  nouveaux 
fccours  j  &  comme  Nous  defiron»  ufer  k  cer  éfct  des  moïens 
qui  Nous  paroiflènc  être  les  moins  onéreujf  à  nos  Sujets     & 

5  r^^r/  1ï  '"rt^^t^ï*^  *r'  ^'^  ci^deyant  ciéé  dzns 
Jes  Corps  des^Marc&ands  ,  &  dans  le^  Gommunautei  àts  Ans 

6  Metiere ,  diférens  Ofices  qui ,  quoi  que  réunis  alors  par  ces 
Corps  &  Communautez  ne  leur  font  point  onéreux  ,  atendu 
quau  moien  de  la  jofiiflànce  qa?ils-onc  ei1ë  depuis  cette  réiti 
mon,  &  quiis  ont  encore  des  Gages  &  Droits  qui  y  ont  été 
atribucz  ih  fe  font  libérez  de  la  plus  grande  plrtie  des  fom-- 
mes  qu  ils  avoicnt.  empruntées  pour  en  païer  la  Finance  ;  Nou*. 

lu,  Sum  <iM  N*  R^  Y 
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nous  fommcs  déterminer  avez  d'autant  plus  de  facilite  à  créer 
de  nouveaux  Ofices  dans  lefdits  Corps  &  Communautez ,  que 
la  réunion  qu'ils  pouront  en  faire  ne  leur  fera  point  à  charge , 
eu  égard  à  la  joûiflance  qu'ils  auront  des  Gages  &  Droits  que 
Nous  nous  propofons  d'y  atacher.  A  CES  CAUSES,  & 
autres  à  ce  Nous  mou  vans  ,  de  notre  certaine  fcience  ,  pleine 
pùiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  le  prefent  Edic 
perpétuel  &  irrévocable ,  créé  &  érigé  ,  créons  &  érigeons  en 
titre  d'Ofices  formez  &  héréditaires  ,  tant  dans  nôtre  bonne 
Ville  de  Paris ,  que  dans  toutes  les  autres  Villes  &  Bourgs  clos 
de  nôtre  Roïaume,  Pais,  Terres  &  Seigneuries  de  nôtre  obéïf^ 
iince,  où  il  y  a  prefentement  Maîtrife  &  Jurande  ,  des  Inf- 
pefteurs  &  Contrôleurs  des  Maîtres  &  Gardes  dans  les  Corps 
des  Marchands  ,  &  des  Infpe£leurs  &  Contrôleurs  des  Jurez 
dans  les  Communautez  d'Arts  &  Métiers  5  &  pareils  Ofices  d'Info, 
pcdteurs  &  Contrôleurs  des  Sindics  établis  parmi  les  Mar- 
chands &c  Artifans  qui  n'ont  ni  Maîtrife  ni  Jurande  ,  au. 
nombre  fixé  par  les  Rôles  qui  feront  arrêtez  en  nôtre  Con-. 
feil  ,  aufquels  Ofices  il  fera  par  Nous  pourvu  de  Perfonnes 
capables ,  moïennant  la  Finance  réglée  par  lefdits  Rôles ,  qui 
fera  païée  auTreforier  de  nos  Revenus  Cafuels  ,&  les  Deux  fois 
pour  livre  d'icelle  :  Et  pour  donner  moïen  aufdits  Infpedteurs 
&  Contrôleurs  de  foûtenir  les  fon£bions  de  leurs  Ofices ,  Nous 
avons  créé  &  créons  Quatre  cens  mille  livres  de  Gages  adluels 
&  éfe£tifs  par  chacun  an  ,  que  Nous  leur  avons  atribuez  & 
atribuons  ,  pour  être  répartis  entr'eux  fur  le  pied  du  Denier 
vingt  de  la  Finance  principale  qu'ils  Nous  auront  païée  pour 
l'aquifîtion  de  leurs  Ofices  ,  pour  en  être  l'emploi  fait  annuel- 
lement dans  nos  Etats  des  Recettes  générales  des  Finances ,  à 
commencer  du  premier  Janvier  de  la  prefente  année  ,  &  leur 
en  être  fait  le  paiement  chacun  à  leur  égard,  fur  leur  fimple 
Quitance ,  par  le  Receveur  Général  en  exercice  dans  la  Géné- 
ralité de  Paris ,  pour  les  Ofices  créez  dans  nôtre  bonne  Ville 
de  Paris  ,  ôc  par  les  Receveurs  des  Tailles  de  chaque  Elec- 
tion pour  les  autres  Villes  &  Bourgs  de  nôtre  Roïaume,  Pou- 
ront les  Aquéreurs  defdits  Ofices  ,  les  exercer  fur  les  fîmples 
Quitances  de  Finance  du  Treforier  de  nos  Revenus  Cafuels  ;  &C 
ce ,  fans  être  obligez  d'obtenir  aucunes  Lettres  de  Praviiîons  , 
dont  Nous  les  avons  difpenfez  &  difpenfons ,  &  feront  reçus, 
inftalez  U  mis  en  pofTeilîon  y  en  conféquence  defdites  Quitan-- 
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ces  de  Finance  ,  en  prêtant  par  eux  Serment  devant  les  Juges  — — . 
dé  Police  ,  de  bien  &  fidèlement  s'aquiter  du  devoir  de  leur  W^^' 
Charge.  Les  Oficiers  prefentement  créez ,  auront  feuls  le  droit 
de  convoquer  les  Afïèmblëes  extraordinaires  du  Corps  ou  de 
la  Communauté  dans  laquelle  ils  auront  aquis  leurs  Ofices , 
toutes  fois  &  quantes  ils  le  jugeront  à  propos  ,  en  obfervant 
néanmoins    de  ne    point  déranger   les  Aflemblées   ordinaires 
prefcrites  par  les  Statuts  :  Ils  y  préfideront  dans  quelque  cas 
&:pour  quelques  caufes  que  lefdites  Afiemblées'  foient  faites  j 
Ôc  où  lefdits  InfpeAeurs  &  Contrôleurs  eftimeroient  que  les 
çhofes  mifes  en  délibération  ,  feroient  contraires  à  la  bonne 
adminiftration  &  au  bien  de  la  Communauté  ,  leur  permet- 
tons &  les  autorifons  à  protefter  contre  ladite  Délibération  au 
pied  d'icelle ,  defquelles  Proteftations  &  Délibérations  leur  fera 
délivré  Expédition ,  pour  en  être  référé  aux  Juges  qui  en  doi- 
vent connoître*    Défendons  aux  Maîtres  &  Gardes  ,  Sindics  , 
Jurez  &  autres ,  de  convoquer  aucune  Aflcmblée  extraordi- 
naire, fans  le  confcntement  &  la  participation  dcfdits  Infpcc- 
teurs  &c  Contrôleurs  ,  à  peine  de  nullité  de  ce  qui  aura  été 
délibéré,  &  de  Mille  livres  d*Amende  contre  les   Contreve* 
nans.  Ne  pouront  pareillement  lefdits  Gardes  &  Jurez  ,  dref- 
fcr  les  Rôles  de  la  Capitation   &  autres  Importions  ,  entre- 
prendre aucuns  Procès  ,  fans  la  participation  &.  le'^confcnte- 
ment  defdits    Infpe£keurs   &   Contrôleurs  :   Seront  tenus  les 
Gardes-Jurez  de  leur  rendre  compte  chaque  jour  de  Bureau  , 
ou  tout  au  moins  une  fois  la  femaine  ^  à  réfet  de  quoi ,  lefdits 
Infpedteurs  &  Contrôleurs  feront  tenus  de  s'y  rendre ,  de  la 
Kecettc  qu'ils  auront  faite  des  Deniers  communs  ,  de  la  dé- 
pofer  en  leur  prefepce  dans  le  Cofre  fort  de  la  Communau- 
té ,  dont  il  leur  fera  délivré  une  des  Clefs  ,  les  autres  devant 
teftcr  entre  les  mains  des  Maîtres  &  Gardes ,  Sindics  ,  Jurez 
&  autres  qui   en   font  dépofitaires  j  &  duquel  Cofre  ,  il  né 
ièra  tiré    aucune    fbmme  ,    fans    la   participation   &    con- 
fèntcment  defdits  Infpeétcurs  &  Contrôleurs.   Il  fera  loifîble 
aufdits  Infpedeurs  fie  Contrôleurs  d'affifter  à  toutes  les  Vifite» 
ordinaires  &  extraordinaires  que  feront  les  Gardes  &  Jjurez 
chez  le^  Membres  de  leurs  Corps  oii  Communautez  y.  Se  de 
faire  dreflèr  Procès  verbal. ,  slls  le  jugent  à  propos  ,  des  con-^ 
traventions  qu'ils  auront  obfervées  contre  les  Statuts  &  Ré- 
glemeas  de  la  Comjnunauté  ou  autres  y  Se  feront  tenus  Id^ 

Y  il 
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L  dits  Gardes  &:  Jurez  de  figner  lefdits  Procès  verbaux  ,  8c  s'ils 
y  4  5.  en  étoient  r^fufans ,  il  en  fera  fait  mention  par  rOficier  qui 
"^^*  aura  drefCé  le  Procès  verbal  ,  qui  fera  remis  au  Gréfe  de  Po- 
lice ,  avec  les  Pièces  de  conviction ,  s'il  y  en  ^  ,  pour  y  être 
lait  droit ,  &  les  Contrevenans  punis  fiiivant  la  rigueur  des 
Ordonnances  i  à  f éfet  de  quoi ,  les  Gardes  &  Jurez  feront  te- 
nus de  ks  avertir  du  tems  qulls  feront  leurs  Vilîtes  ,  à  peine 
de  Mille  livres  d'Amende  i  &  lors  de  la  première  Vifîte  de  cha- 

3u«  année  ,  il  leur  fera  païé  par  chaque  Marchand  &  Artiiaa 
u  Corps   ou  de  la  Communauté  dans  lefquels   ils  auront 
aquis  leurs  Ofices ,  les  fommes  fixées  par  le  Tarif  arrêté  ca 
notre  Confeil  ,  ci-ataché  fous  le  Contrefccl  de  notre- prefent 
Edit.    Affifteront  pareillement  lefdits  InfpeAeurs  &  Contrô- 
leurs à  la  reddition  des  Comptes  des  Gardes  &  Jurez  ,  qu'il 
leur  fera  loifîble.  de  debatre  5  fur  lefquels  débats ,  il  fera  fia- 
tué  par  les  Juges  qui  en  doivent  connoîtrc  ,  &  à  la  clôture 
defquels  ils  affifteront,  &  qu'ils  pouront  figner  à  Péledion  & 
nomination  defdits  Gardes  &  Jurez  ,  à  la  diftribution  &  con- 
fe£bion  des  Chefs-d'œuvres ,  &  à  la  réception  des  Fils  de  Mai* 
très ,  Aprentis  &  autres  j  à  toutes  Icfqu  elles  fonâ:ions ,  ils  pré- 
fideronc  en  Tabfcnce  des  Oficiers  de  Police  ,  &  leur  fera  païè 
pour  leur  affiftance,  le  double  du  Droit  qui  fc  paie  aux  Gar- 
des &  Jurez.    Avons  auffi  atribué  &  atribuons  aufdits  Ofices 
créez  par  le  prefent  Edit,  dans  les  Corps  &  Communautez  de 
la  Ville  de  Paris ,  le  Droit  de  Six  livres  pour  chaque  réception 
à  la  Maîtrife  dans  lefdits  Corps  &  Communautez ,  &  celui  de  Six 
livres  pour  chaque  ouverture  de  Boutique  &  exercice  de  Profef^ 
fîon ,  dont  ont  joui  ou  du  joiiir  lefdits  Corps  &  Communau- 
tez, conformément  à  nôtre  Edit  du  mois  de  Décembre  1734. 
pour  les  indemnifer  du  rembourfement  qu'ils  ont  fait  des  Oiî- 
ces  créez  par  nôtre  Edit  du  mois  de  Juin   17 10.  &  dont  la 
joiiiflance  apartiendra  aufdits  Infpefteurs  &  Contrôleurs  ,  à 
commencer  du  jour  de  leur  réception  aufdits  Ofices ,  au  lieu 
defdits  Corps   &  Communautez ,  qui  ccflèront  de  les  perce-r 
voira  leur  profit  du  jour  de  la  date  de  nôtre  prefent  Edir. 
A  regard  des  Infpe£feeurs  &  Contrôleurs  des   Sindics  établis 
par  rÈdit  du  mois  de  Décembre  169t.  parmi  les  Marchands 
&  Artifans  qui  n'ont  ni  Maîtrife  ni  Jurande  ,  Nous  leur  atri« 
buons  les  mêmes  Fondions  ,  Droits  ,  Prérogatives  &  Privilè- 
ges acordez  par  le  prefent  Edit  ^  aux  Ofices  d'iBfpeâieurs  iç 
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Contrôleurs  dcs^  Corps  &  Communautca  dans  Icfquels  il  y  a  i 

JMattrife  &  Jurande  ;  Ordonnons  qu'en  cas  qu'il  y  ait  quelques  »  7  4  ;. 
Villes  &  Bourgs  du  Roïaume ,  dans  lef^uels  il  nV  auroit  point  ^""* 
•encore  de  Sinmcs  d'ëtablis,  Icfdits  Oficiers  Infpofteurs  &  Con- 
trôleurs prefentement  créez,  en  iâflènt  les  fonctions  :  Voulons 
^ue  ceux  qui  auront  aquis  lefdits  Oficcs  dlnfpeéleurs  fie  Con*- 
xrôJeurs  ,  puiflènt  après  avoir  prêté  ferment  devant  le  Sieur 
lieutenant  Général  de  Police  à  Paris  ^  &  devant  les  Juges  qui 
/ont  les  fonctions  de  la  Police  dans  les  autres  Villes  &  Bourgs, 
exercer  le  Commerce  ou  la  Profeffion  des  Maîtres  du  Corps 
ou  de  la  Communauté  à  laquelle  leur  Ofice  fera  ataché ,  fans 
ou'ils  foient  tenus  de  faire  aucune  expérience  ni  clief  d'oeuvré^ 
ae  païer  aucun  Droit  de  réception  ,  ni  prendre  d*autres  Let- 
tres de  Maîtrife ,  dont  Nous  les  avons  dilpenfez  &  di(penfons, 
pourvu  qu'ils  n'euflent  pas  aquis  la  Maîtrife  dans  un  Corps  ou 
Conununauté  diférent  $  à  la  charge  néanmoins  par  eux  ,  de  Ce 
conformer  aux  Statuts  8c  Kéglemens  defdits  Corps  &  Commu- 
nautezs  à  Téfet  de  quoi ,  ils  feront  foumis  à  la  Vifite  des  Maî- 
tres-Gardes &  Jurez  ,  ainû  que  les  autres  Maîtres.  Voulons 
qu'ils  ne  puiilènt  être  augnïentez  à  la  Taille ,  qu'au  marc  la 
la  livre  de  Taugmentation  de  leurs  Biens  y  ou  de  celle  qui  pou*< 
roit  être  Saâte  fur  Tlmpoûtion  générale  :  Seront  pareillement 
exemts  de  la  CoUeâe  des  Tailles  ,  du  Service  de  la  Milice 
pour  -eux  &  l'aîné  de  leurs  Enfans  qui  fe  trouveroit  dans  le 
cas  d'y  tirer ,  du  Logement  de  Gens  de  Guerre  ,  notamment 
dans  nôtre  bonne  Ville  &  Fauxbourgs  de  Paris  ,  de  la  con- 
tribution au  Logement  de  nos  Gardes  Françoifts  &  Suif- 
les  9  de  Tutelle  &  Curatelle ,  nomination  à  icelie  y  &  autref 
Cliarges  publiques ,  à  l'exception  néanmoins  de  ceux  dont  la 
Finance  principale  des  Ofices  fèroit  au-deflbus  de  Trois  cen$ 
livres  i  &  à  Tégard  de  leurs  Enfans,  ils  jouiront  des  mêmes  Pri- 
vilèges &  Prérogatives  que  les  Fils  de  Maîtres  defdits  Corps 
&  Communautez.  Ordonnons  que  ceux  qui  auront  prêté 
leurs  Deniers  pour  aquérir  lefdits  Ofices  ,  aient  Privilège  fie 
Hipotéque  fpéciale  fur  iceux  ,  ôc  fut  les  Gages  ôc  Droits  y 
atribuez ,  dont  il  fera  fait  mention  dans  les  Quitances  de  Fi« 
iiance.  Permettons  de  ftipulèr  dans  les  Contrats  d'emprunt  , 
que  les  arrérages  des  Rentes  qui  auront  été  conftituées  pour 
*  raifon  defdits  Emprunts ,  feront  exemts  de  la  retenue  du  Di- 
jxiéme  ^  prdonnd  être  levé  pat  nôtre  Déclaration  du  2^.  AouSk 
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,  ■■  1741.  déchargeant  les.  .Gages  &  Droits  atribiiez  aufclits  Ofî* 
.^7  4  5-  ces,  de  ladite  retenue;  ^Et  néanmoins  pour  marquer  la  contî- 
'^  '  nuation  de  nôtre  atention  Se  bienveillance  pour  les  Corps  des 
Marchands  &  Communautez  des  Arts  &  Métiers  de  nôtre 
Roïaume ,  autorifons  lefdits  Corps  Se  Comnxunautez  à  réunir 
chacun  en  droit  foi  y  lefdites  Charges  dlnfpeélcurs  Se  Contre^ 
leuri  5  &  en  faifant  ladite  réunion'  par  les  Corps  &  Commu- 
nautez  d'Arts  &  Métiers  de  nôtre  oonne  Ville  de  Paris  dans 
trois  mois ,  &  par  les  Corps  &  Communautez  des  autres  Villes 
4e  n^tré  Roïaume  ,  dans  fix  mois  ,  à  compter  du  jour  de  Ja 
publication  dû  prcfent  Edit ,  Nous  entendons  qu'ils  joiiiflent 
^  tous  les  Gages  .&  Droits  atribuez  aufdits  Onces  par  nôtre 
•  prefent  Edit  j  à  Téfet  de  quoi ,  Nous  leur  donnons  toutte  préfé- 
rence dans  les  termes  ci  -  deflTus  marquez»  SI  DO  N- 
NONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  Se  féaux  les 
Gens  tcnans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roîien  ,  que  nô- 
tre prefênt  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  regiftrer ,  & 
le  contenu  en  icelui  garder ,  obferver  Se  exécuter  de  point  en 
point,  félon  fa  forme  &  teneur  ,  nonobftant  tous  Edits  ,  Dé- 
clarations, Arrêts,  Réglemens  &  autres  chofes  à  ce  contraires^ 
aufquels  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit^ 
aux  Copies  duquel  collationnées  par  Tun  cle  nos  amez  &  féaux 
Coiifeîllers-Secrétairés  ,  Voulons  que  foi  foit  ajoutée  comme  à 
rOriginal  y  Car  tel.eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  cho- 
fe  ferme  Se  ftable  à  toujours ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre 
.  Scel.  D  ON  N  e'  à  Verfailles  ,  au  mois  de  Février  ,  l'an  de 
grâce  mil  fept  cens  quarante-cinq  5  &  de  nôtre  Régne  le  tren- 
tième. Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  Dbvoyer. 
/^//i  ,Daguesseau.  Vu  au  Conièil  ^  O  r  r  y.  Et  fcellé 
d*un  grand  Sceau,  de  cire  verte. 

Htgifiréii  oui  &  ce  requ/rant  le  Procureur  Genird  du  %py ,  four  être  exèeUti 
fflonJA  forme  &  teneur  ;  &  feca  Je  dit  Seigneur  Roy  très- humblement  fuplié^ 
au  cas  que  l'es  Charges  ne  ïoîent  levée?  parJes  Coinmvi,nfiutez ,  de  vouloir 
bièi\  donner  fcs  Ordres/  pour»  que  lérdites  Charges  ne  foienc  levées  que 
jrar  Gens  capables  ,  &  aïans  une  expérience  fufifantc  dans  l'Art  ou  la  Mar- 
chaiidife  de  la  Communauté  dans  laquelle  ils  aquéreront  lefdnes^  Charges;: 
^  Raiicn  en  Parlement  ^  le  2»  Mai  174$,^  Signé ,  A  U  2  A  N  ET^    • 


Digrtized  by 


Google 


/ 

DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       17, 

TARIF  DES  DROITS  QUE  LE  ROYUiE 

enfin  Confeily^ut  &.  or  donne  être  pdie:^  chaque  an- 
née, à  commencer  du  mois  d* Avril  prochain  ^  en  exé- 
cution de  VEdit  du  prefent  mois ,  par  les  Marchands 
<S  Artifans  de  tous  les  Corps  &  Communautés^  des 
Villes  &  Bourgs  ou  il  y  a  Maitrifis  &  Jurandes 
dans  toute  l* étendue  du  Rotaume ,  aux  InJpeBeurs  & 
Contrôleurs  des  Maîtres  &  G  aides  des  Corps  dejdits 
Marchands  &  des  Jure:^  des  Communauté:^  d'ArtiJans, 
£rée:^  par  ledit  Edit, 

VILLE  ET  FAUXBOURGS  DE  PARIS. 

Corps  des  Marchands. 


Arts  &  Métiers. 

Les  Arquebufiers ,  une  iivre ,  ci       ,       .1 
-Aiguilletiers ,  une  livre ,  ci  •     .        .         ,1 
Les  Brdïiers-Vergetiers ,  une  livrç ,  ci     .     .1 
Bateurs  d'Or,  trois  livres,  ci  .         .  3 

Boulangers ,  trois  livres ,  ci        .       ...         3 

Bouchers ,  fix  livres  ,  ci       .        ...        6 

BôUquetiers,  à\x  fols,  ci        .     .  .        ....         lof. 

Bourreliers ,  deux  livres ,  ci       .       .       •        * 
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'  "■  ■  Boïaudiers ,  une  livre ,  ci        .         ,         .  i  liv* 

r/vxier.' Balanciers ,  une  livre  ,  ci  .  .  i 

Boiflcliers ,  une  livre ,  ci  .  ,         ,  » 

Braflfeurs,  vingt-quatre  livres,  ci  ►  14 

Brodeurs,  une  livre,  ci        ,        ►  .  i 

Bourfiers ,  une  Hvre ,  ci         »         ,         •  i 

Barbiers-Perruquiers,  deux  livres,  ci     ♦      ,  a 

Boutonniers-Paflèmentiers ,  une  livre  ,  û   »  1 

Cordonniers^,  une  livre  dix  fols,,  ci      »    v  1       toit 

Chirurgiens ,  trois  livres ,  ci         .  .  3^ 

Crieurs  de  vieux  Fers ,  une  livre  dix  fols ,  ci  .  1     .10 

Chaudronniers ,  une  livre  dix  fols ,  ci      .      .  i       10 

Cofireders-Malletiers ,  une-  livre ,  ci      ►      .  i. 

Ceinturiers ,  deux  livres ,  ci     .     .      ►     .  2. 

Couvreurs ,  quatre  livres ,  ci      .       e     .      .  4 

Chaircuitiers ,  fîx  livres,  ci      ....  ^ 

Charons ,  quatre  livres  y  ci      ^      ^      •      .  4. 

Cloutiers ,  une  livre ,.  ci      .       .      .       ►      ►  r. 

Cartiers-Papetiers  ,  trois  livresL,  ci     ....  j- 

Couturiéres ,  une  livre  ,  ci    -.►..►*.  1 

Corroïeury,  cinq  livres,  ci     .     .     .     .     ►  f; 

Cuifinicss-Traiteurs ,  trois,  livtes. ,  ci     ►      .  j 

Charpentiers ,  huit  livres ,  ci      ....  8 

Cordiers-Criniers ,  une  livre  dix  CcAs ,  ci     .  r      10 

Chapeliers ,  fîx  livres  ,  ci 6 

Chandeliers.,  trois  livres,  dix  fols,  ci    .     ..  3        po 

Cardeurs ,  une  livre ,  ci     ....►..►  l 

Chaînetiers,  une  livre,  ci     .►...►  i 

Couteliers ,  deux  livres  dix  fols ,  ci      .      .  i       10^ 

Doreurs ,  une»  livre  dix  fols ,  ci,     .      .      .  i-       1.0 

Pécoupeurs,.  une  .livre,  ci.       .        ►       ..  h 

Epronniers,  une  livre  dix  fols.,  ci       ►       .  ï      10 
Epingliers ,  Eguillatiers ,  Alêniers^  une  livre ,  ci  i 

BirentaiT^ 
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Evcntailliftes  ,  une .  livre,  dix  fols ,  ci       .         1  Hv.  i  o  jf. 

Ecrivains ,  une  livre  dix  fols,  ci      .       .       ^  i        10 

Faïanciers-EmaiJIeurs ,  deux  livres  dix  (bis,  ci  2.       10 

Fourbiflèurs ,  une  livre  dix  fols ,  ci        .  i        10 

Faifeurs  d'Inftrumens  de  Mufique  ,  trois  livres 
Sx  fols,  ci 3       10 

Fabriquans  d'Etofes  d'Or.  &  d'Argent ,  trois  li- 
vres ,  ci 

Fripiers ,  trois  livres ,  ci  »        . 

Fruitiers-Orangers ,  trois  livres ,  ci         . 

Foulons ,  une  livre  dix  fols ,  ci      .       ^ 

Filaffîers,  une  livre,  ci        .       .      ^       ^ 

Fondeurs ,  une  livre  dix  fols  ,  ci        .      .. 

Gainiers ,  une  livre  ^  ci        .       ,       ^       ► 

Grainiers ,  Grainicres ,  deux  livres ,  ci 

Graveurs  fur  Métaux ,  une  livre ,  ci 

Gantiery-Parfiimcurs,  quatre  livres,  ci 

Horlogers ,  trois  livres ,  ci        . 

Imagers-Graveurs-,  une  livre  dix  fols,  ci     , 

Imprimeurs  en  Taille-douce  ,  une  livre ,  ci 

Jardiniers,  une  livre,  ci 

Lilxaires-Imprimeurs ,  cinq  Hvres ,  ci 

Lingéres»,  une  livre  dix  fols,  ci        .        . 

Limonadiers,  quatre  livres,  ci    .  .       .       . 

Lapidaires ,  une  livre  ,  ci       . 

Laieticrs,  une  livre,  ci 

Marchands  de- Vin >  quatre  livres,  ci 

Maçons,  deux  livres  ,  ci 

Maîtres  à  Danfer,  une  livre  ,  ci 

M^giiïîers  ,  une  livre ,  ci       .       ^      . 

Maîtres  en  fàit4' Armes ,  une  livre  dix  fols  ,  ci 

Miroitiers ,  trois  iivrres ,.  cii 

Menuiflcrs ,  deux  livres ,  cl  .     «.        .> 


«74^ 
ïéTticr. 


10 

lO' 

, 

1 

1 

10. 

• 

lO 

4 

X. 

i. 

V 

.■ 

I 

I-O 

3 

f 

i 

.' 

Digitized  by 


Google 


î78^       EDITS   ET  REGLEMENS, 

e^i^  Maréchaux ,  cinq  livres  ,  ci  ,  ,  .  j  {{y^ 
iélriM.*  Natiers ,  une  livre ,  ci  .  .  ,  .  i 
Oifeliers ,  une  livre  ,  ci  .  .  .  j 
Plumaffiers-Panachers ,  quatre  livres,  ci  ..  4 
Plombiers,  huit  livres  ,  ci  .  .  .  g 
Paumiers,  une  livre  dix  fols,  ci  .  .  i  10 
PeaulTiers,  trois  livres,  ci  .  .  .  3 
Paveurs  ,  cinq  livres ,  ci  .  .  .  .  .  j 
Potiers  d'Etaim ,  trois  livres ,  ci       .        .         3 

Pâtiflîers ,  quatre  livres  dix  fols ,  ci         .  4       10 

Potiers  de  Terres ,  une  livre  ,  ci  .  t 

Peintres ,  Sculpteurs ,  une  livre ,  ci        .  i 
Papetiersr  Colleurs  ,  une  livre  ,  ci          .  i 

Patenotiers-Bouchonniers ,  une  livre ,  ci     .      i 

Pain-d'Epiciers  ,  une  livre ,  ci        .        .  .  i 

Parcheminiers ,  une  livre  dix  fols ,  ci       .  i        i  © 

Poiflbnniers  d'eau  douce ,  cinq  livres ,  ci     .  5 

Relieurs,  une  livre,  ci        ,        ...  i 
Rôtiffeurs ,  quatre  livres ,  ci       .        .        .4 

Savetiers ,  une  livre ,  ci       .        .       .       .  i 

Selliers,  Caroffiers  ,  quatre  livrés  dix  fols, ci  4        10  . 

Serruriers ,  une  livre  dix  fols ,  ci       .        .  i        10 

Sages-Femmes,  une  livre  dix  fols,  ci        ,  i        10 
Tapiffiers ,  trois  livres ,  ci        .        .         .3 
Tireurs  d*Or ,  quatre  livres  ,  ci        .        .4 

Tonneliers ,  une  livre  dix  fols ,  ci  .  i        10 

Tourneurs ,  une  livre ,  ci         .         .        ,  t 

Taillandiers,  une  livre,  ci        .       .  •     .  i 

Tondeurs  de  Draps,  trois  livres ,  ci        .  3 
Tailleurs  d'Habits ,  une  livre  dix  fols ,  ci     .1        10 

Taneurs ,  neuf  livres ,  ci         .         .         .  «> 

Tifliitiers  ,  Rubanniers ,  une  livre ,  ci      .  i 

Teinturiers  du  grand  Teint ,  neuf  livres ,  ci  ^ 
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Teinturiers  en  foïe ,  laine  &  fil ,  trois  livres ,  ci  3  liv.         -^-*- 
Teinturiers  du  petit  Tèint,deux  livres  dix  fols,ci  t       i  o  C  \l,dL 
Tabletiers,  une  livre  dix  fols,  ci       ,        •        i        10 
Tiflèrands,  une  livre,  ci      -.         .         .         1 
Vanniers ,  une  livre ,  ci        .        .       .       .       x 
Vinaigriers ,  trois  livres ,  ci        .        .        .       3 
Vitriers ,  deux  livres  dix  fols ,  ci        .        .        i       10 
Vuidangeurs ,  une  livre  dix  fols  ,  ci        .        j       10 

Dans  les  Villes  de  Lyon ,  Roiien  ,  Caën ,  Bordeaux  , 
Bayonne ,  Montauban ,  Touloufe ,  Montpellier ,  Marfeil- 
le  ,  Aix ,  Grenoble ,  Dijon ,  Metz ,  Befançon ,  Nantes , 
Rennes,  Saint-Malo,  Tours,  Angers,  le  Mans ,  Poi- 
tiers ,  Orléans ,  Châlons,  Reims,  Troyes ,  Amiens ,  Soif, 
fons ,  Arras ,  Dunkerque  ,  Lille  ,  Vîilenciennes ,  Mou- 
lins, Riom ,  Clermont ,  Limogea  &  la  Rochelle  ,  fera 
païé  par  chacun  de  ceux  qui  exerceront  les  Arts  &  Pro- 
lèflions  ci-delfus ,  les  deux  tiers  des  Droits  ci-deifus  réglez. 
pour  la  Ville  &  Fauxbourgs  de  Paris, 

Dans  les  autres  Villes  &  Keux  où  il  y  a  Evêché,  Baillia- 
ge, Senéchaulfée  ,  Préfîdial ,  Eledion ,  Grenier  à  Sel  oii 
autres  Jurifdidions  Roïales  ,  fera  païé  moitié  des  Droits 
ci-deffus  réglez  pour  ladite  Ville  &  Fauxbourgs  de  Paris. 

Et  dans  routes  les  autres  Villes ,  Bourgs  &  lieux  dit 
Rdïaamc ,  fera  paie  feuleinent  le  tiers  defdits  Droits.. 
.  Ceux  qui  exerceront  plufieurs  fortes  de  Commerce  ^ 
Négoce  ou  Profiefïions,  ne  feront  tenus  de  païer  quua 
feul  Droit  fur  le  pied  le  phis  fort. 
-  Fait  &  arrêté  au  Confeil  Roïal  des  Kuances,  tenu  a 
Verfailles,  le  felziéme  jour  de  Févriér'mil  fepccens  quaKuv 
te-cinq.  Signé ,  LOUIS  :  Et  plus  bas ,  P:HEtYï>E aux. 
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Edit  du  Roy  ,  qui  ordonne  que  les  Grands^Maîtres 
des  Eaux  &  Forêts ,  feront  reçus  au  rachat  de  TAn- 
nuel  ;  &c  les  Ofîciers  des  Eaux  ôc  Forêts  ^  à  celui  da 
Preft  &c  de  l'Annuel. 
*  Et  création  d  un  Treforiet-Païeur  ,  &  d  un  Contrôleur 
des  quatorze  deniers  pour  livre  du  prix  des  Ajudica- 
tiQns  des  Bois. 

Du  mois  de  FAnier  i74S* 

t777-  T  O  U I  s  par  la  grâce  de  Dieu  >  Roy  de  France  &  de  Na- 
Kriicr.  |  ^v^rre  :  A  tous  ptefens  &  à  venir,  S  A  L  u  ï-  Nous  trou- 
Tant  dans  la  néceilîté  de  demander  des  lecours  aux  Ofîciers  de 
nôtre  Roïaume ,  pour  foûtenir  les  dëpenfes  extraordinaires  de 
la  Guerre,  les  Grands-Maîtres  des  Eaux  &  Forêts,  les  Ofîciers 
de  nos  Maîtrifes^  &  les  Receveurs  Particuliers  de  nos  Bois  étant 
dans  le  nombre  de  ceux  qui  joùîflènt  de  Privilèges  les  plus  con- 
Cdérables ,  Nous  avons  cftimé.  qu*ils  fe  porteroicnt  d*autant 

J)lus  volontiers  à  y  contribuer ,  que  Nous  fommes  difpofez  à 
eur  procurer  des  avantages  qui  \^  dédommagent  des  Finances 
que  Nous  leur  demandons  \  nôtre  intention  étant  ,  en  fàifànt 
racheter  TAnnuel'à  nos  Grands-Maîtres  ,  &  le  Preft  &  Annuel 
à  nos  Ofîciers  des  Eaux  &  Forêts  ,  pour  jouir  par  eux  à  l'ave- 
nir de  leurs  Ofîces  à  titre  de  furvivance  ,'  de  leur  atribuer 
partie  àts  Taxations  dont  ils  joiiiflbient  fur  la  vente  de  nos 
Bois ,  &  dont  le  feu  Roy  avoit  ordonné  la  perception  à  /on 
profit  par  Edit  du  mois  de  Juillet  1715^  en  païant  par  eux 
\^'&  Finances  proportionnées  audit  rachat  &'  au  produit  defdi- 
tes  Taxations.  A  CES  CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous mon- 
vans,  de  Pavis  de  nôtre  Confeil,  &  de  nôtre  certaine  fcience, 
pleine  puifïànce  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  le  prpfent 
Edit  perpétuel  &  irrévocable ,  dit,  ftatué  8c  ordonné,  difôns, 
ftatuons'&  ordonnons.  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuît. 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  I  E  R. 

Les  Pourvus  des  OHces  de  nos  Confeillers  ,  Grands-Maitiips 
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Enquêteurs ,  &  Généraux  Réformateurs  des  Eaux  &  For&s  de  j-j— 
iiôtrc  Hoïaume  ,  anciens  ,  mi-triennaux  &  altcrnatifs-mi-trien*  iévrUi 
naux  des  dix4ept  Départemens ,  créez  par  Edit  du  mois  de  Fé- 
vrier 1^8^.  regiftré  le  18,  &  par  celui  du  mois  de  Mars  1703. 
regiftré  le  19.  Avril  fuivant ,  feront  tenus  de  Nous  pSLÏer  le 
j:achat  de  TAnnuel  ;  &  les  Pourvus  des  Oficcs  de  nos  Lîonfeil- 
iers-Maîtres  Particuliers ,  Lieutenans ,  Procureurs ,  Garde-Mar- 
teaux ,  Gréfiers  ,  Receveurs  Particuliers  de  nos  Bois  ,  Rece- 
veurs des  Amendes  y  Arpenteurs  y  de  autres  Oficiers  qui  corn- 
pofent  nos  Maîtrifes  Particulières  des  Eaux  &  Forêts  ,  feront 
auilî  tenus  de  Nous  païer  pour  le  rachat  du  Preft  &  de  l'An- 
nuel  de  leurs  Ofices  ,  les  fommes  pour  lefquelles  ils  feront 
compris  dans  les  Rôles  qui  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil ,  fie 
les  Deux  fols  pour  livre  en  quatre  termes  égaux ,  de  trois  moi^ 
en  trois  mois ,  à  commencer  du  mois  d'Avril  prochain. 
.  IL  Après  que  les  Propriétaires  defdits  Ofices  auront  fait  lo 
rachat  dudit  Preft  &  Droit  Annuel ,  ils  les  poflederont  à  Ti- 
tre de  funrivance  ,  à  commencer  du  premier  Janvier  174^6. 
pour  laquelle  furvivance  ceux  qui  fe  feront  pourvoir  à  l'avenir 
defdits  Ofices  y  feront  «tenus  de  Nous  païer  à  chaque  Mutation, 
fur  les  Quitances  du  Trcfbrier  iie  nos  Revenus  Cafuels  y  le 
huitième  denier  &  le  tiers  en  fus,  en  conformité  de  P£dit  du 
mois  de  Décembre  1709.  6c  de  la  Déclaration  du  9,  Aouft 
1711.  Voulons  que  ceux  qui  auront  fait  ledit  rachat,  &  leurs 
Succefleurs  qui  auront  païé  ledit  Droit  de  furvivance ,  demeu- 
i^ent  à  Taveair  &  à  compter  dudit  jour  premier  Janvier  1 74^. 
difpenfez  de  la  rigueur  des  quarante  jours,  6c  que  leurs  Hé- 
ritiers 6c  Aïans  caufe ,  puiflenc  difpofèr  defdits  Ofices  comme 
de  chofe  à  eux  apartenante. 

m.  Les  Pourvus  defdics  Oiîces  fie  pouront  plus  être  admis 
au  païemenc  du  Prefl.êc  Annuel  ;  6c  le  décès  des  Titulaires 
arrivant  après  le  premier  Janvier  174^^.  les  Ofices  de  ceux  qui 
n'auront  pas  racheté  le  Preft  6c  Annuel  ,  tomberont  vacans  à 
nos  Parttçs  Cafuelles ,  pour  être  lefdits  Ofices ,  ainfi  que  ceux 
'  qui  font  ou  feront  tombez  vacans  en  nos  Parties  Cafuelles  ^ 
vendus  à  nôtre  profit  en  la  manière  acoûtumée,  6c  enfuite  pof> 
Çidcz  par  ceux  qui  les  ax|uéreront  à/  Titre  de  furvivance  ,  en 
Nous  païant  par  eux  ledit  Droit  de  furvivance  ,  outre  6c  par- 
deffus  les  fommes  aufquelles  lefdits  Ofices  vacans  auront  été 
tacaw  j  fans  qu'audit  cas ,  les  Veuves ,  Ënfans  6c  Héritiers  puit 
fcnt  prétendre  aucune  préférence. 
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IV.  A  Regard  des  Pourvus  dcfdits  Oficcs  rendus  hiridkzU 
Il  ^'Jr'  ^^^  '  ^^^  Nous  auroient  païé  le  Prcft  en  vertu  de  la  Déclara- 
^  '""'^  tion  du   19.  Juin  1740.  pour  être  admis  au  paiement  de  PAn- 

nuel ,  Voulons  qu'il  leur  foit  tenu  compte  des  Cîng-neuviémes 
de  ce  qu'ils  jultifieront  avoir  païé  pour  le  Preft  ;  defquels  Cinq- 
neuvièmes  ,  il  leur  fera  fait  déduàion  fur  les  fomihes  pour  let 
quelles  ils  feront  emploïez  aux  Rôles ,  pour  aquérir  lliéréditëw 

V.  Avons  atribué  &  atribuons  douze  deniers  de  Taxation  ^ 
faifant  partie  des  quatorze  deniers  pour  livre  fur  la  vente  de 
nos  Bois ,  tant  ordinaires  qu'^extraordinaires  ,  de  quelque  natu*  * 
re  qu'ils  foient  ,  même  des  Chablis  ,  créez  par  les  Edits  des. 
mois  de  Février  1704.  &  Mars  170^.  dont  la  perception  fe  fait 
actuellement  à  nôtre  profits  ladite  atribution  de  douze  deniers^ 
fçavoir ,  cinq  deniers  à  nos  Grands-Maîtres  des  Eaux  &  Forêts^ 
pareils  cinq  deniers  à  nos  Oficiers  des  Maîtrifes  Particulières 
des  Eaux  &  Forêts  ,  &  deux  deniers  à  nos  Receveurs  Particu- 
liers des  Bois  y  fuivant  la  répartition  qui  en  fera  faite  propor- 
tionnément  aux  fommes  pour  lefquelles  ils  auront  été  compris 
dans  les  Rôles  qui  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil  j  pour  en 
joiiir  par  tous  lefdits  Ofkiers  ,  à  compter,  de  Tordinaire  1 744,. 
en  païant  au  Trefbrier  de  nos  Revenus  Cafuels  ,*les  fommes 
comprifes  aufdits  Rôles,  &  les  Deux  fols  pour  livre,  en  qua- 
tre termes  égaux  ,  de  trois  mois  en  trois  mois  y  à  commenceir 
au  mois  d'Avril  prochain. 

VI.  Et  de  la  même  autorité  que  deflus,  Nous  avons  par  nô- 
tre prefent  Edit,  créé  &  érieé,  créons  &  érigeons  en  titre  d*0- 
fice  formé ,  à  Titre  de  furvivance  ,  un  nôtre  Confeiller-Trefb- 
nçr^  Receveur  &  Païeur,  &  un  nôtre  Confeiller-Contrôleur 
defdits  quatorze  deniers  pour  livre  dû  prix  des  Ajudications 
de  nos  Bois,  mentionnez  au  précédent  Article  ;  pour  pscp  ledit 
Trefbrier  recevoir  par  chacune  aniïée  &  immédiatement  après 
les  Ajudicadons  de  nos  Bois^  fur  Ces  Qùitances  contrôlées  ,  à 
commencer  de  Tordinaire  dernier  y  des  mains  ,  tant  des  Rece^ 
yeurs  Généraux  de  nos  Domaines  &  Bois  ,  que  des  Receveurs^ 
Fardculiers  de  nos  Bois ,  le  montant  defdits  quatorze  ^i'ôiiets 
pour  livre  ,  Ôc  en  païer  les  Portions  réparties  par  les  <  Rôles  ar- 
fêtez  en  nôtre  Confeil ,  que  Nous  en  avoÀs  atribuéics  par  le 
prefent  Edif ,  à  nos  Oficiers  des  Eaux  &  Forêts ,  fîir  leurs  fîm- 
ples  Quitances  pareillement  contrôlées  ;  auquel  Treforier ,  Nous 
avox]^  atrïEmé  &  acribuons  ua  denier  Scdemi  pour  livre  dà  Tar 
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xadons  ,  faifant  partie  defdics  c|uacOfze  deniers,  qu'il  retiendra  _— ^ 
par  fes  mains,  pour  lui  tenir  lieu  de  Gages  ,  d'Epices,  Vaca-  '/^^y/ 
tions ,  Façon ,  Reddition  &  autres  frais  Defcomptes  qu'il  fera 
tenu  de  rendre  chaque  année  ,  en  notre  Chambre  des  Com- 
ptes de  Paris ,  dans  tes  dix-huit  mois  après  l'expiration  de  cha- 
cune; &  en  outre ,  deux  Minots  de  Sel  de  Franc-falé ,  en  païant 
Je  prix  Marchand  feulement  ;  &  auquel  Contrôleur  ,  Nous 
avons  auffi  atribué  le  demi  denier  reftant  defdits  quatorze  de- 
niers, qui  lui  fera  païé  par  ledit  Treforier  ;  &  en  outre ,  dix 
fols  pour  droit  de  Contrôle  de  chacune  Quitance  ,  avec  un 
Minot  de  Sel  de  Franc-falé  ,  en  Nous  païant  par  lefdits  Tré- 
sorier &  Contrôleur ,  les  fommes  fixées  par  les  Rôles  qui  fe- 
ront arrêtez  en  nôtre  Confeil  ,  avec  les  Deux  fols  pour  livre 
<ricelles  :  Jouiront  les  Pourvus  des  Ofices  prefentement  créez , 
des  mêmes  Privilèges  ,  Prérogatives  &  Exemptions  dont  joui{^ 
fent  nos  Receveurs  Se  Contrôleurs  Généraux  de  nos  Domai- 
nes &  Bois  ,.  ainiî  &c  de  même  que  s'ils  étoient  exprimez  par 
nôtre  prefent  Edit. 

VII.  Les  Pourvus  dédits  Ofices ,  pouront  les  poflTédcr  fans 
incompatibilité,  feront  reçus  &  prêteront  Serment  pardevant 
les  Juges ,  tenant  le  Siège  de  la  Table  de  Marbre  de  nôtre  Pa- 
lais à  Paris ,  en  païant  pour  tous  frais  de  réception  j  fçavoir , 
Cent  livres  par  le  Treforier ,  &  Vingt-cinq  livres  par  le  Con- 
trôleun 

VIII.  Maintenons  &  confirmons  lefdits  <îrands-Maîtres  de 
nos  £aux  &  Forêts ,  dans  l'exercice  &  fonâ:ions  de  leurs  Ofi- 
ces ,  &  dans  la  joùiiïànce  des  mêmes  Droits ,  Autoritez ,  Séan- 
ces ,  Prééminences ,  Pouvoirs  ,  Fonctions  ,  Exercice  de  Juftice , 
Privilèges  &  Prérogatives  ,  Droits  de  Committimus  ,  &  Droit$ 

.  de  Journées  &  Vacations ,  Chaufages  ,  Apointemens  de  leurs 
Secrétaires ,  dont  ont  joiii  &  joûiflent  aâ:uellement  les  Grands- 
,  Maîtres,  à  eux  atribuez  par  les  Edits  &  Ordonnances  précé- 
demment rendus ,  &  fpécialement  par  TOrdonnance  du  mois 
d'Aouft  166^.  &  les  Edits  des  mois  de  Février  1^89.  Aouft 
KÎ93.  &  Novembre  1706,  qui  feront  exécutez  félon  leur  for- 
me &  teneur,  fans  aucune  oiminution  ni  retranchement. 

IX.  Maintenons  pareillement  les  Oficiers  de  nos  Maitrifes 
dans  leurs  rang,  finances  &  honneurs,  tant  aux  Audiences  des 
Sièges  defdites  Maîtrifes,  Chambres  du  Confeil,  qu*en  toutes 
autres  ocafions  &  cérémonies  publiques  ,  xùlème  dans  leurs 


Digitized  by 


Google 


,84        EDITS   ET  REGLEMENT, 

-M  Droits  de  Journées,  Vacations,  Chau&ges  &  Emolumeos  k 
p7  i  ^  eux  atribuez  par  les  Edits  &  Déclarations  rendus  pour  lefdits 
^""'  Ofices,  &  par  ladite  Ordonnance  de  i66^.  par  TArticleXIIL 
de  laquelle  ils  ont  été  exemptez  de  Logement  de  Gens  de 
Guerre ,  Uftencile ,  Fournitures  ,  Contributions  ,  Subfiflance  y 
Tutelle  &  Curatelle  ,  Collede  de  Deniers  &  autres  Charge» 
publiques  î  avec  leurs  Caufes  commifes ,  tant  Civiles  que  Cri- 
minelles, au  Préfidial  du  Reflbrt,  même  es  Villes  Taillables ,  dans 
lefquelles  ils  feront  taxez  d'Ofice  par  les  Cemmiflaires  dépar-* 
tis  ,  s*ils  n'ont  point  Privilège  d'ailleurs ,  pour  tout  le  tems 
qu'ils  exerceront  leur  Charge ,  fans  que  fous  aucun  prétexte 
ib  puiflent  être  tenus  de  contribuer  aux  Impofitions  ci-defïîiSy 
dans  lefquelles  exemptions  Nous  les  confirmons  ;  Voulons  en 
outre,  que  nos  Conféillers-Receveurs  Particuliers  des  Bois, 
continuent  de  fouir  des  Taxations ,  Droits  de  Quitances ,  Droits 
de  Committimus  ,  Exemptions  &  Privilèges  à  eux  acorilez  pat 
leur  Edit  de  création  du  mois  de  Décembre  1701. 

X.  Ceux  qui  prêteront  aufdits  Oficiers  pour  le  paiement  des 
fommes  peur  lefquelles  ils  feront  compris  dans  les  Rôles  qui 
feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil ,,  en  exécution  du  prefent  Edit, 
auront  Privilège  fpécial  &  préférence  à  t©us  Çréanders,  fur  le 
prix  defdits  Ofices  ,  conformément  aux  Stipulations  qui  c» 
auront  été  faites,  dont  il  fera  fait  déclaration  dans  \ts  Quitan- 
ces de  Finance  qui  feront  données  aufdits  Oficiers  :  Voulons 
qu'îlis  puiffent  auifi  ftipuler  que  la  retenue  du-  Dixième  n'aura 
pas  lieu  fur  les  arrérages  Acs  Rentes  qu'ils  conflituëront  pour 
raifon  defdits  Emprunts  ;  dérogeant  à  toutes  chofes  à  ce  con* 
traires ,  &  déchargeant  du  Dixième  le  produit  defdites.  Taxa*- 
tions  de  quatorze  deniers  pour  livre.. 

SI  DONNONSen  MANDEMBNTa  nos  amez 
&  fiéainc  les  Gens  tenans  notre  Cour  de  Parlement  à  Roiien , 
que  nôtre  prefent  Edit  ils  aîent  à  faire  lire  ^  publier  &  regifr 
trer ,  &  le  contenu  en  icelui  garder ,  obferver  &  exécuter  de 
point  en  point ,  félon-  fà  fefme  &  teneur  ,  nonobflant  tous 
Edits  ,  Déclarations ,  Arrêts,  Réglemens  &  autres  chofes  à  ce 
contraires ,  aufquels  Nous  av^ns  dérogé  &  dérogeons  par  nô^ 
tredit  pfefént  Edit  ;  aux^  Copies  duquel  coUationnées  par  l*un 
de  nos  amez  &  féaux  Confeillers-^ècrétaires ,  Voulons  que^foi 
fbit  ajoutée  comme  à  l'Original  ;  Ca  r  tsel.eft  nôwc  plaihn.  Et 
>fin  que  ce  foît  ebofc  ferme  ôc  ftable  à  toujours^  Nous  y  avons 
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fait  mettre  nôtre  Scel.  Donne  à  Verfailles ,  au  mois  de  Fé- 
vrier ,  Tan  de  grâce  mil  iept  cens  quarante-cinq  ,  Se  de  nôtre 
Régne  le  trentième.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le 
Roy,  Dévoyer-  ^i/^  ,  Dague  ss  eau.  Vu  au  Confeil , 
Okry.  £t  fcellé  d'un  grand  Sceau  de  cire  verte. 


Lu ,  puhHc  &  r'gfjire\  la  grande  Audience  de  la  Cour  feante.  A, 
arlement  ,  le  7^  M  ai  ii4S^  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


\R0uen9n 

Varlement 


Arreft  du  Parlement ,  rendu  à  1  ocafîon  de  la  Maladie 
Ccntagieufe  ,  dont  les  Bcftiaux  ont.  été  ataquez  dans 
pluiîeurs  endroits  de  la  Province, 

Bu  13.  Mars  t74f* 

SU  R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gé* 
néral  du  Roy ,  qu'il  auroit  été  informé  ,  que  dans  diférens 
endroits  de  la  Province,  il  fe  feroit  répandu  une  Maladie  Con- 
tagicufe  fur  les  Beufs  ôc  Vaches  ,  qu'on  ne  peut  aporter  trop 
<ie  précautions  ,  pour  prévenir  par  un  Règlement  provifoire  ,  te 
progrès  de  cette  Maladie ,  &  empêcher  que  les  Chairs  des  Bê- 
tes ataquées  de  cette  Maladie,  ne  foieiit  diftribuées  au  Public; 
qu'il  lui  auroit  remis  la  Recette  d'un  Remède  dont  l'utilité  a 
été  éprouvée  ,  qu'il  eft  à  propos  que  ce  Remède  foit  rendu 
public  y  pourquoi  requiert  par  provifîôn  ,  en  atendant  -la  cefla-^ 
tion  de  ladite  Maladie ,  être  ordonné  que  \q$  Habitans  dejcha- 
que  Paroille ,  feront  tenus  de  s'aflembler  fuivant  ravertifïèmenc 

3ûi  leur  en  fera  donné  aux  Prônes  des  Mefles  Paroiffiales ,  ôc 
e  nommer  trois  defdits  Habitans ,  ou  même  plus  grand  nom- 
bre s'ils  le  [ugent  à  propos  ,  ^pour  vifîter  tant  dans  les  Pâtura- 
ges, que  dans  les  Etaoles  ou  autres  endroits  ,  les  Beufs  &  Vache» 
apartenans  à  chaque  Particulier  j  &  en  cas  qu'il  fe  trouve  quel- 

3u'une  defdites  Bêtes  qu'ils  croient  ataquée  de  la  Maladfe ,  ils 
onneront  prdr&aux  Propriétaires  de  les  {cqueftrer  &  renfer- 
mer ,  de  façon  que  les  autres  Beftiaux  n'^en  puiflent  aprocher  | 
,  enjoint  à  chaque  Particulier  de  foufrir  ladite  Vifite  fans  aucun 
trouble  ni  inuilte ,  &  de  déférer  fur  le  champ  aux  ordres  qui 
leur  feront  donnez  ,  même  verbalement  par  les  Prèpofèz  ,  à . 
peine  de  cinq  cens  livres  d'Amende,  &  de  trois  mois  dePri- 
111.  Suite  dif  N.  R.  -  A  a 
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— —  fon ,  &  même  fous  plus  grande  peine  s'il  y  échet,  fuivant  Pexi- 
«74  5.  gcnce  des  cas  j  enjoint  aux  Juges  aïant  Texercice  de  la  Police 
dans  les  lieux  où  il  y  a  des  Bouchers  ,  ou  dans  lefquels  il  fe 
tient  des  Marchez,  de  nommer  &  prépofer  quatre  perfonhes, 
foit  Bouchers,,  Maréchaux  ou  autres  Gens  à  ce  connoiflans ,  fi 
tant  s'en  trouve  dans  le  lieu ,  qui  vifîteront  dans  les  Marchez  les 
Beufs&  Vaches expofez en  vente,  arrêteroftt  &  feront  enfermer 
les  Bêtes  qu'ils  croiront  ataquëes  de  ladite  Maladie ,  aux  frais  & 
dépens  de  celui  oui  l'aura  expofée  eh  vente  ;  àéknks  faites  à 
tous  Bouchers  ,  de  mafïacrer  aucuns  Beufs  ou  Vaches  ,  qu^ils 
n'en  aïent  auparavant  donné  avis  aufdits  Prépofez  -,  &  né  pou- 
ront  faire  Tabatis  &  Touverture  du  corps  de  la  Bête ,  qu'en  la 
prefence  d'un  defdits  Prépofez,  dont  il  retirera  un  Certificat, 
à  peine  de  mille  livres  d'amende  ,  de  punition  corporelle ,  & 
d'être  privé  de  la  Profeffion  de  Boucher  pendant  un  an  ;  8c  en 
cas  que  celui  qui  fera  ladite  Vifite  croïe  que  la  Bête  fut  atar 
quée  de  Maladie ,  ordonner  que  la  Chair  &  le  Cuir  en  feront 
enfouis  fur  le  champ,  dans  des  trous  de  cinq  à  fix  pieds  de 
profondeur  j  enjoint  pareillement  à  ceux  dont  les  Beufs  ou  Va- 
ches viendront  à  mourir  ,  de  les  foire  enfouir  avec  la  peau 
promptement ,  jians  des  trous  de  pareille  profondeur  ;  défenfes 
faites  de  les  jetter  dans  les  Foflez  ,  Rivières  &  autres  endroits , 
à  peine  de  cinq  cens  livres  d'amende ,  &  de  fix  mois  de  Prifon^ 
ordonner  qu'il  fera  envoïé  à  (es  Subftituts ,  un  Exemplaire  im- 
primé de  la  Recette  du  Remède  ci-joint-^  pour  la  rendre  pu- 
blique chacun  dans  leur  Reflbrt ;  enjoint  à  lès  Subftituts  déte- 
nir la  main  chacun  en  droit  foi  à  l'exécution  du  Prefent  ,  & 
de  procéder  promptement  fur  le  premier  avertiffèment  qui  leur 
en  fera  donné  contre  les  Contrevenans  ;  ordonne  que  le  prefent 
Arreft  fera  imprimé  &  envoïé  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Ref^ 
fort ,  pour  y  être  lu  ,  publié  &  afiché  ,  à  la  diligence  de  fes 
Subftituts ,  qui  feront  tenuS  de  le  certifier  exactement  des  di- 
ligences qu'ils  auront  faites  pour  l'exécution  du  Prefent ,  aînfî 
que  du  progrès  ou  de  la  cfeflation  de  ladite  Maladie.  Vu  par 
la  Cour  ledit  Requifitoire  ;  &  oui  le  Raport  du  Sieur  Pigou  , 
ConfeilIer-CommifTaire  :  Tout  confidéré  ;  LA  COUR ,  Viant 
égard  audit  Requifitoire,  a  ordonné  &  ordpnnc  par  provifîon, 
&L  en  atendant  la  ceflation  de  ladite  Maladie ,  que  les  Habitans' 
de  chaque  Paroiffe  feront  tenus  de  s'aflembler  ,  fuivant  Taver- 
tiflèxnent  qui  leur  en  fera  donné  aux  Prènes  des  Méfies  Paroif» 
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£ates  )  àc  de  nommer  trois  défaits  Habicans  ,  oa  même  plus       ^ 
grand  nombre  s*ils  le  jugent  à  propos  ,  pour  vifiter  ,  tant  dans  '  74 ^ 
les  Pâturages  ,  que  dans  les  Étables  ou  autres  endroits  ,  les       ^^ 
Bèufe  &  Vaches  apartenans  à  chaque  Particulier  ;  &  en  cas 
u'ils  trouvent  quelqu'une  defdites  Bêtes  qu'ils  croient  ataquëc 
c  la  Maladie,  ils  donneront  ordre  au  Propriétaire  de  les  fc- 
qudfcrer  &  renfermer  ,  de  façon  que  les  autres  Beftiaux  n'ea 

Suiflent  aprocher  ;  Enjoint  à  chaque  Particulier  de  foufrir  la- 
ite Vifite  fans  aucun  trouble  ni  mfulte ,  &  de  déférer  fur  le 
champ  aux  ordres  qui  leur  feront  donnez  ,  même  verbalement 
par  les  Prépofez  ,  à  peine  de  cinq  ceps  livres  d'amende  ,  &  de 
trois  mois  de  Prifon  ,  &  même  fous  plus  grande  peine ,  s'il  y 
ëchet ,  fuivant  l'exigence  des  cas  ;  Enjoint  aux  Juges  aïant  Te* 
xercice  de  la  Police  dans  les  lieux  où  il  y  a  des  Bouchers  y  ou 
dans  lefquels  il  fe  tient  des  Marchez  ,  oe  nommer  &    prépo- 
ier  quatre  Perfbnnes  ,    foit  Bouchers  ,  Maréchaux  ou  aatre« 
Gens  à  ce  .connoiffàns  y  fi  tant  s^en  trouve  dans  le  lieu  qui 
vifiteront  dans  ks  Marchez  ,  les  Beufs  &  Vaches  expofez  en 
vente  y  arrêteront  &  feront  enfermer  k$  Bêtes  qu'ils  croiront 
ataquées'  de  ladite  Maladie  ,  aux  frais  &  dépens  de  celui  qui 
l'aura  expofée  en  vente  ^  A  fait  &  fait  défenfes  a  tous  Bouchers^de^ 
jTÎafl&crer  aucuns  Beufs  ou  Vaches ,  qu'ils  n*en  aient  auparavant 
donné  avis  aufdits  Prépofez,  &  ne  pouront  faire  TAbatis  &  Touver- 
uire  du  corps  de  la  Bete ,  qu'en  la  prefence  d'un  defdits  Prépo-r 
£ez^  dont  ils  retireront  un  Certincar,  à  peine  de  mille  livres 
d'amende,  de  punition  corporelle  ^  &  d'être  privez  de  la  Pro^ 
feffion  de  Boucher  pendant  un  an  :  Et  en  cas  que  celui  qui 
fera  ladite  Vifite  croïc  que  fa.  Bête  foit  ataquée  de  la  Maladie  ^ 
ordonne  que  la  Chair  &  le  Cuir  en  feront  enfouis  fur  le  champs 
dans  des  trous  de  cinq  à  fîx  pieds  de  profondeur  :"  Enjoint  pa- 
teillement  à  ceux  donr  ks  Bcuh  ou  Vaches  viendront:  à  mou- 
rir, de  les  faire  enfouir  avec  la  Peau  promptement  „  dans  des 
trous  de  pareille  profondeur  ;  fait  défenfes  de  les  jetter  dans  les 
Foflez ,  Rivières  ou  antres  endroits  ,  k  peine  de  cinq  cens  li- 
vres d'amende  &  de  fix  mois  de  Prifon  r  Ordonne  qu'il  fcrau 
envoie  aux  SubfHtuts  du  Procureur  Général ,  un  Exemplaire: 
imprimé  de  la  Rjecette  du  Remède'  y.  pour  Ja  rendre  publique* 
chacun  dans  leur  Reflbrt  r  A  e»x  enjoint  de  tsenii?  la  main 
chacun  en  droit  foi  à  l'exécution  du  Prefenr,  &  dfe  procéder 
fromptemcnt  fiu:  le  premier  Avertiflèmcnt  qui  leur  en  fer;^ 
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■  donné  contre  les  Concrevenans;  à  laquelle  fin ,  ordonne  que  le 

KTll'  prefènc  Arreft  fera  imprimé  &  envoie  dans  tous  les  Sièges  de 
ce  Reflbrt ,  pour  y  être  lu  ,  publié  &  afiché ,  à  la  diligence 
defdits  Submtuts  du  Procureur  Général ,  lefquels  font  tenus 
de  certifier  la  Cour  exactement  des  diligences  qu'ils  auront  fai- 
tes pour  l'exécution  d'icelui ,  ainfi  que  du  progrès  ou  de  la  ccC- 
iàtion  de  ladite  Maladie.  A  Rouen  en  Parlenaent ,  le  treiziè- 
me jour  de  Mars  mil  fept  cens  quarante-cinq. 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET. 


REMEDE  expérimenté  ,  pour  prévenir  &  guérir 
la  Maladie  Comagieufe  qui  régne  fur  les  Bétes  à 
Cornes» 

1^,  T^  O  u  R  prévenir  le  Mal ,  il  ùut  faire  infufer  des 
P  Ails  concaflèz  ,  avec  quelques  pincées  de  Poi- 
vre ,  dans  du  bon  Vinaigre  pendant  vingt-quatre  heu- 
res, &  en  laver  la  gueule  de  ces  Animaux,  après  leur 
avoir  ratifie  la  langue  prefque  jilfqu'au  fang ,  avec  une 
cuëiller  d'argent  i  &  ce ,  le  faire  plufîeurs  fois. 

^°.  Pour  les  guérir  lorfqu  elles  font  ataquées,  il  fau- 
dra d'abord  faire  comme  ci-deffus,  &  leur  faire  avaler 
une  chopine  de  Vin ,  dans  laquelle  on  aura  mis  le  quart 
d'une  once  de  Thériaque. 

Enfuice  percer  avec  un  poin<^on  la  peau  qui  pend  en- 
tre les  jambes  de  devant  ,  &  mettre  dans  le  trou  une 
racine  d'Elébore  j  cette  Plante  fera  enfler ,  &  y  ramaf- 
fera  une  tumeur  où  fera  le  venin,  que  Ton  percera;  fi 
elle  n'enfle  pas  ,  la  Bête  eft  perdue. 

Il  faudra  laver  la  plaïe  plufîeurs  fois ,  après  avoir  ôté 
la  racine  ,  avec'  clu  "Vin  chaud,  dans  lequel  on  aura  fait 
bouillir  des  Herbes  odoriférentes ,  comme  Thin,  Lau-^ 
rier,  &c. 
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Il  faudra  auffi  avoir  la  précaution^  aue  ce  qui  forti — 

ra  de  la  tumeur,  ne  Toit  point  renyerfe  par  terre  ,  de  'Mart 
crainte  que  d'autres  Animaux  ne  lèchent  la  terre. 

Il  eft  à  obferver  ,  que  ce  Remède  qui  a  réulfi  pour 
les  Maladies  Epidémiques  des  Beftiaux:,  dans  pluheurs 
Provinces  de  ce  Roïaume  ,  pouroit  ne  pas  convenir  à 
celles  des  Beftiaux  de  cette  Province,  Icfquelles .  peu- 
vent être  diférentes  ;  &:  c'eft  aux  Maréchaux  &  Experts 
à  décider  fi  ce  Remède  eft  convenable. 

Déclaration  du  Roy  ,   concernant  les  Maifons  Rcli- 
gieufes. 

Du  if.  Afars  174$* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  nos  amez  &  féaux  Conieillers  les  Gens  tenans 
nôtre  Gour  de  Parlement  à  Rouen  ,  Salut.  Sur  les  re- 
prefentations  qui  Nous  auroicnt  été  faites  ,  concernant  les 
Maifons  Religieufes  ,  Nous  aurions  donné  nôtre  Déclaration 
du  lOi  Février  1741.  dont  la  teneur  enfuit. 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  — 
varre  :   A  tous  ceux  ^ui  ces  prefentes  Lettres  verront,  'iJi^// 
Salut.  Les  Archevêques ,  Evêques  &c  autres  Députez  à  TAf- 
femblée  ,  tenue  par  nôtre  permiffion  en  Tannée' 1740.  Nous 
ont  fait  reprefenter ,  aue  fuivant  Tancien  efprit  &  la  difcipline 

{primitive  de  l'Eglife ,  le  gouvernement  des  Monaftëres  de  Re- 
igieufes  étoit  entièrement  fournis  k  l'autorité  des  Evêques,  & 
que ,  fous  prétexte  d'exemptions  obtenues  dans  des  fiécles  pof- 
térieuTs  &  moins  éclairez ,  plufieurs  de  ces  Maifons  ont  cher- 
ché à  fe  fouftraire  à  la  Jurifdidkion  Epifcopale  $  les  Conciles 
qui  ont  été  tenus  dans  la  fuite  ,  &  les  Ordonnances  des  Rois 
nos  Prédécefleurs  ,  ont  eu  une  égale  atention  à  conferver  aux  . 
Archevêques  &  Evêques ,  nonobftant  tous  Privilèges  &  Exem- 
ptions ,  le  libre  exercice  de  leur  ancienne  autorité  dans  plufieurs 
cas,  &  notamment  dans  cetqui  regarde  la  clôture  des  Monaf- 
téjres ,  l'examen  des  filles  ou  des  Veuves  qui  afpirent  à  faire 
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■  une  Profei&on  folemnelle  de  la  vie  Religieufe  y  &  le  pouroir 
\a  ^  ^  ^^  donner  à  celles  qui  Tout  faite  ,  la  permijQion  de  fortir  du 
lieu  de  leur  retraite  pour  des  eau  Tes  légitimes  &  canoniques  j 
que  c'eft  ce  qui  a  été  autorité  de  nouveau'  par  diférens  Conci- 
les ,  déclaré  par  plufieurs  fouverains  Pontifes  ,  aferini  par  Tu- 
fage  univerfel  de  TEglife  j  &  qu*enfin  y  les  difpoiitions  exprejQes 
de  TEdit  du  mois  d'Avril  1695.  fur  la  Jurikliélion  £clénaâi7 
que ,  fembloicnt  avoir  donné  encore  une  nouvelle  force  à  des 
Régies  fi  inconteftables  :  Mais  qu'^a  la  faveur  d^une  mauvaife 
interprétation  que  des  Supérieurs  Réguliers  ont  voulu  donner 
à  des  termes  généraux  y  qui  avoient  été  emploïez  dans  une 
Déclaration  du  29.  Mars  16^6.  ils  ont  cherché  à  répandre  des 
doutes  qui  ont  fouvent  troublé  le  cours  de  la  Juri{di(flion  des 
Evêques  y  lorfqu'ils  ont  voulu  en  faire  ufage  dans  ces  matié-- 
resj  &  comme  la  Déclaration  de  1^9^.  ne  regarde  que  l'Ar- 
ticle XV  II L  de  l'Edit  du  mois  d'Avril  1^95.  n'aïant  eu 
pour  objet  que  d'expliquer  les  termes  de  cet  Article  ,  par  ra- 
port  au  foin  que  les  Evêques  doivent  avoir  de  veiller  à  la  con- 
fervation  de  la  Difcipline  régulière  dans  les  Monaftéres  ,  mê- 
me exempts  j  pour  fupléer  fur  ce  point  au  défaut  des  Supé- 
tieurs  Réguliers  ^  fuivanï  les  Régies,  établies  pajT  les  Saint  Dé- 
crets &  les  Ordonnances  du  Roïaume ,  les  Archevêques  ,  Eve- 
Î|ues  &  Députez  à  la  dernière  Afïemblée  du  Cierge ,  Nous  ont 
uplié  de  vouloir  bien  déclarer  fi  précifément  nos  intentions^ 
fur  ce  qui  concerne  Texamen  des  Novices  ,  &  la  fortie  des 
Religieufes  hors  de  leurs  Monaftéres  ,  qu'il  ne  refte  plus  aucua 
prétexte  aux  Supérieurs  Réguliers ,  pour  entreprendre  fur  le 
pouvoir  qui  eft  réfervé  aux  Evêques.  Des  reprefentations  fon- 
dées fur  des  motifs  fi  puiflàns  y  &  fur  des  autoritez  fi  refpeâa- 
blés ,  Nous  ont  paru  mériter  ,  qu'après  les  avoir  reçues  fevora- 
blement ,  Nous  y  euflïons  égard ,  pour  afïurer  encore  plus  s'il 
eft  pofiible  y  les  Droits  de  la  Jurifdiâion  Epifcopale  dans,  des 
cas  où  elle  ne  peut  être  conteftéc  :  Nous  entrerons  par-là  dans 
le  véritable  efprît  des  Rois  nos  Prédéceflcurs ,  qui  ont  crû  que 
le  véritable  partage  des  Supérieurs  Réguliers  y  étoit  d'avoir  une 
lnfpe£lion  centinuerie  fur  ce  qui  £e  paâe  dans  l'intérieur  des 
Monaftéres  exempts  y.  pour  les  conduire  félon  les  véritables 
Régies  des  Ordres  Monaftiques  $  au  lieu  qu'il  apartenoit  eflen- 
tieliement  aux  Evêques ,  de  veiller  atentivement  fur  les  Monaf- 
têtes  ^  même  exempts  >  fbdt  pour  y  maintenir  exademenc  k  ce- 
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guîarité  de  la  Clôture ,  foie  pour  s*aflurer  de  la  vocation  &  des  — r- 
Sifpofitions  de  celles  qui  étant  encore  adluellement  fujétes  à  *  J^^-- 
Tautorité  de  TEvcque ,  veulent  contrarier  un  engagement  lolem- 
nel ,  qui  les  jfoumet  encore  à  un  autre  genre  de  lupériorité  j  mais 
qui  ne  diminue  en  aucune  manière ,  la  force  du  premier  dans 
les  cas  qui  doivent  être  l'objet  de  nôtre  prefente  Déclaration  y 
&  autres  marquez  par  les  Ordonnances.  ACES  CAUSES , 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  & 
de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale , 
Nous  avons  par  ces  Prefentes  (ignées  de  nôtre  main ,  dit,  ftatué 
&  ordonné ,  difons ,  ftatuons  &c  ordonnons ,  Voulons  Se  Nous 
plaît  ce  qui  fuit, 

ARTICLE    PREMIER. 


Aucunes  Filles  ou  Veuves  ne  pouront  être  admif 
feffion  &  à  rEmilfion  des  Vœux  folemnels  ,  mêr 


ifes  à  la  Pro- 
même dans  les 
Monaftéres  exempts ,  ou  fe  prétendans  tels ,  fans  avoir  été  au- 
paravant examinez  par  les  Archevêques  ou  Evêques  Diocèfains, 
ou  par  des  Perfonnes  commifes  de  leur  part ,  lur  la  Vocation 
de/dites  Filles  ou  Veuves ,  fur  la  liberté  &  les  motifs  de  ren- 
gagement qu'elles  font  fur  le  point  de  contradker  >  faifons  très- 
cxprefles  inhibitions  &  défenles  à  tous  Supérieurs  ou  Supérieu- 
res de  quelque  Monaftére  que  ce  puifle  être ,  d*en  admettre 
aucune  à  la  Profeffion  ,  fans  qu'il  ait  été  procédé  audit  examen, 
ainfi  qu'il  a  été  dit  ci-deffus. 

il.  Voulons  que  TArticle  XIX.  de  TEdit  du  mois  d'Avril 
1^9  j.  foit  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  j  &  en  conféquen- 
ce  5  faifons  très-expreffès  inhibitions^  défenfes  à  toutes  les  Re- 
ligieufes  des  Monaftéres  exempts  ou  non  exempts  d'en  fortir , 


Evêquc 

fîon  par  écrit,  fans  que  lefdites  Religieufes  puiflènt  fortir  de 
leurs  Cloîtres ,  fous  prétexte  de  permiffions  par  elles  obtenues 
de  leurs  Supérieurs  Réguliers  ;  nonobftant  lefquelles  Permif- 
fions ,  il  poura  être  procédé  ,  s'il  y  échet  ,  fuivant  les  Saints 
Canons  &  les  Ordonnances ,  contre  les  Religieufes  qui  fe  trou- 
veront hors  de  leurs  Monaftéres  ,  fans  avoir  obtenu  la  Permif- 
fion  par  écrit  de  TAtchevêque  ou  Evêque  Diocèfain  ,  ou  de 
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leurs  Grands- Vicaires ,  à  qui  ils  auroient  donné  le  pouvoir  d'a- 
corder  de  pareilles  Permiilîons, 

IIL  Les  difpqfitions  de  nôtre  prefente  Déclaration  ,  feront 
exécutées  félon  leur  forhie  &  teneur ,  nonobftant  tous  Privilèges 
ou  exemptions  de  quelque  nature  qu'ils  foient  j  &L  à  Tégard 
de  tous  les  Ordres  Mon^ftiques  ou  Congrégations  Régulières, 
même  de  l'Ordre  de  Fontevrault  ,  de  S.  Jean  de  Jérufalem  > 
ou  autres  de  pareilles  qualitez.  SI  DONNONS  enman- 
p  E  M  E  N  T  à  nos  amez  &  féaux  Confeillers ,  les  Gens  tenans  nôtre 
Cour  de  Parlement  à  Paris,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  fai- 
jce  lire  , publier  &  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelles  garder  &  ob- 
ferver  félon  fa  forme  &  teneur  ,  ceflant  Se  faifant  cefïer  tous 
troubles  &  empêchemens,  nonobftant  toutes  chofes  à  ce  con- 
traires; Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin  de  quoi ,  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Prefentes.  Donnée  à 
Verfailles ,  le  dixième  jour  de  Février  ,  l'an  de  grâce  mil  fept 
cens  quarante-deux  ;  &  de  nôtre  Régne  le  vingt- feptiéme.  Si- 
gné, LOUIS  :  Par  le  Roy,  Phelypeaux. 

Et  comme  Nous  fommes  informez  que  nôtreditc  Déclara- 
tion qui  a  été  enregiftrée  en  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Pa- 
ris ,  ne  vous  a  pas  été  adreflee  ,  voulant  néanmoins  que  vous  Ja. 
faiEez  exécuter  dans  vôtre  Reflbrt.  A  ces  eau fes  ,  Nous  vous 
mandons  &  par  ces  Prefentes  fîgnées  de  nôtre  main  ,.  ordon- 
nons que  nôtredite  Déclaration  du  10.  Février  1742.  &  les^ 
Prefentes  ,  vous  aïez  à  faire  lire  ,  publier  &  regiftrer  ,  &  le 
contenu  en  icelles ,  garder  &  obferver  félon  leur  forme  &  te- 
neur ,  ceflant  &  faifant  cefïer  tous  troubles  &  empêchemens  ^ 
nonobftant  toutes  chofes  à  ce  contraires  j  Car  tel  eft  nôtre 
plaifîr.  Donnée  à  Verfailles ,  le  quinzième  jour  de  Mars  ^ 
lan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-cinq  j  &  de  nôtre  Régne 
le  trentième.  Signé ,  LOUIS:  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ^ 
Dévoyer.  Et  fcellée  d'^un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Luè\  pub  lice  &  regiftrée  la  grande  j^udience  de  la  Cour  feante.  Ji  Saiiem 
en  TarUmem  y  le  j.  Avril  17 4h    Signe,  A U Z  A N  E T* 


ArrefI: 
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Arreft  du  Parlement  ^  qui  difpenfe  les  Bouchers  ,  tant 
.  des  Villes  &  Bourgs  que  de  la  Campagne ,  d'avertir 
les  Prépofez  ,  &  datcndre  leurs  Vifites  avant  Taba- 
tis  &  le  débit  des  Beufs  &  Vaches ,  fauf  aufdits  Pré- 
pofez à  faire  telles  Vifites  quils  jugeront  à  propos, 
tant  dans  les  Boucheries  que  fur  les  Etaux  :  Ordon- 
ne que  ceux  qui  auront  été  nommez  &  prépofez  dans 
les  Paroiflfes  ^  pour  vifiter  les  Beufs  &  Vaches  des 
Particuliers  ,  ne  feront  leurs  Vifites  que  dans  les 
Pâtures. 

1)h  f.  Avril  174  f* 

SU K  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gé-        » 
néral  du  Roy ,  cxpofitive ,  qu*au  fujet  de  la  Contagion  qui  ^^^^^  ^• 
a  ataqué  les  Beufs  &  Vaches  dans  quelques  endroits  de  la  Pro^ 
vince.  Elle  auroit  rendu  un  Arreft  en  forme  de  Règlement 
provifoire  ,  dont  W  difpofitions  ont  paru  plus  convenables,, 
pour  prévenir  les  fuites  &  arrêter  les  progrès  de  la  Maladie  ^ 
relativement  aux  diférens  avis  qu'il  avoir  reçus  de  quelques  en- 
droits oîi  la  Maladie  régnoit  j  la   circonftance  du  tems  &  le 
compte  qui  lui  a  été  rendu  par  quelques-uns  de  k^  Subfti- 
tuts ,  rengagent  à  exciter  de  nouveau  le  zèle  de  la  Cour  ,  & 
à  kii  demander  de  changer  deux  des  difpofitions  de  cet  Arreft, 
Une  de  ces  difpofitions  fait  défenfes  aux  Bouchers  de  mafïacrer 
aucuns  Beufs  ou  Vaches ,  qu'ils  n'aient  été  vifitez  par  ceux  qui 
auront  été  prépofez  à  cet  éfet,  &  de  faire  l'abatis  &  l'ouvertu- 
re du  corps  de  la  Bête ,  qu'en  prefence  d'an  defdits  Prépofez  ^ 
dont  ils  retireront  un  Certificat.  Cette  précaution  facile  à  exé- 
cuter pendant  le  tems  du  Carême ,  vu  le  petit  nombre  de  Bef- 
tiaux  qui  fe  maflacrent ,  deviendrait  trop  gênante  lorfque  tou- 
tes \ts  Boucheries,  tant  de  la  Ville  que  de  la  Campagne  feront     . 
euvcrtes  ,  il  ne  feroit  pas  poflîble  que  lefdits  Prépofez  puflènt  ^ 
faire  promptement  &  h-tôt  qu'fk  en  feroient  avertis  ,  la  Vifite 
de  tous  ks  Beftiaux  deftinez  pour  la  Boucherie ,  les  Bouchers 
feroient  obligez  d'atendre  long-tems  après  l'Avertiflement  par 
eux  donné  aux  Prépofez  ^  &  à  ce  moïen  les  Boucheries  ne  fe: 
ni.  Suite  du  iV.  R.  B  b 
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trouvcroicnt  pas  fufifamment  garnies.  L'unique  précaution  que 
•  l'on  puiflc  prendre  à  ce  fujet,  eft  de  laifler  aufdits  Prépofez  le 
foin  de  vifiter  les  Chairs  deftinées  à  être  vendues  au  Public , 
fans  aflujétir  les  Bouchers  à  atendre  leurs  Vifîtes.  La  féconde 
difpofition  de  PArreft,  qui  paroît  fufceptible  de  changement^ 
concerne  la  Vifite  qui  doit  être  faite  dans  les  Etables  des  Par- 
ticuliers ,  par  ceux  qui  auront  été  choifis  &  noinmez  dans  cha- 
que Paroiflc  ;  il  a  été  informé  par  quelques-uns  de  fcs  Subfti- 
tuts ,  que  l'expérience  a  apris  ,  que  cette  précaution  pouvoit 
avoir  des  éfets  dangereux ,  en  ce  que  les  Vifîteurs  fortans  d'u- 
ne Erable  infedhée  de  la  Maladie ,  communiquent  le  mauvais 
air  dans  les  autres  Etables  j  cet  inconvénient  qu'on  ne  pouvoit 
prévoir ,  vu  les  Avis  qui  avoient  été  envoïez  de  diférens  lieux 
de  là  Province ,  demande  qu'on  fe  réduife  à  empêcher  h  com- 
munication des  Bêtes  ataquées  de  la  Contagion  ,  dans  les  Her- 
bages &  Pâturages  feulement  ,  dautant  que  c'eft  dans  ces  en- 
droits où  elle  peut  être  plus  dangereufe  :  Pourquoi  requiert  les 
Bouchers ,  tant  des  Villes  &  Bourgs  ,  que  de  la  Campagne , 
être  difpenfcz  d'avertir  les  Prépofez  ,  &  d'atendre  leurs  Vifi- 
tes  avant  Tabatis  &  le  débit  des  Beufs  &  Vaches ,  fauf  aufdits 
Prépofez  à  faire  telles  Vifites  qu'ils  jugeront  à  propos  ,  tant 
dans  les  Boucheries  que  fur  les  Etauxj  ordonné  que  ceux  qui 
auront  été  nommez  &  prépofez  dans  les  Paroifles  pour  vifiter 
les  Beufs  &  Vaches  des  Particuliers  ,  ne  feront  leurs  Vifites 
que  dans  les  Pâtures;  ordonné  aue  l'Arreft  du  13.  Mars  der- 
nier, fera  au  furplus  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur,  en  ce 
qui  n'cft  point  c6htraire  au  Prefenf,  &  que  l'Arreft  qui  inter- 
viendra ,  fera  lu ,  publié  &  afiché  î  que  les  Vidimus  en  feront 
envoïez  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt,  pour  y  être  pareil- 
lement lus ,  publiez  &  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur  ,  à 
la  dili'^ence  de  fcs  Subftituts  ,  qui  feront  tenus  de  le  certifier 
dans  la  quinzaine,  des  diligences  qu'ils  auront  faites  pour  l'e- 
xécution d'icelui.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitôire  j  &  oui  le 
Raport  du  Sieur  Guenet  de  S,  Juft ,  Confeiller-Commilïaire  : 
Tout  confidéré  $  LA  COUR,  faifant  droit  fur  ledit  Requi- 
fîtoire ,  a  difpenfé  &  difpcnfe  les  Bouchers ,  tant  des  Villes  & 
Bourgs  que  ae  la  Campagne,  d'avertir  les  Prépofez,  &  d'aten- 
dre leurs  Vifites  avant  l'abatis  &  le  débit  des  Beufs  &  Vaches, 
fauf  aufdits  Prépofez  à  faire  telles  Vifites  qu'ils  jugeront  à  pro- 
pos ,  tant  dans  les  Boucheries  que  fur  les  Etaux':  Ordonne  que 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       195 

ceux  qui  auront  été  nommez  &  prépofez  dans  les  Paroiflès  pour 
vifiterles  Beufs  &  Vaches  des  Particuliers,  ne  feront  leurs  Vi- 
fites  Que  dans  k$  Pâtures  :  Ordonne  que  l'Arreft  du  ij.  Mars 


lent  Arreit  lera  lu  ,  puoue  oc  ancnc  5  oc  ics  v  laimus  a  jceiui 
envoïez  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Refibrt ,  pour  y  être  pareil- 
lement lus  ,  publiez  &  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur  , 
à  la  diligence  des  Subftituts  du  Procureur  Général  du  Roy , 
lefquels  font  tenus  de  certifier  la  Cour  dans  la  quinzaine ,  des 
diligences  qu*ils  auront  pour  ce  faites.  A  Rouen  en  Parlement, 
le  neuvième  jour  d'Avril  mil  fept  cens  quarante-cinq. 

Par  la  Cour ,  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

Déclaration  du  Roy  ,  concernant  la  Nomination  aux 
Cures  &  Bénéfices  à  charge  d'Ames. 

Du  27.  Avril  174S* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na-  777^ 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront ,  AvrU. 
Salut.  L'atention  que  Ton  avoit  eue  dans  le  Concordat ,  à 
.  diftinguerles  Graduez  qui  auroient  obtenu  des  degrez  dans  la 
Faculté  de  Théologie  ,  en  ordonnant  que  dans  le  cas  de  la  con- 
currence ,  ils  fcroient  préférez  à  ceux  qui  auroient  aquis  des 
V  Titres  ou  qualitez  (emolables  dans  les  autres  Facultez ,  a  don- 
né lieu  de  croire  dans  la  fuite  ,  qu'il  étoit  encore  plus  impor- 
tant de  diftinguer  auffi  les  diférens  genres  de  Bénéfices  ,  qui 
{^ei^vent  être  reauis  par  les  Graduez  ;  &  ce  fut  ce  qui  porta, 
e  Roy  Henry  le  Grand  ,  à  avoir   égard  aux  reprelcntations 
d'une  Afïèmblée  célèbre  du  Clergé  de  France ,  lorfque  par  TArt.  L 
de  fon  Edit  du  mois  de  Décembre  \Go6,  il  excepta  les  Digniter 
At,s  Eglifes  Cathédrales  de  Texpeélative  des.  Graduez  j  &que  par 
le  dernier  Article  du  même  Edit,  il  ordonna  que  nul  ne  pou- 
jroit  à  Tavenir  être  pourvu  des  Dignitez  des  Eglifes  Cathédra- 
les ,  ni  des  premières  Dignitez  des  Eglifes  Collégiales  ^  %W  Xii-^ 
toit  Gradué  en  la  Facilité  de  Théologie  ou  de  Droit  Cauoni- 
^ue.  Ce  fut  à  cet  exemple  que  les  deux  dernières  Aflcmblées 
4u  Clergé  de  France,  qui  ont  été  tenues  en  railnée  1735.  ôc 
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en  Tannée  1740.  Nous  firent  reprefcnter ,  que  les  Cures  ou  au- 
tres Bénéfices  qui  font  chargez  du  foin  des  Ames  ,  méritoient 
au  moins  autant  d'atention  que  les  Dignitez  des  Eglifes  Ca- 
thédrales, rien  n'étant  plus  eflentiel  pour  le  bien  de  la  Reli- 
gion ,  que  de  remettre  les  Eglifes  Paroifiîales  entre  les  mains 
de  Sujets  capables  par  leurs  talens  &  par  la  fagefle  de  leur 
conduite,  d'annoncer  utilement  aux  Peuples  la  parole  de  Dieu, 
&  de  s'aquiter  dignement  de  TadminiUration  des  Sacrcmens  : 
Que  cependant  le  Clergé  de  nôtre  Roïaume ,  ne  portoit  pas 
fes  vues  jufqu'à  Nous  propofer  de  décharger  entièrement  les 
Cures ,  de  l'expedkativc  des  Graduez ,  comme  les  Dignitez  des 
Eglifes  Cathédrales  en  avoient  été  exemptées  en  1 606.  &  qu'il 
fe  réduifbit  à  demander ,  que  lorfqu'il  s'agiroit  de  remplir  les 
Bénéfices  de  cette  nature ,  les  Collateurs  euflent  au  moins  le 
<  choix  entre  les  Graduez  nommez ,  même  dans  les  mois  de  Jan- 
vier &  de  Juillet ,  qui  font  apellez  mois  de  Rigueur ,  ainfi  & 
de  la  même  manière  que  dans  les  autres  mois  de  l'année,  auf 
quels  par  cette  rai fon  on  a  donné  le  nom  de  mois  de  Faveur; 
les  Archevêques ,  Evêques  &  autres  Députez  de  l'Affcmblée 
du  Clergé  ,  qui  fe  tient  aduellement  par  nôtre  Permiflîon  ,  ont 
renouvelle  les  mêmes  inftances  ,  &  après  Nous  avoir  rendu 
leurs  allions  de  grâces  fur  le  premier  pas  que  Nous  avons  fait 
en  faveur  des  Etudes  Ecléfiaftiques ,  en  ordonnant  par  notre 
Déclaration  du  i.  Octobre  1743.  que  dans  la  Collation  des 
Bénéfices  à  charge  d'Ames ,  les  Docteurs  &  les  Profèflèurs  en 
Théologie ,  feroient  préférez  à  tous  les  autres  Graduez  ,  quoi- 
que plus  anciens  ou  plus  privilégiez  ,  ils  Nous  ont  fuplié  de 
vouloir  bien  ajouter  ce  qui  paroiilbit  manquer  encore  à  cet  ou- 
vrage de  nôtre  piété  ,  en  donnant  plus  d'étendue  aux  Droits 
àts  Collateurs  dans  le  choix  des  Miniftres  deftinez  à  exercer 
les  foncSfcions  les  plus  importantes  dans  l'Eglife ,  après  celles  des 
premiers  Pafteursj  à  quoi  ils  ont  ajouté  que  fi  l'on  a  cru  pou- 
voir faire  céder  Ja  prérogative  de  l'ancienneté  des  degrez ,  quoi- 
que fondée  fur  la  Lettre  du  Concordat ,  au  mérite  des  icrvi- 
ces  rendus  pendant  le  cours  de  fept  années,  par  les  Profefleurs 
ou  les  Principaux  des  Collèges,  oh  ne  fçauroit  douter  qu'il  ne 
fbit  encore  plus  favorable  de  préférer  à  l'intéreft  particulier 
du  Gradué,  le  plus  ancien  ou  le  plus  privilégié,  le  grand  avan- 
tage que  l'Eglise  peut  retirer  de  la  liberté  du  choix  ,  acordéc 
aux  Cpllateurs  entre  les^  Graduez  nommçz ,  qui  afpirçnt  à^  être 
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chargez  du  foin  des  Ames.  Des  reprefentations  fi  conformes  à  — 
refprit  de  TEglifè,  fi  convenables  même  au  bien  commun  des  Ayrtu  ' 
Fidèles  de  nôtre  Roïaume  ,  qui  font  tous  interreflez  à  avoir 
de  bons  Pafteurs ,  Nous  ont  paru  mériter  d'autant  plus  d'aten^ 
tien  que  la  Loi  qui  Nous  eft  demandée  par  le  Clergé  ,  ne  fera 
qu'une  efpéce  de  retour  au  Droit  commun  &  à  robfervation 
des  véritables  régies  Canoniques  j  elle  n'aura  même  rien  d'in- 
compatible avec  la  prote£lion  que  Nous  avons  toujours  don- 
née ,  &  que  Nous  continuerons  de  donner  aux  Privilèges  des 
Univerfitez  établies  dans  nos  Etats  j  le  choix  des  Collateurs 
en  devenant  plus  libre  ,  ne  demeurera  pas  moins  renfermé 
dans  le  grand  nombre  des  Graduez  qui  auront  été  nommez 
fur  eux  ;  ce  fera  toujours  en  vertu  de  ies  degrez ,  que  celui  qui 
-méritera  la  préférence,  obtiendra  le  titre  de  la  Cure  vacante^ 
&  bien  loin  de  craindre  que  la  liberté  du  choix  ne  mette  quel- 
xju'obftacle  au  progrès  des  Etudes  ,  Nous  fommes  petfuadez 
qu'elle  ne  poura  fervir  qu'à  exciter  une  plus  grande  émulation 
entre  les  Graduez,  pour  fe  rendre  dienes  par  leur  aplication 
à  la  fcience  de  leur  état,  par  la  régularité  &  l'édification  de 
leurs  mœurs ,  d^être  choifis,  par  préférence,  comme  les  plus  ca- 
pables deconduire  faintement  le  Troupeau  qui  fera  confié  à  leurs 
ibins  5  ainfî  en  rempliflànt  les  vœux  de  trois  Aflcmblées  du  Cler- 
gé de  France  ,  Nous  aurons  la  fatisfàâiion  de  concilier  autant 
-qu'il  eft  poffible  ^  les  ufages  prefens  avec  la  pureté  de  rancien- 
ne  difcipline ,  &  de  donner  par-là  une  nouvelle  preuve  ,  non- 
feulement  de  nôtre  amour  pour  la  Religion  ,  mais  de  nôtre 
afeélion  paternelle  pour  nos  Sujets.  ACESCAUSES,fic 
autres  confidérations  à  ce  Nous  mouvantes  ,  de  Tavis  de  nôtre 
Confeil ,  &  de  nôtre  certaine  fcience  ,  pleine  puiflance  &  au- 
torité Roïale ,  Nous  avons  par  ces  Prelentes  (ignées  de  nôtre 
main  ,  dit  ,  déclaré  &  ordonné ,  difons  ,  déclarons  &  ordon- 
nons ,  Voulons- &  Nous  plaît ,  que  lorfqu'il  s'agira  de  pourvoir 
aux  Cures  &  autres  Bénénces  à  charges  d'Ames  ,  les  Patrons  qui 
ont  la  prefentation  à  ces  Bénéfices ,  &  les  Collateurs  à  qui  la  difpo- 
fition  en  apartient,  aïent,  mêmedans  les  mois  de  Janvier  &  de 
Juillet ,  qui  font  apellez  les  mois  de  rigueur ,  la  liberté  du  choix 
entre  les  Graduez  dûëment  qualifiez,  qui  auront  obtenu  des 
Lettres  de  Nomination  fur  lefdits  Collateurs  ,  &  qui  les  auront 
fait  infinuer  dans  le  tems  &  dans  les  formes  ordinaires ,  &  de 
préférer  celui  d'entre  ces  Graduez  qu'ils  jugeront  le  plus  digne 
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-  ■■  ^ar  fes  qualitez  perfonnelles  ,  par  Ces  talens  &  par  fa  bonne 
'ayiI  conduite,  de  remplir  lefdites  Cures  ou  autres  Bénéfices  à  char- 
ge d*Ames  ,  erjcore  qu'il  fe  trouve  en  concurrence  avec  des 
Graduez  plus  anciens  ou  plus  privilégiez ,  le  tout  fuivant  ce 
qui  a  lieu  dans  les  mois  d'Avril  &  d'Oiàobre  ;  enforte  que 
aorénavant  les  mois  de  Janvier  &  de  Juillet  ,  foient  réputez 
mois  de  faveur  entre  lefdits  Graduez  nommez  ,  à  l'égard  des 
Cures  ou  des  autres  Bénéfices  aufquels  le  foin  des  Ames  eft 
ataché ,  &  fans  que  lefdits  Patrons  &c  Collatcurs  foient  obligez 
dans  lefdits  mois  ,  d'avoir  aucun  égard  aux  requilitions  des 
Graduez  Amples  y  quoi  qu'ils  leur  euilent  fait  notifier  leurs 
Lettres  de  Degrez  &  leur  Certificat  de  tems  d'Etude.  Voulons 
que  la  difpofîtion  des  Prefentes  foit  inviolablempnt  obfervéc  à 
l'avenir  dans  nôtre  Roïaume  ,  à  compter  du  jour  de  la  publi- 
cation qui  en  aura  été  faite  ;  à  l'éfec  de  quoi ,  Nous  avons  dé- 
rogé Se  dérogeons  en  tcms  que  de  befoin ,  à  toutes  les  Loix  ^ 
Ordonnances ,  Réglemens  &  Privilèges  à  ce  contraires*  S I 
DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  & 
féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement 
à  Roiicn  ,  &  autres  nos  Oficiers  qu'il  apartiendra  ,  que  ces 
Prefentes  ils  aient  à  faire  regiftrer ,  lire  &  publier ,  &  le  con- 
tenu eti  icelles  garder  &  obferver  félon  fa  forme  &  teneur; 
Car.  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & 
ftable  à  toujours,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdi- 
tes  Prefentes.  D  o,  n  n  e'  e  à  Versailles  ,  le  vingt-fcptiéme 
jour  du  mois  d'Avril  y  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  quarante- 
cinq  ;  ôc  de  nôtre  Régne  le  trentième.  Signé ,  LOUIS;  Et 
plus  bas  y  Par  le  Roy  ^Dévoyer.  Et  fcellée  d*un  grand 
Sceau  de  cire  jaune. 

LHi\  publiée  &  regiftréi ,  la  grdnde  Audience  de  la  CmtrfiAuue.  A  Romm 
gn  Parlement  »  le  2$.  ^uin  i74S*  Signé  ^  A  U  Z  A  N  E  T» 
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Arreft  du  Parlement,  qui  ordonne  que  toutes  Perfon- 
nés  auront  la  liberté  de  couper  leurs  Herbes  ,  Trè- 
fles y  Lufernes  ,'  &  autres  Grains  deilinez  pour  la 
nouriture  de  leurs  Beftiaux  ,  en  tel  tems  qu'ils  le 
jugeront  à  propos  ,   &c. 

*Du  I  3.  Mm  17  4S* 

SUR  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  777T 
Général  du  Roy,  expofitive ,  que  par  fon  Arreft  dii  23.  Mai. 
Mars  1741.  elle  auroit  ordonné  ,  que  toutes  Perfonnes  au- 
roient  la  liberté  de  couper  en  tel  tems  qu'ils  jugcroieht  à  pro- 
pos ,  leurs  Trèfles  ,  Lufernes  &  autres  Grains  en  verd  ,  defti- 
*  nez  pour  la  nouriture  de  leurs  Beftiaux  ;  &  auroit  fait  défen- 
fes  aux  Seigneurs  des  Paroiflès,  &  à  tous  autres  de  les  en  empê- 
cher ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit ,  à  peine  de  Cinquan- 
te livres  d'Amende ,  &  de  tous  dépens  ,  dommages  &  intérêts. 
Le  but  de  cet  Arreft  étoit  d'empêcher  l'autorité  trop  étendue 
que  quelques  Seigneurs  de  la  Province  exerçoicnt  fur  leurs 
Vaflaux  5  qu'ils  empêchoicnt  d'aménaeer  ces  fortes  d'Herbes  & 
de  Grains  ,  fous  prétexte  de  la  con/ervation  du  Gibier  ;  Ce 
Règlement  n'a  pomt  encore  détruit  le  mal  que  la  Cour  a  voulu 
prévenir  5  en  éfet ,  il  a  été  informé  que  queîques^Sei^neurs  de  la 
Province  ont  prétendu  ,  que  cet  Arreft  permettoit  bien  aux 
Vaflaux  de- couper  leurs  Trèfles,  Lufernes  &  autres  Grains  en 
verd  feulement,  à  mefure  qu'ils  en  auroient  befoin  pour  leurs 
Beftiaux ,  mais  qu'ils  ne  pouvoient  pas  avant  la  S.  Jean  les  cou- 
per,  faner  &  faire  fécher,  pour  les  ferrer  &  garder  dans  leurs 
Greniers,  Cette  interprétation  également  contraire  aux  motifs 
tjui  ont  déterminé  l'Arreft  de  1741.  ôc  à  la  liberté  publique , 
a  dû  donner  lieu  à  quelques  faifies  d'Herbes  &  Grains  coupez, 
pour  faner  avant  la  S.  Jean ,  &  à  des  condamnations  d'Amen- 
de contre  ceux  qui  les  avoient  fait  couper.  On  ne  peut  apor- 
ter  trop  d'atention  à  réprimer  les  fuites  d'un  pareil  abus  :  Pour- 

3uoi  requiert  être  ordonné  ,  que  l'Arreft  de  la  Cour  en  forme 
e  Règlement  du  23.  Mars  1741.  fera  exécuté  félon  fa  forme 
•&  teneur 5* &  en  l'interprétant  en  tant  que  de  befoin,  ordon- 
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ner    que  toutes  Perfbnnes   auront  la  liberté  de  couper  leurs 
Herbes   ,    Trèfles  ,   Lufernes  ,    &    autres    Grains    deftincx 
pour  la  nouriture  de  leurs  Beftiaux  >  en   tel  tems  qu*ils  le 
jugeront   à    propos  ,    foit  pour  les    faire  manger  en    verd  , 
foit  pour   les  faner  ,  faire  fécber  Sc  ferrer  dans  leurs  Gr^ 
niers  ;  dëfenfes  à  tous  Seigneurs  Hauts-Jufticiers  &c  autres ,  de 
les  en  empêcher  fous  quelque  prétexte  que  ce  puifle  être  ,  fous 
les  peines  portées  par  ledit  Arreft  :  Dëfenfes  à  tous  Juges ,  tant 
Roïaux  que  des  Seigneurs ,  ainlî  qu*à  fes  Subffituts ,  &  aux 
Procureurs  d'Ofice,  de  requérir  ou  de  prononcer  aucunes  con- 
damnations pour  raifon  deldites  coupes  d'Herbes,  Trèfles,  Lu- 
fernes &  Grains ,  à  peine  d'interdidion  ,  &  d'être  condamnez 
en  leur  propre  &c  privé  nom  y  aux  dépens ,  dommages  &  inté- 
rêts des  Parties  j  à  laquelle  fin ,  TArreft  qui  fur  ce  intervien- 
dra ,  fera  imprimé  ,  lu  ,  publié  &c  afiché  par  tout  oii  il  apar- 
tiendra  ,  &  envoie  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt ,  pour  y 
être  pareillement  lu  ,  publié  ,  afiché  ôc  exécuté  félon  fa  forme 
&  teneur ,  à  la  diligence  de  (es  Subftituts  &  des  Procureurs 
Fifcaux  des  Hautes- Juftices  ,  lefqucls  feront  tenus  de  le  certir 
fier  dans  la  quinzaine  ,  des  diligences  qu'ils  auront  faites  pour 
l'exécution  du  Prcfent-  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoircj  & 
oiii  le  Raport  du  Sieur  de   Brinon  ,  Confeiller-Commiflaire; 
Tout  con(îdéré  j  LA  COUR,  fàifant  droit  fur  ledit  Réqui^ 
ficoire ,  a  ordonné  &  ordonne ,  que  l'Arreft  de  la  Cour  en  for- 
me de  Règlement  ,  du  23.  Mars  1741.  fera  exécuté  félon  fi 
forme  &  teneur  ;  &  en  Pinterprètant  en  tant  que  befoin  ,  or- 
donne que  toutes  Perfonnes  auront  la  liberté  de  couper  leurs 
Herbes,  Trèfles,  Lufernes,  &  autres  Grains  deitinez  pour  la 
nouriture  de  leurs  Beftiaux  ,  en  tel  tems  qu'ils  le  jugeront  à 
propos ,  foit  pour  les  faire  manger  en  verd  ,  foit  pour  les  faner, 
faire  fècher  &  ferrer  dans  leurs  Greniers  :  A  fait  &  fait  défen- 
ds à  tous  Seigneurs  Hauts- Jufticiers  &  autres  y  de  les  en  em- 
pêcher fous  quelque  prétexte  q-ue  ce  puiflfè  être ,  fous  les  pei- 
xres  portées   par  ledit  Arreft  ;   Défenfes  à  tous   Juges  ,  tanc 
Roïaux  que  des  Seigneurs  ,  ainfi  qu'aux  Subftituts  du  Procu- 
reur Général  du  Roy,  octaux  Procureurs  d'Ofice  ,  de  requérir 
ou  prononcer    aucunes   condamnations   pour  raifba  defdites 
coupes  d'Herbes  ,  Trèfles  ,  Lufeme?  &  Grains,  à  peine  d'in- 
terdiiStion ,.  &  d'être  condampez  en  leur  propre  &  privé  nom  , 
aux  dépens ,.  dommages  ôc  intérêts  des  Parties  :  A  la'quelle.  fin,* 

ordon- 
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ordonne  que  le  prefent  Arreft  fera  imprimé ,  lu ,  publié  &  afi- 
ché  par  tout  où  il  apartiendrà ,  Se  énvoïé^  dans  tous  les  Sièges 
de  ce  Reflbrt ,  pour  y  être  pareillement  lu  ,  publié  ,  afiché  & 
exécuté  félon  fa  forme  &  teneur,  à  la  diligence  des  Subftituts' 
du  Procureur  Général  &  des  Procureurs  Fifcaux  des  Hautes- 
Juftices  y.  lefauéls  font  tenus  de  certifier  la  Cour  dans  la  quin- 
zaine ,  des  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites*  A  Rouen 
en  Parlement  >  le  treizième  jour  de  Mai  mil  fept  cens  qua- 
jante-cinq* 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET.      . 

Arreft  du  Parlement ,  qui  fait  défenfes  à  toutes  Per- 
fonnes  de  faire  rranfporter  dans  le  Païs  de  Caux  , 
dM  travers  de  la  Rivière  de  Seine ,  aucunes  Vaches 
ni  Betes  maigres ,  à  peine  de  confifcatiQ^&  de  Cent 
einouante  livres  d'Amende ,  dont  le  tiers  apartiendra 
au  Dénonciateur^  &c. 

Vu  fi.  Mai  i74r^ 

SU R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ,  toutes  les  Cham- 
bres afièmblées,  par  le  Procureur  Général  du  Roy,  expo- 
iîtive  y.  qu'il  auroit  eu  avis ,  que  la:  Maladie  des  Beftiaux  paroît 
recommencer  dans  quelques  endroits  de  la  Province  ,  malgré 
les  fages  précautions  que  la  Cour  à  prifes ,  pour  en  arrêter  ix. 
prévenir  le  progrès  j.  &  ce,  parce  qu'il  eft  bien  difîcile  d*empê- 
cher   la  communication  6c  le  commerce  d'un  Païs-  à  autre  $ 
qu'heureu&ment  le  Païs  de  Caux  n*a  reficnci  aucun  éfet  de 
cette  Maladie  ,.  la  Rivière  de  Seine  qui  le  fépare  du  refte  dr 
la  Province  ,,  Ta  préfêrvé  de  cette  Contagion',   parce  qu'^èllc 
rcnài  la  communication  difîcile  entre  cette  portion  db  la*  Nor- 
mandie &  le  furplus  ;  qu'il  auroit  apris  que  depuis  quelque* 
tenos  des  Particuliers  du  Païs  de  Caux ,.  fe  f^roient  ingérez  d'al-- 
lei?  chercher  de  l'autre  coté  de  cette  Rivière-,  des  Beftiauxdans 
des-  lieux,  oà  là  Maladie  s'efl  manifeftée  ,  ils  fe  font'  d'àumnt 
plus  portez  à  faire  ce  commerce  ,  qu'ils  achètent  ces  Beftiatnc 
a  un  prix  médiocre  ;  parce  que  ceux  qui  les  vendent ,  craignant? 
qu'aïanceu  conmmnication  avec  les- Bêtes  malades^  ils  netom?^ 
m.  Smtc  Àfê.N.  R.  •  Ce 
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benc  malades  eux-mêmes  &  ne  meurent ,  ils  aiment  mieux  les 
vendre  à  bas  prix  6ç  prévenir  par-là  la  perte  dont  ils  font  me- 
nacez i  de-là  ces  mêmes  Particuliers  les  conduifent  dans  le  Païs 
de  Caux ,  les  vendent  un  prix  beaucoup  au-defTus  de  ce  qu'ils 
les  ont  achetées ,  parce  que  ceux  qui  les  achètent ,  ne  fçavent 
pas  les  lieux  d'oii  ils  viennent ,  6c  ne  connoiflent  pas  le  danger 
auquel  ils  s'expofent  j  que  par  ces  raifons  il  feroit  à  propos 
d'arrêter  ou  de  mettre  des  bornes  à  ce  commerce,  que  Ton  peut 
faire  une  diftinélion  entre  les  Bêtes  grades  &  les  Betes  maigres^ 
qui  pafTent  dans  le  Païs  de  Caux  par  la  Rivière  ,  qu'il  ne  pa- 
roît  pas  d'inconvénient  à  laifler  pafler  les  'Bêtes  grailes  ,  parce 
que  comme  elles  font  deftinées  pour  la  confommation ,  &  que 
prefque  auflî-tôt  qu'elles  font  arrivées ,  on  les  vend  à  des  Bou- 
chers ,  qui  les  tuent  avant  que  la  maladie  ait  eu  le  tems  de  fe 
manifefler ,  il  y  a  moins  à  craindre  de  leur  communication  ; 
qu'à  l'égard  des  Bêtes  maigres  qui  font  deftinées,  foit  pour  feire 
des  élevés,  foit  pour  donner  du  lait,  comme  après^ avoir  féjour- 
né  pendant  quelque  tems  dans  le  Païs ,  elles  peuvent  être  ata- 
quées  de  la  Maladie  dont  elles  auront  aporté  avec  elles  le 
principe  j  &  le  communicjuer  aux  autres  Bêtes  avec  lefquelles 
elles. (eront  mifes,  il  conviendroit  d'en  interdire  totalement  le 
tranfport  dans  le  Païs  de  Caux  par  la  Rivière ,  jufqu'à  ce  que 
la  Maladie  foit  certainement  ceffee  dans  le  refte  de  la  Provm*- 
ce  ;  ce  qui  eft  d'autant  plus  facile  à  établir  &  à  exécuter ,  qu'il 
ne  paroit  pas  que  le  Païs  de  Caux  manque  de  ces  fortes  de 
Beftiaux ,  &c  aïe  befoin  à  cet  égard  de  fecours  étrangers ,  &c 
oue  peu  d'endroits  fur  la  Rivière  par  où  ce  commerce  puifle  fe 
feiré ,  dans  lefquels  il  eft  facile  d'établir  des  Prépofez  pour  fai- 
re  la  diftinâion  des  Bêtes  qui  peuvent  être  tranfportées  /ans 
inconvénient  d'avec  les  autres  :  Pourquoi  requiert  être  fait  dé- 
fenfes  à  toutes  Perfonnes ,  de  faire  tranfporter  dans  le  Païs  de 
Caux,  au  travers  de  la  Rivière  de  Seine,  aucunes  Vaches  ni 
Bêtes  maigres  ,  à  peine  de  confîfcation  &  de  Cent  cinquante 
livres  d'Amende ,  dont  le  tiers  apartiendra  au  Dénonciateur  ; 
à  laquelle  fin  ,  fera  établi  des  Prépofez  par  les  Sindics  des  Pa- 
roifles  où  font  les  paflages  dans  les  endroits  de  la  Rivière ,  qui 
fervent  de  paffage  aux  Beftiaux  i  être  enjoint  aufdits  Prépolez 
d'examiner  lefdites  Bêtes  ,  &  de  ne  laifler  pafler  que  les  Bêtes 
grafTes  &  deftinées  pour  la  confommation  j  être  enjoint  pareil- 
lement à  tous  Bateliers ,  Paflagers  ,  fous  les  mêmes  peines  que 
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deflus ,  de  ne  recevoir  dans  leurs  Bateaux ,  que  celles  que  leA 
dits  Préçofez  jugeronr  à  j>ropos  de  laifler  pafler  j  être  ordoa- 
né  que  rArreft  qui  interviendra  fera  lu  ,  publié  &  afichë  par 
tout  où  befoin  fera  j  les  Vidimus  d*icelui  envoïez  aux  Sièges 
de  Police  des  lieux  qui  font  le  long  de  la  Rivière  de  Seine  & 
du  Pais  de  Caux ,  pour  être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur. 
Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire  ^  &  oui  le  Raport  du  Sieur 
'  de  Brinon  ,  Confeiller  -  Commiflaire  :  Tout  confidéré  y  L  A 
COUR,  toutes  les  Chambres  afïèmblées  ,  faifant  droit  fur 
le  Requifitoire  du  Procureur  du  Roy  ,  a  fait  défenfes  à  tou- 
tes Perfonnes  de  faire  tranfportcr  dans  le  Pais  de  Caux  ,  au 
travers  de  la  Rivière  de  Seine  ,  aucunes  Vaches  ni  Bêtes  mai- 
gres, à  peine  de  confîfcation  &  de  Cent  cinquante  livres  d'A- 
mende ,  dont  le  tiers  apartiendra  au  Dénonciateur  ;  à  laquelle 
fin ,  fera  établi  des  Prépofez  par  les  Sindics  des  ParoifRs  où 
font  les  pafïages  da4is  les  endroits  de  la  Rivière  qui  fervent  de 
paflàge  aux  Befliaux  j  à  enjoint  aufdits  Prépofez  d'examiner 
lefdites  Bêtes ,  &  de  ne  laifler  paflèr  que  les  Bêtes  graflès  8c 
deflinées  pour  la  confbmmation  $  a  enjoint  pareillement  à  tous 
Bateliers  &  Paflaeers  >  fous  les  mêmes  peines  que  deflus ,  de 
ne  recevoir  dans  leurs  Bateaux,  que  celles  que  lefdits  Prépo- 
fez  jugeront  à  propos  de  laifler  paflèr  :  Ordonne  que  le  pre- 
fent  Arrefl  fera  lu ,  publié  &  afiché  par  tout  où  befoin  feraf 
les  Vidimus  d*icelui  envoïez  aux  Sièges  de  Police  des  lieux 
qui  font  le  long  de  la  Rivière  de  Seine  &  du  Pais  de  Caux  ^ 

Ïpour  être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur.  A  Roiîen  en  Par- 
ement ,  toutes  les  Chambres  afïèmblées  ,  le  trenteruniéme 
jour  de  Mai  mil  fept  cens  quarante-cinq. 

ParlaCour^Signé,  AUZANET. 
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Arreft  du  Parlement,  qui  fait  défenfes  à  tous  Particu^ 
liers  de  conduire  aux  Foires  &c  Marchez  publics  , 
ni  d'y  expofer  en  vente  leurs  Beufs  ou  Vaches  for- 
tans  des  Villages  où  la  Maladie  feroit  ou  auroit  été , 
ni  d'en  faire  la  vente  hors  inemè  lefdites  Foires  & 
Marchez  ,  pour  être  conduits  en  d'autres  lieux  ,  à 
peine  de  confifcapion  defdits  Beufs  ou  Vaches  ,  Se 
de  Cinq  cens  livres  d'Amende  ,  dont  le  tiers  apli- 
cdbÏG  au  profit  du  Dénonciateur,  &ç. 

Du  14*  OBûhc  ry4fé 

^  OUR  la  Remontrance  faite  à  la  Chambre  ordonnée  par  le 

oaobrc!  O  Roy  au  tems  des  Vacations ,  par  le  Procureur  Général  du 
Roy;  expofîtive,  qu'il  auroit  étémforméaue  la  Maladie  con- 
tagieufe  qui  s'étoit  répandue  fur  les  Beurs  ,  s*eft  renouvellée 
en  difércns  endroits  de  la  Province  ;  &  que  par  la  mortaHté  . 
des  Vaches,  i'cfpécc  en  eft  confidérablement  diminuée  ;  que 
la  caufe  la  plus  naturelle  de  cette  communication  de  Maladie 
en  diférens  lieux  ,  qui  en  avoient  été  préfervez  pendant  un 
tems,  provenoît  de  ce  qu'on  avoit  laille  aprocher  des  Foires  & 
Marchez  publics  ,  les  Vaches  qui  fortoient  des  endroits  dé/a 
infcâez ,  ou  des  Villages  des  environs  j  qu'il  eft  non-feulement 
provifoire  de  renouveller  les  précautions  déjà  prifes  à  ce  fujet, 
•    par  TArreft  de  la  Cour  du   13.  Mars  1745.  ^^^^  d'aporter  de 
nouveaux  foins ,  pour  prévenir  que  cette  Contagion  ne  fe  com- 
munique encore  dans  les  endroits  qui  fe  tcouvent  préfervez 
jufbu'a  prefent  ;  &  qu'il  n'eft  pas  moins  eflentiel  de  prévenir 
aum  par  une  confervation  de  Tefpéce,  le  repeuplement  des  Va- 
ches :  Pourquoi  requiert  être  ordonné  ,  que  PArreft   de  la 
Cour  du  13.  Mars  1745.  fera' exécuté  fui  vaut  fa  forme  &  te- 
neur ,  en  ce  qu'il  n'y  aura  pas  été  dérogé  par  celui  du  9. 
Avril  fuivant,  qui  fera  pareillement  exécute  ;  être  fait  très-ex^ 
prefles  défenfes  à  tous  Particuliers ,  de  conduire  aux  Foires  & 
Marchez  publics,  ni  d*expofer  en  vente  leurs  Beufs  ou  Vaches 
fortans  des  Villages  où  la  Maladie  feroit  ou  auroit  été ,  ni  d'en 
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faire  la  vente  hoh  même  defdites  Foires  ou  Marchez  ,  pour 
être  conduits  en  d*aùtres  lieux ,  à  peine  de  confifcation  defdits 
Bcufs  ou  Vaches  ,  &  de  Cinq  cens  livres  d'Amende  ,  dont  le 
tiers  aplicable  au  profit  du  Dénonciateur  :  Permettre  néan- 
moins aux  Particuliers  habitans  des  Paroifles  où  la  Contagion 
n'eft  point  &  n*a  point  été  ,  de  conduire  aux  Foires  &  Mar- 
chez leurs  Beftiaux  ,  en  fe  muniflànt  toutes  fois  d*un  Certifi- 
cat du  Curé  &  du  Sindic  de  leur  Paroifle ,  dans  lequel  fera 
fzit  mention  du  fîgnalement  defdits  Beftiaux  j  à  Téfet  de  quoi , 
être  enjoint  aux  Habitans  nommez  dans  chaque  Paroifle ,  & 
aux  Prépofez  qui  doivent  l'être  dans  chaque  lieu  où  il  fe  tient 
des  Foires  &  Marchez ,  en  exécution  dudit  Arreft  du  13.  Mars 
1745.  de  s*infQrmer  d'où  viennent  les  Beftiaux  qu'ils  y  trouve- 
ront ,  de  fe  faire  reprefenter  les  Certificats  en  la  forme  ci-def- 
fus ,  &  de  traduire  fur  le  champ  pardevant  les  Juges  des  lieux, 
ceux  oui  auroient  formellement  contrevenu  aufdites  défenfes  , 
pour  le  voir  condamner  à  la  confifcation  &  Amende  ci-def- 
fus,  quoi  que  leurs  Beftiaux  ne  fuflent  pas  même  jugez  ateints 
de  la  Maladie  contagieufe  ,  mais  reconnus  provenir  des  lieux 
où  elle  auroit  fait  quelque  progrès  j  auquel  cas  ,  le  tiers  des 
Amendes  qui  feront  prononcées  ,  être  ajugé  au  profit  defdits 
Prépofez  qui  auront  donné  lieu  par  leur  exactitude  ;  être  pa- 
reillement fait  défenfes  à  tous  Laboi^reurs  ,  Fermiers ,  Herba- 
fers.  Ménagers  &  autres  ,  de  vendre  à  aucun  Boucher  ,  tant 
es  Villes  que  des  Campagnes  ,  aucuns  Veaux  de  l'efpéce  fe- 
melle pour  tuer ,  au-deffîis  de  l'âge  de  trois  mois  ,  à  compter 
de  ce  jour  ,  à  peine  de  confifcation  ,  &  de  Trois  cens  livres 
d'Amende   pour  chaque  contravention  ;  &  à  tous  Bouchers , 
fbit  des^  Villes ,  foit  des  Campagnes  ,  d'en  acheter  de  cette  ef- 
péce  pour  les  tuer  ,  fous  pareilles  peines  ,  &  d'être  en  outre 
privez  de  leur  Etatj  enjoindre  à  tous  Sindics  des  Paroifles  où 
Ja.  Contagion  eft  ou  pouroiç  furvenir ,  d'en  faire  fur  le  champ 
leur  déclaration  à  fes  Subftituts  &  Procureurs  Fifcaux.  des  Bail* 
liages  &  Jurifdi£tions  dont  lefdites  ParoiflTes  dépendent,  à  pei-. 
ne  de  Cent  livres  d'Amende  5  &  à  tous  Juges  aïant  l'exercice 
de  la  Police ,  de  tenir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  Arreft  ; 
être  pareillement  enjoint  à  Ces  Subftituts  ,  de  procéder  prom- 
ptemeat  fur  le  premier  Avertiflement  qui  leur  en  fera,  donné 
contre,  les  Contrevenans  j  ordonner  que  le  prefent  Arreft  fera 
imprimé  >^  envoie  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Refïbrt,  pour 
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^  y  être  lu  au  Prône  de  chaque  Paroifle  ,  publié  &  afiché  dans 
12  V'  ^^us  1^  Marchez  &  lieux  publics ,  à  la  diligence  de  fes  Subiti» 
tuts  y  -qui  feront  tenus  de  le  certifier  exaâeœent  des  diligen- 
ces qu'ils  auront  fait  pour  l'exécution  de  TArreft  qui  fur  ce 
interviendra»  Vu  par  la  Chambre  ledit  Requifitoire  i  &c  oui  le 
Raport  du  Sieur  de  Formont  de  Cleronde  ,  ConfeiHer-Com^ 
miflaire  :  Tout  confidéré  j  LA  CHAMBRE,  faifant  droit 
fur  ledit  Requifitoire ,  a  ordonné  Se  ordonne  y  que  TArreft  de 
la  Cour  du  13»^  Mars  dernier ,  fera  exécuté  fuivant  fa  forme  Se 
teneur  y  en  ce  qull  ny  aura  pas  été  dérogé  par  celui  du  €f. 
Avril  fuivant ,  qui  fera  pareillement  exécuté  :  Fait  très-^cpreC- 
ùs  défenfcs  à  tous  Particuliers  ,  de  conduire  aux  Foires  & 
Marchez  publics ,  ni  d'y  expofer  en  vente  leurs  Beufs  ou  Va- 
ches fortans  des  Villages  où  la  Maladie  feroit  ou  auroit  été  » 
ni  d'en  faire  la  vente  hors  même  deidites  Foires  6c  Marchez  y 
pour  être  conduits  en  d'autres  lieux  y  à  peine  de  confifcadon 
aefdits  Beufs  ou  Vaches  \  &  de  Cinq  cens  livres  d*Amende  y 
dont  le  tiers  aplicable  au  profit  du  Dénonciateur  :  Permet 
néanmoins  aux  Particuliers  &  Habitans  des  Paroiilès  où  la 
Contagion  n'eft  point  &c  n^a  point  été  y  de  conduire  aux  Foires 
&  Marchez  leurs  Beftiaux  y  en  fe  muniflant  toutes  fois  d'un 
Certificat  du  Curé  &  du  Sindic  de  leur  Paroifle  ,  dans  lequel 
fera  fait  mention  du  fisnalement  defdits  Beftiaux  ;  à  Téfet  de 
quoi  y  enjoint  aux  Habitans  nommez  dans  chaaue  Paroifle,^ 
Se  aux  Prépofez  qui  doivent  Têtre  dans  chaque  lieu  où  il  fc 
tient  des  Foires  &  Marchez ,  en  exécution  dudit  Arreft  du  13^ 
Mars  dernier,,  de  s'informer  d*où  viennent  les  Beftiaux  qu'ils  y 
trouveront ,  de  fe  faire  reprefenter  les  Certificats  en  la  forme 
ci-deflus  ,  &  de  traduire  fur  le  champ  pardevant  les  Juges  des 
lieux  y  ceux  qui  auroient  formellement  contrevenu  aufilites  dé- 
fen fes  ,  pour  fe  voir  condamner  à  la  confifcation  &  Amende 
ci-dcffîis ,  quoi  que  leurs  Beftiaux  ne  fuflènt  pas  même  jugez 
ateints  de  Maladie  contagieufe  y  mais  reconnus  provenir  des 
lieux  où  elle  auroit  fait  quelque  progrès  j  auquel  cas  ,  le  tiers 
des  Amendes  qui  feront  prononcées ,  fera  ajueé  au  profit  det- 
dits  Prépofez  qui  y  auront  donné  lieu  par  leur  exaâirade  : 
Fait  pareillement  défenfes  à  tous  Laboureurs ,  Fermiers,  Her- 
bagers  ,  Ménagers  &  autres  ,  de  vendre  à  aucun  Boucher  ^ 
tant  des  Villes  que  des  Campagnes,  aucuns  Veaux  de  l'cfpéce 
femelle  pour  tuer  y,  au-delïus  de  Page  de  trois  mois  >.  à  compter 
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ie  ce  jour ,  à  peine  de  confifcacion  ,  &  de  Trois  cens  livres  ■  . 
d^Amende  pour  chaque  contravention  j  &  à  tous  Bouchers ,  foit  ll^l* 
des  Villes  ,  foit  des.Camoagnes  ,  d'en  acheter  de  cette  efçécc  °  '^' 
pour  les  tuer,  fous  pareilles  peines  ,  &  d*être  en  outre  privez 
de  leur  Etat  :  Enjoint  à  tous  Sindics  des  Paroiflès  où  la  Con- 
tagion eft  ou  f  ouroit  furvenir  ^  d'en  faire  fur  le  champ  leur 
déclaration  aux  Subftituts  du  Procureur  Général  &  Procu- 
i^urs  Fifcaux  des  Bailliages  &  Jurifdiâions  dont  lefdites  Pa* 
roiflès  dépendent ,  à  peine  de  Cent  livres  d'Amende  5  &  à  tous 
Juges  aïant  l'exercice  de  la  Police ,  de  tenir  la  main  à  l'exécu- 
tion du  prefent  Arreft  :  Enjoint  pareillement  aux  Subftituts 
du  Procureur  Général ,  de  procéder  promptement  fur  le  pre- 
mier Avertifïcment  qui  leur  en  fera  donné ,  contre  les  Contre- 
Venans  :  A  laquelle  fin  y  ordonne  que  le  prefent  Arrefl  fera 
imprimé  àc  envoïé  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Refibrt  ,  pour  y 
être  lu  au  Prône  de  chaque  Paroifle ,  publié  &c  afiche  dans 
tous  les  Marchez  6c  lieux  publics,  à  la  diligence  des  Subftituts 
du  Procureur  Général ,  lelquels  font  tenus  dç  certifier  la  Cour 
exaâement  ^  de^  diligences  qu'ils  auront  faites  pour  l'exécu- 
tion du  prefent  Arrefl.  A  Roiien  en  Vacations  ,  le  quatorziè- 
me jour  d'Oâobre  mil  fept  cens  quarante-cinq. 

Par  la  Chapibre  des  Vacations,  Signé  ,  AUZANET. 

Edit  du  Roy,  qui  fuprime  la  Jurifdidion  de  la  Vicom- 
te d*Alençon,  enfemblc  celle  des  Bailliages  d'EfTay  & 
de  Moulins  ',  &  les  unie  &  incorpore  à  perpétuité  à 
Ja  Jurifdidion  du  Bailliage  &^iége  Préfîdial  d'Alen- 
(jon  y  ôcc. 

Du  mois  de  Nwembre  i74S* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  7777* 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir,  S»  a  l  u  t.  Les  avan-  NovcmU 
tages  que  nos  Sujets  ont  retirez  des  réunions  de  diférens  S\ér 
ges ,  Nous  ont  engagez  à  recevoir  favorablement  la  propor- 
tion qui  Nous  a  été  faite  de  réunir  à  nôtre  Bailliage  &  ^ïi-- 
ge  Préfîdial  d'Alençon ,  la  Vicomte  d'Alençon  ,  &  les  Baillia- 
ges d'Eflày  6c  de  Moulins  }  cette  réunion  Nous  a  même  para 


Digitized  by 


Google 


io8         EDITS   ET  REGLEMENS, 

■  ■II-  d*autatit  plus  convenable,  que,  d'un  côté,  par  la  fupreffion  du 
No'vcmb^  Siège  delà  Vicomte,  Nous  procurerons  aux  Habitans  de  nô- 
tre Ville  d'Alençon  ,  une  plus  prompte  ^expédition  dans  les 
afaires  qu'ils  font  obligez  de  pourfuivre  en  Juftice  -^  pendant 
que  de  Tautre ,  en  fuprimant  les  Bailliages  d'ElIay  &  de  Mou- 
lins ,  Nous  ne  ferons  que  rétablir  celui  d'Alençon  dans  fon 
ancien  état ,  en  faifant  ceflèr  le  démembrement  qu'il  avoit  fou- 
fert  par  la  création  de  ces  deux  Bailliages  ,  &  Nous  efpérons 
que  l'augmentation  de  la  dignité  du  Siège  d^Alençon ,  fera  croî-. 
tre  encore  dans  les  Oficiers  de  ce  Siège ,  Taplication  &  le  zèle 
avec  lefquels  ils  Nous  rendent  leurs  fervices  dans  radminiftra- 
tion  de  la  Juftice.  A  CES  CAUSES,  &  autres  confidéra- 
rions  à  ce  Nous  mouvantes,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil,  &  de 
nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïalè , 
Nous  avons  par  le  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable  ,  dit , 
ftatué  ,  déclaré  &  ordonné,  difons^  ftatuons,  déclarons  &  or- 
donnons,. Voulons  &  Nous  pkît  ce  qui  fuit: 

ARTICLE    PREMIER. 

La  Jurrfdi£tion  de  la  Vicomte  d'Alençon  y  enfemblc  celle  des 
Bailliages  d'Eflay  &  de  Moulins  y  feront  &  demeureront  fupri- 
mez  ,  comme  Nous  les  fuprimons  par  le  prefent  Edit  j  &  en 
conféquence  ,  Voulons  qu'elles  foient  unies  &  incorporées  à 
perpétuité  ,  à  la  Jurifdidion  du  Bailliage  &  Siège  Prèfidiat 
d'Alençon ,  qui  connoîtra  à  l'avenir  en  première  inftance,,  de 
toutes  les  Caufes  &  Procès  dont  ladite  Vicomte  &  lefdits  Bail- 
liages étoient  en  droit  &  pofle/fion  de  connortre  ,  ce  qui  aura 
lieu,  foit  dans  les  cas  ordinaires,  foît  dans  l'un  Se  dans  l'autre 
chef  de  TEdit  des  Préfîdiaux ,.  iàns  que  dans  aucun  cas  les  Par- 
ties aient  befoin  d'obtenir  une  Cjommiffion  pour  faire  affigner 
audit  Bailliage,,  ceux  contre  lefquels  elles  auront  des  demandes  à 
former  en  première  inftancè.  Voulons  quelles  apels.  des  Sen- 
tences rendues  dans  les  Jurifdi£lions  inférieures  ,  qui  étoient  ci- 
devant  du  r^fibrt  defdits  Bailliages  d'Eflay  &  de  Moulins,. ibienc 
à  l'avenir  portées  au  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  d'Alençon  ,  au 
iïioïen  de  quoi  il  ne  reftera  plus  dans  chacun  defdits  lieux. 
d'Eflay  &  de  Moulins ,  qu'une  fîmple  Vicomte ,  dont  les  apels- 
feront  portez  en  nôtre  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  d'Alençon. 

IL  Ordonnons  en  conféquence,  que  les  fondions  atachées,. 
tant  aux  Ofkes  qui  compofcdent  ladite  Vicomte  d'Alençon  „ 
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qu*à  ceux  qui  ci^mpofoieilt;  ïefdits  Bailliages  d*Eflay  &  de  Moiï-  , 

lins ,  faient  dès-à-prefenc  réunies  à  celles  des  Oficiers  dudit  Bail-  1^7  ^  s' 
liage  &  Siège  Pré/idial  d'Alençon  ,  chacun  pour  ce  qui  les  con- 
cerne i  &  ne  /cront  à  Tavenir  les  Oficiers  du  Bailliage  &  Siège 
Préfidial,  pourvus  de  leurs  Ofices que  fousle  feul  titre  d'Oficiers 
du  Bailliage  &  Siège  Préfidial  d'Alençon ,  chacun  félon  la  na-    ^ 
ture  &  dénomination  de  fon  Ofice. 

III.  Avons  éteint  &  fuprixnè ,  éteignons  &  fûprimons  TO- 
fice  de  Lieutenant  Général  d*épèc  ,  pofTédè  par  le  Sieur  Se* 
malley ,  &  les  deux  Ofices  de  Confeillers  honoraires  en  titre^  , 
audit  Bailliage  &  Siéce  Préfidial  d'Alençon  ^  poflèdez  par  ks 
Sieurs  Dubois  &  Pinlon  j  enfemble  les  deux  Ofices  de  Confeil- 
lers-Clercs ,  &  celui  de  Chevalier  d'honneur  audit  Bailliage  3c 
Siège  Préfidial ,  lefquels  font  vacans  en  nos  Parties  cafuelks. 

IV.  Avons  pareillement  éteint  &  fuprimé,  éteignons  &  fif- 
primons  les  Ohces  de  nôtre  Avocat  au  Bailliage  &  Vicomte 
d'Eflày,  poflTédé  par  le  Sieur  d'Evardj  de  notre  Avocat  au  Bail- 
liage &  Vicomte  de  Moulins  ,  ppfledè  par  le  Sieur  Dcfloges- 
les  deux  Ofices  de  Subftituts  de  nos  Avocat  &  ProciH^eur  auv- 
dit  Bailliage  &  Vicomte  d'Eflay,  pofl^èdez  par  Geley  Se  d'En- 
necey  j  comm'auffi  les  trois  Ofices  de  Procureurs  poltulans  au- 
dit Bailliage  &  Vicomte  d'EflTay ,  poflTédez  par  le  Grain,.  Att- 
bry  &  Bourdon. 

V^  Acordons  aux  Sieurs  Thomas  Bourdon  &  Marin  Cagec,, 
Confeillers  en  la  Vicomte  d'Alençon  ,  pour  leur  indemnité,, 
deux  Ofices  de  Confeillers  au  Bailliage  &  Siège  Pxéfidial  d'A- 
*  lençon  ,  lefquels  font  vacants  en  nos  Parties  ca^fueUes  y  Vou- 
lons que  chacun  d'eux  foit  pourvu  d'un  d^fdits  Ofices  ,  fans^ 
païer  aucuns  droits  de  Sceau  ni  de  Mare  d'or,  dont  Nous  avons 
exempté  Ïefdits  Ofices  pour  cette  fois  feulement  &  fans  tirer 
à  conféquence  ;   dans  lefquels  Ofices  lefilits  Sieurs  Thomas 
Bourdon  &c  Marin  Caget,  feront  reçus'  &  înfiiakz  fans  aucuns- 
frais  de  réception  ,  en  prêtant  feu^tement  le  Serment  en  têt  cas- 
requis  &  acoûtumé  i>  à  la  charge  toutefois,  de  ne  prendre  rang 
&:  féance  audit  Bailliage  &  Siège  Préfidial,  que  du  jour  qu'ite 
y  feront  reçus  ,   ôc  de  contribuer  avec  les:  autres  Oficiers  du  , 
Si^e,  à  rindemnité  de  ceux  des  Oficiers  des  Vicoratez  d'Alen- 
co'n ,  &c  àes  Bailliages  &  yicomtez  d'Eflay  &  de  Moulins  ,doîlc 
,  iss  Ofices  font-  fuprimez  par  le  prefent  Edit ,  ainfi  qu'ils-  s-y 
ibnt  obligpz  par  TAâie  fbusrfignatuxe  privée  ,  du  lô.,  Septem- 
UhSuiudfê  N^R^  Dd 
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m  bre  1741.  atachée  fous  le  Contrefxrel  du  prefent  £dit. 

Novcmb  VI.  A  regard  de  Pindemnité  qui  fera  due  au  Sieur  Semai- 
'  *  ky,  Lieutenant  Général  d'épée,  aux  Sieurs  Dubois  &  Pinfon , 
Confeillers  honoraires  en  titre  au  Bailliage  &  Siège  Préfidial 
d*Alençon  ,  au  Sieur  Guillet  des  Roches  ,  Lieutenant  en  la 
Vicomte  d" Alençon  ,  aux  héritiers  du  Sieur  Ferant  ci-devant 
Propriétaire  de  TOfice  de  Lieutenant  Civil  &  Criminel  audit 
Bailliage  de  Moulins ,  au  Sieur  Defventes  ,  Lieutenant  ancien 
Civil  &  Criminel  ,  au  Sieur  de  la  Motte  ,  AfTefleur-Criminel 
au  Bailliage  d'Eflay ,  au  Sieur  Derard  nôtre  Avocat  au  Baillia^ 
ge  &  Vicomte  d'Eflày  ,  au  Sieur  Defloges  nôtre  Avocat  au 
Bailliage  &  Vicomte  de  Moulins  5  à  caule  de  la  fupreffion  de 
leurs  Ofices ,  ils  foient  tenus  de  remettre  leurs  titres,  quitances 
de  Finances  &  autres  Pièces  juftifîcatives  ,  entre  les  mains  du 
Sieur  Contrôleur  Général  de  nos  Finances  ,  un  mois  après  la 
publication  du  prefent  Edit  audit  Bailliage  &  Siège  Préfidial, 
pour  être  procédé  à  la  liquidation  defdits  Oficès;  &  le  paie- 
ment de  la  fomme  à  laquelle  le  prix  en  aura  été  fixé  par  la- 
dite liquidation ,  fera  fait  un  mois  après ,  par  les  Oficiers  du- 
dit  Bailliage  &  Siège  Préfidial ,  fuivant  les  k£its  de  répartition 
paflez  entr'eux  le  ztf.  Janvier  1743.  &  10.  Janvier  1744.  &  leur 
Soûmifiîon  du  15.  Février  1744-  atachez  fous  le  Contrefcel  du 
prefent  Edit ,  dans  laquelle  répartition  le  Préfîdent  entrera  pour 
deux  parts  &  demie  j  &  les  Subftituts  de  nos  Avocat  &:  Procu- 
reur pour  cinq  parts ,  fur  le  pied  de  foixante-quatre  parts  feule- 
ment ,  atendu  la  fupreffion  des  deux  Confeillers  honoraires. 
Pouront  néanmoins  ledit  Sieur  de  Semalley  ,  Lieutenant  Gé- 
néral d*épée ,  &  lefdits  Sieurs  Dubois  &  Pinfon.-  conferver ,  fi 
bon  leur  femble,  pendant  leur  vie  &  en  renonçante  toute  in- 
demnité ,  leur  rang  &  féance ,  avec  la  voix  délibérative  audit 
Bailliage  &  Siège  Préfidial  ;  comm*auffi  les  #gages  atribuez  à 
leurfdits  Ofices ,  ce  qu'ils  feront  tenus ,  d'opter  dans  un  mois 
après  la  publication  du  prefent  Edit  au  même  Siège  ,  fînon  & 
faute  par  eux  de  faire  leur  option  dans  ledit  tems ,  la  fupreffion 
ci-deflTus  ordonnée  aura  lieu ,  à  la  charge  de  Tindemnite  portée 
par  le  prefent  Article, 

VIL  Voulant  pourvoir  pareillement  à  l'indemnité  defdits 
Geley  &  Dennecey ,  le  Grain  ,  Aubry  &  Bourdon  ,  acordons  à 
chacun  d'eux  un  Ofice  de  Procureur  au  Bailliage  &  Siège  Pré- 
fidial d'Alençon ,  vacans  en  nos  Parties  cafuelles ,  defqueîs  Ofi- 
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CCS  ils  feront  pourvus  fans  païer  aucun  droit  de  Sceau  ni  de  i 

Marc  d*or ,  dont  Nous  les  avons  exemptez  pour  cette  fois  feu-  ^J^^^i,^' 
lement  j  voulant  auiïî  qu'ils  y  foient  reçus  gratuitement  &  fans    ""^^"^  ' 
frais  ,  en  prêtant  feulement  le  Serment  en  tel  cas  requis  &:  acoû- 
tumé  ,  &  à  la  charge  de  n'avoir  rang  avec  les  autres  Procureurs 

?iue  du  jour  de  leur  réception  audit  Bailliage  \  &  à  Tégard  du 
urplus  de  Tindemnité  qui  fera  due  aufdits  Geiey  &  Dennecey  ^ 
ci-oevant  Subftituts  de  nos  Avocat  &  Procureur  audit  Baillia- 
ge &  Vicomte  d'Eflay ,  voulons  que  la  liquidation  en  foit  fai- 
te en  notre  Confeil  dans  la  même  forme  qu'il  eft  prefcrit  par 
le  précédent  ,  pour  les  autres  Oficiers  dudit  Siège  ,  dont  les 
Ofices  font  fuprimez  par  le  prefent  Edit- 

VIII.  Avons  créé  &  érigé,  créons  &  érigeons  par  ces  Prc- 
fentes,  un  Ofice  de  nôtre  Confeiller  audit  Bailliage  &  Siège 
Préfidial  d'Alençon  ,  aux  mêmes  honneurs  y  rang  &  féance  ^ 
gages ,  privilèges  &  prérogatives  que  les  autres  nos  Confeillers 
audit  Bailliage  &  Siège  Préfidial- 

IX.  Pour  faciliter  aux  Oficiers  dudit  Bailliage  &  Siège  Pré- 
fidial le.rembourfêment  defdits  Ofices ,  leur  acordons  celui  de 
Lieutenant  Criminel  audit  Bailliage  &  Siège  Préfidial  vacant 
en  nos  Parties  cafuelles  y  &  TOfice  de  nôtre  Confeiller  créé  par 
TArticle  VIII.  du  prefent  Edit  j  defquels  Oficês  ils  pouront  dif- 

{)ofer  ainfî  qulls  le  jugeront  à  propos ,  à  la  charge  toutefois  par 
efdits  Oficiers  de  Nous  prefenter  des  Sujets  qui  aient  les  qua- 
lités requifes  par  les  Ordonnances  :  Voulons  que  les  Aqué- 
rêurs  defdits  Ofices  puifl[ènt  en  obtenir  des  Provifîons ,  fans 
jp^aïer  aucun  Droit  de  Sceau  ni  de  Marc  d^or  ,  dont  Nous  les 
avons  difpenfez  pour  cette  fois  feulement  &  fans  tirer  à  con- 
fëquence,  &  aulls  y  foient  reçus  gratuitement  &  fans  frais. 

X.  Et  atendu  que  les  Ofices  de  nos  Procureurs  y  de  Rece- 
veurs des  Confignations ,  de  Commifïaires  &  de  Contrôleurs 
-aux  Saifies  réelles,  &  de  Procureurs  pofhilans  dans  les  Baillia- 
ce  &  Vicomte  d^Efïày  ,  &  dans  les  Bailliage  &  Vicomte  de 
iVfoulins  font  poflëdez  par  les  mêmes  Titulaires ,  Nous  les  avons 
maintenus  chacun  en  ce  qui  les  concerne  ,  dans  les  fbndbions 
de  leurs Ofîces  dans  lefdites  Vicomtez  d*Efïày  &  de  Moulins,. 
fiins  qn^ils  aient  befoin  de  nouvelles  Proviûbns  :  Voulons  que 
leurs  Succetteurs  obtiennent  des  Provifîons  ,  chacun  fîiivant  la 
nature  &  dénomination  defdits  Ofices  3,  pour  les  Vicomtez  d'Ef- 
fày  Se  de  Moulins  feulement. 

Ddiî 
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^  XL  Pour  fixer  Tindeintiité  duc  au  Commiflaire  &  ad  Coà-* 

'7  4  f.  trôleur  des  Saifies  réelles  aux  Bailliages  d'Eflay  &  de  Moulins^ 
Novcmb.  ^  ^aufe  de  la  fupreffion  defdits  Bailliages,  ils  feront  tenus  dans 
tm  mois  du  jour  de  la  publication  du  prefcnt  £dit  au  Baillia- 
ge &  Siège  Prëfidial  d'Alençon  ,  de  remettre  leurs  Titres ,  Mé- 
moires &  Quitances  de  Finance  entre  les  mains  du  Sieur  Con- 
trôleur Général  de  nos  Finances ,  pour  être  fur  (on  raport  pro*-r 
cédé  à  la  liauidation  de  ladite  indemnité  ;  Voulons  que  la  fom- 
mc  à  laquelle  ladite  indemnité  aura  été  fixée  ,  leur  foit  païéc 
dans  un  mois  du  jour  de  ladite  liauidation,  par  les  CommiA 
faire.&  Contrôleur  aux  Saifies  réelles  dudit  Bailliage  &  Siège 
Préfîdial  d'Alençon. 

XIL  Le  premier  Huiffier-Audiencîer  au  Bailliage  &  Siège 
Préfîdial  d'Alençon  ,  reftera  feul  premier  Huiffier-Audiencier 
audit  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  ;  &  à  Pigard  de  PHuiffier-Audien- 
cier  au-Bailliage  d'Eflay ,  &  de  THuiffier-Audiencier  au  Baillia- 
ge de  Moulins  ,  ils  demeureront  Huiffiers-Audienciers  audit 
Bailliage  &  Siège  Préfîdial ,  &  exerceront  leurs  Ofices  conjoin- 
tement &  concurremment  avec  les  autres  Huiifîers-Audienciers 
dudit  Bailliage  &  Siège  Préfîdial ,  aux  mêmes  £3nâions  ,  èmo- 
lumens  &  privilèges ,  fans  qu^ils  fbient  tenus  d'obtenir  de  nou- 
velles tertres  de  Provifîons ,  en  prêtant  néanmoins  le  ferment 
en  tel  cas  requis  &  acoûtumé  j  &  ne  feront  les  SuCcefleurs  pour- 
vus que  fous  le  feul  titre  d'Huiflîers-Audicnciers  au  Bailliage 
&  Siège  Préfîdial  d'Alençon. 

XIIL  Le  premier  Huiffier-Audiencier  en  nôtre  Bailliage  & 
Siège  Préfîdial  d'Alcnçon ,  fera  tenu  dans  un  mois  du  jour  de 
la  publication  du  prefent  £dit  audit  Bailliage  &c  Siège  Préfî- 
dial ,  de  rembourfer  au  premier  Huiflîer-AucGencier  au  BaiiJxa- 
fc  d'Efl[ay ,  la  fomme  de  Cent  livras  pour  Tindemnitè  du  droit 
*apel  des  Caufes. 
XIV.  LesGréfesdes  Bailliages  d'Eflay  &  de  Moulins,  &  de 
la  Vicomte  d'Alençon  ,  fu primez  par  le  pcefent  Edit ,  demeu- 
reront réunis  au  Grèfe  du  Bailliage  &  Siège  Prèfidiai  d'Alen- 
çon ,  pour  ne  former  A  l'avenir  qu^un  feulSc  même  Grèfe  i  k 
la  charge  par  les  Engagiflres  d^  cmni  du  Bailliage  &  Siège  Pré- 
fîdial d'Alençon  ,  d'inctemnifer  ceux  defdits  Bailliages  d'Eflày 
&  de  Aloulins,  &  de  la  Vicomte  d'Alençon  ;  à  Pèfet  de  quoi, 
ordonnons  que  dans  un  mois  à  compter  du  jour  de  la  publi- 
cation  du  prefçnt  Edit  audit  Bailliage  &  Siège  Prèfîdjàl  d*A- 
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jençon,  il  fera  drefTé  par  le  Lieutenant  Général,  à  la  requête  — 
ck  nôtre  Procureur  ,  un  Etat  du  produit  de  chacun  dcfdits  Novcmb^' 
Gréfes,^  pendant  les  vingt  dernières  années  j  &  ce  ^  en  prefen- 
ce  des  Engagiftes ,  tant  du  Gréfe  dudit  Bailliage  &  Siège  Préfîdial 
d*Alençon ,  que  des  Gréfes  des  Bailliages  d*Efiay  &  de  Moulins  , 
&  de  la  Vicomte  d'Alençon  y  ou  eux  duëment  apellez  ;  fur  le- 
quel Etat  il  fera  fait  une  année  commune  defdits  produits: 
Voulons  gue  le  rembourfement  qui  fera  dû  aux  Engagiftes  des 
Gréfes  defdits  Bailliages  d'Efïày  &  de  Moulins,  &  de  la  Vicom- 
te d*Alençon ,  demeure  fixé  fur  le  pied  du  Denier  vingt  de  la- 
dite  année  commune ,  &  que  la  fomme  à  laquelle  montera  le 
£Dnds  defdits  Gréfes  ,  fuivant  ladite  eftimation,  foit  rembour- 
se un  mois  après  ledit  Etat  arrêté ,  aux  Engagiftes  defdits  Gré- 
fes, par  les  Engagiftes  de  ceux  du  Bailliage  &  Siège  Prélidial 
d'Alençon  i  fînon  &  faute  par  eux  d'avoir  fait  le  rembourfe- 
ment dans  ledit  tems  d'un  mois ,  par  un  paiement  éfcdif ,  ou 
Î>ar  voie  de  confignation ,  les  Engagiftes  des  Gréfes  defdits  Bail- 
iages  d'Eflày  &  de  Moulins ,  &  de  la  Vicomte  d'AIençon , 
pouront  rembourfer  ,  fi  bon  leur  femble  ,  lefdits  Engagiftes 
du  Gréfe  du  Bailliage  &c  Siège  Préfîdial  d'Alençon ,  fur  le  pied 
ci-defFus  marqué  5  ce  qu'ils  feront  pareillement  tenus  de  faire 
dans  le  même  délai  d'un  mois  après  l'expiration  du  premier  ^ 
&  faute  par  les  uns  ou  par  les  autres  d'avoir  fait  &:  confommé 
ledit  rembourfement  dans  ledit  délai ,'  ordonnons  que  les  pro- 
fits du  Gréfe  dudit  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  d'AIençon, 
comm'auffi  ceux  des  Gréfes  defdits  Bailliages  d'Eflày  &  de 
Moulins,  &  de  la  Vicomte  d'Alençon  que  Nous  réunifions^ 
ibient  partagea  entre  les  Engagiftes  des  Gréfes  defdits  Baillia- 

fes  d'Efl[ay  &de  Moulins,  &  de  la  Vicomte  d'Alençon ,  &  ceux 
udit  Bailliage  &c  Siège  Préfîdial  d'Alençon  ,  au  fol  la  livre  ^ 
à  pioportion  du  produit  de  chacun  defdits  Gréfes  y  à  l'éfet  de 
quoi ,  ils  feront  tenus  de  s'acorder  cntr'eux  pour  nommer  un 
Gréfier  commis  ^,  qui  leur  rendra  compte  année  par  année , 
defdits  profits  j  &  feute  par  eux  d'en  convenir ,  il  y  fera  pourvu 
par  le  Lieutenant  Général  audit  Bailliage  ,  fur  la  requifîtionde 
uètce  Procureur  j  à  la  charge  par  cîelui  qui  aura  été  commis, 
d'obteair  nos  Lettres  de  nomination  ,  fur  lefquellcs  il  fera  re- 
çu audit  Bailliage  en  la  manière  acoutumée. 

XV.  N'entendons  empêcher  que  les  Engagiftes  defdits  Gré- 
fes, Ulç  puijfleoj:  feirç  ençr'eux  telles  autres  conventions  qu'ils 
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,  aviieront  bon  être ,  fans  néanmoins  qae  celles  qu'ils  auront 

Koiab  ^^^^  puiflcnt  être  exécutées,  qu'après  avoir  été  préalablement 
homologuées ,  û  faire  fe  doit  y  par  nôtre  Cour  de  Parlement 
de  Roiien ,  fur  les  Conclufîons  de  nôtre  Procureur  Général. 

XVL  Nôtredit  Bailliage  &  Siège  Préildial  ne  fera  plus  à 
l'avenir ,  compofé  que  des  Oficcs  luivans  %  fçavoir  ,  d'un  Pré- 
sident,  d'un  Lieutenant  Général  Civil  y  d'un  Lieutenant  Cri- 
minel y  d^un  Lieutenant  Particulier  Civil  ,  d'un  Lieutenant 
Particulier  Afiefleur-Criminel  y  de  dix  nos  Confeillers,  d'un 
nôtre  Avocat  y  &  d'un  nôtre  Procureur  pour  Nous  y  de  deux 
'  Subfbituts  de  nos  Avocat  &  Procureur  ,  d'un  premier  Huiflîer  y 
&  de  trois  Huiffiers-Audicnciers ,  d'un  Receveur  des  Confîgnar 
tions  y  d'un  Commiflàire  &  Contrôleur  aux  SaiCes  réelles ,  & 
de  quinze  Procureurs  pofhilans  :  Voulons  que  tous  les  autres 
Ofîces  qui  auroient  été  ci-devant  créez  par  nôtredit  Bailliage 
&  Siège  Préfidial  ^  demeurent  éteints  &  fuprimez  en  vertu  du 
prcfent  Edit. 

XVIL  Les  gages  atachez  aux  Ofices  de  Lieutenant  Général 
Civil  j,  &  de  Lieutenant  Criminel  aux  Bailliages  d'Eflay  &  de 
Moulins ,  demeureront  atachez  aux  Ofices  de  Lieutenant  Gé- 
néral &  de  Lieutenant  Criminel  audit  Bailliage  &  Siège  Pré- 
fidial d'Alençon  ;  &  à  l'égard  des  gages  atribuez  aux  Ofices  de 
Lieutenant  Général  d'épee  ^  &  de  Confeillers  honoraires  audit 
Bailliage  &  Siège  Préudial  ,  &  de  ceux  atribuez  aux  Oficcs 
de  Lieutenant  &  d'Afleffcur  au  Bailliage  d'Eflay ,  &  de  Lieu- 
tenant &  d'AfIcflèur  au  Bailliage  de  Moulins  ,  ils  apartien- 
dront  au  Corps  des  Oficiers  de  nôtredit  Bailliage  &  Siège 
Préfidial ,  &  feront  partagez  entr'eux ,  à  proportion  de  ce  que 
chacun  d'eux  aura  contribué  au  rembourfement  du  prix  de/^ 
dits  Ofices  i  &  à  cet  éfet ,  Voulons  qu'il  foit  fait  en  nôtre 
Confeil  une  nouvelle  répartition  defdits  gages  ,  fur  les  Mé- 
moires qui  feront  envoïez  au  Sieur  Contrôleur  Général  de- 
nos  Finances  ,  par  les  Oficiers  de  nôtredit  Bailliage  &  Siège 
Préfidial  d'Alençon. 

XVIII.  Et  à  l'égard  de  nos  Vicomtez  d'Eflay  &  de  Mou- 
lins ,  Voulons  qu'elles  ne  foient  plus  à  l'avenir  compofèes  cha- 
cune que  des  Ofices  fuivans  j  fçavoir  y  d'un  Vicomte  ,  d'un 
nôtre  Procureur,  pour  Nous  ,  d'un  Receveur  des  Configna- 
tions ,  d'un  Commiflàire  Se  Contrôleur  aux  Saifies  réelles ,  & 
de  quatre  Procureurs  poftulans  i  au  moïen  de  quoi  y,  tous  les 
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Autres   Ofiçcs  qui  auroient  été  ci-devant  créez  pour  nofdices  m 

Vicomtez,  demeurent  éteints  &  fuprimez  en  vertu  du  prefent  Jt^^V 

Edlt. 

XIX.  Les  frais  des  Procédures  faites  ou  à  faire  dans  les  afai- 
res  qui  étoient  de  la  compéteiice  du  Siège  de  ladite  Vicomte 
d'Alençon^  &c  qui  en  feroient  encore  fans  la  réunion  ordon-< 
née  par  le  prefent  Edit ,  enfemble  les  droits  &  vacations  des 
Juges  &  des  Gréfiers,  Procureurs ,  Huiffiers  ou  Sergens,  Re- 
ceveur iles  Confîgnations  &  Commiflàire  aux  Saifîes  réelles , 
feront  réglez  fur  le  pied  &  de  la  même  manière  qu'ils  Tétoient 
pendant  que  lefdites  afaires  fe  portoient  en  ladite  Vicomte , 
fans  aucune  augmentation  ni  innovation  à  cet  égard. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amcz  &  féaux 
ConfèiUers  les  Gens tenans nôtre  Cour  de  Parlementa  Roiien, 
que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  regif- 
trer ,  &  le  contenu  en  icelui  garder  ,  obferver  &  exécuter  de 
^int  en  point  félon  fa  forme  &  teneur  i  C  a  r  tel  efl;  nôtte 
plaifîr.  Et  afin  que  ce  foit  choie  ferme  &  ftable  à  toujours  y 
Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  Donne'  à  Fontaine- 
bleau ^  au  mois  de  Novembre  ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens 
2uarante-cinq  i  &;  de  nôtre  Régne  le  trente-unième.  Signé  , 
.OUI Si  Et  plus  bas.  Par  le  Roy  ,  Dévoyer.  Vifa^ 
Daguesseau.  Et  fcellé  d'un  grand  Sceau  de  cire  verte. 

L&  ,  public  &  regiftr/  Id  grande  jiuâtence  de  la  Cour  feantt.  \A  Rouen 
4n  Parlement  «  le  27.  fanvier  i74à*  Signé  ^AUZANET. 


ACTE  DES  CONSEILLERS  -  ASSESSEURS 
en  la  Vicomte  d'Alençon  ,  &  aux  Bailliages   & 
Vicomtez  d'Eflay  &  Moulins. 

NOUS  ConfeilUrs-Affejfeurs  en  la  Vicomte  d'A" 
lençon ,  &  aux  Bailliages  &  VicomK[  d^Ejfay  & 
Moulins  ,  /ouffîgne:^ ,  fuplions  très-humblement  Sa  Ma- 
jejlé  &  Monfeigneur  le  Chancelier ,  de  nous  acorder  par 
l  Edit  de  réunion  de  la  Vicomte  d'Alençon  au  Baillia- 
ge &  Siég€  Préfidial  du  même  lieu ,  pour  notre  indem^ 
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nité  y  deux  Ofices  de  Confeillers  audit  Bailliage  6f  Sié^ 
ge  Préjîdlal,  vacans  aux  Parties  cajuelles ,  de  nous  fai- 
re expédier  des  Provijîons  defdits  Ofiçes  ,  fans  aucune 
droits  de  Sceau  ni  de  Marc  d^or  »  aufquels  nous  ferons 
reçus  &  injlale\^ ,  en  prêtant  feulement  le  Serment  de- 
vaut  le  Sieur  Lieutenant  Général  dudit  Bailliage  ,  en 
tel  cas  requis  &  acoûtumé\  fans  aucuns  frais  de  réception 
&  d'infialation ,  avec  rang  &  féance  immédiatement  après 
les  autres  Confeillers  dudit  Bailliage  &  Siège  Préjidial 
aciuellement  pourvus  y  avec  le/quels  nous  nous  foâmettons 
de  contribuer  aux  remhourfemeiis  qui  feront  ordonne^par 
Sa  Majefié ,  laquelle  nousfuplions  en  outre  trh-humBle^ 
ment  de  nous  maintenir  dans  le  droit  &  pojjejfion  ou  nous 
fommes  d* exercer  nos  Ofices  dans  lefdits  Bailliages  &  « 
Vicomte  d'Ejfay  &  Moulins ,  démemifrei  de  ladite  f7- 
comté  d'Alençon  ,  fins  être  obliger  d'obtenir  de  nouvel- 
les Provifions  dont  il  plaira  à  Sa  majefié  nous  difpenfer 
pour  cette  fois  feulement,  A  Alençen  ce  X9.  Septembre 
i7^z>  Signes,  DE  LAUNAY -BOURDON 
é  CAGET  DE  MESNILFLEUIL 


DELIBERATIONS  DE   LA   COMPAGNIE 

dk  Bailliage  &  Siège  Préfidial  d'Adenpa. 

aujourd'hui  vifigt-fixiéme  jour  de  Janvier  mil  fept 
cens  quarante-trois  y  en  la  Chambre  du  Confeil 
;Iài$  d*'AIençon. 
La  Compagnie,  du  Bailliage-  &  Siège  Préfidîal  d'A- 
lençon, après  convocation  dûcment  £ite,  étant  ailèna- 
blcc  en  le  plus  grand  nombre  des  Oficiers ,  k»  autres  étaiis 
abfens-,  &  aïant  délibéré  for  la  Lettre  écrite  de  Paris, 
poE  Moniteur  de  Boullemes  ,  Lieutenant  G«aéial;  auT- 

dits 
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DECLARATIONS  ET  ARRESTS.  ^^y 
dits  Sièges,  en  date  du  xj.  Novembre. dernier ,  &  au- 
tres fubrcqucntes,  touchant  Ja  réunion  audit  Bailiiaec 
i?"f,^«  ^^.V"^<>"^;;é  \c«tc  Ville  d'Alençon,  ^uc%l 
Bailliages  d  Eflay  &  de  Moulins  en  la  Marche  ,  Incien. 
nement  démembrées  dudit  Bailliage  d'Alcncon  ;  les 
Oficiers  fouflîgnez  ont  été  unanimement  Avis  d'acce- 
pter la  propoïjuon  faite  par  Ifcdit  Sieur  de  Boullemer" 
aux  fins  defdires  réunions  i  &.pour  parvenir  à  cnobtd 
mr  I  Ldit ,  lefdits  Ohciers  font  convenus  de  propofer  i 
Monfeigncur  le  Chancelier  lefdites  réunions ,  efpérant 
de  la  bonre  du  Rojr  que  Sa  Majefté  voudra  bien  acor- 
der  a  la  Compagnie  les  Charges  de  Lieutenant  Crimi. 
nel  en  ce  Bailliage,  dont  étoit  pourvu  le  Sieur  le  Conte 
de  la  Mortelerie  ;  les  deux  Charges  de  ConfeiHers  dont 
ctoient  Douryus  ks  Sieurs  QuilFet  de  la  Befnardrie  & 
Duval  du  P  effis  derniers  titulaires  ,  vacantes  en  (es 
Parties  cafuelles  parce  qu  elle  feroit  hors  d  état  &  dans 
1  impoflib le  de  fuporter  les  frais  des  fcmbourfcmens  à 
taire  par  le  peu  de  moïens  &  de  facultez  des  Oficiers 
qui  la  compofent}  lefquels  au  moïen  de  ce  fecours  fe- 
ront en  fituation  de  donner  des  marques  de  leur  dé- 
vouement au  bien  Public  ,  &  pour  régie  de  ce  que 
chacun  des  Titulaires  devra  contribuer  dans  llndemni- 
te  qm  fera  arbitrée  par  fa  Grandeur  Monfeigneur  le 
Chancelier,  aux  Oficiers  a  rembourfcr,  ils  font  coi^ve- 
n^  te    ^.^?'^^^;.«^%^.:  .^r^ngement  pris  en  pareil  ca» 

beration  du  ,8  Fevner  1741.  dont  Copifen  forme  eft 
K>inte  a  la  Prefente ,  &  rclauvement  à  icellc  ,  les  fouL 
%ne2  ont  arrête  que  la  fomme  totale  defdites  indem- 
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demie ,  ci 4  parts  &c  demie. 

Moniieur  le  Lieutenant  Général  Civil ,  pour  un  quart 
dans  les  deux  Charges  de  Piéiîdent  réunies  enfemble  , 
une  part  &  demie  ,  ci     ....     i  part  &  demie. 

Idem  ,  Monfîeur  le  Lieutenant  Général  Civil  ,  en 
cette  qualité ,  vingt-quatre  parts ,  ci.     14  parts. 

IJem ,  M*^  le  Lieutenant  Général  Civil ,  comme  Lieu- 
tenant Général  de  Police ,  une  demie  part ,  ci.  i  demie  p, 

Monsieur  le  Lieutenant  Général  a  épée  ,  une  demie 

part,  ci I  demie  part. 

.    Moniîeor  le  Lieutenant  Particulier  Civil ,  quatre  parts 
&  demie ,  ci 4  parts  &  demie. 

Monfieur  le  Lieutenant  Particulier  AfJTefïèur-Criminel^ 
deux  parts  ôc  demie  ^  ci     .     .     .     .     x  parts  &  demie. 

Meifieurs  les  Confeillers  d'honneur ,  chacun  une  de- 
mie part ,  faifant  pour  deux  une  part ,  ci  i  part. 

Les  neuf  titres  de  Confeillers ,  y  compris  les  deux 
vacantes  aux  Parties  cafuelles ,  neuf  parts,  ci  p  parts. 

M' l'Avocat  du  Roy ,  deux  parts,  ci      .      i  parts. 

M' le  Procureur  du  Roy ,  douze  parts ,  ci  12^  parts. 

Les  deux  Subftituts,  cinq  parts,  ci     .         ;  parts. 

Total 6j  parts. 

A  laquelle  prefente  Délibération  le  Sieur  Chauflbn 
des  Orgcries  ,  Aquéreur  de  TOfice  de  Préfidejat ,  n*a 
voulu  le  conformer  en  ce  qu* elle  raffujétit  à  quatre  parts 
&  demie ,  quoique  cette  diftribution  lui  foit  faite  re- 
lativement a  la  répartition  des  Ofîciers  de  Gaën  i  ainfî 
que  Monfieur  lé  Lieutenant  Général  d  epée  &  les  deux 
•Confeillers  d'honneur ,  en  ce  que  Ton  les  rend  contri- 
buables de  chacun  une  demie  part ,  conformément  à  ce 
^ui  a  été  décidé  par  l'Article  VIIL  de  l'Edit  de  réunion 
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Î>our  Caën ,  au  regard  des  mêmes  Oficiers  j  non  plus  que 
es  deux  Subfticucs  y  en  ce  qu'on  leur  fait  fuporter  cinq 
parts  ,  pourquoi  ils  fe  font  retirez  &  n*ont  voulu  li- 
gner, vu  ieiquels  refus,  les  fouffienez  fuplient  Mon- 
feigneur  le  Cnancelier  de  décider  lur  leurldites  contri- 
butions ;  &  au  cas  que  fa  Grandeur  fe  portât  à  les  di« 
minuer  ou  décharger ,  la  répartition  s'en  fera  au  marc 
la  livre  fur  les  autres  parts. 

Nonobftant  quoi  les  Oficiers  foufïignez  ont  prié  Mon- 
iîeur  de  la  Verrerie ,  Confeiller  audit  Siège ,  de  fe  join- 
dre à  Monsieur  de  Boullemer  ,  Lieutenant  Général ,  de 
prefent  à  Paris ,  pour  y  foUiciter  conjointement  lefdi- 
tes  réunions ,  ainu  que  l'obtention  defdites  Charges  va- 
cantes i  èc  en  conféquence ,  ont  autorifé  lefdits  Sieurs  de 
Boullemer  &.  de  la  Verrerie  ,  de  faire  leur  foûmiflion 
pour  &  au  nom  de  la  Compagnie ,  de  rembourfer  les 
Charges  des  Oficiers ,  qui  feront  éteintes  &  fupriméiss 
par  l'Êdit  qui  interviendra, 

A  été  encore  convenu  qu'au  cas  que  cnielqu'un  des 
foufïignez  où  des  Oficiers  abfens ,  ou  des  Titulaires  non 
re^ûs ,  fuffent  morofifs  de  païer  leur  contribution  portée 
au  Tableau  ci-delfusydansle  tems  qui  fera  fixé  par  ledit 
£dit,  que  Sa  Majefté  &  Monfeigneur  le  Chancelier,  font 
trcs-humblement  fupliez  de  les  y  abftreindre ,  à  peine 
de  perte  de  leurs  Onces  ,  fans  efpérance  d'aucun  rem- 
bourfement ,  dont  la  Compagnie  poura  difpofer  à  foa 
bénéfice  en  vertu  -de  l'Edit  de  réunion. 

A  étéaufii  convenu  que  lefdits  Sieurs  de  Boullemer 
&  de  la  Verrerie  fuplieront  Monfeigneur  le  Chance- 
lier ,  d'ac6r(kr  à  leurdite  Compagnie  les  mêmes  Privi^ 
iéges  qui  ont  été  acordez  à  Mefïiçurs  les  Oficiers  dis 
Préfîdial  de  Caën. 

Enfin  ^  a  été  convenu  que  chacun  des  .Oficiers  tanç 

£  e  j| 
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prefens  qu'abfens  &  non  re<jûs  ,  contribuera  aux  frais 
qu'il  <:Onvient  de  faire  à  locafion  du  contenu  en  la 
prefente  Délibération ,  eu  égard  au  nombre  de  parts 
qu'un  chacun  doit  païer  fuivant  le  Tableau  ci-delTus  ^ 
&  au  marc  la  livre  de  chaque  contribution  }  à  l'éfec 
de  quoi  lelHits  fouffignez  ont  donné  tout  pouvoir 
aûfdits  Sieurs  de  Boullemer  &  de  la  Verrerie  ,  de 
donner  burdite  foûmifïion  ,  même  dans  le  cas  que 
Sa  \tajefté  eut  déjà  difpôfé  en  faveur  de  quelques  Per- 
fonnes,  des  deux  Charges  de  Confeillers  dont  lefdits 
Sieurs  de  la  Befnardrie  &C  du  Pleffis  étoient  pourvus } 
&  les  deux  Charges  de  Confeillers- Clercs,  Fait  &  ar- 
rêté 4edit  jour  &  an  que  delTus.  Signez ,  de  Boullemer^ 
Leneveu  ,  DE  Boullemer  ,  le  Noir  ,  Marescot  , 
Hébert  de  la  Chevalerie,Leconte  de  la  Verrerie, 
C  L.  L  E  Rouillé  des  Loges  ,  MAci  des  Noyers  , 
Roger  Duperron  &  de  S.  Nicolas,  avec  paraphes. 

AUTRE  DELIE ERATION. 


PréfidiaJ  d'Alençon ,  aflèmblée  en  &  plus  grand 
bre  des  Oficiers  dans  la  Chambre  du  Confeil  du  Pa- 
lais dudir  lieu  y  après  convocation  dûëmenc  faite  ,  a 
été  d'avis  fur  la  remontrance  de  Monfieur  ChauHbn  des 
Orgeries  PréOdent ,  touchant  la  contribution  de  qua- 
tre parts  &  demie  qui  lui  avoient  été  données  par  la 
répartition  ci-delfus  ,  de  réduire  ledit  Sieur  Prefidenc 
à  deux  parts  &  demie  feulement ,  au  lieu  defdites  qua« 
tre  parts  &  demie ,  ce  qu'il  a  accepté  fuivant  &  rela- 
tivement aux  autres  difpolitions  de  la  Délibération  cU 
devant.  Signez,  de  Chausson  des  Orgeries^ 
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DU  Neveu  ,  Marescot  ,  le  Noir  ,  le  Conte  de 
LA  Verrerie,  Mace  Desnoyers  Ôc  Poulain 
Du PE Y ,  avec  paraphes. 


PROMESSE  ET  OBLIGATION. 

I^T  OUS  Louis  de  Boultemer  ,  Conf ciller. du  Roy;  ''■ 
J[^J  Lieutenant  Général  au  Bailliage  &  Siège  Préfi^ 
dlal  d*Alençon ,  &  Pierre  le  Conte  ,  Sieur  de  la  Verre^ 
rie ,  ai{/p  Con/elllerdu  Roy ,  Juge-Magljlrat  audit  BalU 
liage  &  Siège  Préjidlal ,  en  venu  du  Pouvoir  à  nous 
donné  par  Meflieurs  les  autres  Oficlers  defdlts  Sièges  de 
Bailliage  &  Prejtdlal ,  par  les  ABes  de  Délibération 
des  zS.  Janvier  174$.  &  zo.  Janvier prefinte année  1 7^1.4., 
'qui feront  atache^feus  le  Contrefeel  de  l'Edlt  qui  doit  in- 
tervenir ^  pour  les  réunions  des  Bailliages  dr.jfay  &  de 
Moulins  ,  &  de  la  Vicomte  d*Alençon  ,  que  monfei- 

fneur  le  Chancelier  entend  faire  audit  Bailliage  &  Siège 
^rèfidial  d*Alençon  :  Promettons  &  obligeons  pour  & 
au  nom  des  Oficlers figrie:^  aufdlts  A3es  de  Délibération , 
de  païer  aux  Titulaires  des  Ofices  qui  feront  fiiprlmei^ 
par  VEdlt  qui  Interviendra ,  les  rembourfemens  qui  fe^ 
ront  ordonne^  être  faits  &  dans  les  termes  &  échéances 
qui  feront  prefcrits  ,*  le  toutfùlvant  &  conformément  à  la 
répartition  faite  aufdltes  Délibérations.  Fait  à  Paris, 
ce  ij.  Février  1744.  Signer  ,  DE  BOULLEMER 
&  LE  CONTE  DE  LA  VERRERIE  ,  avec  par 
raphes. 
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Déclaration  du  Roy  ,  qui  fait  défenfes  aux  Huifliers 
Roïaux  ,  d'inftrumentcr  hors  leur  Reflbrt  ,  à  peine 
de  Cinq  cens  livres  d'Amende. 

Du  tS*N$vembr9  i74X* 

jjj^f,  T  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
KoYcmb.  1  ^  varre  :  A  nos  amez  &  féaux  Confeillers  y  les  Gens  te- 
nans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  S  a  L  u  T.  Aïant 
été  informez  qu^il  avoir  été  omis  de  vous  adreflèr  la  Déclara- 
don  que  Nous  jugeâmes  à  propos  de  faire  le  premier  Mars  i730» 
pour  réformer  les  abus  qui  fe  gliflbient  dans  Texercice  des  fonc- 
tion d*Huiffiers  &  Sergens  Roïaux  qu^ils  font  hors  l'étendue  du 
Siège,  dans  lefquels  ils  font  Immatriculez  ;  &  voulant  qu'elle 
fbit  obfervée  dans  vôtre  Reilbrt ,  ainû  que  dans  le  refte  de  nô- 
tre Roïaume,  Nous  avons  réfolu  de  vous  envoïer  ladite  Dé- 
claration ,  dont  la  teneur  enfuit. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  > 
Salut»  Nous  avons  été  informez  que  plufîeurs  Huifliers 
Se  Sergens  Roïaux  ,  contre  la  difpo/ition  des  Ordonnances  6c 
le  Titre  même  qui  les  rend  Ofîciers ,  ont  entrepris  depuis  long- 
tems  dans  quelques  Provinces  de  nôtre  Roïaume ,  d'exercer  leurs 
fonctions  horsoeTétenduëdu  Siège  dans  lequel  ils  font  Immatri?- 
culez,  &  non-feulement  en  diférens  Bailliages  ou  Préiîdiaux^ 
mais  dans  le  Reflbrt  de  diférens  Parlemens.  La  proximité  &  le 
mélange  des  Territoires  de  quelques  Jurifdidions ,  aïant  fervi 
de  prétexte  a  cette  entreprise ,  elle  s^  cft  afermie  par  l'ufàge  > 
&  par  une  cfpéce  de  poueflîon  réciproque ,  qui  a  été  condam- 
née dans  quelques  Sièges  y  &  aprouvée  ou  du  moins  tolérée 
dans  un  plus  grand  nombre  r  Mais  comme  la  durée  de  cet  abus 
ne  doit  pas  remporter  fur  l'autorité  de  la  régie  ,  Nous  ayons 
cru  qu'il  étoit  de  nôtre  Juftice  d'en  arrêter  le  cours  j  &  Nous 
nous  y  portons  d'autant  plus  volontiers  y  que  la  continuation 
d'un  tel  defordre  eft  également  contraire  &  àTintéreft  des  Par- 
ties, qui  font  expofées  a  faire  des  Procédures  nulles,  &  au  bien 
public  par  l'incertitude  du  Tribunal  qui  doit  connoître  dss 
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milverfations  commifes  par  les  Huiâîers  ou  Sergens,  &  par  les  ^ 

eanflits  de  Jarifdiâûons,  qu*iJ$  ne  manquent  pas  de  faire  naî-  ^^  '  7  4  s. 
tre  entre  le  Siège  où  ils  ont  été  reçus ,  &  celui  du  lieu  du  délit  ^^^  ^ 
dont  ils  font  acufez  ;  mais  en  remédiant  à  cet  inconvénient 
l^our  Taveoir ,  Téquité  Nous  obliee  à  ufer  d'indulgence  pour  le 
paffè  en  faveur  de  la  bonne  fot  des  Parties  »  afin  que  fous  pré-> 
texte  d'un  défaut  de  pouvoir ,  couvert  en  quelque  manière  par 
une  longue  podèflion ,  on  ne  puiflc  troubler  l'état  &  la  tranqui- 
Uté  des  familles  y  en  donnant  ateinte  à  des  Procédures  ^  ou  me-* 
me  à  des  Jugemens  fondez  fur  une  erreur  commune  ,  qu'il 
feroit  rigoureux  d'imputer  à  ceux  oui  n'ont  fait  que  fuivre  ce 

aue  Tuiaee  paroiflbit  avoir  autorilé.  A  CES  CAUSES, 
e  l'avis  de  nôtre  Confeil  ,  &  de  nôtre  pleine  puiflance  8c 
autorité  Roïale  y  Nous  avons  par  ces  Prefentes  fîenées  de  nô« 
tre  main^  dit,  déclaré  &  ordonné,  difons,  décEirons  &  or- 
donnons. Voulons  &  Nous  plaît,  que  les  Edits,  Déclarations 
&  Arrêts  de  Réglemens  concernant  les  fondions  des  Huiffiers 
&  Sergens  Roïaux ,  foient  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur; 
Il  en  conféquence ,  faifons  défenfes  à  tous  Huiflîers  &  Sergens 
Roïaux ,  de  faire  ou  donner  aucuns  Exploits  d'Ajournemens , 
Commandemens  ou  Saifîes ,  ni  autres  Aâes  de  leur  miniftére 
hors  de  Técenduë  de  la  Jurifdi£lion  Roïale  dont  ils  font  Huif^ 
fiers  ou  Sergens  par  le  Titre  de  leurs  Provifions  ,  &  dans  la- 
quelle ils  (ont  Immatriculez ,  à  peine  de  nullité  defdits  Ex- 
ploits ou  autres  Adkes  ,  &  de  Cinq  cens  livres  d'Amende  , 
même  dans  les  lieux  oîi  jufou^à  prefcnt  lefdits  Huiifiers  ou 
Sergens  auroient  été  en  poflêflion  publique  d^inftrumenter  hors 
du  Territoire  de  leur  Siège  :  Vouions  néanmoins  que  dans  lef- 
dits*  lieux  ,  les  Exploits  ou  autres  Aâes  du  miniftére  defdits 
Oficiers  qu'ils  auroient  ci-devant  faits  hors  de  l'étendu ë  defdits 
Sièges ,  ne  puiflîent  être  ataquez  fous  ce  prétexte ,  ni  les  Procè- 
-durcs  faites  en  conféquence,  ou  Jugemens  intervenus  fur  lef-  * 
•^dits  Exploits  ou  A6tes  :  N'entencions  comprendre  darhs  ceS 
Prefentes,  les  Huiflîers  de  nôtre  Châtelet  de  Paris ,  aïant  pou- 
voir d'Exploiter  par  tout  le  Roïaume  ,  ni  les  autres  Huiflîers 
qui  pouroient  avoir  le  même  droit  par  le  Titre  de  leurs  Ofî- 
ces ,  Nous  réfervant  de  pourvoir  à  ce  qui  Içs  regarde  ,  ainfî 
que  Nous  le  jugerons  àpropos  ,  pour  empêcher  l'abus  qu'ils 
ipouroient  faire  de  leui:  Privilège.  SI  DONNONS  en  mân- 
i)£M£KT  à  nos  amez  £c  féaux  CpnfeiHcrs  les  Gens  ^enanc  nô*. 
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._^      -      tre  Cottr  de  Parlement  de  Paris^  que  ces  Prcfcntcs  ils  afent  k 

t  7  4  f.     lire,  publier  &  regîftrer ,  &  le  contenu  en  icellcs  garder  &  exé- 

Novcmb.    ^^^fçr  feJonieur  lorme  &  teneur  $  Car  tel  cft  nôtre  plaiiîr. 

Donnée  à  Vcrfailles,  le  premier  jour  de  Mars,  Tan  de  grâce 

mil  fept  cens  trente  j  ôc  de  nôtre  Régne  le  quinzième.  Signé , 

LOUIS  :  Et  plusi  bas  ^  Phelyfeaux. 

SI  VOUS  DONNONS  en  mandement  que  vous  aïez  k 
faire  ênregiilrer  ladite  Déclaration  avec  ces  Prefentes,  &  le  con- 
tenu en  iceiies  garder  &  obferver  félon  leur  forme  &  teneur , 
-  cédant  &  feifant  céder  tous  troubles  &  empêchemebs  ,  nonob^ 
ftant  toutes  chofes  à  ce  contraires  j  G  a  r  tel  eft  nôtre  plaifir. 
Don n e'e  à  Fontainebleau ,  le  dix- huitième  jour  de  Novcib- 
bre  ,  l*an  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-cinq  ;  &  de  nôtre 
Régne  le  trente-unième.  Siené,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Parle 
Roy ,  D  E  V  o  Y  E  R.  Et  fcellee  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune.   . 

Lue  ,  publiet  &  regijtree  ^  U  gtAndt  Aidicnce  d^  U  Cour  ftant  e.  A  R^uim 
en  Parltmtnt  >  U  27.  jimvitr  /7f^-  Signé  ^  A  U  Z  A  N  E  T, 


Déclaration  du  Roy  ,  qui  régie  la  forme  en  laquelle 
\ç.%  Procurations  pour  Réfîgner  des  Bénéfices  doi- 
vent être  faites, 

.  Ln  li.  Novembre  i7  4f* 

LOU IS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre  :  A  nos  amez  &  féaui  Confeillers ,  les  Gens  tenans 
nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  -S  a  l  u  T.  Aïant  été  infor- 
mez qu'il  avoit  été  omis  de  vous  adredèr  la  Déclaration  que 
Nous  jugeâmes  à  propos  de  faire  le  quatorzième  jour  de  Fé^- 
vrier  ae  rannée  1737.  pour  réformer  ou  prévenir  les  abus  qui 
fe  glidbient;  dans  les  Démiilions  des  Bénéfices  ^  &  dans  ks  Ré-^ 
fignations  en  faveur  :  Et  voulant  qu'elle  foit  obfèrvée  dans  vô- 
tre Reflbrt,  ainfi  que  dans  le  refte  de  nôtre  Roïaume,  Nous 
avons  réfolu  de  vous  envoïer  ladite  Déclaration  ^  don(  la  te^ 
neur  enfuit» 


L 


ou  I  s  par  la  grâce  <!e  JDica ,  Roy  de  France  &  de  Navap» 
re  :  A  toiu  ceux  qui  ces  pcefeates  Leores  verront»  Salut. 

Ù 
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La  multiplication  des  fraudes  &  des  abus  qui  s'étoient  gliflèz  ■  > 
dans  les  Réfignations  en  foveur  ,  depuis  que  rufage  en  avoit  été  ^J^J^Jl 
introduit  dans  nôtre  Roïaume  ,  obligea  le  Roy  Henri  IL  à  y  ^^^"•^ 
aporter  les  remèdes  convenables  ,  par  fon  Edit  du  mois  de  Juin 
1 5  50.  Ce  fut  dans  cette  vue  qu*il  ordonna  entr'autres  chofes  , 
que  les  Procurations  pour  réfigncr  les  Bénéfices  ,  ne  pouroient 
être  reçues  par  un  Notaire  feul ,  &  fans  la  prefence  de  deux 
Témoins  connus  &  domiciliez ,  qui  ne  fuflent  ni  domeftiques 
ni  parens  ou  alliez  jusqu'au  degré  de  Coufin  germain  inclufi-- 
vement ,  foit  du  Réfignant  ou  Réfignataire.  Le  feu  Roy  nô- 
tre très-honoré  Seigneur  &  Bifaïeula  renouvelle  ,  &  même 
étendu  les  difpofitions  d*une  Loi  fi  néceflàire  ,  par  fa  Déclarar- 
tion  du  mois  d'Odlobre  i6j{,6»  fie  par  fon  £dit  au  mois  de  Dé- 
cembre 16^1.  mais  il  manquoit  encore  quelque  chofe  à  la  per- 
feâ;i6n  de  ces  Loix  ,  puifqu*en  prefcrivant  des  régies  pour  les 
Procurations  qui  font  reçues  par  un  Notaire  avec  $es  Témoins^ 
elles  n'avoient  rien  déterminé  par  raport  aux  Procurations  qui 
font  ipzSèes  pardevant  deux  Notaires  oii  il  n-eft  pas  d'ufage  dV 
peller  deux  Témoins  :  Et  aïant  réfolu  de  fuplécr  à  cette  omif^ 
îion,  Nous  avons  confidér^  que  les  Réfignations  fe/aifant  le 
plus  fouvent  dans  la  penfée  de  la  mort ,  fie  étant  expofées  aux 
mêmes  furprifes  que  les  difpofitions  d^  dernière  volonté  ,  on 
ne  pouroity  pourvoir  d*une  manière  plus  fûre^  qu*en  rendan,c 
la  torme  des  Procurations  pour  réfîgner  des  Bénéfices ,  prefque 
femblable  à  celle  que  Nous  avons  autorifée  par  nôtre  Ordon- 
nance  du  mois  d*Aouft  173  5-  pour  les  AiStes  i  caufe  de  mort,, 
qui  font  reçus  par  des  Notaires  y  Nous  obligerons  par-là  ceux 
qui  recevront  les  Procurations  pour  réfigner ,  à  y  aporter  la  mê- 
me atention  y  pour  connoitre  rétat  4u  Réfignant  ,  Se  lui  faire 
expliquer  fà  volonté  en  leur  prefence  ,  que  lorfau'il  s'agit  de 
slaflurer  de  Tétatd'un  Teftateur,  &  de  lui  entendre  prononcer 
fes  difpofitions  s  &  comme  il  arrivé  fouvent  cjuc  les  démiffions 
pures  &  fim|>ies  font  une  efoéce  de  Réiignation  fccréte  en  fa- 
veur de  celui  qui  en  eft  l'objet  y  &  que  les- Permatauons  de 
Bénéfices  qui  renferment  toujours  une  Réfignation  réciproque  >> 
font  auflî  lufoeptibles  de  difërens  genres  de  fraude  ^  qu'il  eft 
important  d'empêcher  j  Nous  avons,  jugé  à  propos  d'aflîijétir 
les  uns  dites  autres ,  à Fobfervation  âj^  régies  que  Nous  établi-- 
ions  par  nôtre  prefenteJDéclaration.  A  CES  C  A U  SES  ,  &: 
autres  .à  ce  Nous  nKnuvans  ^  de  Tavis  de  nôtre  Confeil  y  Se  de 
IIL  Suite  dM  N.  R^  r£ 
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-_         nôtre  certaine  fcicnce ,  pleine  puif&nce  &  autorité  RdialfS ,  Nous 
^  7  45.  avons  dit,  déclaré  &  ordonné  ,  &  par  ces  Prefentes  (îgnéçs  dç 
Wovcm  .  ^  A  ^j.^  ^^1^  ^  difons ,  déclarons  U  ordonnons ,  Voulons  &  Nous 
plaît  ce  qui  fuit, 

ARTICLE    PREMIER. 

Les  Procurations  pour  réfigner  des  Bénéfices  ,  ne  pouront 
être  faites  que  par  des  A€tcs  paflez  en  prefence  de  deux  No- 
taires ,  ou  en  prefence  d*un  Notaire  avec  deux  Témoins  au 
moins ,  de  la  qualité  qui  fera  ci-après  marquée  ,  &  il  fera  Eût 
mention  dans  lefdits  Ââes ,  de  l'état  de  ianté  ou  dç  maladie 
.dans  lequel  fera  le  Réfignant  j  le  tout ,  à  peine  de  nullité. 

IL  Lefdits  Notaires  ou  Tun  d'eux  écriront  TAûe  <ie  Procu- 
ration ,  fuivant  la  déclaration  que  le  Réfignant  leur  fera  de  fes 
intentions ,  &  lui  en  feront  enfuite  la  lecture  de  laquelle  il  fe- 
ra fait  une  mention  exprefle-,  après  quoi  YASte  fera  figné ,  tant 
par  le  Réfignant  que  par  les  deux  Notaires ,  ou  par  le  Notaire 
&  les  Témoins ,  &  en  cas  que  le  Réfignant  déclare  qu'il  ne 
peut  figner ,  il  en  fera  aufii  tait  mention  ^  le  touf  »  à  pçinç  de 
nullité. 

IIL  Ne  pouront  être  pris  pour  afiifter  aufdits  Âdes ,  que 
des  Témoins  connus  &  domiciliez ,  qui  foient  âgez  au  moins 
de  vingt  ans  acomplis  ^  &  qui  ne  (oient  paréos  ou  alliez  du  Ré- 
fignant ou  du  Réfîgnataire  jufqu'au  de^ré  de  Coufin  germain 
inclufivcment ,  ni  Serviteurs  ou  Domefbques  de  l'un  &  de  Tau- 
tre  :  Voulons  en  outre ,  conformément  aux  Articles  XL.  XLL 
XLII.  &  XLIV.  de  nôtre  Ordonnance  concernant  les  Tcfta- 
mens ,  qu'il  ne  puifiie  être  admis  dans  lefdits  Aâesn  que  des 
Témoins  qui  fçacfaent  &  puiflent  figner,  &  qui  foient  mâles , 
régnicoles  &  capables  d'éfets  civils,  wns  que  les  Réguliers^  No* 
vices  ou  Profez ,  de  quelqu'Ordre  que  ce  foit  ,  ni  les  Clercs , 
Serviteurs  ou  Domeftiques  du  Notaire  qui  recevra  la  Procura- 
tion ,  puiflent  être  pris  pour  Témoins  1  le  tout  ^  à  peine  de 
nullité. 

IV.  Voulons,  conformément  à  l'Article  XL VIII.  de  nôtre- 
dite  Ordonnance ,  que  ceux  defdits  Notaires  ou  Témoins  qui 
auront  figné  lefdites  Procurations  fans  avoir  vu  le  Réfignant , 
&c  Tavoir  entendu  prononcer  &  expliquer  &s  intentions  ,  fbiçnt 
pourfuivis  extraordinairement  4  U  requête  de  nos  Prôcereusii 
comme  pour  crime  de  Faux. 
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V.  11  rcftera  Minute  dcfditcs  Procurations ,  à  peine  de  nullité. . 

VL  La  difpofition  des  quatre  Articles  prëcédens ,  aura  lieu  IZ^^ll 
pareillement  pour  les  Procurations  &  Ades  qui  fe  font  à  l'éfec 
de  permuter  des  Bénéfices,  &  pour  les  Ades  de  Démiffion  pu- 
re &  fîmple.  '  .      . 

VII.  N'entendons  au  furplus  rien  innover  par  ces  Prefènte» 
fur  les  régies,  conditions  &  formalitcz  établies  par  ledit  Edic 
de  1550,  &  autres  Ordonnances  ,  Edits  ,'  Déckrations  pofté- 
rieures  j  toutes  lefquelles  Loix  continueront  d'être  exécutées  fé- 
lon leur  forme  &  teneur.  SI  DONNONS  en  mandement 
à  nos  amez  &  féaux  ConfeiHers  ^  les  Gens  tenans  notre  Cour 
de  Parlement  à  Paris ,  Grand-Confeil,  Baillis ,  Sénéchaux ,  & 
tous  autres  nos  Oficiers  &  Jufticiers  qu'il  apartiendra  y  que  ce» 
Prefentesiis  gardent,  obfervent  &  entretiennent ,  fa^nt  gar- 
der, ob^rver  &  entretenir;  &  pour  les  rendre  notoires  à  nos 
Sujets,  les  faflent  lire ,  publier  &  regiftrer  j  Car.  tel  eft  nôtre 
plaifir.  En  témoin  de  quoi  ,  Nous  y  avons  fsât  mettre  nôtre 
SceL  D  ON  N  E*E  àTeriâilles,  le  quatorzième  jour  de  Février^ 
Tan  de  grâce  mil  fept  cens  trcntc-fept  »  &  de  nôtre  Régne  le 
yiogt-deu3déme.  Signé  ,  L  0  U I  S,  £t  f  lus  bas ,,  Par  le  Koy  9 

S^HELTPEAUXr 

SI  vous  DONNONS  en  maudement,  que  ycm  aïe» 
à  faire  enregiftrer  ladite  Déclaration  avec  ces  Prefences,.  &  I0* 
contenu  ta  icelle»  garder  &  c^ierver  &lon  leur  formel  teneur^ 
ceâant  Ôc  Êd£ine  ceiïêr  tous  troubles  8c  empêch'emens  ,■  nonob- 
ftant  toutes  chofes  à  ce  contraires  y  C  a  r  tel  efl  nôtre  j)lainr«^ 
Donï«ë'£  à  Fontainebleau  ,  le  dix-huitième  jour  die  F^vem' 
bre  ,  Tan  de  grâce  mil  fépt  cens  quarante-cinq- }  Se  dip  nôtre' 
Hégne  le  trente-unième.  Signé ,  LOUISi  Et  plus  bas  ,  Par  le; 
iLoy ,  D  E  ▼  OY  K  &.  Et  icellëe  dû  grand  Sceaa  de  cire  jauae.r 

JLwr  ,^Hi/0  &  regifirég  U  gnaiie  Anii*net  d*  U  Cour  Çùm»*  A  RoUtir 
en  PiKrltmmit  r  it  *r'fi»r>iw  1746^  Signé,  AD  Z  A  NE  T. 

Nota.  On  trouvera  ci-après^  trois  D'éefaranons  &  un 
Edit  du  Roy'  r  qm  ont  été  dérange^  de  leurs  dates  t  <m  a 
jugé  à  jjropos  de  les  faire  faivre  ladàe  armés'  -r/if /.  pouit 
taJacUké  du  LeSeur^ 

Ifij 
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•Déclaration  du  Roy ,  concernant  rhcrédité  des  Ofices 
de  Subftituts  des  Procureurs  du  Roy  des  Sièges  &  Ju- 
rifdiâions  Roïales  j  des  Jurez- Vendeurs-Prifeurs  de 
Meubles  i  &  des  Arpenteurs  Roïaux. 


I  7  4  5- 


L 


Du  t  2.  fanvier  i  74s* 

ouïs  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
Janvier.    I  jMc^rre  :  A  tous  ceux  qui  cts  Prelentes  Lettres  verrcfnt. 
Salut.  Nous  avons  par  nôtre  Déclaration  du  3.  Décembre 
1743.  ordonné  qu*à  Tavenir  les  Ofices  de  Notaires,  Gardeno- 
tes  &  Tabellions  Roïaux ,  de  Procureurs  en  nos  Cours ,  Sièges 
&  Jurifdidions  ,  de  premiers  Huiffiers-Audienciers  ,  Huiflîers 
&  Sergens  de  nos  Cours  ,  Sièges  &  Jurifdidions  ,  feroient  & 
demeureroient  héréditaires,  en  païant  par  les  Pourvus  &  Pro- 
priétaires defdits  Ofices ,  les  Finances  pour  lefquelles  ils  fe- 
roient emploïez  dans  les  Rôles  arrêtez  en  nôtre  Confeil  j  on  a 
douté  il  les  Ofices  de  Subftituts  de  nos  Procureurs  aïant  facul- 
té de  poftuler;  les  Jurez-Prifeurs- Vendeurs   de  Meubles,  qui 
oojt  droit  de  faire  tous  Exploits  &  Significations  pour  ce  qui  con- 
cerne lefdites  Ventes  &  Prifées  ^  &  les  Arpenteurs  Roïaux  qui 
ont  été  créez  fous  le  Titre  de  Notaires-Arpenteurs ,  &  des  Ofi- 
ces defquels  les  fonÀioils  de  Notaires  ont  été  defunies  ,  doi- 
vent être  compris  dans  Texé^cution  de  ladite  Déclaration ,  Nous 
avons  jugé  néceflaire  d*expliqueriur  ce  nos  intentions.  A  CES 
CAUSES,&  autres  à  ce  Nous  mouvans,&de  nôtre  certaine  fcien- 
ce,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale,  Nous  avons  par  ces 
Prefentes  fîgnées  de  nôtre  main ,  dit  &  déclaré  ,  difons  &  dé- 
clarons, Voulons  &  Nous  plaît,  en  interprétant  en  tant  que 
befoin ,  la  Déclaration  du  3 .  Décembre  1 743 .  que  les  Ofices 
de  Subftituts  de  nos  Procureurs  des  Sièges  &  Jurifdiârions 
Roïales ,  aïant  faculté  de  poftuler ,  les  Jurez-Prifeurs-Vendeurs 
de  Meubles  &  les  Arpenteurs  Roïaux ,  même  ceux  des  Ofices 
defquels  les  fonctions  des  Notaires  ont  été  defunies,  foient  à 
Tavcnir  héréditaires  &  réputez  compris  dans  la  Déclaration 
dudit  jour  3.  Décembre  1743.  qui  fera  à  Tégard  defdits  Ofi- 
ciers  exécutée  félon  fa  forme  &  teneur,  comme  s'ils  y  avoient 
été  nommément  compris.   SI  DONNONS  jen  mandement 
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i  noJ  amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parle-  "  •  -i 
ment  à  Roiien,  que  ces  Prefentesils  aïent  à  faire  lire,  publier  janvier/' 
&  enfegiftrer  ,  le  contenu  en  icelleç  garder  &  exécuter  félon 
leur  forme  &  teneur  ,  Bonobftant  toutes  chofes  à  ce  contrai- 
res ,  aufquclles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  Pre- 
fentes  ;  C  a  R  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin  de  quoi  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  Scel  a  cefdites  Prefentes.  Donn  £*£  à 
Verfaillesle  douzième  jour  de  Janvier ,  l'an  de  grâce  mil  feptcens 
quarante-cinq  j  &  de  nôtre  Régne  le  trentième.  Signé  ,  LOUIS. 
Et  plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Phelypeaux.  Vu  au  Confeil ,  Orry* 
Et  Iccllée  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

<*    Lue ,  publiée  &  regiftrêe  la  grande  audience  de  U  Cûftrfeante.  A  Rouen 
€H  "Parlement ,  U  2S.  juillet  1746.    Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Edit  du  Roy  ,  portant  établifTement  de  Marqt 
les  Ouvrages  de  Cuivré. 


]ues  fur 

Du  mois  de  Ffyrier  174S* 


V 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France.  &  de  Na-  c=-=a 
vari;ç  :  A  tous  prcfens  &  à  venir ,  Salut.  Les  abus  que  Février  ^* 
les  Chaudronniers  ,  Fondeurs  &:  autres  faifant  commerce  d'Ou-^ 
vrages  de  Cuivre  pur  &  mélangé ,  ont  commis  de  tout  tems  dans 
la  nbiîcation ,  vente  &  débit  de  ces  fortes  d'Ouvrages ,  qui  con- 
iîftent  principalement  en  ce  que  la  plupart  de  ceux  qui  font 
vendus  pour  Cuivre  pur ,  font  chargez  de  Fer ,  de  Plomb  8c 
autres  Matières  inférieures  ,  &  les  Ouvrages  de  Fonte ,  Bronze 
&  autres  de  Cuivre  mélangé ,  font  furchargez  d'une  trop  gran- 
de quantité  d'alliage,  ont  donné  lieu,  à  plu fieurs  Statuts  &  à 
nos  Déclarations  des  4.  Octobre  1735.  &  17.  Juillet  1 740.  de- 
puis leCquelles  il  Npus.^roit  été  remontré  que  les  difpp (irions 
qu'elles  contiennent  ne  concernent  que  la  Chaudronnerie  :  d'ail- 
leurs Nous  aurions  été  informez  que  l'exécution  de  ces  Déclara- 
tions .&  dos  Statuts  des  Çommunautez  des.  Chaudronniers  , 
Fondeur^.&.aptres  Fabriqiiâns  des  Ouvrages  de  Cuivre  pur  ôc 
g^êlapgé^  èft  entièrement  négligée,  foit  à  caufe  de  l'impoflîbi- 
Jité  deconnoîtreàrinfpc£Uonaun  Ouvrage  défectueux,  celui 
^ui  l'a  fabriqué,  foit  à  caufe  de  la  dificulté  qu'il  y  a  de  répri- 


Digitized  by 


Google 


février» 


Z30       EDItS  ET  REGLEMENS, 

mer  les  abus  qui  font  comttiis  par  un  nombre  confidérablê  dtf 
J,7  4jr»  Fabriguans,  qui  travaillent  fans  qualité  &  fans  domicile  con- 
*  ""^'  nu ,  foit  enfin  parce  qtre  les  Jurez  ,  cbargez  de  Teiécutiôn  de 
ces  difërens  &atuts  &  Déclarations ,  n*y  donnent  pas  toute  Ta-» 
tention  qniill  convierit;  enforte  que  le  Publie  eft  toujours  lèzé 
confidéraolement  dans  Tacbat ,  ufage  &  revente  de  ces  fortes 
d'Ouvrages  ^  à  quoi  étant  néceflaire  de  remédier  ,  Nous  avoâar 
crû  ne  pouvoir  trouver  un  moïen  plus  fur  ,  que  dV)rdonner 
que  lefdits  Ouvrages  feront  vifîtex  &  marquez  avant  de  pou- 
voir être  expofez  en  vente ,  ainfi  qu*il  fe  pratique  potir  ies  Ma- 
tières d*Or  ,  d'Argent,  d'Étaim,  &  les  ]?ers  &.Aciers;  ACES 
CAUSES ,  &  autreS'  à  ce  Nous  mouvans  ,  de  l'avis,  de  nôtre 
Confeil ,  &  de  notre  certaine  fcience  y  plelnepuiflànce  &  au- 
torité P^oiale ,  Nous  avons  par  nôtre  prefent  Fdit  flgné  de  nô- 
tre maia  >  dit  y  ftattté&:  ordonné ,  difaiff  /ftffttMMVg-8f  «dQnnxmnj 
Voulons  6c  Nous  plait  ce  qui  fuit» 

ARtiCLEPREMIER. 

Ordonnons  que  tes  diipoiitioiis  portées  par  nos  Déclarations 
^54.  Octobre  1735.  &  17,  Juillet  1 740.  &  par  iesSouaitsd^ 
difércntes  Communaueez  d'Ouvriers  y  Fabriauafts  èî  at/tres,, 
aufquels  la  fonte,,  fa  fabrication  Sc  la  vente  dés-  Ouvragé^. dc^ 
Cuivre  pur  &  mélangé  apartiennenr,^  leront  exécutez  feloft 
feur  forme  &  teneur  y  fous  les  oeines  y  portées^  [ 

n.  Voulons  que  tous  les  Ouvrtges  vieux  &  âeiifs  de  Ciwré 
pur,  de  Fonte,  de  Bronze,. 8c  autres  de  Cuivre  mélangé  ^  fonn 
du  ,,  moulé ,.  battr,.  forgé,  plané  ^  gravé ,  doré.,  ^g*h*é  &  mis 
en  coirleur  ,ians  aucune  exception ,  qui  Ibnt  &  feront  fibriquei  ,. 
ibient  vifîte^  &*  marquez  par  Gens,  qui  feront  à  eet  éfct  pair 
Notrs  prépofez;.fàifcnt  à  tous  Fond<uw ,  Chaudrotmiej?s,,lfeîui^ 
bifleurs  „  Merders ,.  QuiriquaùUiers ,.  Bàlaneiets ,.  GravtUTO^,  Fri- 
jricrSy  Colporteurs,  Se  pitres  Fabriquant  Se  faifine  cofiMieree 
ëefîîits  Ouvraecs,,  à  quelque  titre  &  en  ouelqiue  qualité  quccà 
puifle  être  ,  tresrexprcfltes  inhibitions  &  cfefcnlb  de  colporter^ 
y^ttàte  ni  expofer  en  vente  dans  h  fuite ,  aucun  êeSiits  Ouy 
irtagesicfens  toute  retendue*  de  riôtre  Roïàtrttie ,  qu%rès  qu'Us 
€it  auront  fait  leur  déciaratibn  ,  qde  le{3jts  OuVr^es  aiirônif 
été  vifitêz  &  marquez  de  la  marque  défaits  Ptépôie»^  St  qu^ 
k^Dtoit  de  JiiCarqtt&auraété  païé;,ainiî  q]ae  k  tûut£ta:  cjraprès 
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'  expliqué  ,  à  peixie  4c  confifcation  g£,  4ç  4iK  livre»  d'^^nepde  . 

pour  chacun  defditt  Ouvrages  no^  ^î2^rq^^^  ^7  4^^ 

iïï.  Pour  parvenir  à  hditc  Vifite  &  Marque ,  Voulons  qûecha-  "^' 
cun  des  pàriquans  &  autres  dénommez  en  TArtiçIç  précé- 
dept,  foiptenu  dans  le  délai  d'un  mois  ,  à  çomp^rçr  du  jour 
de  l'enrcgiftrement  du  prefent  Edit ,  de  feire  dans  celui  des 
Bureaux  qui  feront  étabjis  à  cet  éfçt ,  le  plus  t)rpçhaîri  du  lied 
de  là  ré/îdence  j  la  déclarapon  de  fon  nom,  (urnom,,  qualité, 
demeure ,  boutique ,  magajSfi  &  fondrie ,  enfemble  de  tous  lef- 
dits  Ouvrages  mentioqti^ej:  en  PArtiçle  précédent,  qui  luiapar- 
tiendroht,  avec  défignation  de  chaque  pièce  &  du  poids  d'icel- 
le ,  fous  les  mêmes  peines  portées  en  TArticle  précédent ,  lef. 
quelles  feront  auiG  encourues  dans  le  cas  de  faiiflè  déclaratio|i. 

IV.  Toutes  les  fois  qu'aucun  defdits  Fabriquans  &  autres , 
changera-de  demeure ,  pQutique  &:  magafin  ,  il  fera  tenu  avant 
ledit  changement,  de  venii:  au  Bureau  le  plus  prochain  de  ùl 
réfidence  >  déclarer  le  tems  auquel  il  changera  &  le  iieu  oii  il 
transférera  fa  demeure;,  boutique  ou  magaun ,  à  peine  de  trois 
cens  livres  d*amende, 

V.  Ordonnons  qu'immédiatement  après  chaque  déclaration 
<jui  fera  faite  en  exécution  de  T Article  IIL  du  prefent  Edit , 
les  Prépdfçzpour  ladite  Vifite'&  Marque ,  fe  transporteront  dans 
la  demeure,  boutique  Se  masafîn  des  Fabriquons  &  autres  ,  à 
Téfet  d'y  vifîter  tous  lefdits  Ouvrages,  vérifier  les  déclarations 
&  marquer  ceux  defdits  Ouvrages  qui  feront  en  état  de  Icrvir, 
&  de  fabrication  conforme  aux  Statuts  te  Déclarations. 

VI.  Voulons  que  pour  droit  de  Marque ,  il  foit  païé  aux 
Prépofez  par  les  Fabnquans  2^  autres  fkifant  commerce  defdits 
Ouvrages,  deux  fols  fix  deniers  par^rhacune  livre  du  pqids  d% 
ceux  1^  &  à  proportion  pour  les  Ouvrages  au-deflbus  du  poids 
d'une  livre. 

VII.  Tous  les  Ouvraçes  non  marquez  de  la  Marque  des  Pré- 
pofez ,  que  lefdits  Fal^nqu^ns  &c  autres  achèteront  dorénavant 
^r^s  la  déclamiop  pfdpnnée  par  TArticle  HL  du  prefent  !Edir , 

.  jferonc  par  eu^  apprtez  auffi-çôt  après  l'achat  ^  '  fous  les  peines 
portées  en  T Article  IL  au  Burfau  le  plus  prochain  ,  pour^  être 
yifipez,,  &  ceux  de  matière  Siç^  ^Jjrication  .ççnfpfnics  ^ux  Sta- 
tuts &  Déçl»r»îiQ05 ,  &  en  étpt  de -fervir,  .manquez  de  la.Mar- 

•^up  de?  Prépofe?i  fife  le  I>rpic  païéjcomme  il  çft  pprté  en  TAr- 
tidç  pjsécédeaC  ,      .         . 
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VIII.  A  regard  des  Ouvrages  défeftueux  &  hors  d'état  de 
fervir^ils  feront  lors  de  la  Vifîte  qui  en  fer/i  faite,  rom|>us^ 
û  mieux  n^aime  le  Fabriquant  &  Marchand  quant  à  ceux  qui 
pouront  être  réamandez ,  s'en  charger  pour  ks  reprefenter  rëa- 
mandez  dans  le  délai  de  fix  mois  au  même  Bureau  ,  pour  y 
être  vifitez  &  marquez  de  la  Marqvie  des  Prëpofez ,  &  le  Droit 
païé  comme  il  eft  porté  en  FArticle  VI.  du  prcfent  Editj  après 
lequel  délai  ,  lefdits  Ouvrages  feront  de  droit  confifquez ,  & 
faute  de  les  reprefenter  au  Bureau  dans  ledit  délai ,  le  Fabri- 
quant fera  condamné  en  cent  livres  d'amende ,  outre  le  païe^ 
ment  du  Droit. 

IX.  Quant  aux  Ouvrages  qui  feront  dans  la  fuite  fondus  ^ 
forgez  &  fabriquez,  ordonnons  à  tous  Fondeurs  ,  Chaudrooi. 
niers  &  autres  Fabriquans  defdits  Ouvrages  dénommez  en  l.!Ar- 
ticle  IL  du  prefent  Edit,  d'avoir  un  Poinçon  particulier  ^  donc 
il  fera  tenu  dans  le  délai  d^un  mois  ,  à  compter  du  jour  de 
renregiftremènt  dudit  prefent  Edit,  de  remettre  l'empreinte  au 
Bureau  d^s  Prépofez  le  plus  prochain  de  fa  réfidence,  avec  Cz 
déclaration  par  écrit ,  que  c'eft  la  marque  dont  il  entend  fc  fer- 
vir  pour  y  avoir  recours  s'il  y  échoit,  à  peine  de  deux  cens  li- 
vres* d'amende. 

X.  Le  Poinçon  des  Prépofez  fera  infculpé  au  Gréfe  des  Ju- 
ges qui  connaîtront  en  première  inftance  des  contraventions 
qui  pouront  naître  fur  Texécution  du  prefent  Edit ,  &  pour 
tout  droit  d'infculpation  &  de  l'Extrait  qui  en  fera  délivré,  fe- 
ra païé  trois  livres  par  lefHits  Prépofez  ^  qui  fourniront  la  lame 
de  Cuivre  pour  Finfculpation. 

XL  Voulons  que  tout  Fabriquant  &  Ouvrier  affûjéti  par 
TArticle  IX.  du  prefent  Edit,  à  avoir  un  Poinçdn  à  lui  parti- 
culier ,  fbit  tenu  de  l'apofer  vifiblement  fur  chacun  de  iks  Ou- 
vrages ,  fous  telle  dénomination  que  ce  foit  ,  fous  les  ntiêmes 
peines  portées  en  l'Article  IL  du  prefent  Edit^ 

XIL  Défendons  à  toutes  Perfbnnes  de  contrefaire  ,  altérer 
&  falfîfier  les  Poinçons  des  Prépofez ,  ainfî  que  ceux  des  Fa-* 
briquans,  à  peine  de  faux,  &  d^être  pourfuivis  &  punis  fui*, 
vaut  la  rigueur  des  Ordonnances. 

XIII.  Voulons  que  tout  Fondeur  y  Fabriquant  &  Ouvrier^ 
foit  tenu  dorénavant  avant  de  &ire  aucune  fonte  de  matière 
&  fabricadoa  y  à^tt  faire  fa  déclarration  au  Bureau  le  plus  pro^ 
chaia  de  Ik  rdddence^avec  défignatioa  du  poidls  de  Ul  fonte 
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qu*il  entendra  foire,  &  des  Ouvrages  qu'il  entendra  fabriquer,  ^ 

à  peine  de  confifcation  &  de  deux  cens  livres  d'amende  ;  lef-  ^^J  M  ^^ 

Îiuelles  peines  demeureront  auffi  encourues  dans  le  cas  de  fauf-    ^"^^' 
e  déclaration. 

XIV.  Ordonnons  que  chacun  defdits  Fondeurs ,  Fabriquans 
&  Ouvriers ,  fera  tenu  d'aporter  au  Bureau  pu  il  aura  fait  la  dé- 
claration ,  les  Ouvrages  au*il  aura  fondus  &  fabricjuez  pour  y 
être  vifîtez ,  &  ceux  qui  feront  de  matière  &  fabrication  con- 
forme aux  Statuts  &  Déclarations  qui  auront  été  déclarez  fie 


prefent  Edit,  quand  bien  mênie  il  n  aurait  fourni  que  la  nmin* 
d'œuvre. 

.XV.  S'il  fe  trouve  des  Ouvrages  défeélucux,  il  en  fera  drefl 
fé  des  Procès  verbaux  par  les  Prépofez  ou  leurs  Commis,  fie  la 
confifcation  en  fera  pourfuivie  par  les  voies  ordinaires. 

XVI.  Les  Prépofez  fe  transporteront  à  la  première  requifîtion 
dans  les  Boutiques  fie  Magauns  des  Fabriquans  fie  Marchands  ^ 
pour  la  vifite  fie  marque  des  Ouvrages  au-deflus  du  poids  de  foi* 
xante  livres. 

XVII.  Défendons  à  tout  Fabriquant ,  Fondeur  fie  Ouvrier^ 
de  fondre  fie  fàbriqueraucun  Ouvrage  ailleurs  que  dans  les  lieux 
que  chacun  d^eux  aura  déclaré  être  celui  de  ibn  travail  ;  fie  à 
tout  Fabriquant  ,  Ouvrier  fie  autres  faifant  commerce  defdits 
Ouvrages,  d^en  avoir  fie  tenir  ailleurs  que  dans  fa  fabrique  fie 
fon  magafin  >  dont  il  aura  fait  fa  déclaration  conformément  à 
l'Article  IIL  du  prefent  Edit  :  Comm'auffi  défendons  à  toutes? 
Per/bnnes  de  quelqu^état  fie  condition  qu'elles  fbient ,  de  prêter 
leur  nom ,  ni  les  maifbns  â  elles  apartenantes  ou  qu'elles  ocu- 
pent ,  aufHits  Fabriquans  ,  Ouvriers  fie  autres  Commerçans  ^ 
pour  fondre  ,  fabriquer  ou  receler  aucuns  defdits  Ouvrages ,  à 
peine  de  confifcation  fic  de  cinq  cens  livres  d'amende  contre  * 
chacun  des  Ouvriers  fie  des  Parucutiers. 

XVIII.  Permettons  néanmoins  aux  Fondeurs  fie  Fabriquans, 
lorfau'il  s'agira  delà  fonte  fie  fabrication  d'Ouvrages  d'un  volume 
conudérable,  de  fe  tranfporter  fur  les  lieux ,  pour  y  faire  ladite 
fonte  fie  fabrication  ,  après  toutefois  qu'ils  en  auront  fait  leur 
déclaration  au  Bureau  ,  pour  être  lefdits  Ouvrages  vifitez  fie 
marquez  du  Poinçon  des  Prépofez ,,  fie  le  Droit  païé  par  IcCàus 
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m^  Fondeurs  &  Fabriquans ,  quand  bien  même  ils  n'auroient  fourni 

tévikr^^  que^a  main-d'œuvre  5  &  pour  quelqu'ufage  ÔC  fervice  que  lef- 

dits  Ouvrages  foient  deftinez ,  fans  aucune  exception  j  à  peine , 

faute  de  déclaration ,  du  paiement  du  Droit ,  de  cinq  cens  livres 

d'amende  &  de  cfonfîfcation  s'il  j^  échct. 

XIX.  Défendons  aux  Fabriquans  &  autres  faifant  commerce 
defdits  Ouvrages ,  d'en  tirer  des  provifions  ôc  d'en  faire  venir  dans 
nôtre  bonne  Ville  de  Paris ,  fans  en  avoir  fait  leur  déclaration 
aux  Bureaux  à  Paris  i  ôc  voulons  que  lefdits  Ouvrages ,  quoi- 
que vifitez  &  marquez  ailleurs,  fojent  avant  d'être  vendus  & 
cxpofez  en  vente  derechef,  ainfi  qu'il  fe  pratique  pour  les  Ouvra- 


prefentEditi  le  tout,  à  peine 
vres  d'amende  pour  chaque  Ouvrage  ,  au  pardefTus  des  autres 
peines  qui  pouroient  être  encourues  d'ailleurs  :  Et  à  l'égard  des 
Ouvrages  fabriquez  ,  tant  à  Paris  que  dans  les  Provinces ,  qui 
auront  été  marquez  du  Poinçon  de  Paris ,  ils  feront  exemts  de 
toute  autre  Vifîte  &  Droit  de  Marque ,  dans  tous  les  lieux  de 
nôtre  Roïaume  oii  ils  pouront  être  tranfportez. 

XX.  Défendons  auflî  aux  ÏPlaneurs  ,  Tourneurs ,  Doreurs , 
Argenteurs  &  autres  Ouvriers  ,  de  travailler  aufdits  Ouvrages 
de  Cuivre  pour  les  finir ,  &  aux  Ebéniftes  &  autres  d'en  em- 
ployer pour  la  perfed:ion  &  l'ornement  des  Ouvrages  de  leur 
Profeffion,  avant  que  lefdits  Ouvrages  &:  Ornemens  aient  été 
marquez  du  Poinçon  des  Prépofezj  &  ce,  fous  les  mêmes  pei- 
nes portées  en  l'Article  précédent. 

XXI.  Faifons  très-exprefles  inhibitions  &  défenfes  aux  Col- 
porteurs &  à  tous  autres  Ouvriers  en  Cuivre  ,  n'aïant  pas  Bou- 
tique ouverte ,  d'emporter  chez  eux  aucuns  Ouvrages  de  Cui- 
vre pur  &  mélangé  pour  les  racommoder  &  étamer ,  à  peine 
de  cinquante  livres  aamepde  pour  chaque  Ouvrage  j  leur  per- 
mettant feulement  de  les  étamer  &:  racommoder  aux  portes  & 
dans  les  maifons  de  ceux  à  ^ui  ils  apartiennent..  . 

XXII.  Voulons  que  lesfaifies,  confifcations  &c  ventes  d'Ou- 
vrages de  Cuivre  qui  feront  trouvez  en  contravention ,  foient 
pourfuivies  contre  les  Colporteurs  &  Voituriers  defdits  Ou- 
vrages ,  fans  qu'il  foit  befoin  de  mettre  en  caufe  les  Ouvriers , 
Fabriquans  &  Marchands  de  qui  ils  les  tiendront ,  ou  pour  qui 
ils  les  colporteront  ou  voitureront* 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ATIRESTS.       ^^ y 

XXIII.  Ceux  qui  feront'  commis  par  les  Prëpofez  pour  la     -     -^ 
vifîte  &  marque  des  Ouvrages  de  Cuivre  mentionnez  en  nètre     '  ?  4  5. 
prefent  Edit  ,  feront  tenus  de  prêter  ferment  pardevant  l'un  ^^^^^ 
des  Juges  ,  qui  connoîtront  en  première  inftance  des  contéfta- 

tions  qui  pouront  naître  fur  rexëcution  du  pxcfent  Edit,  fans 

3ue  pour  ladite  preftation  de  ferment ,  il  puiflè  être  exigé  plus 
e  trois  livres  pour  tous  frais  ,  compris  ceux  du  Gréfier. 

XXIV.  Permettons  aufdits  Commis  &  Prëpofez  pour  Pexë- 
cution  de  nôtre  jprefent  Edit ,  de  fe  tranfporter  toutefois  & 
quantes  ils  le  jugeront  à  propos ,  chez  tous  les  Fabriquans  des 
Ouvrages  de  Cuivre  &  autres  xiënommez  au  prefent  Edit ,  d^ns 
leurs  maifons  ^  boutiques ,  magafins  &  tous  autres  lieux  ou  fe- 
ront lefdits  Ouvrages,  pour  en  faire  la  vifite  &  examen,  vëri- 
fier  les  déclarations  qui  auront  étë  faites  &  drefïèr  des  Procès 
verbaux  des  contraventions ,  conformëment  à  l'Ordonnance  des 
Aides i  àTéfet  dequoi,  tous  lefdits  Fabriquans,  Ouvriers ,  Com- 
merçans ,  Trafiquant  &  autres ,  feront  tenus  de  foufrir  lefdites 
vifites ,  &  d'ouvrir  leurs  maifons ,  boutiques  &  magafins  ,  à  la 
première  requifition ,  fans  que  fous  prëtexte  de  Privilège  de  per- 
fbnneou  de  lieu  ,  ou  fous  quelqu'autre  prëtexte  que  ce  foit,  ils 
puiflent  empêcher  lefdites  vifites  ni  refufer  l'ouverture  de  leurs 
maifons,  boutiques,  magafins  &  autres  lieux,  à  peine  de  cinq 
cens  livres*  d'amende  contre  chacun  dés  Contrevenans ,  &;fous 
plus  grande  peine  fi  le  cas  y  ëchet  :  Permettons  aufdits  Corn* 
mis  &  Prëpofez ,  de  fe  faire  affifler  de  Tun  des  Juges  qui  con- 
noîtront en  premiëre  inflance  des  conteflations  qui  pouront 
naître  fur  l^exëcution  du  prefent  Edit ,  pour  faire  lefaites  vi- 
fites î  &  pouront  lefdits  Juges,  fans  autre  Permiffion  ou  Parea>' 
tis ,  /e  tranfporter  où  ils  feront  requis  de  le  faire  i  &  eh  cas 
de  refus ,  d'ouvrir  les  maifons  ,  boutiques  &  magafins  oii  fe- 
ront les  Ouvrais  de  Cuivre ,  en  faire  faire  Touverture  en,  leur 
prefence ,  à  réfet  que  lefdits  Commis  &  Prëpofi^z  puiflènc  exes- 
-cer  leurs  fond:ions  dans  lefdites  maifons  ,  boutiques  &  maga-; 
£ns,  fans  prëjudice  de  l'amende  de  cinq  cens  livres  qui  demeu- 
rera encourue  par  le  feul  refus  d'ouverture  des  portes. 

XXV.  Les  contefktions ,  tant  à  l'ordinaire  qu'à  l'extraordr- 
naire ,  qui  pouroîent  naître  fur  Téxëcution  du  prefent  Edifl  fe- 
ront jugëes  en  premiëre  irifVance  par  les  Juges  de  Police  5.  &  à 
dëfaut  defdits  Juges  de  Police  ,  par  ceux  des  Bailliages  &  Se- 
néchaulTëes  >  &  en  cas  d'apel  ,  par  nos  Cours  de  Parlement 

G  g  ii 
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_  Enjoignons  aufdits  Juges  de  juger  les  conteftadons  qui  feront 

1 7  4  f •     pourmivies  à  Tordinaire  ,  comme  fiût  de  Police ,  &  fommoi- 

léTiitf.     femcnt  jinterdifons  laconnoiflànce  defdites  conteftarions  à  nos 

autres  Cours  &  Juges  ,  &  à  ceux  des  Seigneurs  \  Dérogeons 

en  conféquence  ,  à  tous  Droits  de  Comminimus  &  prétendus 

Privilèges. 

^XXVI.  Défendons  à  tous  nos  Ju^  de  modérer  les  amen- 
des prononcées  par  nôtre  prefent  Edit  ,  à  peine  d'en  répondre 
en  leur  propre  &  privé  nom  :  Voulons  que  lefdices  amendes 
foient  folidaires  pour  un  même  fait  »  contre  tous  ceux  qui  au^ 
ront  part  aux  contraventions  6c  qu'elles  foient  ainfî  que  les  con- 
fifcaDons,  à  nôtre  profit. 

XXVII.  Voulons  gue  les  Emploïez  à  la  vifîte  &  marque 
des  Ouvrages  de  Cuivre ,  jouiilent  des  mêmes  Privilèges  tc 
Exemptions  dont  jouiilent  les  autres  Emploïez  de  nos  Fermes. 
XX VIIL  Au  iurplus ,  Voulons  que  tous  les  Statuts  ,  Edits  , 
Ordonnances  &  Déclarations  concernant  la  fabrique  &  vente 
à^%  Ouvrages  de  Cuivre  ,  foient  exécutez  félon  leur  forme  Se 
teneur,  en  ce  qui  n'y  eft  pas  dérogé  par  le  prefent  Edit. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez&  féaux 
Confeillers  les  Gens tenans nôtre  Cour  de  Parlementa  Rouen, 
que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  regif. 
trer ,  &  le  contenu  en  icelui  garder  ,  obferver  &  exécuter  de 

Îoint  en  point  félon  fa  forme  &  teneur,  nonobftant  tous  Edits, 
>éclarations,  Arrêts  Réglemens  &  autres  chofes  à  ce  contraires, 
aufquels  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  j 
aux  Copies  duquel  coUationnées  par  Tun  de  nos  amez  &  féaux 
Confcillers-Sccréaires ,  Voulons  que  foi  foit  ajoutée  comme  à 
rOriginal  j  C  a  R  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et  afin  que  ce  /bit  cho- 
fe  ferme  &  ftable  à  toujours  ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre 
Scel.  Donne  à  Vcrfailles ,  au  mois  de  Février  ,  l'an  de 
grâce  mil  fcpt  cens  quarante-cinq  j  &  de  nôtre  Régne  le  tren- 
tième. Signé  ,  LOUIS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  Dévoyer/ 
Vifa  jDAguesseau.  Vûau  Confcil ,  Orày.  Et  fcellé  d'un 
grand  Sceau  de  cire  verte* 

1m  ,  fuhlu&  ngiftre  U  grande  Audience  de  U  CourfeUme.  A  Rouen 
en  Parlements  le  /.  Avril  i7H*  Signé,  AU  Z  A  NET. 
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Déclaration  du  Roy  ,  concernant  les  Receveurs  Géné- 
raux des  Domaines  &c  Bois. 

Du  i/.  F/vriir  I74f* 

T  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na-  .. 
P  .rvarre  :  A  tous  ccux  qulces  Prclcntes  Lettres  verront,  174J. 
Salut.  Par  TArticle  IV.  de  nôtre  Edit  dû  mois  de  Décem--  Février 
bre  1743.  en  confirmant  les  Receveurs  Généraux  de  nos  Do- 
maines &  Bois,  dans  le  droit  de  faire  feuls  6c )l  Texclufion  de 
tous  autres ,  le  Recouvrement  des  Biens  qui  Nous  (ont  ajugez 
à  titre  d'Aubaine ,  Bâtardife ,  Déshérence  &  Confifcation ,  Nous 
leur  arons  atribué  Six  deniers  pour  livre ,  de  la  Recette  éfcc-- 
tive  par  eux  faite  du  prix  defdits  Biens ,  dans  le  cas  oii  lefdits 
Biens  feroient  enfuite  reclamez  par  ceux  qui  y  auroient  droit, 
ou  confbmmez  j>ar  les  créances  &  charges  aufquelles  ils  fe 
trouveroient  afeétez  :  Mais  nous  Ibmmes  informez  qu'il  pou'«  • 
roit  arriver  des  cas  où  les  plus  modiques  Taxations  fur  le  moin- 
dre reilant  net  defdits  Biens  ,  qui  ne  'feroient  ni  reclamez  ni 
entièrement  confommez  ,  priveroient  lefdits  Receveurs  Géné- 
raux de  ladite  atribution  de  Six  deniers  pour  livre  de  leur  Re- 
cette éfeâive ,  que  Nous  avons  jugé  dûs  à  leur  travail  1  ils  Nous 
ont  d'ailleurs  fait  reprcfenter ,  qu'étant  chargez  de  Taquitemenc 
de  nos  Etats  des  Domaines  &  Bois ,  qui  contiennent  un  nom* 
bre  confîdérable  de  Parties  prenantes ,  cela  donne  ocafion  à 
plufieurs  Saifies  en  leurs  mains,  fur  lefquelles  par  des  Aifigna- 
tions  fréquentes ,  ils  font  traduits  en  diférentes  Jurifdiâions 
pour  faire  leurs  déclarations  $  ce  qui  non-feulement  les  détour- 
ne des  fondions  de  leurs  Charges,  mais  les  expofeht  encore  à 
des  frais  confidérables ,  &  fouvent  en  pure  perte  ,  par  Tinfol- 
vabilité  des  Saififlans;  &  qu'au  préjudice  de  la  difpenfe  de  don- 
ner  Caution  de  leur  maniement,  en  nos  Chambres  des  Com- 
ptes, Bureaux  des  Finances  ou  ailleurs,  <ju'ils  ont  aquis  à  titfc 
de  Finances ,  en  exécution  de  nôtre  Edit  de  Déccinbrc  1 70^. 
&de  nôtre  Déclaration  du  17.  Janvier  1708.  &  dans  laquelle 
difpenfe  ils  ont  été  maintenus  &  confirmez  par  nos  Edits  de 
Décembre  1717.  &  1743.  regiftrez  purement  &  Amplement  à 
cet  égard  1  les  Oficiers  de  nôtre  Chambre  des  Comptes  les  obli- 
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^^^^^^^  gent  de  donner  Caution  de  leur  maniement  lors  de  leur  réco- 
174;.  ption ,  fous  prétexte  que  la  difpenfe  de  donner  Caution  ,  a  été 
^''""""  perfonnelle  a  ceux  defdits  Receveurs  Généraux  de  nos  Domai- 
nes &  Bois  qui  Tont  aquife  j,  &  ne  paflè  point  à  leurs  Succefi 
feurs,  comme  fi  leurs  Succeflèurs  aïant  aquis  les  Charges  de 
leurs  Prédécefleurs ,  &  toutes  les  Finances  qui  en  font  partie^ 
n'avoiènt  pas  aquis  en  même-tems  les  Droits  ,  Privilèges,  Exem- 
ptions &  Difpenfes  qui  en  font  le  fruit  ,  &  ne  dévoient-  en 
jouir  avec  autant  de  droit  que  leurs  Prédécefleurs  ^  la  Finance 
pour  la  difpenfe  de  donner  Caution ,  fupléant  au  cautionnement 
qu'elle  reprefente ,  &  d'ailleurs^  les  Finances  confidérables  que 
Icfdits  Receveurs  Généraux  de  nos  Domaines  &  Bois  ont  païée% 
en  exécution  de  nofdits  Edits  de  Décembre  1727.  &  1743. 
étant  un  cautionnement  bien  plus  fort  que  celui  qu'ils  éroienc 
obligez  de  donner  avant  la  difpenfe  que  Nous  leur  avons  acor- 
dée  :  A  quoi  Nous  avons  jugé  à  propos  de  pourvoir.  ACES 
C  A  U  S  E  S  ,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  de  Tavis  de  nôtre 
Confeil,  &  de  nôtre  certaine  fcience,  pleine  puiflanceôc  auto- 
rité Roïale  ,  Nous  avons  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre 
main  ,  dit  ,  déclaré  ÔC  ordonné ,  difons  ,  déclarons  &  ordon^ 
nons ,  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit* 

ARTICLE    PREMIÉR^ 

L'Article  IV.  de  nôtre  Edic  du  mois  de  Décembre  1743.  fe- 
ra exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  ;  &  en  l'expliquant  en  tant 
que  befoin  efl ,  Voulons  que  dans  les  Succeffions»  qui  Nous 
font  &  feront  ajugées  à  titre  d'Aubaine  ,  Bâtardife  ,  Déshéren- 
ce de  Confîfcation  y  qui  ne  feront  ni  reclamées  ni  entièrement 
confomxnées  par  les  créances  &:  autres  charges  ,  lor/que  les  Tar 
xations  des  Receveurs  Généraux  de  nos  Domaines  &  Bois ,  fur 
le  produit  reftant  net  defdites  Succeflîons ,  feront  moindres  que 
les  Six  deniers  pour  livre  4e  la  Recette  éfedlive  par  eux  f^dtç 
des  Biens  &  Efets  defdites  Succeffions  ,  ils  puiflent  retenir  fur 
les  païemens  qui  feront  ordonnez  &  faits  aux  Créanciers  aa 
Afarc  la  livre  defdits  païemens  les  fommes  néceflaires  y  pour 

}>arfaire  avec  lefdites  Taxations ,  les  Six  deniers  pour  livre  de 
eurdite  Recette  éfeôive  que  Nous  leur  atribuox^  audit  cas,^ 
en  telle  forte  que  ce  qu*ils  retiendront  aufdits  Créanciers ,  ne 
puifTe  ea  aucun  cas  excéder  Six  deniers  pour  livre  des  fommes: 
q^ui  leur  feront  païées* 
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IL  Faifons  défenfcs  à  tous  Particuliers  Créanciers,  qui  feront  — — 
faifîr  les  Parties  emploïées  dans  les  Etats  de  nos  Domaines  &  p'^^.^f* 
Bois,  ou  autres  deniers  étans  es  mains  defdits  Receveurs  Gé-     ^''" 
nëraux  en  cette  qualité  ,  hs  affigner  pour  afirmer  ou  voir  dé- 
clarer Icfditei  Sailîçs  valables  ou  autrement ,  fauf  aufdits  Créan- 
ciers de  venir  aux  Bureaux  defdits  Receveurs  (généraux  de  nos^ 
Domaines  &  Bois  ,  pour  vérifier  nofdits  Etats  ,  &  faire  iceux 
compulfer ,  fi  bon  leur  femble ,  à  peine  de  tous  dépens ,  dom- 

fes  &  intérêts,  &  ne  feront  tenus  lefdits  Receveurs  Généraux 
e  fe  prefenter  fur  les  Affignations  qui  pouront  leur  être  don- 
nées ,  defquelles  Nous  les  avons  décnargez  &  déchargeons  dès- 
à-prefent,  ainfi  que  de  tout  ce  qui  pouroit  être  fait  en  confé- 
quence  ;  faifons  défenfes  à  tous  Huiffiers  &  Sergens  ,  de  faire 
lefdites^  Affignations  j  &  à  tous  Procureurs  d'ocuper  fur  icelles ,  à 
peine  de  Mille  livres  d'Amende. 

IIL  Lefdits  Receveurs  Généraux  de  nos  Domaines  &  Bois, 
qui  ont  aquis.à  titre  de  Finance  la  difpenfe  de  donner  Caution 
de  leur  maniement,  en  exécution  de  nôtre  Edit  du  mois  de 
Décembre  170^.  &  de  nôtre  Déclaration  du  17.  Janvier  1708. 
&  leurs  Succeflfèurs ,  Porteurs  &  Propriétaires  des  Quitances  de 
ladite  Finance,  ne  pouront  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit, 
ctre  obligez  lors  de  leurs  réceptions  ,  de  donner  Caution  de 
leur  maniemerlt  ,  par  les  Oficiers  de  nos  Chambres  des  Com- 
ptes, Bureaux  des  Finances,  ou  autres j  Voulons  que  les  Cau- 
tions qu'ils  ont  été  obligez  de  donner  depuis,  &  au  préjudi- 
ce de  la  Difpenfe  que  Nous  en  avons  acordée  ,  foient  &  de- 
meurent déchargées  ,  commb  Nous  ks  déchargeons  par  ces 
Prefentes  de  leurs  cautionnemens  ,  fans  qu'ils  puifllent  être 
pourfuivis  pour  raifon  d'iceux,  en  quelque  manière  que  ce 

S  I     D  O  N  N  ON  S     EN     MANDEMENT    à    nOS 

amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Koiien  ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier 
&  re^iftrer  ,  le  contenu  en  icelles  ^garder  &  obferver  feloa 
leur  forme  &  teneur  ,  nonobftant  toutes  chofes  à  ce  contrai- 
res ,  aufquelles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  Pre- 
fentes ;  C  A  R  tel  eft  nôtre  plàifîr.  En  témoin  de  quoi  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  Scel  a  cefdites  Prefentes.  D  o  n  n  b'  e  à 
Verfailles ,  le  vingt-cinquième  jour  de  Février ,  Tan  de  grâce 
mil  fcpt  cens  quarante-cinq  j  ôc  de  nôtre  Régne  le  crentiémet 
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Signé  y  LOUIS.  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Phelypeaux.  Vu  an 
Cooièil ,  Orjlt.  Et  fcctlée  d^un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lie  ,  publiée  &  regifirét^  U  gréinàe  Audience  de  U  Cemr  féMtê.  A  Remgni, 
en  Parlement  ^  U  t^  fanvier  i747*  Sigmc  ,  AUZANET. 

Déclaration  du  Roy  ^  portant  confirmation  des  Privi-- 
légesy  Prérogatives  &  Droits  acordez  aux  Grands- 
Maitres  des  Eaux  &  Forêts  >  conformément  à  TEdic 
du  mois  de  Février  174/. 

Du  24.  Juiltet  t  74S» 

r         T    ouïs  par  !a  g»ce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Navâr- 

Jttuî  ^  ^^  ^^  *  ^  ^^"^  ""^  ^^^  ^^^  prefentes  Lettres  verront.  Salut» 
'  hcs  Grands-Maîtres  des  Eaux  &  Forêts  aïant  donné  jufqu'ici 
une  atention  diftinguëe  ,  pour  Taugmentation  &  la  €on{erya<^ 
tion  de  nos  Eaux  &:  Forêts ,  Pêches  &  Chafles^  fie  defirant  leur 
marquer  la  fàtisfaâion  que  Nous  avons  de  leurs  fèrvices ,  en 
expliquant  plus  particulièrement  les  Honneurs  ,  Privilèges  ^ 
Prérc^tives  fie  Droits  qui  leur  ont  été  acordez  par  Nous  fie  par 
les  Rois  nos  Prédécefïeurs,  dans  lefquels  nôtre  intention  efl  de 
les  maintenir  fie  conferver.  A  CESCAUSES,fic  autres  à 
ce  Nous  mouvans  ,  fie  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  pui^ 
fance  fie  autorité  R.oïaIe ,  Nous  avons  par  ces  Prefentes  (ignées 
de  nôtre  main  >  dit>v  déclaré  fie  ordonné  y  difons  y  déclaroiis.  fic 
erdoimons.  Voulons  fie  Nous  plaît  ce  qui  (ùit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Les.Fînances  qui  Nous  (èrwit  païées  en  exécution  de  nôtre 
îdit  du  mois  de  Février  1745.  par  les  Grands-Maîtres-Enquê- 
teurs fie  Généraux  Réfcwmateurs  des  Eaux  fie  Forêts  de  nô- 
tre Roïaume  y  (ktont  fie  demeureront  nnics  fie  incorporées  à 
leurs  Ofices,  pour  leur  tenir  lieu  d'augmentation  de  Finance  „ 
£ins  que  évaluation  defHits  Ofîces ,  ni  les  Droits  de  Marc  d'or^ 
Gardes  àcs  Rôles  ix:  du  Sceau  puiflênt  être  augmentez  t  Vou- 
lons cju'jIs  fouiflent  par  eux,  leurs  Succeflèurs^  Aïans  caufe^ 
des  cinq  deniers  pûur  livre ,  faiûnt  partie  des  quatorze  deniers 

pour 
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çotir  livre  fur  les  Ventes  de  nos  Bois  ,  tant  ordinaires ,  qu'ex-  ^ 

traôrdinaires ,  de  quelque  nature  qu'ils  foitfnt,  même  des  Cha-  rJ|^^^' 
blis,  foit  dans  Jour  Département  ,  foit  dans  les  Départemens-      ^^ 
les  uns  des  autres j  &  ce,  à  compter  des  Ventes  faites  en  Tan- 
Bée  1744*  P^^^  Tordinaire  de  174  5.  ^ 

IL  Aliénons  &  atribuons  aufdits  Grands-Maîtres  des  Eaui 
&  Forêts  lefdits  Cinq  deniers  ,  faifant  partie  des  Quatorze  de- 
niers pour  livre  du  prix  de  la  Vente  de  nos  Bois  ,  ordonnez 
être  perçus  à  nôtre  profit  par  TEdit  du  mois  de  Juillet  1715, 
dont  la  totalité  continuera  d'être  emploïée  en  recette  dans  les 
Etats  de  nos  Bois,  dans  lefquels  ii  fera  fait  emploi  en  dépenfe 
à  leur  profit ,  du  monunt  defdits  Cinq^  deniers ,  defquels  ils 
feront  païcz  comptant  fur  leurs  Quitances  ,  &  auffi-tôt  après 
les  Ajudications^par  les  Trefbricr,^  Receveurs  Particuliers,  ou 
par  les  Receveurs  Générauxde  nos  Bois ,  ^n^  q^e  le  paiement 
capuiflè  être  par  eux  retardé ,  fous  prétexte  que  nos  Etats  ne  fe^ 
roient-pas  encore  arrêtes^ ,  ou  fous  tel  autre  prétexte  que  ce 
(bit.  Voulons  que  les  païcmens  qui  feront  faits  defdits  Cinq  de- 
niers ,  par  nofdits  Treforiers^^Receveqrs^  Généraux  ou  Particu^ 
liers ,  en  vertu  des  Prefentes,^  Ipur  fbient  paflèz  &  allouez  dans 
la  dépenfe  de  leurs  Etats .&  Comptes*^  fur  les  fimples  Quitan- 
ces defdits  Grands-Maîtres  ,.«i.raportant  pburja  première  fois 
feulement,.  Copie  coUationnée  des  Prefentes  &  de  leurs- Qui- 
tances de  Finances  ,  n'entendant  qu'ils  foient  tenus  à  aucun 
enregiftrement ,  dont  Nous  les  avons  difpenfez  &  difpenfons;, 
dérogeant  à  cet  éfet  ,  à  tous  Edits  ,  Déclarations,  Arrêts,  fc 
,JRéglemens  à  ce  contraires. 

îîl.  Maintenons  &  confirmons  lefdits  Grands-Maîtres  des 
Eaux  &  Forêts  dans  l'exercice  de  la  Jûrifdidion  ,  &  des  fonc- 
tions atribuées  à  leurs  Ofices  ,  &  eux ,  leurs  Succefleurs  Vé- 
^  térans  &  Veuves ,  dans  tous  les  honneur$  ,  rangs  ,  féances  ,, 
*  droits,  immunitez,  privilèges,  exemptions  &  prérogatives  por- 
tez par  les  ,E4its  ,  &  notamment  par  nôtre  Ordonnance  dés- 
Eaux  &  Forêts  du  mois  d'Aouft  léécf.  &  les  Edits  des  mois  de 
I*évrier  1704,  Septembre  170^;  &  Mars  1708.  reigiftrez  oii  b(J- 
foin  a  été  y  qui  feront  exécute!^  felon  leur  forme  &  teneur, 
pour  joiiir  des  privilèges  mentioruiez  en  iceux  ,  comme, s'ils 
étoient  ici  de  nouveau  raporte?:  en  détail  j  &  en- les  expliquant 
en  tant  que  Befoin  eft  où  feroit,' Voulons  que  conformément 
à^l'Edit  du  mois  de  Mars.  1708,  leCàits-  Grands-Maîtrçs  foient' 
^  LIL  Suiu  dfê  N.^ R^  Hk 
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_  qualifiez  &  intitulez  cft  tous  Aûes  &  Jugemens  ,  Confeîllcrs 

ï  7  4  f .  en  nos  Confeils ,  Grands-Maîtres-Enquêteurs  &  Généraux  Ré** 
juiiicc.  fQYmztcurs  des  Eaux  &  Forêts  de  France ,  &  qu'ils  joiiifle^t  du 
Droit  de  Cqmmhtimus ^  tn  nôtre  grande  Chancellerie,  comme 
les  Préfidens  &  Confeillers  de  notre  Cour  de  Parlement ,  fui^ 
vant  TEdit  du  rapis  de  février  1704,  &  nos  Lettres  Patentes 
du  28.  Décembre  1724,  &  généralement  de  tous  les  Droits 
qui  ont  été  atribuez  ,  &  dont  ont  ci-devant  joiii  ou  dû  jouir 
\^s  Pourvus  des  mêmes  Ofkes. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENTà  nos  amez  & 
féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à 
RoLien ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  ùitq  lire ,  publier ,  regif^ 
trer,  &  le  contenu  en  icelles  'garder,  obferver  &  exécuter  fé- 
lon leur  forme  &  teneur,  nonobftant  Clameur  de  Haro,  Char- 
tre  Normande,  Se  toutes  chofes  qui  pouroient  être  à  ce  con- 
traires ,  aufquelles  Nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  par  ces 
Prefentes  j  C  A  R  tel  eft  nôtre  plaifîr.  En  témoin  dequoi  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  Sccl  à  cefdites  Prefentes*  Donn  e'e  au 
Camp  de  Boft ,  le  vingt-quatrième  jour  de  Juillet ,  Tan  de  grâ- 
ce mil  fept  cens  quarante-cinq  j  fie  de  nôtre  Régne  le  tren- 
tième. Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  Dévoyer. 
Vu  au  Confeil,  OniiT.  Et  fcellée  du  grand  Sceau  de  cire 
jaune* 

Lue,  publiée  &  r^giftrie  ta  grande  Audience  de  la  Courfeante.  A  R^iien 
.  en  Tarlement ,  le  29,  Mars  174a.   Signé ,AUZANET* 


Requête  prefentée  à  M.  riUuftriiïîme  &  Révérendi/ïîme* 
Evêque  de  Séez  ,  par  plufieurs  Curez  de  ion  Dio- 
cèfe^  au  fujet  du  Rituel. 

Du  fi^iime  OBâkre  mil  fept  cens  quarante-cin^* 

PArdevant  Pierre  Sabinne  Notaire  Roïal  en  la  Vi- 
comte de  Falaife  ,  pour  le  Siège  de  Villers-lc-Ca- 
nivet  &  ParoifTes  y  jointes,  foufïîgné ,  le  Saniedi  neu- 
vième jour  d*Odobre  mil  fept  cens  quarante-^inq ,  à 
Falaife  ^  maifon  de  noufdit  Notaire  y  après-midi  ,  fu- 
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teût  prefens  le  S'  François  Buffard,  Prêtre,  Curé  de  la 
Paroifle  de Bazoches, 6^  le  S*^  Pierre  Fouefil ,  Prêtre ,  Cu- 
ré de  la  Paroifïè  de  Rabodanges  ,  Evêché  de   Séez  j 

iefquels,  tant  pour  eux  que  faifant  fort  pour  tous  le» 
f  ^  •    r> fL,a:: i d  ^^. .û f v.  j_. 


feignei 

Evêquc  de  Séez ,  par  les  fouffignez  en  ladite  Requête  , 
au  nombre  de  foixante-neuf ,  dont  lefdiis  Sieurs  Com- 
parant font  deux  du  nombre  ,  datée  du  fixiéme  de  cç: 
prefent  mois,  à  Téfet  de  leur  en  être  délivré  une  ou  plu- 
îîeurs  Expéditions ,  dont  ils  ont  de  Nous  requis  Ade  , 
qu  acorde  leur  avons ,  après  que  ladite  Requête  a  été 
defdits  Steors  Comparas»  contre-marquée  ne-varietur  en 
toutes  les  pages ,  au  nombre  de  dix  ^  ont  lefdits  Sieurs 
Comparans  iignc  après  ledure  aux  prefcnces  du  Sieur 
Chriuophe  Auber  &  de  Laurent  Révérend  ,  Bourgeois 
^e  Saint  -  Gervais  de  Falaife  ,  Témoins  ;  La  Minute 
fîgnée  F.  Buffard,  Curé  de  Bazoches ,  Fouesil  , 
Curé  de  Rabodanges ,  Christophe  Auber^ 
RivÉREND  &  Sabinne,  Notaire  :  Et  fur  la- 
quelle eft  écrit ,  contrôlé  à  Falaife  le  neuvième  jour  d'Oc- 
tobre 1 74 f.  reçu  douze  fols.  Signé,  Allais. 

De  laquelle  Requête  ci -devant  ^tée  ^  énoncée  ^ 
la  teneur  fuit  : 

A  Monfeigneur  ,  Monjèigneur  Vllluffiriffime  S  Révir 
rendiffime  Èvê^e  de  Je*^^ 

MONSEIGNEUR, 

1£s  Cùre^  foaifignez  prennent  lia  liberté  de  vous^ 
_j  prefenter  leurs  très-hunû>les  remontrances  ,  au  fujer 
Rituel  quç  vôtre  Grandeur  leur  propofe  de  recevoir  > 

Hhii 
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444  EDITS  Et  REGLEMENS; 
Us  lui  demandent  en  grâce  d'être  perfuadée ,  ^uc  ce  n'eft 
ni  par  cfprit  de  cabale  ni  de  révolte  j  ils  en  connoif- 
fent  trop  les  fatales  faites ,  non  plus  que  pour  fe  fouf» 
traire  à  fobéïflance  qui  lui  eft  dûë ,  ils  ont  l'honneur 
<le  vous  faire  une  protcftatîon  iîncére ,  qu'ils  ne  fe  dé- 
partiront jamais  ni  en  aucune  manière  ;  d'une  fournit 
fion  raifonnable  &  canonique. 

Le  2èle  qu'ils  doivent  avoir  pour  conferver  les  Uber-^ 
lei  de  leur  mlnijiére  qu'ils  tiennent  de  Jésus-Christ, 
confirmées  par  les  Conciles  &  par  Vufige  le  plus  ancien , 
eft  le  feul  motif  de  leur  détermination ,  qu'ils  n'ont  vou- 
lu mettre  au  jour  qu'après  avoir  confijité  les  plus  habi- 
les dans  cette  matière}  c'eft  pourquoi,  Monseigneur, 
lis  font  peffuadez  que  vôtre  Grandeur ,  voudra  bien  re- 
cevoir leurs  très-humbles  remontrances,  Se  faire  aten- 
tion  aux  raifons  dont  ils  vont  fe  fervir  pour  les  apuïer. 

Or,  pour  mettre  quelqu'ordre  dans  ces  remontrant 
ces,  nous  toucherons  quelques  chofes  de  ce  que  le  Ri- 
tuel contient ,  après  avoir  raportc  les  formalitez  qu'on 
y  a  obfervées  en  le  mettant  au  jour  &  ea  le  rendant 
public. 

Cette  vérité  pofée  :  que  Mcffieurs  les  Evcques  Jont 
établis  de  JesVS-Christ  ,  pour  conduire  les  Peuples  , 
il  s'enfuit  nécejjair entent  quiis  doivent  examiner  ce  qui 
convient  le  plus  pour  les  porter  au  bien  ;  qu'ils  doivent 
s'inflruire  de  leurs  be foins ,  qu'ils  doivent  connoître  les 
défauts  qui  régnent  dans  chxique  Canton ,  de  la  portion 
du  Troupeau  qui  leur  a  hé  confié  :  Mais  ils  ne  peuvent 
plus  certainement  arriver  à  cette  connoiffance ,  que  par 
le  minifiére  des  Cure:^  qui  font  tous  les  jours  au  milieu  de 
ces  Peuples  qui  converjerit  avec  eux  y  &  qui  toùcAent  pour 
ainfi  dire  leurs  maux  au  doigt  ;  ils  doivent  donc  les  con' 
fulter,  éf  c'efi  V  efprit  de  lEglife  tmiverfelk  ajfembtét 
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au  Concile  de  Trente ,  qui  ordonne  â  cet  éfet  la  célébration 
desSjnodes  Diocéfains ,  fource  de  lumière  pour  les  PaJ^ 
leurs  ,  &  utilité  pour  les  Peuples. 
.  Il  y  eh  a  encore  une  autre ,  Monseigneur,  non 
■moins  recommandée  :  c*ejl  le  Chapitre ,,  Confeil  naturel 
des  Evêques  avec  lequel  ils  doivent  confulter^  délibérer  , 
comme  avec  les  Cure:^ ,  quand  il  ejl  quefiion  de  faire  des 
Réglemens  nouveaux ,  des  Réglemens  d'importances  tel 
qu'un  Rituel  qui  doit  faire  la  régie  du  Service  Divin 
dans  tout  un  Diocèfe  >  or  nous  ne  voïons  point  ni  dans 
le  corps  du  Rituel  ,  ni  dans  le  Mandement  qui  eft  à 
la  tête  ,  que  ce  Rituel  quon  nous  propofe  ,  ait  été  fait 
avec  ces  précautions  ',  nous  lifons ,  il  eft  vrai ,  dans  le 
Mandement  (  de  confenfu  &  opéra  quorumdam  Do3i[[t» 
morum  è  capitulo)  mais  deux  ou  trois  tout  au  plus  ^ 
marquez  par  quorumdam ,  ne  font  pas  dix-fept  dont  le 
Chapitre  eft  compofé  ,  tant  Chanoines  que  Dignitaires. 
Nous  conviendrons ,  avec  vôtre  Grandeur ,  puisqu'elle 
le  veut  y  que  les  deux  ou  trois  avec  lefquels  elle  a  con- 
féré touchant  l'édition  du  nouveau  Rituel ,  font  les  plus 
f^avans  *,  mais  nous  fommes  aufïî  perfuadez  que  quel- 
quefois l'expérience  fuplée  à  là  fpéculative ,  &  que  dans 
le  nombre  de  dix-fept,  il  s'en  feroit  trouvé  quelau'un 
Se  même  plufîeurs  en  état  de  vous  faire  faire  atention  à 
des  chofes  que  les  deux  ou  trois  n'ont  pas  aperçues. 

Ces  Loix  ainfi  pefées  &c  concertées  avec  vôtre  Cha- 
pitre &  vos  Curez  ,  auroient  encore  eu  beCoin  de  plu- 
.  lieurs  formalitez  fans  lesquelles  elles  fcroient  demeurées 
nulles  ôc  fans  force }  la  première  ,  /ont  des  Lettres  Pa- 
tentes en  conformité  des  Ordonnances  de  nos  Rois ,  véri- 
fiées  &  omologuées  au  Parlement  ,  première  formalité 
qu'on  a  crue  peu  ou  point  du  tout  néceffaire  dans  la 
publication  du  nouveau  Rituel  ,  &  fur  laquelle  on  a 
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pafTé  très-Iegéremcnc  y  car  le  Privilège  où  on  nous  rctt- 
voie  par  ces  mots ,  le  Prlvilégf  eji  à  la  fin  du  BréviaU 
re ,  eft  un  Privilège  acordé  .en  1735).  à  Monfieur  Lai- 
lemanc  vôtre  prédecefleur ,  exclulivement  à  tout  autre^ 
La  conféquence  eft  bien  facile  à  tirer  y  qu'on  n'a  pas  pûfe 
fervir  en  1 744.  fous  vôtre  Epifcopat ,  d'un  Privilège  qui 
a  cefle  par  la  mort  de  Monfieur  Lallemant. 

La  féconde  formalité  efl ,  que  ce  Rituel  ainfl  revêtis 
comme  il  auroit  dû  l'être  d  un  ftivilcge  en  vigueur ,. 
acordé  en  faveur  du  Prélat  qui  en  ordonne  Timpref- 
fion,  n'auroit  encore  pu  aquérir  forée  de  Loi  que  par 
la  promulgation  ;  eh  !  quelle  doit  être  cette  promulga-^ 
tion?  fujit-il  de  faire  imprimer  des.  Loix?  de  les  laifi 
fer  dans  la  Boutique  d'un  Libraire ,  ekei^  lequel  plufieurs 
Perfonnes  les  achètent ,  ou  pour  fatisfaire  leur  curiofitiy 
ou  pour  faire  leur  cour  au  Légiflateur  qui  Us  a  faites  ? 
Non ,  Monseigneur  ,  nous  ne  craignons  pas  de  le  di- 
re y  une  pareille  publication  nefipasjjififante  pour  une 
Loi  y  non  plus  que  fobligation  qu'on  impofa  à  Pâque 
dernier  ,  aux  jeunes  Eclefiajllques  quh  étoient  au  Sénd" 
naire ,  pour  Prêtre ,  d'acheter  chacun  un  RitueL  v 

Toute  publication  a  fes  régies  ,  les  Loix  Ecléfîafii- 
que$  ,  les  Loix  Civiles  même ,  pour  être;  dûemcnt  pu- 
bliées ,  demandent  bien  d'autres  formalitez  qu'il  nous 
fêroit  ftcile  de  vous  reprefènter  comme  un  modèle  de 
ce  quiaurôit  dû  être -fait,  à  plus  forte  raifon,  dans  b 
promulgation  du  nouveau  RitueL 

Mais  pour  n'être  pas  ennuïeux  ,  nous  nous  borne- 
rons aux  Loix  Ecléfîafliques  Diocèfaines  dont  il  efl  ict 
quefHon  j  &  nous  difons  que ,  pour  les  propofer  canoni-^ 
quement  ,.  il  faut  que  la  publication  s'enfaffe  dans  la 
forme  ordinaire  &  aceûtumée  :  or  y  la  firme  des  Loix  Di»- 
céf aines  ^  eft  de  les  publier  dans  un  Synode  ^.ou  du  moins 
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^ar  des  Matidemens  àivoïe^  à  tous  les  Cure:^  ;  ce  qui  efi 
confiant  par  ce  qui  fe  pratique  dans  tous  les  Diocefes  , 
&  par  ce  qui  s* efi  toujours  pratiqué  dans  le  Diocèfe  de 
Séer,  ainfi  quon  le  voit  par  les  Statuts  &  Mandemens 
de  Mefiieurs  vos  Prédécejjèurs  ;  &  s'ils  ont  mis  au  jour 
quelques  Mandemens  ,  Loix  ou  Ordonnances  qui  n  aient 
pas  été  publiées ,  de  l'une  ou  de  l'autre  façon  ,  on  les  a 
toujours  regardei^  comme  non  avenus, 

Ceft  ce  qui  nous  autorife  à  vous  fuplier  ,  Monsei- 
gneur, d'avoir  égard  aux  juftes  plaintes  de  Quelques  Pà- 
roifTes  qui  fe»  trouvent  aujourd'hui  fans  vicaires  ,  ou 
pour  mieux  dire  ,  dont  les.  Vicaires  ont  reçu  par  écrit, 
de  vôtre  Grandeur ,  une  prolongation  de  Pouvoirs  pour 
un  an  ;  mais  que  vous  leur  avez  fufpendus  verbalement 

'  fans  autre  raifon ,  que  parce  que  les  Curez  dans  les  Par 
roiflès  defquels  ils  delfervent ,  n'ont  pas  voulu  prendre 
le  nouveau  Rituel  &  s'y  conformer  ,  ces  Paroiflès  en. 
/ont  furprifes. 

On  ne  s'arrêtera  pas  à  ce  qui  eft  dit. page  x4o.  ca- 

pite  de  Presbiratu,  n.  4.,  meminerint  (  Parochi  ) 

ne  mulieres  ,  à  matre  &fi>roribus  alias ,  apudfi  retineant. 
Quoi  !  la  charité  d'un  Curé  pour fes  Parentes,  ne  s*é- 
tendra-telle  quafa  Mère  &  kjes  Sœurs  ?  IL  aura  une 
Tante  âgée ,  feule ,  pauvre ,  infirme ,  éloignée  de  che[  lui 
de  cinq  ou  dix  lieues ,  &  il  ne  poura  la  retirer  dans  fi)n 

'  Prélytére ,  pour  lui  fournir  plus  commodément  &  à  moins 
de  frais  les  fecours  dont  elle  aura  befoin  ;  meminerint 
ctiam  famulas  quinquaginta  annis  minoras  apud  fe  re- 
tincre  non  pofle  :  cefi  un  abus  ,  MONSEIGNEUR ,  de 
croire  que  la  fageffe  fe  trouve  jufiement  dans  le  pajfage 
de  quarante- neuf  à  cinquante  ans  ;  celle  qui  n  efi  pas 
propre  à  fervir  dans  un  Prébitére  à  l'âge  de  quarante 
ans ,  ne  Vefi  pas  non  plus  a  cinquante  ,•  en  Servantes  & 
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Valets,  la  prudence  d*un  Curé  riefi  j>a&d*en  compter  Us 
années ,  mais  d'en  faire  un  bon  choix^ 

Mais  au  fond ,  les  Curez  ont-ils  tort  de  ne  pas  prea. 
dre  le  nouveau  Rituel  pour  régie  de  la  difcipline  qu'on 
doit  obferver  dans  le  Diocèfe  ?  La  négative  cft  prouvée 
par  ce  qu'il  contient ,  c'eft  ce  qui  nous  refte  à  reprefen- 
ter  à  vôtre  Grandeur ,  &  que  nous  ferons  en  deux  Arti- 
cles, avec  tout  l'honneur  &  le  refped  qui  vous  font 
dûs,  &  avec  autant  de  précifion  que  l'importance  delà? 
matière  le  poura  permettre. 

Le  premier  Article  eft  touchant  la  Jttrifdiâion  des 
Curez,  que  vôtre  Grandeur  renferme  dans  des  bornes 
trop  étroites,  à  la  page  134.  du  nouveau  Rituel ,  vous 
ne  donne:^  que  le  titre  d'ufage  aux  pouvoirs  qu'ils  ont  de 
confejfer  d'autres  Perfinnes  que  leurs  Paroiffiens  ,  fou 
que  ces  Perfonnes  fe  prefement  à  eux  dans  leurs  propres 
Paroijfès,  (oit  quîls  foient  apelle-^par  leurs  Confrères, 
pour  confeffer  dans  des  Paroifjes  étrangères,  uûis  tamen 
obtinuit  in  hac  Diœcefî  ut  nifî  aliud  jubeat  D.  D.  Epif- 
copus ,  poffint  alios  Parochos  in  tota  Diœcefi ,  eorum  ta*- 
men  confenfu  priùs  expetito,  ex  charitate  fraternitaiit 
in  minifterio  adjuvare. 

Surquoi  l'on  pouroît  remarquer  que  \q  Rituel  fè  fèrt 
de  confenfu  expetito ,  au  lieu  de  la  Permifjîon  qu'il  faut 
demander  &  obtenir  aux  termes  du  quatrième  Concilt 
général  de  Latran  ,  nous  pourions  dire  auffi  que  quand 
même  il  ftroit  vrai  ,,que  le  pouvoir  quont  les  Cure\^  d'en^ 
tendre  tes  Co'nfefpons  d'autres  Perfonnes  que  de  leurs  Pa- 
roiffens ,  ne  feroit  qu'un  ufage  comme  vous  le  prétende^ 
par  le  paffage  cité ,  qui  ceffera  par  vôtre  dèfenfè  ,  auquel 
cas  un  Curé  nepouroit  confeffer  dans  la  ParoiJJe  d'un  au- 
tre Curé ,  fans  une  Aprobation  de  l'Evêque  ;  it  ne  sen- 
fuivroit  pas  qu'il  eût  auffî  befoin  d' Aprobation  de  l'E" 

vêque  , 
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vêque ,  pour  y  adminifirer  dtàutres  Sacrement  ,  pour  y 
faire  d' autres Jon3ions ,  baptifer  ou  purifier  une  femme  ^  &c. 
c'eft  cependant  ce  c^  dit  le  Rituel  (  in  Mïniflerio  ) 

Mais  allons  au  fait ,  l'un  n'eft  pas  plus  vrai  que  l'au- 
tre }  en  éfet ,  peut-on  dire  avec  quelque  vrai-femblance , 
que  le  Pouvoir  qu  ont  les  Cure:^  de  confeffer  d*  autres  Per- 
firmes  que  leurs  Paroiffiens ,  ne  foit  qu'un  ufage  ;  Pou- 
voir qu'ils  ont  reçu  de  Jesus-Christ  même ,  lorsqu'il 
les  a  envole:^  pour  être  les  Coopérateurs  des  Evêques  dans 
le  miniftére  (  CoUaboratores  )  j  Pouvoir  de  Droit  Divin 
qu'ils  ont  exercé  fans  interruption  pendant  une  Ji  longue 
fuite  de  fiécles  ,  &  fins  aucun  trouble  ni  contejlation  , 
ju/quà  vôtre  Prèdéceffeur  immédiat  Monfieur  Lallemant 
qui  le  leur  a  auffi  acordé  y  en  ne  pourfuivant  pas  V exé- 
cution de  fin  Mandement  y  dans  lequel  il  enfeignoit  que 
ce  Pouvoir  des  Cure:^ ,  de  confeffer  d'autres  que  leurs  Pa- 
roiffiens ,  nétoit  qu'un  Pouvoir  délégué ,  qu'il  étoit  maître 
d'âcorder  ou  de  refufer  h.  fa  volonté,  fur  les  remorurances 
qui  lui  ont  été  faites  àcefujet  en  172.^.  &  17^0.  pat  lès 
Cure:^  de  fin  Dioçèfe  ;  les  Cure:^d' aujourd'hui ,  n'opi- 
nent pas  moins  bien  de  celles  qu'ils  ont  l'honneur  de  vous 
pr ef enter ,  ils  fe  flâtent  que  vôtre  Grandeur  regardera  ce 
■Pouvoir  comme  un  Droit  qui  leur  apartient  véritablement, 
puifquil  leur  a  été  donné  avec  leur  Miffion  ;  Droit  qui 
leur  a  été  confirmé  par  le  quatrUme  Concile  général  de 
Latran ,  au  chap. , . .  Omnis  utriufq.  fexus ,  &cc.  Droit 
reconnu  par  le  dernier  Concile  général ,  au  chap\  tf.  de 
la  Seff.  23.  où  ce  Concile  donne  des  bornes  aux  Pouvoirs 
^u'exerçoient  les  Cure:^  ,  de  commettre  pour  Confeffeurs 
darts  leurs  Paroiffei ,  tels  Prêtres  qu'ils  jugeoient  à  ptO" 
pos  ,fans  autre  apitobation  queia  leùr^  &  oà  il  veut  qu'à 
cet  éfet  tout  Prêtre,  foit  féculier ,  fiit  régulier ,  obtienne 
une  Aprobation  de  VEvêque ,  ht  l  exception  cependant  de 
m,  Stthe  dMN,R.  '    I  i 
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ceux  qui  pojjedem  des  Bénéfices-Cures  (  nifi  Parrochiale 
Benencium  obtineant.  )  Fût-il  januds  de  Droit  plus Jb- 
lidement  àablL 

Ils  jouiront  donc  ,  Monseigneu  r  ,  fous  votre 
bon  plaifir ,  de  cette  petite  prérogative,  d'ailleurs  fi  né^ 
celTaire  en  certains  Cantons  pour  la  cranquilité  des  con- 
fciences  -,  car  la  Confeffion  eft  un  joug ,  tout  le  mon- 
de le  fçait ,  &  un  joug  qui  n'eft  fu[>ortable  que  par  la 
liberté  qu'ont  les  Fidèles  de  fe  choifir  des  ConKflèurs 
dans  le  nombre  des  Prêtres  aprouvez.  Un  Paroiifien  au- 
ra eu  des  difcutions  avec  Ton  Curé,  on  Taura  prévenu 
contre  lui ,  en  un  mot ,  il  naura  pas  de  confiance  en 
ce  Curé  j  dans  ces  cas  &c  une  infinité  d'autres  qu'on 
pafiè  fous  filence  „  la  reilburce  de  ce  Paroiffien  eu:  de 
chercher  un  Prêtre  dans  le  voifinage  ,  &  ce  Prêtre  dans 
les  Campagnes ,  ne  peut  être  le  plus  fouvent  qu'un  Cu- 
ré voifin. 

Les  nouvelles  prééminences  dont  on  revêt  MeJJieurs 
les  Archidiacres  &  Moeurs  les  Doïens ,  font  aujfi  un 
de  leurs  Griefs  quils  vous  prient  d*obfirver.  Quand  Us 
DoUns  feront  la  Vijite  à  la  place  des  Archidiacres ,  on 
doit/iiivant  le  nouveau  Rituel ,  les  recevoir  avec  les  Cé- 
rémonies qui  font  (^gnées  dans  V ancien  pour  les  Archi- 
diacres ;  &  les  Archidiacres ,  av^ec  les  Cérémonies  quifitu 
afjîmées  pour  MM.  les  Evêques, 

On  nous  y  ôte  l'Etole ,  qui  eft  la  feule  marque  diftinc- 
tive  d'un  Curé  dans  fon  Eglife  ,  tout  ceci  n*eft-il  pas 
nouveauté ,  qui  n'a  pour  but  que  de  nous  relferrer  dans 
l'exercice  de  nos  Droits  les  plus  légitimes  >  ainfi  que  la 
fupériorité  des  Doïens  au-delfus  des  Curez ,  décrite  avec 
tous  hi  atributs  de  leur  prétendue  dignité ,  dans  les  pa- 
ges 140.  &  Z4I.  à  quoi  nous  fuplions  vôtre  Grandeur  j, 
de  ne  nous  pas  forcer  de  foufcrire. 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.  ifi 
Dans  le  fécond  Article ,  qui  roule  fur  les  rits  des  Sa- 
cremens  ^  on  ne  peut  louer  la  nouvelle  manière  de  les 
admittiftrer,  avec  tous  les  changemens  qui  y  font  faits-, 
dès  qu'on  a  connoiiTance  du  Canon  1 3.  du  Concile  de 
Trente,  Seffion  13.  Cependant  fi  on  veut  par  exemple. 


'Jàit  dans  la  cérémonie  du  premier  jour 
de  Carême  ?  on  n'en  voit  point  le  miftérieux  ,  mais 

Îtalfons  pour  les  homme»  \  pourquoi  la  prefcrire  pour 
es  femmes ,  dans  lequel  cas  elle  paroit  indécente  au  pre- 
mier coup  d'œil  ,  malgré  le  prefervatif  qu'on  y  met , 
efformautr  in  parte  peSoris  ejus  fuperiori  ,  fi  muHer^ 
Tout  autant  que  nous  fommes ,  nous  fommes  garants 
que  le  Prêtre  trouvera  à  la  placer  ,.  non-feulement  in 
jùperiori  ,.  mais  in  média  parte  peSoris  ,  ou  par  le  peu 
d'adreflè  &  par  la  précipitation  des  Gardes^,  ou  par  l'a- 
gitation de  la  Malade ,  cette  impofition  avec  la  noo- 
velle  On(îtion  prefcrite  auffi  in  fuperiori  parte  pe3orh  , 
fera  foufrir  la  pudeur  de  la  femme  fi  elle  n'eft  pas  bien 
malade,  fur-touc  fi  ceft  une  jeune  perfonne  ,  &  expo-> 
fera  la  modeftie  du  Miniftre ,  fi  la  malade  a  une  fièvre 
violente.  Il  faut ,  Mo  n  s  fi  i  g  n  £  u  r  ,  avoir  été  Curé 
ou  Vicaire  pendant  plufieurs  années  dans  une  grancb 
Paroiile ,  pouc  f^avoir  combien  Ton  a  de  peine  à  ob- 
iervet  les  oienféances  dans  Tadmini^ration^  de  ce  Sa- 
crement y  quelques  précautions  qu'on  y  prenne  -,  nous 
penfons  de  même  pour  les  autres  Cérémonies  que  l'on 
a  changées  hors  l'aaminiftration  des  Sacremens ,  comme 
dans  la  vifite  des  Malades  ,  la  purification  des  Fem- 
mes ;  l'obligation  qu'on  a  dans  Le  nouveau  Rituel  y d- al- 
ler chercher  jufquaux  corps  des  petits  Enfans  dans  les 
Villages  même  les  plus  éloiffie[,.pour  en  faire  la  Sépul- 

I  i  i^ 
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tare  ;  Nous  ne  voïons  point  de  raifons  qui  aïenp  dû  ni 
nû  porter  à  les  changer  ,  au  contraire ,  dans  la  purifi- 
cation des  Femmes  ,  par  exemple  ,  fi,  l'ancien  Rituel  la 
prefcrit  avant  la  Mette  ,  pour  leur  aprendre  la  grande 
pureté  qu'il  faut  pour  ajfifier  au  Saint  Sacrifice  ;  dès 
que  fiiivant  le  nouvel  ufage ,  elles  commencent  par  af- 
lifter  à  la  Mefle  ,  le  fens  miftique  ceflc  &  la  purifica- 
tion devient  inutile. 

Les  Cas  rcfervez  font  un  objet  qui  demande  toute 
Tatention  des  Curez  par  les  fiiites  Qu'ils  peuvent  avoir , 
c'ejl  un  principe  ,  quand  on  les  fait  fans  confiilter  le  Cler- 
gé y  qui  tend  au  même  but  que  la  claufe  ,  nifi  aliud  ju- 
Beat  D.  D-  Epifcopus  ,  à  déprimer  le  fécond  ordre  &  à 
le  dépouiller  de  fa  JurifdiBion ,  car  incomefiablement  les 
Cure:^  ont  droit  d'abfoudre  de  tout  Péché  qui  nejî  point 
réfervé  ;  qu'on  augmente  le  nombre  des  réjerve:^ ,  on  leur 
ote  indirectement  quelque  chofe  fur  quoi  ils  avaient  droit, 
contre  la  bonne  jujlice  qui  demande  que  dans  un  arran- 
gement tel  que  celui-ci ,  où  Von  été  à  l'un  pour  donner 
à  l'autre,  les  Parties  interre jf ées  foient apellée s  au  par- 
tage qui  fe  doit  faire  de  leur  bien,  &  quon  ny  conclue 
rien  que  de  leur  confentenunt. 

C'ejl  à  cette  condition ,  MoNSEiGHRUR,  quand  la 
Jujlice  n'y  ejl point  lè^ée ,  que  nos  Seigneurs  le»  Evêques 
peuvent  ujer  du  droit  qu'ils  ont  défaire  des  Cas-jéferve^^ 
qu'ils  peuvent  conimettre  ceux  qu  ils  jugent  à  propos  pour 
ab foudre  de  certains  Péche:^ ,  aux  termes  du  Concile  de 
Trente  ,  atrociora  quœdam  é  graviora  crimina  :  Que 
vôtre  Grandeur  falfe  atention ,  nous  lui  detnandons  en 
grâce  ,  à  ces  termes  atrociora ,  &c.  '  Le  Concile  Ecumc- 
nifjue  ne  dit  pas  que  des  avions  innocentes  ^  des  fautes 
Kgcres ,  ni  toutes  fortes  de  Péchez  foient  un  objet  de 
rcfcrve  ,  mais  bien  des  crimes  ;  &  quels  crimes  î  4itro^ 
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clora  y  &c,  fur  cette  régie,  qui  nVft  pas' une.  règle  ci\ 
idée  ;  que  dire  de  L'otiofe  rémanent  ,  du  13*^.  Article 
des  Cas  réfervez  ;  peut-on  croire  coupable  d'un  grand 
crime  un  Particulier  ,  qui  après  avoir  ajjiflé  un  jour  de 
Dimanche ,-  avec  piété  &  dévotion  ,  À^une  Meffe  qui  s*ejl 
dite  dans  fa  Paroiffe  ,  &  qui  s'en  retournant:  ches^  lui  en-t 
tre  dans  un  Cabaret  ^  pour  fe  mettre  à  couvert  d'un  ora- 
ge y  &  »y  refle  pendam  toute  la.  Meffe  Paroijjiale  ,  éri 
atendant  que  V orage  finijfe  pour  retourner  à  Ja  nmifon 
dont  il  eft  fort  éloigné  ?  Que.  deviendra  le  6^.  Cas  de 
la  réferve  fpcciale  (  peccatum  Sacerdotum  qui  célébrant 
Mijjam  abfc^ue  vefte  talari  intégra  vel  fine  ea  dliquod 
Sacramentum  minifirant,  auquel  on  a  jjigé  a  propos  d'à, 
tacher  une  furpcnfe  (  curti  (ufpenfione  ipfo  faUo  incurcn*- 
dâ)  le  Cas  rélervé  &  la  (ufpenfe  qu'on  y  arache  tom-? 
bent^  on  n'en  peut  pas  dire  autre  chofe,  puiifqu'ils  font 
fans  fondement;  en  é£et,  le  Cas  réfervé  &r  la  fufpenfc 
qu'on  y  atache  fupofcnt  un  .Péché  [peccatum  Sacerdo- 
tum ^  Gc.)  &  un  Péché,  mortel  ppurié  .moins  comme 
nous  venons  de  le  voir  par  le  Concile  de  Trente.;  un 
Curé  de  la  Cimpagne  ^  qui  ne  commet  aucun  péché  > 

Î>as  même  la  faute  la;  plus  légère  ,  «h  confi^Hànt  un  Mar 
àde  qu'il  rencontre  dans  fa  Fàrpifle,  lôrfqu'il  en  fait  la 
vifite  avec  un  habit  conforme  aux  Statuts  de  fon  Dio- 
cèfe,  qui  n'eft  point  eh  Soûtanne  entière ,  ne  peut  par 
une  conféqnence  aufli  vraïc  xjoe  fbn  priacipe ,  fe  trou* 
ver  lié  ni  de  fufpenfe  ni  de  Cas  réfervé.  i 

•  Noiis  aurions, encore  bien  dei  observations  à  faire 
faire  à  vôtre  Grandeur  ,  fur  les  i"- ,  5%  4^ ,  8^  ,  9^ , 
I  o^  Cas  de  la  Réfer-ve-g^nérale ,  &  les  2,.  &  5*  delaR'éi- 
fervefpéciale  jamais  pôurine  pas  pàflcr  lesBornes  que  nous 
nous  romîïicsï  propofez  de  donner  à  ces  humbles  Renion- 
trances,  nous  nous  contenteronsxle  les  renfermer  gêné- 
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ralement ,  ainfî  que  cous  les  autres  Articles  du  nouveau 
Rituel ,  qui  .méritent  d'être  réformez.  &  qui  auroient 
pu  nous  echaper  dans  nos  concluions  ,.  qui  font  que 
pour  les  juftes  fujets  de  plaintes  ci  -  delTus  expofeï  ,  les 
Curez  prefencent  leurs  très -humbles  &  très-rcrpe<f^ueu>- 
fes  Remontrance»  à  vôtre  Grandeur  i 

A  CB  QU*iL  1,131  PLAISE  fufpendre  Vtxécmion 
du  nouveau  Rituel,  enfurftoir  la  diflribution ,  &  per^ 
mettre  qu'ils  fi  maintiennent  dans  les  ufiiges  reçus  &  pra» 
tique[dans r Evêcké de Séer,  dont  ils  continueront  défi 
firvir  dans  la  célébration  du  Service  Divin  6  Vadmi» 
niftration  des  S^cremens ,  jujquà  ce  quil  en  ait  été  au- 
trement ordonné  dans  un  Synode  général  quils  fuplient 
vôtre  Grandeur  de  convoquer ,  conformément  à  la  Pra* 
tique  de  tEglifi  Gallicane ,  &  fpécialement  de  celle  de 
Sée[ ,  afin  ay  délibérer  canoniquement  [ur  tous  Us  Ar- 
ticles é  dificulte^  q^i  fi  pref entent  ;  &  au  cas  que  va- 
tre  Grandeur  en  fit  refis ,  ce  que  nous  ne  penfins  pas  ; 
nous  la  prions  tris-humblement  de  nous  en  acorder  ABe  , 
afin  de  nous  pourvoir  par  les  voies  de  Droit  oit  il  apar- 
tiendra  :  Ladite  Requête  ou  Remontrance  fignée 
F.  BuFFAUD  ,  Curé  de  Bazoches  ;  Fouesil  ,  Curé  d« 
Rabodanges  5  le  Sueur  ,  Curé  des  Rotours  ;  le  Bïieton, 
Cure  Durcpâs  ;  Ho  m  me  y  ,  Curé  de  Champurie  j 
L.  Hardy,  Curé  de  Veaux  vM,LiEU  vin,  Curé  de  Côur- 
teiJIe }  G-  Foucault,  Curé  du  Mefntlvingc  j  de 
P I  c QUOT  ,  Curé  de  Mugny^-Ia-Campagnc  j  Cl,  le 
Marchand  ,  Curé  de  Rilly  j  Paris  ,  Curé  de  Sainte- 
Honorinne-la-petite  ;  J.  Patrice  de  Cherizé  ,  Prêtre, 
Curé  de  Sainte  •  Honorinne  -  la  -  Guillaume  >  G^  L. 
Cavellier  ,  Curé  Moricre-,  Meg  ,  Curé  de  Bruis  $ 
DE  Sainte-Marie  ,  Curé  Daubigny  î  J.  de  la  Cour, 
Curé d'Epaney ^deFqllsyille >.Cur& Dallendon  }, 
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Langevin  ,  Curé  de  S.  Quentin  j  le  Monnier  ,  Curé 
Doiiilly-le-Teflbn  îDubisson,  Curé  de  Quefney  s 
J.  C.  PouLLAiN,  Curé  Dhaboville  -,  R.  Auber,  Curé 
Deronney  -,  Fouet  ,  Curé  de  la  Courbe  -,  Ernult  ,  Curé 
de  Giel  j  J.  B.  Chrétien,  Curé  du  Pont-Ecrepin ; 
L.  Chenneviere  ,  Curé  de  S.  Pavin  î  F.  Aubin  ,  Curé 
de  Lievry  ;  Delauney  ,  Curé  de  Thieville  j  Grafbard  , 
Curé  de  Vaux  j  Bouet  ,  Curé  de  S.  Pierre-fur-Dive  i 

F.  M.  Mollet  ,  Prêtre ,  Curé  du  Mefnil-Gondouin  -, 
GuEROULT,  Curé  de  la  Chapelle  j  Choenet  de  la 
Lande,  Curé  de  Vieux -Fume  î  Chollet  ,  Curé  de 
Villers-Canivet i  de  la  Tour  ,  Curé  déîS.  Pierfe- 
Canivet  j  J.  Cassel  ,  Curé  de  Tafïilly  j  J.  le  Porcher  , 
Curé  de  Portigny  jle  Cesne,  Curé  de  Soufmont  î 
J.  Chrétien  ,  Curé  de  Bons  -,  le  Porcher  ,  Curé  dç 
Torp  i  RiouLT  DES  Champeaux,  Cure  de  S.  Lou- 
Canivet  j  Gueroult  ,  Curé  de  Morteaux  ;  P.  Noël  , 
Curé  de  Vefqueville  ;  Bourdon  ,  Curé  Danglois- 
Cheville  j  C.  Lemperriere  ,  Curé  du  Pin  j  Laffiley, 
Curé  d'Exmes  i  J.  M.  Valilout,  Curéde  Tour-Mefnil ; 

G.  Landon  ,  Curé  de  Gribcrt  -,  C.  Belzais  ,  Curé  de 
Vieuluron  y  F.  de  Sainte-Marie  ,  Curé  de  Guibray  j 
J.  Macê  ,  Curé  des  Ils  -,  J.  S  E  r  é  E ,  Curé  de  Sainte- 
Croix  -  fui  -  Orne ,  F  r.  Cocu,  Prieur  ,  Curé  de  la 
Hoguette  j  Aze,  Curé  de  Frefné-le*BufFard  ;  Roussel^ 
Curé  de  Brethevillei  F.  le  Febvre  ,  Curé  de  Grand- 
Mefnil  i  Leoisel  ,  Curé  de  S.  Gervais-dcs-Moutiers  ; 
Pavalin,  Curé  de  Felj  Fr.  de^Souvigny  ,  Curé  de 
Champober  -,  Sauvage,  Curé  de  Courgeronj  Desrues, 
Curé  de  la  Bricquctiere  ;  J.  Cally  ,  Curé  de  Barges  î 
S  E  R  E  u  L ,  Cure  de  Vilbadin  j  J.  H  o  m  e  l  ,  Cure  de 
Crafmefnil  i  F.  G.  'G  au t  ie R,  Curé  des  Tourailles  j, 
J.  Du  val  ,  Curé  de  Durcet  >  le  Roy  ,  Curé  d'Echallou^ 


Digitized  by 


Google 


ij6       EDITS   ET  REGLEMENS, 

l,E  Go  HE  NE L,  Curé  du  Chaftellierj  &  Hubert  , 

Curé  de  S.  André. 

Prefenté  ce  £.  Odobre  1745.  ^^^^  fur  k  Minute 
demeurée  vers  noufdit  Notaire  j  &  délivré  pour  Expédi- 
tion à  Monfîeur  de  MifTy  ,  Procureur  Général ,  par 
noufdit Notaire foufligné,  Sabinne,  avec  paraphe. 

Arreft  du  Parlement  ,  qui  ordonne  la  fppreflion  d'un 
AcSle  en  forme  de  Requête  ou  de  Remontrances  fai- 
tes à  M.  l'Evêque  de  Séez  fur  fon  Rituel,  par  foi- 
xante-neuf  Curez  de  fon  Diocèfe,  ledit  A<Ste  dépofé 
à  Sabinne ,  Notaire  à  Falaife. 

i 

DU  19.  janvier  174^* 

SU  R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gé- 
néral du  Roy  ,  expofîtive ,  oue  fi  d'un  côté  Elle  fe  trouve 
Jauvlcri  obligée  d'emploïer  quelquefois  Ion  autorité  ,  pour  arrêter  Ic^ 
abus  qui  peuvent  fe  glifler  dans  Texercice  de  la  Jurifdiélion 
Ecléfîaftique ,  d*un  autre  côté,  Elle  n'eft  pas  moins  obligée  de 
maintenir  &  de  foutenir  c^.tte  même  Junfdiélion ,  lorfque.les 
Inférieurs  ofent  Tataquer  &  fe  foulever  contre  leurs  Supérieurs: 
Que  c*eft  par  cette  raifon  qu'il  a  crû  devoir  ren^ettre  fous  les 
yeux  de  la  Cour ,  une  Expédition  d'une  Requête  en  forme  de 
Remontrances  y  adreffëe  à  M.  l'Evêque  de  Séez  ,  Ggnée  de 
foixante-neuf  Curez  jdu.  nombre  de  plus,  de  cinq,  cens  qui 
çompofent  ce  Diocèfe ,  &  dépoféepour  Minute  à  Sabinne,  No- 
taire à  Falaife  ,  par  deux  de  ces  .mêmes  Curez  :  Que  fi  Von 
confidére  la  forme  &  le  fond*  de  cet  Ade  ,  on  les  trouvera 
l'un  &  Tautre  également  répréhenfîbles  :  Que  dans  la  forme  , 
cet  A<Ste  fupofc  une  cfpéce  d^aflbciation  contraire  aux  Loix 
du  Roïaume  entre  ces  Curez ,  qui  quoi  que  Pérfonnes  privées 
&  fans  caradére  hors  l'étendue  de  leurs  Paroifles ,  fon^Weroieût 
vouloir  former  pour  zir^Ci  i^ite  un  Corps  ,  pour .  ataquer  avec 
plus  de  force  les  Réglemens  de  leur  Evêque  :  Que  quoi  que 
cet  Adte  foit  prefenté  fous  la  forme  refpedueufc  d'ane  Requê- 
te, 
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te,  &  fous  le  titre  de  Remontrances  ,  qu'en  conféquence  elle 

ne  peut  être  remife  qu'entre  les  mains  de  celui  auquel  elle  étoit  '"TTT" 

adreflée ,  cependant  elle  Je  trouve  dépofée  chez  un  Notaire    ''^^'"' 

pour  en  former  un  Ade  immuable  &  public ,  qui  puiflè  fervir 

l  la  çofténté  de  témoin  &  de  preuve  de  la  réfîftancc  informe 

&  irreguiiere  de  ces  Curez  r  One  dan«  1^  f««^     a  n 

3  un  O 
>  pui^g 
.»..  public.  „»„»  xwx»  M^^^y,^^^  ,  ^uc  ivi.  1  xiveque  de  Séez  n'a 
fait  qu  adopter  ,  con;omtement  avec  MM.  les  Evêquès  de  U 
^5"?' poûances  &  Bayeux  V  &  qui  par  conféquent ,  eft  pour 
amfi  dire  1  ouvrage  des  Evêques  de  la  Province  :  Qu'il  n'en 
trera  point  dans  les  matières  de  Dodrine  qui  peuvent  être  rë' 
^anduës  dans  cette  Requête  ,  &^dont  ks  principes  pouroient 
être  condamnables  $  qu'il  fe  renfermera  dans  ce  Sui  peut  con 
cerner  les  fondions  du  Magiftrat,  que.c'eft  aux  Bvêques  au'al 
partient  la  connoiflance  de  la  Dodrine  concernant  la  Reli 
eion    que  c'eft  une  prérogative  atachée  à  leur  caradére    &  \l 
fuite  du  pouvoir  qu'ils  ont  reçu  de  Jefus-Chrift  ;  Mais  que 
1  objet  qui  le  regarde  &  contre  lequel  il  ne  peut  trop  s'élever 
ceft  que  dans  cette  prétendue  Requête  ,  ces  Curez  ataaiienr 
^ga  ementles  Régles'de  la  Difcipl^e  Ecléfiaft^quc ,  &  l«Tc^^ 
de  l'Etat     qu'ils  y  parlent  ave?  indécence  d'L  kïg kment 
qui^it  défenfes  aux  Clercs  de  garder  à  leur  femceis  per! 
ionnes  du  féxe  ,  a.  moins  qu'elles  n'aient  ateint  l'âee  de  cin- 
quante ansi  qu'ils  prétendent  que  l'obligation  qu'on  leur  im 
pofe  de  porter  la  Soutane  en  faifant  leu?s  fondions,  eft  in  fui 
portable  &  trop  pefante,  ou'ils  s'ingèrent  de  décider  des  I)Toks 
&  mgcr  de  l'étendue  &C  des  bornes  du  pouvoir  de  l'Eoifinn.r 
qu'ils  ont  mêmela  témérité  de  conclure  ,  quW  fe  cWXe' 
rontpomtàcelUtueljufqu'àœqu'on  lierait a^or^^^^^^ 
demandent     contre  &  au  préjudice  de  l'Article  XXXvT  Z 
JEdit  dcï69j.  qm  veut  que  les  Ordonnances  def  Evêques 
W  o^  ^.":l?'«!rill"-?A^-  Moel  comme  d'ab^uTfj: 
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,  dans  ces  circonftances  qu'il  a  crû  devoir  recourir  à  raatorité 
ï  "■  4^  de  la  Cour,  pour  arrêter  le  mauvais  éfec  que  peut  caufer  un 
/aûTicr.  p^|.çi]  exemple  :  Pourquoi  requiert  être  ordonné  ,  que  VAâc 
en  forme  de  Requête  ou  Remontrances  faites  à  M.  TEvêque 
de  Sécz  au  fujet  de  fon  Rituel  ,  figné  par  foixante-neuf  Cu- 
rez  du  Diocèfe,  &  dépofé  à  Sabinne,  Notaire  à  Falaife  le  6. 
Odobre  1745-  fera  &  demeurera  fuprimé,  &  regardé  comme 
non  avenu  -,  éc  que  mention  fera  faite  de  TArreft  qui  inter- 
viendra à  la  marge  de  la  Minute  dudit  Aékcy  à  la  diligence  de 
fon  Subftitut  au  Bailliage  de  Falaife  ,  qui  fera  tenu  de  Vea 
certifier  dans  quinzaine  j  défenfes  être  faites  audit  Sabinne  d'en 
délivrer  à  Pavenir  aucune  Expédition  j  être  ordonné  que  tou- 
tes celles  qui  auront  été  délivrées  ,  feront  raportées  au  Gréfe. 
de  la  Cour;  défenfes  être  pareillement  faites  aufdits  Curez  de 
faire  pareilles  Aflbciations  y  fous  les  peines  au  cas  apartenans  ; 
être  ordonné  qu'il   fera  informé   &  procédé  à  <a  diligence , 

Î>ardevant.  le  Confeiller  -  Commiflaire  à  ce  député  ,  contre 
es  Curez  qui  ont  été  de  Prelbitére  en  Prelbitére  faire  figner 
ladite  Requête  ,  &  ceux  qui  l'ont  dépofée  chez  ledit  SaLin- 
ne,  Notaire  ;  pour  l'Information  faite  &  à  lui  communiquée, 
requérir  ce  qu'il  apartiendra  ;  qu'au  furplus  TArreft  qui  inter- 
viendra ,  fera  afiché  par  tout  oii  befoin  lera  ,  notamment  dans 
les  principaux  lieux  du  Diocèfe  de  Séez.  Vu  par  la  Cour  ledit 
Requifitoire ,  enfemble  l'Expédition  de  ladite  Requête  dépofée 
chez  Sabinne,  Notaire,  y  atachée;  &  oui  le  Raport  du  Sieur 
de  Brinon  ,  Confeiller-Commiflaire  :  Tout  confidéré  5  L  A 
COUR,  faifant  droit  fur  ledit  Requifitoire  ,  a  ordonné  & 
prdonne  ,  que  l'Aéle  en  forme ^de  Requête  ou  Remontrances 
faites  à  l'Evêque  de  Séez  ,  au  fujet  de  fon  Rituel  ,  fîgné  par 
fbix^nte-neut  Curez  de  ce  Diocèle ,  &  dépofé  à  Sahinne ,  No- 
taire à  Falaife  ,  le  6.  OAobre  174J.  fera  &  demeurera -{upri- 
mé  ,  &  regardé  comme  non  avenu  ,  &  que  mention  fera  faite 
du  prefent  Arreft  à  la  marge  de  la  Minute  dudit  KGtc  ,  à  la 
diligence  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliage  de 
Falaife  ,  qui  fera  tenu  de  certifier  la  Cour  dans  quinzaine  : 
A  fait  &  fait  défenfes  audit  Sabinne ,  d'en  délivrer  à  l'avenir 
aucune  Expédition  y  ordonne  que  toutes  celles  qui  auront  été 
délivrées,  feront  raportées  au  oréfe.de  la  Cour  :  Fait  défenfes 
pareillement  aufdits  Curez  ,  de  faire  pareilles  Aflbciations, 
ibus  Içs  peines  au  cas  apartcnant  :  Ordonne  qu'il  fera  infor- 
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Kiè  &  procédé  à  la  diligence  du  Procureur  Général ,  pardevant 
le  Sieur  Pigou ,  Confeiller-Commiilàire  à  ce  député ,  contre  les 
Curez  qui  ont  été  de  Prefbitére  en  Prefbitére  faire  figner  ladi- 
te Requête ,  Se  ceux  qui  l'ont  dépofée  chez  ledit  Sabinne  ,  No-    " 
taire,  pour  l'information  faite  raportée  à  la  Cour,  &  communi- 

3uée  au  Procureur  Général ,  être  ordonné  ce  qu'il  apartien- 
ra  j  &  qu'au  furplus  le  prefent  Arreft  fera  afiché  par  tout  ou 
befoiff  fera,  notamment  dans  les  principaux  lieux  du  Diocèfe 
de  Séez.  A  Roiien  en  Parlement ,  le  dix-neuviéme  jour  de  Jan- 
vier mil  fept  cens  quarante-^x. 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET.. 

Déclaration  du  Roy  ,  portant  Règlement  pour  la  Fa-    . 
brkation  des  Galons  ,  Se  autres  Ouvrages  dOr  &c 
d'Argent  fin  &c  de  faux. 


27/r  2  /.  Mai  174^^ 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na-  1 7  4  tf. 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentcs  Lettres  verront,  ^^^^* 
Salut.  Quoi  que  les  Rois  nos  Prédéceflèurs  euiïent  fait  di- 
férens  Réglemens  pour  prévenir  &  empêcher  les  Fraudes  qui 
pouroient  fe  commettre  dans  la  Fabrication  ,  la  Vente  &^e 
débit  des  Galons  d'Or  &  d'Argent ,  &  des  autres  Tiflus  &  Eto- 
fes  où  il  entre  de  TOr  &  de  l'Argent  filé  &  écaché  ,  qu'ils  euf* 
fent  expreffément  prohibé  tout  mélange  du  fin  &  du  faux ,  & 
même  porté  leur  atention  jufij^u'à  prcfcrire  les  matières  fur  Xz^-- 
quelles ,  tant  l'Or  &  l'Argent  fin  ^  que  l'Or  &  l'Argent  faux 
peuvent  être  filez  ,  &  celles  qui  peuvent  entrer  dans  la  com-  ^ 
pofition  des  Galons  de  l'une  Ôf  l'autre  efpéce  \  cependant  Nous 
lommes  informez ,  qu'il  s^^eft  élevé  depuis  quelque  tems  des 
conteftations  entre  le^  Fabriquans  de  Galon  hn  &:  ceux  qui  ea 
febriquent  de  faux.  Les  premiers  prétendant  que  non-fetife- 
ment  l'Or  &  l'Argent  faux  ne  doivent  être  filez  que  fur  Fii, 
ainfi  que  le  prefcrivent  les  Réglemens  ,  mais  que  la  Chaîne 
même  des  Galons  feux  ne  doit  pareillement  être  que  de  Fil;. 
les  derniers  foutenant  au  contraire ,  que  l'on  avoit  toléré  dans 
tous  les  tems  ^*ils  çmploïaiïcnt ,  pour  pluiSi  grande  perfedioa 

K  K    ij[ 
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^ dans  leurs  Ouvrages  ^  le  Fleuret  ,  Filofelle ,  Galette  ou  Soie 

17  4^*  crue,  tant  pour  la  Chaîne,  que  pour  le  Glacé  &  le  Liage  de 
^^^"^     leurs  Galons  ,  même  pour  le  Filé  ,  ces  efpéccs  de  Soïes  étant 
prohibées  dans  la  Fabrique  des  Galons  fins  :  Et  comme  il  ré- 
sulte déjà  divers  inconvénicns  de  Tinexécution  des  anciens  Ré- 
glemens ,  des  prétentions  trop  étendues  de  ceux  qui  travaillent 
en  Or  &c  Argent  faux ,  &  de  la  facilité  qu'ont  eûë  quelques 
Tireurs  d'Or\  de  filer  des  Lames  fauflcs  fur  le  Fleuret ,  Filo- 
felle ou  Galette  j  que  Nous  fommcs  pareillement  informez , 
que  dans  ce  qui  concerne  les  Ouvrages  de  mqd^,  cepx  qui  Jçs 
fabriquent  fe  donnent  la  licence  d'y  faire  le  mélange  du  fin  & 
du  faux ,  fous  le  fpéciéux  prétexte  du  peu  de  matière  qui  en- 
tre dans  la  compofition  de  ces  Ouvrages  ,  &  du  bon  marché 
auquel  ils  font  obligez  de  les  donner  j  ce  qui  pouroit  dans  la 
fuite  dégénérer  en  de  grands  abus  très-préjudiciables  à  la  répu- 
tation des  Manufadures  de  nôtre  Roïaume  &  au  Comm^erce 
de  nos  Sujets  :  Nous  aurions  trouvé  ces  confîdérations  aflez 
importantes  pour  Nous  déterminer  à  faire  un  nouveau  Règle- 
ment général,  qui,  en  favorifant  la  Fabrique  &  le  Commer- 
ce des  Ouvrages  de  mode,  &  des  Galons  &  autres  tiflus  feux, 
dont  l'ufage  eft  devenu  très -commun  ,  prévienne  néanmoins 
les  abus  &  les  fraudes  qui  pouroient  être  pratiquez  par  des 
Ouvriers  infidèles  ,  tant  dans  la  compofition  des  Galons  d'Or 
&  d'Argent  fin  ,  que  dans  toutes  fortes  de  Tiflus  ,  Rubans  , 
Paflemens  ,  &  autres  Ouvrages  dans  lefquels  on  peut  égale- 
ment emploierTOrôc  l'Argent  fin  &  le  faux.  A  CES  CAUSES, 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil  ,  8c 
de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïa- 
le  ,  Nous  avons  par  ces  Prelentes  figriées  de  nôtre  main ,  dit , 
déclaré  &  ordonné ,  difons  ,  déclarons  &  ordonnons ,   Vou- 
lons &  Nous  plaît  ce  qui  en  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

'Défendons  très-expreflément  aux  Fabriquans  d'Etofes  d'Or 
&  d'Argent,  aux  Tiflutiers,  Pâflèmcntiers  travaillans  à  la  Fa- 
brique des  Galons  d'Or  &  d'Argent  fin  ,  aux  Bouton niers  &  à 
tous  autres  Fabriquans  &  Artifans  ,  de  mêler  des  Traits ,  La- 
mes ,  ou  Filez  d'Or  &  d'Argent  faux  ,  ou  autres  Métaux ,  avec 
rOr  &  TAYgent  fin ,  à  peine  des  Galères  pour  neuf  ans. 
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IL  Défendons  pareillement  aux  Tireurs ,  Ecacheurs  d'Or  &  — 
d'Argent,  &  à  tous  autres,  de  filer  le  Trait  d'Or  &  d'Argent  ^  ^ .^• 
faux,  &  de  toutes  autres  Matières,  à  l'exception  de  l'Or  &       ^ 
l'Argent  fin ,  autrement  que  fur  Fil  $  &  à  tous  Fabriquans  & 
Artifansd'en  emploïer  de  filé  fur  Soie ,  à  peine  des  Galères  pour 
trois  anS|  dérogeant  à  cet  éfet  à  l'Article  XfX.  àts  Statuts  des 
Boutonniers  de  Paris,  du  mois  de  Septembre  173^-  &  à  tous 
autres  Régleriiens  contraires  aux  diipofitions  des  Prefentes. 

IIL  En  interprétant  en  tant  que  de  befoin ,  les  diférens  Sta- 
tuts &  Réglemens ,  côncernans  la  Fabrique  des  Galons  d'Or 
&  d'Argent  faux ,  permettons»  d'emploïer  a  l'avenir  le  Fleuret , 
Filofelle  &  Galette  pour  la  Chaîne  de  ces  Galons,  &  de  la  Soie 
crue  pour  la  Trame  &  le  liage  des  Glacez ,  &  autres  façons  & 
xCnjolivemens  defdits  Galons  5  à  la  charge  cependant  par  les 
TifTutiers  ,  Paflemen tiers  &  Fabriquans  de  Galons  en  faux , 
d'y  inférer  dans  la  Chaîne  &  dans  toute  la  longueur  des  deux 
Lifîéres  ,  bords  ou  rodine  ,  un  Fil  ou  Filofelle  rouge  ,  qui 
foit  aparent  en  quelqu'endroit  qu'on  coupe  lefdits  Galons  , 
pour  lervir  de  marque  diftindlive  du  fin  d'avec  le  faux ,  à  pei- 
ne ,  tant  contre  les  Fabriquans ,  que  contre  \qs  Marchands  qui 
fe  trouveroient  en  débiter  en  contravention  au  prefent  Règle- 
ment, de  confîfcation  defdites  Marchandifes  ,  de  Cinq  cens 
livres  d'Amende ,  &  de  fermeture  de  Boutique  ,  ou  interdic- 
tion de  la  Fabrique  pendant  trois  mois  pour  la  première  con- 
travention ,  &  de  Deux  mille  livres  d'Amende ,  &  déchéance 
de  la  Maîtrife  en  cas  de  récidive, 

IV.  Défendons  à  tous  Fabriquans  d'Etofes,  Fabriquans  deGa- 
zes  &  de  Rubans,  &  à  tous  autres  Ouvriers  travaillans  en  Soie, 
d'inférer  dans  \ts  Etofes  ,  Gazes ,  Rubans  &  autres  Ouvrages 
de  pure  Soie ,  des  Fleurs ,  Bouquets  ,  ou  autres  enjolivemens 
d'Or  &  d' Argent  faux  ,  &  à  tous  Marchands  d'en  vendre  & 
débiter ,  fous  les  peines  énoncées  en  l'Article  ci-deflus. 

V.  Les  Bouquets  &  autres  Ornemens  de  mode  ,  dont  la 
Lame ,  le  Filé  &  le  Frifé  feront  d'Or  ou  d'Argent  fin  ,  pou- 
ront  néanmoins  être  montez  fur  des  queues  de  Rofette  ou 
Laiton ,  pourvu  toutefois  que  le  Fil  de  Laiton  fervant  à  faire  lef- 
dites  queues ,  foit  emploie  dans  fa  couleur  naturelle  ,  fans  qu'il 

{^uifle  être  doré  ,  argenté  ni  blanchi ,  &  fans  qu'il  puifle  pareil- 
ement  être  recouvert  de  Trait  ou  Fil  d'Or  &:  d'Argent ,  fbit  fin  , 
foit  faux ,  mais  Amplement  de  Soïe ,  fi  la  propreté  de  l'Ouvrage  lé^ 
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requiert ,  à  peine  de  confifcation ,  &  de  Cinq  cens  livres  d'A- 
'  mende. 

SI      DONNONS       EN       MA^NDEMENTano^ 

amez    &    féaux    les    Gens    tenans    nôtre     Cour    de    Parle- 
ment  à  Roiien  ,   que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire ,  pu- 
blier   &  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelles  garder  &  exécuter 
félon  fa  forme  &  teneur j  Car.  tel  eft  nôtre  plaifîr.   En  té- 
moin de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  ccCditcs 
Prefentes.     D  o  N  N  e  E  au  Quartier  du  Roy ,  au  Château  de 
Bouchoute ,  le  vingt-^uniéme  jour  de  Mai  ,  Tan  de  grâce  mi! 
fept  cens  quarante- fix  j  &  de  nôtre  Régne  le  trente-unième. 
Signé,  LOUIS:  Et  plus  bas  ,   Par  le  Roy  ,  DevoyeiJ 
Vu  au  Confeil,  Machault.  Et  fcellée  d'un  grand  Sceau 
ile  cire  jaune 

Luë^  publiée  &  regifiree ,  la  grande  Audience  .^te  la  Cour  feAmem  A  Roue» 
en  Parlement  ^  le  23.  Aouft  174a*  Signé,  AU  Z  AN  ET. 


Edit  du  Roy  ,  qui  ordonne  la  levée  pendant  dix  an- 
nées ,  des  Deux  fols  pour  livre  en  fus  du  Dixième  , 
à  compter  du  premier  Janvier  1747.  &  porte  créa- 
tion de  Douze  cens  mille  livres  de  Rentes  hérédi^ 

taires  au  Denier  vingt. 

*  '       .  * 

Vu  mois  de  Décembre  17 4^^ 

■  T     O  U  I S  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na^- 

Décwnb.^*    F  ^  varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir,  Salut.  \.^s  foins  que 

Nous  nous  donnons  fans  relâche  pour  parvenir  à  une  Paix  fo- 

lide  &  durable  ^^n'aïant  encçre  pu  avoir  le  fuccès  que  nous  défi- 

rons,  Nous  fommes  obligez  d'avoir  recours  à  de  nouveaux  moïens 

pour  fournir  aux  frais  de  la  Guerre  ,  Nous  n^en  avons  point 

trouvé  qui  Nous  ait  paru  fujet  à  moins-d'inconvéniens,  que  de 

créer  des  Rentes  au  denier  vingt ,  dont  les  principaux  feront 

rembourfables  en  fix  années  ;  &  d'ordonner  pour  le  paiement 

des  arrérages  &  le  rembourfement  des  Capitaux  de  ces  Rentes^ 

la  levée  pendant  le  même-tems  des  Deux  fols  pour  livre  en  fus 

du  Dixième  qui  fe  levé  en  vertu  de  nôtre  Déclaration  du  19. 

Aouft  1741»  fans  néanmoins  que  le  Dixième  puiile  être  prorch 
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gé  au-delà  du  tems  pendant  lequel  il  doit  avoir  cours  ;  par  ce         ,  _, 
moïen,  tous  nos  Sujets  contribuant  également  &  à  proportion   174^. 
de  leurs  Biens,  à  Taugmentation  de  charge  qucNous  lommes  ^*^«"^^- 
obligez  d*impofer  fur  eux.  Nous  pourons  nous  procurer  un 
fecours  dont  Je  poids  réparti  en  dix  années  fera  rendu  auflî  lé- 
ger qui!  peut  l'être,  &  dont  le  recouvrement  fe  fera  fans  au-' 
cuns  nouveaux  frais.    ACES    CAUSES  &  autres   à  ce 
Nous  mou  vans  ,  de  Ta  vis  de  nôtre  Confeil,  &  de  nôtre  certai- 
ne icienCe,  pleine  puiflance&  autorité  Roïale,  Nous  avons  par 
nôtre  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable ,  dit ,  ftatué  &  or- 
donné ,  difons ,  ftatuons  &  ordonnons  ,  Voulons  &  Nous  plaîc 
ce  qui  fuit. 

AUTICLEPREMIER. 

Le  Dixième  que  Nous  avons  ordonné  être  annuellement  levé 
Jar  nôtre  Déclaration  du  29.  Aouft  1741.  continuera  4^  Têtrc 
pour  ceffer  d^être  perçu  auffi-tôt  après  la  publication  de  la  Paix« 
.  IL  Voulons  qu*a  l'avenir  &  pendant  dix  années  confécutives, 
qui  commenceront  au  premier  Janvier  de  Tannée  prochaine 
1747.  &  qui  finiront  au  dernier  Décembre  de  Tannée  175^., 
tous  ceux  qui  par  nôtredite  Déclaration  font  fujets  au  paie- 
ment du  Dixième ,  foient  tenus  de  Nous  païer  en  fus  les  Deux 
ibis  pour  livre  des  fommes  pour  lefquelles  ils  ont  été  ou  feront 
compris  dans  les  Rôles  du  Dixième  ;  &  ce  ,  entre  les  mains , 
de  la  même  manière  &  dans  les  mêmes  termes  qu'ils  font  tenus 
de  Nous  païer  le  Dixième, 

IIL  Ceux  aufquels  il  a  été  par  Nous  acordé  des  abonnemens 
pour  ladite  impofition  du  Dixième  ,  paieront  les  Deux  fols 
pour  livre  en  fus  des  fommes  aufqueflcs  Nous  avons  fixé  lef- 
dits  abonnemens ,  à  compter  dudit  jour  premier  Janvier  1 747* 
&  pendant  lefdites  dix  années. 

IV.  L'impofîtion  du  Dixième  venant  à  cefler ,  l^  Deux  fols 
pour  .livre  de. ladite  Impofition  continueront  d'être  levez  fur 
tous  nos  Sujets  aflujétis  au  Dixième  par  nôtredite  Déclaration  ; 
&  ce,  jufqu'audit  jour  dernier  Décembre  de  Tannée  i'j')6.  in- 
clufivement  feulement ,  par  les  mêmes  voies  &  dans  les  mêmes 
termes  du  paiement  du  Dixième. 

V,  Ceux  qui  ,  conformément  à  nôtredite  Déclaration  du 
19.  Aouft  1741.  font  en  droit  de  retenir  le  Dixième  fur  les 
arrérages  des  Rentes  ,,  Penfîons  &  intérêts  qu'ils  'peuvent  dc- 
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voir , -retiendront  auffi  à  leur  profit  relativement  aux  Articles 
iJA^'  VI.  &  VIL  de  nôtredite  Déclaration ,  les  Deux  fols  pour  livre 
en  fus ,  pendant  les  dix  années_que  ladite  Impofition  doit  durer» 
VL  Et  de  la  même  autorité  que  deflus ,  Nous  avons  créé  & 
aliéné ,  créons  &  aliénons  Douze  cens  mille  livres  a£luelles  8c 
éfeAives  de  Rentes  héréditaires  au  denier  vingt ,  à  les  avoir  & 

{)rendre  par  privilège  &  préférence  fur  les  deniers  provenans  de 
'impofition des  Deux  fols  jpour  livre  du  Dixième,  ordonnée  par 
nôtre  prefent  Edit  ^  laquelle  Nous  avons  fpécialement  afedlée^ 
obligée  &  hipotéquée ,  tant  au  paiement  defdites  Rentes  qu'au 
lemDourfemenfde^  Capitaux  d'icellés. 

VÏI.  Les  Conftitutions  particulières  defdites  Rentes ,  ne  pou«* 
ront  être  moindres  de  Cinquante  livres  dfe  joùiflance  annuelle  ^ 
au  principal  de  Mille  livres  j  &  feront  faites  par  les  Commif- 
faires  de  nôtre  Confeil  qui  feront  par  Nous  nommez  à  cet  éfet, 
à  ceux  qui  en  auront  fourni  la  valeur  en  deniers  comptans  es 
mains  du  Garde  de  nôtre  Trefor  Roïal  en  exercice. 

VIIL  Permettons  à  tous  Etrangers  non  naturalifez ,  demeu- 
rans  en  nôtre  Roïaume  ,  Païs ,  Terres  &  Seigneuries  de  nôtre 
obéïfïance ,  même  à  ceux  demeurans  hors  de  nôtre  Roïaume , 
d'aquérir  lefHites  Rentes  ainfi  que  nos  propres  Sujets  >  pour  en 
jouir  &c  difpofer  entre-vifs  y  par  Teflament  ou  autrement ,  en 
principaux  &  arrérages;  &  en  cas  qu'ils  n'en  euflent  pas  difpo- 
lé  de  leur  vivant ,  Voulons  que  leurs  Héritiers  ,  Donataires  „ 
Légataires  ou  autres  les  Reprefèntans,  leur  fuccédent,  encore 
qu'ils  fuflfent  Etrangers  &  non  Régnicoles  ,  même  ^u  ils  fuf- 
lent  Sujets  des  Princes  &  Etats  avec  lefquels  Nous  fommes  oit 
pourions  être  en  Guerre  :  &  en  conféquence,  que  lefiiites  Ren- 
tes foient  exemptes  de  toutes  Lettres  de  marcues  &  de  repre- 
failles ,  Droits  d'Aubaine  ,  Bâtardife  ,  Confiscation  ou  autres 
qui  pouroierit  Nous  apartenir  ,  aufquels  Nous  avons  renoncé 
&  renonçons». 

IX.  Lefditcs  Rentes  feront  exemptes  de  toute  retenue  dtf 
Dixième  &  des  Deux  fols  pour  livre  en  fus  ^  &  ne  pouront  être 
retranchées  ni  réduites  pour  quelque  caufe  &  fous  quelque  pré* 
texte  que  ce  puifïè  être. 

X.  Les  Contrats  defdites  Rentes  feront  pafïez  pardevant  tels 
Notaires  que  les  Aquércurs  voudront  choihr  ,  &  les  Groiîes  à 
eux  délivrées  (ans  frais  par  lefdits  Notaires*,  aufquels  il  fera 
par  Nous  pourvu  de  (alaires  raifonnables^ 

XI-  Les 
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XI,  Les  arrérages  defdkcs  R^tes  commenccrbnt  k  avoir  cltl 

du  premier  jour  du  quaracr  dans  Jcquel  les  Capitaux  e^"     '  ^ 

J-ont  été  fournis  entre  Jes  mains  dudic  Garde  d*.  «A.     ï  ^^~  '  ?  +  ^' 
^  Koïal ,  Wi  en  fera  mention  dans  ief  Quitat^  d^^ ''^°^  """^ 
qui  en  feront  par  lui  expédiées  au  ttt^tA^^T   î  ^'"^"ce 
ifdites  Rentes  Veront  païL  àflur^E  ^'ert    i^'?^'-«^«  >  & 

XII.  Ledit  Paicurfera  la  recette  des  Fond*  nr«„  j  . 
dite  Impofition,  &  le  paiement  àcC^tlttSTr^ctl'^- 
Jcur  que  Nous  commettrons  à  cet  éfét,  en  deodrTu  ^°°5y°- 
Et  fera  tenu  ledit  Receveur  &  Païeur  dêc^!^î^r  wT""^'^' 
niement  dans  les  délais  de  nos  Ordoomnas^H  bÏ'  ^°"  '"^- 
en  nôtre  Confeil .  &  par  Compte  en  X"chfmh5^'  ^V^' 
ftes  ,  &  ledit  ContrSeur  de^fournirfbn  ^TrôTc  t  «6^" 
Chambre  des  Comptes,  auffi  dans  le  délai  de  ni!  n ?  ^^'^ 
ces  :  Entre  les  mains  duquel  Receveur  &  V%T  2  "°oS" 
tat  qui  fera  arrêté  chaque  année  en  nôtre  CoZV  P."  ^^- 
mepft  defdites  Rentes^  fera  fàit1>nds  Sc^^pkes^^^^^^^ 
caoons,  reliaçe  &  autres  frais  dudit  Compte  Nouî  S?  *  ""^^ 
de  pcjirvoir  aînfî  qu'il  apartiendra,  tantaJx fraSe  jl.!"?"^ 

folf  ;L^Lf  ^^Z^t'^o"^^^^  des  Deu, 

jour  Vemier  Janvier  prochd^,  &  'pj^n'  tt    ^^''i  ^"^/«^ 

années  qu'elle  doit  durer  ,  rLis  daÇJli"'  &     "^^  ^^'  ^> 

Dixiém?,  par  les  Receveur  GéiSra^dlnf^*^  '^'"^^  **" 

foriers  de  n'os  P- d'Etats  r^^ut^'^^^p'^^S^^^^^^^ 

Aire  le  recouvrement,  entre  les  mains  du  ÎSce^ur  Tp  "  ^"^ 

defdites  Rentes,  pour  être  cmploïcz  au  i^Sl^f  wff    ^T''' 

ges  &  au  rembourVement  des  CapiW  (fëeU^r'J*?  '"■^'^- 

?ittcun  de  ceur  chargez  du  rccouvremenrvïl  f  i'*  ?  ^T  P^ 

4'en  paier  fe  montait  exacWnVrvS^t  t^^^ 

être  contraints  comme  pour  nos  pip^denUir  PV^^^°î.y 

les  Contraintes  qui  en^ontdéc^3^.        ^*^r*  >  ^^^ 

fcnt  Edit,  par lelt  Reciv^ &  K, Tu^^^^^ 

nous  tout  pouvoir  ***'^"r,  auquel  Nous  en  dott- 
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huit  cens  mille  livres  pour  la  première  aanée ,  de  pareille  Amii- 
Î^Ltik  ^^  ^^  Dix-huit  cens  mille  livres  pour  chacune  des  neuf  années 
fuivantcs,  &  par  augmentation  de  la  fomme  à  laquelle  le  trou- 
vcront  monter  les  arrérages  des  .Capicsiux  qui  auront  été  ren^ 
bourfez  d^ns  le  cours  de  chacune  defditts  neuf  années. 

XV.  Lefiits.  rembourfemens  ferbdt  faite  aux  premier  Jan*- 
vier  6c  premier  Juillet  de  chaque  année  ^  à  cïommençer  du  prê^ 
mier  Janvier  de  Tannée  i748^'&  ainfî  de  fuito^^  ce  $  nonob- 
flant  toutes  opoiitions ,  autres  néanmoins  quQ  celles  qui  pou- 
roient  être  formées  entre  les  mains  dddit  Receveur  &  Païeur;. 
au  moïen  dequoi  ^  leCditesR^tes  rembourfées  feront  rejettées 
des  Etats,  à  compter  du  premier  jour  du  Semeftre  dans  lequd 
elles  devront  être  rembourfées  $  fauf  en  cas  d'opofition  fubfîf- 
tante  entre  les  mains  dudit  Receveur  &  Païeur  aufHies  Rem- 
bourfemens  ».4  dépôfer  les  deniers  deftinez.à  iceux,  ainfi  qu'il 
fera  ordonné  par'  JufBce ,  ou  convenu  entre  les  Parties  ihtei^- 
reliées ,  jufqu*àu  Jugement  qui  interviendra  fur  lefdites  opo- 
Étions. 

^I  DONNONS  EN  MANûEMENTa  no$ 
amçz  &  féaux  les.  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Rouen  ,  que,  notre  prcfentEdit  ils  aient  à  faire  lire,  publier 
&  regiftrer ,  te  contenu  en  icelui  garder  &  obferver  de  point 
en  point  félon  fa  fbmie  &:  teneur  ,  nonpbftant  tous  Edits , 
Déclarations ,  Arrêts  ,  Réglemens  ,  Clameur  de  Haro  ,  Char- 
tre  Norniànde,  &  autres  choies  à  ce  contriaires,  aufquels  Nous 
avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  ;  aux  Copies  du- 
quel collationnées  par  Tun  de  nos  amez  &;  f^aux  Confeillers- 
Secrétaires»  Voulons  quje  foi  foit  a}outée  comme  à  TOriginal  j 
C  A  K  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  6c 
fiable  à  toujours,  Nous  y  avons  fait  mettre  notre  SceJ.  Don- 
ne* à  Verfailles ,  au  mois  de  Décembre  ,  Tan  de  grâce  mil 
fept  cens  quarante-fîx  j  &  de  nôtre  Régne  le  trente-deuxième. 
Signé,  LOUIS  ;  Et  plus  bas.  Par  le  Rôy,  de  Voyek  ,  Vifa, 
Daguesseau.  VûauConfcil,  Machault.  Et  fcellé  du  grand 
3ceau  de  cire  verte. 

LA  ,  publie  &  regifire'  la  grande  jiudience  de  la  Ceur  fAinte*   A  R^lk^    ^ 
tn  Parlement ^U  7.  F/vrkr  17^.  'Signé  ,AUZANET.  ^ 
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Déclaration  du  Roy,  ponant  dcfenfes  à  ceux  de  nos 
Sujets  qui  ont  fait  Profeflion  de  la  Religion  Préten- 
due Réformée ,  de  vendre  durant  le  tems  de  trois  ans, 
à  compter  àxx  ii*  Mars  prochain,  les  Biens-immeu- 
Mes  qui  leur  apartiennent ,  &c. 

Di^  20.  Février  1 7  47^ 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  Je  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  ceux  qui  ces  prefen tes  Lettres  verront  ^ 
Salut.  Par  nôtre  Déclaration  du  z  2.  Février  1744.  Nous 
aurions  fait  défenfes  à  ceux  de  nos  Sujets  qui  auroîent  été  de 
la  Religion  Prétendue  Réformée  ,  de  vendre  fans  Permiffioii  ^ 
à  compter  du  12..  Mars  de  ladite  année"  1744.  leurs  Biens-im- 
jweubles&l'^univcrfalité  de  leurs  Meubles;  &  les  mêmes  raifon» 
qui  Nous  ont' déterminé  à  la  rendre  fubfiftante  eiicore^Nous 
avons  efKmé  à  propos  de  renouveller  les  défenfes  pendant  ua 
pareil  délais  A  CES  CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mou- 
vans  ,  Nous  avons  dit  ,  déclaré  &  ordonné  y  &  par  ces  Pre- 
fentes  fîgnées  de  nôtre  main  ,  difons  ,  déclarons  &  ordon- 
nons ,  Voulons  &  Nous  plak ,  que  les  précédentes  Déclarations* 
foient  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  j  &  conformément 
à  icelles ,  Nous  avons  fait  &  faifons  trës-exprefïes  inhibitions- 
&  défenfes  à  ceux  de  nos  Sujets  qui  ont  fait  Profeilîon  de  la. 
Religion  Prétendue  Réformée  ,  de  vendre  durant  le  tems  de* 
trois  ans,  à  compter  du  12.  Mars  prochain ,  Its  Biens-immeu- 
bles qui  leur  apartiennent  &  Tuniverfàlité  de  leurs  Meubles 
&  Efets  mobiliers ,  fans  en  avoir  obtenu  la  Permifïîoil  de  Nous,^ 
par  xLVk  Brevet  qui  fera  expédié  par  l'un  de  nos  Secrétaires  d'E- 
tat &  de  nos  Commandemens ,  pour  la.fbmmede  Trois  mille- 
livres  &  au-dctfîis  ,  &  àts  Intendans  &  Commifïaires  départis, 
pour  l'exécution  de  nos  Ordres  dans  \ts  Généralitez  ou  Pro- 
vinces où  ils  font  demeurans ,  pour  les  fbmmes  au-defïous  de^ 
Trois  mille, livres.  Nous  faifons  pareillement  défenfes  à  nof^' 
4its  Sujets  de  difpofer  de  leurs  Biens-immeubles  6c  de  Tuni- 
vcrfàirte  de  leurs  Meubles  &  Efets  mobiliers  par  donation  en- 
tre-vifs durant  lefdites  trois  années,  fî  ce  n*efl:  en  faveur  &  par 
lea  Contrats  de  Mariage  de  leurs.  Enians-ôc  petits-Enfans  ^  on 

i-liî 
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.         de  leurs  Héritiers  préfomptife  demeurons  dans  le  Roiaume  ^ 

Ï7  47  au  défaut  de defcendans  en  ligne  dircûe.  Nous  avons  déclaré ÔC 

Février,     ^éclarons  nulles  toutes  les  difpofitions  que  nofdics  Sujets  pou- 

roient  faire entre-yife de  leurs  Biens-immeubles,  en  tout  ou  ea 

{)arrie,  ou  de  funiverfalité  de  leurs  Meubles  &  Efets  mobi- 
iers,  enfemblc  tous  Contrats  ,  Quitances  &  autres  Aftes  qui 
feront  paflez  pour  raifon  de  ce,  durant  lefdits  trois  ans,  au 
préjudice  6c,  en  fraudes  des  Prefentesj  déclarant  auffi  nuls  les 
Contrats  d'Échange  que  nofdits  Sujets  pouroient  faire  pendant 
ce  tems  au  cas  qu'ils  fortifient  de  nôtre  Roïaume ,  &  qu'il  fe 
trouvât  que  les  cèofes  qu'ils  auroient  reçues  en  écî^afige  valul<< 
fent  un  tiers  moins  que  celles  qu'ils  auroient  données  ,  Vou- 
lons que  lorfque  les  "Biens  de  nofdits  Sujets  feront  vendue  ea 
Juflice  y  ou  abandonnez  par  eux  à  leurs  Créanciers  en  païc- 
ment  des  dette? ,  pendant  lefdites  trois  années ,  lefdits  Créan- 
ciers ne  puiflent  être  coUoqùez  utilement  dans  les  ordres  6c 
préférences  que  l'on  en  fera ,  qu'en  «portant  les  Contrats  ea 
bonne  &  lue  forme ,  &  les  Titres  de  leurs  dettes ,  devant  ceux 
qui  feront  lefdits  ordres  £c  préférences ,  ni  en  toucher  le  prix 
&  fe  faire  ajuger  &  prendre  la  totalité  ou  partie  defdits  Biens 
en  paiement  des  fommes  à  eux  dues  ,  ou'après  avoir  afîrmé 
préalablement  &  en  perfonne  pardeyant  le  Juge  qui  fera  1  or- 
dre &  préférence,  fî  l'on  les  pourfuit  en  Juflice,  ou  pardevanc 
le  Juge  du  lieu  où  ils  fe  feront  à  l'amiable  ,  que  leurs  dettes 
fontlerieufes  ,  &  qu'elles  leur  font  ducs  éfedivement  j  le  tout, 
à  peine  de  confîfcation  des  fommes  par  eux. touchées  ,  ou  des 
Biens-meubles  ou  Efets  qui  leur  auront  été  ajugez  ou  délaif^ 
fez  ,  c^  cas  que  les  Titres  par  eux  raportez ,  ou  que  les  afir- 
mations  qu'ils  auront  faites  ,  ne  fe  trouvaflènt  pas  véritables. 
SI  JDON  NONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amcz  &  féaux 
les  Gens  xenans  notre  Cour  de  Parlement  de  Rouen ,  que  ces 
prefentes  ils  aïent  à  feire  enregiftrer ,  &  le  contenu  en  icelles 
garder  &  obfèrver  felçh  fa  forme  &  teneur  i  C  a  r  tel  eft  notre 
plaifir.  En  témoip  dç  auoi  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre 
Scel.  D  CNN  e'e  à  yertailles  ,  le  vingtième  jour  de  Février  , 
i'aii  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-fept  j  &  de  nôtre  Régne 
le  trente-^deuxiéme  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  Par  le  Rôy^ 
P,H  E  L  Y  p  E  A  u  X.  Et  fcelléc  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

J^^' ,  pu!^i$/c  &  rcgijheây  U  grande  audience  de  la  Ceur  jeéintf^  A  ÂWifli 
$n  Parlfif^çnt ,  U  y.  Marji  17 47:  Sigaé^  A  U  Z  AN  Ë T» 
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Edit  du  Roy  ,  porraiit  création  de  deux  Contrôleur» 
des  Jurez-Mouieurs-Cordeurs  de  Bois  à  Roiien. 

Hu  mois  JC  Avril  i747^ 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu-,  Roy  de  France  &  de  Na-         / 
varrc  :  A  cous  prefens  &  à  venir  ,  Salut.  Aïant  éti  in-  '  ayôLt 
formé  que  les  Jurez- Cordeurs-Mou leurs- Vifîteurs  &  Compteurs  ■ 
de  Bois,  &  Vifiteurs  de  Foins  de  nôtre  Ville  &  Fauxbourgs  de 
Roiien  ,  font  à  l*arrivéc  des  Bateaux  des  Vifites  trop  légères  dés 
Bois,  dont  le  prix  fe  régie  cependant  à  la  Police ,  fur  le  raporc 

Su'iis  font  de  leur  qualité ,  erofleur  &  longueur ,  qu'ils  ne  s'ar- 
ment qu'à  la  fuperfîcie  que  les  Marchands  compofent  de  Bois 
choifîs ,  tandis  que  l'intérieur ,  qui  fe  vend  fur  le  même  pied  y 
eft  d'une  bien  moindre  efpéce  :  Qu'ils  ne  font  pas  plus  exacts 
fur  le  Foin ,  dont  partie  fe  trouvant  pécher  en  poids  &  en  qua- 
lité, ne  peut  plus  être  emploïée  à  (a  vraie  deftination,  8c  que 
fouvent  même  ils  font  Faire  les  fondions  de  leurs  Ofices  par 
Gens  de  journée  fans  expérience  ,  ce  qui  caufe  au  Public  un 
jJVréjudiee  confîdérabie  ;  à  quoi  étant  néceflaire  de  pourvoir  ^ 
Nous  avons  jugé  à  propos  d'établir  des  Contrôleurs  defdits  Ju- 
rez-MouleursrCompteurs  &  Vifiteurs  de  Bois  &  Foins.  A  CES 
CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  &  de  nôtre  certaine 
fcience  ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par 
nôtre  prelent  Edit  perpétuel  &  irrévocable,  créé  &  érigé ,  créons 
&  érigeons  en  Titre  d'Ofice  formé ,  deux  Contrôleurs  des  Ju- 
rc2-Cordeurs-Mouleurs-Vifîteurs-Compteurs  &  Prifcurs  de  Bois 
&  Foins,  qui  feront  amenez  ,  tant  par  eau  que  par  terre  ,  ea  . 
nôtre  Ville  &  Fauxbourgs  de  Rouen.  Voulons  que  ceux  qui 
feront  pourvus  defdits  Ofices  ,  fefient  à  l'arrivée  des  Bateaux  > 
la  vifite  des  Bois  &  Foins ,  conjointement  avec  les  Jurez  Mou- 
leurs établis  en  ladite  Ville  s  que  fur  le  raport  qu'ils  feront  te- 
nus de  faire  de  la  groflèur  ,  longueur  &  qualité  defdits  Bois , 
le  prix  en  foit  réçfè  à  la- Police  avant  que  la  diftribution  en 
foit  faite  au  Public  \  qu'ils  affiftent  au  Cordage  de  la  Bûche  ; 
qu'ils  examinent  fi  les  Foins  font  de  poids  &  qualité,  &  veil- 
lent fur  toutes  \^%  fonélions  defdits  Jurez-Mouleurs.  Et  pour 
donner  moien  aufdifâ  Contrôleurs  créez  par  le  prefent  Edit  i 
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de  Ce  bien  aquiter  de  leurs  fonâions  ^  &  de  les  remplir  avec 
affiduité  &  diligence.  Nous  leur  avons  atribué  &  atribuons  XJtk 
fol  neuf  deniers  pour  chac^^ue  Corde  de  Bois,  &  furies  Fagots^ 
Coterets  &  tous  autres  Bois  à  brûler  à  proportion  ^  &c  fepc  de- 
niers •&  demi  fur  chaque  Carre  de  Foin ,  compofée  de  vingt- 
deux  botes  du  poids  ordinaire ,  defquels  Droits  ils  feront  bour- 
fe  commune.  Joiiirônt  en  outre  les  Oficiers  ci-deflus  créez ,. 
de  ?exemptioii  de  logement  de  Gens  de  Guerre  „  de  la  Collec- 
te des.  Tailles ,  Tutelle ,  Curatelle ,  Nomination  à.icelles,.  Guet 
&  Garde  ^  &  autres  Charges  publiques!  Pouront  les  Aquéreùrs 
defdits  Ofices,  en  casdç  maladie,  ab^nce,  empêchement,  ou 
abondance  de  Bateaux ,  commettre  aux  fonctions  defdits  Ofî- 
ces  qui  bon  leur  femblera,,en  prêtant  par  ceux  qu'ils  pommet- 
cront ,  ferment  en  JufHce  ,  &  defquels  Commis  ils  (kmeure- . 
ront  garants  &  rcfponfables^   Voulons  que  ceux  qui  prêteront 


mprunts  dans  les  Quitances  de  Finance  qui 
vrées  j  &  à  Tégard  du  Droit  de  Marc  d*or  &c  dit  Sceau  pour 
leurs  premières  Provifîons  >  Nous  les  avons  régler,  i  vingt-cinq 
livres  pour  le  Sceau ,,  &  quinze  livres  pour  le  Droit  de  Marc  d*or> 
&  pour  les  frais  de  leur  Riceptioii  qui  fera  faite  devant  le  fiail«- 
ly  de  Rouen  ^  ou  fon  Lieutenant  ,  à  vingt  livres  pour  toutes 
chofes  y  y  compris  les  droits  du  Gréfier.  SI  DONNONS  Eii 
MANDEMENT  à  nos  amez  èc  féaux  les  Gens  tenaas  nôtre: 
Cour  de  Parlenxcnt  à  Rouen  ^  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient 
à  faire  lire ,  publier  &  eûregifirer  ,  &;  icelui  faire  exécuter  fé- 
lon fa  forme  &  teneur ,.  nonobflant  tous  Edits-,  Déclarations^ 
Clameur  de  Haro  ,  Chartre  Nornundc  &  Lettres  à  ce  contrai- 
res ,  aufquelles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  nôtre  pre- 
^  fcnt  Edit  }  G  A  R  tel  e|(l  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  çhofV 
•  ferme  &  fiable  à  toujoiirs^.  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre 
Scel.  Donne'  à  yerfailles.,  au  mois  d'Avril ,  Tan  de  gr^ice 
mil  fèpt  cens  quarante-fept  y  &  de  nôtre  Régne  le  trentc-deuxié- 
me^  Sdgné ,  LOUIS,  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy ,  Phelypeaux*^ 
Vifa  ,  Daguesseau^  Yû  au  Confcdl  ^.  Maçhaul*?.  Et  Cc^llé 
4*tia  grand  Sceau  de  cire  yéurte^ 

I'^ ,  public  &  rcgi^  ^  U  grande  jiudience  ii  ta.  Coiér  fi'aru^   AR^uc^ 
€n  PaHwm ,  U  tS.  Mai  1747^  Signé  ,.  A  U  Z  A  N  E  T. 
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X)ççht2itioûéu,Koy  ^  concernant  la  difoujpGîon  des  Biens 
«xijuis  la  Lbràîiie.  :xi         ; 

LOUIS  par  la  grâce  de  Picto ,  Roy  de  France  &  de  Na-  ^7!^ 
^arre  :  A  tous -ceux  qui'çes  jprefentes  Lettres^  verront,  Avril,* 
Salut.  Par  nôtre  Edit  du  mois  de  Juillet  ï  7J  8.  Nc4is  avons 
ordonné  que  les  Contrats  &  Aékts  publics  paffez  en  Loraine  , 
-emporteroient  hypotéque  fur  les  Terres  iîtuëes  dans  nos  Etats, 
-&  que  les  Jugemens  des  Tribunaux  de  ce  Païs  feroient  pa- 
reillement exécutez  dans  Tétenduë  de  nôtre-  Domination  i  à 
quoi  Nous  nous  étions  porté  <i*aùtant  plus  volontiers,  que  par 
xm  Edit  du  mois  de  Juin  précédent  ,  nôtre  très-cher  rrere  & 
beau^pere  le  Roy  de  Pologne,  Duc  de  Loraine,  avoit  donné  le 
même  Privilège  aux  Aéles  reçus  par  nos  Oficiers  publics  ,  & 


igit 

la  difcuffion'de  tous  ^lei  Biens  d'un  Débiteur  qui  pbffède  en 
même-tems  des  Efets  rhobilierjj  ou  -immobiliers  y  les  uns  dans 
nôtre  Roïaume  ,  les  autres  dans  le  Duché  de  Loraine ,  Terres 
&  Païs  poiïBdez  en  pleine  Souveraineté  par  âôtredh  Frère  8c 
iDeau-Pèrè.  Noîis  ayons  ton  fîdërë  que  fi  la'  diCciiSié^  de  ces 
Biens  fe  faifoit  féparément  dans  chacun  âeç  deux  Etats  où  les 
Biens  &  Efets  faius  fe  trouveroient,  léls  Débiteurs  &  les  Gréan^ 
triers  feroient  expofez  à  de  doubles  fràfis  ,  à  de  longs  retarde- 
mens  &  à  des  contrarierez  de  Jugemens  lut  les  mfêmes  queftions, 
Oeft  pour  éviter  des  inconvéniens  fi  préjudiciables  aux  Sujets 
des  deux  Dominations  ,  que  Nous  avons  cru  ,  après  en  être 
•convenus  avec  le  Roy  de  Pologne  ^  Duc  de  Loraine  ,  qu*il 
étoit  néccflaire  d*étàblir  uÀe  régie  fixe  &  uniforme  ,  par  la- 
<juelle  la  compétence  des  Tribunaux  de  nôtre  Roïaume  ,,par 
laport  aux  Biens  qui  feroient  fàifîs  dans  les  Païs  ci-deflîis  mar- 
quez I  &  celle  des  Tribunaux  défaits  Païs  ;  par  rapôrt  aux 
Biens  faifis  dans  nôtre  Roïaume ,.  feroit  toujours  également 
déterminée  de  part  &  d'autre.  La  plus  fimple  &  la  plus  con- 
forme {lu  Drok  commun  de  toutes  les  Nations ,  eft  de  donner 
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iw  ■■  .  »   réciproquement  la  préférence  iùx  Juges  de  cehii  des   deux 

*  Vvia     JE^ts  oii  le  Défendeur  aura  fon  domicile  j  &  cette  régie  Nous 

a  paru  d'autant  plus  convenable,  que  comme  le  Roy  de  Polo- 

fne  y  Duc  de  Loraine  l'a  établie  pareillement  en  faveur  de  nos 
u|ets  ,  lorfque  le  Débiteur  qui  aïant  des  Biens  dans  les  Païs 
Î^ar  lui  poflBdez  en  pleine  Souveraineté,  aura  fon  domicile  dans 
es  Païs  foûmis  à  nôtre  obéïflànce.  Nous  avons  la  fatisfa£bion  de 
prévenir  tous  les  diférends  qui  poUroient  naître  fur  la  compé- 
tence des  Juges  entre  nos  Sujets  &  ceux  du  Roy  de  Pologne. 
ACES  CAUSES  y  6c  autres  confidérations  à  ce  Nous  mou- 
vantes y  de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  fcience  ,  pleine 
puiflance  6c  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  la  prefente  Dét- 
claration  fignée  de  nôtre  main  ,  dit ,  déclaré  &  ordonné  ,  di- 
jfons  y  déclarons  Se  ordonnons ,  Voulons  6c  Nous  plaît  ce  qui  fuit« 
ARTICLE  PREMIER. 
Voulons  que  nôtre  Edit  du  mois  de  Juillet  1738.  ibit  exé»- 
cuté  félon  fa  forme  &  teneur  ;  ce  faifant  „  que  lorfque  la  dif. 
cuffion  des  Efets  d'un  Débiteur  domiciflié  dans  le  Duché  de 
Loraine  ,  Terres  &  Païs  poflHdez  en  pleine  Souveraineté  par 
.nôtredit  Frère  &  Beau-pere  le  Roy  de.  Pologne  ,  Duc  de  Lo- 
raine ,  aura  été  portée  dans  un  Tribunal  defdits  Païs  ^  la  par- 
tie des  Biens-meubles  ou  immeubles  qui  ie  trouvera  apartenir 
au  Débiteur  dans  l'étendue  de  nôtre  Domination  ,  fbit  difcu- 
tée  dans  le  même  Tribunal,  fans  que  nos^  Juges  puilïent  alors 
en  prendre  aucune  connoiflànce. 

IL  Ordonnons. ,  conformément  audit  JEdit  ,  que  tous  les 
Jugemens  rendus  par  les  Jugps  des  Païs  ci-defTus  marquez ,  en 
▼ertu  defquels  les  Biens  ou  Efets  du  Débiteur  auront  été  oit 
pouront  être  faifîs  ;  comm'auffi  tous  les  Jugemens  qui  inter- 
viendront dans  le  cours  de  la  difcuifîon  dei<kts  Biens  6c  Efets^ 
foient  mis  à  exécution  dans  Tétenduë  defdks  Etats,  après  avoir 
préalabkn^nt  obtenu  de  Nous  les  Pareatis  fur  ce  liéceflaires.. 
III.  Les  Saifies  tant  mobiliairesque  réelles  „  luftaoce^de  Pré^ 
férence,  Diftribution  de  deniers ,  Baux  judiciaires  ,  &:  Âjudi* 
cations  par  Décret  ou  autrement  j  6c  généralement  toutes  les 
Pourfuites  qui  fe  feront ,  6îC  toutes  les  Conteftations  qui  naî- 
tront pour  raifbn  defdits  Biens^meubles  ou  immeubles  étant 
dans  nôtre  Roïaume ,  qui  apartiendront  à  un  Débiteur  dooiir 
cilié  dans  les  Païs  poffèdez  en  pleine  Souveraineté  parle  Roy  de 
Pologne  y  Duc  de  X^oraine  ^  îibroac  portées  devant  les  Juges.de^ 

dits 
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dits  PaYs  qui  doivent  en  connoître  ,  ainfi  &  de  la  même  ma-  ■ 
niére  que  li  lefdits  Biens-meubles  ou  immeubles  fe  trouvoient  '7  47. 
dans  l'étendue  defdits  Païsj  le  tout ,  aux  conditions  marquées  * 

par  les  Articles  fuivans. 

IV.  Les  Saifîes  tant  mobiliaires  que  réelles  ,  &  Criées  des 
Biens  fîtuez  dans  les  Pais  de  nôtre  obéïflance,  feront  faites  par 
un  Hujflîer  ou  Sergent  aïant  pouvoir  d'exploiter  dans  le  lieu 
où  fe  fera  la  faifie  ,  &  en  obfcrvant  les  formalitez  prefcrites 
J)ar  les  Ordonnances,  Loix  &  Coutumes  qui  y  feront  obfer- 
vées ,  foit  pour  les  Exploits  de  faifie  réelle  ,  loit  pour  les  Criées, 
lefquelles  feront  cerufiées  par  les  Juges  du  lieu  oîi  les  Biens 
faius  feront  (îtncz. 

V.  Lefdites  Ordonnances,  Loix  &  Coutumes  feront  pareil- 
lement obfervées  dans  les  Jugeraens  qui  feront  rendus  fur  le 
fond  des  Droits  des  Créanciers  &  autres  j  pour  ce  qui  concer- 
ne  lefdits  Biens. 

VL  Ordonnons  en  outre  que  les  Sujets  du  Roy  de  Pologne  y 
Duc  de  Loraine  ,  qui  ont  leur  domicile  dans  l'étendue  des  Païs 
poflTédez  par  lui  en  pleine  Souveraineté,  ne  pouront  être  vala- 
olement  affi^nez  devant  le^  Juges  de  nôtre  Roïaume  ^  qu'en 
leurdit  domicile  en  prenant  Paréatis  ,  fans  que  les  Régies  éta- 
blies pour  les  Affignations  données  à  des  Etrangers  ,  puiflent 
avoir  lieu  à  leur  égards  &  fera  tout  le  contenu  en  nôtre  pre- 
fente  Déclaration  exécuté  nonobstant  toutes  Loix  ,  Ordonnan- 
ces, Coutumes  fie  Ufages  à  ce  contraire* ,  aufquels  Nous  avons 
dérogé  &  dérogeons  par  ces  Prefentes. 

SipONNONS.EN  MANDEMENT  â  nos  amez  Se 
féaux  les  Gens  tenans  notre  Cour  de  Parlement  de  Roiienv 
que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  regiftrer  ,  Sc 
le  contenu  en  icelles  garder ,  obferver  y  exécuter  &  faire  exé- 
cuter de  point  en  point  félon  leur  forme  &  teneur,  fans  y  con- 
trevenir ni  foufrir  qu*il  y  fbit  contrevenu  en  quelque  forte  &c 
manière  que  ce  foit;  C  A  R  tel  eft  nôtre  olai/ïr.  En  témoin  de 

2uoi  Nous  avons  fait  mettre  notre  Scel  à  cefdites  Prefentes^ 
.  >  o  N  N  E*  E  à  Verfailles  y  le  neuvième  jour  d'Avril  ^  l'kn  de  grâ- 
ce mil  fept  cens  quarante- fept  ;,&  de  nôtre  Régne  le  tren-"^ 
te-deuxiéme^  Signé  ,  L  O  U  I  S.   Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ^ 
Phelypeaux.    Et  (cellée  du  grand  Sceau  de  cire  jaune^ 

Ua^  publiée  &^  regiftrée  U  grande^  Auditrice  de  £r  Courfùinre,  A  R»uem. 
en  Tsrlemem ,  le  t?-  Aaujl  i747*    Signé ^AUZANET. 

ill.  Suin  du  N.tL  U  m 
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Arreft  du  Confeil  d^Etat  &  Lettres  Patentes  du  Roy, 
qui  ordonnent  que  les  Droits  atribuez  aux  Ofices  de 
Contrôleurs  des  Jurez-Cordeurs-Mouleurs-Vi/îteurs- 
Compteurs  &  Prifeurs  de  Bois  &  Foins  de  Ja  YïWq 
&  Fauxbourffs  de  Rouen  ,  créez  par  Edit  du  mois 
d'Avril  dernier ,  leur  feront  paiez  parles  Marchands. 

Du  z6.  AoH^  t747^ 

7^^^  T  E  R  O  Y  aiant  par  fon  Edit  du  mois  d'Avril  dernier , 
Aouft.  *  I  -j  créé  deux  Ofices  de  Contrôleurs  des  Jurez-Cordeurs- 
Mouleurs- Viiîteurs-Compteurs  &  Prifeurs  de  Bois  &  Foins, 
qui  feront  amenez  tant  par  eau  que  par  terre  ,  en  la  Ville  & 
Fauxbourgs  de  Roiien  ,  pour  par  les  Aquéreurs  d'iceux ,  faire  à 
Tarrivée  des  Bateaux  ,  la  vifite  des  Bois  &  Foins,  conjointement 
avec  les  Jurez-Mouleurs  établis  en  ladite  Ville;  &  fur  leur  ra- 
port  de  la  longueur  &  qualité  defdits  Bois  ,  le  prix  en  être 
réglé  à  la  Police  avant  que  la  diftribution  en  foit  faite  au  Pu- 
blic,  aflîfter  au  Cordage  de  la  Bûche,  examiner  fi  les  Foins 
font  de  poids  &  qualité ,  &  veiller  fur  toutes  les  fonctions  def- 
dits Jure^-Mouleurs;  avec  atribution  pour  raifon  defdites  fonc- 
tions, d'Un  fol  neuf  deniers  pour  chaque  Corde  de  Bois  ;  &  fur 
les  Fagots  ,  Coterets  &  tous  autres  Bois  à  brâler  à  proportion  j . 
&  Sept  deniers  &  demi  fur  chaque  Carre  de  Foin  ,  compofé  de 
Tingt-deux  Botes  du  poids  ordinaire  5  &  Sa  Majefté  étant  infor- 
mée de  la  dificulté  qui  s'eft  élevée  fur  la  aueftion  de  /çavoir 
par  qui  cts  Droits  feront  païez  ,  foit  par  le  Marchand  ,  fbit 
par  TAcheteur  ;  à  quoi  étant  néceflàire  de  pourvoir  ;  Oui  le 
Raport  du  Sieur  de  Machault  ,  Confeiller  ordinaire  au  Con- 
feil P.oïal,  Contrôleur  Général  des  Finances-,  SA  MAJESTE' 
ETANT  EN  SON  CONSEIL,  a  ordonné  &  ordonne,  que 
ledit  Edit  du  mois  d'Avril  dernier,  fera  exécuté  félon  fa  forme 
&  teneur  j  &  en  conféquence  ^  que  les  Droits  d'Un  fol  neuf 
deniers  fur  chaque  Corde  de  Bois  ,  &  fur  les  Fagots ,  Coterets 
&  tous  autres  Bois  à  brûler  à  proportion  \  &  Sept  deniers 
&  demi  fur  chaque  Carre  de  Foin  ,  compofê  de  vingt- 
deux  Botes  du  poids  ordinaire  ,  atribuez  par  ledit  Edit  aux 
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Cotttrôleurs  des  Jurez- Cordeurs  Mouleurs-Vifîteurs-Compteurs         ,  . 
&  Prifeurs  de  Bois  &  Foins  qui  feront  amenez  ,  tant  par  eau  »  7  4  t. 
que  par  terre  en  la  Ville  &  Fauxbourgs  de  Rouen  ,  leur  feront    *°"^ 
païez  par  les  Marchands  ,  tout  ainfi  &  de  la  même  manière 
que  les  Jurez-Mouleurs  perçoivent  ceux  qui  leur  ont  été  atri- 
buez  i  &  pour  l'exécution  du  prefent  Arrcft  ,  toutes  Lettres 
néceflàires  feront  expédiées.  F  A  it  au  Confeil  d'Etat  du  Roy, 
Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  au  Camp  de  Hamal ,  le  vingt-fixiéme 
jour  d'Aouft  mil  fept  cens  quarante-fept. 
'  Signé,  PHELYPEAUX. 


LETTRES    PATENTES    DU    ROY, 

fur  J'Arreft  du  Confeil  ci-deffus. 

Du  vingt'fixieme  jlouji  mil  fept  ctns  (judrante-J^ft* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  nos  amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour 
de  Parlementa  Roiîen ,  S  a  l u t,  Aïant  par  nôtre  Edit du  mois 
d'Avril  dernier  ,  créé  deux  Ofices  de  Contrôleurs  des  Jurez- 
Cordeurs-Mouleurs-Vifiteurs-Compteurs  &  Prifeurs  de  Bois  & 
Foins,  qui  feront  amenez  tant'par  eau  que  par  terre,  en  nôtre 
Ville  &  Fauxbourgs  de  Roiien  ;  pour  par  les  Aquéreurs  d'iceux,, 
faire  à  l'arrivée  des  Bateaux .,  la  vifîte  des  Bois  &  Foins  ,  con- 
jointement avec  les  Jurez-Mouleurs  établis  en  ladite  Ville  j  6c 
fur  leur  raport  de  la  longueur  &  quajité  defdits  Bois ,  le  prix- 
en  être  réglé  à  la  Police  avant  que  la  diftribution  en  foit  faite 
au  PubJic  y  affifter  au  Cordage  de  la  Bûche  ,  examiner  fi  les 
Foins  font  de  poids  &  qualité ,  &  veiller  fur  toutes  les  fondions- 
defdits  Jurez-Mouleurs ,  avec  atribution  pour  raifon  defdites* 
fondions,  d'Un  fol  neuf  deniers  pour  chaque  Corde  de  Bois.,, 
-  &  fur  les  Fagots ,  Coterets  &  tous  autres  Bois  à  brûler  à  pro- 
portion j&  Sept  deniers  &  demi  fur  chaque  Carre  de  Foin  ,com— 
pofé  de  vingt-deux  Botes  du  poids  ordmaire  j  &  étant  informé" 
deJadifîcultequîs'eftélevéefurla  queftion  de  fçavoir  par  qui  ce& 
Droits  feront  païez  ,  foit  par  le  Marchand ,  foit  par  TAchetetH",  à 
quoi  Nous  y  avons  pourvu  par  l'Arreft  de  cejourd'hui  rendu  eii^ 
nôtre  Confeil  d'Etar,Nous  y  étant,  pour  l'exécution  duquel  Nous.» 
avons  ordonné  que  toutes  Lettres  néceflàires  feroient  expédiées*^ 

M'  m  i  jf 
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A  CES  CAUSES ,  de  Tavis  de  nôtre  Confcil  ,  qui  a  vu  ledit 
IL^  ^  Arreft  ci-ataché  fous  le  Contrefcel  de  notre  Chancellerie ,  Nous 
avons  ordonné  ,  &  par  ces  Prefentes  fîgnécs  de  nôtre  main  , 
ordonnons  que  nôtredit  Edit  du  mois  d'Avril  dernier  ,  fera 
exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  ;  &  en  conféquence ,  que  les 
Droits  d*Un  fol  neuf  deniers  fur  chaque  Corde  de  Bois  ,  & 
fur  les  Fagots,  Coterets  &  tous  autres  Bois  à  brûler  à  propor- 
tion ;  &  Sept  deniers  &  demi  fur  chaque  Carre  de  Foin  ,  com- 
pofé  de  vingt-deux  Botes  du  poids  ordinaire  ,  atribuez  par 
nôtredit  Edit  aux  Contrôleurs  des  Jurez-Cordeurs-Mouleurs- 
Vifîteurs-Compteurs  &  Prifcurs  de  Bois  &  Foins  ,  qui  feront 
amenez  tant  par  eau  que  par  terre  en  nôtre  Ville  &  Faux- 
bourgs  de  Roiien ,  leur  feront  païez  par  les  Marchands  ,  tout 
ainfi  &  de  la  même  manière  que  les  Jurez-Mouleurs  perçoi- 
vent ceux  qui  leur  ont  été  atribuez.  SI  VOUS  MANDONS 
que  ces  Prefentes  vous  aïez  à  faire  regiftrer  (  même  en  tems  de 
Vacations  )  &  le  contenu  en  icelles  exécuter  félon  leur  forme 
Se  teneur ,  nonobftant  Clameur  de  Haro  ,  Chartre  Norman- 
de ,  &  Lettres  à  ce  contraires  ;  Car  tel  eft  nôtre  plaiiîn 
D  o  N  N  e'  E  s  au  Camp  de  Hamal ,  le yingt-fîxiéme  jour  d*Aouft, 
Tan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-fept  j  &  de  nôtre  Régne 
le  trente- deuxième.  Signé  ,  LOUIS.  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy, 
Phelypeaux.  Et  fccllées d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Regifirees  parprovifion  es  Regifires  de  la  Chambre  des  Vacations.  A  Rouen 
4n  Parlementa  le  14*  Ohohre  1747^  Signé,  AUZ  ANET* 

Ordonnance  du  Roy  ,  concernant  les  Subftitutions, 

Du  mois  d*AûuJl  s  7  47* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  Salut.  Dans  la  ré- 
folution  que  Nous  avons  prife  de  faire  céder  l'incertitude  &  la 
diverfité  des  Jugemens  qui  fe  rendent  dans  les  difércns  Tribu- 
naux de  nôtre  Roïaume  ,  quoi  que  fur  le  fondement  des  mê- 
mes Loix ,  la  matière  des  Donations  entre-vifs  &  celle  des  Tef 
tamens  ,  Nous  ont  paru  par  leur  importance  ,  devoir  être  les 
premiers  objets  de  notre  atention  ,  &  elles  ont  i^t  le  fujet  de 
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nos  Ordonnances  des  mois  de  Février  173 1.  &  d'Aouft  1735.  __ 
Nous  nous  fommes  propofez  enfuice  d'établir  la  même  unifor7  '7  4  7* 
mité  de^  Jurifprudence  a  l'égard  des  Subftitutions  fidei-Com-    ^^^^^' 
miffaires  ,  qui  peuvent  fe  faire  également  par  Tun  &  par  l'au- 
tre genre  de  difpofition.    La  matière  des  hdei-Commis  ,  fort' 
iîmple  dans  fbn  origine  ,  eft  devenue  beaucoup  plus  compo- 
fée,  depuis  que  Ton  a  commencé  à  étendre  les  Subftitutions 
à  plufieurs  Perfonnes  apellées  les  unes  après  les  autres ,  &  mê- 
me à  plufieurs  degrez ,  ou  à  une  longue  fuite  de  générations  : 
il  s'eft  formé  par-la  comme  un  nouveau  genre  de  Succeffion  y 
oii  la  volonté  de  l'homme  prenant  la  place  de  la  Loi,  a  donné 
lieu  d'établir  auffi  un  nouvel  ordre  Jurifprudence ,  qui  a  été 
reçu  d'autant  plus  favorablement  ,  qu'on  l'a  regardé  comme 
tendant  à  la  confervation  du  Patrimoine  des  Familles ,  &  à  donner 
aux  Maifons  les  plus  illuftres  le  moïen  d'en  foutenir  l'éclat: 
Mais  le  grand- nombre  de  dificultez  qui  fe  font  élevées  ,  foit 
fur  l'interprétation  de  la  volonté  fouvent  équivoque  du  Dona- 
teur ou  du  Teftateur,  fqit  fur  la  compofition  de  fon  patrimoi- 
ne ,  &  fur  les  diférentes  détradions  dont  les  fidei-Com  mis  font 
fufceptibles  ,  foit  au  fujet  du  recours  fubfidiaire  des  Femmes 
fur  les  Biens  grevez  de  Subftitution ,  a  fait  naître  une  infini- 
té de  Procès ,  qu'on  a  vu  même  fe  renouveller  plufieurs  fois  à 
chaque  ouverture  du  fidei- Commis  j  enforte  que  par  un  événe- 
ment contraire  aux  vues  de  l'Auteur  de  la  Subftitution ,  il  eft 
arrivé  que  ce  qu'il  avoit  ordonné  pour  l'avantage  de  fa  Famil- 
le ,  en  a  càufé  quelquefois  la  ruïne  j  d'un  autre  côté  ,  la  né- 
ceflîté  d'aflurer  &  de  favorifer  la  liberté  du  Commerce  ,  aïant 
exigé  de  la  fagcfle  de  la  Loi ,  qu'elle  établît  des  formalitez  né- 
ceflaires  pour  rendre  les  Subftitutions  publiques  ,  la  négligen- 
ce de  ceux  qui  étoient  obligez  de  remplir  ces  formalitez ,  eft 
devenue  une  nouvelle  fource  de  conteuations ,  où  les  fufrages 
des  Juges  ont  été  fufpendus  entre  la  faveur  d'un  Créancier  ou 
d'un  Aquéreur  de  bonne  foi  &  celle  d'un  Subftitué  ,  qui  ne 
devoit  pas  être  privé  des  Biens  fubftituez ,  par  la  faute  de  ce- 
lui qui  étoit  chargé  de  les  lui  remettre.    C'eft  par  toutes  ces 
confidérations ,  qu'après  avoir  pris  les  avis  des  principaux  Ma- 
giftra.ts  de  nos  Parlemens  &  des  Confeils  Supérieurs  de  nôtre 
Roïaume ,  qui  Nous  ont  rendu  un  compte  exa(Sh  de  leurs  Jii- 
rifprudences  diférentes  ,  Nous  avons  crû  que  les  deux  princi- 
paux objets  de  la  matière  des  fidei-Commis  ^  demandoient  que 
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-:?     -  Nous  partagcaflîons    cette  Loi  en  deux  Titres  difërens.    Le 
»  7>7-  premier  ,  comprendra  tout  ce  qui  concerne  les  Subftitutions 
^  *    fidei-Commifïaires  confîdérées  en  elles  -  mêmes  &   les  Droits 
qui   peuvent  être  exercez    fur    les    Biens    fubftituez.    Le  fe- 
•cond  y   r«çardera  les  obligations  impofées  à  ceux   qui   font 
grevez  de  Subftitution  ,  foit  pour  leur  donner  Je  caractère  de 
publicité  qui  leur  eft  néceflaire  ,  foit  pour  affurer  la  confiftan- 
ce  &  remploi  des  Efets  qui  en  font  partie ,  foit  pour  l'Expédi- 
tion &  le  Jugement  à^s  Conteftations  qui  s^élevent  dans  une 
matière  fi  importante.  Si  la  multitude  &  la  fubtilitédes  Quei^ 
tions  abftraites  dont  elle  eft  remplie  ,  TopoGrion  qui  régne  à 
cet  égard,,  non- feulement  entre  \ts  opinions  des  plus  célèbres 
Jurifconfultes  ,  mais  entre  les  Jugemens  des  Tribunaux  les  plus 
éclairez  ,,  &  la  néceflîté  àc  réfoudre  des  doutes  où  le  poids  pref- 
qu'égal  àcs  raifons  qu'on  opofe  de  part  &  d'autre,  rend  le  cnoix 
h  dificile  entre  les  fentimens  contraires ,  ont  retardé  plus  long- 
tems  que  Nous  ne  l'aurions  defiré,  la  publication  de  cette  Or- 
donnance :  Nous  efpérons  que  nos  Peuples  en  feront  dédom- 
magez par  la  grande  atention  que  Nous  avons  eue  à  la  mettre 
dans  l'état  de  perfe£kion  dont  elle  pouvoit  être  fufceptible»  Loin 
de  vouloir  y  donner  la  moindre  ateinte  à  la  liberté  de  faire  des 
Subftitutions,  Nous  ne  nous  fommes  propbfez  que  de  les  ren- 
dre plus  utiles  aux  Familles  \  &  nôtre  aplication  à  prévenir 
toutes  les  interprétations  arbitraires,  par  des  régies  fixes  &  uni- 
formes y  ne  fervira  qu'à  faire  refpe6ter  encore  plus  la  volonté 
des  Donateurs  &  des  Teftateurs,,  en  les  obligeant  feulement  à 
^expliquer  d'une  manière  plus  expreflè»    C^elt  ainfî  que  Nous 
*    donnerons  à  nos  Sujets  une  rtouvelle  preuve  du  foin  que  Nous^ 
prenons  de  maintenir  le  bon  ordre  au-dedans  de  nôtre  Roïau- 
me,  par  l'autorité  de  nos  Loix^  dans  le  tems  même  que  Nous 
Ibmmes  le  plus  ocupez  à  le  défendre  au-de|iors  par  la  force^ 
de  nos  Armes,  dont  le  principal  objet  eft  de  procurer  le  grand 
bien  de  la  Paix  ,  à  un  Peuple  fî  digne  de  notre  afeâdon  par 
fon  atachement  pour  nôtre  Perfonne ,  &  par  le  zèle  qu'il  feit 
éclater  tous  les  jours  de  plus  en  plus  pour  nôtre  fervice.  A  C  E  S- 
C  A  U  S  E  S  ,  &  autres  à  ce  Nous  mouvantes  ,  de  Tavis  de 
nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  certaine  fcience,  pleine  puiflancc 
&:  autorité  Roïale ,  Nous  avons  dit  y.  déclaré  &  ordonné  ,  di- 
fons  y.  déclarons,  ôt  ordonnons  „  Voulons  &  Nous  plaît  ce.  qui 
fiiir^ 
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TITRE    PREMIER.  'J^ 

Des  Biens  qui  fenvent  être  fuhfiitueZj ,  des  clau- 
Jes  ,  conditions  &  de  la  durée  des  Stfhfiitutions, 
&  des  Droits  qui  fewvent  être  exerceZj  fur 
lefdits  Biens, 

ARTICLE?  REMIER. 

V 

Les  Subftitudons  fidei-Commiflaires ,  dans  les  Païs  où  elles 
font  en  u/age ,  pouront  être  faites  par  toutes  Perfonnes  capa- 
bles de  difpofer  de  leurs  Biens ,  de  quelqu*état  &  conditions 
qu'elles  foient, 

IL  Les  Biens  qui  font  immeubles  par  leur  nature ,  pouront 
être  chargez  de  Subftitution ,  encore  qu*ils  fuflent  rëputez  Meu- 
bles à  certains  égards ,  par  les  difpofitions  des  Loix  ou  Coutu- 
mes des  Lieux. 

IIL  Les  Ofices  &  les  Rentes  conftituées  à  prix  d'argent  ou 
autrement,  pouroht  être  chargez  de  Subftitution ,  foit  dans  les 
Païs  où  les  Biens  de  ladite  qualité  font  réputez  immeubles , 
fbit  dans  ceux  où  ils  font  regardez  comme  Meubles  ^  &  en  cas 
de  vente  ,  fupreffion  où  réunion  defdits  Ofices ,  ou  de  rachat 
defdites  Rentes ,  il  fera  fait  emploi  xiu  prix  defdits  Ofices  por- 
té pir  le  Contrat  de  vente,  ou  qui  aura  été  par  Nous  fixé ,  ou 
du  principal  defdites  Rentes  dans  ledit  cas  de  rembourfement; 
le  tout,  fuivant  les  régies  qui  feront  prefcrites  dans  le  Titre  IL 
de  la  prefente  Ordonnance. 

IV.  Les  Deniers  comptant",  Meubles  ,  Droits*  &  Efets  mo- 
biliers ,  feront  cenfez  compris  dans  la  Subftitution  lorfqu*elle 
fera  apofée  à  une  difpofition  univerfelle  ,  ou  faite  par  forme 
de  quotité ,  à  moins  qu'il  n'en  ait  été  autrement  ordonné  par 
TAuteur  de  la  Subftitution  5  &  il  en  fera  fait  emploi  ainfî  qu'il 
/era  réglé  par  le  Titre  IL  à  l'exception  de  ceux  qui  feront  ci- 
après  marquez. 

V.  Les  Biens  mentionnez  dans  l'Article  précédent ,  ne  pou- 
ront être  chargez  d'aucune  Subftitution  particulière ,  qu^en  cas 
qu'il  ait  été  ordonné  expreflTément  par  l'Auteur  de  la  Subftitu:- 
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■  I         tion  ,  qu*il  fera  fait  emploi  des  Deniers  comptans ,  ou  de  ceux 
ÀoIa  ^*  ^"^  proviendront  de  la  vente  ou  du  recouvrement  defdits  Meu- 
bles ,  Droits  ou  Efets  mobiliers. 

VI.  N'entendons  comprendre  dans  la  difpofîtion  des  deux 
Articles  précédens,  les  Beftiaux  &  Uftenciles  fervant  à  faire 
valoir  les  Terres ,  lefquels  feront  ccnfez  compris  dans  les  Sub- 
ftitutions  defdites  Terres ,  fans  diftin(îlion  entre  les  difpofitions 
univerfellçs  &  particulières  ;  &  le  grevé  de  Subftitution  ne  fo- 
ra point  tenu  de  les  vendre  &  d*en  faire  emploi ,  mais  il  fera 
obligé  de  les  faire  prifer  &  eftimer  ainfi  qu'il  fera  rédé  par  Je 
Titre  IL  pour  en  rendre  d'une  égale  valeur  lors  de  Ta  reftitu- 
tion  du  fidei-Commis  ,  à  peine  de  tous  dépens  ,  dommages  & 
intérêts. 

VII.  Les  Meubles-meublans  &  autres  chofcs  ,mobiliaîres  qui 
fervent  à  Tufage  ou  à  Tornement  des  Châteaux  ou  Maifons  y 
pouront  être  chargez  des  mêmes  Subftitutions  que  les  Châteaux 
ou  Maifons  oii  ils  feront ,  pour  être  confervez  en  nature ,  pour- 
vu néanmoins  que  TAuteur  de  la  Subftitution  1  ait  ainfi  ordon- 
né expreffêment  ,  foit  qu'il  s'agifle  d'une  Subftitution  univer- 
felle  ,  ou  qu'elle  foit  particulière  ^  &  en  ce  cas ,  le  grevé  de 
Subftitution  fera  tenu  de  les  rendre  en  nature,  tels  qu'ils  fe- 
ront lors  de  la  reftitution  du  fidei-Co  mmis  y  k  peine  de  tous  dé- 
pens, dommages  &  intérêts. 

VIII.  Faifons  défenfes  de  faire  aucune  Subftitution  univer- 
felle  ou  particulière  ,  fous  la  condition  de  conferver  en  natu- 
re aucuns  autres  Efets  mobiliers  ,  que  ceux  qui  font  mention- 

^  nez  dans  les  deux  Articles  précédens ,  à  peine  de  nullité  de  Ja 
Subftitution  à  l'égard  defdits  Efets  :  Voulons  que  celui  auquel 
ladite  condition  au r oit  été  impofée  ,  les  pouede  librement  y 
fans  même  qu'il  foit  tenu  d'en  imputer  la  valeur  fiir  fcs  dér 
traâions» 

IX.  Les  Subftittttîons  apofêes  aux  Donations  entre-vifs  ,  ne 

{louront  avoir  leur  éfet  à  l'égard  des  Meubles  ou  Efets  mobi- 
iers,  qu'en  cas  qu'il  en  ait  été  fait  un  Etat  fîgné  des  Parties, 
&  annexé  à  la  Minute  de  la  Donation  ,  lequel  Etat  contiendra 
l'eftimation  defdits  Meubles  &  Efets  ;  le  tout ,  à  peine  de  nul- 
lité de  la  Subftitution  à  Tégard  deiHits  Efets  ,  fans  préjudice 
au  furplus  de  Texécutioa  de  l'Article  XV.  de  nôtre  Ordonnan- 
ce du  mois  de  Février  1731.  concernant  les  Donations. 
•X.  Le  Donataire  chargé  de  Subftitution  ^  fera  tenu  de  faire 

emploi' 
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emploi  du  prix  des  Meubles  &  Efets  qui  auront  ëtë  compris     '■     ■■■ 
dans  rétat  mentionné  en  TArticle  précédent,  lequel  emploi    ^7^^^* 
fera  fait  fuivant  ce  qui  fera  prefcrit  par  le  Titre  II.  de  la  pre- 
fente  Ordonnance. 

XL  Les  Subftitutions  faites  par  un  Contrat  de  Mariage  oti 
par  une  Donation  entre-vifs  bien  &  dûëment  acceptée ,  ne  pou- 
ront  être  révoquées ,  ni  les  claufes  d'icelles  changées ,  augmen- 
tées ou  diminuées  par  aucune  convention  ou  diipofition  pofté- 
rieurc,  même  du  confentement  du  Donataire  j  &  en  cas  qu*il 
renonce  à  la  Donation  faite  en  fa  faveur ,  la  Subfkitution  fera 
ouverte  au  profit  de  ceux  qui  y  auront  été  apcillei, 

XIL  La  difpofition  de  rArticle  précédent  aura  lieu  pareille- 
ment par  raport  aux  Inflitutions  contractuelles  :  Voulons  que 
lefdites  Inflitutions,  comm*auffi  les  Subftitutions  qui  y  feront 
apofées ,  foient  irrévocables  »  foit  entre  Nobles  ou  entre  Rotu^ 
riers  ,  dans  tous  les  Païs  oii  elles  font  en  ufage, 

XIIL  Les  Biens  qui  auront  été  donnez  par  un  Contrat  de 
Mariage  ou  par  une  Donation  entre-vifs  y  fans  aucune  charge 
de  Subftitution,  ne  pouront  en  être  grevez  par  une  Donation 
ou  difpofition  poftérieure ,  encore  qu'il  s'agiflè  d*ane  Donation 
faite  par  un  Père  à  Ces  Enfàns  y  que  là  Subflitntion  comprenne 
exprefTément  les  Biens  donnez  ,  &  qu'elle  foit  faite  en  faveur 
des  enfàns  ou  defcêndans  du  Donateur  ou  du  Donataire^ 

XLV.Lorfque  la  Donation  ou  Tlnflitution  contraduellç  au- 
ra été  £3iite  à  là  charge  de  remettre  les  Biens  donnez  à  celui 
que  le  Donateur  ou  le  Donataire  voudra  choifîr,  celui  qui  fe- 
ra élu  ne  poura  ,  fous  prétexte  de  Téledion  faite  en  fai  feveur, 
être  chargé  d'aucune  Subftitution. 

XV.  Le  contenu  aux  deux  Articles  précédens  fera  exécuté, 
quand  même  le  Contrat  de  Mariage  ou  PA6te  de  Donation 
contiendroit  une  réferve  faite  par  le  Donateur  y  de  la  faculté 
de  charger  dans  la  fuite  de  Subftitution  les  Biens  par  lui  don- 
nez ^  laquelle  réferve  fera  regardée  à  l'avenir  comme  nulle  & 
de  nul  éfet,  fans  préjudice  de  Texécution  des  réfèrves  portées 
par  des  AÂes  antérieurs  à  la  publication  de  la  prefente  Or- 
donnance. 

X VI.  N'entendons  rien  innover  par  les  Articles  XIIL  XIV. 
iBc  XV.  en  ce  qui  concerne  les  diipofîtionsf  par  lefqueUes  le 
Donateur  feroit  une  nouvelle  libéralité  au  Donataire ,  foit  en- 
cre^ifs  ou  à  càufe  de  mort ,  à  condition  que  les  Biens  qu'il  kit 
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avoit  précédemment  donnez  ,  demcurcroient  chargez  de  Sub- 
flitution  j  &  en  cas  auc.  ledit  Donataire  accepte  la  nouvelle  li- 
béralité faite  fous  ladite  condition ,  il  ne  lui  fera  plus  permis 
de  divifer  les  deux  difpo lirions  faites  à  fon  profit,  &  de  renon- 
cer à  la  féconde  pour  s'en  tenir  à  la  première ,  quand  même 
il  ofriroit  de  rendre  les  Biens  compris  dans  la  féconde  difpofl- 
fîtion  ,  avec  les  fruits  par  lui  perçus. 

XVII.  Dans  le  cas  porté  par  l'Article  précédent ,  où  le  Dona- 
taire auroit  accepté  la  nouvelle  libéralité  faite  fous  la  condi- 
tion de  Subflitution ,  même  pour  les  Biens  précédemment  don- 
nez ,  ladite  Subftitution  n'aura  éfet  que  du  jour  qu'il  Taura  ac- 
ceptée y  ou  qu'il  en  aura  fait  ordonner  l'exécution  à  fbn  pro* 
fit. 

XVIII.  N'entendons  que  la  difpofîtion  des  Articles  XIII. 
XIV.  &  XV.  puiflc  avoir  éfet  pour  les  Donations  entre  Mari 
&  Femme ,  ou  faites  par  le  Père  de  Famille  aux  Enfans  étans 
en  fa  puiflànce ,  ou  autres  Donadons  à  caufe  de  mort,  dans  les 
Pais  ou  elles  font  en  ufage. 

XIX.  Les  Enfans  qui  ne  feront  point  apellez  expreflîment 
k  la  Subftitution  ,  mais  qui  feront  feulement  mis  dans  la  con- 
dition, fans  être  chargez  de  reftituer  à  d'autres,  ne  feront  en 
aucun  cas  regardez  comme  étant  dans  la  difpofition  ,  encore 

3u'ils  foient  dans  la  condition  en  qualité  de  mâles,  que  la  con- 
itîon  foit  redoublée ,  aue  les  Grevez  foient  obligez  de  porter 
le  Nom  &  les  Armes  de  l'Auteur  de  la  Subftitution,  &  qu'il 
y  ait  prohibition  de  faire  détradbion  de  la  Quarte  Trebelliani- 
que ,  ou  qu'il  fe  trouve  des  conjectures  tirées  d'autres  circonf- 
tances,  telles  que  la  noblefle  &  la  coutume  de  la  Famille,  ou 
la  qualité  &  la  valeur  des  Biens  fubftituez,  ou  autres  préfbm- 
ptions ,  à  toutes  lefquelles  Nous  défendons  d'avoir  aucun  égard , 
a  peine  de  nullité.  ; 

XX.  Ceux  qui  font  apellez  à  une  Subftitution ,  &  dont  le 
Droit  n'aura  4>as  été  ouvert  avant  leur  décès  ,  ne  pouront  en 
aucun  cas  être  ccnfcz  en  avoir  tranfmis  l'efpérance  à  leurs  en- 
fans ou  defccndans  ,  encore  que  la  Subftitution  foit  faite  en 
ligne  dircde  par  des  afcendans ,  &  qu'il  y  ait  d'autres  Subfti- 
tuez  apellez  à  la  même  Subftitution  après  ceux  qui  feront  dé- 
céder,, Se  leurs  enfans  ou  defcendans. 

XXI.  La  reprefentation  n'aura  point  lieu  dans  les  Subftitu^ 
tions,  foit  en  direde  ou  en  collatérale  ,  &c  foit  que  ceux  en 
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faveur  de  qui  la  Subftitution  aura  été  faite ,  y  aient  été  apel- 
lez  colledivement ,  ou  qu'ils  aient  été  défignez  en  particulier, 
&  nommez  fuivant  l'ordre  de  la  parenté  qu'ils  avoicnt  avec 
l'Auteur  de  la  Subftitution  ;  le  tout ,  à  moins  qu'il  n'ait  or- 
donné ,  par  une  difpofîtion  exprefle  ,  que  la  reprefentation  y 
auroit  lieu ,  ou  que  la  Subftitution  feroit  déférée  fuivant  l'or- 
dre des  Succeflîons  légitimes. 

XXII.  Dans  les  Subftitutions  aufquelles  les  filles  font  zpeU 
jées  au  défaut  des  mâles,  elles  recueilleront  les  Biens  fubfti- 
tuez  dans  l'ordre  qui  aura  été  réglé  entr'elles  par  l'Auteur  de 
la  Subftitution  j  &  s'il  n*a  pas  marqué  expreflement  ledit  or- 
dre, celles  qui  fe  trouveront  les  plus  proches  du  dernier  Pof- 
fefleur  defdits  Biens  ,  les  recueilleront,  en  quelque  degré  de 
parenté  qu'elles  fe  trouvent  à  l'égard  de  l'Auteur  de  la  Subfti- 
tution ,  &  encore  qu'il  y  eût  d'autres  filles  qui  en  fuflent  plus  ' 
proches  ,  ou  d'une  branche  aînée. 

XXIIL  Dans  les  Subftitutions  faites  fous  la  condition  que 
le  Grevé  vienne  à  décéder  fans  enfans ,  le  cas  prévu  par  ladite 
condition  feracenfé  être  arrivé,  lorfqu'au  jour  du  décès  du  Gre- 
vé il  n'y  aura  aucuns  enfans  légitimes  &  capables  des  éfets  civils  > 
fans  qu'on  puifïe  avoir  égard  àl'exiftence  des  enfans  naturels  ^ 
même  légitimez  ,  autrement  que  par  mariage  fubféquent,j  ni 
pareillement  à  l'exiftence  des  enfans  morts  civilement  par  con- 
damnation pour  crime  ,  ou  incapables  des  Efets  civils  par  la 
I*rofeffion  folemnelle  de  la  vie  Religieufe,  ou  pour  quelqu'au- 
tre  caufe  que  ce  foit, 

XXIV.  Dans  tous  les  cas  où  la  condamnation  pour  crime 
emporte  mort  civile  ,  elle  donnera  lieu  à  l'ouverture  du  fidei- 
Commis  ,  comme  la  mort  naturelle  .;  ce  qui  fera  pareillement 
obfervé  à  l'égard  de  ceux  qui  auront  fait  Profeflîon  folemnelle 
de  la  vie  Religieufe, 

XXV.  La  condition  de  fe  marier  fera  cenfée  avoir  man- 
qué ,  ôc  celle  de  ne  fe  point  marier  (  dans  le  cas  où  elle  peut 
être  valable  )  fera  cenfée  acoinplie  lorfque  la  Perfonne  à  qui 
l'une  ou  l'autre  defdites  conditions  avoit  été  impoféc,  aura  fait 
Profeffioii  folemnelle  dans  Tétat  Religieux. 

XXVL  Dans  tout  Teftament ,  autre  que  le  Militaire ,.  l^ 
caducité  de  l'Inftitution  emportera  la  caducité  de  la  Subftitu- 
tion fidei-Commiflaire  ,  fi  ce  n'eft  lorfque  le  Teflament  coi** 
tiendra  la  claufe  codicilaire^ 
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p  XXVIL  La  renonciation  de  Vliéntict  inftitué ,  ou  du  Lé- 
'  Aouft.  è^^^^^^  5  ^^  Donataire  grevez  de  Subfldtution  ,  ne  poura  nuire 
au  Subftitué  ;  lequel ,  audit  cas  ,  prendra  la  place  dudit  Héri- 
tier ,  Légataire  ou  Donataire ,  foit  qu*il  y  ait  une  claufe  codi- 
cilaire  dans  le  Teftament,  ou  qu'il  n'y  en  ait  point  j  &  pareil- 
lement ,  en  cas  de  renonciation  du  Subftitué  ,  celui  qui  fera 
apellé  après  lui  prendra  fa  place. 

XXVIIL  Celui  qui  fera  apellé  à  une  Subftitution  fidei* 
Commifïaire ,  poura  y  renoncer ,  foit  après  qu'elle  aura  été  ou- 
verte à  fon  profit  ,  loit  avant  que  le  Droit  lui  en  foit  échu  ; 
mais ,  dans  ce  dernier  cas  ,  la  renonciation  ne  fera  valable  que 
lorfqu'elle  fera  faite  par  un  Ade  paflë  pardevant  Notaires , 
avec  celui  qui  fe  trouvera  chargé  de  la  Subftitution  ,  ou  avec 
le  Subftitué  qui  fera  apellé  après  celui  oui  renoncera  j  duquel 
A6ke  il  reftera  Minute ,  à  peine  de  nullité. 

XXIX.  L'exhérédation  prononcée  par  les  Pères  ou  Mères  ,  ne 
poura  priver  les  Enfans  deshéritez  des  Biens  qu'ils  doivent  re- 
cueillir en  vertu  de  Subftitutions  faites  par  leurs  afcendans  ou 
autres ,  fi  ce  n*eft  que  l'Auteur  de  la  Subftitution  ,  eut  ordon- 
né exprefï^ment  que  les  Enfans  qui  auroient  encouru  Texhéréda- 
tion ,  feroient  privez  des  Biens  par  lui  fubftituez,  ou  qu'ils  ne 
foient  dans  un  des  cas  où  ,  par  la  difpofîtion  des  Ordonnan- 
ces ,  ils  font  déclarez  déchus  &  incapables  de  toutes  Succef- 
fions. 

XXX.  L'Article  LIX.  de  l'Ordonnance  d^Orléans  fera  èxé^ 
cuté  i  &  en  conféquence ,  toutes  les  Subftitutions  faites  foit  par 
Contrat  de  Mariage  ou  autre  A6te  entre-vife  ,  foit  par  difpofi- 
tion  à  caufe  de  mort ,  en  quelques  termes  qu'elles  foient  con- 
çues ,  ne  pou  ton  t  s'étendre  au-aelà  de  deux  degrez  de  Subiti" 
tuez,  outre  le  Donataire,  l'Héritier  inftitué  ou  Légataire,  ou 
autf-e  qui  aura  recueilli  le  premier  les  Biens  du  Donateur  ou 
du  Teftateur.  N*entendons  déroger  par  la  prefente  difpofition 
à  l'Article  LVIL  de  l'Ordonnance  de  Moulins ,  par  raport  aux 
Subftitutions  qui  feroient  antérieures  à  ladite  Ordonnance. 

XXXI.  Dans  les  Provinces  où  les  Subftitutions  avoient  été 
étendues  par  l'ufage  jufqu'à  quatre  degrez  outre  l'Inftitution , 
la  reftriftion  a  deux  degrez  ,  portée  par  l'Article  précédent, 
ii'aura  lieu  que  pour  les  Subftitutions  oui  y  feront  »ites  à  l'a- 
venir ,  fans  qu'elle  puifle  avoir  éfet  à  l'égard  des  Subftitutions 
Élites  dans  lefdites  Provinces  par  des  Ades  entre-vifs  antérieurs 
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1  la  publication  des  Prefent»,  ou  par  des  dilpofîdons^à  caufe  ^_^^ 
de  mort  y  lorlque  celui  oui  aura  fait  lefditcs  aifpolitions ,  fera  17^7. 
décédé  avant  ladite  publication^  ^  Aouft, 

XXXIL  N'entendons  rien  innover  quant  à  prefent  à  l'é- 
gard des  Proviiices  où  les  Subftitutions  n*ont  pas  encore  été 
reftraintes  à  un  certain  nombre  de  degrez ,  Nous  réfervant  d'y 
pourvoir  dans  la  fuite ,  fur  le  compte  qui  Nous  en  fera  rendu  ^ 
ainfî  que  Nous  le  jugerons  convenable  pour  le  bien  &  avanta- 
ge de  nos  Sujets  défaites  Provinces. 

XXXIII.  Les  degrez  de  Subftitution  feront  comptez  par  tê- 
tes de  non  par  foudies  ou  générations  ,  de  telle  manière  que 
chaque  perfonne  foit  comptée  jpour  un  deçré, 

XXXIV.  En  cas  que  la  Subftitution  ait  été  faite  au  profit 
de  pluiîeurs  frères  ou  autres  apellez  conjointement ,  ils  feront 
cenfez  avoir  rempli  un  degré  ,  chacun  pour  la  part  &  por- 
tion qu'il  aura  recueillie  dans  lefdits  Biens  ;  enforte  que  fi  la- 
dite part  pafle  enfuite  à  un  autre  Subftitué  ,  même  a  un  de 
ceux  qui  avoient  été  apellez  conjointement  ,  il  foit  regardé 
comme  rempliflànt  à  cet  égard  un  fécond  degré?  > 

XXXV.  La  difpofition  des  deux  Articles  précédens  n'aura 
é£et  que  pour  les  Subftitutions  qui  feront  faites  à  l'avenir  dans 
les  Païs  où  Tufage  étoit  de  compter  les  degrez  par  fouches  ^ 
n'entendant  rien  innover  en  ce  qui  concerne  les  degrez  qui 
reftent  à  remplir ,  des  Subftitutions  faites  dans  lefdits  Païs  par  ^ 
des  Aéles  entre-vifs  antérieurs  à  la  publication  des  Prefentes , 
ou  par  des  difpofîtions  à  caufe  de  mort,  lorfque  celui  qui  au- 
ra j^it  lefdites  difpofitions  fera  décédé  avant  ladite  publication. 

XXXVI.  Lorfque  le  Grevé  de  Subftitution  aura  accepté  la 
difpofition  faite  en  fa  faveur,  foit  exprefTément  par  des  Ades, 
ou  par  des  demandes  formées  en  Juftice ,  foit  tacitement  en 
tf immifçant  dans  Ja  pofle/Iîon  des  Biens  fubftituez ,  il  fera  cen- 
fé  avoir  recueilli  l'éfet  de  ladite  difpofition  ,  enforte  que  le 
premier  degré  de  Subftitution  foit  compté  après  lui  ;  ce  qui 
aura  lieu  encore  qu'il  eut  révoqué  lefdits  Ades ,  ou  qu'il  fe 
fût  défifté  defdites  demandes  ,  ou  les  eût  lâiffê  périr  ou  pref- 
crire ,  ou  qu'il  ofrît  de  rendre  les  Biens  dont  il  fe  feroit  mis 
en  pofleffion  avec  les  fruits  par  lui  perçus.  Voulons  que  le 
contenu  au  prefent  Article  foit  pareillement  obfervé  dans  cha- 
que degré  de  Subftitutioti  ,  lequel  fera  cenfé  rempli  dans  les 
mêmes  cas  par  chaque  Subftitué, 
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-      XXXVII.  Lorfque  le  Grevé  de  Subftitution  aura  renoncé  à 
*  7  4  7-  la  difpofition  faite  en  fa  faveur  ,  fans  s'être  immifcé  dans  les 
^°    '    Biens  ful|^ituez  ,  ou  qulî  fera  mort  fans  Tavoir  acceptée  ,  ni 
exprefTément ,  ni  tacitement ,  fuivant  ce  qui  eft  porté  par  l'Ar- 
ticle précédent  ,  le  Subftitué  du  premier  degré  en  prendra  la 
place ,  en  forte  que  les  dcgrez  de  Subftitution  ne  feront  com- 
ptez qu'après  lui  ;  &  dans  les  mêmes  cas  de  renonciation  ou 
d'abftention  d'un  des  Subftituez ,  il  ne  fera  point  cenfé  avoir 
rempli  un  degré ,  &  celui  qui  fera  apellé  après  lui  prendra  fa 
place  ;  le  tout ,  encore  que  la  renonciatioh  ou  TabAcntion  du- 
•   dit  Grevé  ou  dudit  Subftitué  n'eût  pas  été  gratuite* 

XXXVIII.  N'entendons  néanmoins  que  la'  difpofition  de 
l'Article  précédent  puifle  avoir  lieu  dans  le  cas  où  les  Créan- 
ciers du  Grevé  ou  du  Subftitué  auroient  été  admis  à  accepter 
la  difpofition  faite  à  fon  profit ,  ou  à  demander  l'ouverture  de 
la  Subftitution  au  lien  de  leur  Débiteur,  pour  joiiir  pendant 
fa  vie  des  Biens  fubftituez;  auquel  cas  les  degrez  de  Subfti- 
tution feront  comptez  comme  s'il  avoir  recueilli  lui-même  lef- 

,   dits  Biens. 

XXXIX.  Voulons  au  furplus  que  les  Héritiers,  Aïans  eau- 
fe  ,  ou  Créanciers  de  celui  qui  aura  renoncé  à  la  difpofition 
ou  à  la  Subftitution  faite  en  fa  faveur  ,  ou  qui  fera  mort  fans 
l'avoir  acceptée  exprefîement  ou  tacitement  ,  &  fans  que  fes 
Créanciers  aient  été  admis  à  l'accepter  pour  lui^  ne  puiflent 
exercer  aucuns  Droits  fur  les  Biens  fubflituez,  au  préjudice 
de  ceux  qui  feront  apellez  après  lui  à  la  Subftitution.  • 

XL.  Le  fîdei-Commifl[aire ,  même  à  titre  univerfél ,  ne  fera 
point  faifi  de  plein  droit  ,  encore  que  la  SubfHttition  eût  été 
faite  en  ligne  directe ,  mais  il  fera  tenu  d'obtenir  la  déVivcznce 
ou  la  remife  du  fidei-Commis  \  &  les  fruits  ne  lui  feront  dûs 
en  conf^quence  dudit  fidei-Commis  ^  que  du  jour  de  TAdte 
par  leûuel  l'exécution  de  la  SubfHtution  aura  été  confentie^ 
ou  de  la  demande  qu'il  aura  formée  à  cet  éfet,  fiins  qu'il  puif- 
le évincer  \cs  Tiei^-pofllèfïeurs  des  Biens  compris  dans  la  Sub-* 
ftitution  ,  qu'après  avoir  obtenu  ladite  délivrance  ou  remife  y 
&  avoir  fatisfait  à  ce  qui  fera  prefcrit  par  les  Articles  XXXV^ 
XXXVL  &  XXX VIL  du  Titre  IL  de  la  prefente  Ordonnance. 

XLL  Lorfqull  échoira  de  procéder  à  la  diflîn<aion  des  Biens 
libres  &  des  Biens  fubfHtuez  ,  &  à  la  liquidation  des  détrac- 
tions» les  Héritiers  3,  Reprefcûtans  ou  Aïans  caufe-de  l'Auteur 
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de  la  Subftitution  ,  ou  de  celui  qui  en  étoit  chargé ,  auront  la  ■ 

jouiflànce  provifoire  des  Biens  faifant  partie  de  la  Succeflîon  ,  ^^"^^ 
jufqu'à  ce  que  lefdites  diftindion  Se  liquidation  aient  été  fai-  ^ 
tes  5  à  Téfet  de  quoi  les  Juges  régleront  le  délai -dans  lequel  il 
y. fera  procédé,  &  après  Texpiration  dudit  délai,  ils  pouront 
ordonner  que  celui  qui  aura  droit  aux  Biens  fubftituc^-,  lera 
mis  en  pofleffion  du  tout  ou  partie  defdits  Biens ,  ou  y  pour- 
voir autrement ,  ainfi  qu'il  apartiendra  ,  fuivant  Texigencc 
des  cas, 

XLII.  La  reftitution  du  fîdei-Commis  faite  avant  le  tems  de 
fon  échéance ,  par  quelqu'A£ke  que  ce  foit ,  ne  pouta  empê- 
cher que  les  Créanciers  du  Grevé  de  Subftitution  qui  feront 
antérieurs  à  ladite  remife ,  ne  puiflent  exercer  fur  les  Biens  fub- 
ftituez ,  les  mêmes  Droits  &  Adions  que  s'il  n'y  avoit  point 
eu  de  reftitution  anticipée  5  &  ce  ,  juuju'au  tems  où  le  fidei- 
Commis  devoit  être  reltitué  5  ce  qui  aura  lieu  même  à  l'égard 
des  Créanciers  chirographaires ,  pourvu  que  leurs  créances  aient 
une  date  certaine  avant  ladite  remife. 

XLIII.  Ne  poura  pareillement  ladite  reftitution  anticipée 
nuire  à  ceux  qui  auroient  aquis  des  Biens  fubftitucz  de  celui 
qui  aura  fait  ladite  reftitution  ,  &  ils  ne  pouront  être  évincez 
par  celui  à  qui  elle  aura  été  faite,  qu'après  le  tems  où  le  fidei- 
Commis  auroit  dû  lui  être  reftitué. 

XLI V.  L'hypotéque  ou  le  recours  fubfidiaire  acordé  aux  Fem- 
mes fur  les  Biens  fubftituez,  en  cas  d'infufifance  des  Biens  li- 
bres ,  aura  lieu  tant  pour  le  fond  ou  capital  de  la  dot ,  que 
pour  les  fruits  ou  intérêts  qui  en  feront  dûs. 

XLV.  Ladite  hypotéque  aura  lieu  pareillement  en  faveur  de 
la  femme  &c  de  Ces  enfans,  tant  pour  le  fond  que  pour  les  ar^ 
rérages  du  douaire,  foit  coûtumier  ou  préfixi  à  la  charge  néan- 
moins que  fi  le  douaire  préfîx  excédoit  le  douaire  coûtumier^ 
il  fera  réduit  fur  le  pied  dudit  douaire  coûtumier,  eu  égard 
à  la  quantité  des  Biens  du  mari,  tant  libres  que  fubftituez, 
fur  lesquels  le  douaire  doit  avoir  lieu  fuivant  la  difpofition  des 
Coutumes. 

XL VI.  Dans  les  Païs  où  la  ftipulation  de  l'augment  de  Dot 
^ft  ufîtéc  ^  foit  fous  ce  nom  ,  ou  fous  celui  d'agencement ,  de 
gain  de  furvie ,  ou  de  donation  à  caufe  de  noces  ,  ladite  hy- 
potéque fubfidiaire  aura  lieu  ,  tant  jpour  le  principal  que  pour 
les  intérêts  dudit  augment  1  &  ce.,  jufqu'à  concurrence  de  la 
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■  ■  quotité  qui  eft  réglée  par  les  Statuts ,  Coutumes  &  Ufages  dcf- 

''âouft  ^^^^  Païsj  fans  néanmoins  qu*en  aucun  cas  la  femme  puifle 
exercer  ladite  hypotéque  pour  une  plus  grande  quotité  aue  le 
tiers  de  la  dot ,  encore  que  Taugment  fut  plus  confidérable. 

XL  VIL  En  cas  que  les  Biens  fubftituez  foient  fituez  dans  des 
Païs  régis  par  des  Loix  diférentes ,  la  femme  du  Grevé  de  Sub- 
ftitution  exercera  fes  Droits  à  Tégard  des  Biens  fituez  dans  les 
Païs  où  Ton  obferve  le  Droit  Coûtùmier ,  ainfi  qu'il .  eft  réglé 
par  l'Article  XLV-  &  à  l'égard  des  Biens  fituez  dans  les  lieux 
où  l'on  fuit  le  Droit  écrit  y  fuivant  ce  qui  eft  porté  par  l'Arti-- 
cle  précédent. 

XLVIIL  La  femme  du  Grevé  de  Subftitution  n'aura  aucu» 
recours  fur  les  Biens  fubftituez ,  pour  le  préciput ,  la  donation 
de  bagues  &  joïaux  ,  &  généralement  pour  toutes  les  autres  li-^ 
béralitez  &  mpulations  non  comprifes  aux  Articles  précédens^ 
ni  pareillement  pour  fon  deiiiL 

XLIX.  Lorfque  les  Biens  qui^fbnt  propres  à  la  femme  ea 
Païs  Coûtùmier ,  ou  Ces  Biens  dotaux  dans  les  Païs  de  Droit 
écrit,  auront  été  aliénez  de  fon  çonfentement  pendant  le  ma- 
riage ,  elle  n'aura  aucun  recours  pour  raifon  de  ce,. fur  les 
Biens  fubftituez  j  ce  qui  fera  obfervé  ,  même  dans  les  Païs  où 
l'aliénation  defdits  Biens  eft  regardée  comme  nulle  Se  de  nul 
ëfet;  fauf  à  elle  à  fe  pourvoir  contre  les.  Détempteurs  defdits^ 
Biens  ,  fuivant  les  difpofîtions  des  Loix  ^  Coutumes  ou  Statuts» 
qui  y  font  obfervez» 

L.  Il  n*y  aura  pareillement  aucun  recours  fur  les  Biens  fub- 
ftituez ,  pour  l'indemnité  de  la  femme  qui  fe  fera  obligée  vo- 
lontairement pour  fon  mari  pendant  le  mariage,  quand  même 
elle  aiiroit  aquité  en  tout  ou  en  partie ,  les  dettes  au/quelles 
elle  s'époit  obligée;  &  ce,  fans  diftin<îlion  entre  les  Païs  où  les 
Obligations  des  femmes  pour  leur  mari  font  réputées  nulles , 
&  ceux  où  elles  font  regardées  comme  valables* 

LL  En  cas  de  conteftation  fur  la  fufifahce  ou  l'ihfuiîfance 
des  Biens  libres  J  les  Juges  pouront  ordonner  que  par  provifîoix 
la  femme  fera  païée  des  intérêts  de  la  dot,  &  dès  arrérages  du 
douaire  ou  intérêts  de  l'àugment,  agencement,  gain  de  fiirvie^ 
ou  donation  à  caufe  de  noces  >  ou  y  pourvoir  autrement  y  fui- 
vant l'exigence  des  cas» 

LIL  Toutes  les  difpofîtions  des  Articles  précédens  fur  Thy- 
potéque  fubfidiaire  des  femmes  ,  auront  lieu  également  dans 
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tous  les  dcgrex  de  Subftitution,  &  en  faveur  de  chacune  des  _^ 

femmes  que  ceux  qui  font  grever  de  Subftitution  fe  trouveront  1747. 
avoir  époufées  fucceiSvement  1  fans  néanmoins  qu'aucune  deA    ^^^^^ 
dites  femmes  puifle  exercer  ladite  hypotéque  contre  les  enfans 
ou  defcendans  d'un  mariage  antérieur  au  fien ,  lorfque  ce  fe- 
ront eux  qui  recueilleront  Téfet  de  la  Subftitution. 

LUI.  Lefdites  difoofitions  feront  pareillement  obfervées,  en- 
core que  TAuteur  de  la  Subftitution  foit  un  parent  collatéral 
ou  un  étranger ,  pourvu  néanmoins  qu'elle  foit  faite  en  faveur 
des  enfans  du  Grevé  ,  ou  en  faveur  d'un  autre,  ^u  cas  que  le 
Grevé  vienne  à  décéder  fans  enfans. 

LIV.  Les  Héritiers ,  Succeflèurs  ou  Aïans  caufe ,  &  pareille- 
ment les  Créanciers  de  la  femme  ,  pouront  exercer  ,  au  lieu 
d'elle ,  Thypotéque  fubfidiaire  fur  les  Biens  fubftituez  ,  encore 
qu'elle  ne  l'eût  pas  exercée  elle-même. 

LV.  Les  Ajudications  par  décret  des  Biens  fubftituez  ,  ne 
pouront  avoir  aucun  éfet  contre  les  Subftituez  ,  lorfque  leç 
Subftitutions  auront  été  publiées  &  enregiftrées  fuivant  les  ré- 
gies qui  feront  prefcrites  par  le  Titre  fuivant  j  cje  qui  fera  ob- 
lervé  ,  encore  que  le  Subftitué  eût  un  droit  ouvert  à  ladite 
Subftitution  avant  le  décret ,  &  même  avant  la  faifîe  réelle ,  Se 
qu'il  n'eut  point  formé  d'opofition  audit  decrejc  5  le  tout ,  lî  ce 
n'eft  que  lefdits  Biens  euflènt  été  vendus  pour  les  dettes  de 
l'Auteur  de  la  Subftitution ,  ou  pour  d'autres  dettes  ou  charges 
antérieures  à  ladite  Subftitution. 

LVL  Lorfqu'il  y  aura  des  Biens  féodaux  ou  cenfuels  coinh 
pris  dans  une  Subftitution ,  elle  ne  poura  nuire  ni  préjudicier 
aux  Seigneurs  dont  lefdits  Biens  font  mou  vans  ^  &  en  confé- 
quence,  il  en  fera  ufé  à  l'égard  de  chaque  nouveau  Poflefleur 
des  Biens  fubftituez  ,  ainfi  que  s'il  avoit  pris  la  place  du  der- 
nier Poflefleur  defdits  Biens  ,  par  la  voie  de  la  Succefïîon  or- 
dinaire ,  ou  par  une  Donation  j  cnfbrte  que  dans  tous  les  Païs, 
&  dans  tous  les  cas  où  les  Héritiers  naturels  &  légitimes  ^  où 
les  Donataires  font  fujets  dans  les  mutations  au  paiement  du. 
Droit  de  Relief,  ou  autre  Droit  Seigneurial,  chaque  Subftitué 
foit  pareillement  obligé  d'aquiter  les  mêmes  Droits;  8c  récipro- 
quement ,  lorfque  les  Héritiers  naturels  &  légitimes  ,  ou  les 
Donataires  n'en  font  pas  tenus  ^  les  Subftituez  en  feront  pa-* 
reillement  exempts. 

m.  Suite  d»  N,  R.  O  o 
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À-ir  T  I  T  RE      S  E  C  O  N  D. 

DES  régies  à  ohferver  par  ceux  qui  font  greve^  de 
Subflitunon  ,  dei  Juges  qui  en  doivent  connoîire  ^ 
^  de  V autorité  de  leurs  Jugemens. 

ARTICLEPREMIER. 

Après  le  décès  de  celui  qui  aura  fait  une  Subftitution ,  foit 
\iniverfellc  ou  particulière,  il  fera  procédé  dans  les  formes  or- 
dinaires à  l'Inventaire  de  tous  les  Biens  &  Efets  qui  compofent 
la  Succeffion ,  à  la  requête  de  THéritier  inftitué  ou  légitime , 
ou  du  Légataire  univerfel  ;  Se  ce  ,  dans  le  tems  porté  par  les 
Ordonnances. 

IL  Faute  par  ledit  Héritier  inftitué  ou  légitime  ,  ou  par  le- 
dit Légataire  univerfel,  de  fatisfaire  à  l'Article  précédent  dans  le 
cas  où  la  Subftitution  ne  feroit  pas  faite  en  la  faveur  ,  celui 
qui  devra  recueillir  les  Biens  fubftituez ,  fera  tenu  dans  un 
mois  après  Pcxpiration  du  délai  marqué  par  ledit  Article,  de 
faire  procéder  audit  Inventaire  ,  en  y  apellant ,  outre  les  Per- 
fonnes  mentionnées  ci-après  ,  ledit  Héritier  ou  ledit  Légataire 
•univerfel ,  qui  feront  tenus  de  lui  en  remboutfer  les  frais. 

III.  En  cas  de  négligence  de  ceux  qui  font  dénommez  dans 
les  deux  Articles  précédens ,  Voulons  qu'il  foit  procédé  audit 
Inventaire ,  à  la  requête  de  nôtre  Procureur  au  Siège  de  la  qua- 
lité ci-après  marquée^  &  aux  frais  dudit  Héritier  ou  dudit Lé- 
gataire univerfel,  s*il  eft  ainfi  ordonné. 

IV.  L'Inventaire  fera  fait  par  un  Notaire  Roïal,  en  pre/en*- 
ce  du  premier  Subftitué  ,  s'il  eft  majeur  ;  ou  de  /on  Tuteur 
ou  Curateur,  s'il  eft  pupille,  mineur  ou  interdit}  ou  du  Syn- 
dic ou  autre  Adminiftrateur ,  fi  la  Subftitution  eft  feite  au  pro- 
fit de  l'Eglife  ou  d'un  Hôpital,  Corps  ou  Comnlunauté  Eclé- 
lîaftique  ou  Laïque. 

V.  En  cas  que  le  premier -Subftitué  foit  fous  la  puiflance  pa- 
ternelle dans  les  Païs  où  elle  a  lieu  ,  &  que  le  Père  ibit  char- 
gé de  Subftitution  envers  lui ,  illui  fera  nommé  un  Tuteur  ou 
Curateur  à  l'éfet  <iudit  Inventaire  j  &  fi  k  premier  Subftitué 
n'eft  pas  encore  né ,  il  fera  nommé  un  Curateur  à  la  Subftitu- 

tioa  ,    qui  afliftera  audit  Inventaire. 
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VI.  Lorfqu'il  y  aura  lieu  de  faire  Tlnventaire  en  Jufticc , , 

fuivant  les  régies  Qbfervées  en  cerce  matière  ,  il   ne  poura  y  '747. 

être  procédé  que  de  Tautorité  du  Bailliage  ,  SenéchaufTée  ou  ^®^' 


quel 

au  jour  de  fon  décès  ,  ou  qui  aura  la  connoiflance  des  cas 
Roïaux  dans  ledit  lieu  1  ce  qui  fera  exécuté  encore  qu'il  y  ait 
eu  un  Scellé  apofé  par  un  autre  Juge ,  lequel  fera  tenu  audit 
cas,  de  renvoïer  les  Parties  dans  le  Sié^c  de  la  qualité  ci-def- 
fus  marquée  $  &  ledit  Inventaire  fera  fait  en  prefence  de  nôtre 
Procureur  audit  Siège  ,  outre  les  Perfonnes  dénommées  dans 
les  deux  Articles  précédens. 

VIL  L'Inventaire  contiendra  la  prifée  des  Meubles,  Livres  ^ 
Tableaux,  Pierreries,  Vaiflellçs  ,  Eauipages  &;  autres  chofcs 
femblables ,  ce  qui  fera  obfervé  dans  les  Pais  mêmes  où  il  n  eft 

{)zs  d'ufage  de  faire  ladite  prifée  j  &  il  y  fera  procédé  fuivant 
es  formes  tequifes  aufdits  Païs  ,  dans  les  cas  où  Teftimation 
des  Meubles  ou  Efets  mobiliers  y.  a  lieu.  Et  à  l'égard  des  Païs 
où  ladite  Prifëe  fe  fait  avec  crue  dans  les  Inventaires,  Voulons 
que  ladite  crue  foit  toujours  cenfée  faire  pa^rtie  de  la  Prifée , 
en  ce  qui  concerne  la  liquidation  des  droits  &  des  charges  de 
ceux  qui  feront  grevez  d!e  Subftitution. 

VIII.  Le  Grevé  de  Subftitucion  fera  tenu  de  faire  procéder 
à  la  Vente  par  afiches&  enchères,  de  tous  les  Meubles  &  Efets- 
compris  dans. la  Subftitution ,  à  Texception  néanmoins  de  ceux 
qu*il  pouroit  être  chargé  de  conferver  en  nature ,  fuivant  la  dif- 
pofition  des  Articles  VL  &  VIL  du  Titre  premier  de  la  prefea- 
tè  Ordonnance. 

IX.  Laifibns  à  la  prudence  des  Juges  d'ordonner ,  s*il  y  échet,. 
que  le  Grevé  de  Subftitution  poura  retenir  lefdits  Meubles  ôc 
Efets  mobiliers  ou  partie  d'iceux  ,  s'il  demande  à  les  imputer 
fuivant  ladite  Prifée ,  en  y  ajoutant  la  crue  fi  ladite  Prifée  a 
été  faite  avec  une  crue ,  fur  ce  qui  lui  eft  dû  pour  fès  détrac- 
tions  ou  autres  droits  ,  fans  qu'audit  cas  il  Ibit  tenu  de  les 
faire  vendre  xii  d*en  faire  emploi. 

X.  Il  fera  fait  emploi  des  deniers  provenans.du  prix  des^ 
Meubles  &  Efets  qui  auront  été  vendus ,  enfemble  de  Targenc 
comptant  &  de  ce  qui  aura  été  reçu  des  Efets  adifs  j  &  ce  ^ 
conjtormémcnt  à  ce  qui  aura  été  ordonné  par  l'Auteur  de  U 
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SubftitacjoQ ,  s'il  a  défigné  la  nature  des  Efets  dans  le/qnels  le- 
dit emploi  doit  être  fait. 

XL  £n  cas  que  l'Auteur  de  la  Subftituti<m  n'ait  pas  expli* 
que  fcs  intentions  fur  ledit  emploi,  lefdits* deniers  feront em- 
ploïez  d'abord  au  paiement  des  dettes  &  rembourfement 
des  rentes ,  ou  autres  charges  dont  les  Biens  fubftituez  fèroient 
tenus ,  fi  ce  n'eft  qu'il  fut  plus  avantageux  à  la  Subftitution 
de  continuer  de  païer  les  arrérages  défaites  rentes  &  charges, 
que  d'en  rembourfer  les  capitaux  ,  ce  que  Nous  laiflbns  à  la 
prudence  des  Juges  %  &  le  furplus  ou  le  tx>tal  ,  s'il  n'^  a  pas 
de  dettes  y  rentes  ou  charges  que  l'on  puiflè  aquiter,  ne  poura 
être  emploïé  qu'en  aquifîtion  de  fonds  de  Terres  ou  Maifbns , 
ou  en  rentes  foncières  ou  conftituées. 

XIL  Pour  aflurer  ledit  emploi  y  voulons  eue  par  la  même 
Ordonnance  qui  autorifera  le  Grevé  de  Submtution\  ou  celui 
au  profit  duquel  elle  fera  ouverte  ,  à  entrer  en  pofleflion  des 
Biens  fubftituez ,  fuivant  la  difpofition  des  Articles  XXXV. 
&  XXX VI.  ci-après,  il  lui  foit  enjoint  de  faire  ledit  emploi 
dans  un  délai  qui  fera  fixé  par  ladite  Ordonnance  ,  &  ledit 
emploi  fera  fait  en  prefence  des  Perfonnes  mentionnées  aux 
Articles  IV.  &  V.  ci-dcflus. 

XIII.  Le  Grevé  de  Subftitution  fera  pareillement  tenu  de 
faire  emploi  des  deniers  qu'il  poura  recevoir  ,  foit  du  recou- 
vrement des  Efets  zGdk  ,  foit  de  la  vente  des  Ofices,  ou  en 
conféquence  de  la  liquidation  qui  en  aura  été  faite  en  cas  de 
fupreffion  ou  de  réunion  ,  fuivant  ce  qui  eft  porté  par  l'Article 
III.  du  Titre  premier,  foit  du  rembourfement  des  rentes  com- 
prifes  dans  la  Subftitution  ,  &  ce  dans  trois  mois  au  plu  tard 
après  qu'il  aura  reçu  lefdits  deniers  ;  lequel  emploi  fera  ùàt 
amfi  qu'il  a  été  ci-defTus  réglé ,  &  en  prefence  des  Perfonnes 
mentionnées  aufdits  Articles  IV.  &  V.  lefquels  pouront  faire  à 
cet  éfet  toutes  les  diligences  néceflaires. 

XIV.  La  difpofition  de  l'Article  précédent  fera  pareillement 
cbfervé ,  en  cas  que  l'emploi  ait  été  fait  en  rentes  rachetables , 
ic  qu'elles  fbicnt  rembourfées. 

XV.  Faute  pv  celui  qui  fera  chargé  de  Subftitution  ,  d'a- 
voir fait  l'emploi  ou  remploi ,  ou  d'avoir  obfervé  les  régies  ci- 
defTus  prefcntes  ,  il  en  demeurera  refponfable  fur  tous  fes 
Biens  libres ,  enfemble  de  tous  dépens  ,  dommages  &  intérêts 
envers  ceux  qui  font  àpellez  après  lui  à  la  Subibtutîon  y  fans 
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néanmoins  que  les  Débiteurs  des  rentes,  oui  auront  été  rem-  — — • 
bourfées,  puiflent  être  refponfàbles  du  défaut  d'emploi  ,  lorf-  ^\^Jf^ 
qu'il  n'y  aura  point  eu  d'opofition  formée  entre  leurs  mains. 

XVI.  Tout  ce  qui  a  été  ci-defTus  réglé  au  fujet  dudit  em- 

Î>loi  ou  remploi ,  fera  obfervé  par  chacun  de  ceux  qui  recueil- 
eronc  fucceilîvement  les  Biens  fubftituez  ,  &  fans  aucune  dif- 
tinâïon  entre  les  Subftitutions  faites  par  une  difpofîtion  à  cau- 
ife  de  mort ,  &  celles  qui  feront  contenues  dans  un  Adc  en- 
tre-vift. 

XVII.  Le  Subflûtué  aura  hypotéque  fur  les  Biens  libres  de 
celui  qui  aura  négligé  de  faire  ledit  emploi  ou  remploi  ,  ou 
qui  aura  fait  des  aUénations  des  Biens  fubflituez  ,  tant  pour  les 
/ommes  capitales  qui  lui  feroient  dues  y  que  pour  fes  dépens , 
dommages  &  intérêts ,  à  compter  du  jour  que  celui  qui  n'au» 
roît  pas  fait  ledit  emploi  on  remploi ,  ou  qui  auroit  fait  lefdi* 
tes  aliénations ,  aura  recueilli  les  Biens  fubftituez. 

XVIII.  Toutes  les  Subftitutions  fidei-Commiflàires  faites  > 
foît  par  des  Aâ:es  entre-vifs  ou  par  des  difpofitions  à  caufc 
de  mort ,  feront  publiées  en  Jugement ,  TAudience  tenante , 
&;  enregiArées  au  Gréfe  du  Siège  ou  la  publication  fera  faite  i 
le  tout,  à  la  diligence  des  Donataires ,  Héritiers  inftituez.  Lé- 
gataires univerfels  ou  particuliers  qui  feront  grevez  de  Subfli*- 
tution  ,  même  des  Héritiers  légitimes  ,  lorfque  la  charge  de  la 
reflitution  du  fîdei-Commis  tombera  fur  eux  dans  les  cas  de 
Droit. 

XIX.  La  publication  &  Tenregiflremcnt  des  Subftitutions 
feront  faits  au  Bailliage  ,  SenéchaufTée  ou  autre  Siège  Roïal 
refibrtiflànt  nuëment  en  nos  Cours  de  Parlement  ou  Confeils 
fupérieurs,  dans  Tétenduë  où  le  refïbrt  defquels  étoit  le  liea 
du  domicile  de  TAuteur  de  la  SubfHtution  au  jour  de  TA^te 
qui  la  contiendra ,  fi  elle  efl  faite  par  un  Adc  entre-vifs  ,  ou 
au  jour  de  fon  décès,  fi  elle  eft  contenue  dans  une  difpofîtion 
à  caufe  de  mort  j  &  pareillement  dans  les  Sièges  de  la  même 
qualité  dans  Tétenduë  où  le  refïbrt  defquels  feront  fituées  les 
Maifons  &  Terres  fiibftituées ,  ou  les  Fonds  chargez  de  rentes 
foncières  &  autres  Droits  réels  qui  feroient  compris  îlans  la 
Subflitution. 

XX.  La  difpofîtion  de  TArticle  précédent  aura  lieu  ,  enco- 
re que  TAuteur  de  la  Subflitution  eût  fon  domicile ,  ou  que 
ks  Biens  fuflènt  fîtuez  en  tout  ou  ^n  partie  dans  une  Juftice 


Digitized  by 


Google 


zp4         EDITS    ET   REGLEMENS, 

Seigneuriale  reflbrtifïànte  immédiatement  en  nos  Cours  de  Par- 
lement ou  Confeils  fupérieurs  ;  auquel  cas ,  la  publication  &  en- 
regiftrement  fe  feront^dans  le  Siège  Rdïal  de  la  qualité  marquée 
par  l'Article  précédent ,  qui  y  a  la  connoiflance  des  cas  Roiaux. 

XXI.  Il  ne  poura  être  procédé  à  lavenir  à  la  publication 
&  ehrégiftrcment  des  Subftitutions  ,  que  dans  les  Sièges  de  la 
qualité  marquée  par  les  deux  Articles  précéderas  ,  encore  que 
la  Subftitution  fût  antérieure  à  la  publication  de  la  prefentc 
Ordonnance  j  ce  qui  fera  obfervé  ,  à  peine  de  nullité. 

XXIL  Lorfque  la  Subftitution  comprendra  des  rentes  conC- 
tituéés  fur  Nous  y  ou  fur  nôtre  bonne  Ville  de  Paris  ou  autres 
Villes ,  fur  le  Clergé  y  ou  fur  des  Pais  d'Etats ,  ou  des  Ofices  „ 
elle  fera  publiée  &  enregiftrée  dans  les  Sièges  de  la  qualité  ci- 
defTus  marquée ,  tant  du  lieu  oà  Icfdites  rentes  fe  paient ,  ou 
dans  lequel  fe  fait  l'exercice  defdits  Ofices  ,  que  du  lieu  du 
domicile  de  l'Auteur  de  la  Subftitution. 

XXIII.  Dans  le  cas  où  l'emploi  ci-defïus  ordonné  aura  été 
fait  en  aquifition  de  Maifons  ou  Terres  ,  Rentes  foncières  ou 
autres  Droits  réels ,  ou  en  conftitution  des  rentes  mentionnées 
dans  l'Article  précédent,  Voulons  que  tant  la  Subftitution  que 
TAcke  d'emploi  ,  fbicnt  publiez  &  regiftrez  aux  Sièges  de  la 
qualité  marquée  par  les  Articles  XIX.  &  XX.  dans  lefquels 
lefdites  Maifons  ou  Terres  ,  ou  les  Héritages  chargez  defdites 
Rentes  foncières  ,  ou  Droits  réels  font  iîtuez ,  ou  dans  lefquels 
lefdites  rentes  font  païèes  j  &  en  cas  que  la  Subftitution.  y  eûr 
été  déjà  publiée  &  enregiftrée,  il  fufira  d'y  publier  &  enregif- 
trer  l'Aéte  d'emploi. 

XXIV.  Dans  chacun  des  Sièges  ci-deflus  marquez  ;  il  /era 
tenu  un  Regiftre  particulier ,  qui  fera  coté  &  paraphé  à  cha- 
que feuillet ,  clos  &  arrêté  à  la  fin  par  le  premier  Oficier  du 
Siège ,  ou  ,  en  fon  abfence  ,  par  celui  qui  ic  fuit  dans  l'ordre 
du  Tableau  5  dans  lequel  Regiftre  feront  tranfcrits  en  entier 
les  Contrats ,  Donations  ^  Teftamens  ou  Codiciles  qui  contien- 
dront des  Subftitutions  5  à  l'éfet  de  quoi  la  Groffè  ou  Expédi- 
tion defdits  Ades  fera  reprefentée  y  fan.s  qu'il  foit  befoin  d'ea 
raporter  la  Minute. 

XXV.  Le  Gréfier  ou  Commis  du  Gréfe,  fera  tenu  de  dou- 
bler communication  dudit  Reeiftre ,  fans  déplacer,  à  tous  ceux 

2ui  la  demanderont  ,  &  pareillement  d'en  délivrer  un  Extrait 
gné  de  lui ,,  ou  une  Expédition  y  toutes  lés  fois  qu'il  en  fera. 
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requis  j  le  tout',  fans  au*il  foit  befoin  d'obtenir  une  Ordon-   . 

nance  du  Juge  à  cet  éfct.  '   .         ,  '  '  Aouftl 

XXVI.  Voulons  Gue,  fuivant  ce  qui  a  été  réglé  par  les  Ar- 
ticles IL  IIL  &  V.  de  nôtre  Déclaration  du  17:  Février  173 1.  . 
il  ne  puifTeêtre  reçu  pari'Oficier  qui  cotera  &  paraphera  ledit 
Regiftre ,  que  clix  fols  pour  ceux  qui  feront  de  cinquante  feuil- 
lets ,  vingt  fols  pour  ceux  qui  auront  cent  feuillets ,  &  trois 
livres  pour  ceux  qui  en  contiendront  un  plus  grand  nombre  j 
&  ne  poura  être  pris  par  le  Gréfier  que  dix  fols  pour  fon  droit 
de  recherche,  ôc  pareille  fomme  pour  chaque  Extrait  qui  fera 
par  lui  délivré  5  &  s'il  eft  requis  de  délivrer  des  Expéditions 
entières  des  Ades  enregiftrez ,  il  lui  fera  païé  par  rôle  de  Grofr 
fc  ,  le  même  droit  qui  fe  paie  pour  les  Expéditions  en  papier 
au  Gréfe  du  Siège. 

XXVII.  La  publication  &  enregiftrement  des  Subftitutions 
feront  faits  dans  fix  mois ,  à  compter  du  jour  de  l'Ade  qui  les 
contiendra ,  lorsqu'elles  feront  portées  par  un  Contrat  de  Ma- 
riage ou  autre  A£te  entre-vifs  -,  &  du  jour  du  décès  de  celui 
qui  les  aura  faites ,  lorfqu'elles  feront  contenues  dans  une  dif- 
pofition  à  caufe  de  mort. 

-  XXVIII.  Lorfque  la  Subftitution  aura  été  dûëment  publiée 
&enregiftrée  dans  ledit  délai  de  fix  mois,  elle  aura  éfet ,  mê- 
me contre  les  Créanciers  &  les  Tiers^Aquéreurs  ,  à  compter 
du  jour  de  fa  date  ,  fi  elle  eft  portée  par  un  Aâ:e  entre-vifs^ 
bu  du  jour  du  décès  de  celui  qui  l'aura  faite ,  fi  elle  eft  con-  . 
tenue  dans  une  difpofition  à  caufe  de  mort, 

XXIX.  Poura  néanmoins  être  procédé  à  la  publication  & 
à  renregiftrement  des  Subftitutions  ,  après  l'expiration  dudit 
délai  de  fix  mois  5  mais  en  ce  cas  ,  la  Subftitution  n'aura  éfet  ., 
contre  les  Créanciers  &  les  Tiers-Aquéreurs,  que  du  jour  qu'il 
aura  été  fatisfait  aqfdites  formalitez  ,  faris  qu'elle  puiflTe  être 
opoféc  à  ceux  qui  auront  contrarié  avant  ledit  jour. 

XXX.  Dans  le  cas  marqué  par  l'Article  XXIII.  le  délai  de 
iix  mois  ci-deffus  prefcrit ,  ne  courra  que  du  jour  de  l'Aébe 
qui  contiendra  l'emploi  des  deniers  provenans  de  la^Subftitu^ 
tion  î  &  lorfque  la  publication  & .  enregiftrement  requis  par 
ledit  Article,  auront* été  faits  dans  ledit  délai,  la  Subftitu- 
tion aura  éfet  fur  les  Biens  mentionnez  audit  Article ,  à  com- 
pter du  jouir  dudit  Ade ,  même  contre  les  Créanciers  &  Tiers- 
Acquéreurs  5  finon ,  elle  n'aura  éfet  contr'eux  ,  à  l'égard  def- 
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r  dits  Biens,  que  du  jour  de  la  publication  &  enregiftremcnt, 
Aolft  ^  XXXL  Toutes  les  aliéhations  faites  par  le  Grevé  ou  par  ua 
à^%  Subftitucz,  au  préjudice  de  la  Subftitution  ,  à  compter  du 
•  jour  qu'elle  doit  avoir  fon  éfet  contre  les  Créanciers  &  les 
Tiers-Aquéreurs ,  fuivant  les  Articles  précédens,  ne  pouront 
nuire  aux  Subftituez  ^  &  en  cas  qu  ils  revendiquent  \qs  Biens 
aliénez  ,  les  Aquéreurs  feront  tenus  de  les  dclaifïer ,  (àuf  leur 
recours  fur  les  Biens  libres  du  Vendeur;  ce  qui  fera  obfèrvé, 
encore  que  le  Subftitué  fe  trouve  en  même-tems  Héritier  pur 
&  finrple  du  Vendeur  ,  fans  néanmoins  qu'en  ce  cas  il  puiflè 
dépofleder  l'Aquéreur ,  qu'après  l'avoir  rembourfé  entièrement 
du  prix  de  Taliénation ,  irais  &  loïaux  coûts. 

XXXII.  Les  Créanciers  &  Tiers-Aquéreurs  pouront  opofet 
le  déÊiut  de  publication  &  d'enregiftrement  de  la  Subftitution, 
même  aux  Pupilles,  Mineurs  ou  Interdits,  &  à  TEglifè,,  Hô- 
pitaux  ,  Communautez  ,  ou  autres  qui  jouifïènt  du  Privilège 
des  Mineurs  ;  fauf  le  recours  defdits  Pupilles  >  Mineurs  &  au- 
tres ci-defTus  nommez ,  contre  leurs  Tuteurs  ,  Curateurs  ,  Syn- 
dics ou  autres  Administrateurs  ,  &  fans  au'ils  puiflent  être  ref^ 
tituez  contre  ledit  défaut ,  quand  même  lefdits ,  Tuteurs  ^  Cu- 
rateurs ,  Syndics  ou  autres  Adminiftrateurs  fe  trouveroient  in- 
vivables. 

XXXIIL  Le  défaut  de  publication  fie  d'enregiftrement  ne 
poura^être  fupléé  ni  regardé  comme  couvert  par  la  connoif- 
lance  que  les  Créanciers  ou  les  Tiers-Aquéreurs  pouroient  avoir 
eu  de  la  Subftitution ,  par  d'autres  voies  que  celles  de  la  pu- 
blication &  de  l'enregiArement  :  Voulons  que  le  prcfent  Ar- 
ticle foit  obfervé ,  à  peine  de  nullité. 

XXXIV,  Les  Donataires  ,  Héritiers  inftituez  ,  Légataires 
univerfels  ou  particuliers  ,  même  les  Héritiers  légitimes  de 
celui  qui  aura  fait  la  Subftitution ,  ni  pareillement  leurs  Dona- 
taires ,  Héritiers  inftituez  ou  légitimes  ,  &  Légataires  univer- 
fels ou  particuliers  ,  ne  pouront  en  aucun  cas  opofer  aux  Sub- 
ftituez le  défaut  de  publication  &  d'enregiftrement  de  la  Sub« 
ftitution. 

XXXV.  Voulant  aflîirer  pleinement  l'obfervation  des  ré- 
gies ci-deflus  prefcrites  pour  la  conferVation  àes  Drcûts  ies 
Subftituez  ,  &  pour  la  fureté  des  Familles ,  ordonnons  qu'à 
l'avenir  les  Donataires,  Héritiers  inftituez.  Légataires  univer- 
fels ou  particuliers^  qui  feront  grevez  de  Subftitution^  ou  ceux 

qui 
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qui  prendront  leur  place  à  leur  défaut  ,  ne  pouront  fe  mettre  , 

en  pofleffion  des  Biens  compris  dans  Ja  Subftitution  ,  qu'en  ver-  *  7  4  7. 
tu  d'une  Ordonnance  du  premier  Ofîcier  des  Sièges  meii-  ^"""^^ 
tionnez  dans  les  Articles  XIX.  &  XX.  ou ,  en  fon  abfence  , 
de  celui  qui  le  fuit  dans  l'ordre  du  Tableau  5  laquelle  Ordon- 
nance ils  ne  pouront  obtenir  au'en  raportant  TAde  de  publi- 
cation &  d'enregiftrement  de  la  Subftitution  i  comm'auffi  un 
Extrait  en  bonne  forme  de  la  clôture  de  l'Inventaire  fait  après 
Je  décès  de  l'Auteur  de  la  Subftitution. 

XXXVL  La  difpofition  de  l'Article  précédent  aura  lieu  pa- 
reillement à  l'égard  de  ceux  qui  recueilleront  la  Subftitution  , 
en  cas  que  celui  qui  en  étoit  chargé  n'ait  pa5  fatisfait  aux  for- 
malitez  prefcrites  par  ledit  Article. 

XXXVIL  L'Ordonnance  reouife  par  les  deux  Articles  pré- 
cédens  ,  fera  donnée  fur  une  hmple  Requête ,  k  laquelle  fera 
ataché  TAAe  de  publication  &  d'enregiftrement ,  enfemble  l'Ex- 
trait en  bonne  forme  de  la  clôture  de  l'Inventaire  y  &  fur  les 
Conclufions  de  nôtre  Procureur  ,  fans  qu'il  foit  néceflàire  d'y 
apeller  d'autres  Parties  5  &  fera  fait  mention  expreflè  defdits 
Ades  dans  le  vu  de  ladite  Ordonnance ,  dont  la  Minute  fera 
mife  au  Gréfe  j  le  tout  à  peine  de  nullité. 

XXXVIII.  Il  fera  oaié  à  TOficier  qui  rendra  ladite  Ordon- 
nance ,  quatre  livres  dix  fols  j  à  nôtre  Procureur ,  trois  livresf 
&  une  livre  dix  fols  au  Gréfierj  leur  défendons  de  prendre  au- 
tres ou  plus  grands  Droits,  à  peine  de  concuffionr 
.  XXXIX.  La  difpofition  des  Articles  XXXV.  XXXVL  & 
XXXVIL  fera  obfervée  ,  encore  que  l'exécution  des  difpofî- 
tions  portant  Subftitution  ,  eut  été  confentie  par  des  Ades 
volontaires  ,  lefquels  ne  pouront  avoir  aucun  éfet  ,  qu'après 
que  ceux  au  profit  c^efquels  Us  auront  été  faits  auront  fatisfaic 
aufdits  Articles  j  ce  qui  fera  exécuté,  à  peine  de  nullité. 

XL.  Voulons  qu'il  ne  puiflè  être  rendu  aucua  Jugement 
fur  les  demandes  qui  feroient  par  eux  formées  en  conséquen- 
ce des  Ades  portant  Subftitution  ,  qu'après  qu'il  aura  été  fa- 
tisfait  aufdits  Articles  y  ce  qui  fera  pareillement  obfervé  y  à  pei-! 
ne  de  nullité. 

XLL  Les  fruits  des  Biens  dont  celui  qui  aura  obtenu  TOt- 
donnance  ci-deflîis  requife ,  fera^  autorifé  à  prendre  pofïeflîon  ^ 
lui  apartiendront  du  iour  qu'ils  lui  feront  dus  dc^  droit  ^  lorfqu'il 
aura  fait  procéder  à  la  publication  &  enregiftrement  de  la  Sub-r 
m.  Suite  du  N.  K.  P  ? 
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ftitution  dans  le  délai  de  fix  mois  ci-deflus  prefcrit  ,  finon  il 
ne  poura  les  prétendre  que  du  jour  de  ladite  publication  &  en- 
regïftrement  :  Voulons  que  les  fruits  échus  avant  ledit  jour , 
foient  ajugez,  &:  ceux  qu'il  auroit  perçus,  reftituez,  par  forme 
de  peine  ,  à  celui  qui  fera  apellé  après  lui  à  la  Subftitution  ; 
&;  s'il  n'étoit  pas  encore  né  ,  à  THopital  du  lieu  où  Je  Juge- 
ment fera  rendu ,  ou  à  THôpital  le  plus  prochaih  ,  s'il  n*y  en 
a  point  dans  ledit  lieu. 

XLII.  La  peine  de  privation  &  reftitution  des  fruits ,  portée 
par  l'Article  précédent,  fera  pareillement  prononcée  contre  le 
Grevé  de  Subftitution,  ou  celui  qui  l'aura  recueillie  ,  lorfqu'il 
aura  négligé  é&  fatisfaire  aux  régies  j)refcrites  par  le  prêtent 
Titre  ,  lur  l'Inventaire  &  fur  la  Prifée ,  dans  les  cas  ou  il  en 
cft  tenu. 

XLIII.  La  difpofition  des  deux  Articles  précédens  fera  ob- 
fervée ,  encore  que  la  Subftitution  fut  faite  au  profit  des  En- 
fans  de  celui'  contre  lequel  ladite  peine  fera  prononcée  ,  & 
quoi  qu'ils  fuflenc  Ibus  fa  puîflance  dans  les  Païs  où  la  puiflan- 
ce  paternelle  a  lieu. 

XLIV.  N'entendons  comprendre  dans  la  difpofition  des 
trois  Articles  précédens,  les  Pupilles,  Mineurs,  ou  Interdits, 
ni  les  Eglifes,  Hôpitaux,  Communautcz  ou  autres  qui  joUif- 
fent  du  Privilège  des  Minciirs  $  &  en  cas  que  leurs  Tuteurs 
ou  Curateurs  ,  Syndics  ou  autres  Adminiftrateurs  ,  aient  né- 
gligé de  fatisfaire  aufdites  formalitez  ,  ils  feront  condamnez 
en  leur  propre  ôc  privé  nom  ,  en  telles  fommes  qu'il  apartien- 
dra,  au  profit  du  premier  apellé  à  la  Subftitution  ,  ou  de  l'Hô- 
pital ci-defFus  marqué. 

XLV.  Ceux  qui  feront  tenus  ,   fuivant  les  régies  ci-deffus 

f)refcritcs  ,  de  faire  procéder  à  l'Inventaire  &  à  la  Prifée  ^  dans 
es  cas  où  elle  eft  requife  ,  &  à  la  publication  Se  enregiftre- 
ment  de  la  Subftitution  ,  feront  tenus  de  fatisfaire  aufdites 
formalitez  ,  encore  qu'ils  prétendiflent  être  en  droit  d'ataqucr 
ladite -Subftitution  ,  contre  Jaquelle  ils  ne  pouront  fe  pourvoir 
qu'après  les  avoir  remplies,  fans  néanmoins  que  l'on  puiflc  s'en 
prévaloir  contre  leur  prétention  ;  &  fauf ,  en  cas  qu'ils  y  réîif^ 
fiffènt,  à  être  ordonné  qu'ils  feront  rembourfez  des  frais  paj 
eux  faits  i  ce  fujet. 

XLVL  N'entendons  par  les  difpofition^  du  prefent  Titre 
concernant  la  publication  &  enregiftremcnt  des  Subftitutions, 
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rien  innover  par  rapprt  à  celles  qui  fcroicnt  antérieures  à  Ten- 
regiftrement  de  l'Ordonnance  de  Moxxlïns  ,  en  cas  que  les  dc- 
grez  p/efcrits  par  les  Ordonnances  ne  loicnt  pas  encore  rem- 
plis %  ni  pareillemenc  à  l'égard  des  Subltitutions  faites  dans  les 
Païs  oii  rOrdonnance  de  Moulins  n'a  pas  été  publiée  avant  l'en- 
regiftrement  des  Loix  qui  y  ont  établi  la  formalité  de  la  publi- 
cation &  enregiftrement.  Voulons  que  l'Edit  du  mois  de  Juil- 
let lyoy,  enfemble  nôtre  Déclaration  du  14.  Septembre  171 1. 
enregiftrez  en  nôtre  Parlement  de  Franche-Comté  ,  &  nôtre 
Déclaration  du  12.  Aouft  1739.  enregiftrée  en  nôtre  Parlement 
de  Dauphiné  ,  foient  exécutez  par  raport  aux  Subftitutions  fai- 
tes dans  lefdites  Provinces  avant  les  tems  y  mentionnez  j  le 
tout ,  à  la  charge  de  fe  conformer  pour  les  publications  &  en- 
regiftremens ,  qui  fe  feront  à  l'avenir ,  aux  régies  ci-deflTus  pres- 
crites fur  les  Jurifdi£tions  ,  6c  les  formes  dans  lefquelles  il  doit 
y  être  ()rocédé. 

XLVIL  Délirant  pourvoir  au  bien  des  Familles  qui  font  in- 
terrefTées  dans  les  Subftitutions ,  &  leur  épargner  les  frais  auf 
quels  elles  feroienc  expofées  par  la  multiplicité  des  degrez  de 
Jurifdiékion ,  Voulons  que  toutes  les  conteftations  concernant 
les  Subftitutions  fidei-Commiflaires  ,  foient  portées  à  l'avenir 
en  première  Inftance  dans  nos  Bailliages,  Senéchaufl^es  ou  au- 
tres Sièges  Roïaux  refibrtiflans  nuëment  en  nos  Cours  de  Par- 
lement &  Confeils  fupérieurs,  à  l'exclufion  des  Juges  Roïaux 
fubalternes,  &  de  tous  Juges  Seigneuriaux,  même  de  ceux  qui 
reflortiflent  nuëment  en  nos  Cours  &  Confeils  fupérieurs,  pour 
y  être  ftatué  fur  lefdites  conteftations,  à  la  charge  de  Tapel  en 
nofdits  Parlemens  &  Confeils  fupérieurs. 

XL VIII.  N*entendoris  préjudicier  par  TArticle  précédent, 
au  Privilège  de  CêmmUtimMs^,  lorfqu'il  s'agira  de  demandes  &c 
conteftations  formées  entre  celui  qui  fera  apellé  à  la  Subftitu- 
tion ,  &  les  Héritiers  ou  Reprefentans  de  l'Auteur  de  la  Sub- 
ftitution ,  ou  de  celui  qui  en  étoit  chargé  \  iàns  que  ledit  Pri- 
vilège puifle  avoir  lieu  a  l'égard  des  demandes  en  revendication 
de  Biens  fubftituez  ,  ou  en  révocation  des  aliénations  faites  par 
les  Grevez  de  ,Sul>ftitution  ,  lorfque  lefdites  demandes  feront 
formées  contre  des  Tiers  -  Détenteurs  ,  encoire  que  celui  qui 
«uroit  formé  \ç(dïtes  demandes  contr'eux ,  y  eut  mêlé  des  Con- 
cIuHons  tendantes  à  faite  déclarer  la  Subilitution  ouverte  ea 
fà  ^veur» 
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XLIX.  Il  ne  poura  être  rendu  aucun  Jugement  fur  cequî  cotf 
cerne  les  Subftitutions  fidei-<]ommiflaires ,  &  robfervation  des 
régies  prefcrites  par  la  prefente  Ordonnance ,  que  fur  les  Con- 
clufîons  de  nos  Avocats  &  Procureurs  ,  en  première  Inftance 
&  fur -celles  de  nos  Avocats  &  Procureurs  Généraux  en  nos 
Cours  ,  lorfque  les  Conteftâtions  formées  à  ce  fujet  y  feront 
portées  par  aj>el  ou  autrement  :  Voulons  qu'il  y  ait  ouverture 
de  Requête  civile  contre  les  Arrêts  qui  feroient  rendus  fan$ 
Conclufions  de  nofdits  Avocats  &  Procureurs  Généraux. 

L.  Les  Arrêts  ou  Jugemens  en  dernier  refïbrt  ,  qui  feront 
contradiAoires  avec  le  Grevé  de  Subftitution  ou  un  des  Subfti- 
tuez ,  ou  contre  lefquels  il  ne  pouroit  être  reçu  à  former  opo- 
fîtion ,  ne  oouront  être  rétraâ:e2  fur  le  fondement  d'une  tierce- 
opofîtion  formée  par  celui  au  profit  duquel  la  Subftitution  fera 
ouverte  ;  fauf  à  lui  à  fé  pourvoir  par  la  voïc  des  Lettres  en 
forme  de  Requête  civile ,  lefquelles  pouront  être  fondées  ,  foit 
fur  les  ouvertures  mentionnées  dans  l'Article  XXXIV.  du  Ti- 
tre XXXV,  de  l'Ordonnance  du  mois  d'Avril  î66y.  foit  fur  la 
contravention  à  la  difpofition  de  l'Article  précédent,  foit  fur 
le  défaut  entier  de  défen fes ,  ou  l'omiffion  de  défcnfes  valables 
de  la  part  du  Grevé  ou  Subftitué  antérieur, 

LI.  Le  délai  pour  obtenir  lefdites  Lettres  fera  de  fîx  mois , 
à  compter  du  jour  de  la  fignification  qui  aura  été  faite  de  i'Ar- 
reft  ou  Jugement  en  dernier  refïbrt ,  a  la  perfonne  ou  domi- 
cile du  Subflitué  ,  depuis  l'ouverture  de  la  Subftitution  à  fon 
profit  s'il,  efl  majeur  ,  ou  à  la  perfonne  ou  domicile  de  fon  Cu- 
rateur, s'il  étoit  interdit  5  &  fi  le  Subflitué  efl  Pupille  ou  Mi- 
neur ,  ledit  délai  ne  fera  compté  que  du  jour  de  la  fîgnifîca* 
tion  qui  lui  aura  été  faite  après  fa  majorité. 

LIL  En  cas  que  la  Subftitution  fût  faite  en  faveur  de  l'E- 
glife  ,  Hôpitaux  ,  Corps  ou  Communautez  Laïques  ou  Ecclé- 
iîafliques,  ledit  délai  fera  d'un  an  ,  à  compter  du  jour  de  la 
lignification  qui  fera  faite  depuis  l'ouverture  de  la  Subflitution, 
à  la  perfonne  ou  domicile  de  leurs  Syndics  ou  autres  Adminif^ 
trateurs. 

LUI.  Les  Aâres  contenans  des  .Défîflemens  ,  Tranfaiflions 
ou  Conventions  qui  feront  paflees  à  l'avenir  entre  celui  qui  fe- 
ra chargé  de  Subflitution  ou  qui  l'aura  recueillie ,  &  d'autres 
parties,  foit  fur  la  validité  ou  la  durée  de  la  Subftitution,  foie 
fur  la  liquidapion  des  Biens  fubflituez  U  des  détraquions,  foie 
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Î\M  raport  aux  Droits  de  propriété ,  d'hypotéquc  ou  autres  qui  ^ 

broient  prétendus  fur  lefdits  Biens  ,  ne  pouront  avoir  aucun  777?. 
éfet  contre  les  Subftituezi  &  il  ne  poura  être  rendu  aucun  Ju-     Aouft. 
gement  en  confèquence  defdits  A£ces  ,  qu'après  qu'ils  auront 
été  homoloeuez  en  nos  Cours  de  Parlement  ou  Confeils  fupé- 
rieurs,  furies  Conclufions  de  nos  Procureurs  Généraux,  ce  qui 
fera  obfervé  à  peine  de  nullité. 

LIV.  Les  Arrêts  qui  auront  homologué  lefdits  A£bes  ,  fe- 
ront exécutez  contre  les  Subftituez  ,  lefquels  ne  pouront  fe 
pourvoir  contre  lefdits  Arrêts  aue  par  la  voie  de  la  Requête 
civile ,  fur  les  moïens  &  dans  les  délais  ci-deflus  expliquez. 

LV.  Les  difpofîtions  contenues  dans  le  Titre  premier  de  la 
prefente  Ordonnance,  fur  ce  qui  concerne  la  validité  ou  Tin- 
terprétadon  des  Adtes  portant  Subftitution  ,  la  qualité  des  Biens 
qui  peuvent  en  être  chargez,  la  durée  des  Subftitutions ,  &  Tir- 
révocabilité  de  celles  qui  font  portées  par  des  Contrats  de  Ma- 
riage ou  autres  Aâ:es  entre-vits  ,  la  manière  d*en  compter  les 
degrez,  Phypotéque  fubfîdiaire  des  Femmes  mariées  avant  la 
publication  des  Pcefentes,  &  Téfet  des  décrets  qui  Tauront  pré- 
cédé ,  n'auront  aucun  éfet  rétroa<Stif  i  &  les  Conteftations  nées 
ou  à  naîtreà  cet  égard ,  feront  jugées  fuivant  les  Loix  &  la  Jurif- 

J)rudence  qui  étoit  obfervée  auparavant  dans  nos  Cours  ,  lorfquc 
a  Subftitution  aura  une  date  antérieure  à  la  publication  de  la 
prefente  Ordonnance ,  (î  elle  eft  portée  par  un  Aâ:e  entre-vifs, 
ou  (i  elle  eft  contenue  dans  .une  difpofîtion  à  caufe  de  mort , 
lorfque  celui  qui  Taura  faite  ,  fera  décédé  avant  ladite  publi- 
cation. 

LVL  Les  difpofîtions  du  prefent  Titre ,  fur  la  néceffité  &  la 
forme  de  l'Inventaire  des  Efets  des  Succeflîons,  dans  lefquelles 
il  y  aura  des  Biens  chargez  de  Subftitution ,  n'auront  éfet  qu'à 
l'égard  des  Succeflîons  qui  feront  ouvertes  après  la  publication 
des  Prefentes. 

LVII.  Les  difpofîtions  portées  par  le  prefent  Titre  ,  concer- 
nant l'Ordonnance  ,  que  celui  qui  recueillera  les  Biens  fubfti- 
tuez  doit  obtenir  ,  faute  par  le  Grevé  ou  le  précédent  Subfti- 
tué  d*y  avoir  fatisfait ,  n'auront  lieu  qu'à  l'égard  de  ceux  qui 
recueilleront  à  l'avenir  des  Biens  compris  dans  une  Subftitution 
qui  n'auroit  pas  encore  été  publiée  ni  enregiftrée. 

LVIIL  Les  régies  prefcrites  par  la  prefente  Ordonnance,  fur 
remploi  ou  le  remploi  des  £fets  compris  dans  la  Subftitution  y 
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t_     ^  fur  la  publication  &  rcnregiftrcment  des  Subfticutions  &  des 

'7+7.  Adtes  aem ploi  ou  remploi ,  fur  les  Tribunaux  qui  doivent  con- 
*  noîcre  des  Conteftations  formées  au  fujet  defdites  Subftirutions^ 
fur  la  manière  de  fe  pourvoir  contre  les  Arrêts  ou  Jugemcns  en 
dernier  reflbrt ,  &  fur  Thomologation  des  Tranfaûions  ou  au- 
tres Conventions  faites  avec  ceux  qui  feroient  chargez  de  Sub- 
ftitution  ,  feront  exécutez  par  raport  aux  publications  &  enre^ 
giftremcns  ,  Actes  ,  Demandes  &  Procédures  qui  fe  feront 
après  la  publication  des  Prefentes  ,  encore  que  la  Subftitution 
fiit  antérieure,  ou  que  les  Jugemens  contre  Ijsfquets  le  Subftitué 
voudroit  fe  pourvoir,  euflent  été  rendus  auparavant^  &  à  Té- 
gard  des  publications  &  enregiftremens ,  A£tes ,  Demandes  & 

,  Procédures  qui  auroient  été  faites  avant  la  publication  de  la 

prefente  Ordonnance  ,  il  y  fera  pourvu  ,  en  cas  de  contefta- 
tion  ,  fuivant  les  Loix  &  la  Jurifprudence  qui  ont  été  obfer- 
vées  |ufqu*à  prcfenç  en  nos  Cours. 

I  Voulons  au  furplus  que  la  prefente  Ordonnance  foit  gardée 

&  obfervée  dans  toute  retendue  de  nôtre  Roïaume,  Terres  & 
Pais  de  nôtre  obéïfïànce  ,  à  compter  du  jour  de  la  publica- 
tion qui  en  fera  faite.  Abrogeons  toutes  Ordonnances  ,  Loix  y 
Coutumes  ,  Statuts  &  Ufages  diférens  ,  ou  qui  feroient  contrai- 
res aux  difpofîtions  y  contenues. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  & 
féaux  Confeillers  jes  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à 
Roiien ,  Baillifs  ,  Sénéchaux  &  tous  autres  nos  Oficiers ,  que 
ces  Prefentes  ils  gardent ,  obfervent  &  entretiennent ,  faflent 
garder ,  obferver  &  entretenir  5  &  pour  les  rendre  notoires  à 
nos  Sujets ,  les  faflent  lire ,  publier  &  re&iftrer  :  C  a  r  tel  eft 
nôtre  plaifîr.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftabJe  à  tou- 
jours, Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Prefentes. 
Donne*  au  Camp  de  la  Commanderie  du  Vieux- Jonc  ,  au 
mois  d'Aouft ,  Tan  de  grâce  mil  fepfc  cens  quarante-fept  5  8c  de 
nôtre  Régne  le  trente-deuxième.  Signé ,  LOUIS  :  Et  plus  bas. 
Par  le  Roy  ,  Phelypeaux.  Vifa  ,  Daguesseau.  Et 
fcellée  d'un  graad  Sceau  de  cire  verte. 

Lii'  y  puhliif  &  regifiree ,  la  grénàe  Audience  de  la  Cqht  feante.  A  Xêiiiit,. 
en  Parlement  ,  le  z^.  fuillet  i749.  Sigûc  ^AUZANET. 
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Edit  du  Roy,  portant  fuprelTion  des  Bailliage  &  Vi- 
comte de  S.  Silvin  de  le  Tliuit- 

Du  mois  dt  Décembre  IT47* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  iTTtT 
varre  :  A  tons  prefens  &  à  venir  ,  S  a  l  u  T;  L'atention  ^^"mb. 
continuelle  que  Notis  donnons  à  l'adminiftration  de  la  Juftice, 
Nous  a  fait  écouter  favorablement  la  propofition  qui  Nouç  a 
été  faite ,  de  fuprimer  les  Bailliage  &  Vicomte  de  S.  Silvin 
&  le  Thuit,  &  d'en  partager  le  Territoire  entre  les  diféens 
Bailliages  dans  Tétenduë  defquels  celui  de  S.  Silvin  &  le  Thuit 
fe  trou  voit  enclavé  i  Nous  nous  y  portons  même  d'autant  plus 
volontiers,  qu'au  moïen  de  cet  arrondiflcment  ,  ceux  de  nos 
Sujets  qui  étoient  Jufticiables  en  première  Infiance  de  ladite 
Vicomte  ,  auront  l'avantaçe  d'éviter  un  premier  degré  de  Ju- 
rifdiftion  ,  &  que  ceux  qui  ne  portoient  leurs  Caufes  que  par 
apel  aux  Bailliage  de  S.  Silvin  &  le  Thuit  ,  feront  en  état 
d'obtenir  une  Juftice  plus  prompte  &  moins  onéreufê^  à  cau- 
fc  de  la  proximité  de^  Sièges  aufquels  ils  feront  foûmis.  A 
CES  QAUSES,  &  autres  confidérationS  à  ce  Nous  mou- 
vantes j  de  l'avis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  fcience ,  pleine 
puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  nôtre  prefent 
Edit,  dit,  déclaré,  ftatué  &  ordonné  ,  difons ,  déclarons,  fta- 
tuons  &  ordonnons ,  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLEPREMIER. 

Les  JurifdîiStions  àts  Bailliage  &  Vicomte  de  S.  Silvin  & 
le  Thuit,  comm'auffi  tous  les  Ofices  ci-devant  créez  pour  lef- 
dits  Bailliages  &  Vicomte  ,  feront  &  demeureront  fuprimez  , 
comme  Nous  les  fuprimons  par  le  prefent  Edit  ;  &  en  confé* 

3ucnce ,  Voulons  que  les  diférentes  parties  dont  Icfdites  Jurif- 
i£lions  étoient  compofées ,  foient  8c  demeurent  réunies  à  per- 
pétuité aux  Sièges  fuivans  ;  fçavoit. 

Au  Bailliage  &  Siège  Préfidiai  de  Caën  ,  la  portion  qui  eft 
de  l'Eleaion  de  Caën.  ^ 

Au  Bailliage  de  Falaifê ,  la  portion  qui  eft  de  l'Eledion  de 
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p  Falaife ,  à  Texception  néanmoins  du  Reflbrt  de  la  Haute-Juftî- 
riLÎJk  ^^  ^^  Betteville-fur-rAife  ,  dont  les  apellations  feront  à  Tave- 
Bir  relevées  en  nôtre  Bailliage  de  Caën  ,  même  pour  la  Pa- 
roifle  qui  eft  de  TEledion  de  Falaife. 

Au  Bailliaee  du  Pontlevêquc  ,  là  portion  qui  eft  de  TElcc- 
tion  du  Pontlevêque. 

Aux  Bailliages  de  Roiîen  ,  de  Viire  ,  de  Bayeux  &  de  Thorigny, 
chacun  pour  ce  qui  le  concerne ,  les  portions  qui  font  cncla- 
vées  dans  Tétenduë  de  chacun  defdits  Bailliages. 

IL  Au  moyen  de  la  fupreflîon  &  réunion  ci-deflus  ordonnée, 
Jefdits  Bailliages  de  Caën  ,  d^  Falaife  ,  du  Pontlevêque ,  de 
Rouen  ,  de  Vire  ,  de  Bayeux  &  de  Thorigny  ,  chacun  pour 
c'e  qui  le  concerne ,  connoîtront  à  l'avenir  ,  dans  les  portions 
réunies  à  leurs  Sièges  ,  de  toutes  les  Caufes  &  Procès  dont  les 
Oficiers  defdits  Bailliage  &  Vicomte  étoient  en  droit  &  pof- 
feflion  de  connoître  ,  foit  en  première  Inftance  ou  par  apel  ^  ce 
qui  aura  lieu  ,  fans  que  les  Parties  aient  befoin  d'obtenir  une 
Commiffion  pour  faire  aflîgner  aufdits  Bailliages,  ceux  contre 
lefquels  elles  auront  des  demandes  à  former  en  première  InC- 
tance. 

IIL  Voulons  en  conféquence  que  les  fon£fcions  des  Ofices 
ci-devant  créez  pour  lés  Bailliage  &  Vicomte  de  S.  Silvin  & 
le  Thuit  »  foient  &  demeurent  réunis  à  perpétuité  aux  Ofices 
de  pareille  nature  &  qualité  des  Bailliages  de  Caën  ,  Falaiiè 
&  autres  dénommez  dans  les  deux  Articles  précédens ,  chacun 
en  ce  qui  le  regarde)  ce  qui  aura  lieu  pareillement  pour  les 
fondions  des  Charges  de  Commiflaires-Enquêteurs-Examina- 
teurs  ci-devant  créez  pour  lefdits  Bailliage  Ôc  Vicomte  de  S^ 
Silvin  &  le  Thuit,,  le  tout,  fans  que  ni  les  uns  ni  les  autres^ 
foient  tenus  de  prendre  de  nouvelles  Provifîons ,  ni  de  prêter 
un  nouveau  Serment ,  à  l'ocafioh  de  la  réunion  faite  par  le 
prefent  Edit  j  &  les  Succefïeurs  de  tous  lefdits  Oficiers,  ne  fe^- 
ront  tenus  d'obtenir  qu'une  feule  Provifion  pour  les  Charges 
aufquelles  celles  que  Nous  fuprimons  par  le  prefent  Edit ,  fe- 
ront réunies  chacun  félon  la  nature  &  dénomination  de  fou 
Ofice  y  ni  de  païer  que  les  mêmes  Droits  de  Preft  &  d'Annuel 
qu'ils  païoient  auparavant. 

IV.  Avons  defuni  &  defuniflbns  du  Reflbrt  de  notre  Siège 
Préfidiald'Alençon  tout  ce  qui  compofoit  ci-devant  le  Bailliage 
de  S,^  Silvin  8c  le  Thuit  >  Voulons  q^ûe  tout  ce  qui  eafaifoit  partie 

avant 
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avant  le  prefcnt  Edit ,  foit  dorénavant  du  Refibrtde  nôtre  Siège    ^ 
Préfidial  de  Caën  ,  à  rexceprion  néanmoins  des  Portions  que     ,'  ^  Y* 
Nous  avons  réunies  aux  Bailliages  de  Rouen  &  du  Pontlevê-      ""^  ' 
que  ,  lefquelles  feront  à  l'avenip  du  RefTort  de  nôtre  Siège 
Préfidial  de  Rouen.    Voulons  que  les  Oficiers  de  nofdits  Siè- 
ges Préfîdiaux  de  Caën  &  de  Rouen  ,  connoiffent  à  l'avenir 
chacun  pour  ce  qui  les  concerne  y  foit  en  première  inftancc  ou 
par.apei ,  de  toutes  les  Caufes  &  Procès  dont  les  Oficiers  de 
nôtre  Préfidial  d'Alençon  ètqient  en  droit  ou  pofreflîon  de  con- 
noître  dans  Tètenduë  dudit  Bailliage  de  S.  Silvin  &  le  Thuit  ; 
ce  qui  aura  lieu  dans  Tun  ou  Tautre  chef  dje  TEdit  des  Préfî- 
diaux ,  fans  que  les  Parties  aient  befoin.  d'obtenir  de  Commif- 
fion  pour  faire  aiffigner  aufdits  Sièges  Préfîdiaux ,  ceux  contre 
lefquels elles  auront  des  d  emandes  à  former  en  première  inftance, 

V.  Pour  parvenir  à  fixer  Tindemnité  qui  eft  due  aux  Oficiers 
defdits  Bailliage  &  Vicomte  de  S.  Silvin  &  le  Thuit ,  ou  au- 
très  à  qui  il  pouroit  en  être  du  à  caufe  de  la  fupre/fion  def- 
dits Sièges  y  Voulons  que  dans  un  mois ,  à  compter  du  jour  de 
la  publication  du  prefent  Edit  ,  ils  foient  tenus  de  remettre 
leurs  Mémoires ,  Titres  ,  Quîtances  de  Finances  &  autres  Piè- 
ces y  entre  les  mains  du  Sieur  Contrôleur  de  nos  Finances, 
pour  être ,  fur  fon  raport  y  procédé  en  AÔtre  Confeil  ^  à  la  li- 
quidation defdites  indemnitez. 

VI.  Les  païemens  des  fommes  aufquelles  lefdites  indemni- 
tez auront  été  fixées  en  nôtre  Confeil  ,  .feront  faits  .dans  un 
mois  ,  à  compter  du  jour  defdites  liquidations  ,  par  les  Oficiers 
de  nos  Bailliages  de  Caën ,  de  Falaife ,  du  Pontlevêque ,  de  Vi- 
re ,  Bayeux  &  Thorigny  j  &  fera  le  montant  defdites  fommes  y 
partagé  en  dix-fept  parts  ,  dont  onze  feront  à  la  charge*  des 
Oficiers  du  Bailliage  de  Caën  ,  quatre  à  la  charge  des  Oficiers  . 
du  Bailliage  de  Falaife  ,  une  feulement  à  la  charge  des  Oficiers 
du  Bailliage  du  Pontlevêque  ,  &  une  à  la  charge  des  Oficiers 
de  Vire  ,  de  Bayeux  &  de  Thorigny» 

VIL  Ordonnons  pareillement  que  pour  parvenir  à  fixer  les  in- 
demnitez qui  feront  dues  aux  Huiffiers-Audienciers ,  aux  Procu- 
reurs pofhilans ,  aux  Receveurs  des  Confignatîons,  aux  Commif^ 
faires  &  Contrôleurs  aux  Saifies  réelles  des  Bailliage  &  Vicomte 
de  S.  Silvin  &  le  Thuit ,  ils  feront  tenus  de  remettre  dans  ua  . 
mois ,  à  compter  du  jour  de  la  publication  du.  prefent  Edit  ^ 
leurs  Titres,  Contrats  d'aquifîtionsj,  Quitances  de  Finances  fie 
nu  Suite  du  N.R,  Q  q 
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^  autres  Pièces  ,  entre  les  mains  du  Sîeùr  Contrôleur  Général  de 

ï  7  4  7.  nos  Finances  ,  pour  être  procédé  à  la  liquidation  du  prix  de 
Déccmb.  j^^^^  ofices  5  &  le  montant  de  chacune  defdites  indemnitez  , 
leur  être  paie  dans  un  mois  après  ladite  liquidation ,  par  les 
Huiflîers-Audienciers  ,  Procureurs  portulans  ,  Receveurs  des 
Confîgnations  ,  Commifïaires  &  Contrôleurs  aux  Saifîes  réel- 
les deîdits  Bailliages  de  Caën  ,  de  Falaife  ,  du  Pontlevêque , 
de  Vire ,  de  Bayeux  &  de  Thorigny ,  chacun  en  ce  qui  le  con- 
cerne; &  fera  le  montant  de  chacune  defdites  indemnitez,  par- 
tagé dans  la  même  proportion  qui  a  été  fixée  par  l'Article  pré- 
cédent. 

VIII.  A  l'égard  de  l'indemnité  qui  fera  due  auxOficiers  du 
Préfidial  d'Alençon  ,  à  caufe  de  la  diftradion  de  Reflbrt ,  or- 
donnée pat  vl'Article  IV.  du  prefent  Edit ,  elle  leur  fera  païée 
par  leis  feuls  Oficiers  de  notre  Préfidial  de  Caën  ,  dans  un  mois 
à  compter  du  joqr  de  la  liquidation  qui  en  fera  laite  en  nôtre 
Confcil  ;  à  réfet  dequoi ,  voulons  que  léfdits  Oficiers  de  nôtre 
de  Préfidial  d'Alençon  ,  foient  tenus  de  remettre  inceflamment 
au  Sieur  Contrôleur  des  Finances ,  leurs  Pièces  &  Mémoires  , 
pour  fur  fon  raport  ,  y  être  par  Nous  ftatué  ainfi  qu*il  aipar- 
tiendra. 

IX.  Les  Gréfes  des  Jurifdiélions  fuprimées  par  le  prefent 
Edit ,  feront  &  demeureront  réunis  aux  Gréfes  defdits  Baillia- 
ges de  Caën ,  de  Falaife,  du  Pontlevêque,  de  Rouen  ,  de  Vire , 
àe  Bayeux  &  de  Thorigny ,  chacun  pour  ce  qui  les  concerne  j  à  la 
charge  par  les  Engaeiftes  des  Gréfes  defdits  Bailliages  de 'Caën, 
de  Falaife ,  du  Pontlevêque^  de. Vire  ,  de. Bayeux  &  de  Thori- 
gny., d'indemnifer  les  Engagiftes  des  Gréfes  defdites  Jurifdic- 
tions  fuprimées  j  à  l'éfet  deauoi,  ordonnons  que  dans  un  mois 

•  à  compter  du  jour  de  la  publication  du  prefent  Edit,  au  Bail- 
liage &  Siège  Préfidial  de  Caën ,  il  fera  drejffè  par  le  Lieute- 
nant Général ,  à  la  reqiiêté  de  nôtre  Procureur  audit  Siège , 
un  Etat  du  produit  des  Gréfes  defdits  Bailliage  &  Vicomte  de 
S.  Silvin  &  le  Thuit  ,  pendant  les  vingt  dernières  anrfées  j  & 
ce  ,  en  prefence  des  Engagiftes  des  Gréfes  des  Baillîatècs  de 
Caën,  de  Falaife,  du  Pontlevêque ,  de  Bayeux,  de  Vite  &  de 
Thorigny,  ou  eux  dûëmentapeilez  j,  fur  lequel  Etat  îlfei^a  fait 
une  année  comi^iine  defdits  produits.  Voulbhs  que  le  tera- 
bourfement  qui '  fera ^dû  aux  Eri^agifles  des  Gt*éfcs  rfèfdîts  Bail- 
liage Ôc  Vicomte  de  S.  Silvin '&  le  Thuit,  dèmearc  fïié  itirlc 
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pied  du  denier  Viiigt  de  Tadite  année  commune  ,  &  que  la 
lomme  à  laquelle  fe  trouvera  monter  Je  Fond  defdits  Gréfes , 
fuivant  ladite  eftimation  ,  foit  partagée  ainfi  &  de  la  même 
manière  qu'il  a  été  réglé  par  l'Article  VI.  du  prefent  Editj  & 
faute  par  ceux  qui  devront  contribuer  au  rembourfement  de 
ladite  fomme ,  ou  par  aucun  d'eux  d'y  avoir  fatisfait ,  chacun 

Î^our  ce  qui  lé  concerne  dans  le  tems  ci^efflis  marqué  ;  Se  ice- 
ui  paflé  ,  voulons  que  lefdits  Engagiftes  defdits  Bailliage  & 
Vicomte  de  S.  Silvin  &  le  Thuit ,  foienr  païez  par  année  jul> 
qu'au  jour  du  rembourfement,  par  privilège  &  préférence  fur 
le  produit  des  Gréfes  de  ceux  defdits  Erigagiftes  qui  feront  en 
demeure  de  la  rente  au  denier  Vingç  de  la  portion  d'indem- 
nité qui  lui  fera  due  fur  lefdits  Grétes. 

X.  L'indemnité  oui .  doit  être  donnée  aux  Engagiftes  dix 
Gréfe  du  Préfidial  d'Alençon  ,  ordonnée  par  l'Article  V.  da 
prefent  Edit  ,  fera  païée  par  les  feuls  Engagiftes  du  Gréfe  du 
Siège  Préfidial  de  Caën  j  à  l'éfet  dequoi ,  ordonnons  que  dans 
un  mois  à  compter  du  jour  de  la  publication  du  prelent  Edic 
audit  Bailliage  &  Siéçe  Préfidial  de  Caën ,  il  foit  dreflfè  par  le 
Lieutenant  Général,  a  la  requête  de  nôtre  Procureur  audit  Siè- 
ge ,  un  Etat  des  fommes  que  les  apellations  des  Sentences  def- 
di^  Bailliage  &  Vicomte  de  S.  Silvin  &  le  Thuit  „  auront  pro- 
duites aufdits  Engagiftes  du  Gréfe  du  Préfidial  d'Alençon  pen- 
dant les  vingt  dernières  années;  &  ce,  eh  prefence  des  Engar- 
^iftes  des  Gréfes  du  Préfidial  de  Caën,  ou  tux  dûëment  apcl- 
îez  ,  fur  lequel  Etat  il  fera  fait  une  année  commune  dudit 
produit.  Voulons- que  l'indemnité  qui  fera  due  aux  Engagiftes 
dudit  Gréfe  du  Préfidial  d'Alençon  demeure  fixée  fur  Te  pied 
du  denier  Vingt  de  ladite  année  commune ,  &  que  ladite  lonv- 
me  leur  foit  païée  par  les  Engagiftes  du  Gréfe  du  Préfidial  de 
Caën,  dans  un  mois  après  ledit  Etat  arrêté  i  &  faute  jpar  lefdits 
Engagiftes  d'avoir  fait  le  rembourfement  dans  ledit  tems ,  &  icc** 
lui  paflTè ,  les  Engagiftes  du  Gréfe  du  Préfidial  d'Alençon  ,  feront 
païez  par  chacune  année  jufqu'au  jour  du  rembourfement,  par 
privilège  &  préférence  ,  fur  le  produit  du  Gréfe  du  Préfidial 
de  Caën ,  de  la  rente  au  denier  Vingt  de  la  fomme  à  laquel- 
le ladite  indemnité  aura  été  fixée; 

XL  N'entendons  empêcher  que  les  Engagiftes  defdits  Gré- 
fes ne  puiffent  faire  entr'eux  ,  telles  autres  conventions  qu'ils 
aviferont  bon  être  >  fans  néanmoins  que  celles  qu'île  auront  fai-- 

Q  q  ii 


1747. 
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1747  tes ,  puiflent  être  exécutées  ,  qu'après  avoir  été  préalablement 
péccinb.    homologuées ,  fi  faire  fe  doit ,  par  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Roîien  ,  fur  les  Conclufîons  de  nôtre  Procureur  Général. 

XII.  A  regard  des  Minutes  des  Gréfes  defdits  Bailliage  & 
Vicomte  de  S.  Silvin  &  le  Thuit,  voulons  qu'elles  foient  tou- 
tes dépofées ,  par  provifîon ,  au  Gréfe  de  nôtre  Bailliaee  &  Siè- 
ge Prefidial  de  Caën  ,  &  dans  un  lieu  diférent  de  celui  où  les 
Minutes  du  Gréfe  dudit  Bailliage  &  Siège  Prefidial  font  dé- 
pofées ;  fauf  à  en  faire  le  partage  quant  &  ainfi  qu'il  apartien- 
dra  entre  les  Sièges  ci-deffus  nommez. 

XIII.  En  cas  qu'il  furvienne  quelques  conteftations  entre 
les  OHciers  defdits  Sièges,  à  Tocadon  des  réunions  ordonnées 
par  le  prefent  Edit  ,  voulons  que  lefdits  Oficiers  foient  tenus 
ce  remettre  leurs  Pièces  &  Mémoires  entre  les  mains  des  Sieurs 
Intendans  des  Généralitez  où  les  Paroififes  y  qui  donneront  lieu 
à  la  conteftation  ,  feront  fituées  ^  pour  fur  l'avis  defdits  Sieurs 
Intendans  ,  y  être  pourvu  ainfi  qu'il  apartiendra  par  les  Let- 
tres Patentes  que  Nous  ferons  expédier  à  cet  éfet. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  & 
féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à 
Roiien  ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aïent  à  faire  lire  ,  publier 
&  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelui  garder ,  obferver  &  exécu- 
ter félon  ia  forme  &  teneur  :  Car  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftable  à  toujours ,  Nous  y  avons 
fait  mettre  nôtre  SceL  D  o  n  n  e'  à  Verfailles ,  au  mois  de  Dé- 
cembre, Tan  de  grâce  mil  fept  censquarante-feptj  &  de  nôtre 
Règne  le  trente-  troifîéme.  Signé ,  L  O  U I S  :  Et  plus  bas ,  Par 
le  Roy  ,  Phe  LYPEAUX.  Vifa,  Daguesse au.  Et  fcellè 
d'un  grand  Sceau  de  cire  verte. 

Ul ,  publie* &  regifire*  Id  grande  jiudience  de  U  Cour  f/ante*  A  BÀntn 
in  Tarlemifit  M  l^  i  8.  janvier  1748»  Signé,  AUZANET. 
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Edit  du  Roy ,  portant  réunion  de  la  Vicomte  de  Per- 
liers  au  Bailliage  de  la  même  Ville. 

Du  mois  de  janvier  17 4S.  * 

LO  U I S  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  7777. 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir  ,  Salut.  Les  avanta-  lanvicr, 
ges  que  nos  Sujets  ont  retiré  de  la  réunion  que   Nous  avons 
mte  de  plufieurs  Jurifdi£bions  Roïales  aux  Bailliages  aufquel^ 
elles  étoient  reflbrtiflàntes ,  Nous  ont  engagez  à  recevoir  Favo* 
rablement  la  propofition  qui  Nous  a  été  faite  par  les  Ofîciers 
du  Bailliage  de  S.  Sauveur-Landelin  ,  de  fu primer  les  Vicom-    • 
tez  de  Perriers  &  de  Leflèy  ,  pour  en  réunir  \qs  fonélions  à 
leur  Siège.  A  CES  CAUSES,  &  autres  confidérations  à  ce 
Nous  mouvantes ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil  ,  &  de  nôtre  cer- 
taine fcience ,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons 
par  le  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable ,  dit ,  ftatué    & 
ordonné,  difons ,  ftatuons  ôc  ordonnons  /Voulons  &:  Nous 
plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Les  Jurifdiûions  des  Vicomtez  de  S.  Sauveur  -  Landelin  \ 
féante  à  Perriers ,  &  de  Lithaire  féante  à  Lefley  ,  comm'auflî 
tous  les  Ofices  ci-devant  créez  pour  lefdites  Viconitez,  feront 
ic  demeureront  fuprimées ,  comme  Nous  les  fuprimons  par  le 
prefent  Edit  ;  &  en  conféquence,  voulons  qu'elles  foient  unies 
&  incorporées  a  perpétuité  à  la  JurifdiiStion  du  Bailliage  de 
&  Sauveur-Landelin  féant  à  Perriers ,  qui  connoîtra  à  l'avenir 
en  première  Inftance  de  toutes  les  Caufes  &  Procès  dont  lef- 
dites Vicomtez  étoient  en  droit  &  polïèffion  de  connoître  j  ce 
qui  aura  lieu  fans  que  les  Parties  aient  befoin  d'obtenir  une 
Commiffion  pour  aire  affigner  audit  Bailliage  ,  ceux  contre 
Jefqucls  elles  auront  des  demandes  à  former  en  première  Inf- 
tance. 

II.  Ordonnons  en  conféquence  ,  que  les  fondions  atachées 
aux  Ofices  ci-devant  créez  pour  lefdites  Vicomtez ,  foient  dès- 
à-prefenc  réuiiies  aux  Ofices  dudic  Bailliage  de  pareille  nature 
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_  &  qualité ,  fans  que  les  Succeffeurs  aufdits  Ofices ,  foîent  oblî- 

1748   gcz  d*obtenir  qu'une  feule  Provifîon  pour  le  Bailliage  de  S. 
Janvier.  5^^^^ur-Landelin  feulement,  chacun  félon  la  nature  &  déno- 
mination  de  fon  Ofice. 

III.  Pour  parvenir  à  fixer  Tindemnité  qui  fera  due  au  Vi- 
comte ,  il  fera  tenu  de  remettre  (es  Contrats  d'aquifition ,  Qui- 
tances  de  Finances  &  autres  Titres,  entre  les  mains  du  Sieur 
Contrôleur  Général  de  nos  Finances ,  pour  être  procédé  à  Ja 
liquidation  de  ladite  indemnité.  Voulons  <juc  la  Comme  à 
laqiielle  ladite  indemnité  aura  été  fixée ,  lui  foit  païée  dans 
un  mois,  à  compter  du  jour  de  ladite  liqui4ation  ,  par  le  Sieur 
le  Sens  de  Neufmefnil  ,  Bailli  de  S.  Sauveur-Landclin  ,  ainfi 
qu'il  s'y  eft  engagé  par  A<Ste  Sous-fignature  privée,  du  ^5.  No- 

.  vembrc  1747.  lequel  demeurera  ataché  fous  le  Contrefcel  du 
prefent  Edit ,  &c  fauf  le  recours  dudit  Sieur  le  Sens  contre  les 
Oficiers  dudit  Bailliage,  pour  la  contribution  dont  ils  pouroient 
être  tenus. 

IV.  Les  Gréfes  des  deux  Vicomtez  fuprimées  par  le  prefenjc 
Edit ,  feront  &  demeureront  réunis  au  Gréfe  dudit  Bailliage , 
pour  ne  former  à  l'avenir  qu'un  feql  &  inême  Gréfe, 

V.  -Lîs  Engagiftes  du  Droit  de  Maître-Cleçc  audit  Bailliage, 
feront  tenus  d'indemnifer  TEngagifte  du  même  Droit  en  la 
Vicomte  de  Perriersj  à  Yéfct  dequoi,  ordonnons  que  dans  hui- 
taine à  compter  du  jour  de  la  publication  du  prefent  Edit  au- 
dit Bailliage ,  il  fera  drcÇTé  par  le  Bailli  de  S.  Sauveur-Lande- 
lin  ,  à  la  requête  de  nôtre  Procureur  audit  Siège  ,  un  Etat 
du  produit  dudit  Droit  pendant  Iqs  vingt  dernières  années  ; 
&  ce,  en  prefencc  des  Engagiftes  dudit  Droit  ,  tant  au  Bail- 
liage qu'en  ladite  Vicomte  ,  ou  eux  dûëment  apellez  y  fur  le- 
quel Etat  il  fera  fait  une  année  commune  dudit  produit.  Vou- 
lons que  le  rembourfement  qui  fera  dû  aux  Eng?igiftes  dudit 
Droit  en  la  Vicomte  ,  demeure  fixé  fur  le  pied  du  dénier  Vingt 
de  ladite  année  .commune,  &  que  ladite  K>mme  leur  foit  païée 
par  les  Engagiftes  du  Droit  de  Maître-Clerc  audit  Bailliage, 
dans  un  mois  après  ledit  Etat  arrêté  j,&  faute  par  les  Engagif 
tes  dudit  Droit  au  Bailliage  ,  d'avoir  fait  ledit  rerobouxicment 
dans  le  délai  d'un  mois ,  &  iceluipaffë ,  les  Engagiftes  du. Droit 
de  Maître-Clerc  en  la  Vicomte,  feront  p^ïez  par  chaque  année 
jufqu'au  jour  du  rembourfement  ,  par  privilège  &  préférence 
fur  le  produit  dudit  Droit  au  Bailliage  ^  de  la.  reate  au  denier 
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Vingt  de  la  fomme  à  laquelle  le  rcmbourfement  aura  été  fixé. 

VI.  Les  frais  des  Procédures  faites  ou  à  faire  dans  les  afaires 
qui  étoient  de  la  compétence  defdites  Vicomtez ,  &  qui  en  fc- 
roient  encore  fans  Ja  réunion  ordonnée  par  le  prcfent  Edit, 
enfemble  les  Droits  &  Vacations  des  Juges  ,  Gréfiers  ,  Procu- 
reurs ,  Huiiîîers  &  Sergens  ,  Receveur  des  Confîgnations  & 
Commifïaire  aux  Saifies  réelles  ,  feront  réglez  fur  Je  pied  Se  dç 
la  même  manière  qu'ils  Tétoient  pendant  que  les  afaires  fe  por- 
toient  aufdites  Vicomtez ,  fans  aucune  augmentation  ni  inno- 
vation à  cet  égard.  * 

VIL  Nôtredit  Bailliage  de  S.  Sauveur-Landelin  féant  à  Per^ 
riers ,  ne  fera  plus  à  l'avenir  compofé  que  des  Ofices  fuivans  ; 
fçavoir,  d'un  nôtre  Bailli  de  Robe  longue,  Lieutenant  Géné- 
ral Civil  &  Criminel,  Cdmmiflaire-Enquêteur-Éxahiinateur; 
d'un  ;^ieutenant  Général  d'Epée  ;  d'un  Lieutenaot  Général 
ancien  ,  Civil  ;  d'un  Lieutenant  Particulier  ,  Afïefleur-Crimi- 
nelj  de  quatre  Confcillers-Afleflcurs;  d'un  nôtre  Avocat  &  d'un 
nôtre  Procureur  pour  Nous  ;  d'un  Gréfier  ,  tant  pour  le  Civil 
que  pour  le  Criminel,  Afirmâtions,  Prefetttatiôris  &  Défauts»; 
de  quatre  Huiïïîers-Audienciers  ;  d'un  Receveur  des  Confîgna- 
tions j  d'un  Commifïaire  &  Contrôleur  aux  Saifies  réelles  j  & 
de  cinq  Procureurs  portulans.  Voulons  que  tous  les  autres  Ofi- 
ces qui  auroient  été  ci-devant  créez  pour  nôtredit  Bailliage  de 
S,  Sauveur-Landelin  ,  féant  à  Perriers  ,  demeurent  éteints  & 
fuprimez  en  vertu  du  prefent  Èdit. 

SI  D  O  N  N  ON  S  E  N  M  A  N  D  E  M  E  k  T  à  nos 
amez  &  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Par- 
lement à  P^ouen ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aïent  à  faire  lire , 
publier  &  regiftrer  j  &c  le  contenu  en  icelui  garder  ,  obferver 
&  exécuter  félon  fa  forme  &  teneur  :  C  a  r  tel  eft  nôtre  plai- 
fir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  fiable  à  toujours  ,  Nous 

Î  avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  D  o  n  n  e'  à  Marljr  au  mois  de 
anvier ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-huit  ;  &  de  nô- 
tre Régne  le  trente-troifiéme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas, 
Par  le  Roy  ,  Phelypeaux.  Vifa  ,Daguesseau.  Et 
fcellé  d'un  grand  Sceau  de  cire  verte. 

Lu  ,  putlie   &  regiftri  la  grande  j^udience  de  la  Çourfeantt.  A  Romn 
en  Tarlcmcnt ,  le  t.  Mars  174^*   Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 
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PROMESSE  SUR  L'EDIT  DU   ROY, 

ci  -  dciTus. 

NOUS  Ja  c  Qir  es-Robert  le  Sens, 
Ecuïer  ,  Sieur  &  Patron  de  Neufmefnll  &  au- 
tres Lieux  ,  Confeiller  du  Roy ,  Bailli  de  Saint-Sau- 
veur-Landelin  à  Perriers ,  avons  r honneur  de  promet- 
tre ,  en  cas  quil  plaife  a  Monfeïgneur  le  Chancelier  ^ 
d* avoir  la  honte  de  réunir  les  Vicomte:^  dudit  lieu  de 
S aint-S auveur-Landelin ,  fiantes  à  Perriers  &  à  Lejfey, 
à  nôtre  Bailliage ,  de  païer  &  remhourfer  le  Sieur  Vi- 
comte Titulaire  des  Ofices  de/dites  deux  Vicomte^ ,  des 
Sommes  au  il  plaira  à  Sa  Grandeur  de  faire  fixer  le- 
dit Rembours  ;  fiauf  mon,  recours  fir  les  Oficiers  de  nô- 
tre Bailliage ,  pour  leur  part  &  contribution  yfi  Mon^ 
fieigneur  le  Chancelier  le  juge  à  jpropos  ;  ce  que  Nous 
avons  l* avantage  de  promettre ,  fiir  la  Caution  &  obli- 
gation de  tous  nos  Biens  prefins  &  à  venir.  Ce  vingt- 
cinquième  jour  de  Novembre  milfiept  cens  quarante-fept. 

Signé,  LE  SENS  DE  NEUFMESNIL, 
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Edit  du  Roy  ,  portant  établifïement  de  Droits  fur  la 
Poudre  à  poudrer  &  fur  la  Cire ,  &  rétabliffement 
des  Droits  anciennement  établis  fur  les  Suifs  &  fur 
les  Papiers  &  Cartons  \  comme  auffi  une  augmenta- 
tion de  Droits  fur  le  Papier  &  Parchemin  timbré* 

Du  9$$is  de  FAnrier  1749* 

LOUIS  par  la' grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na-  ^  7**- 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir,  Salut.  Les  dé*  ^"^'^ 
penfes  extraordinaires  que  la  Guerre  ocafionne  ,  nous  met- 
tant dans  la  néceflité  de  chercher  à^s  fecours  pour»  la  foûte« 
nir  ,  &  parvenir  à  une  Paix  folide  &  durable  ,  Nous  aur 
rions  fait  examiner  en  nôtre  Cbnfeil  les  moïens  les  plus  pro* 
près  pour  Nous  en  procurer  :  Nous  n'en  avons  pas  trouvé 
de  moins  onéreux  que  d'établir  des  Droits  fur  la  Poudre  à 
poudrer  &  fur  la  Cire  i  de  rétablir  lès  Droits  anciennement 
impofez  fur  les  Suifs  &  fur  les  Papiers,  en  changeant  néan- 
moins la  forme  de  perception  des  Deniers  ,  pour  la  rendre 
Ïdus  avantageufe  au  Commerce  ^  comme  aum  d'augmenter 
es  Droits  iur  le  Papier  &  Parchemin  timbrez.  ACES 
CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvant  ,  de  notre  certain 
ne  fcience,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons 
par  le  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable,  dit,  ftatué ,  or- 
donné ,  difons ,  ftatuons  ,  ordonnons  ,  Voulons  &  Nou$ 
plaît. 

A  R  T  I  C  LE     PREMIER. 

Qu*à  commencer  du  jour  de  Tenregiflrement  du  prefent 
Edit,  Se  pendant  douze  années,  il  foit  établi,  impofé  &  levé 
à  n&tre  profit  dans  toute  Tétenduë  de  n^re  Roïaume,  Païs^ 
Terres  &  Seigneuries  de  nôtre  obéïfTance ,  Deux  fols  par  char 
que  livre  de  Poudre  à  poudrer ,  qui  eft  ou  fera  fabriquée ,  ou 
entrera  dans  nôtre  Roïaume  ^  Trois  fols  par  chacune  livre 
de  Cire  qui  eft  ou  fera  fabriquée  y  vendue  ou  débitée  en 
Pain,,  en  Bougies,  Flambeaux,  Cierges^âc  autres  ouvrages^ 
foit  qu'elle  provienne  de  l'Etranger  ou  du  cru  du  Roïaume^ 
lu.  Suite  du  N.  R.  R  r 
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^ &  en  outre  Deux  fols  par  chacune  livre  de  cire  blanche  qui 

1748.  entrera  dans  nôtre  bonne  Ville, -Fauxbourgs  &  Banlieue  de 
Paris,  &  Un  fol  par  chacune  livre  de  celle  qui  entrera  dans 
les  Villes  compriies  dans  l'Etat  atachéfous  le  Contrefcel  du 
prefcnt  Edir,  pour  y  être  confommée  :  Un  Toi  d*augmenta« 
cion  par  chacune  livre  de  Suif  qui  fe  vendra  dans  notre  bon- 
ne Ville,  Fauxbourgs  &  Banlieue  de  Paris;  Un  fol  /îx  deniers 
fur  chacune  livre  de  Suif  qui  fe  veadra  dans  lc$  Villes  por- 
tées audit  Etat  annexé  à  notre  prefent  Edit  s  8c  Un  fol  par 
chacune  livre  de  Suif  qui  fe  vendra  dans  les  autres  Villes, 
Bourgs  &  lieux  de  nôtre  Roïaume  :  &  une  augmentfatioa 
de  Droits  fur  fes  Papiers  ic  Carton»  ,  Se  fnr  fe»  Ps^iers  & 
Parchemins  timbrée,  arnfi  que  ftrr  fa  Formule  des  Aâe»d<« 
Notaires  do  nôtre  Etonne  Y'tWc  de  Parts  :  Lefqarfs  Droits 
feront  perças  furvant  fes  Tarifs  aracbex  Cous  le  Contrefcel 
du  prefent  Edit. 
Poudre.  U^  Tous  Parfumeurs  ou  Fabriquais  Peod^re  à  poudrer  ^ 
même  les  Marchands  qui  en  vendent  ou  debitene,  feront  te- 
nus dans  la  huitaine  du.  jour  de  Fa  pubfîcatîan  de  nôtre  prc^ 
fcnt  Edit ,  de  faire  d^laratron  au  Bureau  de  ceftri  qui  (ers  par 
Nous  prépcfï  à  Texécution  d^'icelur ,  de  la  qtramtiré  àe  Pcm- 
dre  qu'ils  auront  chez  eux  ou  arfTeurs  ,  Se  de  fui  en  païer  fc 
Droit,  à  peine;  rfç  ctmfifcUrion  de  ceffe  qui  u'auta  pas-  été  dé- 
clarée ,  &  de  Cent  livres-  d'Amende. 

III.  Seront  tenus  les  Fabriquans  de  Pondère  de  déclarer  au 
Bureau  du  Ptepofé,  leurs  nonw,  furuoms  ^  qtraEœx ,  demeu^ 
tes,  Magafins,  Boutiques,  OuvToirs,  te  autres  lieux  où  fFs 
fabriquenr  &  travaHlcnt  la  Poucke  r  Leur  farfons  déftnfcs 
d'en  fabriq^uer  ailleurs  que  dans  les  lieux  qu'ils  ^uront  dëc^ 
rez,  à  peine  de  Cinq*  cens- livres  dVmcndc,  &  confîfcation 
de  la  Poudre  &  Uftcncile  q^gi  s'y  trouveront  ;  Permettons  aux 
Commis,  de  s^  tranfjortcr  toutes  fois  &  qaantey  fls  h-  fwgçr 
ront  à  propos-,,  pour  y  peftr  la  Poudre  ,  en*  cachcùer  les  pa> 
quets  i  y  faire  les  exercrces  fit  Procès^  vcrbau»  cfcsr  ciritravenr- 
/  tions^  :  EtïJQÎgtîQns  aux  Parfumeurs*  ÔC  autres  Fiabriquairs  ou 
vençfans  Poudres^,  dfe  foufrir  leurs  Vifîces',  fàns-quc  fous  pnéî- 
tcxte  de  privilège  de  perfoune  oq  de  lieu ,  ou  fous  qucîqtr'au*- 
trc  que  ce  fbit ,  ils  puiffèttr  lies  empêcher  hr  rèfbffer  Pbuvct^ 
cure  deftKts  lieux  ,  à  peine  àt  Trois  ceny  H«rcs^d;Ahîcncfe'^, 
qui  fera  encourue  par  ?e-  feuF  refus  d'oatcnaTc  ::d«-  pQttes. 
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I V#  Là  Poudre  qai  Tkndra  dés  Pais  Etrangers  par  Mer  ou    '    ^  * 
par  Terre ,  fera  déclarée  aux  premiers  Bureaux ,  &  le  païc-  Février! 
inent  du  Droit  s*en  fera  conjointement  avec  celui  de  nos  au- 
tres Droits  d'Entrée^ 

V.  Défendons  à  couces  perfonnes  de  quelque  qualité  6ç 
condition  qu'elles  foient,  de  vendre,  &  aux  Marchands  Ci-     Qrei 
riers-Blanchiffeurs ,  &  autres  Fabriquans ,  d*acheter  de  la  Cirç 

en  pain ,  fans  que  lefdits  pains  aient  été  marquez  de  la  marque 
du  Prépofé  ,  à  peine  de  confifcation  de  la  Cire  non  marquée, 
&  de  Cent  livres  d'Amende  i  à  Téfet  de  quoi ,  lefdits  Mar^ 
ciiands  Ciriers-Blanchifleurs»  &  autres  Fabriquans  ,  feront  ter 
mis  de  foufrir  les  vifues  &  exercices  des  Commis  ,  ainû  qu'il 
cft  dit  par  l'Article  III.  du  preferrt  Edit. 

VI.  JE^joigfiotts,  fous  Jefi  mêmes  peines,  aux  Marchands, 
Négocians,Ciriers-Blanchi{Iêurs,  &  autres  Fabriquans,  de 
déclarer  les  Cires  qu'ils  feront  venir  de  l'Etranger  lors  de  Tar- 
rivée  d'icelles,  de  les  ÊEiire  marquer,  &  d'en  païer  les  Droits: 
N'entendons  néanmoins  que  les  Cires  qui  ne  feront  <}u'en  caw 
crepoft,  ou  deftinées  pour  être  vendues  en  gros,  (oient  déba* 
iées  êc  marquées ,  ni  les  Droits  païez,  mais  il  en  fera  fait  dé« 
claration  aux  Bureaux  du  Prépofé ,  âc  les  Droits  £eronc  païez 
à  l'arrivée  au  lieu  de  la  deftination. 

VU.  Les  Droits  far  les  Suifs  fe  percevront  fuivant  &c  ainfi     ^  .- 
qu'il  a  été  ordonné  par  les  Edits  des  mois  d'Avril  i6^}.  àc       ^*^* 
Décembre  1708.  &  Rjéglemens  rendus  en  conféquence ,  en 
pe  qjaî  n'y  eft  dérogé  par  le  prefent  Edit. 

VIII.  Les  trente  Ofices  de  Coutraleurs- Vifîteurs  A:  Mar* 
queîrrs  de  toutes  fortes  de  Papiers  &  Cartons,  rétablis  par    '"^'^ 
nôtre  Edit  du  mois  de  Juin  1730.  feront  &  demeureront  c^^^^- 
éteints  &  fuprimez ,  à  commenxrer  dn  Joor  ^de  rcnrjegiftremem: 
du  prefent  Edit  :  il  (era  par  Nous  pourvu  à  leur  rembourfe*- 
ment ,  foivant  la  liquidatioiiqui  ^n  ibra  faite  en  nôtre  Con^èil^ 
^  les  Droits  à  eux  atribnet  feront  per^  i  notre  profit. 
*'    rX.  Enjoigiions  à  tous  Marchands  Papetiecs.,  Merciers  , 
I>cbitans,  &  antres  faifant  commcsrce  de  Papier,  de  déclarer 
^atrx  Bureatrx  du  Prépofé  dans  Ja  huitaine  xlu  jour  de  l'earegi* 
^rement  du  prefent  Edit, tous  les  Papics:S(&<^eons.qu 'ils -ont 
en  leur  pofleâîon  i^heznxx^oujail leurs,  pmir  être  marquez  de 
là  marque  des  Commis  daPrépoâ^,  &:  les  Droits  pMCXs  &  de 
déclarer  ceux  qu'ils  feront  venir  par  la  fuite  ^  à  l'inftant'de  l'ac- 

R  r  ij 


Digitized  by 


Google 


3i(j         EDITS   ET  REGLEMENS, 

•  rivée,, foit  qu'ils  viennent  de  TEtranger  ou  des  Fabriques  du 

2748*  Roïaume^  peur  être  auffi  marquez  ,  &  les  Droits  païez.  Leur 

Février,     j^fencions  d'en  avoir  chez  eux  ni  ailleurs  qu'ils  ne  foient  mar« 

quez,  le  tout ,  à  peine  de  confifcation  &  de  cent  livres  d'A-» 

mende  5  leuren  joignons  de  foufrir  les  Vifites  des  Commis^ 

ainfî  cu'il  eft  dit  par  TArticle  IIL  du  prefent  Edit^  &  fous 

,    les  mêmes  peines. 

X-  Les  Papiers  &:  Cartons  qui  arriveront  de  l'Etranger^ 
foit  par  Mer  ou  par  Terre ,  feront  déclarez  à  l'entrée  du  Roïau- 
me,  aux  Bureaux  du  Prépofé ,  lequel  délivrera  aux  Voituriers 
un  Congé  qui  contiendra  les  quantitez  de  Papiers  dont  lefdites 
Voitures  feront  chargées,  lesqualitez  relatives  au  Tarif,  avec 
les  noms  &  demeures  des  Marchands  pour  le  compte  defquels 
ils  feront  deftinez  $  Se  feront  lefdits  Papiers  marquez ,  6c  les 
Droits  païez  au  lieu  de  leur  deftination. 

XL  II  ne  fera  païé  aucuns  Droits  fur  les  Papiers  deftinez 
pour  fortir  hors  le  Roïaume  $  6c  lorf^u'il  en  aura  été  per<^û*, 
ils  feront  rendus  aux  Marchands  qui  les  feront  Tortir  ,  en 
,  juftifîant  par  eux  que  lefdits  Papiers  font  réellement  fortis  , 
il  fera  loifîble  aux  Commis  d'enlever  leur  Marque  de  delTus 
les  Papiers  qui  fortiront. 

XII;  Permettons  aux  Commis  de  fe  tranfporter  toutes  fois 
&  quantes  ils  le  jugeront  à  propos ,  dans  les  Moulins ,  Ma- 
nufaâures ,  Ouvroirs ,  Ma^afins ,  &  autres  endroits  aparté- 
nans  aux  Maîtres  des  Moulins  à  Papier  ,  pour  y  vérifier  leurs 
fabrications  &  vente  de  Papiers  ^  leur  enjoignons  de  foufrir 
leurs  Vifites,  à  peine  de  Deux  cens  livres  d'Amende. 

XIII.  Il  fera  mis  dans  tous  les  Bureaux  de  diftribution  & 
Formule,  j^  recette  des  Papiers  &  Parchemins  timbrez  ,  en  un  Jiea 

aparent  »  Copie  du  Tarif  annexé  au  prefent  Edit  %  au  moïea 
de  quoi  les  Fermiers  de  nos  Droits  feront  difpen^z  de  faire 
contre-timbrer  les  Papiers  &  Parchemins ,  pour  indiquer  l'au- 
gmentation établie  par  nôtre  prefent  Edit. 

XIV.  Les  Commis  du  Prépofé  jouiront  des  mêmes  Privi- 
lèges Se  Exemptions  dont  jouifTent  les  Commis  de  nos  autres 
Fermes  i  &  leurs  exercices  ,  Procès  verbaux  &  autres  Ââes , 
feront  dreflez  conformément  à  TOrdonnance  des^  Aides  Se 
Réglemens  intervenus  en  conféqoence,  lefquels  feront  com* 
muns  pour  la  perception  des  Droits  établis  par  le  prefenc 
£dit. 
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SJ    D9NNONS    EN   MTANDEMEKT  à   noS   aincZ    &  . 

féaux  les  Gens  cenans  nttre  Cour  de  Parlement  à  Rouen    ■7  4S* 
que  nôtre  prefebt  Edit  ils  aïcnt  à  faire  lire ,  publier  &  re-  ^^^"' 
giftrer,  &  le  contenu  en  icelui  garder,  obferver  &  exécuter 
félon  fa  forme  &  teneur  ,  nonobflant  tous  Edits ,  Déclara- 
tions ,  Arrêts ,  Réglemens ,  Clameur  dé  Haro  ,  Chartre  Nor- 
mande &  autres  cnofes  à  ce  contraires ,  aufquels  Nous  avons 


riginal  ,-Cail  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  cho- 
fe  ferme  &  ftable  à  toujours ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nô- 
tre Sccl.  Donne'  à  Verfailles,  au  mois  de  Février,  l'an 
4e  grâce  mil  fcpt  cens  quarante-huit ,  &  de  nôtre  Régne  le 
trente-troifîéme.  Signé ,  L  O  U I  S  :  Et  plus  bay ,  Par  le  Roy, 
Phelypeaux:  r«/i,  D  A  G  u  E  s  s  E  A  u  :  Vu  au  Confcil^ 
Machault.  Et  fcellé  du  grand  Sceau  de  cire  verte  ,  en 
lacs  de  foïe  rouge  &  verte. 

Ewe^ré  j  9»i  &  ee  retfuiraM  It  Vrocureur  Général  du  Roy, 
fêur  être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  i  ordonné  tfue  Copies 
collationnées  feront  envoiées  dans  tous  les  Sièges  du  Refort ,  four  y 
être  enregiftrées,  lues,  publiées  &  exécutées'»  enjoint  aux  Suhfii- 
tuts  du  Vrocureur  Général  ,  èty  tenir  la  main  ,  &  de  certifier  U 
Cour  dans  le  mois  ,  des  diligences  au* ils  auront  four  ce  faites  : 
Et  néanmoins  feront  faites  très-humbles  remontrances  au 
Roy,  après  la  ceûation  de  la  Guerre ,  pour  fuprimer  entiè- 
rement toutes  les  Impofitions  ordonnées  par  le  prefent  Edit  j 
&  en  atendant ,  Sa  Majefté  fera  très-humblement  fupliée  en  tout 
tems ,  de  modérer  lefdites  Impofitions ,  fuivant  fArreft  de  ce 
jour.  A  RoUen  en  Parlement,  le  deuxième  jour  d'Avril  mil  f eft 
cens  quaraitte-huit» 

Signé,  AU  Z  A  NET, 
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TARIF    DES    DROITS    QUE    LE   ROY, 

enfin  Confeil ,  vem  é  entend  ère jjerçûs  fur  lès  Papiers  &  Canons  , 
en  exécutiofi  de  TEdlt  du  mois  de  Février  1^4.^. 

l 


J  Droits  qui^  pumez  en 

Il  fera  perçu  dans  la  Ville ,  Faux-  !  ^JT!^  Zl^^^^Z 
bomgs  &  Banlieue  ^e  Paris     ï^-'-^-'V-^*'  ''«' 


f 


kmutt  en  dosoaiKcil 
exécuiiondc  (6S0.&  qui 

ridic  da  .  ^oDc  tin. 
nxiis  deDé-Iblàs  parTJE  < 


lof8 


I .:   Pour  chacune  Rame  de  Papier  à  écrire  >  nompié 

Petit  à  la  main  ,  Pâmer  au  pot ,  Bacon  roial ,  oa 
petit  Raifin  ,  TclUérc ,  ou  4uurc8  Noms  &Mar-| 
ques  des  mêmes  grandeurs ,  .au-deflbus  du  ,poi  à\ 
de  vingt  livres  >  icra  paie  dix-huit'£bls^  ci...  18  f.  ûl  1  of  8d 

IL...:  Pour  chaque  Rame  de  ftçier  è  cnvclope,  gris, 
brouillard  »  bleu ,  louge  ,  jauoe  ^ verd  y^C aunes 
couleurs  fans  mélange  ,  fera  paie  quinze  fols  , 
ci 15  f  ^ 

IIL ...     Pour  chaque  Rame  de  Papier  marbré  commun 
venant  de  Roîien  ou  autres  lieux  du  Rx>iaumc , 
.     fera  paie  trente  fols ,  cL        .  '     .         il.  i  of  ï-    o«  o 

IV.*-  Pour  chaque  "karac  de  Papier  marbré  iRinani 
d'Allemagne ,  au  aunes  Païs  Etrai^ersifcia.païç 
cinquante  fols,  ci.  ..         .    •  xl.  lof.  i.  15.  4 

V Pour  chaque  Rame  de  Papier  doré  on  argenté; 

à  grandes  &  petkes  fteurs  >  venant  d'Allemagne  Si.^ 

autres  Pais  Etranger^feia  paie  huitJkvres»  cL  8  1.  f .    6,  % 

yj^^^^     Pour  chaque  Rame  de  Papier  à  Eftampes  ou 
"à  deffmer,  apcHé'  pethe  Rcbr^de^Lys,  Jcîas  ; 
Chapelet ,  LinMân  m  ÂUTergae  »  iibsa[patéc)na« 
rantefols  ,ci,  .  .       ,•*,'•      2.  IJi.    f.    «.. 

VU        Pour  chaque 'Rame  ne  Papier  a  Eftatnpcs  •u  à 
'  "deffmer,  apetlé  grand-  ColotAicr  .>  grande  «duc- 
de-Lys ,  Soleil ,  peut  Aigle ,  Limofm^u  Auver- 
gne,leta  paie  cipq  livres  quatonteiblsjci  5  1.  i^^C,  4. 

YIIL     Pouï  chaquclUmiC  de  Papier  à  €Ranipes,oiï 

à  deffmer ,  apellé  grand  Aigle  ,  grand  Louvois 

^  &  grand  Monde ,  lera  paie  iept  Hvias  dh  fols  > 

ci :  '  .  ;  7  I.  lof.  y. 

IX...»    pour  chaque  Rame  de  Papier  gris  fervant  à 

* 'deffmer ,  fera  paie  trente  fols  ,  ci    .       1  L  i  o  f.  t. 
\r     .     Pour  chaque  Paquet  contenant  cinquante  feiii  1- 
'les  de  rooïen  Carton  ,  de  la  grandeur  d  une  feuil- 
le de  Couronne  ou  Chai|»pi ,  fera  paie  vingç 
fols,  ci        .  •         •         •   ,       •  ï  |-  o.  13.  4 

vt         Pour  chaque  Paquet  contenant  cinquante  feuil^ 
"les  de  moïcn  Canon ,  de  la  grandeur  d'une  feuille 
d'£ctt  iufqu'auerand  Raiûn  inclufivement  >  fera 
«aie  quarante  fols,  ci        ...      .       1 1. 1.    tf.  g 
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XII...    Pour  chacjuc  Paquet  contenant  cinquante  fcuil 
"les-  éc  gNHid  Carton  au-doâiw  cks  grandeurs  ci- 
dcffus ,  fera  paie  tiois  livres ,  ci      . .     .         5  1. 
XÏÎL     Pour-chaque  Paquet  de  Carton  qui  contiendra 

5ÎW  ôtt-  moins  de  feiiillcs ,,  fera  paie  à  proportion 
c  ce  qui  eft  faé.  pat  l»  grandeurs  ci-dcflUs. 

XIV-  ^>«ï  chaque  Rame  de  Papier  fcrvant  aux  im 
prcffions  des  kivres ,  apellé  Champi ,  Couronne 
Ectt  de  coutes-cfpéces , Cavalier,  Cornet ,  Carré 
Lombard.ou  autres  Noms  &  Marques  de  même* 
•  graoKieurs ,  n'en  fera  pjiié  àcaufe  de  leur  ufage  , 
que  dix  fols  ,^  ci 10  ^o*, 

XV.».     Poût  chaque  Rame  de  Papier  apellé  grand    ; 
Raifîa,  du  poids  de  vkigt-«ilKi  livres.  &  a*defc 
4étts ,  n  en  fera  pàSé  par  fil  même  raifon ,  quefcK    . 
xe  fols ,  ci I  ^  f.  0. 

XVI*  Pour  chaque  Rame  de  Papier  apellé  grand 
Raifii  double,  au-deffus  du  poids  de  vingt-cino 
livres ,  n'en  fera  païé  par  la  mên*€  saife»  ,*qu« 
Cffutc-deiix (bis , ti  •   ••     ••     -^      ^iLijfiJo. 
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Le  cfôubîe  <lcfclits  Droits  fera  levé  fttr  le  Papier  dé  Holîande,  fuivant  fa  na- 
ture Se  qu;^té.  .    , 

Il  fera  feulement  perçu  les  trdœ  <)uarts  des  Droits  cdfffpris  au  prefent  Tarif, 
dans  les  Villes  de  6eauvaisVCompiégi|e ,  Pontoife,  Vc^ittilles^.Saint-GtrHi^, 
Amiens ,. Abbeville  ,  S.  Quentin ,  Arrîs ,  S.  Omet,^  SoifibnS ,  La'oiï ,  Orliéartrs , 
Blois.,  Chartres^  Bourges ,  Moulins ,  J^evers ,  Lyon ,  Kil^m ,  Clermont  ^  Poi- 
tiers, Niort;  la  fi^ocIreue^Saintèi,  Riochefort  ,  tiaiVôgèsiV AiigfciiJéiicivfiûr- 
deaux,  Tours,  Angers,  le  Mans,  Satimur,  Laval,  Bayonne ,  Aufch,  Pau  ^ 
Montauban  ,  Cahôrs,  Grenoble,  Vienne,  Châloi»5^H^ims^Troycs^ Sedan, 
Roiku,  Pioppe ,  Evreux^le Havre-de4Grace ,  Caën  ^.^jàjeux.,.  XJioçort  ^'  £i- 
fîeux  ,  Dijon,  Anxcri^, €h4k)n-ftft>Sîone ,  Mâcon  / Toiiloufe  ,  Montpellier, 
Nîmes,  rîarbonne ,  Befançon  ,  Dolcj,  Rennes,  Nantes,  Breft  ,  Sains-lt^k), 
l'Orient,  Aix ,  Marfeille ,  Toulon,  Perpignan  ,  Mctz,-Toiil*,  Verdun  , Stras- 
bourg, G^knar ,  Valencîennes  ,  Mauleuge ,  Lille  ^tD^^y  y  Cambr^y:  ^  Dun- 
querqiie,,  Ypres^^U  moiû4  deidics  Droits  dans  les  au^^s  Villes  Se  lîeiix  du 
Roïaumc.       •    ' •  .:  :^:^     -^ 

F  A  rr&^.  arrêté  au  Confeil  d^Etatî  du  Roy  ,  xerva^  VerfjÛltef  *,>  ^îoj^-- 
cinquiéiHie:  jour  de  Février  mil  fept  c«ns  quarante-kuit;  Signé ,  L  0 17 1 S  :  £t 
^Ina  ba5)>  P  h  e  l  y  p  e  a  u  x. 


Digitized  by 


Google 


310 


ETAT  des  Villes  où  Sa  Majejlé  veut  &  entend  que  les  Droits  /oient 
perçus  fur  les  Suifs  à  raifond*unfolfix  denier  s, &  (ur  les  Cires  blanches 
à  raijon  d*unJolypar  chxLcune  livre  qui  entrera  dans  lefdites  Villes  pour 
y  être  corifommée ,  en  exécution  de  l'Edit  du  mois  de  Février  m 7^s. 


GéNéRALiTEZ.  Villes. 


PARIS, 


'AMIENS, 


SOISSONS, 


kBeauvais. 

|Coinpiégne. 

\Pontoife. 

rVerfailies* 

^Saiiit-Germaiii^ 

*Amienf» 
JAbbevillc. 
'Saitic-Quentin^ 
fArras, 
Saint-Omer» 

rSoiflbiis* 
.CLaon» 


ModUns» 
Nevers» 


ORLEANS, 
BOURGES, 

MOULINS, ,  {: 

LYON,  ....    Lyon. 

RIO  M.  .  :  .  .f^'"'^ 

I^Clermont; 

POITIERS.  .  f  Poiricm 


GéNÉRALITEZ. 


Villes. 


LA  ROCHELLE, 

LIMOGES.    /   • 
BORDEAUX.  . 


\La  Rochelle. 
jSaintes, 
CRocheforc 
r  Limoges» 
^Angoiilerhe; 
Bordeaux. 


Tours. 

TOURS. .... .  >:s'^ 

'Sautnur* 
LavaL 

\  Bayonne. 

AUSCH.  .  ►  .  .  JAufch. 

tPau. 

MONTAUBAN,   jMoniaabaa. 

^Cabors. 

Grenobtcv 
^Vienne. 

^Chillooc 


GRENOBLE.  . 


CHAMPAGNE,  ./*^'- 

*ffoyes» 
Sédaik 

Geke&a^ 
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Genéralitez. 


ROUEN.  .  . 


Villes. 


CAEN,  .  . 


^ALENÇON.    l^^ 


JDieppe* 
•  lEvreux. 
CLc  Havre-de^iGraceï 

Bàyeux« 
rAlençoOr 


DIJON,  ,  . 


JAuxerre. 

JCMlon-fiir.  Saoîie» 
.  Mâcon* 


rToulcnifc; 

TOULOUSE,  y^''''^'^^^'^'^ 

jNîmcs. 
CNarboimc^ 


MES 


Befançofi. 
Dole* 


"Rennes; 

•  RENNES.  .  .&• 

ISaiftuMafo'. 
L'Orietic. 


GiNÉRALITEZ. 


A IX, 
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Perpignan* 


ROUSSILLON. 


METZ/ ,  :  ;  ; 


STRASBOURG,  ï^"*^°«^- 


HAYNAUT,  .  , 


ELANDRES,  . 


^Colmar. 

fValencicnnes; 
^Manbcugc* 


fLilIe.      . 

^DoUayr 

eCambray. 

/Danqoerque; 
^Yprcs. 


Fait  &  arrêtrau  Cônfcil  (f  Etat  cfu  Roy ,  tenu  â  YcïîaiHes  ,  le  ^Yiflgt-cîtr^ 
IFévrier  1748.  Signé,  LOUIS:  Et  plus  bas,  Phelyp^aux. 
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TARIF  des  Droits  que  le  Roy  ,  en  fin  Confiil,  veut  &  entend 
être  perçus  fur  Us  Papiers  &  Parchemins  timbre:^  ,  ^  Jitr  la  For- 
mule des  ABes  des  Notaires  de  la  Ville  de  Paris  ^  en  exécution 
de  VEdit  du  mois  de  Février  iy^i. 


s  C^AVO  I ti. 


fols.  o. 


(bl.  ô. 


Sur  le  Papkr  timbré  à  deux  fi>k  haie  Joisett ,  il  ten 
perçu  quatre  folf •  .      •      •      •      .      •  ^   • 

Sur  celui  timbré  à  ileoz  fois ,  il  fera  perçu  trois 

Sur  celui  timbré  à  (eixe  deniers,  il  fera  perçu  deux  fob^ 
Sur  la  demi-firaille  timbrée  à  dix  deniers»  ilfcta  per- 
çu quinze  deoien.  ,•«•••• 
Sur  le  quan  timbré  à  huit  deniers  y  il  fera  perçu  un  __ 
Sur  le  Parchemin  timbré  à  Tingt-lept  fok ,  il  (eta  per 
çu  quarante  (bis.  •••«•••  •  ^ 
Sur  cdui  timbré  à  vioet  fols ,  il  fera  perçu  trente  fols 
Sur  celui  timbré  à  treize  fols  quatre  deniers ,  il  fera 

perçftTjngifols.  •     •     •       •      • 

Sur  celKi  timbré  à  huit  f<Js ,  il  fera  perçu  douze 
Sur  celui  tind>ré  à  fis  fols  huit  deniers  »  il  fera  perça 

dix  fols !-    •     >r    .  •  A  'f  j  * 

Sur  les  Qnitances  des  Rentiers  a%nez  fur  rHotel  de 
Ville  de  Paris ,  timbrées  à  deux  (bis ,  il  fera  perça 
crois  (bls«     • 


4oXx.C8.d. 

&.   o. 
[o.    I.   4. 


I.    7.   o. 
I.    o.   o* 


o.  I).    4. 
(bis.  o.    8«    o» 


P  O R  MV  L E 
à  tiifégi  dis  Nptaires  de  ta  HIU  di  Paris. 

Sur  le  Papier  à  F u(age  des  Notaires  de  la  Ville  de  Paris, 
timbré  à  fcpt  foU  ù%  deniers ,  M  fera  perçu  dix  fols , 
outre  le  prix  du  timbre  ordinaire.  .     .      .      .  ^     . 

Sur  les  Parchemins  au  même  uf^e ,  timbrez  a  vmet 
fols ,  il  fera  perçu  vingt-duq  (ob  ,  outre  le  prix  du 
timbre  ordinaire •      •      Vi*    m' 

Sur  ceux  au  même  ufàgc ,  timbrez  à  douze  fois ,  il 
fera  perçu  quinze  fob  »  outre  le  prix  du  timbre  or- 
dinaire. •      •     T      •••.«••     9 
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o.     X. 
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o.     X.    o» 

o      I.      )• 
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IL*    o.    o. 

!•     10.   o. 

r«    a.   G. 
o.  i&«  o» 

o.   io«  o 


•o.    ?.    o. 


D 1  o  1  T  qoi  fe 

perçoit  aôaeUcmeiu, 

fixé  ptr  b  Oéclari. 

fioA  da  f .  D^ccfflbfc 

17JO. 


AUCMBNTATIOM 

établie  par  TEdic  da 

mois  de  Férrier 

17*8. 


o.  L  7,  f.  6.  d. 


t»      Oé 


O,      II.       o. 


%tf,      6,  dm 

5.        0. 
3'       o- 


TOTAL. 


0.1.     lO.f. 


I.  /. 


O.         If. 


Fait  &  arrêté  au  Confcil  d*Etat  du  Roy ,  tenu  à  Vcrfaîllcs ,  le  vingt-cînq 
Février  1748.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas,  Phelypbaux. 
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Arreft  du  ConfeiJ  d'Etat  ,  qui  permet  aux  Ajudicatai- 
rcs  des  Bois  de  Sa  Majellé,  deftinez  pour  la  Ville  " 
de  Rouen ,  de  percevoir  à  l'avenir  Un  fol  neuf  de- 
niers par  chaque  Corde  de  Bois ,  au-delà  de  la  Taxe 
faite  par  Arreft  du  Confcil  du  ji.  Aouft  1718. 

Du  6.  Fhrier  t74f» 

SUR.  la  Requête  prefentéé  au  Roy  en  fon  Confeil,  par  les     »^ 
Ajudicatairei  de  ceux  des  Bois  de  Sa  Majcfté,  qui' font  fi-  ^^^"'■'• 
tuez  dans  le  Département  de  Rouen  j  contenant  y.  qu'il  fe  dé- 
bite dans  la  Ville  de  Roiien  de  deux.efpéces  de  Bois»  fçavoir 
des  Bois  du  Roy  &  de  ceux  dés  Seigneurs ,  &  le  prix  de  l'un  & 
l'autre  eft  diférent  -y.  les  premiers  font  taxez  en  vertu  cTun  Ar- 
reft du  Confeil  du  3 1,  Aouft  17x8.  aux  termes  duquel  Arreft  ^ 
cette  taxe  eft  inférée  dans  le  Cahier  des  charges  des  Aiudica- 
tions  ,  qui  fe  font  chaque  année  >  &  les  Marchands  font  Icury 
eftimations  &  leurs  enchères  fur  ce  pied  j:  il  eft  nécefikire  d'ob- 
ferver  que  cette  taxe  a  été  Êiite  eu  égard  aux  Droits  que  les 
Marchands  avoient  à  païer ,  tels  que  ceux  des  Jurez-Mouleurs- 
à  l'égard  de  ceux  des  Seigneurs  >  ils  fe  taxent  par  les  Ofîciers 
de  Police ,  tous  Droits  compris  ,  de  façon  que  les  Marchands 
retirent  du  Public  ceux  qu'il?  avancent  aux  Jurez-Mouleurs  & 
autres  j  que  les  chofês  en  cet  état.  Sa  Majefté  a  créé  par  Edit 
du  mois  d'Avril  1747.  deux  Ofices  de  Contrôleurs  des  Jurez- 
Cordeurs-Mouleurs-Vifîteurs-Compteurs  &  Prifeurs  de  Bois  5c 
Foins  qui  feroient  amenez  ,  tant  par  eau  que  par  terre,  en  la. 
Ville  &  Fauxbourgs  de  Roiien^  avec  atribution  entr'autres- 
chofes  d'Un  fol  neuf  deniers  pour  chaque  Corde  de  Bois  &. 
fur  les  Fagots ,  Coterets  &  tous  autres  Bois  à  brûler  à  propor- 
tion }  cet  établiflèment  a  hït  naître  des  dificultez  fur  la  quef^ 
tion  de  fçavoir  par  qui  ces  Droits  dévoient  être  païez,  foit  par 
le  Marchand,  foit  par  l'Acheteur;  furqupi  il  eft  intervenu  au 
Confeil  un  Arreft  le  1.6,  Aouft  audit  an  1747.  paf  lequel  Sx 
Majefté  a  ordonné,  gue  les  Droits  d'Un  fol  neuf  deniers  fur 
chaque  Corde, de  Bois  Ôç  fur  les  Fagots  ,  Coterets  &  tous  au- 
tres Bois  àbrû  1er  à  proportion ,  atribuez  par  Edit  du  mois  d'A- 
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m   vril  précédent^  aux  Contrôleurs  des  Jurez-Cordeurs-Mouleurs- 
'7  4  8-     Vifiteurs-Comptcurs  &  Prifeurs  de  Bois  &  Foins ,  leur  (eroienc 
païez  par  les  Marchands  tout  aîniî  fie  de  la  même  manière  que 
les  Jurez-Mouleurs  percevoient  les  Droits  qui  leur  ont  été  atri- 
buez  :  Si  d'un  côté  il  eft  jufte  que  les  Contrôleurs  des  Afouleurs 
perçoivent  des  Marchands  ,  les  Droits  qui  leui*  font  atribuez , 
il  Ton  doit  fuivre  à  leur  égard  ce  qui  fe  pratique  par  laport  aux 
Mouleurs,  de  Bois  j  <f  un  autre  câté  réquité  demande  que  les 
Marchands  augmentent  le  prix  de  leurs  Bois ,  de  ce  qu'ils  paient 
aux  Contrôleurs  ,  de  mênic  qu'oir  a  ctb  égard  lors  de  l'Arreft 
de  ijii.  axix  Droits  ^qu'ils  çaïoient  aux  Mouleurs  j  s'il  en  était 
autrement,  les  Marchands  le  trx)UV.eroient  obliger  de  païcr  uti 
Droit  coiifldtérabk  par  rapdrt  à  eux.,  à  caufe  de  la  grande  quan- 
tité dts  Bois^  qa'ife  débitent  ,  pendant  que  le  même  Droit  eft 
fcgcr  pour  le  Ipublîc  :  D*ailleurs  ,  fi  les  Marchands  étoicntcoa- 
traints  ,at(  pàïémerit  du  Sol  neuf  deniers  atribuez  aux  Contrô- 
leurs des  Mouleurs  de  Bois,  il  en  réfalterôit  un  préjudice  beau- 
coup plus  confidërable  pour  les  intérêts  du  Roy ,  que  pour  leurs 
propres  \  en  éfot^  ils  païeroient  ce  Droit  cette  année  en  pure 
perte  ,  parce  qu'ils  doivent  vfendre  fuivant  Tancienrie  taxe  in- 
férée dans  le  Cahier  des  cliarges  de  leurs  Ajudications,  aux  ter- 
mes de  TArreft  ^c  1718.  &:  quoiqu'ils  atent  réglé  leurs  ejtîcbé- 
res  fur  le  pied  de  Tahcienne'  taxe ,  ils  fuporteroient  une  nou- 
velle charge  contre  les  termes^ de  leurs  Ajudiications ,  fi' Sa  Ma- 
|efté  n'avoit  lâ  bonté  de  leur  ^rmetrre  leur  recours  fur  le  Pu- 
blic 4  itiais  à  ^avenir  lés  RÇarchânds  feroient  leurs*  efliimatfons^ 
des  Bois  du  Roy ,  eu  égard  au  Soi  néirf  deniers  atribuer  aux 
Contrôleurs  des  Mouleurs,'  de  manière  que  ce  Droit  dîmiu.uant 
d*autant  le  prix  des  Ventes ,  il  tomberoit  par  une  fuite  nécef. 
làire  à  l'a  charge  de  Sa  Majefté  :  L£s  Oficiers  de  la  PoJicc  de 
Roiîen,  aïànt  reconnu  qu*ïl  étoit Jufte  que  Ib  Sol  neuf  deniers 
^cs  Contrôleurs  des  Mouleurs  nit  païé  par  les  Marchaudv^ 
pour  la  facilité  de  la  perception  du  Droit ,  fauf  lear  recours 
contre  le  Pubtic,  ont  eu  égard  au  Droit  dans  la  taxe  qu'ils  ont 
faite  des  Bols  des  Seigneurs  ,  pour  l'année  1747.  tnais  conrme 
ces  mêmcis  Oficiers  ne  peuvent  taxer  Ifes  Bois  du  Roy  ,  ni  par 
conféqwent   acorder  aux  Marchanda  l'augmentation  du  Scrï 
neuf  deniers  par  Corde  de  Bois,  qu^il  eff  du  bien  cfaitrrice 
de  ne  leur  pas  refufer,  lesSupIiâns  ont  recours  à  la.  |tifticc  de 
Sa  Majefté,  6c  efpérent  avec  d'autant  plus  de  confiance ,  qu'elle 
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iura  égard  à  leurs  très-humblcs  rq>refentarib«s  ;  Qii*il  eA  {en-         - 
fible  que  k  Droit  dont  il  s^iigit ,  feroic  extrêmement  confidé-  J^^^J^J' 
f^le  pour  eux  ,  Oc  qu'il  eft  extrêmement  modique  pour  le 
Publifc  5  parce  que  <hzqvLQ  ParttcuHer  qui  n-achete  du  Bois  que 
pour  fo  prof^iiîon  ^  ne  feic  pas  atendon  à  Un  fol  neuf  deniers 
par  Corde;  à- cette  confidération  on  ajoutera  celle  qui  réfultc 
de  l'exemple  de  ce  qui  fe  pratique  à  Paris ,  par  raport  aux  nou- 
veaux Dfoits  fur  le  Bois  ;  il  eft  vrai  que  le  Marchand  les  paie, 
mais  la  taxe  du  Bois  a  été  augmentée  à  profK>rtion  $  enfin  , 
qu^ii  foit  permis  dô  le^  répécer ,  la  juftice  fit  ks  intérêts  du  Koj 
concourent  k  fsÀK  acorder  aufdits  Suplians  Taugmentation  de 
taxe  qu*ils  demandent  î  ACES  CAUSES,  requéraient  les 
Suplians  qu**il  plot  à  Sa  Ma)efté  ,  en  interprétant^  en  tant  que 
l>eioin  eft  ou  leroit  les  Arrêta  du  Confeil  des  3 1.  Aouft  1728. 
&  16.  Aouft  1747.  leur  permettre  de  percevoir  Un  fol  neuf 
deniers  par  cbaque- Corde  de  Btes ,  &  à  proportion  par  chaque 
Millier  de  Fagocs,  Coterets  Se  autres  efpéces  de  Bois  à  briller 
outils  débiteront  à  Tavenir  ,  dans  ladite  Ville  &  Fauxbourgs 
ac  Roiien ,  provenans^  des  Forêts^  de  Sa  Majefté ,  au-delà  de  Ta 
taxe  faite  par  TArreft  du  Confeil  du  5  i*  Aouft  audit  an  1728.^ 
tout  ainfi  ic  de  la  même  manière  que  les  Droits  des  Jurez-Mou- 
leurs  que  lefdics  Suplians  leur  païent,  leur  font  rendus  par  le 
Public ,  &  font  compris  dans  la  taxe  é^s  Bots  faite  avant  la 
création  des  Contrôleurs  defdies  Mouleurs  j  ordonner  que  les 
Arrêts  du  Confeil  des  31.  Aouft  1728.  &  16.  Ao^ift  ^747-  ^^'^ 
ront  au  furplus  exécutez  folon  leur  forme  &  teneur  ;  &  que 
pour  l'exéam^n  de  TArreft  qui  interviendra  fur  la  prefentc 
Requête  ,  toutes  Lett?res  Patentes  néceflaires  feront  expédiées; 
Vu  ladite  Requête  fîgnée  Gervaife,  Avocat  des  Suplians  ,  de 
les  Pièces  jointes  à  ladite  Reauêce,  enfémble  l'Arreft  du  Con- 
feil du  31.  Aouft  1728.  ci-defllis  mentionné,  pat  lequel  Sa 
Mafefté  ,  acendii  la  néceffité  dé  fixer  le  prix  des  Bois  à  brûler 
deftinet  pour  la  provifion  de  la  Ville  de  Roiten  ,  a  ordonné 
que  tous  ks  Bois  qui  exifloient  alors  dans  les  Forêts  du  Roy  , 
dafls  les  Parcs ,  for  les  Ports ,  ou  dans  les  Chantiers  de  ladite 
Ville  de  Rouen^ ,  continuët-oient  d*être  païez  aux  Ajudiçataires    . 
Se  Mat»chands ,  à  «aifon  de  QuatorM  livres  dix-neuf  fols  Iz  Corde 
de  Bûches  de  Boi^de  Hêtre,  Bc  les  Bûches  de  Gîiêne  &  Cote- 
r^jts.  à.  proportion  5  &  que  par  lé  Sieur' d«  Savary  Grand  Maî- 
tre des  fiaux  U  Forêts  du  Département  de  Rotien  ,  il  feroit 
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^  inféré  dans  le  Cahier  des  charges  des  Ajadicadons  qui  (êrokiit 
1 7  4 1*  faites  pour  f ordinaire  de  17x9.  aae  tous  les  Bois  ^ui  provieo- 
fcvficr.  jj-^içj^^  deiHices  Ajudications  ,  deftinez  pour  ladite  Ville  de 
Rouen  ^  (eroienc  &  demeureroient  taxez  au  profit  defdics  Aju- 
dicataires  te  Marchands  ^  à  la  fuCdke  raifbn  de  Quatorze  livres 
dix-neuf  (bis  la  Corde  de  Bûches  de  Hêtre,  &  les  Bûches  de 
Chêne  &  Coterets  à  proportion  ,  (ans  que  ladite  taxe  pût  être 
diminuée  pour  quelque  cau(ê  &  prétexte  que  ce  fiit,  pendanf 
le  reftant  de  ladite  année  1718.  &  jufqu'à  TAjudication  qui  fe 
feroit  en  1719*  £t  par  le  même  ib-relt.  Sa  Majefté  a  enjoinc 
audit  Sieur  Grand  Mattre  &  aux  Oficiers  des  Maîtriiês  des 
Eaux  &  Forêts  dudit  Département  ,  de  tenir  chacun  en  droîiî 
foi  la  main  à  l'exécution  dudit  Arreft  qui  (croit  regiflré  >  lu , 
publié  &:  afîcbé  par  tout  où  befoin  feroit ,  &  exécuté  nonobs- 
tant toutes  opoutions  &  autres  empêchemens  quelconques, 
&  dont  û  aucuns  intervenoient ,  Sa  Majefté  s'en  réfenroit  &  à 
fon  Confeil  la  connoiflànce  y  6c  icelle  interdi(bit  à  toutes  (es 
Cours  &  Juges  j  Sa  Majefté  a  en  outre  ordonné  que  TArroft 
du  Confeil  du  mois  d'Aouft  1721.  feroit  exécuté  (elon  (a  for- 
me &:  teneur  -y  le  tout  ^  fans  s'arrêter  à  tous  Arrêts  à  ce  contrai* 
rcs  y  qui  demeurçroient  comme  non  avenus  :  L'Edit  du  mois 
d'Avril  1747*  portant  création  de  deux  Ofices  de  Contrôleurs 
des  Jurcz-Cordçurs-Mouleurs-Vifiteurs-Compteurs  &  Prifcurs 
de  Bois  Se  de  Foins  y  qui  feront  amenez  tant  par  eau  que  par 
terre  ^  en  ladite  Ville  &c  Fauxbourgs  de  Rouen  ,  pour  par  les 
Aquéreurs  defdits  Ofices  y  faire  à  l'arrivée  des  Bateaux  ù  vifîte 
des  Bois  &  des  Foins,  conjointement  avec  les  Jurez-Mouleurs 
établis  en  ladite  Ville  j  &  lur  leur  raport  de  longueur  &  qua- 
lité defdits  Bois  y  le  prix  en  être  réglé  à  la  Police  avant  que  ht 
diftribution  en  (bit  faite  au  Public  $  aflîfter  au  cordage  de  la 
Bûche  i  examiner  (î  les  Foins  font  de  poids  &  qualité  y  Se  veil- 
ler fur  toutes  les  fondions  defdits  Jurez-Mouleurs  y  avec  atri- 
bution  pour  raifon  defdites  fonâions  „  d'Un  (bl  neuf  deniers 
pour  cha(|ue  Corde  de  Bois  y  Se  fur  les  Fagots ,  Cocerets  &  tous 
autres  Bois  à  brûler  à  proportion  y  Se  de  Sept  deniers  &  dem  fat 
chaque  Carre  de  Foin  ^compofé  de  ii.  botes  du  poids  ordinaire  : 
L'Arreft  du  Confeil  du  i6.  Aouft  enfuivant,  par  lequel  Sa  Ma 
fefté  a  ordonné  que  TEdit  du  mois  d'Avril  audit  an  1747.. fe- 
loit  exécuté  félon  (a  forme  Se  teneur  j  Se  en  conféquence ,  que 
Icss.  Droits  d'Ua  fol  neuf  deniers  fur  chaque  Corde  de  Bois  ée 
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fur  les  Fagots ,  Coterets  &  tous  autres  Bois  k  brûler  à  prppor-  _..^ 
tion  i  &  Sept  deniers  &  demi  fur  chaque  Carre  de  Foin ,  com-  i  7  4  s. 
pofé  de  vingt-deux  botes  du  poids  ordinaire ,  atribuez  par  ledit  î^vricr. 
Edit ,  aux  Contrôleurs  des  Jurez-Cordeurs-Mouleurs-Vifiteurs- 
Compteurs  &  Prifeurs  de  Bois  &  Foins  ,  oui  feroient  amenez 
tant  par  eau  que  par  terre  ,  en  ladite  Ville  &  Fauxbourgs  de 
Rouen ,  leur  leroient  païez  par  les  Marchands  tout  ainfî  &  de 
la  même  manière  que  les  Jurez-Mouleurs  percevoient  les  Droits 
qui  leur  ont  été  atribuez  :  L*Avis  du  Sieur  de  la  Bourdonnaye, 
Intendant  &  Commiflaire  départi  en  la  Généralité  de  Rouen  ; 
&  celui  dudit  Sieur  Grand-Maître  ,  des  14.  &  11.  Décembre 
audit  an  1747.  Oui  le  Raport  du  Sieur  de  Machault,  Confeil- 
1er  ordinaire  au  Confeil  Roïal ,  Contrôleur  Général  des  FinaU'* 
ces, LE  ROY  EN  SON  CONSEIL,  aïant  égard  à 
la  Requête,  en  interprétant  en  tant  que  befoin  eft  ou  feroit^ 
les  Arrêts  du  Confeil  des  31.  Aoufl  1728.  &  2(>.  Aouft  1747. 
a  permis  &  permet  aux  Suplians  de  percevoir  Un  loi  neuf  de- 
niers par  chaque  Corde  de  Bois ,  &  a  proportion  par  chaque 
Millier  de  Fagots ,  Coterets  &  autres  efpéces  de  Bois  à  bruier 
qu'ils  débiteront  à  l'avenir  dans  la  Ville  &  Fauxbourgs  de  Rouen, 
provenans  des  Forêts  de  Sa  Maiefté  ^  &  ce ,  au^-deTà  de  la  taxe 
faite  par  raport  aux  Bois  dont  eft  queftion ,  par  TArreft  du  Con* 
ièil  du  3 1.  Aouft  audit  an  1718.  feront  au  furplus  les  Arrêts  . 
du  Confeil  des  31.  Aouft  1728.  &  16.  Aouft  1747.  exécutez 
félon  leur  forme  &  teneur  j  &  pour  Texécution  du  prefent  Ar- 
reft,  feront  toutes  Lettres  Patentes  néceflàires  expédiées.  Fait 
au  Confeil  d'Etat  du  Roy ,  tenu  à  Verfailles  le  fixiéme  jour  de 
Février  mil  fept  cens  quarante-huit.    ColUtionné. 

Signé ,  DEVOUGNY.  Et  fcellé. 

Ledit  jtrrefi  du  Confeil  a  Mregi^i  es  Regifires  de  U  Cûur,fùur  être  exit 
iCnt^  félon  féjhrm<  &  teneur.  A  %ffien  en  târlement  >  le  t^.  Métrs  174S. 

Signi ,  AVZANET. 
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LETTRES    PATENTES    DU    ROY, 

fur  TArreft  du  Confeil  cî-dcfïus. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  nos  ame2  &  féaox  Confeilkrs  ies  Gens  'cenaxis 
nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rotien  ,  S  A  l^t.  Nos  knea  ands 
les  Ajudicatakes  de  ceux  de  nos  Bois  <joi  foixt  ittoez  daiw  ie 
Département  de  Roiien  ,  Nous  ont  fait  ^xpoiier  ^Q*il  ic  débite 
dans  la  Ville  de  Rouen  ,  de  deux  cfpéces^e  Bors^  içmotr*,. 
-des  Nôtres  j^  Ccde  cenx  des  Seigneurs^  &  cpae  le  ftha  deTun^ 
*de  Tautre  ,  eft  diférenc  :  Que  k«  premiers  font  taxez  en  viettu 
•d'un  Arreft  de  nètre  Contetl  du  31.  Aouft  ryaJ.  aux  xatnm 
duquel  cette  taxe  eft  inférée  dans  le  Ofhier  des  charges,  des 
Ajudications  tjui  fe  font  chaxpïe  année  :  <3ue  \ç^  Maapckands 
font  leurs  éftimations  &  leurs  enchères  fur  ce  pied  ,  &  qne 
cette  taxe  a  été  faite  eu  égard  aux  Droits  que  les  Msrrhands 
avoient  à  païer ,  tefeqtre  ceux  des  Jurez-Modleurs  :  Qu'à  Pé- 

fard  de.  ceux  des  Seigneurs  ^  ils  fe  taxent  paT  les  OâGiecs  àc 
olice ,  tous  Droits  compris  ,  de  façon  qii4e  les  Marckands  je- 
tirent  du  Pttbflic  ceux  qu'ils  avancent  aox  Jurex-Mouleurs  8c 
autres  :  Que  paT  nôtre  Edit  du  mois  d^Awil  1747.  Noos  avons 
créé  deux  Ofices  de  Conftrô  leurs  des  JuFe^-CoTdcurs-JWJouleurs- 
Vifiteurs-Compteurs  &  Prrfeurs  de  tBé^  &'Foi»« ,  qoi  &r^ieac 
amenez  tant  par  eau  que  par  ten»e,  en  la  VMkôc  ÎFauxfcouTgs 
de  Roiien  ,  avec  atribution  entr'àutres  chofes  d'Un  foi  neuf 
deniers  .pour  chaque  Corde  <ïe  Bois ,  &  fur  les  Fagots  ,  Cote- 
rets  &  tous  autres  Bois  à  brûler  à  proportion  :  Que  cet  établit- 
^fem^nt  a  (^  naître  ^des  diûcukcz  for  k  qjiefluoii  de  içavoir 
par  qui  ces  Droits  Revoient  être  païez  foit.par  k  Macchaini^^ 
loit  par  l'Acheteur  ;  fur  laquelle  <iucftion  y  il  eft  intervenu  Ar- 
reft  en  nôtre  Confeil  fe  1^.  Aoufl:  audit  an   1747.  P^^  leque! 
Nous  avons,  ordonné  que  lefdits  Droits  d*Un  fol  neuf  deniers, 
feroient  païez  par  les  Marchands  y  tout  ainfî  &  de  la  même  ma- 
niére  que  les  Jurez-Mouleurs  percevoient  les  Droits  qui  leur- 
étoient  atribuez  ;  Que  fî  d'^un  côté  il  étoit  jufte  que  les  Con- 
irôkurs  des  Mouleurs  ,,  perçûflent  des  Marchands  y  les  Droits^ 
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Îiui  leur  font  atribucz,  fi  Ton  devoir  fuivre  à  leur  égard,  ce  qui    
e  pratiquoit  par  raport  aux  Mouleurs  de  Bois  ;  d'un  autre  côté ,  ^l^^' 
Téquité  demandoit  que  les  Marchands  augmentaffent  le  prix       ^^ 
de  leurs  Bois ,  de  ce  au'ils  païoient  aux  Contrôleurs ,  de  même 
qu'on  avoir  eu  égard  lors  de  TArreft  de  1718.  aux  Droits  qu'ils 
païoient  aux  Mouleurs  :  Que  s'il  en  étoit  autrement ,  les  Mar- 
chands fe  trouveroient  obligez  de  païer  un  Droit  confîdérable 
5ar  raport  à  eux ,  à  caufe  de  la  grande  quantité  de  Bois  qu'ils 
ebitent ,  pendant  que  ce  Droit  étoit  léger  pour  le  Public  :  Que 
d'ailleurs  u  les  Marchands  étoient  contraints  au  paiement  du- 
dit  Droit,  il  en  réfulteroit  un  préjudice  beaucoup  plus  confî- 
dérable pour  nos  intérêts  ,  que  pour  les  leurs  propres  :  Qu'eu 
ëfet  ils  païeroient  ce  Droit  cette  année  en  pure  perte,  par  ce 

?u'ils  dçjroient  vendre  fuivant  l'ancienne  taxe  y  inférée  dans  le 
)ahier  des  charges  de  leurs  Ajudi cations ,  aux  ternies  de  l'Arrefl: 
de  171 8.  &  que  quoiqu'ils  enflent  réglé  leurs  enchères  fur  le 
pied  de  l'ancienne  taxe  ,  ils  fuporteroient  une  nouvelle  char- 
ge ,  contre  les  termes  defdites  Ajudications  ^  fi  Nous  n'avions 
la  bonté  de  fcur  permettre  leur  recours  fur  le  Public  :  Mais 
qu'à  l'avenir  les  Marchands  feroient  leurs  efVimations  de  nos 
Bois^  eu  égard  audit  Droit  d'Un  fol  neuf  deniers  atribuéauf- 
dits  Contrôleurs  des  Mouleurs  ^  de  manière  que  ce  Droit  dimi- 
nuant d'autant  le  prix  des  Ventes ,  il  tomberoit  par  une  fuite 
néceflàire  à  nôtre  charge  :  Que  les  Oficiers  de  la  Police  de 
Rouen ,  aïant  reconnu  qu'il  étoit  jufte  que  le  Droit  en  quef- 
tion ,  fut  païé  par  les  Marchands  ,  pour  la  facilité  de  la  per- 
ception du  même  Droit  ,  fauf  leur  recours  contre  le  Public  > 
ils  ont  eu  égard  à  ce  Droit  dans  la  taxe  qu'ils  ont  faite  des  Bois 
des  Seigneurs,  pour  l'année  dernière  1747»  &  que  comme  ces 
mêmes  Oficiers  ne  pouvoient  taxer  les  Nôtres ,  ils  avoient  re- 
cours à  nôtre  j.uilice^  pourquoi  ils  ont  requis  ,  qu'il  Nous  plût 
en  interprétant  en  tant  que  befoin  étoit  ou  feroit ,  les  Arrêts  de 
nôtre  Confeil  des  31.  Aouft  1728.  &  i6.  Aouft  1747.  leur 
permettre  de  percevoir  Un  fol  neuf  deniers  par  chaque  Corde 
de  Bois  ,  &  à  proportion  par  chaque  Millier  de  Fagots ,  Cote- 
rets  &  autres  efpéces  de  Bois  à  brûler  qu'ils  débiteraient,  à  l'a- 
venir dans  ladite  Ville  Se  Fauxbourgs  de  Roiien  ,  provenanr 
de  nos  Forêts  au-delà  de  la  taxe  faite  par  l'Arreft  de  nôtre  Con- 
feil  du  jï.  Aouft  audit  an  1728^.  tout  ainfi  &  de  la  même  ma- 
nière que  les  Droits  des  Jure?-Mouleurs  que  les  Expofiins  lewr. 
112.  SHfte  (UN.R.  T  t 
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païoient ,  leur  feroient  rendus  par  le  Public  ,  &  feroietit  corn- 

{)ris  dans  la  taxe  des  Bois  faite  avant  la  créatiori  des  Contrô- 
eurs  defdits  Mouleurs  :  Surquoi  par  Arreft  de  nôtre  Confeil 
du  6.  Février  1748.  en  interprétant  en  tant  que  befoin  étoit 
ou  feroit,  les  Arrêts  de  nôtredit  Confeil  des  31.  Aoull  17x8, 
&c  z6.  Aouft  1747.  Nous  avons  permis  aufdits  Expofan^^  de  per* 
cevoir  Un  fol  neuf  deniers  par  châqire  Corde  de  Bois  ,  &  k 
proportion  par  chaque  Millier  de  Fagots  ,  Coterets  &  autres 
efpéces  de  Bois  à  brûler ,  qu'ils  debiteroient  à  l'avenir  dans  la- 
dite Ville  &  Fauxbourgs  de  Roiîen,  provenant  die  nos  Forêts  j 
&  ce  ,  au-delà  de  la  taxe  faite  paT  raport  aux  Bois  dont  étoit 
queftion,  par  TArreft  de  nôtre  Confeil  du  31.  Aouft  audit  an 
1728.  Ordonné  qiie  les  Arrêts  de  nôtredit  Confeil  des  3 1.  Aouft 
1718.  &  16.  Aouft  1747.  feroient  au  furplus  exécutez  félon 
leur  forme  Se  teneur  j  &  que  pour  Texécution  dudit  Arreft  du 
6.  Février  1748.  toutes  Lettres  Patentes  néccflaires  feroient  ex- 
pédiée?, kfquelles  lefdîts  ExpofansNous  ont  très-humblement 
lait  fuplier  de  vouloir  leur  acorder  ^  &  voulant  lesi  traiter  fa- 
vorablement :  A  CES  CAUSES,  de  Tavis  de  nôtre  Con- 
feil ,  qui  a  vu  TArreft  rendu  en  nôtredit  Confeil  le  tf.  Février 
dernier ,  dont  TExtrait  eft  ci-ataché  fous  le  Contrefèd  de  nô- 
tre Chancellerie ,  Nous  avons  conformément  à  rcelui ,  en  in- 
terprétant en  tant  que  befoin  eft  ou  feroit,  les  Arrêts  de  nô- 
.  tredit  Confeil  des  31.  Aouft  1728.  &  i6.  Aouft  1747.  permis, 
&  par  ces  Prefentes  (ignées  de  nôtre  main  ,  permettons  aux 
Expofans  de  percevoir  Un  fol  neuf  deniers  par  chaque  Corde 
de  Bois ,  &  à  proportion  par  chaque  Millier  de  Fagots  ,  Cote- 
rets  &  autres  efpéces  de  Bois  à  brûler  qu'ils  débiteront  à  l'ave- 
nir, dans  la  Ville  &  Fauxbourgs  de  Roiîfcn,  provenant  de  nos 
Forêts}  &  ce,  au-delà  de  la  taxe  faite  par  raoort  aux  Bois  dont 
eft  queflion ,  ^ar  TArreft  de  nôtredit  Confeil  du  3  i.  Aouft  au- 
dit an  1718.  feront  ait  furplus  les  Arrêts  de  nôtredit  Confeil 
des  31.  Aouft  1728.  &  i6.  Aôuft  1747.  exécutez  félon  leur 
forme  &  teneur.  SI  VOUS  MANDONS,  que  ces  Pre- 
fentes vous  aïez  à  faire  lire  &  regiftrer  ,  &  de  leur  contenu 
faire  jouir  &  ufer  lefdits  Expofans  ,  pleinement  &  paifibie- 
ment ,  ceflaiit  &  faifant  celïèr  tous  troubles  &  empêchemens  , 
nonobftant  Clameur  de  Haro ,.  Chartre  Normande  &  Lettres 
a  ce  contraires  j  C  a  n  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Donne'es  à 
Verfailles ,  le  vingtième  jour  du  mois  de  Mars  ,  i*an  de  grâce 
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jnil  fcpt  cens  quaraDce-huit  j  &  <le  nôtre  Régoc  Je  trente-troi- 
fiéme.  Signé,  L O  U I S  :  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  ,  Ph  e  l  y- 
p  E  A  ux.  Et  fcellée»  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lues  ypHblit'es  &  regifirées  ,  Ugmnde  /audience  de  la  Cour  fiante,  A  Rouen, 
en  Parlement  ,  U  6.  Mai  174S'  Signé,  A  U  Z  AN  E  T. 

Déclaration  du  Roy ,  par  laquelle  la  perception  du  Droic 
de  Dixième  acrioué  à  la  Charge  a  Amiral  de  France , 
eft  -àc  demeure  rufpenduë  durant  la  prefente  Guerre  ; 
'&  fcs  Prifcs  &  Conquêtes  qui  pouront  être  faites  à 
Ja  Mer  dans  le  cours  d'icelle ,  à  compter  du  jour  de 
l'enregiArfimenc  de  ladite  Déclaration  ,  font  totale^ 
ment  exemptes  dudit  Droit. 


Lu  /.  Mars  i74i* 


L 


ouïs  par  k  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 


^  varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Leccrcss  verront ,  '  J'^  ^* 
^  A  L  u  T.   Par  nôtœ  Edit  donné  à  Verfailles  au  mois  d'Aouft       ^^ 
1743.  Nous  aurions  ,  fur  la  propofîtion  de  ;)ôtre  tr:ès-clier  & 
très-araë  Coufin  le  Duc  de  Penthiévre  ,  Amiral  de  France  , 
ordonné  que -leDroit.de  Dixième  atribaé  à  la  Charge  d'Amiral , 
fur  les  Prifes  faites  à  la  Mer  ,  ne  pouroit  être  perçu  à  l'avenir 
?pour  les  Prifes  qui  £eroient  faices.par  des  G>rfaires  particuliers^ 
que  fur  le^bénénce  net  revenant  aux  Armateurs ,  déduction  fai- 
te de  Doutes  les  dëpenfes  génëralément  quelconques  %  &  Nous 
aurions  réglé  en  même-tems  par  raport  aux  Prifes  faites  par 
-nos  Vaideaux  &  nos  Galères  aroiées  pour  nôtre  compte ,  o^e.     * 
.le  Dixième  de  l'Amiral  âroît  perçu ,  .dédu£bion  faite  içulement 
c  des  frais  de  xléchargement  y  oe  Garde  6c  de  Juftice»  y  compris 
:ceux  de  la  Vente  &  le  Dixième  de  l'Equipage  ,  lequel  ieroit 
-également  prélevé  avant  celui  de  l'Amiral.  Nous  nous  étions 
idéterminex  d'autant  pJ us  volontiers  à  ordonner  cette  réduâJon 
dans  la  perception  de  ce  Droit ,  qu'oeil  erempliflbit  Tob/et  d^s 
repfejfèntations  que  Nous  fçavioas  que  Jes  Armateurs  avoient 
:faites  en  diférens  tems  s  mais  rexpéricnce  de  la  prefente  Guer- 
-teNousaïant-^CComicutre  qu.'elle.ncjrea)piitpas  eAÛérctneixc 

T  t  iî 
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■^  celui  de  la  proteélion  particulière  que  Nous  avons  toujours  e»- 
»  7  4  8.  tendu  donner  aux  Arméniens  en  Courfe  ,  Nous  avons  réfolu 
^^'*     de  faire  de  nouveaux  arrangemens  pour  les  favori(er  encore 
plus  éfîcacement.    Ceft  dans  cette  vue  que  Nous  avons  acce- 
pté Tofre  que  nôtre  très-cher  &  très-amé  Couiîn  le  Duc  de 
Penthiévre ,  toujours  prêt  à  Nous  donner  de  nouvelles  preu-  * 
ves  de  fon  zèle  pour  le  bien  de  TEtat ,  Nous  a  encore  faite  de 
fufpendre  la  perception  du  Dixième  fur  les  Prifes  qui  oouront 
être  faites  dans  le  cours  de  cette  Guerre.    C*eft  dans  Ja  même 
vue  qu'en  aûurant  de  nouveaux  avantages  aux  Armateurs ,  Nous 
voulons  régler  des  récompenfes  particulières  pour  les  Capitai- 
nes 6c  les  Equipages  des  Vaifleaux  Corfaires.  Et  comme  il  eft 
jufte  en  même-tems  que  Nous  donnions  aux  Oficiers  &  Equi- 
pages de  nos  Vaifïeaux  armez  pour  nôtre  compte ,  des  marques 
{>UDliques  de  la  fatisfaâion  que  Nous  reflentons  du  zèle  &c  de 
a  valeur  qu'ils  fontparoître  en  toute  ocadon.  Nous  nous  fom- 
mes  propofez  de  faire  auffi  un  Règlement  nouveau  par  raport 
aux  Priifes  qu'ils  pouront  faire.  A  CES  CAUSES, &  autres 
à  Nous  mouvant  ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil  &  de  nôtre  cer- 
taine fcience ,  pleine  puiflàncefic  autorité  Roïale,  Nous  avons 
dit  ,  déclaré  &  ordonné  ,  &  par  ces  Prefehtes  iignèes  de  nô- 
tre main  ,  difons  ,  déclarons  ôc  ordonnons  y  Voulons  &  Nous 
plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

La  perception  du  Droit  de  Dixième  atribué  à  la  Charge 
d'Amiral  de  France  ,  fera  &  demeurera  fufpenduë  durant  la 
prefente  Guerre  j  &  toutes  les  Prifes  &c  Conquêtes  qui  pouront 
être  faites  à  la  Mer  dans  le  cours  d'icelle ,  a  compter  du  jour 
de  Tenregiftrement  des  Prefentes  ,  feront  totalement  exemptes 
dudit  Droit ,  fuivant  Tofre  à  Nous  faite  par  nôtredit  Couun  , 
laquelle  Nous  avons  acceptée,  agréée  &  aprouvècj  dérogeons 
à  cet  éfet  par  ces  Prefentes  à  nôtredit  Edit  du  mois  d'Aouft 
1743.  ^  Nous  réfervons  cependant  de  pourvoir  au  dédomma- 
gement, que  Nous  jugerons  être  dû  à  nôtredit  Coufin ,  pçur 
raifon  de  ladite  fufpenfion. 

IL  Dans  deux  mois  pour  toute  préfixion  &  délai ,  il  fera  par 
des  Commifïaires  de  nôtre  Confeil ,  que  Nous  nommerons  à  cet 
éfet,  procédé  à  Texamen  des  Ordonnances,  Arrêts  &  Règle- 
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xnens  rendus  jufau'à  prefent ,  concernant  les  Procédures  des 
Aniirautcz  pour  rinftrudlion  des  Prifes  ,  pour  ,  fur  le  compte 
qui  Nous  en  fera  rendu  ,  être*par  Nous  pourvu  à  un  Règle- 
ment fur  tout  ce  qui  a  raport  aufdites  Procédures. 

III.  Outre  le  produit  des  Prifes  qui  feront  faites  par  les  Bâ- 
timens  armez  en  courfe  par  nos  Sujets ,  &  defquelles  le  partage 
fe  fera  en  entier  fans  perception  du  Dixième  de  l'Amiral  ,  Vou- 
lons qu'il  foit  paie  des  deniers  de  nôtre  Trefor  Roïal ,  les  Grati- 
fications fuivantes  pour  raifon  defdites  Prifes  j  fçavoir  ,  la 
femme  de  Cent  livres  pour  chaque  Canon  des  calibres  de  qua- 
tre livres  de  balles  &  au^defTus  jufqu'à  douze ,  des  Navires 

5 ris  j  celle  de  Cent  cinquante  livres  pour  chaque  Canon  de 
ouze  livres  &  au-deflîis  j  &  celle  de  Trente  livres  par  Tête  de 
Prifonniers  i  &  lorfqu'il  y  aura  eu  Combat  ,  ladite  Gratifica- 
tion fera  acordée  pour  le  nombre  d'hommes  éfeâ:ifs  qui  fe  fe- 
ront trouvez  fur  les  Prifes  au  commencement  de  l'Adtion. 

IV.  L^fdites  Gratifications  feront  païées  par  le  Garde  de  nô- 
tre Trefor  R.oïal  en  exercice ,  fuivant  les  Ordonnances  que 
Nous  ferons  expédier  à  cet  éfet  fur  l'Extrait  du  Procès  verbal 
d'Inventaire  de  la  Prife ,  pour  cônftater  le  nombre  &  le  cali- 
bre des  Canons  ,  &  fur  le  Certificat  de  nos  Oficiers  dans  les 
Ports  aufquels  les  Prifonniers  auront  été  remis  ,  ainfi  que  fur 
les  autres  Pièces  qui  feront  jugées  néceflaires  pour  conAater  le 
nombre  d'hommes  éfeâifs  qui  fe  trouvoient  dans  la  Prife  aii 
commencement  du  Combat. 

V.  Lefdites  Gratifications  apartiendront  en  entier  aux  Capitai- 
nes ,  Oficiers  &  Equipages  des  Navires  preneurs  ,  pour  être 
partagées  entr'eux ,  fuivant  le  Règlement  qui  fera  arrêté  à  cet 
éfet  aans  nôtre  Confeil.  Voulons  que  le  paiement  en  foit  fait 
au  Capitaine ,  ou  autre  aïant  charge  de  lui ,  &  que  pour  preu- 
ve honorable  de  fa  conduite  ,  il  îui  foit  délivré  par  le  Garde 
du  Trefor  Roïal,  une  Ampliation  de  fa  Quitance  au  bas  de 
Copie  de  nôtre  Ordonnance  :  Nous  réfervant  au  furplus  de 
donner  aufdits  Capitaines  &  Oficiers  ,  d'autres  récompenfes 
particulières ,  fuivant  la  force  des  Vaiflèaux  de  Guerre  &  Cor- 
laires  Ennemis  dont  ils  fe  feront  emparez ,  &  félon  les  autres 
circonftances  des  Combats  qu'ils  auront  foutenus. 

VI.  Déclarons  que  toutes  les  Frégates  ou  Vaiflèaux  de  vingt- 
quatre  pièces  de  Canon  &c  au-deflîis ,  qui  feront  armez  pour  la 

.  première  fois  du  jour  de  la  publication  des  Prcfentes  ^  &  qui 
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^  fe  trouveront  en  bon  ^tat  de  fefvice  lors  àt  k  cêflation  de  Ta' 

1748'  Courfe,  foit  pût  un  Traité  de  Paix  ,  Toit  par  utiè  Sufpenfion 
*^^*  d'Armes  avec  nos  Ennemis  ,  demeureront  ^pour  nôtre  compte, 
&  que  le  prix  en  fera  païé  des  deniers  de  nôtre  Ttéfor  -Roïa! 
aux  Propriétaires ,  fur  le  pied  de  1-eftimation  <|ui  en  fera  faite 
en  la  manière  acoûtumée  j  &  à  l*éfet  de  diftmgucr  les  Batî- 
mens  neufs  qui  feront  armeï  après  là  publication  des  Prefen- 
tes  les  Armateurs  feront  tenus  d*en  faire  mention  dans  leurs 
déclarations  au  Gréfè  de  TAmirauté,  8c  d'y  joindre  un  Certi- 
ficat en  forme  du  Maître  Conftruftetir  ,  &  pareille  mention 
fera  faite  dans  les  Commiflîons  en  tjuerre  qui  leur  feront  dé- 
livrées. Voulons  néanmoins  &  entendons  qife  les  Prdpriétai- 
'res  àcs  Vaifleaux  &  Frégates  oui  feront  dans  le  cas  du  j^referit 
Article  ,  aient  la  liberté  de  les  garder  ,  fi  bon  leur  fcmble, 
■pour  leur  compte  ,  ce  qu'ils  feront  tenus  d'opter  avant  qu'il 
foitprocédé  à  ladite  eftimation. 

VIL  A  regard  des  Prifes  qui  feront  faites  par  nos  Vaiffcaux 
&  Galères  armées  pour  nôtre  compte  durant  la  prefente  Guer- 
re ,  Nous  voulonsqu^ellesapartiennent  aux  Oficiers  &  Equipages 
de'nofdits  Vaifleaux  &  Galères,  un  tiers  dans  le  produit  net 
des  Prifes  des  Navires  Marchands,  au  lieu  d\\n  Dixième  qui 
leur  a  été  ci-devant  atribué  5  &  qu*en  outre ,  il  leur  foit  paçé 
des  deniers  de  nôtre  Trefor  Roïal  ,  pour  raifbn  de  toutes  les 
Prifes  qu^ils  feront ,  des  Gratifications  fcmblaWes  à  Celles  que 
Nous  avons  réglées  par  l'Article  IIL  des  Prelentes  ,  pour  les 
Corfaires  particuliers  :  Nous  réfervant  de  leur  acorder  auffi  des 
récompen&s  particulières  fuivant  leurs  grades  ,  la  force  dès 
Vaifleaux  de  Guerre  &  Gorfaires  Ennemis  dont  ils  fe  feront 
emparez  ,  &  les  autres  circonftances  des  Combats  qulls  aurorit 
foutenus.  Et  le  partage  tant  du  tiers  defdites  Prifes  de  Navi- 
res Marchands,  que  defdites  Gratifications,  fe  fera  entre  nof^ 
dits  Oficiers  &  Equipages,  conforméAient  au 'Règlement  qui  à 
cet  éfet  fera  par  rTous  arrêté. 

VÎII.  Les  Corfaires  particuliers  qui  fortiront  de  nos  Ports 
avec  nos  Vaifleaux  ou  qui  les  joindront  à  la  Mer  ,  auront  patt 
tant  dans  le  produit  des  Prifes  qui  feront  faites  durant  lefditcs 
jonûions,  que  dans  les  Gratifications  ci-ddRis  ordonnées  ,.pàr 
proportionne  relativement  au  nombre  de  Canons  defdits  Vaif^ 
feaiix  &  Corfaires ,  fans  afvoir  égard  à  la  diférence  de  calibre  def- 
dits Canons  ,  à  la  grarideur  des  Ûâtiméns  ni  à  la  force  de  leurs 
Equipages. 
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IX.  Les  difpofîtiojiB  du  Tkrc  des  Prifes  de  rOrdort^aijçq 
de  I  tf 8 1 .  feront  exëcucées  felon  leur  foiçme  &  teneur  ;  Ôc  en- 
joignons expreiTëment  tant  aux  Clficitrs,  command^{is  n<)s  VaiÇ 
ieaûx,  qu'aux  Corfeires- particuliers  >  4'y  teniij  1*  tmin  &  d^ 
s'y  conformer  Voulons  q^u^  dans  let;cas  dg  ft>»J>çpns  dp  pilla- 
ges )  di?erci0eflMns.  d'Ëfecs  ^  déficadeCÎQnf  ^.  ^^^tt€s  malverfa^ 
tions ,  il  foit  procédé  par  les  Oficiers  de  TAmira^uté ,  ôj  à  1* 
requête  de  nos  Procureurs ,  par  voie  de  dépofîtions  ou  inter- 
rogatoires des  Equipages  ,  recpllemens  &  confrontations  con- 
tre ceux  qui  feront  coupables  defdits  pillages ,  divertillèmen* 
d'Ëfets  y  dëpradMiofis  ou  autres  malv€i:fajaoa&  »  pûiu  êcr^.  leiUv 
tes  Procédures ,  enfemble  les  Conclu  fions  de  nos  Procureurs  , 
envolées  au  Secrétaire  Général  de  la  Marine ,  &  être  par  TA- 
mirai-  avec  les  Commiflaires  du  Confeil  d^s  Prifes ,  procédé  au 
Jugement  de  la  validité  des  Prifes,  &  en  même-tcms  die  la  pei- 
ne que  çQériteroDt  les  Acufez ,  en  exécution  de  l' Article  XX. 
dudit  Titre  de  l'Ordonnance  de  i6Si.  Loffque  TAmiral  & 
lefdits  Commiflaires  eftimeront  que  la  reftitution  des  chofes 
pillées  &c  la  peine  du  quadruple  ordonnée  par  ledit  Article, 
feront  fufi&ntes,  ilb  pourptiji  pirooon^er  l'^nç  &  Paiitro  fans 
qu'il  fok  befoia  de  no»Y«lles  Coa^^luiiojas ,  qî  d'ua  nouvel  in- 
tcrroçacoire  de  TAcuie,  &  le  eôBdajfpnet  efiCQrç  aïjx  d^rçimzr 
ges,  intérêts  envers  lia  Partie  s'il  v  échet  ;  e»forte  qu'après  le 
Jugement  aiofi  rendu  par  rAinîral ,  VAcufëne  puiile  plus  être 
pourfuivi  ermindleoikent  pQuir  le  m^çme  fait.  £ç  dzn^  les  ca; 
où  l'Amiral  &  lefdiiEs  Ci^m)n»ii^4i>es  eflioaeFOnt  qii'il  y  aura  lie^ 
de  prononcer  peine  aâiâive,  ils.  ][^»vçFi;o|^t  le  PvQqès  aux  Ofi- 
ciers de  l'Afnâraiuté ,  pour  juger  û$  Coupables  &  les  condam^- 
lier  à  la  punitioxi  corporelle  qu'ils  naériteront,  (iiivant  la  qua^ 
lité  du  délit  &  de  la  çonjyavQntio»  aux  Ordonnances  ,  à  la 
reftitutioa  des  Efets ,  à  la  peioç  du  quadri^ipk  &  aux  domma- 
ges, intérêts  de  la  Partie ,  farw  qjiç  l^Amiral  puilTe  dans,  ces  cas 
y  ftatucr  ,  nais  feulemoit  jwgçF  dç  1^  validité  de  la  Prife. 

Si  DONNONS  ïN  MAKpiM^NTà  nos 
amez  &  féaux  CûafeîUets  les  Gens  tQnans  notr^  Cour  de  Paif- 
htncat  à  Roîien,  que  ces  Prefèotçç  iU  aïeaç  à  faire  lire  ,  pu»- 
blier  &  regiflrer  ^  8c  le  x:oaQ^«i»  en  içe^les  »rder  ÔC  obferver 
félon  ieuir  forme  &  teneur >  nonobftaBt  Ckraeur  de  Haro, 
Chatte  Normande ,  tous  Edits  >  Déclarations  ,  Arrêts  ,  R^le- 
Bicn^  ^  autres  chofes  à  c^  ceatfaites  ^  aufquelj;  Nous  avo^s 
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dérogé  &  dérogeons  par  ces  Prefcntcs  ;  C  a  r.  tel  cft  nôtre 
plaifir.  En  témoin  de  <juoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Seel 
à  cefdites  Prefentes.  Donni'e  à  Verfaillcs  ,  le  cinquième 
jour  de  Mars ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-huit  ^  &  de 
nôtre  Régne  le  trente-troifiéme.  Signé  ,  L  O  U I S  :  Et  plus 
bas ,  Par  le  Roy  ,  P  h  E  l  y  p  e  a  u  x.  Et  fcdJée  d'un  grand  Sceau 
de  cire  jaune. 

Luë^  chiite  &  regifiree  »  ta  grande  Audience  de  U  Couar [tante.  A  Roiitn 
en  Parlement  y  le  22.  Mars  1749*  Signé,  AU  Z  AN  ET. 

Déclaration  du  Roy,  <jui  ordonne  que  les  Droits  Sei- 
gneuriaux dûs  pour  mutation  par  échanges  ,  feront 
vendus  &  aliénez,  &  fixeia  manière  dont  en  doi- 
vent jouir  ceux  qui  s  en  rendront  Aq^ucreurs. 

25«  zo.  Mars  17  4  f* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Kai^ 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prelentes  Lettres  verront , 
Salut.  Le  feu  Roy  notre  très-honoré  Seigneur  &  Bi/àïeul,. 
a  pan  Edit  de  May  1645.  Déclaration  du  10.  Mars  1(^73.  & 
Edit  de  Février  t<>74.  ordonné  que  dans  les  cas  d'échange 
d'Héritage,  contre-Héritage  ou  d'Héritage-conttc  des  Rentes 
foncières  ou  conftituées  ,  il  feroit  païé  pour  les  mutations  les 
mêmes  Droits  que  fi  les  Héritages  échangez  avoient  été  aquis 
à  prix  d*àrgent  y  voulant  que  lefdits  Droits  dûs  par  échange 
d'Héritages  fituez  dans  la  mouvance  &  diTeâ:e  des  Domaines 
de  la  Couronne,  fuflent  réunis  aufHits  Domaines^j  &  qu'à  Té^ 
gard  de  ceux  defdits  Domaines  qui  étoient  engagez ,  ïcs  En^- 
gagiftes  jouiflènt  defdits  Droits  d'^échanges  en  vertu  des  aliéna- 
tions qui  leur  en  feroient  faites ,  comme  auffi  qtie  Icfdits  Droits 
fuiîent  aliénez  aux  Seijgneurs  féodaux  &  cenfîers ,  chacun  pour 
l'étendue  de  leurs  Fiefs  \  &  que  faute  par  lefdits  Seigneurs  de 
ies  aquérir  dans  \t!^  tems  preurrits ,  ils  raflent  vendus  &  aliénez 
aux  plusofransôc  derniers  enchériflcars  en  la  manière  acoûtu- 
mée  ;  Nous  avons  été  informez  que  quoique  par  diférens  Edits 
&  Réglemens  poftérieurs,  les  Seigneurs  de  Fiefs  aient  été  ad> 
mis  à  aq^uérk  lefdits  Droits  par  préfi^rence  ,  au  à  \^%  réunir 

lorfqu'ils 
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lorfqu*ils  avoient  été  aquis  par  des  Etrangers  ,  cependant  il  y    — — 
a  encore  un   grand  nombre  de  Seigneurs  &  Propriétaires  de  '  lu^l 
Fiefs  qui  ne  les  ont  point ,  &  <jui  defireroient  pouvoir  les  aqué- 
rir  i  &  qu*à  Tégard  de  ceux  qui  les  avoient  aquis  dans  des  Ter- 
res &  Fiefs  qui  ne  leur  apartiennent  pas  ,  ils  les  avoient  preC-        r 
auc  tous  perdus ,  faute  par  eux  d*avoir  païé  le  doublement  or- 
onné  par  la  Déclaration  du  ii.  Aouft  1705.  ce  qui  Nous  a 
fait  prendre  la  réfolution  d'aliéner  tous  lefdits  Droits  qui  font 
en  nôtre  main  ,  &  de  fixer  la  manière  dont  en  doivent  jouir 
ceux  qui  s'en  rendront  Aquéreurs.    A   CES    CAUSES,  & 
autres  a  ce  Nous  mouvans ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre 
certaine  fcience  ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale  ,   Nous 
avons  par  ces  Prefcntes  fîgnées  de  nôtre  maTn ,  dit ,  déclaré  & 
ordonné  y  difons  ,  déclarons  U  ordonnons  y  Voulons  &  Nous 
plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER, 

Que  les  Droits  Seigneuriaux  dâs  pour  mutations  par  échan- 
ges ,  en  vertu  des  Edits  &  Déclarations  des  mois  de  Mai  i(>45. 
20.  Mars  i6ji.  Février  1^74.  &  autres  Réglemens  depuis  in^ 
Cervenus  dans  Tétenduë  des  Fiefs  &  Terres  de  Seigneurs  parti- 
culiers ,  tant  Ecléfîaftiques  que  Laïques ,  mêmes  de  nos  Do- 
maines engagez  ,  foient  vendus  &  aliénez  j  à  Véfct  de  quoi , 
il  fera  arrêté  en  nôtre  Confeil  ,  des  Rôles  de  la  Finance  ,  à 
laquelle  Nous  fixerons  le  prix  des  aliénations  des  Droits  dV* 
change  dans  Tétenduë  de  nos  Domaines  engagez ,  &  de  cha- 
cune des  Terres ,  Fiefs  &  Seigneuries  de  nôtre  Roïaume,  donc 
les  Engagiftes  &  les  Seigneurs  ne  les  ont  pas  déjà  aquis. 

IL  Pouront  lefdits  Engagiftes  &  Seigneurs,  aquérir  par  pré- 
férence lefdits  Droits  pendant  l^efpàce.de  fîx  mois  y  à  compter 
du  jour  de  la  fîgnifîcation  des  Rôles  faits  à  perfbnne  ou  domi- 
cile, pour  en  jouir  par  les  Engagiftes  à  titre  d'engagement  & 
fous  faculté  de  rachat  perpétuel  ,  Se  par  les  Seigneurs  fie  Pro« 
priétaires  des  Fiefs  en  pleine  propriété  ,  comme  des  autres 
Droits  dépendans  de  leurs  Terres  £c  fiefs ,  &  fous  la  mouvan* 
vance  de  nôtre  Domaine  le  plus  prochain  ,  en  païant  par  eux 
les  Finances  portées  par  les  Rôles  y  paffè  lequel  tems  ,  pour 
toute  préfîxion  &  délai ,  qui  ne  poura  être  réputé  commina-^ 
toire  Se  en  vertu  de  la  prelente  Déclaration  y  fans  qu'il  foit  bc^ 
IIL  Smtc  dH  N.k.  Vu 
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foin  d'aucun  Jugement  ni"  de  Sommation  ^  il  fera  procédé  a 
l'Ajudication  deldits  Droits  d'échange,  au  plus  ofrant  &;  dé- 
nier enchériflèur ,  en  la  manière  acoûtumée ,  voulant  que  tou- 
tes Perfonnes  puiflent  aquérir  lefdits  Droits  ,  pour  les  poflëder 
par  ceux  qui  s'en  rendront  Aquéreurs  dans  les  Terres  &  Fiefî 
apartenans  aux  Seigneurs  partici|liers ,  à  titre  de  Fief  mouvant 
4e  Nous,  à  caufe  de  nôtre  Poipaine  le  plus  prochain. 

III.  Seront  lefdits  Aquérçurs  réputez  Seigneurs  en  partie 
des  Terres ,  Fiefs  &  Seigneuries  dans  Tétenduë  d«fqueis  i^  au- 
ronç  aquis  lefdits  Droits  ,  pouront  en  prendre  le  Titre,  Vou- 
lons qu'ils  JQuiilènt  de  tous  les  Droits  ataçhez  à  la  qualité  de 
Seigneurs  des  Fiefs ,  après  les  Seigneurs  oui  feront  tenus  à  la 
première  requifition  defdits  Aqùéreurs  ,  de  leur  exhiber  leurs 
Papiers  Terriers  &  autres  Pièce?  Juftificatives,  de  Tétenduë  de 
leurs  direâes ,  même  de  leur  en  fournir  s'ils  Ip  requièrent ,  des 
Copies  ou  Extraits  en  bonne  forme,  aux  frais  defdits  Aqùéreurs. 

SI  DONNONS  lEN  MANDBMENT  à  m>s  amez  & 
féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen ,  que 
CCS  Prefentes^  ils  aient  à  Éûre  lire  ,  publier  &  regiflrei'  j  &  le 
<:6ntenu  en  icelles  garder  &  obferver  félon  leur  forme  &  te- 
neur ,  nopobflant  ton?  Edits,  Déclafatiotis  ,  Réglemens ,  Cla- 
meur de  Haro  ,  Chartre  Normande  Se  autres  choff^s  à  ce 
contraires  ,  aufquelles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par 
ces  Prefentes  ;  C  A  r  tel  eft  nôtre  plaifîr.  En  témoin  de  quoi 
Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Prefentes.  D  o  n- 
N  e'  E  à  VerfailJes ,  le  vingtième  jour  de  Mars  ,  Tan  de  grâce 
mil  fept  cens  quarante-huit  ;  &  de  nôtre  Régne  le  trente-troi- 
fième.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy,  Phely- 
p  E  A  u  X*  Vu  au  Confeil  ,MACHAULt.  Et  fcellée  d*un  grand 
Sceau  de  cire  jaune* 

Luëj  fubli/f  &  regifirèe  grande  jiudienee  fe'dnte  ;  funs  n/dfimoins  dirêgir 
aux  Articles  de  la  Coutume  4e  Normandie  ,  dans  les  cas  ou  les  Treizjiémes  apar* 
tiennent  aux  Seigneurs;  notamment  aux  Articles  i?^^  412*  &  /•7.  &  ne  poura 
f  Article  IIL  de  ladite  T^écUration  être  entendu  que  des  Droits  honorifiques 
dans  F Eglife  feulement,  tels  quils  dpartiennent  aux  Stigneurs  de  Fiefi;  nepouront 
aujfi  les  Aqùéreurs  defdits  Droits ,  exiger  des  Seigneurs ,  autre  communication 
que  celle  des  Titres  relatifs  aux  Droits  Rechange  qui  leur  fer  oient  contefie^^  en 
te  faifant  dire  &  ordonner  avec  lefdits  Seigneurs  ,  &  fans  déplacer ,  &  fans 
aprobation  des  Eiits&  Déclarations  non  régirez,  en  la  Conr,  &  Arrêts  /nottctz, 
en  la  prefente  Déclaration*  A  V^iien  en  Parlement ,  le  3.  Mai  §749. 

Signé,  AUZANET. 
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Déclaration  dû  Ro)r,  qui  ordonne  que  les  A  des  tranfla- 
tifs  de  Propriécé  des  Biens  répuiez  Immeubles  ,  foienc 
fujets  à  rinfinuatioh  dans  les  mêmes  cas  où  les  A6tes 
tranflatifs  de  PTopriété  des  Immeubles  réels  y  font 
aflfujétis  i  &  quil  foit  paie  pour  ledit  Droit  dlnfî^  . 
nuation  ^  le  Centième  denier  de  la  valeur  defdits 
Biens  ^  &  les  Quatre  fols  pour  livre  en  fus.. 

LOUIS  par  h  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Navarre  r 
A  tous  ceux  oui  ces  prefentes  Lettres  verront  ,Salut.  La 
iicuation  aâuellc  de  nos  afaires  Nous  obligeant  à  chercher  les 
inoïens  d^augiiienter  nos  Revenus  par  les  voies  les  moins  onëreur 
fes  à  nos  Sujets  ,  Nous  avons  cru  pouvoir  affujétir  aux  Droits* 
dlnfînuation  les  Ades  tranflatifs  de  Propriété  des  Biens  repu-- 
tcz  Immeubles  dans  les  mêmes  cas  où  les'AiStes  tranflatifs  de  Pro- 
priété des  Immeubles  réels ,  y  font  aflujétis  car  les  Edits  anté- 
rieurs ,  en  faifant  païer  également  le  Centième  denier  de  la 
valeur  defdits  Biens ,  &  les  Quatre  fols  pour  livre  en  fus  pour  les 
uns  &  pour  les  autres  ;  comme  auffi  de  régler  pareillemenr 
au  Centième  denier  le  Droit  d'Infînu^tion  à  Nous  du ,  pour 
les  Dons  &  Legs  des  deniers  mobiliers  aflujétis  par  les  Régle- 
mens  précédons  à  de  moindres  Droits  dlnfînuation.  ACES»' 
"CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans,  de  l'avis  de  nô- 
tre Confeil,  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflànce  Se 
autorité  Rbïale ,  Nous  avons  par  ces  Prefentes  fîgnées  de  nô- 
tre main ,  dit,  déclaré  8c  ordonné,  difôns,  déclarons  &  ordonr 
^otis ,  Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit- 

A  R  T  I  C  L  E    F  R  E  M  I  E  R. 

Voulons  qu'à  commencer  du  jour  de  la  publication  de  la: 
prefente  Déclaration  ,  les  Aifles  tranflatifs  de  Propriété  de  tous* 
les  Biens  rfputez  Immeubles  des  Ofices,  des  Rentes  confti tuées- 
Si  prix  d'argent  ducs  par  Nous  ,  par  le  Clergé,  par  les^  Etats ,. 
les  Provinces  ,  Villes  &  Communautez  ,  ou  par  les  Particu- 
Ëcrs,,  encore  que  lefdites  BLentes  fuÛent  réputées  Meubles  par: 

V  u  ifi 
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les  Coutumes <jui  les  doivent  régir,  foient  fujets  à  llnGnuation; 

Sour  laquelle  il  fera  paie  le  Centième  denier  de  la  valeur  défa- 
its Biens,  &  les  Quatre  fols  pour  livre  en  fus  ,  tant  que  lef- 
dits  Quatre  fols  pour  livre  auront  Ueu  $  &  ce  ,  dans  tous  les 
cas  où  les  Immeubles  réels  &  les  Biens-fonds  |>aïent  le  Centiè- 
me denier  ,  (ans  néanmoins  que  lefdits  Droits  puiflènt  être 
perçus  par  les  Contrats  portant  première  conftitution  defdites 
Rentes ,  ni  pour  les  Quitances  de  rembourfemens  ,  lorsqu'ils 
feront  faits  fans  fubrogation  d'un  nouveau  Créancier  ,  à  titre 
de  conftitution  de  Rente ,  au  lieu  àc  place  de  ceiuî  qui  fera 
rembourfé  &  fans  fraude. 

IL  Les  Donationç  foit  entre-vife  ou  Teftamentaîres  ,  les 
Dons  mutuels  entre  Maris  &  Femmes  ,  &  les  Donations  mu- 
tuelles par  Contrat  de  Mariage ,  feront  infînuez  comme  par 
le  paffê  i  Se  il  fera  païé  pour  celles  des  Meubles  &  Efets  mo- 
biliers ,  le  Centième  denier  de  la  valeur  d'iceux  ,  pour  tou^ 
Droits  dlnfînuation  ,  &  les  Quatre  fols  pour  livre  en  fus , 
tant  que  lefdits  Quatre  fols  pour  livre  auront  lieu  i  fi  mieux 
n*aiment ,  les  Fermiers  ou  Régifleurs  chargez  de  la  perception 
defdits  Droits  dlnfînuation ,  percevoir  lefdits  Droits  d'Innnua- 
tion  conformément  au  Tarif  du  2  9.  Septembre  1721. 

IIL  Les  Donations  en  ligne  direde  par  Contrat  de  Maria- 
ge ou  par  Teftament,  &  les  Succeffions  auffi  en  ligne  ditcéke^ 
feront  exemptes  des  Droits  ordonnez  être  perçus  par  la  prefen- 
te  Déclaration,  ainfi  qu*elles  le  font  pour  les  Immeubles  réels, 
conformément  à  l'Edit  de  Décembre  1703.  &  aux  Règlemens 
fur  ce  intervenus.  . 

IV.  Les  Droits  feront  païez  fur  le  pied  du  prix  defilits  Im- 
meubles (i(kifs  y  lorfque  le  prix  fera  aéterminé  par  les  Aékes  ; 
&  lorfqu'il  n'y  aura  pas  de  prix  ,  fur  le  pied  de  ia  valeur  fui- 
vant  la  déclaration  des  Redevables  ,  fans  que  les  Rentes  puif- 
fent  être  eftimées  aundelà  du  principal  au  Denier  vingt  defdt- 
tes  Rentes,  quoi  que  le  principal  de  la  Conftitution  Toit  plus 
fort. 

V.  Toutes  les  difpofitions  de  la  prefente  Déclaration  ,  /c- 
ront  exécutées  dans  les  délais  &  fous  les  peines  portées  par 
TEdit  du  mois  de  Décembre  1703.  &  autres  Règlemens  inter- 
venus fur  les  Infinuations.  - 

SI  DONNONS  EN   MANDEMENT  à  nos  amexi  | 

f  :  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  j 
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que  Ces  Prefentes  Hs  aient  à  faire  lire  ,  publier  6c-regiftrer ,  & 
le  contenu  en  icelles  garder  &  obferver  félon  leur  forme  &; 
teneur ,  nonobflant  Clameur  de  Haro ,  Chartre  Normande  6c 
toutes  chofe$  à  ce  contraires,  aufquelles.Nous  avons  dérogé  8c 
dérogeons  par  ces  Prefentes  $  C  a  r  tel  eft  nôtre  plaifir.  Ent 
témoin  de  quoi  Nous  avons  faiit  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  ^ 
Prefentes.  D  o  n  n  e'  E  à  Verfailles  ,  le  vingt-Zeptiéme  jour  de 
Mars  ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-huit  ;  &  de  nôtre 
Régne  le  trente-troifîéme.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas  > 
Par  le  Roy,  Phelypeaux.  Vu  au  Confeil,  Machault* 
£t  fcellée  d'un  grand  ^ Sceau  de  cire  jaune. 

Lui' ,  publiée  &  refifhree  U  grande  Audience  ffante  ;  &  fera  Sa  Majefi/ 
tres-humblement  fypliee  ^  aptes  la  cejfation  de  la  Çuerre,  de  fuprimer  ladite 
Déclaration.  A  Roiien  en  Farlement ,  le  3.  Mai  ij^s.  Signé ,  AUZANET* 

Edit  du  Roy  ,  portant  confirmation  aux  Pourvus  des  Ofî- 
ces  deJurez-Cordeurs-Moulcurs-Viiîteurs  &Comptcurs 
de  Bois  à  brûler  ,  &  Vifîteurs  des  Foins  de  la  Ville  de 
Roiien,  dans  la  joûiflance  de  leurs  Droits,  en  païanc 
un  fuplément  de  Finance  de  Trente  mille  livres. 

Du  mois  d'Avril  1749. 

L OU I S  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na-  ,  7 4 g. 
varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  Salut.  Nous  avons  AvtiU 
été  informé  que  les  Finances  que  Nous  avons  retirées  de  la 
vente  des  fix  Ofices  de  Jurez-Cordeurs-Mouïeurs- Vifîteurs  & 
Compteurs  de  Bois  à  brûler ,  &  Vifîteurs  de  Foins  qui  font 
amenez  tant  par  eau  que  par  terre ,  en  nôtre  Ville  &  Fa,ux- 
bourgs  de  Rouen  ,  créez  par  les  Edits  de  Décembre  1^92.  & 
Janvier  1695.  ^^^^  très-modiques  par  raport  aui  Droits  que 
Nous  y  ayons  atribuez  par  PArreft  de  nôtre  Confeil  du  4. 
Octobre  1707.  pourquoi  Nous  nous  ferions  déterminé  à  les  fu- 
primer }  mais  les  ofres  qui  Nous  ont  été  faites  de  la  part  àos 
Titulaires  defdits  Oficgs,  de  Nous  païer  un  fuplément  de  Fi- 
nance ,  en  les  confirmant  dans  la  joiiiflànce  defdits  Droits  8c 
dans  les  privilèges  &  exemptions  atribuées  par  leurs  Edits  de 
création ,  Nous  ont  porté  à  préférer  leur  propofîtion  à  la  fu- 
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prefGon  &  au  reiribôwrfeméxit:  de  ces  Ofices  ^  &  mëkne  â  îetft 
acorder  TexcAption  de  la  Collc£te  des  Tailles-  A  CES 
C  A  U  S  E  S  i  &  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,  de  notre  ceiv 
taibe  fcieneey  pleine  puillance  &  autorité  fi^oiak  \  Kous  avonfe 
,palr  oôtret  prcfent  Edifc  perpétuel  &  irrévocable,  dit,  ftatu^  & 
ordomié ,  diixHis ,  ftatuons  &  oidonnens  ,  Vcûllûns  ^  Nous 
j>laît  ce  qui  fuit*^ 

ARTICLE    PREMIER. 

La  Communauté  des  fîx  Jare^-Gcrdeuw-Moukurs-Vifitetiw 
&  Compteurs  de  Bois  à  brûler,  &  Vifîteurs  de  Foins  qui  font 
amenez  y  tant  par  eau  que  par  terre  eh  nôtre  Ville  &  Fauxbourgs 
de  Roiien ,  fera  tenue  de  Nous  païer  Trente  mille  livres  pat 
forme  de  fupléifient  &  augmentation  de  Finance ,  dont  la  ré- 
Mrtittoa  fera  faite  cntr'cux  avec  tine  jufte  proportion  j  laquel- 
le fomme  ne  fera  qu'une  feule  &  même  Finance ,  comme  (l 
elle  avoir  été  païée  enfemble  lors  de  Taquifition  defdits  Ofices- 

IL  Voulons  que  le  paiement  de  ladite  iomme  de  Trente  mille 
livres  £bit  fait  dans  le  courant  du  mois  de  Mai  prochain  ,  air 
Trcforier  de  nos  Revenus  Cafuels,.&  fur  fa  Quitance  fuivant 
le  Rôle  qui  en  fera  arrêté  en  nôtre  Confeil  ,  fans  que  pour 
raifôn  de  ladite  augmentation  de  Finance,.  les  Pourvus  defdits 
Ofices  puiflent  jouir  d'aucuns  Gages ,  ni  percevoir  d'autres  Droits 
que  ceux  portez  par  TArrefl  de  nôtre  Confeil  du  quatrième 
OtStobre  1707-.-         '      - /;  . 

1 1 L  Ordonnons  que  ceux  d^Câits  Oficiers  qui  exercent  ks 
fondions  defdits  Ofices  fur  des  Cof)trats  im  Démi/Iîons ,  foiejit 
tenus  de  prendre  d^s  Provifions  en  la  Grande  ChranceJJerie  y 
conformément  à  l'Arreft  de  n^tre  Codfcil  dr  n.  Novembre^ 
1 7  24.  fur  lefdits.  Contrats  ou  Défiifïïoi»  un  mois  tftis  le  païe- 
Bdent  de  ladite  augmentation  d4  Finaçi^^  fàn^  être  k:cnus  de 
naxer  aucuns  Droits  de  mutatidna.,  mais  feulemei^t  ceux  de 
Marc  d'or  du.  Garde  des  Rôles  &  du  Scean ,  fur  le  pied  de  h 
moitié  de  ce  qui  cft  dû  pour  cette  fois  feulement  j  ^  ceux  qui 
ne  latisferont  point  au  prefènt  Atdclev  Voulons  qu'ils  ;nc  pu if^- 
ifent  exercer  les  fonctions  dc^difis;Ofîcêa,,iu%uidlesNott5  nous^ 
«éfervons  audit  cas  de  comrnesctre^  '    :    ; .   •      - 

IV.  Difpenfons  lefdits  Ofieie^s  déjà  reçus  ftir  lefdits  Con- 
trats ou  Déminions ,  d'une  douvelle  réceftioa  âc^d'ua  nouveau 
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ferment.  Voulons  feulement  cjuc  leurs  Provifions  foîent  enrc-' 
giftrces  au  Grëfe  à»  la  JurifdicliGn  ordinaire)  difpeiiroiis  pa-*  i  7  4»* 
ireillcment  du  paiement  de  TAnnuel  dû  dans  les  deux  mois  deA  t^vra- 
^ites  Provifions ,  ceux  qui  ont  aquité  ledit  Droit  pour  la  pre- 
fente  année. 

V*   Maintenons  &   confirmons  les  Pourvus  dcfdits  Ofices 
dans  l'exemption  de  Tutelle  ,  Curatelle  ,  &  de  toutes  Char- 

fes  publiques ,  atribuées  par  leurs  £dits  de  création  j  leur  acor- 
ons  auffi  par  le  prefent  Èdit,  celle  de  la  Collège  des  Taille^^ 
€uet  Se  Garde  ,  defquelles  exemptions  ils  ne  pouront  joiur 
qu*après  avoir  païé  ladite  augmentation  de  Finance; 

VL  Leur  permettons  d*emprunier  pour  païer  ladite  augmen* 
tation  de  Finance  ;  Voulons  que  ceux  qtii  leur  auront  prét4  ,- 
aient  hypotéque  fur  lefdits  Onces ,  &:  privilège  par  préférence' 
à  tous  Créanciers}  àJ^ct  de  quoi ,  il  fera  fait  mention  defdittf 
emprunts  dàift  la  Quitance  de  Finance  qui  leur  fera  délivrée* 
SI  DONNONS  EN  MANDEMENxà  nos  amez  8c 
féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cpur  de  Parlement  k  Roiîen ,  que 
nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier  &  enrcgif- 
trer,  icelui  faire  exécuter  fclpri  fa  forme  &  teneur  ^  nonob- 
ftant  tous  Edits ,  Déclarations  ,  Clameur  de  Haro  ,  Chartrc 
Normande  Se  Lettres  à  ce  contraires  ,  aufqucïs  Nous  avons  dét^ 
rogé  '&  dérogeons  |)ar  nôtre  prefent  Edit  j  C  a  r  tel  eO; 
notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftable  à  tou- 
jours, Nous  y  avons  feit  mettre  nôtre  Scel.  Donné'  à  Ver- 
failles  ,  au  mois  d'Avril ,  Tan  de  grâce  mil  fepc  cens  quarante- 
huit  $  &  de  nôtre  Régne  le  trente-croifîémc.  Signé ,  LOUIS  : 
Et  plus  bas.  Par  le  Rov ,  P  h  E  t  y  p  É  a  y  x.  Vila ,  D  a  g u  e  s- 
SEAU.  Vu  au  Confeii,  MaghaÛlt.  Et  fcéllë  d'un  grand  ^ 
Sceau  de  cire  verte. 

Lu  ,  publie  &  regiftre  U  grande  Audience  e^e  U  Courp^Anie.  A  Reuesi 
êm  TsrUmem,  te  3,  MjU  974^.   Signé ,  A  U  ?  A  N  E  T. 
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Edit  du  Roy  ,  concernant  les  Jurifdidions  de  TAmi- 
rauté  de  la  Ville  de  Cacn ,  &  celle  établie  au  Bourg 
d^Oyftreham. 

Du  mois  £Aouft  17 4^* 

^^^  T  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  N^ 
Aoîlt  "  J—/  varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  Salut.  Nôtre  très- 
cher  &  bien-amé  Coufin  ie  Duc  de  j^cnthiévre  ,  Amiral  de 
France ,  Nous  aïant  reprefenté  qu'il  conviendroit  au  bien  du 
Commerce  &  de  la  Navigation  ,  que  les  Amirautez  établies 
en  la  Ville  de  Caën  &  au  Bourg  d*Oyftreham ,  fuflent  réunies 
en  une  feule  Jurifdiftion  ,  dont  le  Siège  fe  tiendroit  en  ladite 
Ville  de  Caënj  que  par  ce  moïen ,  on  feroit  ceflèr  les  contef- 
tations  qui  ne  s'élèvent  que  trop  fouvent  entre  les  Oficiers  de 
ces  deux  Amirautez ,  au  fu  jet  de  la  Police ,  du  Hallage  &  du 
Pilotage  de  la  Rivière  d'Orne ,  dont  Tune  des  rives  eft  de  TA- 
jnirauté  de  Caën ,  &  Tautrè  de  TAmiraucé  d'Oyftreham ,  pen- 
dant Tefpace  de  deux  lieues  :  Qu'enfin  ,  les  Maîtres  des  Na- 
vires qui  entrent  dans  la  Rivière  d'Orne  ,  fe  trouveroient  dîÂ 
penfez  de  plufieurs  formalitez  qui  caufent  fouvent  du  retar- 
dement à  la  Navigation  >  &  afrancbis  du  paiement  de  diférens 
Droits  qui  font  à  charge  au  Commerce  j  Nous  nous  fbmmes 
portez  aautant  plus  volontiers  à  agréer  \^s  propofitions  qui 
Nous  ont  été  faites  à  cet  égard  par  nôtredit  Coufin  ,  qu'elles 
ne  tendent  qu'à  favorifer  la  Navigation  &  le  Commerce ,  & 

3u'il  y  a  tout  lieu  d'efpèrer  que  la  Juftice  poura  être  rendue 
ans  le  nouveau  Siège  avec  moins  de  frais  &  plus  de  célérité. 
AC£S  CAUSES;&  autres  confidérations  à  ce  Nous  mou- 
vantes ,  de  l'avis,  de  notre  Confeil ,  &  de  notre  certaine  fcien- 
ce  ,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  le 
prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable  >  dit^  ftatué  &  ordonné, 
difons  ,  ftatuons  &  ordonnons  \  Voulons  &  Nous  plaît  ce 
qui  fuit. 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  I  E  R. 

Les  Jurifdidions  de  l'Amirauté  établie  dans  la  y^iXi^  de  Caën^ 

fie 
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&  de  celle  qui  eft  établie  au  Bourg  d'Oyftrcham  \  cnfemble 
tous  les  Ofîces  ci-devant  créez  pour  lefdits  Sièges,  demeureront, 
éteints  &  fuprixnez ,  comme  Nous  les  éteignons  &  fuprimons 
par  le  prefent  Edit. 

IL  Avons  ^n  confëquence  créé  &  établi ,  créons  &  établie 
fons  un  nouveau  Siège  d'Amirauté  ,  fous  le  Titre  d'Amirauté 
de  Caën  &  dépendances,  lequel  Siège  demeurera  établi  dans 
la  Ville  de  Caën  ,  &  fera  compofé  des  Ofices  fuivans  j  fçavoir  ^ 
d'un  nôtre  Confbiller-Lieutenant  principal  j  d'un  nôtre  Cohr- 
ieilIer-Prociircur  pour  Nous  ^  d'un  Subititut  de  nôtre  Procur- 
reur  j  de  trois  Huifliers-Vifitcurs  j  &  de  quatre  Huiifiers-Aur- 
dienciers.  . 

IIL  Ledit  Siège  de  TAmirauté  de  Caën  &  dépendances  ^ 
connoîtra  à  l'avenir  de  toutes  les  Matières  qui  font  de  la  corn* 

Sètence  de  l'Amirauté ,  &  dont  les  autres  Sièges  de  PAmirauté 
e  nôtre  Roïaume  ^  font  en  droit  6c  pofleâîon  de  connoître  ^ 
conformément  aux  Ordonnances  y  &  il  aura  dans  l'étendue 
de  ùiSiitiCàïùion  y  tout  ce  qui  compofoit  ci*devant  lefdites  Amii- 
rautez  de  Caën  &  d^Oyftrenam ,  wprimez  par  le  prefent  Edit. 

IV.  Voulons  pareillement  que  les  Oficiers  dudit  Siège  d'A- 
mirauté de  Caën  &.  dépendances  ^.jpùifïent  à  TàveDir' ,  chacua 
fuivant  la  nature  &;  qualité  de  fôn  Oiîce ,  de  tous  les  Droits  ^ 
Honneurs,  Privilèges  &  Prérogatives  atribuez  aux  autres  0£- 
ciers  de  nos  Amirautez ,  &  qu'ils  exercent  dans  l'étendue  de* 
leurdîte  JuriïHiiSlion  ,^toutes  les  fondions  qui  étoient  ci-devanc 

'exercées  par  les  Oficiers  des  Amirautez  de  Caën  &  d'Oyftrei- 
ham  y  comme  auffi ,  qu'ils  joiiiflent  des  Gages  qui  étoient  atri- 
buez aux  Oficiecs  des  deux  Sièges  fuprimez»^ 

V.  Pour  indeinnifer  les  Sieurs  Viger  ,  Crevel  &  Duclos- 
Bougon  ,  de  fa*  fupreiSon  de  leurs  Ofices ,  Nous  leur  avon^ 
donné  &  o<5broïè  >  donnons  &:  oâxoïons  par  ces  Prefentes  ;, 
fçavoir,  au  Sieur  Vigpr  ,  l'Ofice  de  nôtre  Confciller-Lieute^- 
Bant  i  au  Sieur  Crevel ,  l'Ofice  de  nôtre  Confeiller-Procureur 

Jour  Nousi  &,  au  Sieur  DucFos-Bougon ,  l'Ofice  de  Subftitut 
e  nôtre  Procureur  audit  Siège  nouvellement  établi-  Voulons» 
Qu'ils  puiflent  exercer  les  fonftiens  defdits  Ofices  ,  fans  être 
tenus  de  prendre  de  nouvelles  Provifions,  m  de  prêter  denouy 
veaux  Sermensi  à  la  cHarge  feulement  d'indcmnifer  les  Sieurs 
Fallee»  Quinette  Se  Dumouchçt  y.  de  la.  fuprei&on  de  leurs> 
Ofices. 

UL  Suite  dk  I^^R^  Xx 


Digitized  by 


jy  Google 


34^        EDITS   ET   REGLEMENS, 

VI.  Pour  prévenir  à  fixer  rindemnitë  qui  cft  dûë  aufdits 
Sieurs  Fallet ,  Quinettc  fie  Dumouchet ,  Voulons  que  dans  ua 
mois  ,  i  compter  du  jour  de  la  publication  du  prefent  Edit ,  ils 
foiçnt  tenus  de  remettre  leurs  Quitances  de  Finances  \  Con- 
trats  d*aquifition  ,^  &  autre?  Titres  entre  les  mains  du  Sieur 
Contrôleur  Général  de  nos  Finances ,  pour  être  ,  fur  ion  ra- 
port,  procédé  en  nôtre  Confeil  à  la  liquidation  du  prix  de 
leurfdits  Ofîces  ,  8c  le  montant  defdites  liquidations  leur  être 
païé  dans  un  mois ,  à  cpmipter  du  jour  de  ladite  liquidation , 
par  lefdits  Sieurs  Viger ,  Crevel  6C  X>uclos- Bougon ,  fuivant  & 
conformément  à  i'Aore  palK  entr^eux  le  7.  Aoult  1748.  qui  de* 
meurera  ataché  fous  le  Contrefcel  du  prefent  Edit. 

VIL  pour  indemnifçr  nôtredit  Coufin  le  Duc  de  Penthié- 
vre  ,  En^agifte  de  Gréfes  des  Jurifdiâions  foprimées ,  Nous 
lui  avons  concédé  &  o^^roïé  ,  concédons  &  odtrpïons  au  mô- 
mç  Tiare  le  Gréfe  du  nouveau  Siiége  d'An^ifauté  établi  par  le 
prefent  Edit ,  fans  qu'il  foSt  tenu  de  Nous  païer  de  nouvelle  ' 
Finance ,  pour  raifon  de  ladite  conceffion. 

VIH.  Les  HuiiEers-Vifitçurs  enfemble  les  Huî/ners-Audien- 
ciers  ci-devant  Crée2,  pour  iefdîts  deux  Sièges  d*Amiraûté  de 
-Caën  Çd  'd*Oyftreîiatn  ,  feront  à  l'avenir  Huiflîers-Vifîteurs  & 
Huiflîers-Aadienciers  su  dît  Siège  de  l'Amirauti  de  Caën  &  dé- 
pendantes, ;&ïls  y  exerceront  les  mêmes  fondions  q^u*ils  exer- 
çoient  précédemment  aufdits  Sièges  d'Amirauté  établis  à  Caëa 
&  à  Pyftfçham  ;  fans  néanmoins  que  ceux  qui  font  pourvus 
defdits  Ofices,  foient  tenus  de  prendre, de  nouvelles  Provifions, 
ni  de  prêter  uri  nouveau  S^niçoç  $  &  ne  feront  leurs  Succef- 
feurs  aufdits  Ofices  pouryiis  ,  que  fpus  le  Titre  d'Huiffiers- 
VifîtexiTs  ou  d'Huiffier^Audiencicrs  en  l'Amirauté  de  Caën  & 
dépendances. 

SI  DONNONS  EK  MANDBMENT  à  nos  amex  & 
féaux  Confèillers  les  Gens  tçnanjs  nôtre  Coinr  de  Parlement  à 
Rotîen,  que  nôtre  prefent  Bdit  il?  aient  Vf^ire  lire^  publier 
&  regiitrer  ,  même  en  tems  de  Vacations  ,&  le  contenu  en 
icelui  garder ,  obfervèr  Çc  exécuter  félon  fa  forme  &  tcnenr; 
C  A  K  tel  eft  notre  plaifîr.  Et  afin  que  ce  /oit  chofe  ferme  te 
llable  à  toujours  ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  Scel.  Ponnë* 
à  Verfailles  >  au  mois  d'Aouft ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  qua- 
rante-huit j  &  de  nôtre  Régne  le  trente-troifîéme.  Signé ,  LOUIS. 
Et  plus  bas  y  Par  le  Roy ,  Phelypeaux.  Vifa , Dagues  s  eau. 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       ^47 

Et   fcellé  d'un   grand  Sceau  de  cire  verte. 

Jtegifirie'  /wr  fwvifion  h  Rtgifiret  de  U  Chambre  des  Vacations,  A  Rouen 
en  Parlement ,  h  2^'  Novembre  i749>  Signé ,  A  0  Z  A  N  E  T. 


ACTE  PASSE'  SUR  L'EDIT  DU  ROY, 

ci  -  deflus. 

1^0  U  S  Jouffigtie:^  Lieutenant  en  l* Amirauté  de  Caën, 
XV  Procureur  du  Roy  en  celle ^'Oyjirehatn ,  &  Subjlitut 
du  Procureur  du  Roy  en  V Amirauté  de  Ca'én^  promettons 
à  Sa  Majeflé ,  au  cas  qu  'il  luiplaife ,  en  ordonnant  la  réu^ 
nion  des  Amlraute:^de  Cdèn  &  d'Oyftreham ,  &Juprimant 
les  Oficiers  qui  les  conipofiht ,  acorder  aux  fiumgne^  pour 
r indemnité  de  leurs  Ojices piprime:^,  ceux  de  Lieutenant , 
Procureur  du  Roy  &  Subjlitut  du  Procureur  du  Roy  ,  quit 
plaira  à  Sa  Majeflé  de  créer  ^  pour  compofer  le  nouveau 
Siège ,  défaire  le  rembourfiment  des  Ofices  de  Lieutenant 
ent  Amirauté  d*Oyfireham ,  Procureur  du  Rcy  en  t  Ami- 
rauté de  Caén  ,&de  Subflitut  en  ladite  Amirauté  d*Oy(lre' 
ham ,  le/quels  demeureront  éteins  &  /îtprime^ ,  &  ce  fur  U 
pied  qu  il  plaira  à  Monfeigneur  U  Chancelier  de  U  liifui- 
der ,  &  dans  le  tems  qu*  il  lui  plaira  fixer  ;  dans  lequel  rem- 
bourfement  le  Sr  Viger  Lieutenant  en  V  Amirauté  de  Cdèn  , 
contribuera  de  trois  parts  dansjîx  ;  le  SrCrevel  Procureur 
du.  Roy  en  t  Amirauté  d'Oyftreham ,  de  deux  parts  ;  &  le 
Sr  Duclàs-Bougon  SubJUtut  en  £  Amirauté  deCaën,  de 
Vautre  pan  ;  au  paiement  duquel  renibùurfèment  Nous 
obligeons  tous  nos  Biens,  6t  fpécialement  nos  Ofices.  Fait 
à  Caén , <:e  7.  Aouft  174.8.  Signe:^ ,  Vi  ÇMR  Lieutenant 
de  Caën ,  Crevez  àf  Dvcios-BouGaN, 
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Arreft  du  Parlement  ^  concernant  la  maladie  Epidémie 
que  fur  les  Bêtes  à  Cornes  ,  qui  ordonne  que  doré- 
navant &  à  commencer  huit  jours  après  la  publica^ 
tion  du  'Prefent  y  ceux  qui  vendront  des  Bœufs  ou 
Vaches ,  foit  dans  les  Foires,  Marchez  ou  ailleurs ,  fe- 
ront tenus  de  prendre  un  Certificat  pour  chacun  Bœuf 
ou  Vache  ,  lequel  fera  ligné  du  Curé  &  du  Syndic 
de  leur  Paroilfe  ,  &  fera  mention  du  fignalement  de 
la  Bête  pour  laquelle  il  fera  donné ,  à  peine  de  con« 
fifcation  &  de  Cinq  cens  livres  d'Amende ,  àcc. 

Du  i0*  An§t t74t* 

SUR  la  Remontrance   faite  à  la  Cour  par  le  Procureur 
Général  du  Roy  j   Expofitive ,  que  les  fages  précautions 
^*^     qu'elle  prit  en  Tannée  1745.  au  fujet  de  la  Maladie  contagieu- 
fc  des  Bœu6  &  Vaches ,  avoient  été  fuivies  d'un  heureux  fùc- 
cès  \  mais  la  ceflation  du  Mal  aïant  fait  négliger  l'obfervacioa 
de  ces  Réglemens ,  quelques  Particuliers  ont  amené  des  Bef-* 
tiaux  des  Provinces  ,  qui  étoicnt  encore  infeâez  ,  les  ont  re- 
vendus à  des  Bouchers  &  Herbagers  de  Normandie ,  qui  les 
ont  mis  dans  leurs  herbages ,  &  ont  ^  par  ce  moïen  ,  commu- 
niqué la  Contagion  dans  diférens  Cantons  de  cette  Province  : 
Une  circonftance  fi  critique  exige  qu'on  tienne  exaâement  la 
main  à  Tobfervation  des  Réglemens  faits  en  1745.  &  qu'on  y 
ajoute  les  difpQfitions  qui  paroîtront  les  plus  convenables  pour 
empêcher  les  éfets  d*un  commerce  fi  préjudiciable  au  bien  pu- 
blic }  Pourquoi  requiert  être  ordonné  que  les  Arrêts  de  la  Cour 
des  13.  Mars ,  9.  Avril  &  14.  Odobre  1745-  feront  exécutez 
félon  leur  forme  &  teneur  $  &  en  y  ajoutant  &  les  interpré- 
tant en  tant  que  befoin ,  ordonner  que  dorénavant  &  à  com- 
mencer huit  jours  après  la  publication  du  Prefent ,   ceux  qui 
vendront  des  Bœufs  ou  Vaches  ,  foit  dans  les  Foires  ,  Mar- 
'     chez  ou  ailleurs  feront  tenus  de  prendre  un  Certificat  pour 
chacun  Bœuf  ou  Vache,  lequel  fera  figné  du  Curé  &  du  Syn- 
dic de  leur  Paroiilè  ^  ^  fera  mentioa  du  fignalement  de  la 
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Bête,  pour  laquelle  il  fera  donne ,  à  peiné  de  confifcatîon  ,  non-  ««i-ii^ 
feulement  de  chaque  Bête  pour  lelquelles  ils  n*auront  point  Z^** 
pris  de  Certificats  ,  mais  même  de  toute  la  bande  qu'ils  au- 
ront  menée  à  vendre ,  &  de  Cinq  cens  livres  d'Amende ,  dont 
un  Tiers  apJicable  aU  Dénonciateur  ;  &  en  cas  qu'il  n'y  aie 
point  de  Dénonciateur,  aux  Prépofcz  qui  auront  arrêté  lefdi- 
tes  Bêtes ,  lefquels  Certificats  ils  remettront  aux  mains  de  ceux 
au/cuels  ils  vendront  lefdits  Beftiaux  ^  Faire  défenfes  à  toutes- 
Pertonnes  ,  Bouchers,  Laboureurs  ou  autres,  qui  auront  ache- 
té des  Boeufs  ou  Vaches ,  foit  dans  les  Foires ,  Marchez  ou  ail- 
leurs ,  même  hors  Province ,  de  les  amener  dans  d*autres  en- 
droits ,  qu'ils  ne  jfoient  porteurs  defdits  Certificats  qui  leur 
auront  été  ainfi  remis ,  leiquels  ils  feront  tenus  de  reprefenter 
immédiatement  après  leur  arrivée ,  à  ceux  qui  auront  été  pré- 
pofez  pour  faire  la  vifîte  des  Bœufs  &  Vaches ,  &  d'en  retirer 
d'eux  une  Ateftation  ^  fous  pareille  peine  de  confifcation ,  6c 
de  500  livres  d'Amende ,  apbcable  comme  ci-deflus  j  &  eh  cas 
que  les  Beftiaux  vendus  ou  amenez  par  les  Acheteurs  ,(ans  être 
munis  defdits  Certificats ,  fe  trou vâ'flent  venir  de  lieux  inkÛtez 
de  la  Contagion ,  lefdits  Vendeurs  &  Acheteurs ,  outre  les  pei- 
nes de  Conmcation  &  d'Amende ,  feront  apliquez  au  Carcan 
pendant  deux  jours  de  Marché  pour  iaprenuére  foisj  &  en  cas 
de  récidive  condamnez  aux  Galères  $  faire  défenfes  aux  Ven- 
deurs &  Acheteurs  de  Beftiaux  ,  de  contrefaire  ou  faire  con- 
trefaire la  fignature  des  Curez  ou  Syndics ,  à  peine  d'être  pu- 
nis  comme  Fauflaires  1  à  l'égard  des  Bœufs  &  Vaches  qui  fe- 
ront achetez  avant  ledit  tems  de  huitaine ,  à  compter  du  jour  de 
la  publication  du  Prefent ,  te  amenez ,  fans  avoir  retiré  des 
mains  du  Vendeur  ,  les  Certificats  des  Curez  &  Syndics  1  fai- 
re défenfes  aux  Acheteurs  de  les  mettre  pâturer  dans  les  Champs, 
Herbages  &  autres  Pâturages  particuliers  ou  publics ,  qu'après 
les  avoir  tenus  enfermez  dans  l^urs  Erables  pendant  l'efpace  de 
quinze  jours ,  à  compter  du  jour  de  leur  arrivée-;  après  lequel 
tems  ils  feront  tenus ,  avant  de  les  mettre  au  Pâturage  ,  de  les 
faire  vifîter  par  les  Prépofez,  dont  ils  retireront  un  Certificat 
de  ladite  vifite  ,  à  peine  de  confifcation  defdites  Bêtes  ,  &  de 
Cinq  cens  livres  d'Amende  ^  dont  un  tiers  aplicable  comme  ' 
ci-defTus  j  permettre  de  vendre,,  foit  dans  les  Marchez  ouaiU 
leurs,  les  Bœufs  2c  Vaches  proirenans  des  lieux  où  la  Mala-» 
dieaurpit  été  précédemment  ,,p<»irvu  qu'elle  n'y  foit  plus  ac- 
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tuellemcnt,  &  qu'elk  y  ait  entièrement  ceflë  pefkdaint  l'efpate 
de  fix  mois  entiers  8c  (tonfëcutîf^  avant  la  Vente  ,  à  charge  par 
les  Vendeurs  &  Acheteurs  de  fè  conformer  à  ce  qui  eft  ci* 
deflus  prefcrit:  £njoiiidre  aux  Prépofet  de  veillet  eïa^ement 
à  l'obtervation  du  Prefènt  èc  des  Réglemens  ci^devant  faits 
par  là  Cours  &  à  tous  Cataliferi  de  MstréchanSTée ,  HuiiBers> 
Serseni ,  même  aux  Habitans  dé  prêter  màih^forte  aufdjts  Pré- 
pofez  y  n*t6t  qu'ils  en  feront  requis  y  pour  arrêter  U  traduire 
devant  le  Juge  ceux  qui  feront  trouvez  en  coatraventian  , 
aufquels  cas  leAlîts  Cofttrevenahs  ^  èutre  les  peines  ci-defibs  ^ 
feront  condamne^  &  parcorj^s  ^  en  Trois  Cens  Kvres  pour  les 
frais  d'arrêt  de  kuirS  perfbhnes  ,  dont  moitié  apartiendra  auC- 
dits  Prëpofez  ,  &  l'autre  moitié  à  ceux  qui  auront  prêté  main- 
forte  )  enjoindre  aux  Juges  de  ce  Refibrt  &c  k  fcs  Sabflittits  de 
tenir  exaéfcemeqt  la  main  à  rexécution  de  TArreft  qui  inter- 
viendra,  lequel  fera  imprimé  y  K\  ,  publié /aficl^  &  envoie 
dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt^  pour  y  être  enregiftré  y  lu  ^ 
publié  {€  afiché  à  la  diligence  de  fes  Subftituts  y  qui  P^ont 
tenus  de  le  certifier  dans  la  quinzaine  des  diHgences  qu'ils 
auront  fur  ce  faites;  Va  par  la  Cour  ledit. Requititoire)  &oîii 
le  Raport  du  Sieur  Pigou  ^  Confeilkt-CammiUaire  :  Tout  con- 
fîdéré  j  L  A  COUR  a  ordonné  &  ordonne^  que  fes  Arrêt» 
des  13.  Mars  >  $•  Avril  >  &  14.  Oâx>bre  1745.  feront  exécutez 
félon  leur  forme  Se  teneur  ^  £c  ea  y  ajoutant  &  les  interpré- 
tant y  en  tant  que  befbin ,  ordonne  que  dorénavant  &  à  com- 
mencer huit  jours  a^rès.la  publicatioii  du  PrefenC  >  ceux  qui 
vendront  des.Bceufs  ou  Vaches  y  fbit  dans  les  Foires ,  Marchez 
ou  ailleurs,  feront  teiius  de  prendre,  na  Certificat  pour  chacun 
Bœuf  ou  Vache  ,  lequel  fera  fîgné  du  Curé  &  du  Syiîidic  de 
leur  Paroiilè ,  &  fera  mention  tiu.  fignakment  de  la  Bête  pour 
laquelle  i|  fera  donné  y  i  peine  de  confifcation  ^  non-^fetile- 
ment  de  chaque  Bête  pout  lefquelles  ils  n'auront  point  pris 
de  Certificats  y  inàisi.injeme'de  toute  la  bandie  qu'ils  a^eiront  me* 
net  à  Vendre  y  &  de  Cinq  cens  livres  d'Amende ,  dimt  un  ders 
aplicâble  au  Dénonciateur  1  &:  en  cas  qu^il  n'y  ait  point  de  Dé* 
no;iciateur  y  aux  Pfépofex  qui  auront  arr^  l^^ites  Bètcs  y  IcC 
quels  Certificats  ils  remettront  aux  ikiannsde  orax  aufqciels  ils 
vendront  léfditS  Beftiaui;  Fait  défenfes  à  toutes  Perionncs , 
Bouchers',  Laboureurs  oaautref^  qui  a'ur6ht  acheté  desJBœufs 
^u  Vaches  ^  folt  dani  les  Foires  ^  Marchez  oa  ailleurs  >  même 
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hors  la  Province  ,  de  les  amener  dans  d'autres  endraks ,  <pi^ils 
ne  foicnt  Porteurs  dcfdits  Certificats  ^ui  leur  atrront  ité  ainfi 
remis  ,  lefquçls  ils  feront  tenus  de  reprefcntcr  immëdiateraQnt 
après  leur  arri\rée  ,  à  ceu!^  ^q^ii  auront  été  fréwftz  pour  faire 
la  vifîte  des  Borofs  Ôc  Vachef  ,  Çc  d'en  ^retirer  d^iMt  jane  Ateftji- 
tion  ,  fous  pareille  peine  de  oonfifcatipn  •  8c  de  Cîijq  cens  li- 
vres d'Amende  >  apjicable  comme  çi-deflus  j  èc  en  -cas  xjuç  les 
Beftiaux  vendus  ou  amçnçr  par  \çs  Acketeurs  ,  fans  ^tre  mu- 
nis defdîts  Certificats ^.ife.  trou vaflçnt  veitfr ^es  îîeux 4frfe<^ez 
de  la  Contagion  5  Icfdits  Vendeurs  &  Acheteurs  ,  outre  Ijcs 
peines  de  Confifcatîon  ^8c  d'Amende,  feront  âpHcjttez  au  Car- 
can, pendant  4qu?c  JQurs.  de  Marché,  pour  la  prerhiére  ioisj  de 
en  cas  de  récidive,  condamnez  aux  Galères.   Fait  auffi  défen- 
fes  aux  Vendeurs  ^  Acheteurs  de  £eftiaux,  de  fQïkïKÉùrr  op. 
faire  concre£iire  la  Signature  des  Curez  ou  Çyndics^ ,  à  peine 
d'être  punis  comine  Fauflaircs  :  A  T^gârd  des  Bœufs  &  Vaches 
qui  feront  achetez  avant  ledit  tems  de  huitaine ,  à  compter  du 
jour  de  la  publication  du  Prffent,  &  amenez  fans  avoir  retiré 
des  mains  du  Vendeur  les  Certificats  des  Çurcz  fe  Syndics, 
fait  pareillement  défenfes  aux  Acheteurs  de  les  mettre  pâturer 
dans  les  Champs ,  Herbages,  &  autres  Pâturages  particuliers  ou 
publics ,  qu'après  les  avoir  ^enus  enfermez  dans  leurs  Erables 
pendant  l'cfpace  de  quinze  jours  ,  à  compter  du  jout  de  leur 
arrivée ,  après  lequel  tems  m  feront  tenus  ,  avant  de  les  met- 
tre au  pâturage ,  de  les  Êiire  vifiter  par  ks  Pr^pofez ,  dont  ils 
retireront  un  Certificat  de  ladite  vifîte  ^  à  peine  de  confifcation 
defdites  ^êtes  ôc  de  Cinq  cens  livres  d'Aniende,  dont  un  tiers 
aplicable  comme  ci-deflus  :  A  permis  &  permet  de  vendre  ,  foit 
dans  les  Marc^cK  OU  ailleurs  ,\  les.  Bûeute  &c  Vaches  provenans 
des  lieux  où  la  Maladie  auroit  été  précédemment ,  pourvu  qu'el- 
le n'y  fbit  plus  adluellwïcnt  3(:q|i'çlle/y  ait  entièrement  ccfle 
pendant  l'eipace  de  fîx  mois  entiers  ôc  confécutifs  ,  avant  la 
'Vente,  à  chacge  par  3es  Vandcuis  ôc  Achotcuri '  dcl  fe" confor- 
mer à  ce  qui  eft.ci'doflT^  .pccfcrit.    Enjoint  aux  ^résomCtz  de 
Teillcr  ç^âottiqnt  à  Ibbioivratîon.du  Pre£ciu:.ÔC'^s  Réglèméns 
•cÎMcievaiit  (ux9  par  là  Cour  j  ;ôcià  tous  CazwaHers.dç  Marëchfiuf 
^fée  ,  HuiiîeM;,  Sêrsens^  nÊme  au&  l^iabacans  de. prêter  main- 
fortt  auidits  Pirépotez,  TvtM  iqu'iis  eaibroîf  vôqvis ,  pour  ar- 
rêter Ôc  traduite  devant  le  Juge  ceux  qui  feront  trouvez  en 
concrav^tiçn  ^  aufqûels  cas  Idfdits  Contrevçnans  ,  outre  les 
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peines  ci-defTiis ,  feront  condamnez  &  par  corps ,  en  Trois  cens 
livres  pour  les  frais  d'arrêt  de  leurs  Perfonnes ,  dont  moitié 
apartiendra  aufdics  Prépofez  y  Se  Tautre  moitié  à  ceux  qui  au- 
ront prêté  noain-forte.  Enjoint  aux  Juges  de  ce  Reffbrt ,  &  aux 
Subftituts  du  Procureur  Général ,  de  tenir  exaâement  la  main 
à Texéicution  du  prefent  Arreft,  lequel  fera  imprimé,,  lu,  pu- 
blié, afichéi&  envolé  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Refibrt,  pour 
y  être  enregiftré  ,  lu  >  publié  &  afîclié  ,  à  la  diligence  defclics 
Subftituts  du  ÎProcurcur  Général ,  lei^uels  feront  tenus  de  cer- 
tifier la  Cour  dans  la  quinzaine  des  diligences  qu'ils  auront 
fur  ce.  faites.  A  Rouen ,  en  Parlem/ent^  le  cSxiéme  jour  d'Aouft 
mil  fept  cens  quarante-huit. 

Par  la  Cour,  Signé,  AU  Z  A  NE  T. 

Arrefl  du  Parlement^  qui  ordonne  que  cqu&  Seigneucs 
jouiffans  de  Droits  clc  Foires  &  Marchez ,  oans  le 
Reflbrt  du  Parlement  ,  feront  afïignéz  à  la  requête 
des  Subftituts  du  Procureur  Général  dans  les  Baillia- 
ges dont  ils  dq)endent  y  pour  y  reprefenter  leurs  Pan- 
cartes particuhéxes ,  &  les  Titres  fur  lefqueJs  ils  k& 
prétendent  fondées  r  &  cependant  ,  par  provifîon  ^ 
cn.atendant  la  juftification  de  Titres,  ordonne  que 
la  Pancarte  &  Coûtunle  Roïale  de  Normandie ,  im- 
primée à  la  fuite  de  i* Arreft  de  la  Cour  du  1 8 ,  Avril 
1711.  fera  exécutée  dans  toutes  les  Foires  &.  Marchez 
de  retendue  du  Reffort  du  Parlement,  &c. 

SU  R  la*  Remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur 
Général  du  Roy^j  Expefîtive  ,  que  quoi  que  la  Pancarce 
Cïénérale  £c  tloutame  Roïale  de  Normandie  ,  ibit  également 
refpeâablc  parfon  antiquité,  ^  par  les  Arrêts  qui  Tont  coi^ 
firmée,  cependant  il  reçoit  toas  les  jours  des  plaintes  de  ion 
inexécution  ;  la  plupart  des  Seiaieurs  afeâ:enc  de  la  regarder 
comme  un  Titre  qui  nlnterrefe  que  les  Ajudicataires  des 
Droits  du.  K.o]&  ^  dans,  les  lieux  oà  ces  Droits  fe  perçoivent  à 
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fcn  profit  î  &  fous  ce  prétexte  exigent  des  Droits  arbitraires , 
ou  (c  font  fait  de  leur  propre  autorité ,  des  Pancartes  particu- 
lières ,  fouvcnt  plus  fortes  que  la  générale  &  toujours  préju- 
diciables au  Public  par  Tinccrtitude  où  il  fe  tfouve  des  Droits 
qu'il  doit  païer ,  &  par  le  trouble  y  la  rumeur  &  les  voies  de 
tait  qu'ocafionne  fouvent  cette  incertitude ,  &  Tavidité  de  la 
plupart  des  Fermiers  ou  Ajudicataires.  Les  Arrêts  particuliers 
que  la  Cour  a  rendus  à  ce  fujet  ,  comme  ceux  des  18.  Avril 
&  29.  0£tobre  171 1.  nont  pas  été  fufifàns  pour  arrêter  ua 
mal  dèflors  trop  étendu  y  èc  qui  a  fait  depuis  de  nouveaux 
progrès  :  on  ne  peut  efpérer  de  Textirper  que  par  un  Règle- 
ment général,  qui  rapelle  les  Seigneurs  de  la  Province  à  une 
modération  de  Droit,  &  une  uniformité  de  Perception  donc 
le  Roy  leur  a  donné  l'exemple  y,  &  dont  Tavantage  ne  peut 
ibufrir  d'exception  y  que  par  une  reprefentation  de  Titres  bica 
légitimes  &  bien  autentiques,  aufquels,  en  ce  cas,  il  ne  feroic 
pas  jufte  de  porter  ateinte  :  Pourquoi  requiert  être  ordonné  ^ 

2ue  tous  les  Seigneurs  particuliers  >  poflèfleurs  &•  joiiiflàns  de 
)roits  de  Foires  &  Marchez  y  dans  Tétenduë  du  Reffbrt  de 
ce  Patientent ,  &  y  percevant  des  Droits  ,  feront  affignez  à  la. 
requête  de  (es  Subftituts  dans  chaque  Bailliage  Roïal,.  pour  y 
reprefenter  leurs  Pancartes  particulières ,  (î  aucunes  ils  ont ,. 
&  les  Titres  fur  lefquels  ils  prétendent  lefdites  Pancartes  par- 
ticulières être  fondées  y  pour  après  la  communication  à  feidits 
Subftituts  &  Texamen  d'iceux  être  par  lefdits  Juges  Roïaux ,. 
ftatué  fur  ladite  reprefentation  &c  ConcluEon&de  les  Subftituts,. 
ainfi  qu'il  apartiendra  ^qu*à  faute  par  lefdits  Poflèfleurs  de  Droits 
de  Coutume  de  reprefenter  Titres  Se  Pancartes  particulières  , 
il  fera  donné  contr'eux  dé&ut ,  &  pour  le  profit,,  a  eux  enjoint 
de  fè  conformer  à  la  Pancarte  générale. ^  &  cependant,  par 
provifîoa,  &  en  atendatK  lafufdite  réclamation  &  juftifîcation 
de  Titres  de  ceux  qui  croiront  la  pouvoir  faire,  être  ordonné 
oue  l'Extrait  de  la  Pancarte  &  Coutume  Roïale  de  Norman- 
die, &  des  Droits  qui  fe  perçoivent  dans  les  Villes  &c  Bourgs» 
où  il  y  a  Foires  Se  Alarchez,  faite  6c  publiée  à  Caën  ,  de  par 
le  Roy ,  &  Monfcigneur  dp  Montpenfîer  ,  &  imprimée  à  la, 
fuite  de  TArrcft  de  la  Cour  du  18».  Avril  tjLi.  fera  exécutée: 
dans  toutes,  les  Foires  U  Marchez  de  l'étendue  du  Reflbrt  de 
ce  Parlement  ^  &  réimprimée  à  la  fuite  de  TArreff  qui  inter- 
viendra j.  être  enjoint  à  tous  Fermiers  ,t  Aiudicataires  ou  Pré*- 
m.  Suite  40  N.  R.  Y  y 
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_  pofez  à  la  Perception  defdits  Droits  de  s'y  conformer,  6c  leirf 

1748.     faire  défenfcs  de  percevoir  autres  ou  plus  grands  Droits,  à  pei- 
Aouft.    ^^  j^  Cinquante  livres  d'Amende  perfonnelle  contre  chacun 
d'eux  pour  la  première  fois ,  punition  exemplaire  pour  la  fè^ 
conde ,  &  fans  préjudice  de  la  reftitution  du  quadruple ,  à  la* 
quelle  les  Propriétaires  defdits  Droits  feront  en  outre  condam* 
nez  ;  &  afin  que  TArreft  oui  interviendra  foît  notoire ,  ordon- 
ner qu'il  fera  publié  Se  ancbé  par  tout  où  befbin  fera  ,  ôc  les 
Vidimus  d'icelui  envoïez  dans  tous  les  Sièges  du  Reflbrt  de  la 
Cour  ,  pour  y  être  regiftrez  &  publiez ,  à  la  diligence  de  fes 
Subilituts,  qui  feront  tenus  de  ren  certifier  dans  le  mois  ,  de 
faire  pour  Texécution  d'icelui ,  toutes  diligences  requifes  &  né- 
ceflaires ,  de  tenir  la  main  à  fon  exécution  ,  &  de  Tinformec 
des  contraventions  qui  pouroient  y  être  faites*  Vu  par  la  Cour 
ledit  Requifitoire,  &  oui  le  Raport  du  Sieur  Pigou  ,  Confeil- 
ler-Commiflaire  :  Tout  confîdéré j  LA  COUR,  faifant  droit 
fur  ledit  Requifitoire  ,  a  ordonné  &C  ordonné  que  tous  les  Sei- 
gneurs, Particuliers,  Poflcflèurs  &  Jouiflans  de  Droits  de  Foi- 
res &  Marchez ,  dans  Tétenduë  du  Reflbrt  de  ce  Parlement, 
&  y  percevant  des  Droits  ,  feront  affignez  à  la  requête  des 
Subflituts  du  Procureu^ Général  du  Roy,  dans  chaque. Bail- 
liage Roïal ,  pour  y  reprefenter  leurs  Pancartes  particulières , 
fi  aucunes  ils  ont ,  &  les  Titres  fur  lefquels  ils  prétendent  lef. 
dites  pancartes  particulières  être  fondées  ,  pour  après  la  com* 
munication  aufdits  Subftttuts  &  l'examen  d'iceux,  être  par  leï^ 
dits  Juges  Roïaux ,  ftatué  fur  ladite  Reprefentation  &  Conclu«- 
fions  defdits  Subftituts  ainfi  qu'il  apardendra  s  qu'à  faute  par 
lefdits  Poflefl!curs  de  Droits  de  Coutume ,  de  reprefenter  Titres 
&  Pancartes  particulières,  il  fera  donné  contr'eux  défaut;  8c 
pour  le  profit,  à  eux  enjoint  de  fe  conformer, à  la  Pancarte  eé« 
nérale  $  éc  cependant  par  provifion  ,  Se  en  atendant  la  fufdite 
Réclamation  &  Juflification  de  Titres  de  ceux  qui  croiront 
la  pouvoir  faire ,  ordonne  que  la  Pancarte  &  Coutume  Roïa- 
le  de  Normandie  &  des  Droits  qui  fe  perçoivent  dans  les  Vil- 
les ôc  Bourgs  où  il  y  a  Foires  &  Marçnez  ,  faite  &  publiée  à 
Caën ,  de  par  le  Roy ,  &  Monfeieneur  de  Montpenfîer ,  &  inu- 
primée  à  la  fuite  de  TArreft  de  la  Cour  du  i8.  Avril  i7ii, 
fera  exécutée  dans  toutes  les  Foires  &  Marchez  de  l'étendue 
du  Reflbrt  de  ce  Parlen^ent ,  &  réimprimée  à  la  fuite  du  prc- 
fent  Arrefl  :  Enjoint  à  tous  Fermiers ,  Ajudicataires  ou  Prepa* 
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lêz  à  lâ  Perception  deïHits  Droits  de  s'y  conformer  ,  te  leur 
fait  défenfès  de  percevoir  autres  ou  plus  grands  Droits ,  à 
peine  de  Cinquante  Jii^res  d'Amende  perfonnelle  contre  cha- 
cun d'eux,  pour  Ja  prenaiére  fois  j  punition  exemplaire  pour  la  , 
iêconde,  &  (ans  préindice  de  la  reftitution  du  quadruple,  à 
laquelle  les  Propriétaires  defdits  Droits  feront  en  outre  con- 
damnez :  Et  ^n  que  le  prefent  Arreft  foit  notoire ,  ordonné 
ou  if  Cent  publié  Se  afiché  par  tout  où  befbin  fera ,  Se  les  Vidi- 
mus  d'icelui  cnvoïez  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflort  ,  pour 
y  être  regiflrez  &  publiez,  à  la  diligence  des  SubiHituts  du  Pro- 
cureur Général,  qui  (èront  tenus  de  certifier  la  Cour  dans  le 
jxiois  ,  des  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites  ,  &  de  l'in- 
former de»  contraventions  qui  pouront  y  être  faites.  A  Roiiea 
en  Parlement,  le  quatorzième  jour  d'Aouft  mil  iept  cen&qua- 
xante-hnit.  Par  la  Cour ,  Signé ,  AUZANET. 

EXTRAIT  DE  LA  PANCARTE 
&   Coutume  Roïalc  de  Normandie  ,  &   les  Droits 

(  qui  fe  paient  dans  les  Villes  &  Bourgs  ou  il  y  a 
/Wr«  à  Marche:^» 

EN  Normandie  où  îî  y  aora  Vilîe ,  Châteaô  ons 
Bourgade ,  il  y  aura  Foires  &  Marchez ,  lefquels» 
lieux  ièroiit  ordinaire»  &  prôçkes  de»  Marchez ,   o'ù 
ordinaîremenc  auronc  acoutuiné  <le   païer  Coutume , 
les  Marchands  palans    &    repafiàns  aufdices  Villes  , 
Bourg»  y  Boargaaes-,  &  od  ^  tient  Foires  &  Marcher- 
ordinaires  ,  feront  fia^ets  de  païer  à  l'Ajudicataire  deP 
dites  Coutumes  ,  les  .  Droite  ^s  ,  a  proportion  de  lat 
MarchattdiJre  qui  fera  mife  dan»  les  Marchez  ;  &  au 
ca»  que   lefdits  Marchand»   êi^ne   refus   de  païer  le 
Maitre  db  ladite  Pancarte  ^  Ajudicaeairp  ordinaire  def^ 
dits  Deniers»  ledit  A] utficataire  le»  poura  arrêter  com- 
me Rebclks,  &  fai{ir.ktir».MarchàncUre$  ,  &  livrer  » 
Juftice  par  le  ï?revoft  o»tt  Sergent  ^  U  faire  juger  j^ 
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35tf  EDITS  ET  REGLEMENS; 
les  Sénéchaux  des  lieux;  &  en  cas  que  force  fut  aufdîcs 
'  Rebelles  ,  au  devoir  ordinaire  du  Koy  ,  ou  Receveurs 
ou  Ajudicataires ,  poura  ledit  Ajudicataire  faire  exprès 
Commandement  de  par  le  Roy  ,  aufdits  Habitans  & 
Afiiftans  ,  d*y  mettre  la  main  ,  fur  peine  d*en  répon- 
dre, de  pourfuivre  lefdits  Rebelles  jufqu'oû  recouvrer 
on  les  poura  ;  lefquelles  Marchandifes  &  Chevaux  fe- 
ront confifquez  ,  tant  au  profit  du  Roy ,  que  pour  Tin- 
téreft  de  l'Ajudicataire ,  lequel  fera  fujet  de  lever  Dra<> 
peau  ou  Billet  haut  élevé,  à  l'endroit  defdites  Coutu- 
mes ,  qui  fera  en  marque  dudit  devoir ,  bailler  Brevets 
félon  la  qualité  de  la  Marchandife.  Et  poura  ledit  Aju» 
dicataire  en  déJFaut  de  paiement ,  pour  un  quart  ou  plus, 
fî  dû  éft  ,  faire  convenir  lefdits  Marchands ,  foit  par  le 
Sergent  ou  Prevofl  premier  requis ,  à  coinparoir  a  bref 
jour  pardevant  le  Sénéchal ,  comme  Juge  ordinaire  des 
lieux  ,  pour  déclarer  le  nombre  de  Marchandifes  qu'ils 
auront  vendues  &  diftribuées  ,  ^  y  être  jHrocédévpar 
un  nïêmé ,  pour  ceux  qui  fraudroient  lefdits  Dénias  ^ 
en  la  manière  qui  fuit. 

» 

POUR  chacun  Cheval  ou  Jument,  quatre  dc-»> 
niets  par  pied  ,  qui  feront  feizc  deniers  par 
Cheval. 
Pour  chacun  Bœuf  ou  Vache ,  dix  deniers. 
Pour  chacun  Mouton ,  deux  deniers. 
Pour  chacun  Cochon  ou  Porc ,  dix  deniers. 
Pour  chacune  Chèvre  ou  Chévrccin  ,  deux  deniers^     - 
Pourceau  de  lait  ,  trois  deniers. 
Veau  de  lait ,  trois  deniers.  .    ^ 

Agneau  de  lait ,  un  denier.  *      ,    ,  ; 

Le  Bourichet  ou  Cheval  foïis  îa  mère -^  ne  doit  tien.  . 
Agneau  fous  la  mère ,  ne  -doit  rien'.  -       .    - 
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Tome  charge  de  Cheval  i,  (ok  Vianflc  morte  ,  P^in— ^. 

ou  Denrée,  excepté  Je  Vin  en  Baraut ,  trois  deniers»  ^ijif^ 
La  charge  d'Homme  de  Vivre  ,  deux  deniers. 
La  charge  de  Cheval  de  Bled  ,  dix  deniers. . 
La  charge  d'Hoynine,' deux  dcnierf.  ...        '   -  ^  ..' 
La  charge  de  Cheval  de  Froment,  dix . deniers.  .    . .  T 
La  charge  d'Homme,  deux  deniers.  ; 

Tous  Ei^liers ,  chacun  trojs  deniers.      ..,..].'. 
La  charge  d'Airain  ouvré  ou  non  ouvré ,  feize  deniers. 
La  charge  d'Homme,  trois  deniers. 
La  charge  de  Cheval  de  Viri  ou  Voide ,  feize  deniers. 
La  charetée'  de  Voide ,  à  1  equipolent.         . 
La  charetée  de  Vin  ou  autres  jBoiiTons,  huit  deniers. 
Le  cent  de  Moluë,  feize  ^niérs.:  .       ,  .  ' 

La  charge  de  Poififon  frais  ou  falé ,  ^iiaftre  d<eniers. . 
La  charge  de  Cheval  de  Sel ,  quatre  deniers. 
La  ch^ge  d'Hbmine ,  deux  deniers.     .  . 
Tous  Bourgeois  &  Habitans  trafîquans  de  ce  que  def> 

fus ,  les  peines  ci-defTus  déclarées.  •>  -. 

Toute  UftenJile  deihénagê  qui  noffe  pbara  porter  par 
,  '  ùac  feule  perfbnne , .  ou  qui  outrepailera  la  charge 

d'un  Homme  ,f  dix  deniers.-   ..:!,,•'-.'. 
L»  charge  d'un  Homme  ^  deux  donieri.:  j  .  .1  .  ^     11'.^ 
La  charge  de  Cheval  de  Métaux ,  d'aucune  .qualitc  qu'ils 

ibient,;fçize  deniers.    >  .     '  v    •      .   •.' 

Le  Fer  &  l'Acier  doivent  par  cent,  feize- deniers.' 
iLès  cfearge$:d'Homme,.3eux.'dèhieî?s.     . '•.  0.;;  .../ 
-TouÉe  fente  de  MarchamCte^pat  cent»  doic  icizi8.c(iis« 
-  -'  fiiers.      -^  .-..•  ••-  -■■-,  . ,  ,^-        -i  V  ,     ' 

Défenfes  faites  de  péfer.  à  autre  Pôidsi,  qu'à  celui  du 
-''  Roy."  •'  •  ■•  !  '^  ^  o;.i.  •-;.-■  ■/  '..  Lv  'î  .  \  :■■■[  '.. 
Jji=  charge  Jel  CheyaT  <fô  Fruits  -.qd!  jtiuvepalBr*  -,  hatf 

deniers,  &  la  charetée  à  l'équipEdent;  i  -j.  :  lM  :.  v. 
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:■■    -  La-  charetée  de^  Foin,  oa  ds  Jourages ,  douze  demer& ." 
Aoai'  Toutes  charges  de  Drap  ou  Toile,  ieize  deniers. 

Le  cent  de  Laine  ,  y  compris  le  Poids  ,  deux  fols  huit 
deniers» 

Le  cent  de  Cire,  j. compris  le  Poids,  Ssize  dealers» 

Pour  chacun  Cuir-  verd  ou  tané ,  deux  deniers. 

Qui  doit  le  prix  &  le  dénie ,  perd  fa  Marchandise. 

Le  Paon  &  Volaille  d'Inde  »  doivent  la  pièce  ,  fîx  i£sc 

.'niers;  '  ■.,.••■>''•  •  •* 

La  charetée  de  Bois  ,  trois  deniers* 

Toute  autre  charge  de  Marchahdiie  ,  quatre  deniers.. 

Les  charetées  à  leoulpolent,  autres^ue  celles  quifbnc 
-  comprimes  dans  chaque  Van ,  £âzc  deniers; 

La  charge  de  Cheval  de  Fil,  éeux  fols  huit  deniers,  ^ 
compds^le  Poids.  . 

La  charge  d'Homme  ,  dix  deniers. 

La  charetée  de  vieux  Drapeaux  à  faire  le  Plapier>  <{euz 

-  fols  huit  deniers.      .  : 

La  charge  de  Cheval,  huit  deniers. 

La  charge  d'Homme  cie  Mercerie ,  &s  deniers. 

Le  cent  de  Lard  ^  Graiflè ,  Beurre ,  doit  ieioe  dJemers  ^ 

le  plus  le  plus,  le  moiiK.le  moins. 
Chacun  Meulard  à  émoodrè  ,  percé  oo  noik  peieé->  £61' 

-  2©  deniers;   ■>  ■   '    ,  '■■:.'.■ 

Ville  ou  Bourgade  for  tant  (Ie{£!it&  lieux  »  pawrooc  à 
raifian;  .      .  ..  •.         .^ 

Ce  que  deflus  e^  déclaré  &  contenu  en  U.  Charte 
KormâttdiB-jFtanc  en  b  Côûtnnïe  ancienne  anc  .ré^oï- 
mée  ,  y  recours ,  &  commandé  d*bbferver  au  Maître  cfe 
là  Paiicarte,  091  Ajudicittatre  defdites'Coôrumes.i  &  dip 
&ivrela  nature  dicclle,  à  peine  d^Âmende.  F'ait  & 
fMblif  i  Caën  ydfePar  lé  ROY  ,  ^  "  Moafeigneur.;» 
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Déclaration  du  Roy ,  en  interprétation  de  l'Edit  du  mois 
'    de  Décembre  lépi.  concétnanc  les  Inflnuations  Eclé^ 


es»       .       . 

Dm  /«.  Novtmbr*  t74S' 

s 

Lp UIS  jfttr  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  Prancc  &. de  Na-  174s; 
varre  :  A  to«s  ceux  qui  ces  préfcotes  jLettreç.  verront.  Novembre 
Salut.  Les  DëmifEons  &  les  Permutations  oui  ne  fe  font 
qu*à  Textrêoiité  de  la  vie ,  aïant  toujours  paru  (ufpede^,  com- 
me fouvent  infpirées  par  le  defîr  d'introduire  une  efpéce  d*hé-t 
redite  dans  la  pofTeffion  des  Bénéfices,  &  pouvant  être  regar-? 
dées  conune  des  réfignations  en  faveur ,  déguifées  Tous  un  au^ 
tre  nom ,  le  feu  Roy  nôtre  très- honoré  Seigneur  &  ^if^ïeuj  , 
(e  propôfa  de  remédier  à  ces  inconvéniens  pajc  fou  £4it  du 
mois  de  Décembre  169K  qui  concerne  les  Inflnuations  £clé-« 
fiaftiques}  &  il  ordonna  par  rArticIe  XIIL  de  cet  Edit ,  que 
les  Provifîons  des  CoUateurs  ordinaires  fur  des  Démiflions  ou 
fur  des  Permutations ,  feroient  déclarées  nulles  ,  lorfque  les 
Procurations  en  vertu  defquelles  ces  Aâes  auroient  été  faits  y 
enfemble  les  Provifions  expédiées  en  conféouence ,  n'auroient 
pas  été  infinuées  deux  jours  francs  avant  le  décès  du  Réiignanc 
ou  du  Permutant  :  Mats  Pexpéwence  a  donné  lieu  de  rcconnoî- 
tre  qu'il  manquoit  deux  chofés  à^  là  perfe<flion  de  cette  Loi  ^ 
d'un  côté  ,'  on.  n*y  a  pas  pourvoi  au  préjudice  que  des  Colla-^ 
teurs  ordinaires  po.uvoient  fou6:ir  eux-mêmes  par  des  Démif-t 
lions  ou  des  Permutations ,  qui  tendoient  à  les  priver  du  droit 
de  conférer  par  mort ,  les  Bénéfices  dont  ils  avoient  la  di{po- 
fition;  de  l'autre  ,  on  a  omis  de  s'y  expliquer  fur  les  Provi- 
fions qui. feraient  acordées  par  d^autres  que  les  CoUateurs  or- 
dinaires.: &  c^efl:  principalement  le  filence  de  l'Edit  fur  ce  der- 
nier Article,  qui  a  engagé  les  Archevêques,  Evêques  &  autres 
Députez  des  Afièmblées  du  Clergé  de  France,  tenues  par  nô- 
tre Permifiîon  dans  les  années  1740.  &  1745.  à  Nous  repre-. 
fenter  que  l'obfervatibn  d'une  ^^^e  fi  fagement  établie  par  TE* 
dit  de  \6fU  étioit  au  moins  aum  néceflaire  ,  par  raport  aux 
Provifions  qui  s'obtiennent  en  la  Vice-Légation  d'Avignon , 
qu'à  l'égard  des  CoUateurs  ordinaires  ,  à  caufe  de  la  i^cilit4 
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■:.        qu'on  a  de  s'y  ^dreflèr  dans  nos  Provinces  de  Dauphiné  8c  de 
1  748  Provence i  où  la  proximité  des  lieux  met  ces  Impëtrans  à  por< 
ovcm  re  ^^^  j,^  ^^^^^  expédier  >  prefque  fur  le  champ  >  des  Proviiions 
obtenues  fur  des  Démiiiions  ou  des  Permutations  faites  à  Tex- 
trêmite  de  la  vie  :  à  quoi  ces  mêmes  Âilemblées  ont  ajouté  que 
les  Parlemens  de  ces  deux  Provinces  y  ont  autoiifé  par  difé* 
rens  Arrêts ,  un  ufage  fingulier  qui  s'^efl  introduit  dans  la  mfr* 
me  Vîçe-Léeation ,  par  raport  à  la  date  des .  Provifions  qu'on, 
y  obtient  :  Au  lieu  que  ,  luivant  le  ftile  qui  s'obferve  dans  Ut 
Cour  de  Rome  &  ailleurs,  on  ne  connoit  point  d'autre  ckte; 
que  celle  du  jour  ,  en  matière  de; Provifions  Bénéficiales  ,  oa 
tient  un  Regiftre  dans  cette  Vice-Légation ,  oh  Ton  s'eft  acoû.- 
tumé  à  marquer  l'heure  des  Impétrations ,  &  les  Impétrans  s'en 
font  djélivrer  des  Extraits  ,  aulquels  l'ufage  a  donné  le  nonr 
^^InJftMmehtum  de  hora  ,  &  dont  ils  fe  fervent  pour  obtenir  Iz 
préférence  fur   les  Pourvus. par  les  CoUateurs  ordinaires  ,  qui 
ne  marquent  que  la  date  du  jour  dans  leurs  Provifions.  Ces  re* 
présentations  Nous  aïant  paru  auffi  juftes  en  elles-mêmes ,  que 
Conformes  à  la  pureté  des  régies  Canoniques  ,  la  protettion 
que  ^fbus  devons  à  l'Eglife  &  au  Clergé  de  nôtre  Roïaume  ^■ 
iie  Nous  permet  pas  de  diférer  plus  lone-tems  d'y  avoir  égard 3^ 
en  fupléant  ce  qui  a  paru  manquer  à  rEdit  de  1^91.  &  en 
ëtabliflànt  dans  une  matière  fi  importante  ,  des  régies  fixes  & 
uniformes,  qui  embrafïènt  tous  les  cas  aùfquels  leurs  motifs 
peuvent  é^lement  s'apliquer.   A  CES    CAUSES,  ^^^^ 
très  cônfi^érations  à  ce  Nous  mouvantes  ,  de  l'avis  de  nôtre- 
Confcil ,  &  de  nôtre  certaine  fcience  ,  pleine  puiffànce  ^  au- 
torité Roïale,  Nous  avons  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre 
main,  dit,  ftatué  $c  ordonné,,  difons,,  flatuons  &  ordonnons^ 
Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

/     A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  I  E  R-      . 

L'Articfe  XÏII.  de  l'Edit  du  mois  de  Décembre  Ï691.  con- 
cernant les  Infinuatîons  Ecléfiaftiques  ,  fera  exécuté  félon  (a 
fotme  &  teneur  j  &  en  y  ajoutant ,  en  tant  que  de  befoin  , 
déclarons  nnlîes  &  de  nui  éfet  &  valeur,  toutes  Provifions /îir 
D^miflîon  ou  Permutation  émanées  ,  fôit  des  Coflateùrs  ordi- 
naires ou  de  la  Vice-Légation  d'Avignon,  en  cas  que' les  Dé- 
miffions  ou  Permutations  ,  ch(emble  les  Provifions  expédiées 
ilir  icdles^,  n'aient  pas  été  infinuécs  deux  jours  francs  avant  le 
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décès  du  Réfîgnantou  du  Pbrmutant,  le  jour  de  rinfînuation— — 
&  celui  du  décès  non  compris.  }^  4  « 

IL  La  difpolition  de  J*ArticIe  précédent  aura  lieu  ,  foit  que  ^^^•''^'* 
les  Indultaires,  Graduez  ou  autres  ExpeiStans,  ou  les  Patrons 
y  foienr  interreflez  ,  ou  autrement ,  en  quelque  cas  que  ce  foit  j 
&  faute  d'avoir  rempli  la  formalité  de  Tlnfinuation  deux  jours 
francs  avant  le  décès  du  Titulaire,  conformément  audit  Arti- 
de,  les  Collateurs  ordinaires  pouront  ,  nonobftanr  les  Provi- 
fions  par  eux  acordées ,  difpofcr  des  Bénéfices  rélîenez  ou  per- 
mutez, comme  vacans  par  mort  ,  &  lefdits  Bénéfices*  pouront 
être  conférez  comme  tels ,  par  toutes  autres  voies  légitimes  ôc 
canoniques.  ^ 

IIL  Voulons  que  la  feule  date* du  jour,  puifle  être  utile  8c 
foit  regardée  comme  telle  en  tbutes  Provilions  Bénéficiales  , 
fans  que  dans  le  cas  de  là  concurrence  entre  deux  Provifions 
données  le  mênfte  jour,  foit  par  le  Vice-Légat  d* Avignon,  oa 
par  d'autres  Gotlateurs  ^  la  date  de  l'heure  marq.uée  dans  l'une, 
puifR  lui  faire  donner  la  préférence  fur  ceUe  qui  ne  conticur 
droit  que  la  date  du  jour* 

IV*  Voulons  que  toutes  les  difpofîtions  de  nôtre  prefen te 
Déclaration  foient  exécutées ,  à  peine  de  nullité  des  Jugemens 
qui  y  fêroient  contraires  j  &  ce  ,  à  compter  du  jour  de  la  pur 
blication  qui  en  fera  faite  en  là  manière  acoûtumée^ 

SI  D  O  N  N  O  N  S  I N  MA  N  D  Ê  M  E  N  T  à  nos  amez 
&  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour. de  Parlement 
à  Roifen ,  que  ces  Prefentes  ils  aïént  à  faire  lire  ,  publier  &  re- 
giftrer,  &  le  contenu  en  icellcs  garder  ,  obferver  &  exécuter 
lelon  fa  forme  Se  teneur  :  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  té- 
moin de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefditcs- 
Prefentes.  D  on  ne' E*à  Fontainebleau  ,  le  dixième  jour  de* 
Novembre ,  ra'n  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-huit  ;  &  de 
nôtre  Régne  le  trente-quatrième.  Signé  ,  LOUIS>.:  Et  pluç 
bas,  Par  le.  Rof  ,  Phei>y^  eaux..  Et  fcellé^  d'un  grand 
Sceau  dé-cire  jaunei' 

Me  s  publiét  &  regiftrit  U  gjfând^  Anditmet  de  la  Cour  feante.  AR^uen  »  emv 
Tarlmcm»  le  27*  Mars  9749.  Signe\  AVZANET^ 
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ûifC-EMOiinarrar  aa  Ballib^e  &  en  îa  Vkooscc  (!e 
Donifroat  ^  a  cel'Ji  de  CofiicuIer-£ac|acfeor  orii. 
fuire  ^  premier  &  (ecood  aa  RtiJia^  &  en  la  Vi. 
comce  de  Domfronc. 


'4  t 


LOUIS  par  la  ^nce  de  Dieu,  Roj de  Fnnoe  &  de  Na« 
irarre  ;  A  toos  ceux  qai  en   picfcma  Lcmcs  vcrrcmt. 
Salut.    Nôrrc  tres<lier &  crès-iiODoré  Oode  le  Duc d Or. 
liza%  Noa$  a  fcpre(éocé ,  qae  fuiw^Bt  ks  Edics  Se  Dédaïadoos 
de$  RiHf  DM  Vrédéceffcats ,  ks  qualioez  d'Enqnccciir  &  éc 
Commtflaire-EMininafmr  ont  tDii|<Nin  été  rtnaîes  ,   pour  ne 
compaCcr  eofemble  ,  qii'im  (êol  te  même  Corps  d'Oficc  ;  ooe 
nonobftanc  la  dirpofîtiaii  de  ces  diféieos  Edjcs  «  il  a  fablifié 
jo(qu'à  preicnc  dans  les  Jarifiliclians  da  Bailliage  &  de  la  Vi- 
comte de  Domftont  ^  deux  Ofices  diftincls  &  féparcz  ;  l'on  , 
ibuf  le  Titre  de  nôtre  Conleiller-Enquetcar  ordinaire,  premier 
êc  fccond ,  dont  eft  acfaieUement  pourvu  le  Sieur  Alcxandre- 
Rcné  Gallery  de  la  Tsemblaye  i  l'antre ,  fous  le  Titre  de  Com* 
miflafre-Examinateur  ,  poflidé  en  dernier  lieu  par  le   Sieur 
CharlevRobert  Davanel  de  S.  Georges  «  i  la  mort  duquel  il  a 
riqui  aux  Parties  cafuelles  de  nôtredit  Oncle  ;  &  comme  la 
réparation  défaites  fondions  a  déjà  ocafionné ,  entre  les  Pour- 
vus  dcfdîts  Ofices  ,  diférentes  Conteftations  qu'il  eft  de  nôtre 
Juftice  de  prércnir  ^  Nous  avons  réfbln  d'y  pourvoir  par  nô- 
tre autorite  :ACES  CAUSES, &  autres  confidérations  à 
ce  Nous  mouvantes ,  de  l'avis  de  nôtre  Confêil  &  de  nôtre  cer- 
taine fciencc^  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale,  Nous  avons 
par  CCS  Prcfcn tes  (ignées  de  nôtre  main ,  dit  ,  déclaré  ,  ftarué 
&  ordonné,  difons,  déclarons,  ftatuons  &  ordonnons.  Vou- 
lons 6c  Nous  plait ,  que  TOfice  de  Commiflàire-Examinateur 
au  Bailliage  &  en  la  Vicomte  de  Domfront,  aâuellement  va- 
cant aux  Parties  cafuelles  de  nôtredit  Oncle,  par  le  décès  dudit 
Sieur  Charles-Robert  Davaneide  S.  Georges,  foit  &  demeure  à 
perpétuité  réuni  à  TOfice  de  nôtre  Confeiller-Enquêteur  ordi- 
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fiaire,  premier  &  fécond  au  Bailliage  &  en  la  Vicomte  de  Dom-  ^ 

front,  dont  eft  adluellcment  pourvu  le  Sieur  A]exandre->René  »  7  4  ». 
Gallery  de  la  Tremblaye  ,  pour  être  pofledé  à  Tayenir  fous  Ie^°""»^^'* 
Titre  de  Confeiller-Commiflaire-Enquêteur-Examinateur,  pre- 
mier &  fécond  au  Bailliage  &  en  la  Vicomte  de  Domfront ,  & 
en  vertu  des  mêmes  Provifîons  ,  fans  que  les  Succeflèurs  au- 
dit Oficc  foient  tenus  de  païer  à  caufe  de  ladite  réunion ,  de 
})lus  grands  Droits  de  Sceau  &  de  Marc  d'or  ,  que  ceux  qui 
è  païoient  précédemment  pour  l'un  defdits  Ofîces  :  Voulons 
en  outre  que  ledit  Sieur  cle  la  Tremblaye  puiflè  exercer  les 
fondrions  dudit  Ofice  de  Commiflàire-Examinateur ,  fans  ob- 
tenir de  Nous  de  nouvelles  Provifions  ,  ni  de  prêter  nouveau 
Serment  ,  dont  Nous  Tavons  difpenfé  &  difpenfons  par  ces 
Prefentes.  SI  DONNONS  en  mandement  à  nos 
amez  &  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Par- . 
lement  à  Roiîen,  que  ces  Prefentes  ils  aïent  à  faire  lire  ,  pu- 
blier &  regiflrer  j  &  le  contenu  en  icelles  garder  ,  obferver 
&  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur  j  C  a  k  tel   efl  nôtre 

rlaifîr:  En  témoin  de  quoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scet 
cefdites  Prefentes.  Donn  e'e  à  Verfailles,  le  vingt-quatriè- 
me jour  du  mois  de  Novembre  ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens 
quarante-huit  j  &  de  nôtre  Régne  le  trente-quatrième.  Si- 
gné ,  LO  U IS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,Phelypeau2C. 
-Et  fceilée  d*un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lûé\  publiée  &  reçiflree  ta  grande  Audience  de  la  jCourféan$€.  A  Rouen^ 
en  Parlement ,  U  34.  fanvier  f749*    Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T* 

Arreft  du  Confeil  -d^Etat ,  portant  Règlement  pour  leS' 
Compagnons  &  Ouvriers  qui  travaillent,  dans  les 
Fabriques  &  Manufadlures  du  Roïaume. 

^w  2.  fanvier  / 74 ?- 

LE  ROT  étanat  informé  que  nombre  d'Ouvriers  des  difé-  j— 
rentes  Fabriques  &  Manufactures  de  fon  Roïaume ,  quiten  t  j^v 
les  Fabriquans  &  Entrepreneurs  qui  les  emploient ,/  iàns  avoir 
pris  d'eux  un  Congé  par  écrit-,  fans  avoir  achevé  les  Ouvrages 
qulls  ont  commencé  y  &  fans  leur  avoir  le  plus  ordinaicemenc 
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rendu  les  avances  qui  leur  ont  été  faites  dans  leurs  befoitis,  à. 
compte  du  falaire  de  leurs  Ouvrages.  Que  même  certains  d'en- 
tr*eux  formant  uneefpéce  de  Corps  i  tiennent  des  Aflemblées > 
&  font  la  loi  à  leurs  Maîtres ,  en  leur  donnant  à  leur  gré  ou  les 
privant  d'Ouvriers ,  &  les  empêchant  de  prendre  ceux  qui  pou- 
i-oient  leur  convenir  ,  foit  François  ou  Étrangers.    Et  Sa  Ma- 
jefté  étant  pareillement  informée  que  par  facilité  jou  ^par  d'au- 
tres motifs ,  la  plupart  des  Fabriquans  &  Entrepreneurs  reçoi- 
'vent  chez  eux  des  Compagnons  6c  Ouvriers,  fans  s'embaraflcr 
<i'oii  ils  fortent  &  fans  s'mtormer  des  raifons  qu'ils  ont  eu  pour 
quiter  leurs  Maîtres ,  leur  conduite  à  cet  égard  a  beaucoup  con- 
tribué à  l'excès  de  licence ,  qui  a  donné  lieu  aux  plaintes  qui 
ont  été  portées  au  Confeil  ;  &  Sa  Majefté  voulant  arrêter  le 
cours  d'un  abus  auffi  préjudiciable  aux  Manufaélures.  Vu  l'A- 
vis des  Députez  du  Commerce:  Oui  le  Raport  du  Sieur.de Ma- 
chault,  Confeiller  ordinaire  au  Confeil  Roïal ,  Contrôleur  Gé- 
néral des  Finances  ,   LE   ROY    E'TANT   EN   SjON 
CONSEIL,  a  ordonné  &  ordonne  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Fait  Sa  Majefté  très-expreflès  inhibitions  &  défenfes  i  tous 
Compagnons  &c  Ouvriers  ^wnploïez  dans  les  Fabriques  &  Ma- 
nufactures du  Roïaume  ^  de  quelqu'efpéce  qu'elles  foient  ,  de 
Iqs  quiter  pour  aller  travailler  ailleurs^  fans  en  avoir  obtenu 
un  Congé  exprès  &  par  écrit  de  leurs  Maîtres ,  à  peine  contre 
lefdits  Compagnons  &  Ouvriers  de  Cent  livres  d'Amende  ,  au 
paiement  de  laquelle  ils  feront  contraints  par  corps 

JI.  Pouront  néanmoins  lefdits  Compagnons  &  Ouvriers,  dans 
les  cjts  .où  ils  ne  feroient  pas  païez  de  leurs  falaires  par  leurs 
Maîtres  ^  qu'ils  en  efluïeroient  de  mauvais  traitemens ,  qu'ils 
les  laifleroient  fans  Ouvrage,  ou  pour  d'autres  caufes  légitimes  ^ 
fe  pourvoir  pardevant  les  Jngçs  de  Police  des  lieux,  pour  en  ob- 
tenir (i  le  cas  y  écheoit,  un  Billet  de  Congé,  qui  ne  poura 
cependant  leur  être  délivré  en  aucun  cas ,  qu'ils  n'aient  ache- 
vé les  Ouvrages  qu'ils  auroient  commencé  chez  leurs  Maîtres, 
Se  aquité  les  avances  qui  pouroient  leur  avoir  été  faites. 

III.  Fait  pareillement  Sa  Majefté  défeniès  à  tous  Compa- 
gnons &  Ouvriers  de  s'aflembkf  en  Cqrps  ,  fous  prétexte  de 
Confr^ërie  ou  autrement,  de  cabaler  entr'eux  pour  fe  placée 
les  uns  les  autres  chez  des  Maîtres ,  ou  pour  en  fbrtir ,  ni  d'em- 
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pêchec  de  quelque  manière  que  ce  foit ,  Icfdics  Maîtres  de  choi-     ■ 
lîr  eux-mêmes  leurs  Ouvriers,  foit  François  ou  Etrangers ,  fous  j^^^J^J^* 
pareille  peine  de  Cent  livres  contre  lefdits  Compagnons  fie 
Ouvriers ,  païable  comme  deflus. 

IV.  Fait  auflî  Sa  Majefté  très-cxpreflcs  défenfes  à  tous  Fa- 
briquans  &  Entrepreneurs  de  Fabriques  8c  Manufaâures  ,  de 
prendre  à  leur  fervice  aucuns  Compagnons  fie  Ouvriers  aïant 
travaillé  chez  d'autres  de  leur  état  fie  Profèilîon  dans  le  Roïau- 
me,  fans  qu'il  leur  foit  aparu  d'un  Congé  par  écrit  des  Maî- 
tres qu'ils  auront  quité ,  ou  des  Juges  de  Police  en  certains  cas , 
à  peine  de  Trois  cens  livres  d'Amende  pour  chaque  contraven- 
tion ,  fie  de  tous  dépens ,  dommages  fie  intérêts  :  Ordonne  que 
pour  l'exécution  du  prefent  Arreft,  fur  lequel  toutes  Lettres 
Patentes  néceflaires  feront  expédiées ,  les  Parties  fe  pourvoiront 
pardevant  les  Juees  de  Police  des  lieux  ^  fie  en  cas  d'apel ,  aux 
Parlemens  i  qu'il  fera  lu  ,  publié  ^afiché  fie  enregiftré  par  tout 
oùbefoin  fera ,  a  ce  que  nul  n'en  ignore ,  fie  exécuté  nonobftanc 
ppofitions  ou  autres  empêchemens  quelconques  pour  lefquels 
ne  fera  diféré.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  Sa  Majefté 
y  étant,  tenu  à  Verfailles  ,  le  deuxième  jour  de  Janvier  mil 
fept  cens  quarante-neuf.  Signé  ,  PHELYPEAUX. 


LETTRES   PATENTES  DU  ROY, 

Sur  1-Arreft  du  Confeil  ci-deflus. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Navarre 
A  nos  amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Par- 
lement à  Roiien ,  S  a  l  u  T.  Etant  informé  que  nombre  d'Ou- 
vriers de  diférentes  Fabriques  &  Manufadlures  de  nôtre  Roïau- 
me ,  quitent  les  Fabriquans  &  entrepreneurs  qui  les  emploient 
fans  avoir  obtenu  d*eux  un  Congé  par  écrit ,  fans  avoir  ache- 
véles  Ouvrages  qu  ils  ont  commencé^  &  fans  leur  avoir  le  plus 
ordinairement  rendu  les  avances  qui  leur  ont  été  faites  dans 
leurs  befoins,  à  compte  du  falaire.de  leurs  Ouvrages;  que  mê- 
me certains  d*entr'eux  formant  une  efpéce  de  Corps,  tiennent 
desAflemblées  &  font  la» loi,  i  leurs  Maîtres,  en  leur  donnant 
à  leur  gré  ou  les  privant  ouvriers,,. &  les  empêchant  de  pren- 
dre ceux  oui  pouroient. leur  convenir,  foit  François  ou  Etran- 
gers ^  U  étant  pareillement  informé  que  par  facilité  ou  par 


Digitized  by 


Google 


366        EDITS   ET   REGLEMENS, 

.....^^  d'autres  motift ,  la  plupart  des  Fabriquans  &  des  Entrepreneurs 
17  45.  reçoivent  chez  eux  des  Compagnons  &  Ouvriers,  fans  s'cm- 
Janvier,  baraflèr  d'où  ils  fortent  &  fans  s'informer  des  raifons  qu'ils  ont 
eu  pour  quiter  leurs  Maîtres.  Leur  conduite  à  cet  égard  a  beaib 
coup  contribué  à  l'excès  de  licence  qui  a  donné  lieu  aux  plaiur 
tes  qui  ont  été  portées  en  nôtre  Confeil-  ^  &  voulant  arrêter 
le  cours  d'un  abus  auffi  préjudiciable  aux  Manufaâures ,  Nous 
y  avons  pourvu  par  l'Arreft  de  cejourd^hui  rendu  en  nôtre  Con- 
feil  d'Etat ,  Nous  y  étant ,  pour  l'exécution  duquel  Nous  avons 
ordonné  que  toutes  Lettres  Patentes  néceffaires  feront  expé- 
diées :A  CESCAUSES^de  l'avis  de  nôtre  Confeil  y  qui 
a  vu  ledit  Arrcft  ci-ataché  fous  le  Contrefcel  de  nôtre  Chancel- 
lerie ,  Nous  avons  ordonné  &  par  ces  Prefentes  fignées  de  n^ 
tre  main  y.  ordonnons  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Faifbns  très-expreflès  inhibitions  &  défehfes  à  tous  Compa- 
gnons»&  Ouvriers  emploïez  dans  les  Fabriques  &  Manufadu- 
tcs  de  nôtre  Roïaume  ,  de  quelqu'efpéce  qu'elles  fbient  ,  de 
les  quiter  pour  aller  travailler  ailleurs ,  fans  en  avoir  obtenu  un 
Congé  exprès  &  par  écrit  de  kuts  Maîtres ,  à  peine  contre  IcCdits 
Compagnons  &  Ouvriers  ,  de  Cent  livres  d'Amende,  au  paie- 
ment de  laquelle  ils  feront  contraints  &  par  corps. 

IL  Pouront  néanmoins  lefdits  Compagnons  &  Ouvriers  dans 
les  cas  où  ils  ne  feroient  pas  paîez  de  içurs  falaires  par  leurs 
Maîtres  y  &  qu'ils  efluïeroient  de  mauvais  traitemens  y  qu*ils  les 
laifleroient  (ans  Ouvrage  ,  ou  pour  d'autres  caufes  légitimes , 
fe  pourvoir  pardevant  les  Juges  de  Police  des  lieux,  pour  en 
obtenir  fi  le  cas  y  écheoit  un  Billet  de  Congé,  qui  ne  poura. 
cependant  leur  être  délivré  en  aucuns  cas ,  qu'ils  n'aient  ache- 
vé les  Ouvrages  qu'ils  auroient  commencé  chez  leurs  Maîtres  , 
&  aquité  les  avances  qui  pouroîètit  îeut  avoir  été  feitès.    ' 

IIL  Faifons  pareillement  défenfes  à  tous  Compagnons  &  Ou- 
rriers  de  s^afïembler  en  Corps  ,  fous  prétexte  de  Confrérie  oii 
autrement ,  de  cabaler  entr^cùx  ,  pour  fe  placer  les  uns  les  au- 
très  chez  des  'Maîtres ,  ou  pour-  en  fortir  ,  ni  d'empêcher  dé 
quelque  manière  q^ùe  ce  foit ,  léftiitls.  Maîtres  de  choifir  eux- 
mêmes  leurs  Ouvriers ,  ibit  François  ou  Etràngert  ,  fous  pa- 
reille peine  de  Cent  livres  contre  lefdits^  Compagnons  &  Ou- 
vriers ,  païable  comme  defifiis^ 
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.    I V.    Faifons  auffi  très-cxprcfles  défcnfcs  à  tous  Fabriquans  ■ 

&  Entrepreneurs  de  Fabriques  &  Manufadures ,  de  prendre  à  jj^|ç^' 
leur  fervice  aucuns  Compagnons  &  O uvriers,  aïant  travaillé  chez  ^"^^'^ 
<t  autres  de  leur  état  &  Profeffion  dans  nôtre  Roïaume,  fans 
qu'il  leur  /bit  aparu  d'un  Congé  par  écrit  des  Maîtres  qu'ils 
auront  quité ,  ou  des  Juges  de  Ponce  en  certains  cas  y  à  peine 
de  Trois  cens  livres  d'Amende  pour  chaque  contravention  ,  fie 
de  tous  dépens  ^  dommages  fie  intérêts. 

SI  VOUS  MANDONS  que  ces  Prefentes  vous  aïez  à 
faire  fie  regiftrer ,  fie  le  contenu  en  icelles  exécuter  félon  leur  for- 
me teneur,  nonobftant  Clameur  de  Haro  ,  Chartre  Norman- 
de fie  Lettres  à  ce  contraires  ;  C  a  R  tel  efl  nôtre  plaifîr.  Don- 
N  e'  E  s  à  Verfailles ,  le  deuxième  jour  de  Janvier ,  Tan  de  grâ- 
ce mil  fept  cens  quarante  -  neuf  5  fie  de  nôtre  Régne  le  trente-  - 
quatrième.  Signé ,  L  O  U  I  S.  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy ,  Phe- 
LTPEAUX.  Et  fcellées  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lefdites  Lettres  Pdte^mes  fur  jirrefi\  ont  été'  lues  &  publiées  U  Grané^jin-^ 
dience  féMte.  A  %o'ùen  en  tAilement ,  U  s 3. Février  174^. Signi^  AVZANET. 

Arreft  du  Confeil  d*Etat ,  portant  Règlement  pour  le$ 
.    Marchands  ,  Fabriquans  ,  Paifementicrs  de  la  Ville 
de  Roiien, 

Du  2i.  de  fanvier  s 7 49* 

LE  ROY  étant  informé  que  la  qualité  de  Marchand  pré* 
tendue  par  les  l^aflementiers  de  la  Ville  de  Roiien  ,  en 
conféquence  de  leurs  Statuts  ,  fie  de  plufieurs  Arrêts  fie  Ré- 

tiemens  ,  eft  depuis  longues  années ,  une  fource  continuelle 
c  Procès  fie  Conteftations  entr'eux  8c  les  Marchands  Mer^ 
ciers  de  la  même  Ville  j  parce  qu*aucun  de  ces  diférens  Titres 
n'a  déterminé  d'une  façon  aflez  précife ,  Téfet  de  ladite  quali- 
té par  raport  au  Commerce  des  Marchandifes  de  Tétat  de  Pat 
fementier,  fie  des  Matières  néceflaires  à  fa  Fabrique  j  à  quoi 
Sa  Majeflé  voulant  pourvoir  par  un  Règlement ,  qui  fans  pri- 
ver le  Paflèmentier  de  la  qualité  de  Marchand  ,  empêche  qu'il 
ne  puifles'en  prévaloir,  pour  fe  livrer  entièrement  au  Commer- 
ce ,  au  grand  préjudice  de  la  Fabriqué  dont  il  doit  principale^ 
ment  s*ocuper.   Vu  fur  ce  l'Avis  du  Sieur  Intendant  fie  Com- 
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,    ■   i*   miflaire  départi  dans  la  Généralité:  de  Rouen  ,  &  celui  des  Dé- 

j'^\^'     putez  au  Bureau  du  Commerce  :  Oui  le  Raport  du  Sieur- de 

Machault,  Confeiller  ordinaire  au  Confeil  Roïal,  Contrôleur 

Général  des  Finances,  LE    ROY  E' TANT    EN    SON 

CONSEIL,  a^  ordonné  &  ordonne  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Les  Marchands ,  Fabriquans  ,  Paflèmentiers  de  la  Ville  de 
Roiien  ,  pouront  continuer  d'expofer  en  vente  &  de  faire  trafic 
&  commerce  ,  foit  en  gros ,  foit  en  détail  ,  des  Marchandifes 
de  leur  état,  faites  ou  manufàfturées  par  eux  ,  teurs  Compa^^ 
gnons  ou  Serviteurs ,  &  marquées  de  leurs  Marques. 

II.  Pouront  auffi  les  Paflèmentiers  faire  trafic  &  commerce 
^  de  toutes  les  Marchandifes  dé  leur  état,  fabriquées  par  lésais 
très  Maîtres  de  leur  Communauté  &  par  ks  Fabriquans  de  la 
Campagne ,  même  de  celles  qu*il«  auroient  fait  venir  des  difé- 
rentes  Villes  &  Provintes  du  RoYaume  ^  à  la  charge  par  cha- 
cun d^èux  ,  d'entretenir  &.  foire  travailler  pour  leur  compte  au 
inoius  huit  Métiers  batans  y  fous  peine  de  déchéance  de  Maî<- 
trife. 

11 L  Pouront  pareillement  les  Paflèmentiers,  acheter  &  faire 
venir  de  la  première  main,  les  Matières  néceflaires  à  leurs  Fa- 
briques ,  Manufactures  &  Ouvrages  j  à'  la  charge  par  eux  de 
les  emploier  à  leurs  fufdits  Ouvrages ,  fans- pouvoir  en  faire  la 
revente  y,  à  peine  de  confifcation  defdites  Matières ,.  £c  de  Cinq 
cens  îivres  d'Amende  pour  chaque  contravention. 

IV.  Défend  Sa  Majeflé  à  la  Communauté  defdits  Pafïèmcii- 
tiers,  de  recevoir  à  la  Maîtrife  dudit  Etat  aucun  Afpirant^ 
qu41  n'hait  i-empfi  le  tems  d'Aprentifl&ge  &  les  autres  formalités 
prefcrites  par  les  Statuts  &  Réglemens  de  ladite  Communau- 
té, fous  peine  de  nullité  de  ladite  Maîtrife,  &  de  Miiie  livres 
d'Amende  contre  chacun  dts  Gardes  qui  auroient  reçu  ledit 
Afpirant.j  de  faquelle  Amende  lefdits  Gardes  demeureront 
jperfonneHcment  refponfables^ 

.  V.  Déroge  au  furplus  Sa  Majeflé  à  tous  Statuts  ,  Réglemens 
&  Arrêts  contraires  au  prefent  Règlement ,  fur  lequel  toutes 
I^ettres,  néceflaires  ftront  expédiées.  Fait  au  Confeil  d'Etat 
du  Roy,  Sa  Majefté  y  étant,  tenu  à  Verfailles  le  vingt-huitié^ 
«ac  pur  de  Janvier  mil  fept  cens  quarante-neuf. 

■  Signé,  PHELYPEAUX. 

LETTRES 
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LETTRES  PATENTES  DU  ROY, 

Sur  TArreft  du.  Confeil  ci-deflus. 


1749. 

Mais. 


/• 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na>- 
varre  :  A  nos  amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre.  Cour 
de  Parlement  à  Rouen,  Salut.  Sur  cç  qui  Nous  auroit  été 
reprefenté  que  la  qualité  de  Marchand  prétendue  par  \ts  Paf*- 
/ementiers  de  ladite  Ville,  en  conféquence  de  leurs  Statuts-  &; 
de  plufieùrs  Arrêts  &  Règlement  ,  eft  depuis  longues  années 
une  fource  continuelle  de  Procès  &  de  Conteftations  entr'eux 
&  les  Marchands  Merciers  de  la  même  Ville  ;  parce  qu'aupun 
de  ces  diférens  Titres  n'a  déterminé  d'une  fa<jonaflez  précife, 
l'éfet  de  ladite  qualité  par  raport  au  Commerce  des  Marcban- 
difes  de  tëtat  de  Pafl[ementiers  &  des  Matières  nëccf&ires  à 
fa  Fabrique  \  Nous  aurions  jugé  à  propos  d'y  pourvoir  par  TAr- 
rcftde  Règlement  ci-atacbé  fous  le  Contrefcel  de  nôtre  Chancel- 
lerie ,  cejourd'hui  donné  en  nôtre  Confeil  d  Etat ,  Nous  y  étant , 
pour  Texécutioa  duquel  Nous  avons  ordonné  que  toutes  Let- 
tres néceflaires  feroient  expédiées  :A  CES  CAUSES  ,  de 
Tavis  de  nôtre  Confeil  ,  qui  a  vu  &  examiné  ledit  Arreft  de 
Règlement}  &  conformément  à  icelui  ,  Nous  avons  ordonné  y 
&  par  ces  P refentes  fîgnées  de  nôtre  nuin ,  ordonnons  ce  qui 
fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Les  Marchands ,  Fabriquans  ,  Paflementicrs  de  la  Ville^  de 
Roiien ,  pouront  continuer  d'expofer  en  vente ,  &  de  faire  tra- 
fic &  commerce ,  foit  en  gros ,  foit  en  détail  des  Marchandi- 
fes  de'leur  état^  faites  ou  manufacturées  par  eux  ,  leurs  Com- 
pagnons ou  Serviteurs,  &  marquées  de  leurs  Marques. 

II.  Pouront  auffi  lefdits  Paflementiers  faire  trafic  &  commer- 
ce de  toutes  les  Marchandifes  de  leur  état,  fabriquées  par  les- 
autres  Maîtres  de  leur  Communauté  Se  par  les  Fabriquans  de 
la  Campagne,  même  de  celles  qulls  auroient  fait  venir  des  di- 
férentes  Villes  &  Provinces  de  nôtre  Roïaume  \.  à  la  charge  par 
chacun  deux,  d'entretenir  &  faire  travailler  pour  leur  compte 
au  moins  huit  Métiers  batans  ^  fous  peine  de  déchéance  de 
Maîtrife.  ^ 

A  a  a 
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III.  Pouronc  pareillement  lefdits  Paflemenciers  »  acheter  & 
»J  4  9^  faire  venir  de  la  première  main ,  les  Matières  néceilaires  à  leurs 

Fabriques ,  Manufaâures  &  Ouvrages  j  à  la  charge  par  eux  de 
\ts  emploïer  à  leurs  fufdits  Ouvrages  y  fans  pouvoir  en,  faire 
la  revente  ^  à  peine  de  confifcation  defdices  Matières  ,  &  de 
Cinq  cens  livres' d'Amende  pour  chaque  contravention* 

IV.  Défendons  à  la  Communauté  defdits  Paflementîers ,  de 
recevoir  à  la  Maîtrife  dudit  £i^t  aucun  Âfpirant ,  qu'il  n'ait 
rempli  le  tems  d'Âprentiflàge  &  les  autres  formalitez  prescrites 
par  les  Statuts  &  Règlemens  de  ladite  Communauté ,  fous  pei- 
ne de  nullité  de  ladite  Maîtrife  ,  &  de  Mille  livres  d'Amen* 
de  contre  chacun  des  Gardes  qui  auroient  reçu  ledit  Afpirant  \ 
de  laquelle  Amende  lefdits  Gardes  demeureront  perfonnelle* 
ment  re(pon fables. 

V.  Dérojgeons  au  fur  plus  à  tous  Statuts,  Règlemens  &  Ar- 
rêts'contraires  aux  Prcfentes  &  audit  Arrefl  de  Règlement, 

SI  VOUS  M  AND  O  N  S  que  ces  Prefentes  vous  aïez  à 
feire  lire,  publier  &  regiftref ,  &  le  contenu  en  icelles  garder, 
obferver  &  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur  ,  nonobftant 
Clameur  de  Haro ,  Chartre  Normande  &  Lettres  à  ce  contrai- 
res :  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Donne'es  à  Verfailles ,  le  vingt- 
huitième  jour  de  Janvier,  l'an  de  grâce  mil  fcpt  cens  quarante- 
neuf}  &  de  nôtre  Régne  le  trente-quatrième.  Signé,  LOUIS: 
Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,Ph£LTP£AUX.  Et  fcellèes  d'un 
grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lefdites  Lettres  Tauntes/ur  jtrrefi,ûnt  e'r/lies  &  puhliees  U  Gr4inêM%m 
Jiience  féénte.  A  Reu€n  en  Parlement ,  te  4.  Mars  §749 -Signé,  AVZANET. 
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Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  rendu  en  forme  de 
Règlement,  fur  les  formalitez  qui  doivent  être  ob- 
fervées ,  les  précautions  prifes  par  les  Perfonncs  y  men- 
tionnées ,  dans  la  vente ,  l'achat  &  Tufage  de  l' Arfe- 
nic  ,  Réagal ,  Sublimé ,  Orpiment  j  &  qui  leur  défend 
de  garder  d'aucunes  fortes  de  Poifons }  le  tout ,  fous 
les  peines  y  portées. 


S 


Dn  22.  Méifs  t74f* 

UR  la  Remontrance  faite  à  la  Cour^  par  le  Procureur  Gë- 
,^  néral  du  Roy  i  Expofîtive^  aue  par  l'Article  VIL  de  TEdit 
du  mois  de  Juillet  i^Si.  il  cit  défendu  à  toutes  Pcrfonnes 
autres  que  les  Marchands  qui  demeurent  dans  les  Villes  ,  de 
vendre  de  TArfenic  &  autres  Minéraux  de  même  qualité  ,  la 
Cour  par  fon  Arreft  de  vérification  de  cet  Edit ,  auroit  ordon- 
né quil  feroit  lu  *&  publié  non-feulement  dans  les  Sièges  de 
ce  Reflbrt ,  fuivant  Tufage  ordinaire ,  mais  même  aux  Prônes 
des  MefTes  Paroiflîales ,  &  afiché  aux  Portes  des  Eglifes  :  cette 
Loi  aïant  tombé  dans  Toubli  par  le  laps  du  tems' ,  ^quelques 
Merciers  &  Echopiers  de  la  Campagne ,  (c  font  ingérez  de 
faire  la  vente  de  ces  JVlinéraux  \  les  inconvéniens  qui  en  (ont 
arrivez,  ont  donné  lieu  à  TArreft  de' Règlement  du  i8.  Mars^ 
^739*  P^^  lequel  la  Cour  a  renouvelle  les  difpofitions  de  TE- 
dit  de  x68i.  Mais  cet  Arreft  n'aïant  été  publié  que  dans  les* 
lieux  oii  font  fîtdez  les  Sièges  des  JurifHiclions  de  ce  Reflbrt^ 
les  Marchands  de  la  Campagne  qui  en  ignorent  la  teneur ,. 
ont  continué  de^feirc  le  débit  de  ces  Drogues  :  On  a  vu  i 
Tocafion  d^un  Procès  jugé  depuis  peu  en  la  Chambre  de  la 
Tournelle  ,.  combien  il  ecoit  important  qu^ùne  Loi  fî  utile  fut 
publiée  y  de  fa^on  que  toutes  Perfonnes  &  notamment  les  Mar- 
chands de  la  Campagne  &  des  Bourgs  y.  n'en  puiflènt  préten- 
dre caufe  d'ignorance  :  Pourquoi  requiert  être  ordonné ,  que- 
TEdit  du  mois  de  Juillet  \6%i.  concernant  la  vente  de  TAr- 
fenic  &  autres  Drogues  de  pareille  qualité  ,  enfemble  TArreft^ 
de  la.  Cour  du  i8^  Macs  1759. feront  de  nouveau  imprimea:. 

A  a  a:  2- 
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. «  &  envèïcz  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt,  pour  y  être  lus, 

'7  49.  publiez  &  afichez  j  enjoint  à  Ces  Subftituts  d'envyïer  des  Copiés 
^^'  par  extrait  dûëment  collationnées ,  dans  les  Paroillès  de  leur 
diftriâ:,  pour  y  être  lues  &  oubliées  aux, Prônes  des  Méfies  Pa- 
roiiliâles,  par  trois  Dimanches  confécutifs}  enjoint  aux  Curez 
d'envoïer  à  fes  Subftituts ,  chacun  dans  leur  Kefibrt ,  un  Cer- 
tificat defdites  ledbures  &  afiches ,  quinze  jours  au  plûtard  après 
la  dernière  lecture j  enjoint  pareillement  a  fes  Subftituts,  de  lui 
renvpïer  lefdits  Certificats  ,  avec  une  Lifte  des  Curez  qui  n'y 
auront  point  fatisfait  ,  &  de  tenir  la  main  rigoureufement  à 
Texécution  defdits  Edit  &  Arreft  j  à  laauelle  fin ,  l*Arreft  qui 
interviendra  fera  enregiftré ,  lu ,  publié  dans  tous  les  Sièges  de 
ce  RefTort  :  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire  ,  Pièces  y  ata- 
chèés  &  énoncées  ;  &  oui  le  Raport  du  Sieur  Guenet  de  Saint- 
Jttft,  Confeiller-Commiflàire  :  Tout  confidérè  1  LA  COUR, 
^ifant  droit  fiir  ledit  Requifitoire ,  a  ordonné  &  ordonne  que 
fEdit  du  mois  de  Juillet  1681.  concernant  la  vente  de  VAtfc^ 
nie  &c  autres  Drogues  de  pareille  qualité  ,  enfemble  l'Arreft 
de  la  Cour  du  18.  Mars  1739.  feront  de  nouveau  imprimez 
&  envoïez  dan«  tous  les  Sièges  de  ce  Reflfort ,  pour  y  «trc  lus, 
publiez  &  afichez  j  &  enjoint  aux  Subftituts  du  Procureur 
Général  du  R^y  ,  d*en  envoïer  des  Copies  par  extrait  duc- 
mcnt  coUationnées,  dans  les  Paroifles  de  leur  diftriâ  ,'  pour^ 
y  être  lues  &  publiées  aux  Prônes  des  Meflès  Paroifliales  ^  par 
trois  Dimanches  confécutifs  :  Enjoint  aux  Curez  d^envoïer  aux 
Subftituts  du  Procureur  Général,  chacun  dans  leur  Refibrt, 
un  Certificat  defdites  leAures  &  afiches,  quinze  jours  au  plû- 
tard après  la  dernière  le6fcure  :  Enjoint  pareillement  aux  Sub- 
ftituts dudit  Procureur  Général,  de  renvoïer  à  la  Cour  lefHits 
Certificats  ,  avec  une  Lifte  des  Curez  qui  n*y  auront  pas  fa- 
tisfait i  Se  de  tenir  la  main  rigoureufement  à  Texécution  def- 
dits Edit  Se  Arreft  :  A  laquelle  fin,  le  prefent  Arreft  fera  en- 
regiftré ,  lu  &  publié  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt.  A 
Roiien  en  Parlement ,  le  vingt  -  deuxième  jout  de  Mars  mil 
fept  cens  quarante-neuf.  Par  Ja  Cour  ,  Signé,  AUZANET* 


Digitized  by 


5y  Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.        J73  , 
ARTICLE  VIL  DE  LEDIT  DU  ROr/lL\: 

du  mois  de  Juillet  i6iz. 

A  regard  de  PArfenic  ,  du  Réagal  ,  de  TOrpiment  &  du 
Sublimé  ,  quoi  qu'ils  foienc  Poifons  dangereuiide  toute  leur 
iubftance ,  comme  ils  entrent  &  font  emploïez  en  plufieurs 
compofîtions  néceflàires ,  Nous  voulons  afin  d'empêcher  à  l'a- 
venir la  trop  grande  facilité  qu'il  y  a  eue  jufqu'ici  d'en  abu- 
fef  ,  qu'il  ne   foit  permis  qu'aux   Marchands  qui  demeurent 
dans  les  Villes  ,  d'en  vendre ,  &  d'en  livrer  eux-mêmes  feule- 
ment aux  Médecins  ,   Apoticaires  ,   Chirurgiens  ,   Orfèvres  , 
Teinturiers ,  Maréchaux  ,  &  autres  Perfohnes  publiques  ,  qui 
par  leurs  Profeffions  font  obligez  d'en  emploïer  ,  lefquelles 
néanmoins  écriront  en  les  prenant ,  fur  un  Regiftre  particu- 
lier tenu  pour  cet  éfet  par  lefdits  Marchands  ,  leurs  noms  y 
qualitez  &  demeures ,  enfemble  la  quantité  qu'ils  auront  pri- 
le  defdits  Minéraux  ^  &:  fî  au  nombre  defclits  Artifans  qui 
s'en  fervent,  il  s'en  trouve  qui  ne  fçavent  écrire ,  lefdits  Mar- 
chands écriront  pour  eux.   Quant  aux  Perfonnes  inconnues 
aufdits  Marchands  ,    comme  peuvent  être  les  Chirurgiens  n& 
Maréchaux  des  Bourgs  &  Villages,  ils  aporteront  des  Certifi- 
cats en  bonne  forme  ,  contenans    leurs  Noms  ,  demeures  6c 
Profeffions ,  fignez  du  Juge  des  lieux  ,  ou  d'un  Notaire  &  de 
deux  Témoins  ,  ou  .  du  Curé  &    de  deux  principaux  Habi* 
tans  j  lefquels  Certificats  &  Ateftations  demeureront  c^ez  lef- 
dits Marcnands  pour  leur  décharge  :  Seront,  auffi  les  Epiciers,  - 
Alerciers ,  &  autres  Marchands  demeurans  dans  lefdits  Bourgs^ 
&  Villages  ,  tenus  de  remettre  inceflamment  ce  qu'ils  auront 
defdits  Minéraux  ,   entre  les  mains  des  Syndics  ,  Gardes  ou  ^ 
anciens   Marchands  Epiciers   ou  Apoticaires   des  Villes  plus 
prochaines  des  lieux  où  ils  demeureront ,  lefquels  leur  en  don- 
neront le  prix  j  le  tout  ,  à  peine  de  Trois  mille  livres  d'A- 
mende en  cas  de  contravention  y  même  de  punition  corporel^ 
le ,  s*il  y  échet ,  &c. 
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HT'  EXTRAIT  DE  UARREST  DE  LA  COUR, 

du  i8.  Mars  1719. 

LA  COUR  ,  faifant  droit  fur  le  Requifîtoire  da  Procu- 
reur Général  fa  ordonné  que  TEdic  du  mois  de  Juillet  \G%u 
fera  de  nouveau  publié  &  afîché  dans  tous  les  Sièges  &:  BaiJliar 
ges  de  ce  ReUbrt^  &  en  conféquence  ^  a  fait  défenfes  ,  confor- 
mément à  icelui  ,  à  toutes  Perîonnes ,  à  peine  de  la  vie  ;  mê- 
me aux  Médecins 9  Apoticaires  &  Chirurgiens,  à  peine  de  pu- 
nition corporelle ,  d*avoir  &  garder  des  Poifons ,  foit  fimples  pu 
préparez  ,  qui  retenans  toujours  leur  qualité  de  venin  ^  fie 
n'entrans  dans  aucune  compofîtion  ordinaire  y  ne  peuvent  fer- 
vir  qu'à  nuire  ^  &*  font  de  leur  nature  pernicieux  &  mortels: 
Qu'à  l'égard  de  l'Arfenic  ,  du  Réagal  ,  de  l'Orpiment  &  du 
Sublimé  ,  qui  font  emploïez  dans  plufieurs  compolitions  aé- 
ceilaires  ou  utiles  ^  il  tie  fera  permis  qu^àux  Marchands  ,  qui 
demeurent  dans  les  Villes  ,  d*én  vendre  ,  &  d*en  livrer  aix- 
mêmes  ,  feulement  aux  Médecins  ,  Apoticaires  ,  Chirurgiens , 
Orfèvres  „  Teinturiers  Maréchaux  &  autres  Perfonnes  publi- 
ques y  qui  par  leurs  Profeffions  font  obligez  d'en  emploïer, 
lefquelles  néanmoins  écriront*  en  les  prenant  y  fur  un  Regiftrc 
particulier,  tenu  pour  cet  éfet  par  lefdits  Marchands  ,  leurs 
noms  ,  qualités  &  demeures  ,  ehfemble  la  quantité  qulls  au- 
ront priie  defdits  Minéraux  j  &  fi  au^  nombre  des  Perfonnes 
qui  s'en  fervent,  il  s'en  trouve  qui  ne  f^achent  écrire  ,  lefdits 
Marchands  écriront  pour  eux  :  Quant  aux  Perfonnes  incon- 
nues auidits  Marchands ,  comme  peuvent  être  les  Chirurgiens 
&  Maréchaux  des  Bourgs  &  Villages  ,  ils  aporteront  des  Cer- 
tificats en  bonne  forme,  contenans  leur  nom,  demeure  &  Pro- 
feflîon ,  fignez  du  Juge  des  lieux ,  6u  d*un  Notaire  &  de  deux 
Témoins,  ou  du  Ctiré  &  de  deux  principaux  Habitans,  lef- 
^uels  Certificats  &  Ateflations  demeureront  chez  Icftlits  Mar- 
-  chands ,  pour  leyr  décharge  :  Seront  auflî  les  Epiciers ,  Mer- 
ciers &  autres  Marchands  demeurans  dans  iefdiits  Bourgs  & 
Villages  ,  tenus  de  remettre  incefïamment  ce  qu'ils  auront 
defdits  Minéraux ,  entre  les  mains  àçs  Syndics  &  Gardes  ,  ou 
anciens  Marchands  Epiciers  eu  Apoticaires  des  Villes  les  plus 
prochaiaes  des  lieux  où  ils  demeureront  ^  lefquels  leur  en  don- 
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lieront  le  prix  i  avec  défcnfes  d*cn  vendre  à  d'autres  ,  qu^aux  m 

Perfonnes  ci-deflîis  nommées  ,  fous  cjuelque  prétexte  que  ce  '  ''^J' 
foit ,  quand  ce  feroit  pour  s*en  fervir  pour  taire  mourir  les 
rats  &  fburis  dans  les  Maifons ,  mêmes  aux  Laboureurs  ,  ou 
autres  faifàns  valoir  leurs  Terres  par  leurs  mains,  fous  prétex- 
te de  s*en  fervir  pour  échauder  les  Bleds  deftinez  à  la  Semen- 
ce i  le  tout ,  à  la  peine  de  Trois  mille  livres  d'Amende ,  eo  cas 
de  contravention  ,  &  de  punition  corporelle  ,  s'il  y  échet  :  A 
enjoint  à  tous  ceux  qui  ont  droit  par  leur  Profeffion  &  Mé- 
tier ,  de  vendre  ou  d'acheter  des  fufdits  Minéraux,  de  les 
tenir  en  des  lieux  fûrs,  dont  ils  garderont  eux-mêmes  la  clef  j 
comme  auflî ,  enjoint  d'écrire  fur  un  Regiftre  particulier  ,  la 
qualité  des  Remèdes  où  ils  auront  emploie  defdits  Minéraux ,  los 
noms  de  ceux  pour  qui  ils  auront  été  faits  \  Se  la  quantité 
qu'ils  y  auront  emploïée  ,  &  d'arrêter  à  la  fin  de  chaque  an- 
née ,  lur  leurdit  Regiftre  ,  ce  qui  leur  en  reftera  ;  le  tout ,  à 
peine  de  Mille  livres  d'Amende  pour  la  première  fois  ,  &  de 
plus  grande  peine ,  s'il  y  échet  :  Défen fes  faites  aux  Médecins, 
Chirurgiens  ,  Apoticaires  ,  Epiciers  ,  Droguiftes  ,  Orfèvres , 
Teinturiers  ,  Maréchaux  &c  tous  autres  ,  de  diftribuer  defdits 
Minéraux  en  fubftance  ,  à  quelques  Perfonnes  que  ce  puifle 
être,  &  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  fur  peine  d'être  pu- 
nis corporellement  ^  &  feront  tenus  de  compofer  eux-mêmes  , 
ou  faire  compofer  en  leur  prefencc  par  leurs  Garçons  ,  les  Re- 
mèdes où  il  entrera  néceflàirement  defdits  Minéraux  ,  qu'ils 
donnerQnt  après  cela  à  ceux  qui  leur  en  demanderont ,  pour 
s'en  fervir  aux  ufages  ordinaires  :  Et  afin  d'aflurer  davantage 
l'exécution  defdites  difpofîtions  de  l'Edit  de  1681»  ordonne 
que  les  Marchands  des  Villes  ,  &  autres  ci-deflîis  nommez , 
qui  voudront  acheter ,  vendre  ,  ou  faire  ufage  defdits  Miné-  ' 
raux ,  feront  tenus  de  paficr  leur  déclaration  au  Gréfe  des  Ju  • 
rifdii^ons  de  la  Juftice  dont  ils  dépendent ,  de  faire  coter  & 
parapher  par  les  Juges  ,  les  Régirtfes  fur  lefquels  il  fera  em- 
ploie d'un  côté  ,  la  quantité  defdits  Minéraux  qu'ils  achète- 
ront, le  jour  qu'ils  en  auront  été  livrez  ,  les  Perfonnes  dont 
ils  les  auront  achetez  ;  &  de  l'autre ,  l'emploi  qu'ils  en  auront 
fait,  les  noms  &  qualitez  de  ceux  à  qui  ils  les  auront  vendus, 
&  de  l'ufage  qu'ils  en  voudront  faire  ,  le  tout  figné  defdits 
Acheteurs,  lequel  Regiftre  ils  feront  tenus  de  reprefenter  aux 
Juges  U  aux  Subftituts  du  Procureur  Général  des  lieux  de 
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■  ■ leur  rëfîdence,  toutefois  &  quantes  qu'ils  le  jugeront  à  ptopoy, 

MafsV  &  au  moins,  une  fois  Tan,  pour  l'arrêter  en  leur  prefence  j  fur, 
lequel  fera  emploie  par, les  Juges  &  les  Subftituts  du  Procu- 
reur -Général ,  qu^il  leur  a  été  reprefenté  ,  &  qu'ils  l'ont  exa* 
miné  :  Au  furplus ,  ordonne  que  toutes  les  autres  difpodtions 
dudit  Edit ,  feront  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  j  a 
enjoint  aux  Subftituts  du  Procureur  Général ,  d'y  tenir  exa(à:e- 
ment  la  main  ;  Ordonnée  que  le  prefent  Arreft  fera  envoie 
dans  tous  les  Sièges  &  Bailliages  de  ce  Reflbrt ,  pour  y  être 
lu,  publié  &  aficné,  à  la  requête  des  Subftituts  du  Procureur 
Général ,  qui  feront  tenus  d'en  certifier  la  Cour  dans  le  mois. 
Donné  à  Rouen  en  Parlement ,  le  dix-huitiéme  jour  de  Mars 
mil^fept  cens  trente-neuf.  Par  la* Cour,  Signé ,  AU ZANET* 


Edit  du  Roy  ,  portant  que  toutes  les  Jùrifdiâ:ions  dô 
Prevôtez  ,  Châtcllenies ,  Prevôtez- Foraines,  Vicom- 
tez ,  Vigueries  &  toutes  autres  Jurifdiftions  Roïaïes 
établies  fous  quelque  dénomination  que  ce  foit ,  dans 
les  Villes  où  il  y  a  des  Sièges  de  Bailliage  ou  Se- 
néchaulïee  aufquels  lefdits  Sièges  inférieurs  font  ref- 
fortiflans ,  enfemble  tous  les  Ofices  qui  ont  été  créez 
&  établis  pour  fervir  à  l'âdminiftration  de  la  Juftice 
dans  lefdites  Jurifdi^tions  ,  demeureronr  éteintes  & 
fuprimées;  &  réunion  aux  Bailliages  &  Senéchauflées 
'  <ies  JurifdiiSfcions  Roïales  établies  dansles-memes  Villes^ 

Du  mois  d'jivril  iT4P 
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LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  to'us  prefens  &  à  venir,  Salut.  L'cxpérien*- 
ce  a  fait  vbir  depuis  long-tems  combien  il  cft  important  de  di- 
minuer le  nombre  des  degrez  de  Jurifdidlion ,  foit  pour  épar* 
gner  à  ceux  qui  ont  le  malheur  de  plaider,  des  frais  inutiles 
&"encore  plus  onéreux  ,  foit  pour  leur  procurer  une  plus 
prompte  expédition.  Ce  fut  dans  cette  vue  ,  que  pour  empês- 
cher  au  moins  qu'il  a'y  eue  deux  degrez  de  Juriixuâion  dans 
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la  même  Ville  ,  le  Roy  Charles  IX.  ordonna  par  rArticle  L.  i_ 
de  rOrdonnance  d'Orléans  ,  &  par^  l^Article  XXI V^  de  celle  '  ^^^  9. 
de  RouiBllon ,  que  toutes  les  Prevôtez  ,  Viguerics  ou  autres 
Jurifdiâions  Roïales  &  Subalternes  qui  fe  trouvaient  établies 
dans  les  mêmes  Villes  ,  que  les  Sièges  de  Bailliage  ou  Sené- 
chauffêe  aufquels  elles  étoient  refTortiïïàntes  ,  demeureroienc 
fuprimées  ;  mais  comme  cette  difpofition  ne  devoit  avoir  lieu 
qu'à  mefure  que  les  Ofices  dont  la  fupref&on  y  eft  annoncée, 
vicndroient  à  vaquer ,  l'exécution  en  fut  fi  long-tems  diférée  ^ 
que  le  Roy  Henry  IlL  fe  contenta  d'ordonner  par  l'Article 
CCXXXVIII.  de  rOrdonnance  de  Blois,  que  les  Ofices  de  ces 
Sièges  Subalternes  feroient  réduits  au  même  nombre   oii  ils 
ëtoient  fuivant  la  première  création  qui  eh  avoit  été  faite  : 
mais  cette  Loi  n'aïant  pas  été  mieux  exécutée  que  celles  qui  l'a- 
voient  précédée  ,  l'àtencion  continuelle  que  Nous  donnons  à 
tout  ce  qui  interrefle  le  bien  de  nos  Sujets  ,  Nou5  a  engagez 
à  remplir  en  partie  ,  l'objet  que  les  Ordonnances  d'Odéans  6c 
dje  Roufiillon  avoient  eu  eii  vue,  par  la  fupreffioa  éfe£bive  que 
Nous  avons  faites  de.  plufieurs^  Sièges  ,  de  la  qualité  marquée 
par  ces  Ordonnances,  6c  qui  s'efl:  exécutée  de  concert  entre  le» 
Oficiers  de  ces  Sièges  6c  ceux  des  Sièges  (upérieurs  établis  dans 
les  mêmes  Villes.  L'avantage  que  les  Habitscns  dé  cts^  lieux  en^ 
ont  :  recueilli ,  Nous  auroit  porté  à  en  faire  foifir  également  le 
refte  de  n6tre  Roïaume;  mais  la  conjonâure  d'aune  Guerre  aU 
iumée  prefque  dans  toutes  les  parties  de  TEurope  ,  ne  Nous 
aïant  pas  paru  un  tems  propre  à  Texécution  de  ce  dedèin  , 
Nous  profitons  avec  plaifir  du  retour  de  la  Paix  oue  le  Ciel  a 
acordé  à  nos  vœux  ,  pour  fidre  revivre  la  di^o4tion:  des  an^ 
ciennes  Loix  qui  ont  été  faites  fur  ce«:e  m^iére  ,  &  pour  ei> 
afliirer  entièrement  l'éfet  par  la  luprefiion  aâuelle  des  Siégeât 
dont  Pinutilirè  a  été  reconnue  depuis  fi  lone-tems  ,  en  ne  laif-^ 
Tant  fûbfifter  dans  chaque  Ville  qu'an  feul  Siège  Roïal,  donr 
les  apellations  foient  toujours  portées  en  nos  Cours  de  Pàrle^ 
mènr&:  Confcib  fupérieurs  de  nôtre  Roiafume;  Nous  n'y  pour- 
voirons  cependant  qu'en  prenant  toutes  les  pt^cautions-nècel^ 
iaires  pour  aâii'rer  le  remoourfement  des  Oficior^  qui  ièronc 
fuprinMZy  6c  concilier  par  ce  moïen  feur  intérefi:  particulier 
avec  k  bien  public.  A  CES   CÂUSËS^^^  autres  coofi-» 
dérationa  k  ce  Nous  mouvuLtes  y  de  l'avis  de  notre  Confeil , 
ic  de  nôtre  certaine  fciencc^  pleine  ptaiilance  8c  autorité  RoiV 
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.  le,  Nous  avotts  par  nôtre  prefent  Edk  perpétuel  &  iri^ocir 

*  \t^i     ^^^y  ^^^  y  ftatué  &  ordonné  ,  difons  ,  ftatuons  &  ordonnons  , 
Vouions  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIEIL 

Toutes  les  Jurifdidions  de  Prevôtez  ,  Châtellenies  ,  Prevô- 
tez-Foraines ,  Vicorotez ,  Vigueries ,  Se  toutes  autres  Jurifdic-» 
cions  Roïales  établies  fous  quelque  dénomination  que  ce  fbitv^ 
dans  les  Villes  où  il  y  a  des  Sièges  de  Baillia^  ou  Senéchauf^ 
fée  ^ufquels  lefdits  Sièges  inférieurs  font  reflâidHans  ,  enfem* 
ble  tous  les  Ofîces  qui  ont  été  créez  &  établis  pour  fervir  à 
i'adininiftration  de  la  Juftice  dans  lefdites  Jurifdiâions  ,  de* 
fleureront  éteintes  6c  fu primées^  comme  Nous  les  éteignons 
&  fu  primons  par  le  prefent  Edit  »  fans  qu'à  l'avenir  il  puiflê 
$tre  vendu  ni  levé  aucun  defdits  Ofices  en  nos  Parties  Cafuel^ 
l^s  ou  en  celles  des  Engagiftes. 

II.  Voulons /en  conféqueoce ,  que  tout  exercice  de  JuAice 
«eflè  dans  lefdites  Prevôtez ,  Châtellenies  8c  autres  JurifHic- 
tions  R.oïale&  inférieures  y  à  compter  du  jour  que  le  prefent 
Bdit  aura  été  publié  dans  Jes  Senéchauflees  ou  Bailliages  aui^ 
quels  ladites  J urifdi6tions  refibrtifibient  ^  êc  qu'à  compter  du* 
ait  jour  ,  toutes  les  afaires  qui  étoient  pendantes  dans  kfdites 
Jurifdiâions ,  foient  dévolues  de  plein  drok  aufdits  Sièges  de 
Bailliage  ou  Senéchauffèe,  aufquels  feront  portées  à  l'avenir  en 
première  inftance  toutes  celles  gui  auroient  été  de  la  compé- 
i;ence  defdites  Jurifdiélions  fuprimées. 

:  IIL  La  dernière  difpofttion  de  l'Article  précédent  fera  ob- 
^vée  y  même  dans  le  cas  de  lun  ou  l'autre  chef  de  l'Edit  des 
Préûdiaux ,  lorfque  le  Bailliage  ou  Senéchauflée  fera  en  même- 
tems  Siège  Préfidial  y  fans  que  dans  aucun  cas  les  Parties  Soient 
obligées  d'obtenir  Commimon  pour  faire  afligner  ceux  contre 
kfquels  elles  auront  des  demandes  à  former  en  preimiére  inf- 
tance. .; 

IV*  Ceux  qui  font  Pourvus  ou  Propriétaires  d'aucuns  des 
Ofices  dont  la  fupreflîon  efl  ordonnée  par  l'Article  premier  du 
prefent  Edit  ,  feront  tenus  dans  fîx  mois  pour  tout  <léiai  »  à 
compter  du  jour  de  fbn  enregiflrement  en  nos  Cours  de  Par- 
lement, de  remettre  entre  les  mains  du  Sieur  Contrôleur  Gé- 
néral de. nos  Finances  y  leurs  Titres  de  propriété  ,  Quitances 
de  Finances  &  autres  Pièces  y  pQur  être  fur  fon  raport  y  pro- 
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cédé  en  n^re  Coûfdl  à  la  liquîdarîon  du  prix  de  leuriHics  , 

Ofices.  'Vx 

V.  Le  moDtane  deiHitcs  li^idâtjons  leur  fera  païé  par  les 
Oficiers  de  nofdics  Bailliages  ^  Senéchauffôes  &  Sièges  Préfi-* 
diaux,  fuivanc  Ja  répartition  qu'ils  en  feront  entr*cux,  lînon  , 
fuivant  ce  qui  fera  rëelé  en  nôtfe  Confeil ,  à  proportion  de 

'l'avantage  que  chacun  aeux  retirera  defdites  fupre/Iions  &c  réu«- 
nions  s  Nous  réfèrvant ,  en  cas  que  les  Oficiers  defdits  Sièges 
jie  foient  pas  en  nombre  fuient,  foit  pour  fadminiftration- 
de  la  Juftice  ,  ^it  pour  être  en  étM  de  fuporter  la  cbargd 
defdits  rerabourfeiftens ,  ày  pourvoir  {ur  les  reprefèntaciontf 
defdits  Oficiers  9  ainfi  qu'il  àpartiendra. 

VI.  Les  fonéiions  de  tous  les  Oficiers  defHites  Jurîfdiûionf 
fiiprimées ,  qui  ne  ieront  pas  remplis  par  des  Titulaires  reçus 
^vant  rénregiftremeot  du  prefent  Edit ,  feront  dès-à-prefene 
exercées  par  les  Oficiers  aefdits  Bailliages  ,  Senéchauflees  6c 
Sièges  Préiidiaux ,  chacun  en  ce  qui  les  concernera  i  &  à  l'é- 
gard des  fonction»  des  Ofices  qui  fe  trouveront  remplis  audit 
jour,  voulons  que  par  provifion ,  &  jufqu'au  rembourfcment 
d'iceux  ,  chacun  des  Titulaires  continue ,  en  verra  du  prefene 
Edit ,  d'exercer  lefdites  fondions  dans  lefdits  Bailliages  ou  Se«- 
néchaufl^es ,  ainfi  qu'il  étoic  en  droit  éc  pofleffion  de  le  fàire^ 
dans  lefdites  Jurifdiâions  fuprimées. 

VIL- Voûtons  en  -conféquencc  ,  que  ceux  qui  font  aâruel- 
lement  revêtus  d'Ofices  de  Prévôts ,  Châtelains  ^  Prcvôts-Fo^ 
rains,  Vicomtes,  Viguiers,*  Lieutenans,.  Confeillersou  Aïïèf*' 
fèurs  dans  lefdites  Jurifdiâions ,  puifient  faire  aufdits  BdiMia-i 
ges  ou  SenéchauffiJes ,  le  raport  de  toutes  les  Inftance^s  &  Pro- 
cès donc  ils  auront  été  nommez  Raporteurs  avant  la  publica- 
tion du  prefent  Edit  ;  dc-qu'à  l'avenir  les  Procès  &  Inftances 
qui  auront  été  de  la  compétence  defdites  Jurifdi£kions  fupri- 
mées,  fi  elles  avoient  fubfffté,  leur  fôient  diftribucz  par  pj^é- 
fërence  aux  Oficiers  defdits  Bailliages  ou  SenécHauflëes  ,  6c 
iàns  que  les  Oficiers  defdits  Bailliages  ou  SenéchaufRes  puif-' 
fent  prétendre  aucune  part  aux  Epiccs  defdites  Inftances  ou 
Procès. 

VIIL  Lefdits  Prévôts,  Châtelains ,  Prévôts-Forains  ,  Vicom-^ 
tes  y  Vîguiers  &  leurs  Lieutenans  ,  ou  autres  Oficiers  defdites ' 
Jurifdiftions  Tuprim^es  ,  continueront  pareillement  par  provi- 
fion ,  &  jufqtu'à  leur  rembourfcment  ,  d'exercer  les  fondions 
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perfonnelles  aufquellcs  ils  avoknt  drojic  de  vaquer  avant  le  p're* 
fent  Edit;  &  dans  le  cas  où  il  y  aura  lieu  d'ordonner  qu'il  fe- 
ra référé  du  contenu  en  leurs  Procès  verbaux,  ils  en  feront  le 
raport  aufdits  Bailliages  Se  Senéchauffêes. 

IX.  Nos  Avocats  Se  Procureurs  es  Jurifdiâions  fuprimées , 
8c  leurs  Subftituts  ,  pouront  pareillement  exercer  jufqu'à  leur 
rembourfement ,  les  tondlions  de  leur  miniftére,  dans  les  Âfai-^ 
tes  où  ils  avoient  droit  de  le  faire  avant  la  fupreilion  de  leur 
Siège  ;  &  ce  ,  par  préférence  à  nos  Avocats  &  Procureurs  auC' 
dits  Bailliages  ou  Senéchau fiées ,  &  à  leurs  Subftituts  :  Voulons 
en  outre  que  d^ns  les^faires  qui  font:  de  la  compétence  des  BaiU 
liages  ou  Senéchauflées ,  ils  puiflènt  ûipléer  à  Tabfènçe  ou  autre 
légitime  emjpêchement  de  ceux  defdits  Bailliages  ou  Senécbauf- 
fèes ,  &  de  leurs  Subftituts  ,  par  préférence  à  tous  Avocats  6c 
Graduez ,  &  qu'ils  aient  rang  après  nos  Avocats  &  Procureurs 
efdits  Bailliages  ou  Senéchauflées.  . 

.  X.  Les  Onciers  defdites  Jurifdi^ions  fuprimées ,  qui  k  cau« 
fc  de  leurfdits  Ofices  ,  avoient  r^^ng^  féance  &  voix  délibéra- 
tive  aufdits  Bailliages  ou  Senéchauflées  ,  y  conferveront ,  leur 
vie  durant  y  les  mêmes  rang  ,  féance  &.yoix  délibérative  dont 
ils  étoient  en  poilèfïïon  avant  la  fupreflîon  de  leurs  Ofices  $  & 
à  1  égard  de  ceux  qui  n'avoient  pas  droit  d'y  Siéger  ,  ils  auront 
|ufqu*au  jour  de  leur  reiphourfement  ,  rang  ,  féance  &  voix 
délibérative  aufdits  Bailliages  ,  Senéchauflées  &:  Sièges  Préfi* 
fidiaux  I  fçavoir  ,  les  Prévôts ,  Châtelains  ,  Prévôts-Forains  , 
Vicomtes  &  Vi^uiers ,  au-defTus  du  Doïen  des  Confeillers  5  & 
les  Lieu tenans,  les  Confeillers  ou  Aflefleurs^  après  le  dernier 
des  Confeillers  defdits  Sièges  $  &  ils  pouront  afiifcer ,  tant  àTAur 
dience  qu'en  la  Chambré  du  Confeil ,  au  Jugement  de  toutes  les 
afaires  qui  y  feront  portées^fans  néanmoins  qu'ils  puiflènt  préten- 
dre aucune  part  aux  Epices  defdits  Bailliages  ou  SenéchauiTées. 

.  X  L  Les  CommifIàire»-£nquêteurs*£xaminateurs  ,  Gréfîers  ^ 
Receveurs  des  Confîgnations  y  Commiflaires  aux  Saifies  réel- 
réelles 9  Procureurs  ou  autres  Oficiers  aïant  pouvoir  de  pofhi- 
1er ,  HuifEers  ou  Sergens  ,  &:  autres  pourvus  d'Ofîces  créez  dans 
lefdites  Jurifdi£bions  fuprimées,  continueront  d'exercer  pareil- 
lement ,  jufqu'à  leur  rembourfement  »  les  fonâJons^  de  leurs 
Ofices  dians  les  Afaires  de  la  compétence  des  Jurifdiâions  fu- 

Îjrimées  ,  par  préférence  aux  Pourvus  de  pareils  Ofices ,  dans 
?s  Bailliages  y  Senéchauflées  ou  Sièges  Préfidiaux ,  fans  néan* 
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moins  <|ii*ils  puiflent  av»ir  rang  qu'après  eux. 

XIL  Si  aucuns  des  Ofices  deidices  Jurifdiâions  fupnmées 
viennent  à  vaquer  avanc  le  rembourfement ,  les  fonétions  def- 
dics  Ofices  feront  6c  demeureront  réunies  de  plein  droit  aux 
Ofices  deÇd^  Bailliages  ,  SenéchauflSes  &c  Sièges  PréCdiaux  ; 
iaufà  ceux. aufquels  apartiendronc  lefdits  Ofices,  d'en  pour- 
fuivre  le  rembourfement. 

XII L  Les  Oficiers  qui  n'auront  pas  reprefenté  leurs  Titres 
dans  le  délai  de  fixmois,  conformément  a  TArticle  III.  du  pre* 
fènt  Edit,  demeureront  déchus  des  fondions  »  rang  6c  fèance 
que  Nous  avons  bien  voulu  leur  confetver  par  les  Articles  VL 
YIL  VIIL  IX*  X.  &  XL  ci-dcflus  j  &  lefdites  fondions  feront 
pareillement  réunies  aux  Ofices  des  Bailliages  ,  Senéchàuflëes 
&  Sièges  Préfîdiaux,  (ans  préjudice  néanmoins  du  rerabour^ 
ietnent  du  prix  des  Ofices  fu primez. 

XIV.  Les  Gages  atachez  aux  Ofices  defdites  Jurifdiâions 
fuprimées  ,  continueront  d'être  païez  aux  Pourvus  ou  Pro* 
wiétairea  d'iceux  ,  jufqu'à  leur  entier  rembourfement,  après 
lequel  lefdits  Gages  apaitiendront  aux  Ofîciers  defdits  Baillia* 
fgfs  &  Senéchauflees ,  6c  feront  réparties  entr*eux  au  fol  là  li- 
vre de  ce  que  chacun  aura  contribué  audit  rembourfement. 
'  XV.  Les  Oficiers  defdits  Bailliages,  ou  Senéchauifèes  ne^ 
pouront  être  tenus  de  païer,  pour  raifon  des  réunions  ordon*. 
nées  par  le  prefent  £dit  y  de  plus  grands  Droits  de  Preft  6c  An- 
nuel ,  Sceau  &  Marc  d'Or ,  que  ceux  <^u*ils  païoient  auparavant/ 

XVI.  Les  Gréfes  defdites  Jurifdi£lions  fuprimées  demeure- 
ront réunis  à  perpétuité  à  ceux  defdits:  Bailliages  ^  Senéchauf* 
Cécs  6c  Sièges  Préiidiaux ,  pour  ne  former  à  l'avenir  qu'un  feul 
&  même  Gréfe  i  à  la  chaîne  par  les  Engagiftes  des  Gréfes  def^ 
dits  Bailliages ,  Senéchauflees  &  Sièges  Préfîdiaux ,  d'indemni- 
fer  les  EngagiAes  des  Gréfes  des  Jurifdiûions  fupriniées  $  à 
Téfet  de  quoi  ordonnons  que  dans  trois  mois  y  à  compter  du 
jour  de  la  publication  du  prefènt  Edit  dans  chaque  Bailliage 
ou  Senéchauflëe ,  il  fera  dreflë  par  le  premier  ou  plus  anciea 
Ofîciçr,  fuivant  Tordre  du  Tableau,  à  la  requête  de  nôtre  Pro- 
cureur audit  Siège ,  un  état  du  produit  de  chacun  defdits  Qrè- 
fespendantlesvingt  dernières  années,  enprefence  des  EngagiA 
tes ,  tant  des  Gréfes  defdites  Jurifdiâions  fuprimées  ,  que  dei 
oeux  defdits  Bailliages  ou  Senèch^flees  ^  ob  eùx^  di^ëment  ^pcl«[ 
kz^  fur  lequel  Etat  il  fera  £iit  une  année  coramùno»    «..        ,  ) 
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M  ■  -  X VIL  Voulons  que  le  retobourfêment  qui  fera  dâ  aux  Etf« 
\j^^^?j*  ^gagiftes  des  Gréfes  defdites  Jurifdiâions  fuprtinées  ,  demeure 
fixé  fur  le  pied  du  Denier  vingt  de  ladite  année  commune -> 
&  que  la  femme  à  laquelle  montera  ledit  remix>urfement  fui- 
vant  ladite  eftimation  y  foît  païée  un  mois  après  ledit  Etat  a^ 
lété  ,  aux  Engagiftes  dd  Gréfes  defdiœs  Jurifdiûions  fuprjF* 
mées  y  par  les  Engagiftes  des  Gréfes  des  BaiUîages  ou  Senéchaul^ 
fées  :  Se  faute  d'avoir  fait  ledit  rembourfement  dans  ledit  tems 
d'un  mois  y  par  un  naïement  éfeSdf ,  ou  par  voie  de  confia 
gnation  y  les  Engagiftes  des  Grêles  defdites  Jurifdi£lioas  fuprî- 
inécsy  pouront  rembourfèr^  fi  bon  leur  fembie,  ceux  des  Gré- 
fes des  Bailliages  ou  Sehéchaufifèes ,  fur  le  pied  ci-de({us  misH> 
que  ;  &  ce^  cUnsle  même  délai  d'un  mois  après  l'expsratioû  da 
premier. 

XVIII.  Faute  par  les  uns  ou  par  les  autres  d'avoir  coflfbm» 
mé  ledit  rembourfement  daDs  lefdits  délais  ,  ordonnons  que 
les  profits  defdits  Gréfes ,.  après  la  réunion  y  foient  partagez  en^ 
tr'eux  au  fol  la  livre,  &c  à  proportion  de  Tannée  commune  du. 
p^roduit  de  chacun  defdits  Grnes^  en  s'acordant  entr'eux  pour 
nommer  un  Gréfier-Commis ,  qui  leur  rendra  compte  par  chà^ 
que  année  defdits  profits;  finon ,  il  en  fera  commis  un  par  le 
premier  ou  plus  ancien  Oficier  du  Siège,  fur  la  requifitiondu 
Subftitut  de  nôtre  Procureur  Général  r  le  tout  ,  a  la  charge 
par  celui  qui  aura  été  nommé  y  d'obtenir  nos  Lettres  de  Com^ 
miffion  Tur  lefquelles  il  fera  reçu  audit  Siège  en  la  manière 
acoûtumèe. 

XIX.  N'entendons  empêcher  que  les  Engagiftes  des  Gré- 
.  fes  ne  puiflent  faire  entr'eux  telles  autres  conventions  qu'ils 

aviferom  bon  être ,  fans  néanmoins  qu'elles  puifienr  être  exé* 
entées  qu'après  avoir  été  homologuées  y  fi  faire  fe  doit  y  en 
nos  Cours  de  Parlement  ^  fur  les  Conclu  lions  de  nos  Procu- 
reurs Généraux^ 

XX»  Voulons  ei»  outre  que  dans  trois  mois,  à  compter  du. 
|bur  de  k  publication  du  prefent  Ëdit  dans<  chacun  défaits 
Bailliages  ou  Senéchauifêes ,  îi  foit  Faiit,  far  le  Kequifitoire  de 
nôtre  Procureur  a«dit  Baillngc  oa  SenéchaufiTèe  y  de  fans  frais, 
par  le  premier ,  ou  ,  en  fo»  abfence  ,  par  te  plus  abcien  Ofi- 
eier  dudit  Siège  y  fuivant  fordre  du  Tableau  y  deux  invencdirôs^ 
.  Pnny  de  toutes  les  Sentences^  AâeiyLkf^  d£  Reeiftres  dtt 
Gréfe  du  BcûUiage  ou  Senéchanfl<te,  juiqu'aa  jour  4e  ladite  pttr 
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1»licatk>n  ;  Tautre,  de  toutes  les  Sentences  »  Aéies,  Lîafiès  &  ■ 

Regiftfes  du  Gréfc  de  la  Prévôté  ,  CMtcllenie,  ou  autre  Ju*  '  t^J^ 
rifdi£kion  d<Mit  la  fupreffion  eft  ordonnée  par  Icprefcnt  Edit  ; 
à  réfet  far  le  Gréfier  du  Bailliage  ou  Sènéchauflée ,  ou  par  le 
Commis  qui  ïèra  nommé,  s'il  y  a  lieu ,  fuivant  l'Article  XVII I. 
du  preftnt  Edit ,  de  fe  charger  defdites  Sentences  ,  A6bes , 
hUiics  Se  Regiftres  defdits  Gréfes  ,  au  pied  defdits  Inventai-* 
res  y  dont  les  Minutes  demeureront  au  Gréfe  dudit  Bailliage  ^ 
ou  Senéchauflëe  ,  &  dont  il  fera  délivré  une  Expédition  au 
Gréfier  dont  l'Ofice  fera  fuprimé. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  ^  nos  amez  ic 
féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Rouen  ,  de  autres  nos  Oficiers  &  Jufticiers  qu'il  apartiendra , 
que  ces  Prefenccs  ils  aïcnt  à  faire  regiftrer  ,  lire  ,  publier  ,  fie 
le  contenu  en  îcelles.  garder  &  obferver  (èlon  fa  forme  &  te- 
neur :  C  A  n  tel  effc  nôtre  piaifir.  £t  afin  que  ce  fbit  chofê 
ferme  &  fUble  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel 
à  ceidipes  Prefentes.  Donne*  à  Verfailles ,  au  mois  d'Avril , 
l'an  de  grâce  miLfept  cens  quarante^neuf }  &  de  nôtre  Régne 
ie  trente-quatrième.  Signé  ^  LOUIS  :  Et  plus  bas  y  Par  le 
Roy  ,  Phelypeaux.  Vifa ,  Daguïsseau.  -Et  fcellée 
d'un  grand  Sceau  de  cire  verte;  .  . 

Lu  ,  publie   &  regiftré  la  grande  Juiience  de   ta  Cour  ffante.    A  Rouen 
en  Parlement ,  U  it.  jioufi  i749^    Signe ,  A UZ  A  N  E T. 

>  .  '  - .         ..     '  -    . 

Edk  du  Roy  /portant  fupreffion  du  Dixième  ,  établi 
par  li  Déclaration  du  ■^p^Aouft  1741.  à  commencer 

.  du  premier  Janvier  jyjo.  ]^tabliflenient  dune.jCaiflç 
généraie  des  Am<Qirfi^einen$  pour  U  Rembourfement 
des  4ettes  de  l'Ecat  j:  Et  la  levée  du  Vingtième ,  i 
cortimçncer  dtrdit  joùi*  pfetnîçr  fkhvièr  1750.  pour  lé 
produit  en  être  vérfé  dans  ladite  Caifle. 

LOp-IS  par.U.gcace àt  Dica  ^.Roy idè  Fraijce  ô:  dd^Nâa  — * 
Tairre.r  A  .  tous,  prefeos  'Si.  4  venir ,  S  À  lu t;    Depuis  ht  '  *i«l' 
Pid^i.que  k (Divine  Pxovidencç  a  aisordiép  à  lics  vœux ,  &  que 
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Noos  dcfirioDS  priocspalaneot  pour  k  bonhcar  de  nos  fidè- 

j  7  4f.  les  Sujets ,  Naos  n'aroiis  penfë  qa'aa  moîcn  de  leur  donner 
des  marques  de  la  ùauhcma  que  Noos  avons  da  zèle  qa*ils 
Nous  ont  témoigné ,  pour  ibotmir  la  gloire  de  notre  Comon- 
ne  &  celle  de  dos  Armes  ^  Noos  n'avons  pas  ateoda  qne  la 
Paix  fut  publiée  ,  ni  que  ha  dépenfês  de  la  Guerre  fuflenc  to- 
talement ccfEtes  pour  ordonner  la  fuprcffion  de  l*Uftencile  & 
celle  de  quelques  autres  Droio  qui  Noos  ont  paru  leur  être 
Je  plus  à  charge  :  Noos  noos  (bmmes  ocupez  depuis  de  la  ré^ 
forme  de  nos  Troupes,  dans  la  TÛë  de  pouvoir  porter  plus  loia 
ies  témoignage  de  notre  atentioo  pour  le  touhgcmcnt  de  nos 
Sujets  9  &  Nous  nous  (bmmes  £ut  rendre  comote  de  la  firaa-> 
tson  aâoelle  de  nos  Rerenns  &  des  Charges  auiqoelles  ils  (ônc 
afêâex}  Nops  avons  recomm  qu'indépendamment  de  l'obliga- 
tion dans  laquelle  Nous  nous  trouvons ,  de  païes  encore  au- 
foord'hui  les  arrérages  des  dettes  que  la  nécdSké  des  circonP 
tances  a  acumulées  pendant  les  Guerres  ,  dont  le  r^ne  da 
/eu  Roy  n&tre  très-bonoré  Seigneur  ic  Bi&ienl  a  été  prefi)ue 
continuellement  ag^té  :  ces  dcaes  £b  font  très- confidérable- 
ment  acruës  pendant  -ios  deux  dernières  Guerres  que  Nous 
avons  eu  k  foûtenir  dqwis  Tannée  1755.  &  qu'elles  Ibot  d'aur 
tant  pi u;  augmentées  9. que  pour  fàtisf^re  aux  diféreas  befôins 
qui  le  {ont  Uiccédez ,  N  ous  avons  préféré  la  voie  des  emprants 
a  d'isiutres ,  qui  auroient  pu  être  plus  onéreufes  à  nos  Peuples: 
Nous  avons  également  reconnn  quil  étoit  indilpeniàble  de 
pourvoir  au  paiement  de  ce  qui  refte  dû  des  dépenfês  de  U 
Guerre  ,  &  de  celles'  dont  elle  â  ocafionaé  le  retardement. 
Indépendamment  de  toutes  ces  charges  ^  tant  anciennes  que 
nouvelles,  la  néceflité  oh  Nous  (bmmes  de  mettre  notre  Ma- 
rine en  état  de  fayorifer  le  Commerce  de  nos  Sujets,  &  de  con- 
ferver  un  nombre  de  Troupes  fufirant  pour  aflurer  la  ttanq^oi- 
lité  de  nos  Frontières  Se  maintenir  la  Pais ,  Nous  oUige  enco- 
re à  des  dépenfês  extraordinaires  y  qu'exigent  de  Nous  la  pro- 
teâionr  que  Nous  devons  à  nos  Sujets  :  tant  &  de  (1  puiilans 
motifs  n'ont  pas  néanmoins  ébranlé  la  réfofntion  ou  Nous 
avons  toujours  été  de  faire  ceflèr  rimpofîtion  du  Dixième^ 
dont  les  besoins  de  la  Guerre ,  Nous  avoient  obligez  d'ordon- 
ner la  levée,  par  n4tre  Déclaration  du^  19.  Aouft  1^741. m^s 
confidérant  que  Nous  ne  travaillerons  jamais'  éficacement  au 
l>onhettr  de  nos  Sujets  ^  qui  fait  l'objet  de  tous  Aoa  ibms^^  U 
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à  leur  procurer  des  foulagemens  auffi  réels  qne  durables  ,  t^nt 
que  la  Mafle  des  dectes  que  la  néceffité  a  acumulées  ,.  tant  fous 
le  régne  du  feu  Roy ,  que  dans  les  dernières  Guerres ,  fabliG 
tera  dans  fon  entier  ,  Nous  avons  réfolu  d'entreprendre  l'ex- 
tinftjon  fucceffive  des  Dettes  &  des  Charges  anciennes  &  nou- 
velles de  l'Etat ,  &  d^établir  à  cet  éfcc  une  Caifle  générale  des 
Amortiflcmens ,  difldndte   &  féparée  de  notre  Trefor  Roïal , 
ainfi  que  de  toutes  nos  autres  CaifTes  ,  &  uniquement  defti- 
iiée  à  aquiter  lefdites  Dettes  &  Charges  de  PEtat ,  &  l'Emprunt 
uc  Nous  fommes  obligez  de  Êiire  pour  païer  ce  qui  refte  dâ 
les  dépendes  de  la  Guerre  &c  de  celles  dont  elle  a  ocafîonnë 
le  retardement  >  au  moïen  d'un  Fonds  afièz  confidérable ,  pour 
en  opérer  feafiblement  la  libération,  Nous  nous  fommes  d'au- 
tant plus  volontiers  déterminez  à  ordonner  Tétabliflèment  de 
cette  Caillé ,  qu'en  travaillant  à.  l'extinâion  des  Dettes  &  Char- 
ges de  l'Etat,  Nous  travaillerons  en  même-tems  à  Nous  met- 
tre en  (ittiation  de  pouvoir  trouver  dans  la  fuite  ^  dans^les  Fond« 
de  nos  feuls*  Revenus  ordinaires  adminiftrez  auec  l'économie 
que  Nous,  nous  propofons  d'y  aporter  ,  des  reffburces  capables 
aafTûrer  dans  des  tems  de  néceffité  ,  la  gloire  de  nôtre  Etat 
&  la  tranquilité  des  Alliez  de  nôtre  Couronne,  fans  être  for- 
cez de  recourir  à  des  môïens. extraordinaires ,  que. Nous  n'em-^ 
ploïons  jamais  qu^à  regret  :  Nous  aurions  fincérement  defiré* 
de  pouvoir  prendre  les  Fbndi  que   Nous  deftinons  à.  nôtre* 
Caiue  des  Amortiflèmens  fur  nos  Revenus  ordinaires;  mais  li& 
multiplicité  des  Charges  aufouelles  ils  font  afedlez,.  la  nécei^ 
fité  d'aquiter  ce  qui  refbe  du  des  dépenfes  de  la^  Guerre ,  left 
Fonds  extraordinajMres  que  Nous  a^eons  déjà  affigoez  pour  les 
befoinsde  notre  Marine,  de  que  Nous  nous  propofons  de  con- 
tinuer ,  ne  Nous  le  permettant  pas  ,  Nous  nous  voïons  avec 
peine  obligez  ,  pour  commencer  une  opération  fi  importante 
au  bien  de  nôtre  Roïaume  >  d^avoir  recours  pendant  les  pre- 
mières années^  à  rimpofition  du  Vingtième  aê  tous  les  Biens 
&  Revenus  de  nos  Sujets,  pour  en  verfer  le  produit  en  en- 
tier dans  nôtre  Caifle  des  Amortiflèmens  y.  &  l'emploïer  à  la 
feule  libération  de  TEtat ,  jiifqu'àce  qu'une  diminution  fcnOr 
bleues  Dettes   &  Charges  qui  abforoeitf  aébuellement    une 
grande  partie  de  nos  Revenus  annuels^  Nous  ait  procuré  un 
Fonds  libre  pris  fur  nos  Revenus  mêmes  pour  fuivre  le  pro- 
grès de  k  libération  y^èC  Nous  permettre  dé  Nous^  paflcr  en 
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^  tout  OU  en  partie  du  fecours  de  Tlmpeiltion  que  Nous  fbia<* 
J.^.^^*  mes  forcez  d'établir.  Nous  avons  préféré  cette  Impofition  à 
tous  les  autres  moïens  dont  Nous  aurions  pu  Nous  (ervir ,  spar 
la  cdnfîdération  qu'il  n'y  en  a  point  de  plus  Juftc  &  de  plus 
égale ,  puifqu'elle  fc  répartit  fur  tous  &  chacun  de  nos  Sujecs, 
dans  la  proportion  de  leurs  Biens  &  de  leurs  facultez ,  &  que 
la  levée  s'en   faifant  fans  traité  ni  remife  extraordinaire  ^  le 

J>roduit  rentre  en  entier  au  profit  de  nôtre  Etat  :  Nous  avons 
ieu  d'atendre  du  zèle  avec  lequel  nos  Sujets  fe  font  portez  à 
Nous  fournir  les  fecours  dont  Nous  avons  eu  befoin  ,  pour 
foutenir  les  dépenfes  de  la  Guerre ,  gu'ils  fc  porteront  de  tok^ 
me  à  contribuer  à  la  libération  de  r£tat ,  donc  le  fruit  fera 
le  foulagement  éfciîHf  de  nos  Peuples  ,  par  la  facilité  qu'elle 
Nous  donnera  de  diminuer  ou  de  îuprimer  fucce/Evement  plu- 
fleurs  Droits  &  Impôts  dont  Nous  defirons  pouvoir  \cs  libérer. 
ACES  CAUSES, &  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,  de  l'a- 
vis de  notre  Confeil  ,  &  de  nôtre  certaine  fcience  ,  pleine 
puiflànce  &  autorité  R.oïale\  Nous  avons  par  nôtre  prefent 
Edit,  dit,  ftatué  &  ordonné,  difons,  ftatuons  &  ordonnons» 
Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  I  E  K- 

Le  Dixième  établi  par  nôtre  Déclaration  du  29.  Aouft  174U 
ceflera  d'être  impofé ,  à  compter  du  premier  Janvier  de  l'an- 
iiée  prochaine  1750.  &  en  conféquence  la  perception  de  ladi- 
te Impofition  ne  poura  avoir  lieu  que  pour  le  recouvrement 
des  fommes  portées  aux  Rôles  arrêtez  pour  la  prefente  année 
1749.  &  de  celles  qui  peuvent  être  dues  des  Rôles  des  années 
antérieures» 

II.  Les  Deux  fols  j[>our  livre  du  Dixième,  dont  la  percep- 
tion a  été  ordonnée  par  nôtre  Edic  du  mois  de  Décembre  1746* 
continueront  d'être  lerez  en  exécuticm  dudit  Ëdit,  &:  pendant 
le  tems  porté  par  iceJui. 

IIÏ.  Voulons  <ju*à  compter  dudit  jôwr  premier  Janvier  17  jo. 
le  Vingtième  foit  annuellement  levé  k  notre  profit  fur  tous  les 
Revenus  &  Produits  des  Sujets  &  Habitans  de  nôtre  Roïau- 
me.  Pais,  Terres  «t  Seigneuries  de  nôtre  obéitïànce,  fans  au- 
cune excepribn. 
J  V.  Tous  Propriétaires  ou  Uf^fi-uitieirs ,  Nobles  4c  Roturiers 
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Privilégiez  &  non  Privilégiez,  même  les  Apanagiftes  &  Enga-  — «i 
giftes  ,  paieront  le  Vingtième  du  Revenu  de  tous  les  Fonds  ,  *  7  49. 
Terres ,  Prez ,  Bois ,  Vignes ,  Marais ,  Pacages ,  Ufagcs  ,  Etangs,    ^** 
Rivières ,  Moulins ,  Forges ,  Fourneaux  &  autres  Ufines ,  Cens^ 
Rentes ,  Dixmes ,  Champarts  ,  Droits  Seigneuriaux  ,  Péages, 
PaflTagcs ,  Droits  de  Ponts ,  Bacs  &  Rivières ,  Droits  de  Ca^ 
naux  y  éc   généralement  de  tous   autres  Droits  &  Biens  de 
quel<]ue  nature  qu'ils  foient  tenus ,  à  rente  ,  afermez  ou  noa 
afermez. 

V.  Comme  auffi  le  Vingtième  du  Revenu  des  Maifons  des 
Villes  &  Fauxbourgs  du  Ro^iaume ,  louées  ou  non  loiiècs ,  en* 
femble  pour  celles  de  la  Campagne^  qui  étant  louées,  procu*» 
rent  un  revenu  aufdits  Propriétaires  ou  Ufufruitiers ,  même 
pour  les  Parcs  &  Enclos  défaites  Maiibns  étant  Cfn  valeur, 
de  manière  que  le  Vingtième  ne  foie  levé  fur  chaque  nature 
de  Biens  con,tenu5  dans  le  preftrnt  &  dans  le  précédent  Arti- 
cle ,  qu*eu  égard  au  revenu  ,  déduélion  faite  des  Charges  fur 
lefquelles  lefdits  Propriétaires  ou  Ufufruitiers  ne  pouroienc. 
être  autprifez  à  faire  la  retenue  du  Vingtième  j  &  k  Tègard  deu* 
Forges ,  Etangs  &  Moulins,  ils  ne  feront  impofez  au  Vingtié* 
nie  que  flir  le  pied  des  trois  quarts  du  revenu» 

VI  Et  pareillement  le  Vingtième  de  toutes  lés  Rentes  fur* 
le  Clergé ,  fur  les  Villes  ,  Provinces ,  Païs  d'Etats  &  autres  ,. 
à  l'exception  des  Rentes  perpétuelles  &  viagères  fur  THôtel  de 
nôtre  bonne  Ville  de  Paris  ,  fur  les  Tailles  ,  des  Quitances  de 
Finances,  portant  intérêt  à  deux  pour  cent,,  emploïées  dans^ 
Qos  Etats }  enfembiedes  Gages  réduits  au  denier  Cinquante, 
^  de  toutes  les  Rentes  que  Nous  avons  fpécialemeht  exemptées 
du  Dixième  établi  par  nôtre  Déclaration  du  19.  Aouft  I74i« 
fefquelks  feront  pareillement  exemptes  du  Vingtième. 

VÎI.  Le  Dixième  du  revenu  de  toutes  les  Charges ,  Emplois 
&  Commiflions^foit  d'Epée  >  foitde  Robe,  des  Maifons  Rouil- 
les, Villes,  PoHce  ou  de  Finance,  compris  leurs  Apointenîens, 
<5ages ,  Remifes  ,  Taxations  &  Droit*  y  atribuez  ,  de  quelque 
«ature  qu*ils  foient^  continuera  d*être  retenu,  ainiî  que  lur  tou- 
tes les  autres  Parties  prenantes  en  n<À  Etars  ,  ou  qui  (e  paient 
en  nôtre  Trefbr  Roïal,,a6il  en  (èra  compté  parles  Gardes  de 
ttôf  re  Treibr  Roïal ,  les  Treforîers  de  nôtre  Maifdn ,  deux  des 
Maifons  Roïales ,  les  Treforiers  de  TOrdinaire  &  de  TExtraor- 
dinaire  des  Guerres  ,  de  TArtillerie  ,  de  la  Marine ,  Se  autres 
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i—i—  Treforiers  ,  les  Païcurs  des  Gages  ^  nos  Fermiers  ,  Receveurs 
Llz^  ^:  Généraux  &  autres  Particuliers  ,  ceux  des  Païs  d'États  ,  & 
jtous  autres  Comptables  ^  en  la  manière  acoûtumée  ,  tant  en 
^ôtre  Confeii ,  qu'en  notre  Chambre  des  Comptes ,  &  par-toot 
ailleurs  qu'il  apartiendra  y  confprmémeoi:  à  n6tr:e  D/écJaratioa 
-du  27.  Décembre  1710. 

VIII.  Seront  fujétes  à  la  levée  du  Vingtième  toutes  içs  Ren- 
tes à  conûituciQn  fur  Particuliers ,  Rentes  viagères.  Douaires 
&  Penfions ,  créées  &  établies  par  Contrat ,  Jugemens ,  Obli- 
gations ou  autres  Aâres  portant  intérêt  j  comme  aufli  tous  les 
Droits,  Revenus  Çc  £molumens,  de  quelque  nature  qu'ils 
Soient  ,  atribuez  tant  à  nos  Oficiers  ^  qu'autres  Particuliers , 
Corps  &  Communautez,  foit  qu'ils  aient  été  aliénez  ou  réu- 
nis ,  -&  pareillement  les  O^rois  &  Revenus  Patrimoniaux^ 
Communaux  &  autres  Biens  &  Héritages  des  Villes,  Bourgs, 
Villages  ^  Hameaux  2c  Communautez  ,  même  Us  Droits  de 
jMeflageries ,  Carofles  &  Coches ,  tant  par  terre  que  par  eau  , 
&  généralement  tous  les  autres  Biens  de  quelque  nature  qu'ils 
Soient ,  qui  produifent  un  revenu.. 

IX.  Mais  atendu  que  les  Propriétaires  ou  Urufruiticrs  des 
Fonds  &  Héritages,  JMaifons  &  Ofices,  qui  doivent  des  Rea- 
tes  à  conAitution,  Reates  viagères^  Douaires,  Penfions  ou  In- 
|:érêts  ,  paieront  le  Vingtième  de  la  totalité  du  revenu  des 
Fonds  fur  lefquels  les  Rentiers  ,  Penfionnaircs  &  autres  Créan- 
ciers,  ,ont  à  exercer  ou  pouroient  exercer  leurs  hypotèques. 
Voulons  .que  le  Vingtième  dû  par  lefdits  Rentiers  ,  Penfion- 
xiaires  &  autres  Créanciers  ,  ibit  à  la  décharge  defdits  Proprié- 
taires ou  Ufuiruitiers  des  Fonds  ;  &  qu'à  cet  èfet  ledit  Ving- 
tième foit  par  eux  retenu  lorfqu'ils  feront  le  paiement  des  ar* 
rérages  débites  Rentes,  Pendons  &  Intérêts  ,  en  juib'âant  par 
jcux  de  la  Quitance  du  pg.ïement  du  Vingtième  des  revenus  de 
ieurs  Fonds. 

X.  Et  comme  pareillement  les  Particuliers  ,  Ofîciers  ,  Corps 
j8e  Cemmunautez ,  même  les  Corps  &  Communautez  des  Vil- 
les ,  Bourgs  ,  Villages  &  Hameaux  ,  qui  jouiflènt  de  Droits  ^ 
Revenus  ^  Emplumens  de  quelque  nature  qu'ils  foient^  Droits 
d'Oélrois  ,  Revenus  Pa|:rimoniaux  ,  Communaux  &  autres 
Biens  &  Héritages  ,  Droits  de  Meflageries  ,  Carofles ,  Cou- 
ches &  autres  ,  oaïeront  le  Vingtième  de  la  totalité  du  re- 
r^ AU  de  tous  leulits  Droits  ,  Bmolumens  >  Odrois  £c  autres 
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Biens  3  lefqucls  peuvcnt^êcrc  chargez  du  paiement  de  Rentes  , 
Penfîons,  Droits ,  Taxations  ,  Emolumens  ou  Intérêts,  à  quel- 
-  que  titte  que  ce  foit ,  Voulons  que  le  Vingtième  dû  par  ceux 
qui  joiiiflcnt  defdites  Rentes  ,  Penfions ,  Droits  ,  Taxations  , 
JEmojumens  ou  Intérêts ,  foit  à  la  décharge  defdits  Particuliers» 
Ofîciers ,  Corps  &  Communautez ,  Se  des  Corps  &c  Comtpu- 
nautez  des  Villes ,  Bourgs ,  Villages  &  Hameaux }  &  qu'à  cet 
éfet ,  le  Vingtième  foit  par  eux  retenu  lorfqu'ils  feront  le  paie- 
ment  defdites  Rentes ,  Pendons  ,  Droits  ,  Taxations  ,  Emolur 
mens  ou  Intérêts  ,  en  juftifîant  par  eux  de  la  Quitanceda 
paiement  du  Vingtième  de  leurfdits  Revenus. 

XL  Comme  dans  tous  les  Fonds  fur  lefquels  Nous  ordon* 
nons  la  levée  du  Vingtième  y  ne  font  pas  compris  les  Biens 
des  Particuliers  Commerçans  ,  &  autres  dont  la  Profeflion  eft 
de  faire  valoir  leur  argent,  &:  qu'il  eft  jufte  toutefois  qu'ils  y 
contribuent  à  proportion  de  leurs  revenus  &  profits  ,  ordon*^ 
xions  que  chacun  d'eux  y  contribuera  fur  le  pied  du  Vingtiè* 
me  des  revenus  8c  profits  que  leur  Bien  peut  leur  produire  y 
fans  Qu'il  puifle  être  exigé  d'eux  de  déclaration  d'autres  Biens 
que  ae  cei^x  énoncez  aux  Articles  I  V.  &  V.  du  prefent 
Edit.  .  > 

XIL  Voulons  que  le  Vingtième  du  revenu  des  Biens  ,  or- 
donné être  levé  par  nôtre  prefent  Edit^  foit  paie  fuivant  les 
Rôles  qui  en  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil ,  en  quatre  ter  • 
mes  égaux,  dans  les  mois  de  Janvier,  Avril,  juillet  &  OAor 
bre  de  chacune  année,  par  préférence  à  tous  Créanciers ,  Doîiair 
res  &  autres  Dettes  privilégiées  ou  hypotéqnaires  de  quelque 
nature  qu'elles  foient ,  même  à  nos  autres  Deniers  j  &  que 
les  Redevables  ,  leurs  Fermiers  ,  Locataires  ou  autres  Debir 
.teurs  ^  y  ibient  contraints  par  les  voïes  ordinaires  &c  acoûtu-* 
xnées. 

XIII.  Défendons  à  tous  Fermiers  ,  Locataires  ,  Receveurs, 
Economes ,  Procureurs  ,  Régifleurs  ,  Commiilàires  aux  Saifies 
réelles ,  Treforiers ,  Receveurs ,  Commis  aux  Recettes ,  Dépo- 
fitaires.  Débiteurs  ,  .&  tous  autres  tenans  &  exploitans  des 
Biens  de  quelque  nature  que  ce  foit,  dont  le  revenu  eft  fujet 
à  la  levée  du  Vingtième,  de  vuider  leurs  mains  de  ce  qu'il;8 
doivent  ou  devront  ci  -  après  ,  qu'en  juàifiant  préalablement 
par  les  Propriétaires  ou  Ufufruitiers  ,  avoir  païé  le  quartier 
courant  &;  les  précédens  du  Vingtième  du  revenu  que  lefdics 
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I  ■  ,m  Fermiers ,  Locataires'  &c  autres  ^  chacun  à  leur  égard  ,  auront 
^  l/t'^*  ^  païer  aufdits  Propriétaires  ou  Ufufruitiers  j  fi  mieux  n*ai-  ' 
ment  lefdits  Propriétaires  ou  Ufufruitiers ,  confentir  que  leurs 
Fermiers ,  Locataires  &  autres ,  païent  en  leur  aquit  le  Ving- 
tième du  prix  des  Baux  &  Revenus  dont  ils  font  chargez  ,  ce 
Que  lefdits  Fermiers ,  Locataires  &  autres  ,  feront  tenus  de 
laire  dans  les  termes  ci-deflus  prefcrits  ,  à  peine  d*y  être  con- 
traints ,  nonobftant  toutes  Saifies  ,  Arrêts  ,  Ceffions  ^  Trans- 
ports &  Délégations  y  quoîqu'acceptées ,  même  nonobftant  les 
païemens  d'avance  qui  pouroient  avoir  été  faits  par  eux,  &  en 
xaportant  par  lefdits  Fermiers  ,  Locataires  &  autries  ,  les  Qui.- 
tances  de  ce  qu^ils  auront  paie  pour  le  Vingtième  en  Taquit 
defdits  Propriétaires  ou  Ufufruit^rs ,  ils  en  demeureront  d'au- 
tant quites  &  déchargez  envers  le(Hits  Propriétaires  ou  Ufu- 
fruitiers ou  autres  aïant  leurs  droits  ,^  qui  feront  tenus  d'al- 
louer &  paflèr  lefdites  Quitances  du  Vingtième  dans  les  Com- 
ptes defdits  Fermiers ,  Locataires  &  autres ,  qui  en  auront  fait 
le  paiement. 

■  XIV*  Et  pour  fixer  le  Vingtiénre  du  reveno  des  Biens  qui 
y  font  fujets  ,  ordonnons  que  les  Propriétaires  ou  Ufufrui- 
tiers defdits  Biens  ,  qui  n'auroient  point  été  compris  dans  les 
•Rôles  arrêtei  en  nôtre 'Confeil ,  en  exécution  dé  notre  Décla- 
ration du  29.  Aouft  174Î.  fourniront  dans  quinzaine  du  jour 
de  la  publication  dii  prefcnt  Edit ,  des  déclarations  exaélcs  à 
reux  qui  feront  prépofez  à  cet  éfet,  &  en  la  forme  qui  leur 
fera  prefcritè^en  exécution  de  nos  Ordres  j  fçavoîr,  pour  ceux 
de  nôtre  bohne  Ville  de  Pafis  ^  par  lé  Prevoft  des  MarchandSs 
de  ladite  Ville,  èc  pour  ceux  des  Provinces,  parles  Intendans 
&  Commiflàires  départis  dans  lefdites  Provinces  j  &  fatutc  par 
lefdits  Propriétaires  ou  Ufufruîtîers  de  fournir  leurs  déclara- 
tions dans  le  tems  prefcrit  ci-deflus.  Voulons  qu'ils  foient  te- 
nus de  païer  le  double  du  -Vingtième  de  feùrs  Revenus  >  &  Ip 
quadruplé  en  cas  dé  faufle  déclaration. 

XV.  Le  recouvrement  des  deniers  provenans  dudit  Vingtiè- 
me des  ReveAus,  fera  fait  comme  celui  des  Deux  fols  pour  If- 
vre  du  Dixième  par  lès-  Receveurs  dés  Tailles  dans  les  Pafe 
d'Eleélion  ,  U  dans  lés  Pa?s  tf  Etat?  /  par  les  Récdfcurs  &  Tre- 
foriers  ordinaires  des  Réventis  dç  la  Ptovincc,  Itrfqucls  en  re- 
mettront les  Fonds  aux  Receveurs  Généraux  de  nos  finances^ 
&  atix  Treforiers  Généraux  de  nos  Païs  d'Etats.    ^ 
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XVI.  Ordonnons  qu'il  fera  inceflamment  établi  dans  nôtre 
bonne  Ville  de  Paris,  une  Caifle  générale  des  Amortiflemens , 
à  Texercice  de  laquelle  Nous  nous  réfervons  de  commettre  ; 
À  la  charge  par  celui  qui  fera  par  Nous  commis ,  de  donner  ' 
bonne  &  fufifante  Caution  ,  qui  fera  reçue  en  nôtre  Chambre 
des  Comptes^  ^  d'y  prêter  le  ferment  en  tel  cas  requis  &  acoû- 
Jtumé 

XVII.  Les  Receveurs  Généraux  de  nos  Finances  &  les  Tre- 
foriers  Générjiux  de  nos  Païs  d'Etats  ,  feront  tenus  de  porter 
à  nôtredite  Caifle  des  A^î^o^îA^niens  ;  les  fommes  provenan- 
tes ,  tant  de  rimpofirion  du  Vingtième  ordonné  par  nôtre  prç- 
fent  Ediç ,  que  çeiks  provenantes  de  l'Impofition  des  Deux  fols 
pour  livre  du  Dixième^  pendant  le  tems  qu'elle  doit  avoir  lieu; 
&  ne  pouront  lefdites  fommes  être  allouées  en  dépenfe  par  nos 
Chambres  des  Comptes  ^  dans  les  Comptes  defdits  ReceveuriS 
&  Treforiers  Généraux  ,  qu'en  raportant  par  eux  Jes  Quittan- 
ces comptables  du  Treforicr  de  nôtredite  Caifle  des  AniortiC- 
femens. 

.  ;X VIIL  Ledit  Treforier  recev>*a  defdits  Receveurs  Généraux 
dcLuos  Finances  ,  &  deldits  Treforiers  Généraux  de  nos  Païs 
il'Etats  ,  tous  les  Fonds  provenans  de  ladite  Im])ofîtion  du 
Vingtième ,  &  de  ççUe  des  Deux  fols  pour  livre  du  Dixième  , 
cnfemble  ceux  que  Nous  pourons  deftiner  dans  la  fuite  à  être 
portez  dans  ladite  Caifle ,  dont  il  fournira  fes  Quitances  corn- 
ptablès  de  la  Recette  ;  defquels  Fonds  ,  ainfi  que  la  dépende 
d'iceux ,  il  fera  compté  par  nôtredit  Treforier  en  nôtre  Charn- 
ière des  Comptes ,  en  la  forme  ordinaire  &  acoûtumée. 

XIX  Tous  les  Fonds  de  ladite  Caifle  feront  emploïez  au 
jrembourfement  des  Charges  ^  des  Dettes ,  tant  anciennes  que 
nouvelles  de  l'Etat  >  (Ravoir ,  pour  les  Rentes  créées  &  établies 
fur  nos  Aides  &  Gabelles  »  Se  fur  les  Tailles  en  la  manière  qui 
fera  par  Nous  ordonnée^  pour  celles  ailîgnées  fur  nôtre  Fermp 
des  Poftes  ,  Païs  d'Etats  ,  &  autres  emprunts  généralemenjc 
quelconques  >  &its  juiqu'à  ce  jour  j  enferoble  paur  celles  allég- 
uées par  nôtre  Edit  du  prefent  mois ,  conformément  aux  Etat^ 
qui  en  feront  arrêtez  en  nôtre  Confeil  y  fans  néanmoins  quç 
le  produit  de  nôtredite  Ferme  des  Poftes  ,  &  les  Revenus  dç 
nos  Païs  d'Etats  cefle  d'être  le  gage  fpécial  des  Créanciers  des 
Rentes  aufquelles  Nous  les  avons  ateftées  par  nos  Edits  de 
création  d'icelles;  Se  ne  pouront  les  deniers  de  ladite  Caifle , 
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■  être  apliquez  à  aticirn  autre  ufàgc ,  pour  quelque- raifi)n  Sc  (bus 

ilL"^^'  quelque  prétexte  que  ce  foie. 

XX.  Les  'Rembourfemens  commenceront  à  fe  faire  à  notre* 
dite  Caifle  des  Amortiflèmens  y  à  compter  du  premier  Juillet 
de  Tannée  prochaine  1750. 

S  I  D'O  N  N  O  N  Sf  EN  MANDEMENT  à  nos  amez 
&  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement 
à  Rouen  ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  pu- 
blier &  regiftrer  ,  le  contenu  en  icelui  garder  &  obfervcr  de 
point  çn  point  félon  fa  forme  &  teneur  ^  nonobftant  tous 
Edits  ,  Déclarations  j^  Arrêts,  Réglemens  ,  Clameur  de  Haro, 
Chartre  Normande  &  autre$  choies  à  ce  contraires ,  aufquels 
Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  i  aux 
Copies  duquel  coUationnées  par  Tun  de  nos  amez  &  féaux 
Confeillers-Secrétaires ,  Voulons  que  foi  foit  ajoût?ée  coinme  k 
rOriginai  :  Car  tel  efl:  nôtre  plaifip.  Et  afin  que  ce  foit 
chofe  ferme  &  ftable  à  toujours  ,  Nous-  y  avons  fait  mettre 
notice  Sceh  D  o  n  >î  e'  à  Marly ,  au  mois  de  Mai ,  Tan  de  grâce 
mil  fept  cens  quarante-neuf  j  &  dé  nôtre  Ré^ne  le  trente-qua- 
trième. Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  Te  Roy,  Phely^ 
p  EAU  X.  Vifa ,  D  A  G  u  E  s  s  E  A  u.  VU  au  Confeil  ^.Machauxx^ 
Et  ik^Wi  d'un   grand  Sceau  de  cire   verte^ 

Enregifirê  du  Commandement  d»  Koy  ,  notifie  par  la  Lettre  de 
Monjieur  le  Chancelier  y  du  i%.  de  ce  mois  ,  annexée  au  Regifirt 
de  la  Cour  ^  là  é'  publié  la  Grand  Audience  ficelle  féante  y  four 
être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  :  Ordonné  que  conformée 
ment  à  tArrefl  denregiftrement  donné  le  jour  d'hier  ,  toutes  les 
Chambres  ajfemblées  y  Copies  duement  coiktionnées  du  prefent  Edir^ 
feront  envoïées  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Rejforp,  peur  y  être  pa^ 
reniement  enregifirê  es  ,  lues  ^publiées  &  exécutées  a  la  diligence 
des  Subfiïtuts  du  Procureur  Général,  qui  ferons  tenus  de  certifier 
la  Cour  dans  le  mais  y  des  diligencesr  quHls  auront  pour  ce  faites. 
Et  que  fuivant  h  même  Arrèfi  d'enregifirement  y  Sa  Majefté  fera 
très-humblement  fupliée  en  tous  tems  &  en  toutes  ocafions- 
de  foulagcr  fes  Peuples ,  en  retirant  ledit  Edit,  A  Roiie»  etu. 
Parlement  Je  17.  luillet  1749.  Signé ,  AU ZANET. 
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Edic  du  Roy ,  portant  fuprdïion  des  Vicomtcz  de  Mor- 
tain:,  Samt-Hiiairc  ,  Tinchebray  &  Pontlevêqae. 

Du  mois  de  fuin  t749* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  dé  Navar-  TTT ^ 
re:  A  tous  prefens  &  à  venir,  S~a  lut.  Nôtre  très-cher  &    Juin/' 
très-amé.  Oncle  le  Duc  d'Orléans,  Nous  a  reprefenté ,  gue  par 
Ccintrat  paffë  en  Tantiée   1^19.  •entre  le  Roy  François  L  6c 
Louife  de  Bourbon,  Princefle  de  la  RocHe-fur-Yon ,  en  qua- 
lité de  Gardienne  noble  des  Princes  Louis  &  Cliarles  de  Bour- 
bon ,  k%  enfans. mineurs  j  François  1.  céda  le  Comté  de  Mor- 
tïun  &  le  Vicomte  d*Auge  ,  avec  tous  les  droits  &  dépen- 
dances,  à  la  Maifon  de  Montpenfier  ;  &  ce,  en  échange  des 
Villes  deXeuze  &  de  Condé  ,  fituées  en  Flandres,  qui  avoient 
été  cédées  à  l'Empereur  Charles-Quint ,  en  exécution  du  Trai- 
té de  Cambrai  :   Que  c*étoit  fur  ce  fondement  que  nôtredic 
Oncle,  comme  étant  des  Droits  de  la  Maifon  de  Montpenfier, 
poflédant  patrimonialement  &  à  titre  de  propriété  incommuta- ' 
Die ,  Icfdits  Comté  de  Mortain  &  Vicomte  d*Auge  ,  dans  lef. 
quels  il  y  avoir  avant  l'année  1529.  plufîeurs  Sièges  de  Juftice , 
qui  ont  confervé  depuis ,  à  titre  de  Prééminence ,  la  qualité  de 
Sièges  Roïaux ,  conformément  à  la  teneur  expreflè  dudit  Con- 
trat^ fçavoir>  dans  le  Comté  de  Mortain,  un  Bailliage  Roïal, 
^nt  a  Mortain  ,  auquel  reilbrtiflènt  les  apellations  des  Vi- 
comtez  de  Mortain  &  de  Saint-Hilaire,  &  un  Siège  de  Juftice 
Roïale  exercé  au  Bourg  de  Tinchebray ,  par  un  Lieutenant  du 
Bailli  de  Mortain  ,  où  refTortiflènt  \ts  apellations  de  la  Vi« 
comté  établie  en  même  lieu  de  Tinchebray  :  Dans  le  Vicom- 
te d'Auge ,  un  Bailliage  Roïal  ,  féant  à  Pontlevêque ,  où  reilbr- 
tiflènt les  apellations  des  Sentences  des  Vicomtez  de  Pontlevê- 
que,  de  Honfleur,  de  Cambremçr  &   de  Daneftal  :  Enfin, 
iin  Siège  de  Haute* Juftice  établi  dans  le  lieu  de  Blangy,  dont 
les  apellations  ,  ainfi  que  celles  des  Bailliages  du  Comté  de 
Mortain ,  de  la  Vicomte  d'Auge  &  du  Siège  de  Tinchebray  , 
refibrtiflènt  nuëment  en  nôtre  Parlement  de  Rouen  :  Que  les 
Ofices ,  dont  chacun  de  ces  Sièges  eft  compofé  ,  &  dont  la 
nomination  apartient  à  nôtredit  Oncle  ,  font  partie  de  ît%  re« 

D  d  d 


Digitized  by 


Google 


394        EDITS  ET   REGLEMENS, 

venus  cafucls,  &  que  lefdites  Terres  ont  toujours  joui  du  pri- 
vilège d*être  exceptées  ,  tant  de  la  création  de  nouveaux  Oft. 
ces ,  que  de  tous  autres  changeinens  : .  Mais  comme  ces  préro-* 
gatiyes  anciennement  atachées  au  Comté  de  Mortain  ,  &  au 
Vicomte  d*Auge  ,  feroient  un  préjudice  confidérable  aux  Ha- 
bitans  defdites  Seigneuries ,  s*iis  étoient  exclus  par-là  de  Tavan- 
tage  que  Nous  avons  procuré  à  plufieurs  Villes  de  nôtre  Roïau- 
mc  ,  par  la  fupreffion  d*un  premier  degré  de  Jurifdiélion  ; 
nôtredit  Oncle  Nous  a  propolé  de  réunir  les  Jurifdidions  des 
trois  Vicomtez  établies  dans  le  Comté  de  Mortain  ,  aux  Sié*^ 
ges  où  elles  étoient  reflbrtiflantes  ;  convm'auffi  de  réunir  au 
Bailliage  Roïal  du  Vicomte  d'Auge ,  les  Vicomtez  établies  à 
Pontlevêque,  à  Honfleur  ,  à  Cambremer  &c  à  Daneftal ,  &  la. 
Haute-Juftice  de  Blangy  »  en  établiflant  néanmoins  dans  la 
Ville  de  Honfleurun  Siéee  Roïal. ,  qui  ièroit  exercé  par  un 
Lieutenant  Particulier  dudit  Bailliage xl' Auge,  &. dont  les apel- 
iations  feroient  portées  nuëment.en  nôtreoite.Cour  de  Parle* 
ment  de  Roiien  :  Nous  avons  reçu  cette  propofition  d'autant 
plus  favorablement  y  qu'elle  eft  conforme  aux  vues  que  Nous 
avons  depuis  long-tems  ,  de  rendre  TadminiAration  de  la  Juf^ 
tjce  plus  facile  8c  moins  onéreufe  à  nos  Sujets  ;  &c  qu'au  moïen 
du  confentement  que  nôtredit  Oncle  a  donné  y  ibit  à  la  fupreA 
iion  defdits  Sièges  y  foit  à  la  création  de  quelques  nouveaux 
Ofîces  dans  les  Bailliages  de  Mortain  &  Pontlevêque  ,  il  ne 
Nous  telle  plus  que  de  confommer  un  changement  fi  utile  en 
y  apofant  le  Sceau  de  nôtre  autorité.  A  C£S  CAUSES^ 
éc  autres  confidérations  à  ce  Nous  mouvantes  ,  de  l'avis  de 
nôtre  Confeil,  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflànce 
&  autorité  Roïale  y  Nous  avons  par  nôtre  prefent  Edit  perpé- 
tuel de  irrévocable )  dit»  ftatué  6c  ordonné,  difons,  Aatuonsôc 
ordonnons  ,  Voulons  6c  Nous  plaît  ce  qui  fuit* 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  I  E  R. 

Les  JurifdiéHons  des  Vicomtez  de  Mortain ,  de  S.  Hilair^e 
&  de  Tinchebray ,  celles  des  Vicomtez  de  Pontlevêque,  de 
Honfleur ,  de  Cambremer  &  de  Danefbl ,  6c  la  Haute-Jodibce 
de  Blangy ,  apartenantes  à  nôtredit  Oncle  ,  enfembie  tous  les 
Ofices  qui  compofoient  lefdites  Jurifdiâûons  ,  demeureront 
éteints  6c  fuprimez,  comme  Nous  les  éteignons  6c  faprimons 
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jmr  le  prefent  Edit.  Voulons  que  lefclitlBS  Jurifdiâions  foient 
&  demeurent  réunies  à  perpétuité  i  fçavoir  >  les  Jurifdiâ;ions 
des  Vicomtez  de  Mortain  6c  de  S.  Hilaire,  au  Bailliage  Roïal 
de  Mortain  :  Celle  de  la  Vicomte  de  Tinchcbray  ,  au  Siège 
Roïal  établi  au  même  lieu  de  TinchebraV}  &  les  Jurifdiâions 
des  Vicomtez  de  Pontlevêque  ,  de  Honfleur ,  de  Cambremer 
&  de  Daneftal ,  comm'auilî  la  Haute-Juftice  de  filangy  ,  au 
Bailliage  du  Vicomte  d'Auge. 

IL  En  conféquence  defdites  réunions,  voulons  que  les  Ofi- 
ciers  du  Bailliage  de  Mortain,  ceux  du  Si^e  de  Tinchebray» 
ic  ceux  du  Bailliage  d'Auge ,  connoiflent  à  ravenir  en  premier 
re  inftance,  chacun  dans  les  portions  qui  font  réunies  à  leurs 
Sièges  par  l'Article  précédent,  de  toutes  les  Caufes  &:.  Procès 
dont  lefdites  Jurifdiâûons  fuprimées  étoicnt  en. droit  fie  poilèC» 
£on  de  connoître  avant  le  prefent  Edit. 

IlL  Voulons  pareillement  que  les  >  fonâions.  atachées  aux 
Ofices  qui  compoioient  lefdites  Jurlfdiélions  fuprimées ,  foient 
dès-à-prefent  réunies  aux  Ofices  du  Bailliage  de  Mortain ,  d« 
Siège  de  Tinchebray  &  du  Bailliage  d^Auge  ,  chacun  pour  ce 
qui  le  concerne  ,  fans  que  leurs  Succefleurs  foient  tenus  d'oI> 
tenir  ^e «Nous  ,  fùrJa  nofsination  de  nôtredit  Oncle  ,  qu'une 
feule  Provifîon  pour  le  Bailliage  de  Mortaîas  pour  le  Siège  de 
Tinchebray,  ou  pour  le  Bailliage  d'Auge,  chacun  fuivant  la 
Bature  2c  dénomination  de  ion  Ofice. 

IV..  Avons  pareillement  éteint  &  fuprimé,  éteignons  &  fu^ 

S  rimons  les  Ofices  de  Commiilaire-Enquêteiir-Examinateur  él- 
evant ctéez  pour  le  Bailliage  de  Mortain  ,  pour  le  Siège  de 
Tinchebray  &  pour  le*  Baillia^  d'A^uge.  Voulons  que  les  fonc- 
tions  atachées  aufdits  Ofices  /oient  ic  demeurent  réunies  à  per« 
pétuitéi  fçavoir,  les  fonâions  de  Ci>mmifi&ir)&Enquêteur-£xa!>^ 
minateur  au  Bailliage  de  Mortain  ^.  à  TOfice  de  Lieutenant  Gé^ 
nérai  dudit  Siège  $  celles  de  Commiflaire*EnqqêteurExamina« 
teur  au  Siège  de  Tinchebray ,  à  FO^ce  de  Lieutenant  Particu- 
lier dudit  Siège  de  Tinchebray  ,  &  celles  de  Commiflaire-En- 
quêteu^Examinateur  du  Bailliage.  d'Auge  >i  l'Ofice  de  Lieu- 
tenant Général  dudit  Bailliage. 

V.  Avons  du  ccmfentement  de  nfitredic  Oncle ,  créé  &  éri- 
gé, créons  &  érigeons  en  titre  d*Ofice  jpour  kdit  Bailliage  de 
Mbrtain ,  un  Ofice  d'AiXeflèur  Civil  &  Criminel,  &  deux  Ofi- 
ces^ de  Confeillers  ».  au  moïen  dequoi  ledit  Siège  fera  compofii 
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à  l'avenir  \  d'un  Lieutenant  Général  Civil  &  Criminel ,  Com« 
miflaire -Enquêteur- Examinateur  j  d'un  Lieutenant  Particulier 
Civil  &  Criminel  j  d'un  Afleflèur  Civil  &  Criminel  j  de  deux 
Confeillers  y  d'un  notre  Avocat  ^  &  d'un  nôtre  Procureur  pour 
Nous  ,  &  d.e  trois  Huiffiecs-Audienciers  ,  d'un  Receveur  des 
Confignatibns ,  &  d'un  Commiffaire  aux  Saifies  réelles. 

VL  A  l'égard  du  Siège  Roïal  établi  à  Tinchebray ,  il  conti- 
nuera d'être  compofé  crun  Lieutenant  Particulier  Civil  &  Cri- 
minel ,  du  Bailli  de  Mortàin  y  lequel  fera  les  fondions  de  Com* 
miflaire-Enquêteur-Examinateur  ;  d'un  Afleflèur  Civil  &  Crimi- 
nel }  d'un  nôtre  Avocat ,  &  d'un  nôtre  Procureur  pour  Nous ,  6c 
d'un  Huiifier-Audiencier.  ' 

VIL  Le  Bailliaee  d'Auge  fera  partagé  en  deux  Sièges,  dont 
l'un  continuera,  d'être  exercé  à  Pontlevêque ,  par  le  Lieutenant 
Général  dudit  Bailliage  y  6L  dont  l'autre  fera  établi  en.  la  Ville 
de  Honflcur  ,  pour  y  être* exercé: par  un  Lieutenant  Particu- 
lier du  Bailliage  d'Auge,  dont  les  àpellatiôiis  reflbrtironc  naë- 
ment  à  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Rouen. 

VIIL  Avons  en  conféxjuence  créé  &  érigé  ,  créons  Jk  érî* 
geons  pour  le  Siège  rdu  Bailliage  d'Au^,  établi  en  la  Ville  de 
Pohtlevêque,  un  Ofîce  de  Lieutenant  Particiiliçr  Civil  &  Cri? 
minel,  &'  deux  Ofices  de  Confcillers;  &;  pour  le  Si^e'.dc 
Honfleur,  un  Ofice  de  Lieutenant  Particulier  Civil  &  Crimi- 
nel ,  lequel  fera  les  fonélions  de  Commiflàire-Enquêccur-Exa? 
minàteur  $  un  d'Afleflcur  Civil  &  Criminel  j  deux  do  Confeil- 
1ers }  un  de  nôtre  Avocat ,  &  un  de  nôtre  Procureur  pour  Nous  » 
&  deux  d'Huiffiers-Audienciers. 

IX.  Voulons  que  ce  qui  fkifbit  partie  ^  tant  de  la  Vicomte 
de  Honfleur  que  de  la  Haute- Juflice  de  Blangy ,  foit  fournis  à 
la  Jurifdiâion  dudit  Siège  de  Honfleur ,  6c  que  les  Oficiers 
dudit  Siège  connoifleht  a  l'avenir  en  première  inflance ,  daiis 
l'étendue  dudit  territoire  ,  de  toutes  les  matières  dont  la  con- 
noifl[ànce  eft  atribuée  par  nos  Ordonnances  ,  à  nos  faillis  & 
Sénéchaux  ;  &  ce ,  à  l'exception  feulement  des  Paroifles  de  Blan- 
gy ,  Hebertot  &  Vidbourg  , .  lefquelles  dépendront  à  l'avenir 
du  Bailliage  d'Auge  ,  féant  à  Pontlevêque  ;  à  l'èfet  dequof , 
Nous  avons  defuni  &  defuniflbns  des  Bailliages  de  Pontaude- 
mer  &  d'Orbec  les  portions  delà  Hauee-Juftice  de  Blangy,  ùa 
les  Ofîciêrs  defdits  Sièges  avoient  la  connoifllance  des  cas 
Roxaux. 
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X.  lAvoîis  pafèillcment  defiuii  &  defunifïbns  du  Bailliage  ■ 

Roïal  de  Falaife  ,  les  Paroifles  d'Auberville,  de  la  Chapelle  &  '  7^.^" 
de  la  Boiffiére  j  voulons  que  les  Oficiers  du  Bailliage  d'Auge , 
féant  à  Pondevcquc  ,  connoiflent  à  Tavenir  ,  dans  Tétenduë 
defdites  Paroifles ,  de  toutes  les  Caufes  &  Procès,  dont  les  Ofi- 
ciers de  Falaife  étoient  en  droit  &.  pofleffion  de  connoître,  à  la 
charge  néanmoins  d*indemnifer  les  Oficiers  de  Falaife  ,  ainfi 
qu'il  fera  réglé  en  nôtre  Confeil. 

/  XL  Le  Lieutenant  Général  du  Bailliage  d'Auge ,  féant  à 
PQntlevêque  ,  poura  tenir  les  Affifes  en  la  manière  acoutumée 
au  Siège  nouvellement  établi  dans  la  Ville  de  Honfleur. 
'  XIL  Au  moïen  de  ce  que  deflîis ,  le  Bailliage  Roïal  du  Vi- 
comte d'Auge,  féant  à  Pontlevêque,  fera  compofé  à  l'avenir , 
d'un  Lieutenant- Général  Civil  &  Criminel,  Commiflaire-En- 
q^uêceur-Examinateur  j  d'un  Lieutenant  Particulier  Civil  &  Cri- 
minel ;  d'un  Aflefleur  Civil  &  Criminel  ;  de  deux  Confeillers  ; 
d'un  nôtre  Avocat  ,  &  d'un  nôtre  Procureur  pour  Nous ,  de 
deux  Huiffiers-Audienciers  5  d'un  Receveur  des  Confîgnations, 
&  d'un  Commiflàire  aux  Saifîes  réelles,  qui  continueront  d'e- 
xercer leurs  fondions ,  comme  par  le  pauc ,  dans  toute  l'éten- 
due du  Vicomte  d'Auge, 

XIIL  La  Finance  de  tous  les  Ofices  créez  par  le  prefènt 
£dit,  apartiendra  en  entier  à  nôtredit  Oncle  le  Duc  d'Orléans, 

Î|ui  jouira  du  Droit  de  nomination  aufdits  Ofices  ,  &c  de  tous 
es  profits  de  leur  cafualité. 

XIV.  Avons  donné  &  OiSfcroïé ,  du  confentement  de  nôtre- 
dit  Oncle  ,  au  Sieur  Varin  de  Beau  champ ,  Aflefleur  Civil  6c 
Criminel  dudit  Bailliage  de  Pontlevêque,  une  place  de  Con- 
feiller  honoraire  au  même  Siège ,  dont  il  jouira  fa  vie  durant 
feulement,  &  dans  laquelle  if  fera  reçu  gratuitement  &  fans 
frais  :  Et  du  même  cqnfentement ,  voulons  que  celui  en  ià^ 
veur  duquel  il  aura  difpofé  de  l'Ofice  d'Aflèfl!eur  ,  dont  il  elt 
aâuellement  pourvu  ,  puiflè  en  obtenir  de  Nous,  fur  la  nomi- 
nation de  nôtredit  Oncle ,  des  Provifions  ,  (ans  païer  aucun 
droit  de  Sceau  ,  ni  de  Marc  d'Or ,  dont  il  fera  difpenfé  pour 
cette  fois  feulement  &  fans  tirer  à  conféquence  y  &  qu'il  y  foir 
reçu  &  inftalé  fans  aucuns  frais  >  au  moïen  dequoi,  le  Sieur  Va*^ 
rin  de  Beauchamp  ne  poura  prétendre  aucune  indemnité.   . 

XV.  Ceux  qui  font  pourvus  ou  Propriétaires,  des  Ofices  dont 
la  fupreflîon  efl:  ordonnée  par  le  prelent  £dit ,  feront  tenus 
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dans  trois  mois  pour  tout  délai  y  à  compter  du  jour  de  Ton  en«- 
regiftrcment  au  Parlement  de  Roiien ,  de  remettre  entre  les 
mains  du  Sieur  Contrôleur  Général  de  nos  Finances  ^  leurs  Ti- 
tres de  propriété,  Quitances  de  Finance  &  autres  Pièces,  pour 
être,  fur  Ton  raport ,  procédé  en  nôtre  Confeil  à  la  liquidation 
du  prix  de  leurfdits  Ofîces ,  Se  pourvu  à  leur  indemnité  ainfi 

3u'il  apartiendra  :  Il  fera  pareillement  pourvu  à  l'indemnité 
ûë  aux  Ofîciers  du  Bailliage  de  Pontleveque  ^  à  cauie  de  Té- 
tabliflèment  dudit  Siège  de  Honfleur  ,  fur  les  Mémoire  qui 
feront  remis  à  cet  éfet  entre  les  mains  du  Sieur  Cootcôleor  Gé^ 
néral  de  nos  Finances. 

XVL  Ceux  des  Oficiers  fuprimez  y  qui  auront  aquis  de  nft* 
crédit  Oncle  aucuo  des  Ofices  dont  la  création  eft  ordonnée 
par  le  présent  Edit,.  pouront ,  fur  fa  nomination ,  en  obtenir  de 
Noua  des  Provifions,  Ans  païcr  aucuns  droits  dé  Sceau  ,  ni  de 
Marc  d^Or,  dont  Nous  les  avons  difpenfex  pour  cette  fois  fei> 
lement ,  &:  fans  tirer  à  conféc^u^nce  ^  &  lis  y  feront  reçus  &  io* 
ftalez  gratuitement  &c  fans  frais.  ^ 

XViL  Les  fonâ:ions  de  tous  les  Ofices  de£lites  Jarifdiâions 
fuprimées ,  qui  ne  feront  pas  remplies  par  des  Titulaires  reçû»^ 
avant  renregiftrement  du  prefent  £dit  ,.  feront  dès-à-preiènr 
exercées  par  les  Oficiers  des  Sièges  aufquels  lefHites  JurifHic-^ 
tions  doivent  être  réunies  ,.  chacun  en  ce' qui  les  concernera,  i 
6c  à  regard  des  fondions  des  Ofices  qui  fe  trouveront  remplis^ 
audit  jour,  voulon^  que  par  provifion  &  f^ufqu'au  rembourfe^ 
ment  diceux  ,  chacun  des  Titulaires  continue  en  vertu  du 
prefent  Edit ,  dé  les  exercer  dans  lefdits  Sièges ,.  ainfî  qu^iÊ 
«toit  en  droit/  &c  poflèf&on  de  le  faire  dans  lefliites  Jurifdic-^ 
tions  fuprimées* 

XVIIL  Voulons  en  confôqucnce,  que  ceux  qui  fontaékueli 
lement  revêtus  d'Ofices  de  Vicomtez  ,.  Lieutenans  ou  aucres^ 
dans  kfilites  Jurifdiiîlions ,.  puiflfent  feire  au fHits  Sièges,  le  ra- 
fort  dç  toutes  lesTuflancesâc  Procès^  dont  ils  auront  été  nom- 
mez Raporteurs  avant  la  publication  du  prefent  Edit  y.  &  qu'à- 
^avenir  les  Procès  &  Itiftaaces  gui  auroient  été  de  la  comjpé- 
ttnce  defctites  Juiif3i£tions  fîiprimées,.  fi  elles  avoient  fùbfiAé^ 
kur  fôient  diftribuez  par  préférence ,  fit  fans  que  les  Oficiers. 
des  Sièges  en  faveur  de£]uels  la.  réunion  eft  orononcée  ,  puiC- 
lent  prétendre  aucime  parc  aux  £pices  deiditts  lofbmcesoQ. 
F  roces. 
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XIX.  LcQlitcs  Vicomtcz ,  leurs  Lieutcnans  ou  autres  Ofi-  ■ 
ciers  dcfdites  Jurifdidions  fuprimées  ^  continueront  pareille-  *  J^t^^* 
ment  par  provifion,  &  jufau*à  leur  rembourfement  ,  d'exer- 
cer les  fondions  perfonnelles  aufquelles  ils  avoient  droit  de, 
yâquër  avant  le  prefent  Edit  j  Se  dans  le  cas  où  il  y  aura  lieu 
d'ordonner  qu'il  fera  référé  du  contenu  en  leurs  Procès  ver^ 
baux  ,  ils  en  feront  le  Raport  aufdits  Sièges  de  Mortain ,  de 
Tinchebray  &  de  Pontlevêque. 

XX.  Nos  Avocats  &  Procureurs  es  Jurifdiâions  fuprimées , 
pouront  pareillement  exercer  jufqu'à  leur  rembourfement ,  le» 
fon&ions  de  leur  miniftére  dans  les  afaires  où  ils  avoifent  droit 
de  le  faire  avant  la  fuoreffion  de  leur  Siège  :  Voulons  en  ou- 
tre qu'ils  puiflent  fupleer  à  Tabfence  ou  autre  légitime  enîpê* 
chement  de  ceux  deidits  Sièges,  par  préférence  à  tous  Avocats 
&  Graduez ,  6c  qu'ils  aient  rang  après  nos  Avocats  Se  Procu<% 
reurs  efdits  Sièges. 

.  XXI.  Les  Onciers  defdites  Jurifdidions  fuprimées ,  confer- 
veront  leur  vie  durant,  les  rang,  féance  &  voix  délibérative , 
dont  ils  étoient  en  poâeilîon  avant  la  fupreflîon ,  dans  les  Sié-» 
ges  en  faveur  defquels  la  réunion  eft  prononcée. 

XXIL  Les  Commiflaires-Enquêteurs-Examinateurs  ,  Gré- 
fiers  ,  HuiiEers  ou  Sergens,  &  autres  pourvus  d'Ofices  créex 
dans  lefdites  Jurifdidions  fuprimées  ,  continueront  d'exercer 
pareillement  jufqu'à  leur  rembourfement,  les  fonélions  de  leurs 
Ofices  dans  les  afaires  de  la  compétence  des  Jurifdiâions  fu« 
primées. 

:  XXIIL  Les  Oficiers  ^ui  n'auront  pas  reprefenté  leurs  Ti- 
tres dans  le  délai  de  trois  mois ,  conformément  à  l'Article  XV. 
du  prefent  Edit ,  demeureront  déchus  des  fondions  ,  rang  &; 
féance ,  que  Nous  avons  bieil  vquIu  leur  conferver  par  les  Ar*^ 
ticles  précédens  ,  &  lefdites  fonctions  feront  pareillement  réu- 
nies aux  Ofices  defdits  Sièges  de  Mortain  ,  Tinchebray  &  de  * 
Pontlevêque ,  chacun  pour  ce  qui  le  concerne ,  fans  préjudice 
néanmoins  du  rembourfement  du  prix  des  Ofices  fuprimez. 

XXIV.  Les  frais  des  Procédures  élites  ou  à  faire  dans  les  afai* 
tes  qui  étoient  de  la  compétence  de  chacun  des  Sièges  de  Juf^ 
tice  fuprimez,  &  qui  en  feroient  encore  fans  les  réunions  or« 
données  par  le  prefent  Edit ,  enfemble  les  droits  Se  vacations 
des  Juges  ,  Gréners ,  Procureurs  ou  Praticiens  en  exerçant  la 
fonâdon ,  Huifliers  ou  Sergens ,  Receveurs  des  Confîgnations 
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&  Çommiflaires  aux  Saifîes  réelles^  feront  réglez  fur  le  pied'fc 
de  la  même  manière  qu'ils  Tëtoient  pendant  que  les  afaires  fe 
portoienc  dans  lefdits  Sièges  fuprimez,  fans  aucune  augmenta- 
tion ni  innovation  à  cet  égard. 

XXV.  Les  Minutes  des  Gréfes  des  Jurifdiâions  fuprimées 

Sar  le  prefent  Edit  ,  feront  aportées  aux  Gréfes  des  Bailliages 
e  Mortain  &  de  Pontlevêque ,'  &  des  Siéees  de  Tinchebray 
&  de  Honfleur,  chacun  pour  ce  qui  poura  le  concerner  j  à  Té- 
&l  dequoi,  ordonnons  que  dans  trois  mois  ,  à  compter  du  jour 
de  la  publication  du  prefent  Edit ,  il  foit  fait  par  le  premier 
Oficier  defHits  Sièges,  à  la  requête  de  nos  Procureur^,  de  fans 
frais,  un  Inventaire  de  toutes  les  Sentences,  Liafles,  Aôtcs  Se 
Regiftres  des  Gréfes  de  chacune  defdites  JurifdiéHons  fupri- 
snécs  i  au  bas  duquel  Inventaire  les  Gréfiers  des  Siéees  de  Mor- 
tain ,  de  Tinchebray,  de  Pontlevêque  &  deHonfleur,  feront 
tenus  de  fe  charger  defdites  Sentences,  Ââes  ,  Liafles  &  Re- 
giftres :  Voulons  que  les  Minutes  defdits  Inventaires  demeu- 
rent dépofez  aufdits  Gréfes ,  &  qu*il  en  foit  délivré  une  Expé* 
dition  aux  Gréfiers  fuprimez. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  Sç 
i^aux  Côhfeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  de 
Roîien  ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier,  Sc 
regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelui  jgarder ,  pbfervcr  &  exécuter 
félon  fa  forme  &  teneur:  Car  teleft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que 
ce  foitchofe  ferme  &  ilable  à  toujours ,  Nous  y  avons  fait  met* 
tre  nôtre  Scel.  Donne*  à  Verfailles  au  mois  de  Juin  ,  Tan 
de  grâce  mil  fept  cens  quarante-ncuf ,  &  de  nôtre  Régne  le 
trente  •  quatrième.  Signé  ,  LOUIS:  Et  plus  bas  ,  Par  Je 
Roy,  Phelypeaux.  Vifa ,  Daguesseau.  Et  fcellé 
d'un  grand  Sceau  de  cire  verte. 

Lu,  publie   &  regifirS  U  gtànàe  Juâience  de  U  Ccur  fcdnte.    A  Houem 
m  TàrUmcm ,  U  3t.  fuilUt  1749*  Signé ,  A  UZ  A  N  E  T. 
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Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  ordonne  oue  con- 


[1^66.  Tufage  obfërvé  fur  chaque  Fond  dans  cha^ 

que  Paroiffe.  pour  la.  Dixme  ,  fera  fuivi  ,  fans  que 

rArrefl  de  la  Cour,  du   x8.   Février  1^47.   puifle 

être  regardé  comme  Règlement,  ni  faire  Loi,  finon 

cûtre  les  Parties  avec  lefquelles  ledit.  Arreft  a  été  rendu* 

Du  ié.  de  fuilUt  i7  49»  — — . 

VEU  pat  la  Cour  ,  Copie  d^Arreft  de  ladite  Cour  rendu  ,  ^ 
le  treizième  jour  de  Juillet  mil  fept  cens  quarante-deux ,  »  7  4  9. 
entre  M^  Jean  Chauvin  ,  Prêtre  ,  Curé  de  la  ParoifTe  d'E^  J*^'* 
piney-TefIbn ,  apellant  de  Sentence  rendue  en  Bailliage  à  Baïeux, 
ie  Z7.  Avrir  1741-.  d'une  part  ;  le  Sieur  Jean  de  la  Vieille  &  Ca-» 
therine  Bernard  fa  mère ,  intimez  en  apel,  d'autre  parti  par  le^. 
quel  la  Cour,  Parties  oûies,  &  le  Procureur  Général  lu r  Ta- 
pèl,  les  a  apointées  au  Confeil,  pour  en  être  fait  Règlement; 
&  cependant  ,  ordonné  que  par  provifion  il  en  fera  ufé  com- 
me par  le  pafl^  ,  avant  la  dernière  converiîon  des  Fonds  ,  à 
due  eftimation  qui  fera  faite  par  Experts  ,  dont  les  Parties 
conviendront  pardevant  le  Juge  de  Baïeux  ,  autre  que  celui 
dont  eft  apel  }  finon  ,  qu'ils  feront  par  lui  nommez  d'bfice  j 
ladite  Copie  fignifiée  le  13.  dudit  niois  de  Juillet  y.  requête 
du  Procureur  de  T Apellant ,  à: celui  des  Intimez ,  avec  dédiaca* 
tion  de  mettre  le  Procès  en  diftribution  en  la  Grand*Chambre: 
Copie  dekdite  Sentence  dont  apel  en  la  Cour ,  ci-defl[us datée ^* 
entre  M*=  Jean  Chauvin  ,  Prêtre ,  Curé  de.  la  Paroiflè.  d'Epiney-^ 
Teflîbn  ,  demandeur  par  Exploit  du  3^  de  Mars  1741.  contre 
Damoifellé  Catherine  Bernard ,  veuve  de  Joachim  de  la  VieiU 
le ,  &  Jean  de  la  Vieille ,  Sieur  Defpars^  fôn  fils ,  pour  les  fai- 
re condamner  à  lui  païer  la-Dîxme  en  total,  à  lui  duëfuivant 
les  anciens  Ufages  ,  pour  une  année  échue  du  jour  de  Saint 
jRfîchel  précédent ,  à  due  eftimation  d*Exoerts  dont:  les  Parties 
conviendront;  ou  qui  fferonrnohimez  d'onces,  des  Terres  aparn 
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_  tenantes  aufdits  Sieur  &  Damoifelle  Defpars  la  Vieille,  fitaet 

»74^  en  la  Paroifle  d'Epincy-Teflbn ,  fuivant  qu'elles  font  défignëes 

'""^   audit  Exploit,  atendu  que  lefdits  Sieur  &  Damoifelle  Defpars 
n*ont  labouré  aucune  portion  defdits  Héritages  qu'ils  ont  fal/1 
fez  en  totalité  en  herbage  &  pâturage  ;  le  tout ,  avec  dépens  ; 
fous  les  réfervations  portées  par  ledit  Exploit ,  d'une  part  j  & 
ladite  de  la  Vieille  &  ledit  Sieur  Defpars  ,  fur  ce  pourfuivis 
&  défendeurs,  d'autre  part  j  par  laquelle  Sentence  fl  eft  dit, 
à  bonne  caufe  les  obéïflances  de  ladite  de  la  Vieille  &  du  Sieur 
Defpars }  ce  faifant  ,  les  Parties  envoïées  hors  :  Vu  auffi  les 
Pièces  refpeAivement  clofes  par  lefdites  Parties^  compofées  de 
celles  fuivantes  i  fçavoir ,  Copie  de  Sentence  rendue  auK  Re- 
quêtes du  Palais  à  Roiien  ,  le  6.  de  Juillet  1^49.  entre  M*^ 
Thomas  Morel  ,  Prêtre ,  Chanoine  à  fiaïeux  ,  Prébende  de 
Gueron ,  &  la  Damoifelle  Veuve  du  Sieur  de  la  Chenaye  1 
.  Copie  coUationnée  d'Arreft  de  la  Cour.,  du  13^  de  Décembre 
ï  649.  entre  ledit  Sieur  Morel  ,  Chanoine ,  &  ladite  Damoi- 
felle de  la  Chenaye  :  Copie  d'Arreft  de  la  Cour,  du  1.  de  Juillet 
1 6y  1.  entre  le  Sieur  de  Villade ,  Receveur  des  Aides  de  fEledion 
d'Argentan,  &  les  Prieur  &  Religieux  de  Nôtre-Dame  de  Silly  ; 
Vidimus  d'Arreft  de  la  Cour,  du   z.  Aouft  16 jj^  entre  le 
Sieur  de  Béaumont  de  Balleroy ,  le  Sieur  Evêque  de  Baïeux  , 
6c  le  Sieur  Bellot ,  Maître  des  Comptes  à  Paris  :  Copie  coUa- 
tionnée de  Sentence  rendue  aux  Requêtes  du  Palais  à  Rouen  , 
le  8.  Janvier  1(^48.  entre  les  Sieurs  Chanoines  de  Nôtre-Dame 
de  Baïèux,  &  Jean  le  Saunier  :  Copie.de  Sentence  rendue  en 
Bailliage  à  Baïeux,  le  5.  Mars  1648.  entre  le  Sieur  Saoulnier^ 
Fermier  général  des  Dixmes  de  la  Paroifle  de  Saint  Pierre  du 
Mont,  ôcJean  Scelles.*  Autre  Copie  de  Sentence  rendue  zufdi^ 
tes  Requêtes  du  Palais,  le  6.  Juillet  1^49.  entre  le  Sieur  Pré- 
bende de  -Gueron ,  &  Scolaftique  de  la  Folie  :  Copie  de  Sen*- 
tence  rendue  en  Bailliage  à  Baïeux,  le  4.  Mars  1^59^*  entre  le 
Sieur  Curé  d'Engrainvilîe ,  &  Thomas  Foucques  :  Autre  Copie 
de  Sentence  rendue  en  Bailliage  à  Baïeux  ,  le  i6.  de  Mai  1673^ 
entre  M^  Pierre  Bernieres  ,  Chanoine  à  Baïeux ,  &  le  Sieur 
Lorier  :   Copie   d*Arreft  de  la  Cour,  du  1^.   de  Juin  1^29. 
rendu  entre   M^   Charles  Joiian  ,    Curé  de  Baudreville  ,  Se 
M«  Guillaume- Jourdan   Jacquet  :    Autre  Copie  d'Arreft  de 
iaCour,  du  II.  Aouft  1^31.  entre  le  Sieur  de  Normanvil- 
ie  ,  £c  le  Sieur  Curé  d'Agnailleville  :  Autre  Copie  d'Arreft 
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âc  la  Cour ,  du  .2.  Juin  i<î'34*  ^^^^^  ^^  Sieur  de  CoïliBeuf,  &  j 

les  Dames  Abbefle  ,  Prieure  &  Religieufes  de  Villers-Canivet  :  "ZJ,^V 
Autre  Copie  d'Arreft  de  la  Cour,  du  14.  Juillet  1^3^.  entre 
le  Sieur  Curé  de  la  Paroiflfe  d'Agy,  &  Raphaël  Dodin  :  Au- 
tre Copie  d'Arreft  de  la  Cour ,  du  18.  Juillet  1^43.  entre  les 
Sieurs  Curez  de  Saint  Cofme  du  Mont ,  &  Saint  Germain  dé 
Varreville  :  Autre  Coi)ic  d'Arreft  de  la  Cour  ,  du  18.  de  Fé- 
vrier 1^47.  entre  les  Sieurs  Doûetil  &  Beatrix  :  Autre  Copie 
^'Arreft  de  la  Cour,  du  22.  de  Février  1^47.  entre  Pierre  le 
Mercier  &  François  Jpurdan  :  Autre  Copie  d^Arreft  de  la  Cour  ^ 
du  2  5»  Juillet  1^44.  rendu  entre  M^  TKbmas  Morel,  Chanoi- 
nie  à  Baïéux ,.  6c  Pierre  Vaiivillc  :  Copie  de  Sentence  rendue  en 
bailliage  à  Baïeux ,  le  10.  Janvier  1^4.5.  entre  ledit  Sieur  Mo^ 
tel  y  Chanoine ,  &  le  Fermier  des  Dixmes  du  Prieur  de  Saint 
Sremont  :  Copie  de  Sentence  rendue  aux  Requêtes  du  Palais  > 
le  6.Mars  1645.  ^utre  les  Chanoines  de  Baïedx,  &  les  Sieurs 
Goflelin  .%  Copie  d'Arreft  de  la  Cour  ,  du  28.  Février  1647; 
entre  A/ff  Jacques  André, ^Prêtre,. Curé  de  Fréville,  &  M^  Mi-, 
phel  Greard ,  Prêtre  ,  ôt  autres  y  dénommez  :  Cahier  de  Co- 
pie dont  la  première  efl  dudi^  Arreft  de  la  Cour  ,  du  28/  de 
Février  1^47.  entre  ledit  Sieur  Curé  de  Fréville  &  les  y  dé- 
nommez ^  Enfuite  eft^  Copie  d*àutre  Arreft  de  la  Cour  ^  du  21. 
de  Afers  1664^  entre  ledit  Sieur  Curé  de  Fréville  ^&  Loiiis  le 
Métier  :  Copie  d'autre  Arreft  de  la  Cour,  du  19.  Juin  1S6S. 
entre  ledit  Sieur  Curé  de  Fréville^  Hervée  le  Hoîiey  &  autres 
y  dénommez  :  Enfuite  eft  Ecrit  de  Contéftatioh  d'Albert  Au- 
Dril>  du  9.  OAobre  1669.  Vidimus  de  Déclaration  du  Royv 
du  7.  Février  i66j.  concernant  la  Dixme  des  Terres  changées 
de  culture  de  Grains  en  Préries  :  Copie  d'Arreft  de  la  Coiir'^ 
dix  15,  Juillet  1700.  entre  le  Sieur  de  la  Gonniviere  &  le  Sieur 
Curé  de  Beuzeville-fur-le-Vez  :  Vidimus  d'Arreft  de  la  Cour, 
du  3.  Mars  1707.  encre  Antoine  du  Vivier,  &  le  Sieur  Curé 
de  Maifv  :  Vidimus  d'Arreft  de  là  Cou r ,  du  5 .  de  Février  16)6. 
&  Chriftophe  André  :  Copie  collation  née  par  les  Notaires  de 
Baïeux,  le  5,  de  Mars   1745.  contrôlée  à  Baïeux  ledit  jour,/ 
d'Arreft  de  la  Cour  ,  du    i8*  de  Mars  168 1.. entre  M=  Pierre 
le  Roux ,  Prêtre ,  Curé  de  la  Paroifle  du  Breiîil ,  Michel  Re-   , 
gnoult.  Sieur  de  Bavent,  &  les  Sieurs  Abbé  &  Religieux  d'An- 
dainne  :  Acord  fait  le  3.  de  Mars  «  741 .  entre  ledit  Sieur  Chau- 
vin ,  Prêtte  ,  Curé  de  la  Paroi0è  de  TEpiney ,  &  Jacques- 
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—        pTançois  de  la  Vieille  :  Ecrit  contrôlé  à  Ceri(y  ,  le  4.  de  Dëceni'»' 
J7  4^  bre  174Z.  Délibération  des  Habitans  taillables   de  TEpiney*» 
Teflbn,  du  16.  de  Juillet  1741.  contrôlé  à  Cerify  ledit  jour  : 
A<^e  paffê  devant  les  Notaires  de  Cerify-rAbbaïe  ,  le  30.  de 
Mai   1742.    portant    promefle  par   le    Sieur  Je  Beiîf ,    Mar^ 
chand  ,  de  faire    herbager   deux   Porcs   dans   le   Pré    de  là 
Salle  :  Copie  collationnée  p^r  les  Notaires  de  Baïeuz,  le  ii. 
de  Janvier   1745.  contrôlée  à  Baïe^jx  ledit  jour,  de  Somina- 
tion  faite  par  M   Jacques  Du  mont ,  Prêtre ,  Chanoine  à  Baïeux^ 
au  Sieur  de  Longuelandes ,  Ajudicataire  de  la  Terre  du  Sieur 
de  S.  Georges ,  de  lui  païer  la  Dixme  des  Herbages  de  la  Pié<^ 
ce  de  S.  Pierre,  &  d'autres  du  5    Juillet  iCf7i,  Enfuitc  eftla 
Copie  de  TEcrit  de  défenfes  dudit  Sieur  de  Longuelandes  , 
du  1 6.  dudit  mois  :  Sentence  rendue  audk  Siège  du  Bailliage 
de  Baïeux ,  le  i  y.  Odlobre  audit  an ,  entre  ledit  Sieur  Dumont 
Se  ledit  .Sieur  de  Longuelandes  :  Copie  collationnée  de  Senten* 
ce  rendue  amfdites  Requêtes  du  Palais  à  Rouen ,  1«  17.  Juillet 
1^73.  entre  ledit  Sieur  Dumont,  Chanoine,  &  le  Sieur  GiC* 
Jot  :  Autre  Sentence  rendue  audit  Siège  du  Bailliage  à  Baïeux  ^ 
Je  10.  dudit  mois  de  Juillet,  entre  le  Sieur  Chanoine,  Prében- 
de de  Colombieres ,  &  la  Demoifelle  de  Colombieres  &  autres , 
contrôlée  à  Baïeux  le  12.  de  Janvier  1745.  Sentence  rendue 
audit  Siège  du  Bailliage  de  Baïeux,  le  ly,  0£tobre  i6yi.  en* 
tre  M^  Jacques  Dumont ,  Prêtre  ,  Chanoine  de  Colombieres^ 
en  TEglife  Cathédrale  de  Baïeux ,  &  Gédeon  de  Grofburdy , 
Ecuïer  ,  Sieur  de  Longuelandes  :  Ledit  Exploit  d'aélion  ,  re- 
quête dudit  Sieur  Chauvin ,  Prêtre,  Curé  d'Epinev^  du  3.  Mars 
1741.  dont  ci-deffîiseft  fait  mention  ,  contrôlé  à  Cerifjr  le  j. 
Cédule  de  Prefentation  mife  audit  Siège  du  Bailliage  de  Baïeux^ 
le  13.  dudit  mois,  par  ladite  Damoilelle  Bernard  &  fon  fils: 
Ecrit  de  défenfes  fourni  par  ladite  Damoifclle  Bernard  *&roa 
fils ,  fiçnifié  le  19.  Avril  audit  an  :  Ecrit  de  Réponfe  dudit  Sieur 
Chauvin  ,  fignifié  le  zo.  dudit  mois  :  Ladite  Sentence  donc 
apel  en  la  Cour,  du  17.  dudit  mois,  dont  Copie  eft  ci-deflus 
induite  :  Copie  d'Extrait  de  Production  des  qualitez  de  ladite 
Sentence,  du  i  x.  Juillet  audit  an  ,  requête  de  ladite  Damoifelle 
Bernard  &  dudit  Sieur  fon  fils  :  Lettres  d'apel  obtenues  en  la  Chan^ 
celleriedu  Palais  à  Rouen  par  ledit  Sieur  Chauvin,  le  17.  Juin 
audit  an  :  Exploit  de  fiçnification  d'icellesà  fa  requête ,  le  27.  dudit 
mois  y  à  Udite  Damoifelle  Bernard  Se  au  Sieur  fon  fils  ,  avec 
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«ffignatîon  à  ^ax  faite  à  comparoir  en  la  Cour ,  pour  procéder  fur    ' 1 

les  fins  y  contenues,  contrôlée  k  liîgnv  le  x8  Cédule'de  Pre-  j^jJ^J* 
fentation  mife  au  Gréfe  de  la  Cour  ,  le  i8.  Juillet  audit  an  ^ 
par  ledit  Sieur  de  la  Vieille,  tant  pour  lui  que  pour  ladite  Da* 
xnoifelle  Bernard  fà  mère  :  Celle  mife  par  ledit  Sieur  Chauvin  , 
le  19.  Aouft  audit  an  :  Exploit  du  29.  Oâ,ohre  ly^t.  requête 
dudit  Sieur  Chauvin  ^  portant  fignificatioff  dudît  Arreft  de  la 
Cour,  du  13.  Juillet  précédent ,  à,  ladite .DamoifHie  Bernard 
Se  audit  Sieur  fon  fils ,  avec  ailignation  à  eux  faite  à  compa- 
xoir  audit  Siège  du  Bailliage  de  Baïeux  ,  pour  convenir  d'Ex- 
|)erts  ,  contrôlé  à  Ifigpy  le  31.  Cédule  de  Prefentation  mife 
audit  Siège  par,ie4it  Sieur  Bernard  3,  le  3.  de  Novembre  audic 
an  :  Celle  mife  le  17.  dudit  mois  ,  par' ledit  Sieur  Chauvin» 
£crit  fourni  par  ledit  Sieur  Bernard ,  le  6.  de  Décembre  au* 
dit  an.  «  Autre  £çrit  fournji  par  ledit  Sieur  Chauvin  ,  fignifié 
Je  13.  dudit  mois  -  Autre  Ecrit  dudit  Sieur  Bernard  ,  fignifié 
le  4.. de  Janvier.  174,3.  Autre  Ecrit  dudit  Sieur  Chauvin,  fu 
gnifié  le  11*  duqit  mois  :  Autre  Ecrit  dudit  Sieur  Bernard^ 
Kgnifié  le  14»  dudit  mois  .*  Autre  Ecrit  dudit  Sieur  Chauvin^ 
iîgnifié  le  21.  dudit  mois  :  Autre  Ecrit  dudit  Sieur  Bernard, 
•fignifié  le  >o.  dudit  mois  :  Ecrit  de  Griefs  &  de  Moïens  d*a- 
j>el  fourni  en  la  Cour  par  ledit  Sieur  Chauvin  ,  fignifié  le  lo. 
<ie  février  1745*  par  lequel  il  a  conclu  >  à  ce  qu'il  plût  à  la 
Cour ,  mettre  Tapellàtion  &c  ce  dont  eft  apellé  au  néant  ;  té^ 
formant ,  condamner  les  Intimez  au  paiement  de  la  Dixme  des 
fept  Pièces  de  Terres  de  prefent  en  Herbage  ,  à  eux  aparté- 
liantes  en  la  Paroiflfe  d'Epincy-TeflR)n ,  à  due  eftimation  pour 
Tannée  1740.  &  les  années  iuivantes  5. confirmer  le  paiement 
de  la  même  Dixme  à  Tavenir  ,  Se  les  condamner  aux  dépens 
des  Caufes  principales  &  d'apel;  fauf  à  Monfieur  le  Procureur 
Général ,  a  requérir  ce  qu'il  trouvera  convenable  ,  pour  être 
donné  le  Règlement  ordonné  par  la  Cour.  Ecrit  de  Réponfe 
à  Griefs  fourni  en  la  Cour  ,  par  ledit  Sieur  de  la  Vieille  Sc 
ladite  Damoifeile  Bernard  fa  metc  \,  fignifié  le  14.  de  Juillet 
1745.  par  lequel  ils  ont  conclu,  à  ce  qu'il  plût  à  la  Cour^ 
mettre  Tapellation  au  néant  ,  avec  dépens  ;  parce  que  néan- 
moins du  cônfentement  des  Sieur  &  Damoifeile  de  la  Vieille^ 
&  fans  que  cela  puiflfe  tirer  à  confèquence  ,  il  fera  au  choix 
&  option  du  Sieur  Curé,  de  prendre  la. Dixme  de  tous  Fruits 
£c  Herbages  qui  excroitroot fur  toutes  leurs  Terres»  à  due  elH;^ 
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•,   '   ' matioriVoa  de  prendre  la  Phcme^de  tout  ce  qui  eicroîtri  (ta 

/um^^  celles  labourées  depuis  tems*  de  droit  :  Ecrit  de  Kepiiqiies  du- 
dit  Sieur  Chauvin ,  fîgnifié  le  5.  Avril  174^.  Copie  collation<- 
née  d^enquête  faire  le  20.  Octobre  1^054  par  M^  Dufrefne  > 
Enquêteur  à  Baïeux,  requête  du  Sieur  Curé- cte  Gardouville  : 
Copie  callationnée  par  les  Notaires  de  Rôikn,  d*Arreftde  la 
Cour  du  11.  Avril  1680^  rendu  entre  Pierre  le  ÎI0UX  ,  Prê- 
tre, Curé  de  la  ParoifTc  du-  Breuil, .&  le  Sieur  Regnault  :  Co* 
pie  collationnée  d*'enquêtç  faite  audit  Siège  du  Bailliage  de 
Baïéux ,  les  14*  &  i^^*  de  Juin  audit  an  ,  requête  du  Sieur  Re- 

ffioult  de  Bavent^  :  Requête  prèfentée  en  la  Cour  par  ledit 
ieur  Chauvin,,'  le  13.  Janvieir  1747.  pour  faire  recevoir  fie 
joindre  au  Jugement  du  Procès  ,  les  Pièces-  ci-deflus  dûëment 
ibufcrites  d'OrdonnâiKre  ,,  fignîfiée  ledit  jour  :  Inventaire  de 
produiflion  des  Pièces  dudit  Sieur  Chauvin  ^  fignifié  le  i  3»  Avril 
1747^  Mémoire  imiprimë  dud'iç  Siear  de  la  Vieille ,  ôc  de  ladite 
Dainoifelle  Bernard  fa  merci; fignifié- le  VtfV'de  Février  1749.. 
Inventaire  de  production  des  Pièces  diidit  Sieur  Chauvin viîgnifié 
le  13.  Avril  1747.  &  générafemeht  tout  ce  que  lefdites  Parties 
'      eut  clos  ,  mis  ,  écrit  8c  produit  par  devers  la  Cour  :  Conclu- 
fions  du  Procureur  Général  dci  Roy-j  &  ou  1  le  Ka port  du  Sieur 
dé' Moy  -  d*E£tot  ,  Confciller-Çbpimiflaire  ':  Tout  tonfidéfé;; 
La  cour,  toutes  les-  ClVânîibf  es  aflemblées  j  ^  mis  &  met 
ïapellation  &  ce  dont  eft  apel  au  néant  j  amendant  &  réfor- 
mant, a  condamné  Jean  de  la  yieille  &  Catherine    Bernard. 
&  mère  „  à  païer  à  Jean  Chauvin.  ,  Curé  d'Epiney-Tefloh  ,1*: 
Dixme  des.  Pièces  de  Terres  qui    ont  été  précédemment  la- 
bourées &  mifes  en  nature  'd*Herbage$  depuis  quarante  ans  j.. 
du  jour  de  l'Action,  à  due  efemation  5  &  ce,  pour  les  années 
1740   &  les  années  fuivantes ,  ainlî  qu*à  la  conrinuation  à  l'a- 
venir ;  a  évincé  quant  à  prefent^  ledîir  Chauvin  de  fa  ifcmande 
de  la  Dixme  des  autres  Pièces  de  Terres  en  nature  d^Herba-^ 
ges  y  faute  par  lui  de  juftifièr  fa  pbfleïÇôn  fur  icelles  depuis  qua- 
rante ans  :.Fai(ant  droit  fur  leS  plus  aniples  Gonclufions  dix 
Procureur  Général ,  ordonne  que  corifoi-mément  à  TArticle  JL^ 
de  l'Ordonnance  de  Blois,  à  f  Article  XXVIIT.  de  celle  de 
Meluh,  &  aux  termes  de  1* Article  CXVIII.  du  Règlement  de- 
la  Cour,  de  16^6.  1  ufage  obfervé  fiir, chaque  Fonds  dans  char- 
que  Paroifle  pour  la  Dixme  ^  fera  fuivi  y  fans  que  TArreft  dé 
h  Cour,  du  x8.  Février  1^47.  rendu  entre  le  Curé  de  Frévil- 
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'le  &  les  Particuliers  y  dénommez  ,  puiflè  être,  regardé,  comme 
Règlement.,  ni  faire  Loi ,  fînon  entre  les  Parties  avec  lefquelles 
ledit  Arréft  a  été  rendu  :  A  coinpenfé  les  dépens  tant  de  la 
.Caufe  principale  que  d'apel  eptre  ledits  de  la  Vieille  &  Chau- 
vin-, lefquels  paieront  chacun  par  moitié  le  raport  &  couft  du 
.prefent  Arreft }  ordonne  en  outre  que  ledit  prefent  Arreft  fera 
envoie  dans  tous  les  Sièges  du  Reilbrt ,  pour  y  être  regiftré  , 
lu,  publié  &  afiché  aux  Ueu^  ordinaires  :  £n joint  aux  Subfti- 
tuts  du  Procureur  Général,  d'y  tenir  la  main  chacun  en  droit 
ioi ,  ix,  de  certifier  la  Cour  dans  le  jtnois  des  diligences  qu'ils 
auront  pour  ce  faites.  Donné,  à  Rouen  ai  Parlement ,  toutes 
les  Chambres  aiîèmblées ,  le  feiaiéme  jour  de  Juillet  mil  fepc 
cens  quarante-neuf.  Par  la  Cour,  Signé,  AUZANET. 

,  ■  ■•'         ■  •       . ■.■':•.••  ..<     '.  '.-  ' 

Arreft  de  la  Couf  de  Parlement ,  qui  ordonne  que  rAr- 
ticle  VI.  de  TÈdit  de  Henri  II.  du  mois  de  Novem- 
bre 1J54.  enfemble  les  Arrêts  du  Parlement  des  i<^. 
Juin  lyix.  &  ap.  Juillet  1741.  feront  exécutez  fe- 
.  ;  Ion  leur  forme  &  teneur  ;  ce  faifant  ,  que  pat  les 
,  Juges  Roïaux  ou  Hautis  -  Jufticiers  de  chaque  lieu  , 
Touverture  de  la  MoifTon  foit  déclarée  ,  &  le  jour 
cléfisné  dans  l'OrdonnaïKC  qu'ils  rendront;  à.  cet  éfet^ 
fur  la  demande  des  ^bftituts  du  Procureur  GeneraK 


S 


2)ii  zi.  puitln  i749^ 

U  R  la  Remontrance  faîte  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur 
Général  du  Roy  j  Exnofîdve ,  qu'il  efl:  informé  de  Temba- 
ras  où  fe  trouvent  la  plupart  des  Laboureurs  pour  aprofiteir 
leurs  Récoltes  par  la  dilette  des  Ouvriers  j  cette  difette  a  deux 

{>rincipes ,  le  premier ,  eft  la  quantité  de  monde  emploie  dans 
es  Manufaftures  de  toutes  efpéces ,  comme  Draps  ,  Toiles , 
Siamoifes  &  autres  Etofes  $  le  fécond  ,  eft  la  faméantife  de 
quantité  de  Perfonnes  en  état  de  travailler  ,  qui  fe  contentent 
du  fîmple  travail  de  Glanage  :  La  Cour  toujours  atentive  au 
bien  public ,  dont  la  Police  générale  fait  une  des  principales 
parties ,  a  commencé  à  remédiera  ces  abus  par  les  Arrêts  qu'elle 


I74f# 
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S-  •  -  a  rendus  les  i6.  Juin  1721.  &  20.  Juillet  174T.  Mab  îï 
juSi^^'  manque  à  réficacitë  de  ces  remèdes,  la  parfaite  exécution  de 
PArticlè  VL  de  TOrdonnance  dç  Henri.  IL  donnée  à  Paris  aa 
mois  de  Novembre  1554.'  pour  fixer  le  tems  de  Touverture  de 
la  Moîlïbn  ;  Ceft  au  Juge  du  lieu  à  le  déclarer  &  arrêter  pen- 
dant ce  tems  tout  Ouvrage  dans  les  Manufaéhires  5  fe  Bien  pi> 
blic  l'exige  ,  &  le  Confeil  Ta  déjà  ordonné  par  Arreft  du  ly. 
Juillet  1747.  qui  fait  défenfes  oe  travailler  ou  faire  travailler 
dans  les  Manufactures ,  à  Pexcetition  de  celles  de  la  Ville  & 
Banlieue  de  Roiien  &  de  Dernetal ,  depuis  le  premier  Juillet 
juiqu*au  15.  Septembre  de  chaque  année:  :  Il  manqua  i  la  pei> 
fecSlion  de  PArrefï  de  la  Cour  ,  une  indication  à  laquelle  ou 
puifïe  corinôîtrc  ceux  qui  ne  peuvent  réellement  aider  oar  leur 
^travail  à  faire  les  Récoltes  ^&  qui  font  les  feuls  aufqpels  le 
Glanage  doit  être  permis  j  pourquoi  requiert  être  ordonné  ^ 
eue  r Article  VI.  de  Henri  II;  du  mois  de  Novembre  1 554;  en^ 
iemble  Its.  Arrêts  du  Parlement  à^s  16.  Juin  1722..  &  zo.'JjaiU 
let  1741.  feront  exécutez  félon  leuiT  forme  &  teneur  j  ce  fai- 
fant ,  que  par  les  Juges  Roïàux  ou  Hauts- Jùfticiers  de  cha- 

2ue  lieu  ,  Touverture  de  la  Moîfïbn  foit  déclarée  &  le  jour- dé- 
gné  dâ.ns^  TOrdonnance^  qu'ils  rendront  k  cet  éfet  ,  fur  la 
demande  de  fes  SubflitutSr,  laquelle  contiendra  défenies  aux 
Maîtres    des  Manufaélures  y    autres  que    ceux   de   Dérnétal 
&  de  la  Ville  &  Banlieue  de  Rouen  ,  de  donner  du  Travail: 
à    aucuns"  Ouvriers,  depuis  le  jour  indiqué  jufqu'à  la  mi- 
Septembre,  à  peine  de  Cinq  cens  livres  d'Amende  contre  les 
Maîtres  I  &  aux  Ouvriers  de  la  Campagne  ,  de  travailler  ou 
iîler  pendant  le  même-têms  ,  aufdfts  Ouvragips,,  Draps ,  Toi- 
les,  Siamoifès  ou  autres^ Mamifa^k^ires^^  peine  de  Cent  livres 
d'Amende  contre  chacun  d'eux j  que  ladite  Ordonnance  fbit 
afichée  &  publiée  cKague  année  à  TAudience  du  lieu-,  le  jour 
qui  fuivra  le  jour  où  elle  aura  été  rendue ,  &  afichée  à  là  Por^ 
te  de  la  Jtiriidi(3ionf;  que  fans  atendre  là  publication  ni  Pafî- 
che ,  fefdits  Subftituts  loient  tenus  d'avertir  les  Curez  dé  cha- 
que Paroifle  de  la  Campagne  .  par  Lettres  milfives.  dii  conte- 
nu de  ladite  Ordonnance  5  le^ueli  Curez  feront  obligez  d'a- 
vertir leurs  ParoiiSens  le  Di|iiancEe  fuivant  la  réception  de  la- 
dite Lettre  du  contenu  en  icellê  5  que  toute  Pérfènne  fe  prér 
tendant  dans  la  néceflît'é  de  Glaner  &  hors  d'état  de  travailler,, 
jfera  tenue  de  fe  munir  d'un  Certificat  dix  Ciiré  dé  fa  Paroifle, 
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qui  ateftc  fa  néceffité  &  fon  infirmité  j  êtrç  enjoint  aux  Ofï-  ^ 

cicrs  de  Maréchauffêe  de  faire  marcher  fouvent  pendant  la  i7  4^. 
Récolte  leurs  Cavaliers  dans  les  diférens  lieux  de  leur  dépar-    ^*""" 
cément  >  &  d'arrêter  comme  fàinéans  tous  Glaneurs  &  Glaneu- 
fes  qui  ne  feront  pas  munis  defdits  Certificats  j  &  cependant 

{}3Lr  provifioo ,  la  Moiflbn  de  cette  année  être  déclarée  adluel- 
ement  ouverte  5  &  lefdites  défenfes  contre  les  Maîtres  des  Ma- 
Bufadures  y  autres  que  ceux  de  Rouen  &  Dernétal ,  &  contre 
les  Ouvriers  &  Glaneurs  avoir  lieu  ,  du  jour  de  la  publication 
de  TArreft  qui  interviendra  dans  chaque  lieu ,  &  Avertiffèment 
qui  fera  donné  d'icelui  par  chaque  Curé  dans  chaque  Paroifle  | 
éc  pour  que  ledit  Arreft  ibit  notoire  ,  ordonner  qu*il  fera  lu  , 
publié  &  afiché  par-tout  où  il  apartiendra  y  envoïé  dans  tous  les 
Sièges  de  ce  Rem>rt ,  pour  y  être  pareillement  lû ,  publié  &  afiché  y 
enregiftré  &  exécuté  félon  fa  forme  6c  teneur ,  à  la  diligence 
de  {es  Subftituts  aufdits  Sièges ,  qui  feront  tenus  de  le  certifier 
dans  la  quinzaine  des  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites. 
Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire ,  &  oui  le  Raport  du  Sieuir 
Pigou ,  Confeiller-Comnuflaire  :  Tout  confidéré  y  LA  COUR 
à  ordonné  &  ordonne ,  que  l'Article  VI.  de  TEdit  de  Henry  IL 
du  mois  de  Novembre  1554.  enfcmble  les  Arrêts  du  Parlement^, 
du  16%  Juia  171Z.  &  zo.  Juillet  1741.  feront  exécutez  félon  leur 
forme  fie  teneur:  Ce  faifant,  que  par  les  Juges  Roïaux  ou 
Hauts-Jufticiers  de  chaque  lieu  ,  l'ouverture  de  k  Moiflbn  foit 
déclarée,  fie  le  jour  défigné  dans  l'Ordonnance  qu'ils  rendront 
à  cet  éfet ,  fur  la  demande  des  Subflrituts  du  Procureur  Géné- 
ral ,  laquelle  contiendra  défenfes  aux  Maîtres  des  ManufaiSlu- 
res  5  autres  que  ceux  dé  Dernétal  fie  de  la  Ville  &c  Banlieue 
de  Rouen  ,  cle  donner  du  travail  à  aucuns  Ouvriers'  depuis  le 
jour  indiqué  jufqu'à  la  mi  -  Septembre ,  à  peine  de  500  livres 
d'Amende  contre  les' Maîtres  jr  fie  aux  Ouvriers  de  la  Campagne, 
de  travailler  ou  filer  pendant  le  mêrae-tems  aufdits  Ouvrages 
de  Draps ,  Toiles ,  Siamoifes  ou  auçreS  Manufadures,  a  peipe 
de  100  livras  d'Amende  contre  chacun  d'eux  5  que  ladite  Or- 
donnance foitafichée  fie  publiée  chaque  année  à  rAudience^du 
lieu ,  le  jour  qui  fuivra  le  jour  oii  elle  aura  été  rendue  ,  fi£  afi- 
chée  à  la  porte  de  la  Jutifdidfcion  ^  que  fans  atendre  la  publica- 
tion ni  Tafiche  y  lefdits  Subftituts  du  Procureur  Général  feront 
tenus. d'avertir  les  Curez  de  chaque  Paroifle  de  la  Campagne 
par  ^ettres^miiCves  >  duconceau  de  ladite  Ordonnance  ;  lefquels 
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— ^ —  Curez  feront  obligez  d*avcrtîr  leurs  Paix>iflîeiis  le  Dimanche 
'  IJ^^'  fuiv^nt  la  réception  de  ladite  Lettre,  du  contenu  en  icelle  5  que 
toute  Perfonne  fe  prétendant  dans  la  néceffité  de  glaner ,  & 
hors  d'état  de  travailler  ,  fera  tenue  de  fe  munir  d'un  Certificat 
du  Curé  de  fa  Paroifle ,  qui  atefte  fa  néceffité  &  fon  infirmité. 
Enjoint  aux  Oficiers  de  Maréchauflee  de  faire  marcher  fouvent 

{>endant  la  Récolte  leurs  Cavaliers  dans  les  diférens  lïcùx  de 
eur  Département ,  &  d'arrêter  comme  fainéans  tous  Glaneurs 
&  Glaneufes  qui  ne  feront  pas  munis  dcfdits  Certificats  ;  & 
cependant  par  provifion  ,  déclare  la  Moidbn  de  cette  année 
^uellement  ouverte  ,  &  lefdites  défenfes  contre  les  Maîtres 
des  Manufa(flures ,  autres  que  ceux  de  Rouen  &  Dernétal ,  8e 
contre  les  Ouvriers  &  Glaneurs ,  avoir  lieu  dans  chaque  lieu , 
du  jour  de  la  publication  du  prcfent  Arreft  &  Avertiflcment , 
qui  fera  donné  d'icelui ,  par  chaque  Curé  dans  chaque  Paroifle  ; 
&  pour  (jue  le  orefent  Arreft  fçit  notoire,  ordonne  qu'il  fera 
lu  ,  publié  &  anché  par* tout  oîi  il  apartiendra ,  &  envoie  dans 
tous  les  Sièges  de  ce  reflbrt  pour  y  être  pareillement  lu  ,  publié , 
ehregiftré  &  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur ,  à  la  diligence 
des  Subftituts  du  Procureur  Général  aufdits  Siéjçes  ,  le^uels 
feront  tenus  de  certifier  la  Cour  dans  la  quinzaine ,  dés  dili- 
gences qu'ils  auront  pour  ce  faites.  A  Rouen  en  Parlement , 
le  II.  Juillet  I749,  Par  la?  Cour  ,  Signé,  AUZANET. 


Edit  du  Roy  ,  concernant  les  Etabliffemens  &  Aquifî- 
tions  des  Gens  de  Main-motte. 

Du  mois  £Aoufii74g. 


Aouft. 


LOUIS  ,  par  la  grâce  dé  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  prefens  &  à  venir  ,  Sa  lût.  Le  defîr  que 
Nous  avons  de  profiter  du  retour  de  la  Pak-,  pour  maintenir 
de  plus  en  plus  le  bon  ordre  dans  ^intérieur  de  nôtre  Roïau- 
me.  Nous  fait  regarder  comme  un  des  principaux  objets  de 
nôtre  atention  ,  les  inconvéniens  de  la  multiplication  des  Eta^ 
bliCïèmens  de  Gens  de  Main-rnorte ,  &  de  la  facilité  qu'ils  trou- 
vent à  aquérir  dés  Fonds  naturellement  defîinez  à  la  fubfiftance 
&  à  la  confervation  des  Familles*  Elles  ont  fouvent  le  déplaifîr 
de  s*en  voir  privées ,  foit  par  la  difpofîtion  que  les  Hommes  ont. 
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à  former  des  Etabliflcmens  nouveaux  qui  kur  foient  propres  ,  — 
&  faflent  pafler  leur  Nom  à  Ja  Poftérité  ,  avec  le  Titre  de  "^^J|- 
Fondateur  i  foit  par  une  trop  grande  afedion  pour  des.  Etablit 
femens  déjà  autorisez  j  dont  pîufieurs  Teftateurs  préfèrent  Tia- 
térêt  à  celui  de  leurs  Héritiers  légitimes.  Indépendamment 
même  de  ces  motifs  ,  il  arrive  fouvent,  que  par  les  Ventes  qui 
fe  font  à  des  Gens  de  Main-morte  ,  les  Biens- immeubles  qui 
paflent  entre  leursmaihs,  cèdent  pour  toujours  d'être  dans  le 
Commerce  ^  enfortc  qu'une  très-grande .  partie  des  Fonds  de 
•nôtre  Koiaume,  fe  trouve  aéluellement  poffôdée  par  ceux  donc 
les  Biens  ne  pouvant  être  diminuez  par  des.  Aliénations,  s'aug- 
mentent au  contraire  continuellement  par  de  nouvelles  aqui- 
fitions.  Nous  fçavons  que  les  JR.ois  nos  prédécefleurs  ,  en  pro- 
tégeant Ics^  Etablif&mens  qu'ils  jugeoient  utiles  à  leur  Etat, 
ont  fou  vent  renouvelle  les  dSéfcnfes  d'en  former,  .de  rnouvfcaux  . 
Éms  kur.  autorité  ^  &  le  :  fèu:  Roy  ^  njocrc  très-jlio0ôré  Seigneur  - 
&c  Bifaïeul ,  y  ajouta  des  peines  lévéres  par  i^  Lettres  Patentes 
en  forme  d'Edit  ^  du  mois  de  Décembre  i666.  Il  eft  d'ailleurs 
dans  notre  Roïaume  un  genre  de  Biens  ^  tels  quelles  Fiefs  Se 
les  Ceniives  y  dont  les  Etabliflèn>ens ,  mêa^e  les  plus^autorifez, 
pouvoient  être  contraints  à  vuider  leurs  mains  ;  parce  qu'en 
diminuant  psir  Taquifition  qu'ils  en  faifoiént ,  les  Droits  dûs  à 
pôtre, Domaine ,  ils  diminuoient  auffi.céux  des  Seigneurs  par-)- 
ticuliers ,  loi^fque  les  Ponds  aquis  étçient  dans  leur  mouvaqce  ; 
&  ils  ne  pouvoient  s'afranchir  de  cette  obligation ,  qu'en  obceb- 
nant  des  Lettres  d'amortifTement ,  qui  ne  xlevoient  leur  être 
acordées  qu'en  coùiioiflïniîà  de  caufé,  &  toujours  relativement  ' 
au  bien  de  l'Etat  :  Mais  ce  qui  fembloit  devoir  arrêter  le  pro- 
grès de  leurs  Aquifîtions  ,  a  fervi  au  contraire  à  l'iaiugmenter  y 
contre  l'intendon  dn  LégiffateorvpAr  iufagc  qui' s^eft introduit 
de  recevoir  d'eux ,  fahs  aucbÀ/Cxamen  ,  le  Droit  d'Ambrtifle* 
inent  qu'ils  fe  font  porter  fans:  peînéiâ  p^ïer  ,  dans  l'efpérahcc 
de  iaire  mieux  valoir  les  Fonds  qu^ilsaoucroicnt,  que  les  an- 
ciens Propriétaires*  La  mukiplicatioa  aes  Rentes  confldtuées 
fur  des  Particuliers ,  a  contriDué,  encore  à  l'acroiidement  des 
Biens  poUSdez  par  les  Xiens*  de  Mainriborte  j  parce  qîfii  arrive 
fbùvcnt ,  ou  par  la  négligmccdaiiDcbiBèur  îaquirer  les* arréra^-^ 

rj  de  ces  Rentes  ;-oii' parties  cîilaû^enrené^qui  furvienhcntdan^ 
fortune  ,  ou'ils  trquvent'  le  moïên  de  devenir  .Propriétaires 
des  fonds  mêmes  fiir  -kfquclalflles.  létoknc  cbnftitu^es,  Ik  fâ 
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.  font  fervis  enfîa  de  la  voie  du  Retrait  féodal  ,  pour  réunir  à 

'  aÎiJl  ^^^^  Domaine  les  Fiefe  vendus  dans  leur  mouvance  :  plufîeurs 
Coutumes  y  à  la  vérité  y  les  ont  déclarez  incapables  d'exercer 
ce  droit  $  mais  le  (îlence  des  autres  donne  lieu  de  former  un 
doute  fur  ce  fujet,  qui  ne  peut  être  entièrement  réfolu  que 
par  nôtre  autorité.  Le  meilleur  ufage  que  Nous  {mi/Iîons  en 
faire  dans  une  matière  fi  importante  ,  eu:  de  concilier  y  autant 
qu'il  eft  pofEble ,  l'intérêt  des  Fainilles  avec  la  faveur  des  Eta- 
bliflemens  véritablement  utiles  au  Public  :  C'efl  ce  que  Nous 
nous  propofons  de  faire  ,  {bit  en  Nous  réfervant  aautorifer 
ceux  qui  pouroient  être  fondez  fur  des  motifs  fufîfans  de  Religion 
&  de  Charité ,  foit  en  laiflant  aux  Gens  de  Main-morte  déjà  éta* 
blis  y  la  faculté  de  Nous  expofer  les  raifons  qui  peuvent  Nous 
porter  à  leur  permettre  d'aquérir  quelques  Fonds  ,  &  en  leur 
.  confcrvant  une  entière  liberté  de  pofleder  des  Rentes  confli- 
tuées  fur  Nous ,  ou  fur  ceux  qui  lont  de  la  même  condition 
qu'eux  y  dont  la  jotiiflance  leur  fera  fouvent  plus  avantageufe , 
6c  toujours  plus  convenable  au  bien  public  y  que  celle  des 
Domaines  ou  des  Rentes  hypotéqtiées  fur  les  Biens  des  Particu- 
liers. A  CES  CAUSÉS,  &  autres  confîdérations  à  ce 
Nous  mouvantes  ,  de  l'avis  de  noore  Confeil  y  &  de  notre 
certaine  fcience  y  pleine  puidance  de  autorité  Roïale  y  Nous 
avons  par  notre  prefent  Edit  perpétuel  fie  irrévocable,  dit , 
iktué  &  ordonné ,  difons  ,  flatuons  fie  ordonnons  ,  Voulons  fie 
Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Renouvellant  en  tant  que  de  bcfoin  ,  les  défenfes  portées 
par  les  Ordonnances  des  Rois  nos  Prédéceflèurs ,  voulons  qu'il 
ne  puifle  être  fait  aucun  nouvel  Etabliflèment  de  Chapitres, 
Collèges,  Séminaires,  Maifons  ou  Communautez  Religieufés, 
même  fous  prétexte  d'Hofpices  ,  Congrégations ,  Confréries , 
Hôpitaux  ,  ou  autres  Corps  fie  Communautez,  foit  Ecléfiafli- 
ques ,  Séculiers  ou  Réguliers ,  foit  Laïques  >  de  quelque  qualité 
qu'elles  foient  ;  ni  p^rcfillcmcnt  aucune  nouvelle  ércAion  de 
Chapelles  ou  autres  Titres  de  bénéfices ,  dans  toute  l'étendue 
de  nôtre  Roïaume,  Terres  fie  Païs  de  nôtre  obéiflance  -y  fi  ce 
n'eft  en  vertu  de  nôtre  PermifSon  exprefle  portée  par  nos  Lettres 
Patentes ,  enregiflrées  en  nos  Parlemens  ou  Confeils  fupérieurs , 
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cliacun  dans  fon  reflbrt,  en  la  forme  qui  fera  prefcrite  ci-après, 

II.  Défendons  de  faire  à  Ta  venir  aucune  difpofîtion  par  ASte 
de  dernière  volonté ,  pour  fonder  un  nouvel  Etabliflèment  de 
la  qualité  de  ceux  qui  font  mentionnez  dans  T Article  précédent , 
ou  au  profit  de  Personnes  qui  feroient  chargées  de  former  ledit 
£tablifiement 9  le  tout  à  peine  de  nullité}  ce  qui  fera  obfervé, 
quand  même  la  difpofîtion  feroit  faite  à  la  charge  d'obtenir 
nos  Lettres  Patentes. 

III.  N'entendons  comprendre  dans  les  deux  Articles  précé- 
dens  3  les  Fondations  particulières  qui  ne  tendroient  à  Téta- 
bliflèment'd'aucun  nouveau  Corps ,  Collège  ou  Communauté , 
ou  à  rércûion  d'un  nouveau  Titre  de  bénéfice,  &  qui  n'au- 
roient  pour  objet  que  la  ^lébration  de  Méfies  ou  Obits ,  la 
fubfiflance  d'Etudians ,  ou  de  pauvres  Ecléfiaftiques  ou  Sécu- 
liers ,  des  Mariages  de  pauvres  Filles ,  Ecoles  de  Charité  ,  fou- 
lagement  de  Prifonniers  ou  Incendiez  ,  ou  autres  œuvres  pieufès 
de  même  nature,  &  également  utiles  au  Public  i  à  l'égard  def- 

Îuelles  Fondations ,  if  ne  fera  point  nécefl[aire  d'obtenir  nos 
.ettres  Patentes  ,  &  il  fufira  de  faire  homologuer  les  Aâ:es  ou 
Difpofitions  qui  les  contiendront ,  en  nos  Parlemens  &  Con- 
feils  ftipérieurs,  chacun  dans  fbn  Reflbrt ,  fur  les  Conclufions 
ou  Requititions  de  nos  Procureurs  Généraux  :  Voulons  qu'il 
fbit  en  même*tems  pourvu  par  nofdits  Parlemens  ou  Confeils 
fupérieurs ,  à  l'admmiflration  des  Biens  deflinez  à  l'exécution 
defdites  Fondations  ,  &  aux  Comptes  qui  en  feront  rendus. 

IV.  Ceux  qui  voudront  faire  par  des  AGtes  entre-vifs ,  un 
nouvel  Etabliiiement  de  la  qualité  mentionnée  dans  l'Article  I. 
feront  tenus,  avant  toute  donation  ou  convention,  de  Nous 
faire  prefènter  le  projet  de  VA€te ,  par  lequel  ils  auront  inten- 
tion de  faire  ledit  Etabliflèment,  pour  en  obtenir  la  permifiion 
par  nos  Lettres  Patentes I  lefquelles  ne  pouront  être  expédiées, 
s'il  Nous  plaît  de  les  acorder ,  qu'avec  la  claufe  expreuc  ,  que 
dans  r Aâ:e  qui  fera  paflX  pour  confommer  ledit  Etabliflèment , 
il  ne  poura  être  fait  aucune  adition  ni  changement  audit 
projet ,  qui  fera  ataché  fous  le  Contre-fcel  de  nofdites  Lettres 
Patentes  ;  &  après  l'enregiflrement  defdites  Lettres ,  ledit  Aéke 
fera  paflè  dans  les  formes  requifes  pour  la  validité  des  Contrats 

.  ou  des  Donations  entre^vifs.   . 

V.  Déclarons  que  Nous  n'acorderons  aucunes  Lettres  Paten- 
tes pour  permettre  un  nouvel  Etabliflèment,  qu'après  Nous  être 


1749. 

Aouft. 
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_._  fait  informer  exadement  de  l'objet  &  de  Tutilité  dudit  Etablie 
V^/l'  femcnc.  nature,  valeur  &  quaJitez  des  Biens  deftinez  à  le 
doter,  par  ceux  qui  peuvent  en  avoir  connoiUance,.  notam- 
ment par  les  Archevêques  ou  Evêques  Diocéfains ,  par  les  Juges 
Roïaux  ,  par  les  Oficiers  municipaux  ou  Syndics  fies  Commu* 
.nautez ,  par  les  Adminiftrateurs  des  Hôpitaux  ,  par  les  Supé- 
rieurs des  Communautez  déjà  établies  dans  les  lieux  où  Ton 
propofera  d*en  fonder  une  nouvelle  j  pour ,  for  le  compte  qui 
Nous  en  fera  par  eux  rendu ,  chacun  en  ce  qui  peut  le  concer- 
ner ,  fuivant  la  diférente  nature  des  Etabliilèmens ,  y  être  par 
Nous  pourvu  aind  qu'il  apartiendra. 

VL  Lorfqu'il  y  aura  lieu  de  faire  expédier  nos  Lettres  Pa* 
tentes  ,   pour   autorifer  PEtabliflemisnt  propofé  ,  il   fera  fait 
mention  exprej[Ie  dans  lefdites  Lettres  ,  ou  dans  un  Etat  qui 
fera  annexé  fous  le  Contre-£:el  d'icelles ,  des  Biens  deftinez  à  la 
dotation  dudit  Etabliflement  ,  fans,  que  dans  la  fuite  il  puifle 
en  être  ajouté  aucuns  autres  de  la  qualité  marquée  par  1  Arti« 
çle  XIV.  qu*cn  fe  conformant  à  ce  qui  fera  réglé  ci-après ,  fur 
les  aquititions  qui  feroient  faites  par  des  Gens  de  Main-morte^ 
ce  que  Nous  voulons  être  pareillement  obfervé  ,  même  à  l'égard 
des  Etabliffemens  déjà  faits  en  vertu  de  Lettres  Patentes  due- 
ment  enregiftréçs  ;  &  ce  ^  nonobftant  toutes  Claufès  ou  Permit 
i^ons  générales ,  par  lefquelles  ceux  qui  auroient  obtenu  lefdites 
Lettres ,  auroient  été  autorifez  à  aqiiérir  des  Biens-fonds  in-> 
diftinélemenc  ,   ou  jufqu'à  concurrence  d*vine  certaine  fomme^ 
î  VIL  Lefdites  Lettres  Patentes  feront  communiquées  k  iiotre 
Procureur  Général  en  nôtre  Parlement  ou  Confcil  fupéricur  ^ 
dans  le  refTort  duquel  ledit  Etabliflement  devra  être  fait,  pour 
être  par  lui  fait  telles  Requifîtions,  ou  pris  telles  Conclufîons 
qu'il  jugera  à  propos  ;  &  lefdites  Lettres  ne  pouront  être  en-r 
regiftrées  qu'après  qu'il  aura  été  informé  à  fa  requête ,  de  la 
commodité  ou  incommodité  dudit  Etabliflement ,  &  qu'il  aùr^ 
été  donné  communication  defdites  Lettres  auX  Perfonnes  dé-- 
nommées  dans  l'Article  V.  ei-delTus ,  fuivant  la  nature  dudit 
Etabliffement  :  comme  auiE  aux  Seigneurs  dont  les  Biens  fe- 
ront mouvans  immédiatement ,  en  Fief  ou  en  Roture ,.  ou  qui 
ont  la  Haute-JufUce.fïir  lei^its  Biens,  même  aux  autres  Per- 
fonnes dont  nos  Parlemens  ou  Confeils  fupérieurs  jugeront  à 
propos  d'avoir  l'avis  ou  le  confentement  y  &  feront  lefiïites 
tormalitez  obfervées  y  à  peine  de  juillité-. 
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vin.  Les  opofitions  qui  pouront  être  formées  avant  Tenre- 
giftrement  defdites  Lettres  ,  comme  aiiffi  celJes  qui  le  feroient  Aouft. 
après  ledit  enregiftrement ,  feront  communiquées  à  nôtre  Pro- 
cureur Général ,  pour  y  être  fur  fes  Conclufîons ,  ftatué  par  nof- 
dits  Parlemens  ou  Confeils  fupérieur$ ,  ainfi  qu*il  apartiendra. 

IX.  De/îrant  aflurer  pleinement  l'exécution  des  difpofîtions 
ÀVL  prefent  Edit  ,  concernant  les  Etabliffèmens  mentionnez 
dans  l'Article  I.  déclarons  nuls  tous  ceux  qui  feroient  faits  à 
Tavenir  ,  fans  avoir  obtenu  nos  Lettres  Patentes ,  &  les  avoir 
fait  enregiftrer  dans  les  formes  ci-deflîis  prefcrites.  Voulons  que 
tous  les  A£tes  &  Difpofîtions  qui  pouroient  avoir  été  faits  ert 
leur  faveur  ,  direftement  ou  indire£tement ,  ou  par  lefqucls  ils 
4uroient  aquis  des  Biens  de  quelque  nature  que  ce  foit ,  à  titre 
gratuit  ou  onéreux,  foient  déclarez  nuls ,  fans  qu'il  foit  befoiri 
d'obtenir  des  Lettres  de  refcifion  contre  lefdits  AAes  j  &  que 
ceux  qui  fe  feront  ainiî  établis,  oti  qui  auroient  étéchareez  de 
former  ou  admîniftrcr  lefdits  Etabliflemens  ,  foient  déchus  de 
tous  les  Droits  réful tans  defdits  Aftes  &  Difpofitions  ,  mêmc^ 
de  la  répétition  des  fommes  qu'ils  auroient  païées  pour  lefdites 
Aquifîtions ,  ou  emploïées  en  Conftitution  de  Rentes  5  ce  qui 
fera  obfervé  ,  nonobftant  route  prefcriptian  &  tous  confente- 
mens  exprès  ou  tacites  ,  qui  pouroient  avoir  été  donnez  à 
^exécution  defdits  A£les  ou  Difpofitions. 

X.  LesEnfans  ou  préfomptifs  Héritiers  feront  admis,  même 
du  vivant  de  ceux  qui  auront  fait  lefdits  Adtcs  ou  Difpofitions, 
à  reclamer  ley  Biens  par  eux  donnez  ou  aliénez  :  Voulons  qu'ils 
en  foient  envoïez  en poflcffion  ,  pour  en  joiiir  en  toute  propriété , 
avec  reftitution  des  fruits  ou  arrérages ,  à  compter  du  jour  de  la 
demande  qu'ils  en  auront  formée  :  Laiflbns  a  la  prudence  des 
Juges  d'ordonner  ce  qu'il  apartiendra,  par  raport  aux  joîiiflances 
ëcnuës  avant  ladite  demande,  &  le  contenu  au  prefent  Article 
aura  lieu  pareillement  après  la  mort  de  ceux  qui  auront  faits 
lefdits  Aétes  ou  Difpofitions  ,  en  faveur  de  leurs  Héritiers  , 
Succeflèurs  ou  Aïans-caufe  j  le  tout  à  la  charge  ,  qu'encore  que 
la  faculté  à  eux  acordée  par  le  prefent  Article  n'ait  été  'exercée 
aue  par  l'un  d'eux ,  elle  profitera  égafement  à  tous  Ces  Cohéri- 
tiers ou  aïant  le  même  droit  que  liii ,  lefquels  feront  admis  a 

Î^artager^avec  lui ,  fuivant  les  Loix  &  Coutumes  des  Lieux  , 
es  Biens  reclamez  ,  foit  pendant  la  vie  ou  après  la  mort  de 
celui  qui  aura  fait  lefdits  A£te$  ou  Difpofitiâns* 
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-  XI.  Les  Seigneurs  dont  aucuns  defdits  Biens  £eronc  tenus 
'  749.  immédiatement  y  foit  en  Fief  ou  en  Roture  ,  &  qui  ne  feront 
pas  eux-mêmes  du  nombre  des  Gens  de  Main*morte ,  pouront 
aùflî  demander  à  en  être  mis  en  polleffion  ,  avec  reftitution  des 
joiiiflànces  ,  à  compter  du  jour  cle  la  demande  qu'ils  en  forme- 
ront i  à  la  charge  néanmoins  ,  qu'en  cas  que  les  Perfonnes 
mentionnées  en  TArticlc  précédent  forment  leur  demande  ^ 
même  poftéfieurement  à  celle  defdits  Seigneurs ,  ils  leur  feront 

{>référez  :  comme  auffi  que  lefdits  Seigneurs  feront  tenus  do 
eur  remettre  lefdits  Fonds  ^  fi  lefdites  Perfonnes  en  forment  Ja. 
demande  dans  l'an  &  jour ,  après  le  jugement  oui  en  aura  mis 
lefdits  Seigneurs  en  poflefGon  j  auquel  cas  y  les  fruits  échus 
depuis  ledit  jugement  jufqu'au  jour  de  ladite  demande ,  demeu- 
reront aufdits  Seigneurs  :  Voulons  que  la  propriété  defdits 
Fonds  leur  foit  aquife  irrévocablement ,  s'il  n'a  point  été  formé 
de  demande  dans  ledit  délai  $  &  lorfque  lefdits  Seigneurs  feront 
du  nombre  des  Gens  de  Main-morte ,  il  y  fera  pourvu  ,  ainfi 
qu'il  fera  marqué  par  L'Article  fuivant. 

XII.  Enjoignons  à  nos  Procureurs  Généraux  dans  chacun 
de  nofdits  Parlement  &  Confèils  fupérieurs ,  de  tenir  la  main 
à  l'exécution  du  prefent  Edit ,  concernant  lefdits  Etâbliffemens  j 
&  ea  cas  de  négligence  de  la*  part  des  Parties  ci-deflus  mca^ 
tionnées,  il  fera  ordonné  furie  Requifitoire  de  nôtre  Procureur 
Général ,  que  faute  paè  les  Perfonnes  dénommées  en  l'Article  X. 
&  par  les  Seigneurs  qui  ne  feroient  Gens  de  Main-morte  y,  de 
former  leurs  demandes  dans  le  délai  qui  fera  fixé  à  cet  éfet ,  & 
qui  courra  du  jour  de  la  Publication  &  Afiches  faites  aux  lieux 
acoûtumezde  l'Arreft  qui  aura  été  rendu  ,  lefdits  Biens  feront 
vendus  au  plus  ofrant  &  dernier  enchérifleur  j  &  que  le  prix. 
en  fera  confifqu^  à  nôtre  profit,  pour  être  par  Nous  aplîqué  à 
tels  Hôpitaux  ,  oii  emploie  au  foulagement  des  Pauvres ,  ou  à 
tels  Ouvrages  publics  que  Nous  jugerons  à  propos* 

XIII.  A  l'égard  des  Etabliflèmens  de  la  qualité  marquée  pai^ 
TArticle  I.  qui  feroient  antérieurs  à  la  publication  du  prefent 
£dit  y,  voulons  que  tous  ceux  (]ui  auront  été  faits  depuis  les 
Lettres  Patentes  en  forme  d'Edit^du  mois  de  Décembre  1666^ 
ou  dans  les  50.  années  précédentes,,  fans  avoir  été  autorifez 
par  des  Lettres  Patentes  bien  &  duëment  enregiftrées ,  ioient 
déclarez  nuls  ,  comme  auflî  tous  A£fces  ou  Difpofitidh^  faits." 
«n  leur  &veur  i^ce  qui  aura  lieu  nonobftant  toutes  Claufes  ou 
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Dîfpofîtions  générales  ,  par  lefquelles  il  auroit  été  permis  à  des  . 

Ordres  ou  Communautez  régulières  ,  d'établir  de  nouvelles  V^" 
Maifons  dans  des  lieux  qu'ils  jugeroienc  à  propos  :  Nous  réfer- 
vant  néanmoins  à  Tégard  de  ceux  defdits  Ecabliflemens  qui 
fublîftenc  paifiblemenc ,.  &c  fans  aucune  démande  en  nullité 
formée  avant  la  publication  du  prefent  Edit  ,  de  Nous^ 
Élire  rendre  compœ  ,  tant  de  leur  objet  que  de  la  nature  Se 
quantité  des  Biens  dont  ils  font  en  pofleffion ,  pour  y  pourvoir 
ainfî  qu'il  àpartiendra  ^  foit  en  leur  acordant  nos  Lettres  Pa- 
tentas ,  s'il  y  échet ,  foit  er%  réunifiant  lefdits  Biens  à  des  Hôpi- 
taux ou  autres  Etablilïèmcns  déjà  autorifez  ,  foit  en  ordonnant 
qu'ils  feront  vendus,  &  que  le  prix  en  fera  apliqué ,  ainfi  qu'il 
«ft  porté  par  l'Article  précédent. 

XIV.  Faifons  défenfes  à  tous  les  Gens  de  Main-morte  d'aque^ 
rir  y  recevoir  ,  ni  poffêder  à  l'avenir  aucun  Fond«  de  terre  ^ 
Maifons^  Droits  réels  ,  Rentes  foncières  ou  non  rachetables  , 
même  des  Rentes  conftituées  fur  dés  Particuliers  ,  fî  ce  h'eft 
après  avoir  obtenu  nos  Lettres  Patentes  pour  parvenir  à  ladite 
aquifition  ,  &  pour  l'amortifiement  defdits  Bicnsj  &  après  que 
lefdites  Lettres,  s'il  Nt>us  plaît  de  les  acorder,  auront  été  enre- 
giftrées  en  nofdites  Cour  de  Parlement  ou  Confeils  fupérieurs  ,- 
çh  la  forme  qui  fera  ci-après  prefcrite  ,  ce  qui  fera  obfervé , 
nonobftant  toutes  Claufès  ou  Difpoiitions  générales  qui  au- 
soient  pu  être  inférées  dans  les  Lettrçs  Patentes  ci-devant  obte- 
nues par  les  Gens  de  Main-morte,  par  lefquelles  ils  auroient 
été  autorifez  à  recevoir  ou  aquérir  des  Biens-fonds  indiftin£le- 
ment ,  ou  jufqu'à  concurrence  d'une  certaine  fbmme. 

XV.  La  difpofîtion  de  l'Article  précédent  fera  obfervée ,  même 
à  l'égard  des  Fonds ,  Maifons ,  IDroits  réels  &  Rentes  qui  fe- 
roient  réputez  Meubles  ,  fuivant  les  Coutumes  ^  Statuts  6c 
Ufages  des  lieux, 

XV  L  Voulons  auflî  que  la  diipofîtion  de  l'Article  XIV.  {bit' 
exécutée,  à  quelque  titre  que  lefdits  Gens  de  Main -morte 
puiflcnt  aquérir  les  Biens  y  mentionnez,  foit  par  Vente  ,  Aju- 
dication ,  Echange  ,  Ceflîon  ou  Tranfport ,  même  en  paiement 
de  ce  qui  leur  feroit  dû^,  foit  par  Donations  entre-vifs,  pures 
&  fimples ,  ou  faites  à  la  charge  de  Service  ou  Fondations  ;  & 
en  général  pour  quelque  câufe  gratuite  ou  onéreufe  que  ce 
puiflc  être, 

XVII... Défendons  de  ^rc  à  i^àveoir  aucune  Difpofition  de 
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—  4^rniéfc  volonté  ,  pour  donner  aux  Gens  de  Main-morte  de« 
AouA  '  èiens  de  la  qualité  marquée  par  TArticle  XIV.  Voulons  que 
Icfdites  Difpofitions  foient  déclarées  nulles ,  quand  même  cllç% 
feroient  faites  à  la  charge  d'obtenir  nos  Lettres  Patentes  5  ou 
qu'au  lieu  de  donner  direcSkement  Icfdits,  Biens  au fdits  Gens  de 
Main-morte  ,  celui  qui  en  auroit  difpoféaaroit  ordonné  qu'ils  > 
feroient  vendus  ou  régis  par  d'autres  Perfonnes ,  pour  leur  en 
remettre  le  prix. ou  les  revenus.  . 

.  XVIII.  Déclarons  n'avoir  entendu  comprendre  dans  la  idiA 
pofition  des  Articles  XIV.  XV.  XVL  &  XVIL  ci^dcflus ,  letf 
Rentes  conftituées  fur  Nous  ^  bu  fur  le  Clergé  ^  Diocèfes , 
Pais  d'Etats,  Villes,  ou  Communautés;  que  Icfdits  Gens  de 
Main-morte  pouront  aquérir  &:  recevoir  ,  fins  être  obligez 
d'obtenir  nos  Lettres  Patentes  ;  Voulons  qu'ils  en  foient  dif- 
penfez  ,  même  pourxellcs  qu'ils  ont  aquifes  par.  le  paffè. 

XIX.  Voulons  qu'à  l'avenir  il  ne  puiflfc  être  doniié  ni  aquis 
pouf  l'exécution  des  Fondations  mentionnées  en  l'Article  IIL 
que  des, Rentes  de  la  qualité  marquée  par  l'Aiticle  précédent, 
lorfque  lefdites  Fondations  feront  Faites  par  des  Difpofitions  de 
dernière  volonté  j  &  fi  elles  font  faites  par  des  A(9kes  entre-vifs , 
il  ne  poura  être  donné  ou  laquis  ,  pour  l'exécution  defdites 
Fondations  ,  aucuns  des  Biens  énoncez  dans  l'Article  XIV. 
qu'après  avoir  obtenu  nos  Lettres  Patentes  ,  &  ks  avoir  fait 
enregiftrer  ,  ainfî  qu'il  eft  porté  par  ledit  Article  9  le  tout ,  à 
peine  de  nullité. 

.  XX.  Dans  tous  les  cas  où  il  fera  nécefifaire  d'obtenir  nos 
Lettres  Patentes ,  fuivant  ce  qui  eft  porté  par  les  Articles  XIV. 
'  &  XIX.  elles  ne  feront  paf  Nous  acordées ,  qu*après  Nous  être 
fait  rendre  cdïnptc  de  la  nature  &  valeur  des  Biens  qui  en  fe- 
ront l'objet  ,  comme  auffi .de  l'utilité  &  des  inconvéniens  de 
l'aquifîtion  que  lefdits  Gens  de  Main-morte  voudroient  en  faire , 
où  de  la  Fondation  à  laquelle  ils  feroient  deftinez. 

XXI.  Lefdites  Letti^es  Patentes,  en  cas  que  Nous  jugions  à 
propos  de  \e^  acorder  ,  ne  pouront  être  enregiftrées  que  fur  les 
Conclufions  dé  nos  Procureurs  Gcnérau5t  ^  après  qu'il  aura  été 
informé  de  la  conamodité  ou  incommodité  de  l'Aquifîtion  ou 
de  la  Fondation  ^  &  qu'il  aura  été  donné  communication  de(r 
dites  Lettres  aux  Seigneurs  dont  lefdits  Biens  feroient  tenus 
immédiatement ,  foit  en  Fief  ou  en  Roture /ou  qui  y  auroient, 
Ja  Juftice  ,  mêtn^.aux  autr^  P^rfonaôs  dont  nofciites  Cours  de 
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Parlemens  ou  Confcils  fupérieurs  jugerôienc  à  propos  de  pren-  ^ 

dre  les  avis  ou  le  confentement  j  Se  s'il  furvient  des  Opofitions  ,  *  ^  4^. 
foit  avant  ou  après  renregiftrement  dcfdites  Lettres ,  il  y  fera    ^ 
ftatué  fur  les  Conclufîons  de  nofdits  Procureurs  Généraux , 
ainfî  qu'il  apartiendra. 

XXII.  Défendons  à  tous  Notaires  ,  Tabellions  ,  ou  autres 
Oficiers  ,  de  paflèr  aucun  Contrat  de  Vente ,  Echange ,  Do- 
nation ,  Ceflîon  ou  Tranfport  des  Biens  mentionnez  dani 
TArticle  XIV.  ni  aucun  Bail  k  Rente,  oto  Coni|:itution  de. 
Rente  fur  des  Particuliers,  au  profit  defdits  Gens  de  Main- 
morte y  oi»  pour  Texécution  dcfdites  Fondations  ,  qu'après 
qu'il  leur  fera  aparù  de  nos  Lettres  Patentes  &  de  l'Arreft 
d'enrcgiftrement  d'içélles  j  defquellei  Lettres  &  Arreft  il 
fera  fiiit  mention  exprefle  dans  lefdits  Contrats  ou  autres 
A£tes ,  à  peine  de  nullité ,  d'interdiélion  contre  lefdits  Notaires, 
Tabellions  ou  autres  Oficiers,  des  dommages  &  intérêts  des 
Parties  ,  s'il  y  échet ,  &  d*une  Amende -qui  fera  arbitrée  fuivant 
Texigehcedes  cas  ,  laquelle  fera  aplîquéej  fçavoir,  un  tiers  au 
Dénonciateur ,  un  tiers  k  Nous ,  &  un  tiers  au  Seigneur  dont 
les  Biens  feront  tenus  immédiatement  j  &  en  cas  qu'ils  fbient 
tenus  direéfcement  de  nfetre  Domaine ,  ladite  Amende  fera  apli- 
qiiée  à  nôtre  profit  pour  les- deux  tiers. 

XXIIL  II  ne  fera  expédié  à  Tavenir  aucune  Quitance  du 
Droit  d'Amortiflement  qui  ferbit  du  pour. les  Biens  delà  qualité 
marquée  par  l'Article  XlV.  ^ï\  n'a  eeé  juftifié  de  nofdites  Let- 
tres patentes  &  Arreft   d'enregiftrcmenc  d'iceUesj  dcfquelles 
Lettres  &  Arreft  il  fera  fait  mention  dans  lefdites  Quitances 
ce  qui  fera  exécuté ,  à  peine  de  nullité  ,,&  en  outre  de  confif- 
cation  au   profit  dé  l'Hôpital  général  le  plus  prochain  ,  des        ^ 
fbmmes  qui  auroient  été  pàTée^- pour  l'amortiflement  defdits        ^ 
Biens  avant  lefdites  Lettres  &  Arreft.  Voulons  que  ceux  qui  les 
auroient  païées  ,  ne  puifïcnt  être  admis  à  obtenir  dans  la  fuite 
des  Lettres  Patentes  pour  raifori  des  mêmes  Biens,  Nousréfer- 
vant  au  furplus  d'expliquer  plus  amplement  pos  intentions  fur 
les  jCas  où  le  Droit  d'Amortifïement  fera  dû ,  fie  fur  la  quotité 
dudit  Droit.  ,   .  . 

.XXIV.  Défendons  à  toutes  Perfonnes  de  prêter  leurs  nom^ 
à  des  Gen^  de  Main -morte  jpour  Taouifition  ou  la  jouiflance 
des  Biens  de  ladite  qualité ,  a  peine  de  trois  mijîc  livres  d'A- 
mende ,  aplicable*  ainfi  qu'il   eft  porté  par  l'Article  XXIL 
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__  même  fous  plus  grande  peine  ,  fuivant  rexigence  des  cas. 

1 7  4P*  XXV.  Les  Gens  de  Main-morte  ne  pouront  exercer  à  l'avenir 
aucune  A£lion  en  Retrait  Féodal  ou  Seigneurial  ,  à  peine  de 
nullité  ;  à  Téfct  dequoi ,  Nous  avons  dérogé  &  ^dérogeons  à 
toutes  Loix  ,  Coutumes  ou  Ufages  qui  pouroient  être  à  ce  con- 
traires j  fauf  aufdits  Gens  de  Main-morte  à  Te  faire  païer  les 
Droits  qui  leur  feront  dûs  fuivant  les  Loix ,  Coutumes  ou 
Ufages  des  lieux. 

XXVL  Dans  tous  les  cas  dans  lefquels  les  Biens  dé  laaua*' 
lité  marquée  par  TArticle  XIV.  pouroient  échéoir  auidits 
Gens  de  Main-morte ,  en   vertu  des  Droits  atache?  aux  Sei-: 

fneuries  à  eux  apartenantes ,  ils  feront  tenus  de  les  mettre  hors, 
e  leurs  mains  dans  un  an  ,  à  compter  du  jour  que  lefdits 
Biens  leur  auront  été  dévolus^  fans  qulls,  puiflènt  les  faire 
pafler  à  d'autres  Gens  de  Main-morte,  ou  emploïer  le  prix 
defdits  Biens  à  en  aquérir  d'autres  de  la  même  qualité  j  &  faute 
de  fatisfaire  à  la  prefente  difpoQtioh  dans  ledit  tems ,  lefdits 
Biens  feront  réunis  à  nôtre  Domaine ,  fi  la  Seigneurie  aparte- 
nante  aufdits  Gens  de  Main -morte  eft  dans  nôtre  mouvance 
immédiate  \  Se  fi  elle  relevé  des  Seigneurs  particuliers ,  il  leur 
fera  permis ,  dans  le  délai  d'un  an  ,  après  l'expiration  dudit 
tems  ,  d'en  demander  la  réunion  à  leurs  Seigneuries  ;  faute  de 
quoi  ,  ils  demeureront  réunis  de  plein  droit  à  notre  IDomaine  , 
&  les  Fermiers  ou  Receveurs  de  nos  Domaines ,  feront  les  dili- 
gences ôc  pourfuites  nécefïaires  pour  s'en  mettre  en  pofTeffipn. 
XXVIL  Pour  afl[urer  l'entière  exécution  des  difpofitions 
portées  par  les  Articles  XIV.  XV.  XVL  XVIL  XIX.  XX- 
XXL  &  XXV.  ci-deflus,  concernant  les  Biens  de  la  qualité 
marquée  aufdits  Articles  ,  voulons  que  tout  ce  qui  eft  contenu, 
dans  l'Article  IX.  au  fujet  des  nouveaux  Ecabliflemens  noti> 
autorifez ,  foit  obfervé  par  raport  aux  Difpofitions  ou  A£les 
par  lefquels  aucuns  defdits  Biens  auroient  été  donnez  ou  alié- 
nez ,  contre  ce  qui  eft  réglé  par  le  prefeiit  Edit  à  des  Gens 
de  Main-morte  ,  Corps  ou  Communautez ,  valablement  éta- 
blis ,  ou  pour  l'exécution  des  Fondations  ci-deflTus  mentionnées. 
Voulons  pareillement  que  les  Perfonnes  dénommées  aux  Arti- 
cles X.  &c  XI,  puiflent  repérer  lefdits  Biens  ,  ainfi  qu'il  eft  porté 
aufdits  Articles  $  &  qu'en  cas  de  négligence  de  leur  part ,  ils; 
foient  vendus  fur  la  requifition  de  nôtre  Procureur  Général , 
fuivant  ce  qui  eft  prefcrit  par  l'Article  XII. 
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XXVIII.  N'eotendons  rien  innover  en  ce  qui  concerne  les        — 
Dirpoiicions  ou  A<Sbes  ci-devant  faits  en  faveur  des  Gens  de  ^l^^ 
Main-morte  légitimement  établis,  ou  pour  l'exécution  defdites      ^ 
Fondations ,  lorfque  lefdites  Difpofitions  ou  Adkcs  auront  une 
date  autentique  avant  la  publication  des  Prefentes  ,  ou  auront 

été  faits  par  des  Perfonnes  décédées  avant  ladite  Publication  $ 
&  les  conteftations  qui  pouroient  naître  au  fujet  defdites 
Difpofitions  ou  A<Stes ,  feront  jugées  par  les  Juges  qui  en  doi- 
vent connoître,  fuivànt  les  Loix  èc  la  Jurifprudence  qui  avoient  / 
lieu  avant  le  prefent  Edit ,  dans  chacun  des  Païs  du  reflbrt  de 
nofdits  Parlemens  ou  Confeils  fupérieurs. 

XXIX.  Toutes  les  demandes  qui  feront  formées  en  exécution 
des  difpofitions  du  prefent  Edit ,  feront  portées  diredkement  en 
la  Grand'Chambre ,  ou  première  Chambre  de  nofdites  Cours 
d«  Parlement  on  Confeils  fupérieurs ,  &c  ce  privativement  à  tous 
autres  Juges,  pour  y  être  ftatué  fur  les  Conclu  fions  de  nôtre 
i^rocureur  Général  ,  dérogeant  à  cet  éfet  i  toutes  Evocations , 
Committimus  ou  autres  Privilèges  acordez  par  le  paffê ,  ou  qui 
pouroient  l'être  dans  la  fuite  à  tous  Ordres  ,  même  à  TOrdre 
de  Malte ,  &  à  celui  de  Fontcvrault ,  ou  à  toutes  Congréga- 
tions ,  Corps ,  Communautez  ou  Particuliers  ,  lefquels  n'auront 
aucun  éfet  en  cette  matière* 

SI  DONNONS  EN  Mandement  à  nos  amez  & 
féaux  Confcillers  les  Gens  tenans  notre  Cour  de  Parlement  de 
Roiien ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire  ,  publier 
&  cnregiflrer  ,  &  le  contenu  en  icelui  garder  &  obfèrver  de  point 
en  point  félon  fa  forme  &  teneur,  nonobflant  tous  Privilèges 
&  autres  chofes  à  ce  contraires  :  C  a  bl  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftable  à  toujours,  Nous  y  avons 
fait  mettre  nôtre  Scel.  Donne'  à  Verfailles  au  mois  d'Aoufl, 
Tan  de  grâce  mil  fept  cens  quarante-neuf,  &  de  nôtre  Régne 
le  trente -quatrième.  Signé  ,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le 
Roy,  Phelypeaux.  Vifa,D  aguesse  au.  VûauConfeil, 
Machault.  Et  fcellé  d'un  grand  Sceau  de  Cire  verte. 

Lu,  public   &  regiftré  U  grande  jludUnce  de  la  Cour  feantt.    A  Rouen 
en  Tarlemem ,  le  2t.  OSobre  1749*    Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 
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Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  rendu  eh  interpréta- 
tion de  l'Article  IV.  du  Règlement  des  Tutelles  de 
i(> 7 3 .  ordonne  que  T Aïeul ,  foit  Paternel ,  foit  Mater- 
nel ,  poura  intenter  A(3:ion  en  retrait  de  Ces  petits* 
Enfans  mineurs  j  encore  bien  que  le  Père  defdits 
Mineurs  foit  vivant  »  &c  quand  même  lefdits  Mineurs 
auroient  un  autre  Tuteur  établi  par  Juftice. 

Du  6.  A^ujt  ir49* 

•  T  T  EU  par  la  Cour ,  toutes  les  Chambres  zQhmhlées ,  l'Arreft 

*7  49.  V  rendu  le  13.  Juin  1747*  entre  le  Sieur  jQfeph  Lihaut^ 
^^'  Marchand,  Aïeul  maternel  &  Tuteur  naturel  des  Enfens 
mineurs  de  Guillaume  Havard  ,  &  de  feue  Marie-Anne  Ha- 
▼ard  ,  apellant  de  Sentence  rendue  par  le  Bailly  Haut-Jufticier 
d'Aubigny,  au  Siège  de  Triqucville,  le  4.  Février  1747, d'une 
part  y  Dame  Mariç  Bayvel ,  veuve  de  M*^  Jean-Jacques  JuUien , 
Sergent  Roïal  ,  &  Prifeur^Vendeur  de  Biens  en  la  Ville  & 
Mairie  du  Pontaudemer  ,  intimée  audit  Apel  ,  d^aurre  part.  ^ 

{)ar  lequel  la  Cour  ,  Parties  ouies  &  le  Procufeur  Général  fur 
'Apel  y,  les  a  apointées  au  Confeil  y  pour  être  fait  Règlement 
toutes  les  Chambres  aflèmblées  ^  (lénifié  le  ii.  Juillet  audit 
an ,  avec  déclaration  de  faire  mettre  le  Procès  en  diflrribution  , 
ladite  Sentence  dont  apel  en  la  Cour  ,  ci-deflus  datée  , 
rendue  entre  le  Sieur  Joieph  Libaut ,  Marchand  ,  demeurant 
au  Pontaudemer,  au  nom  &  comme  Tuteur  naturel  ôclégitimc 
de  Marie-Anne  &  Elifabech  Havard  fes  petites  Filles  mineures  ^ 
fortics  de  Guillaume  Havard,  &  de  feue  Marie-Anne  Lihaut  , 
^  en  cette  qualité  demandeur  en  Clameur  par  lui  intentée ,  le 
6  de  Décembre  1746.  pour  retirer. à  droit  cie  fang  &  de  proxi- 
mité de  lignage  des  mains  de  Marie- Anne  Bayvel,  veuve  de 
M^  Jean- Jacques  Jullien  ,  Sergent  y  demeurante  au  Pontaude- 
mer ,  une  Maifon  fîtuée  dans  la  grande  rue  dudit  Pontaudemer  , 
bornée  &  défîgnée  dans  ladite  Clameur  ,  &c  tout  &c  autant  qu'il 
en  a  été  généralement  vendu  par  ledit  Lihaut  à  ladite  veuve 
5ullien  de  la  Boullais  >  par  Contrat  (bus  feing  pafle  entre  les 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       413 

Parties  le  17.  de  Juin  i74<î.  contrôlé  &  iôfînué  à  Pontaudemer 
Icr  14.  de  Novembre  audit  an  ,  fans  néanmoins  aucun  agrément 
de  quelques  Difpofitions  emploïécs  dans  ledit  Contrat ,  &  con- 
tre lesquelles  ledit  Lihaut  en  Ton  nom  perfonnel  ,  fe  feroit 
réfcrvé  de  reclamer  ainfi  qu*il  apartiendra  ,,  aux  obéïflances  de 
rembourfer  ce  qui  conviant  fuivàot  qu*il  eft  au  long  mentionr 
né  en  ladite  Clameur ,  iignifiée  requête  dudit  Lihaut  à  ladite 
veuve  Jullien  par  Exploit  de  Sanfon  ,^  Huiflîer ,  du  7*  de  Dé^ 
cembre  174^.  contrôlé  à  Pofttaudemer  ledit  jour  par  Lecoimte, 
avec  fômmation  faite  à  ladite  JuUien.de  fe  tranlporter  parde-* 
va»t  les  Notaires  du  Pontaudemer  ,  le  Vendredi  enfuivant , 
dix  heures  dé  niatin ,  aux  fins  de  faire  remife  des  chofes  cla- 
ix>ées  )  aux  obéïflances  portées  audit  Exploit  j  &  à  fon  refus  ^ 
Aflîgnation  lui  auroit  été  donriée  à  comparoir  audit  Siège  de 
Policaudemer  ,  pour  y  être  condamnée  ;  &  ladite  Jullien  aïant 
fait  défaut  devant  leldits  Notaires  ,  ledit  Lihaut  en  auroit  dé- 
livré Ade  qu*il  auroit  fait  fignifier  à  ladite  Jullien ,  qui  àurçit 
foûtenu  que  ledit  Lihaut  devoit  être  déclaré  non-recevableen 
fa  Clameur ,  avec  dépens  j  ledit  Lihaut  n'étant  qu*Aïeul  ma- 
ternel defdits  Mineurs  de  Guillaume  Havard  ,  au  nom  defbuels 
&  fous  la  qualité  de  leur  Tuteur  naturel  ,  il  a  formé  TAàioa 
eh  Clameur  dont  il  s'agit  >  que  le  Père  defdits  Mineurs  eft 
aâuellement  vivant  ,  ainfi  que  leur  Aïeul  paternel  ;  &  que 
dans  cette  difpofition  ,  s'il  y  avoit  eu  une  Action  en  Clameur 
lignagére  à  intenter  au  nom  defdits  Mineurs  ,  elle  n'auroit 
pu  être  formée  que  par  le  Père  ;  par  laquelle  Sentence  il  eft 
dit,  après  avoir  entendu  les  Parties  en  leurs  foûtiens  &  défen- 
fes  ,  oui  le  Procureur  d'Ofice  en  fa  Conclufion  ,  Nous  avons 
ledit  Lihaut ,  déclaré  non-^recevabk  à  fa  Clameur ,  avec  dépens  ; 
vu  auffi  les  Pièces  qui  -ont  été  clofes  par  lefdites  Parties  ,  fça- 
voir  le  Contrat  pafl[e  devant  les  Notaires  du  Pontaudemer  le  9. 
de  Juillet  1731.  de  vérité  faite  par  le  Sieur  Antoine  Heufle  , 
Marchand  ,  au  Sieur  Jofeph  Linaut ,  dé  deux  Maifons  y  dé- 
nommées ,  fituées  en  la  grande  rue  du  Pontaudemer  ,  Paroifl^ 
de  S.  Oiien  :  Mandement  obtenu  le  5.  Avril.  174^.  du  Bailly 
d'Annebaut ,  au  Siège  d'Aubigny  ,  par  ladite  Bayvel  pour  y 
faire  aproch^r  ledit  Lihaut ,  pour  procédçr  fur  les  fins  y  con- 
tenues :  Exploit  de  fignificattdn  d'icelui  du  6.  dudit  mois  : 
Requête  de  ladite  Bayvel  audit  Lihaut  ,  avec  Aflîgnation  à  lui 
faite  à  comparoir,  audit  Siégé  d'Aubigny  ,  pour  procéder  en 
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conféquence  dudit  Mandement ,  contrôlé  à  Pontaudemer  le  7^ 
Sommation  d'Audiehce  de  ladite  Bayvel ,  du  zj.  dudit  mois  i. 
Copies  d'Affignations  données  ,  requête  du  Procureur  du  Roy 
du    Bailliage   du   Ponta«4emer  ,  le  id.  dudit  raeds  ,  aufdits 
Lihaut  &  Bàyvd ,.  pour  procéder  audit  Siège  fiir  lloftance 
ci-deflîis ,  &  faire  dire  que  dëfenfes  feront  faites  de  procéder 
audit   Siège  d'Aubigny  :  ACtcs  de  Prefentations  mifcs  audit 
Sîége  du  Pontaudemer  ,  par  ladite  Bayvel  &  ledit  Lihaut  le 
29.  dudit  mois  :  Copie  d'Ade  du  Procureur  Fifcal  delà  Hautc- 
Juftice  d'Aubigny  du  13.  de  Juin  audit  an  :  Aâ:e  dudit  Lihaut 
du  premier  de*^  Juillet  audit  an  :  Ledit  Contrat  de  Vente  faite 
.  par  ledit  Lihaut  à  ladite  Bayvel  ci-deflîis  daté  &  induit  :  Le-» 
dit  Exploit  de  Clameur  duait  Lihaut,  auffi  ci-deflus  daté  & 
induit  :  Défaut  pris  par  ledit  Lihaut  le  9.  Décembre ,.  dcfdits 
Notaires  du  Pontaudemer  ,  à  rencontre  de  ladite  Bayvel  ;  La-? 
dite  Sentence  dont  apel  ea  la  Cour  ,.  ci-deflus  datée  :  Lettres 
d'apel  obtenues  en  la  Chancellerie  par  ledit  Lihaut,  le  8.  de 
Février  audit  an  :  Exploit  de  (îgnification  d'icelles  à  fa  requête,, 
le  14.  dudit  mois  ,  à  ladite  Bayvel ,  avec  Affignation  à  elle  faite 
k  comparoir  en  la  Cour  ^  contrôlé  au  Pontaudemer  ledit  jour  r 
Cédille  de  Prefentation  dudit  Lihaut  dur  7.  Avril  audit  an  i 
Perquifîtion  faite  au  Gréfe  de  la  Cour  par  ladite  Bayvel ,  le 
12.  dudit  mois  :   Ecrit  de  Griefs  &  de  Moïens  d'apel  ,  fourni 
en  la  Cour  par  ledit  Lihaut.,  (ignifié  le  17.  de  Janvier  mil  fept 
cens  quarante-htiit,  par  lequel  il  a  conclu  à  ce  qu*il  plût  à  la. 
Cour ,  mettre lapellation  &  cedont  eft  apelau  néant  ^  corrigeant 
&  réformant ,  dire  à  bonne  cauiè  TA^kion  en  Clameur  par  lui 
intentée,  avec'dépens  des  Cau fes  principales  &  d'apel  :  Ecrit 
de  réponfe  à  Griefs  fourni  à  la  Cour  par  ladite  Bayvel,  le  18^ 
de  Mai  audit  an  :  Mémoire  imprimé  dudit  Lihaut,  figaiRéle  8^ 
de  Janvier  1749.  Autre  Mémoire  imprimé  de  ladite  Bayvel  , 
iîgnifié  le  17.  de  Mai  audit  an  ;  &  généralement  tout  ce  que 
fcfdites   Pàrries  ont  clos,  mis,  écrit  &   produit  pardevers  la 
Cour  :  Cenclufions  du  Procureur  Général  du  Roy  ,  &  oiii  le 
Raport  du  Sieur  Guenet  de  Si  Juft  ,  ConfeillcDCommiflaire; 
Tout  confidéré  ; 

LA  COUR,  toutes  les  Chambres  aflemblées  ,  fur  PApel 
dudit  Lihaut ,  aïant  égard  aux  faits  particuliers  du  Procès  en 
queftion  ,  a  mis  &  met  les  Parties  hors  de  Cour  ;.a  compenfé- 
les  dépens  de  ta  Caufe  d'apel,  païera  ledit  Lihaut.  le  Raport  fie 
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couft  du  preT^c  A^ceft}  &  fài£int  Réglemeot,  en  intcrpré-  ■     ■ 
tattt  l'Arpcle  IV.  du  R.églement  des  Tutelles  de  1^73.  a  ordonné  '^^* 
que  l'Aïeul ,  foit  paternel ,  foit  maternel ,  poura  intenter  Adion     "" 
en  jetrait  au  nom  de  ies  petits-£nfàns  mineurs  ,  encore  bien 
que  le  pete<iei3it5  MinçursJToii  viviwt,  ,^  quand  même  lefdits 
Mineur^,  «uroic^t  «n  Autre, ijuteutét^bU  pari J^iftice.  Donne'  à 
RoâenL.eiv.Pîtriçirifflt;.,  :  togtes.  les  r,Gitwmbres  ii0ètnblée* ,  Iq 
fiyd^mf  |dtjrd*Aio'qft  mil  :fept  cens  quarante-neuf.  Parla  Cour  y 
Signé,  AUZANrE.l'..-  -,  --• 

Déclaration  «Ju  Roy  v'^u^'^*^^"^^  la  conrinuaHoh  de 
la  perception  dû  doublement  des  Droits  du  Dom-aine  > 
Barrages  ,  Poids-le-Roy  de"  Paris  ,  &  autres  Droits  y 
énoncez ,  pejndaot  lç:)Bail  de  Jean  Gira/din  ^  Ajudi- 
catairedfis  Fernies^  Générales  lunifis* 

'  '        "Du  2u  Otlohre  i  f  4'9* 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  gc'de  ^  '     ' 
Navarrç  l  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront ,  ôdob^*, 
Salut.  Par  notre  P^cjburation  du  trjeize  Qâ;obre  mil  fcpt  cens 

3uarante-ttQis  y  Nqus  levons  prorogé  pendant  iix  années  le 
Qublemenc  des  Droits  du  Domaine ,  Barrages  &  Poids-le-Roy 
de  Paris  ^  le  Droit  d'augmentation  ou  rehauflement  du  Stl  qui 
fe  confomme  &  ie  diftribuë  dans  l'intérieur  de  nôtre  Province 
de  Franche-Comté  y  les  Quatre  ibis  pour  livre  des  Qroits  de 
nos  Fermes ,  1^  Droits  de  Cpurt^eçs-Jaugem-iS ,  le$.I^oit9  d'Infr 

{^eâbeurs  aUx.  Boucheries- 8c  aux  BoiHbns,  ôc  Deux  {oU  ppui; 
ivre  d'iceux ,  \ts  Droits  manuels  fur  les  Scis ,  .enferabJe  Its 
Droits  réfervez  dans  les  Cours  ,  Chancellerie|5 ,  Préfidiaqx  j 
Bailliages  &  autres  Sièges  &  JuriAlK^ions ,  |p9UFr  ùx  annéies  i 
2c  par  Texamen  que  r^Tous  ayons  ^^t  de  j^'écatrprejrentde  nos 
Fim^ncesi,  .Nous  avons  ^reconj^  qp^^Ln^jnous./pçi-met  pfts  encore 
de  donner  à  nos  Sujets  îe  fou  lacement  oue  Nops  foubaiterions 
pouvoir  leur  procurer  j  &  qu'il  eft  inaifpenfable  de  proroger 
U  levée  des.fufdits  Droits  ,tpls  qu'ils,fubfiftent  &  fe  perçoivent 
aAuellement  ;"  fuivant  nos  Edits  &^  Déclarations  ^.  A  C  JES 
CAUSES,  &  autres  à  ce,  Nous  mouvantes  ^  de  l'avis  dé 
notre  t^onfeil  ^  ù  de  notre'  certaine  fcience  y  pleine  puiilance 
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-_  -^  &  autorité  Roïalc ,  Nous  avons  dit ,  déclaré  &  ordonné  ;  & 
«  7  4^*  par  ces  Prefentes  Ggnées  de  notre  main  ,  difons ,  déclarons  & 
odobrc.  ^j.jQjjj^Qns  ^  Voulons  &  Nous  plaît ,  eue  le  doublement  des 
Droits  du  Domaine ,  Barrages  fie  Poids-le-Roy  de  Paris ,  le 
Droit  d'augmentation  ou  rehauflèment  du  Sel  qui  ie  confbmme 
&  diftribuë  dans  l'intérieur  de  la  Province  de  Franche-Comté  , 
les  Droits  de  CourtietsKjaugeurs ,  ceux  d'Infpeûeurs  aux  Bouy- 
chéries  8c  aux  Boifibns  y  fie  Deux  fols  pour  livre  d'iceux ,  fie 
les  Droits  manuels  fur  les  Sels  ,  continuent  d'être  levez  fie 
perçus  jufqu'au  dernier  Septembre  mil  fept  cens  cinquante-fîx , 
enfemble  les  anciens  fie  nouveaux  Deux  fols  pour  livre  des 
Droits  de  nos  Fermes  ^  jufqu'audit  j^ur  y  pour  les  parties  de 
nos  Fermes  qui  finiflent  audit  jour  j  fie  jufqu'au  dernier  Décem- 
bre de  ladite  année ,  pour  la  Ferme  des  Domaines  ,  Contrôle 
des  AéJtcs  des  Notaires  fie  fous  Signatures  privées;  petits  Sceaux , 
,  Infînuations  ,  Centième  denier  ,  Gréfes  ,  Formule  dans  les 
Provinces  où  les  Aides  n*ont  point  cours  ,  £c  autres  Droits 
|oints  à  la  Ferme  des  Domaines  qui  y  font  fujets  ;  le  tout, 
conformément  aux  Edits  fie  Déclarations  qui  ont  prorogé  tous 
lefdits  Droits.  Voulons  au  (fi  que  les  Droits  réfervez  dans  les 
Cours  y  Chancelleries  y  Préfidiaux  y  Bailliages  fie  autres  Sièges 
fie  Jurifdiâions  y  continuent  d'être  levez  fie  perçus  jufbu'audit 
jour  dernier  Décembre  mil  fept  cfens  cinquante-fix  y  à  J'excep- 
tion  de  ceux  éteints  fie  fupnmez  par  nôtre  Déclaration  du 
trois  Aouft  mil  fept  cens  trente-deux  ,  fie  à  la  rédu£bion  aux 
trois  quarts  fie  moitié ,  fie  conditions  y  portées.  SI  DONNONS 
£N  Mandement  à  nos  amez  fie  féaux  les  Gens  tenans  notre* 
Cour  de  Parlement  à  Rouen  y  que  ces  Prefentes  ils  aïent  à 
faire  lire  ,  publier  fie  rceiftrer ,  fie  le  contenu  en  icelles  garder , 
obferver  fie  exécuter  feîon  leur  forme  fie  teneur ,  nonobftant 
Clameur  de  Haro  ,  Chartre  Normande  fie  Lettres  à  ce  con- 
traires :  C  ▲  R  tel  €ft  nôtre  plaifîr.  En  témoin  dequoi ,  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  Sçel  à  cefdites  Prefentes.  Donne'e  à 
Fohtaîn^blciaùr^levîhgt-uriiéme  |our  d*0£l:obre,  Tan  de  grâce 
mil  fept  cens  quarante-neuf ,  fie  de  nôtre  Régne  le  trente- 
cinquième.  Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas  ^  par  le  Rov  , 
Phelypeaux.  Vu  au  Confeil ,  Machault.  Et  fcelléc 
grand  Sceau  de  Cire  jaune. 

Luè\  publiée  &  regiprée  ^  la  grande  Audience  de  la  Cour  fekntt*  A  Rouen 
9n  tarlement  ,  h  i6.  /anvicr  nje.  Sîgné ,  A  U  Z  A  NE  T. 
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Déclaration  du  Roy ,  portant  dcfenfes  aux  Nouveaux 
Convertis  de  vendre  leurs  Biens  fans  Permiflion. 

Dh  to.  FévriiT  iJS^* 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de -^ — ^ 
Navarre  :  A  tous  ceux  cjui  ces  prefentes  Lettres  verront ,  Février 
^  A  L  u  T.  Par  nptre  Déclaration  du  zo.  Février  1747.  Nous  au- 
rions fait  défenfes  à  ceux  de  nos  Sujets  qui  auroient  été  de  la 
Religion  prétendue  Réformée  ,  de  vendre  fans  Permiffion ,  a 
compter  du  i%.  Mars  de  ladite. année  1747.  leurs  Biens  immeu- 
bles ,  &  runiyerfàlité  de  leurs  Meubles  \  èc  les  mêmes  raifons 
qui  Nous  ont  déterminé  à  la  rendre,  fubiiftant  encore  ,  Nous 
avons  eûiimié  à  propos  de  renouveller  ces  défenfes  pendant  un 
pareil  délai  :  A  CES  CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mou- 
vans  ,  Nqus  avons  dit  ,  déclaré  &  ordonné  par  ces  Prefentes 
.ijgnées  de  nôtre  main,  difons,  déclarons  &;  ordonnons,  Vou- 
lons &;  Nous  plaît,  que  les  précédentes  Déclarations  foient 
exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  ^  &  conformément  à  icelles , 
;Nous  avons  fait  6c  faifons  très-exprefles  inhibitions  &  défenfes 
-^  ceux  de  nos  Sujets  qui  ont  fait  Profeflîon  de  la  Religion  pré- 
:tenduë  Réformée,  de  vendre  durant  le  tems  de  trois  ans,  à 
.compter  du  douz^  Mars  prochain ,  les  Biens  immeubles  qui  leurs 
ftpa^rtiennent ,  &  Tuniverfalité  de  leurs  Meubles  &  Efets  mobi- 
Ji^ers  ,  fans  en  avoir  obtenu  la  Permiffion  de  Nous  ^   par  un 
brevet  qui  fera  expédié  par  l'un  de  nos  Secrétaires  d'Etat  &  de 
.nos  Cotnmandemei» ,  pour  la  fbmme  de  trois  mille  livres  aù- 
«deflûs  s  &  d^s  Intendàns  &  Commiflaires.  départis  pour  l'exé- 
cution de  nos  O^rcs  dans  les  Généralitez  bu  Provinces  oii  ils 
font  demeura  ns,  pour  les  fommes  au-deflbus  de  trois  mille 
livre?  :  Nous  faifons  pareillement  défenfes  à  nofdits  Sujets  de 
difpofer  de  leurs  Biens  immeubles ,  &  de  Tuniverfàlité  de  leurs 
Meubles  &  Efets  mobiliers    par  donation   entre -vif?  durant 
lefdites  trois  années,  fi  ce  n'efl  en  faveur  &  par  les  Contrats 
de  Mariage  de  leurs  Enfans  &  petits-Enfans  ,  ou  de  leurs  Hé- 
ritiers préfomptifs  démeurans  dans  le  Roïaume,  au  défaut  de 
Defcendans  en  ligne  dircde }  Nous  avons  déclaré  &  déclarons 
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m  nulles  toutes  les  dîfpofîtions  que  nofdits  Sujets  pouroient  faire 

liyiic^'/^ntre-yifs  de  leurs  Immeubies'en  tout  ou  en  partie,  ou  de  i*a- 
niverfaliçé,  de  leurs^  Meu|)les  &  Efets  mobiliers ,  enfemble  tous 
Contrats,  Quitartceis  &  autres' Adléis  qui  feront  pafleZ  pour  rai- 
fon  .de  ce  durant  lefdits  trois  ans ,  au  préjudice  &  en  fraude 
des  Prefentes  i  déclarant  auffi  nuls  les  Contrats  d'Echange  que 
nofdits  Sujets  pouroient  faire  pendailt  ce  tems ,  au  cas  qu'ils 
fortifient  de  nôtre  Roïaume ,  &  qu'il  fe  trouvât  que  les  chofes 
'  oqu'ils  auroientrbçâcs  ea  échange^  ^â^hlf{eâi  un  tiers  tùehns  que 
,cHles  qu'ils  aurbient  données  :  Voulons  ,  qût  lorfqué  lis'fiieôs 
4e  noidits  Sujets  feront  vendus  en  Juftice  ou  âbândonnfez  par 
éuxià  leurs  Créanciers  en  paiement  des  dettes,  pendant  lefdites 
trpis  années^  iefdits  Créancier;  ne  puiflentêtre  colloquez  uti- 
Jientcntdans  les  otdres:&  ptéférences  aiie"ron.eà  fera',  qu'en 
,jraportant  les  Contrats  en  bonne  &  due  fot-me,  âc  les  Titres 
de  leurs  dettes  devant  ceax:  qui  feront*  lefdits  ordres- &  préfé- 
rences ,  ni  en  toucher  le  prix ,  &^  de  faire  ajuger  &  prendre  la 
totalité  ou  partie  defdits  Biens  en  paiement  des  fbmmes  à  eux 
ducs  ,  qu'après  avoir  afîrmé  préalableipenc  &  en  perfonne  par- 
devant  le^Jugë  qui  fèia  l'ordre.  &  préférence  |fî  on  les  pour- 
fuit  en  Juftice  ou;pardevant  le  Juge  du  lieu  où  ils  fe  feront  à 
^'amiable  que  leurs  dettes  £3nt  férieufes ,  &c  qu'elles  leur  font 
dues  éfeélivement  $  le  tout ,  à  peine  de  confîfcation  des  fotnmes 
par  eux  touchées  ,  ou  des  Biens  immeubles  ou  £fèts  qui  leur 
auront  écé  ajiigez  ou  délaiflèz ,  en  cas  que  les  Titres  par  eux 
raportez  ,  bu  que  les  afirmations  qu'ils  ^tirônr  faites  ne  fe  troiï- 
vafTent  pas  véritables.  SI  DONNONS  en  Mànôement  à 
nos  amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement 
de  Roiien  ,  que  ces  Prefentes  ils  aïent  à  feire  enregiflrer ,  & 
^  .le  contenu  en  icelles  earder  bc  obferver  félon  ix  forme  6c  teneur  $ 
C  A  K  tel  efl  nôtre  pTaifîr  :  En  témoin  dé  quoi ,  Nous  y  avons 
fait  mettre  nôtre  Scel.  Donn  e'e  à  Verfainés;  le  dixième  jour 
du  mois  de  Février  ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  cinquante ,  8c 
de  nôtre  Régne  le  trente-cinquième.  Signé  ,L  OUÏS.  Et  plus 
bas,  Par  le  Roy,  Phel  t  peau  x*  Et  teelléc  d'un  grand  Sceâi* 
(de  Cire  jaune. 

L^ji ,  publi/e  &  regiftr/e  U  gfAnde  Audience  de  U  Càur  f/ânte^  A  ieuem 
en  ^4r}emînt,  le  iz.  Msrs  tyso.  Signé,  AÙZANET, 
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Arrpft  de  la  Cour  de  Parlement  3,  qui  enjoint  ,  tant 
aux  Juges  &  Qficiers  de  Robe  longue  des  Maîtrifes 
/des  Eaux  &  Forêts,  qu'à  tous  autres  Juges  Roïaux, 
'  Subftituts  du  Procureur  Général  aufdits  Sièges ,  qu'aux 
'  '  Jugés  Seigneuriaux  &  Procureurs  d*Ofice  ,  de  porter 
J.  ja  Robe  dans  les. Chambres  du  Confeil  d'Audience, 
-    &  autres  lieux  où  fe  tient  la  Jurifdidion,  &c. 

SU  R  la  reinoqtranp^faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Génë*  — — 
rai  du  Roy  j  expofitive,  <jue  du  nombre  des  obligations  des  *2vrii. 
Juges  aufquels  TadmipiAratioa  de  la  Juftice  eft  confiée  ,  une 
des  principales  efl  de  ne  paroitre  dans  le  Tribunal  où  ils  ren- 
dent leurs  Jugemens  ,  qu'avec  la  décence  convenable  ^  qui 
pUÏflfe^infpirer  à  ceux  qui  les  voient ,  le  refpeâ:  qui  eft^û  à  leur 
ëtat  I  que  conféquemment ,  les  Oficiers  de  Robe  longue  ne 
peuvent  en  aucun  tems  fe  dirpenfer  de  la  porter  dan&  ce  lieu  ; 
cependant ,  par  un  abus  qui  s'eft  gliflë  dans  quelques  Maîtri- 
&s  {particulières  des  Eaux  &  Forêts  de  ce  Reflbrt ,  certains 
Oficiers  de  Robe  longue  négligent  non-feulement  ce  devoir 
eflentiel.^  mais  même  y  rendent  la  Juftice  en  habit  court;  cet 
abus  s'eft  auffî  introduit  dans  quelques  Jurifdiâiions  ordinaires  ^ 
tant  Roïales  que  Seigneuriales ,  &  cet  exemple  a  autorifé  les 
autres  Oficiers  fubalternes  de  s*y  conformer  j  enfbrte  que  le 
Juge ,  les  autres  Oficiers  6c  les  Parties  litigantes  font  confon- 
dus, fans  qu'on  puiflè  difcerner  ceux  aulquels  le  refpeâ;  eft 
dû  y  6c  pour  remédier  à  un  pareil  abus  6c  aux  fuites  qui  en 

Îouroient  naître  ,  pourquoi  requiert  être  enjoint ,  tant  aux 
uges  6c  Oficiers  de  Robe  longue  des  Maîtrifes  des  Eaux  6c 
Forêts ,  qu'à  tous  autres  Juges  Roïaux  6c  fes  Subftituts  aufdits 
Sièges  ,  qu'aux  Juges .  Seigneuriaux  6c  Procureurs  d'Ofice  ,  de 
porter  la  Robe  dans  les  Chambres  du  Confeil  d'Audience  6c 
autres  lieux  où  fe  tient  la  Jurifdiâion  :  Défenfes  leur  être 
flûtes  d'y  entrer  en  autre  habit  »  ni  de  requérir  ou  rendre  au- 
cunes Ordonnances  ou  Sentences  ,  à  peine  de  loo  livres  d'A- 
mende ,  de  nullité  des  Jugemens  qu'ils  auroient  rendus  fans 
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être  revêtus  de  Robes  longues  ,  fie  répondre  en  outre  des  inté- 
rêts y  dommages  fie  dépens  des  Parties  :  Btre  enjoint  pareille- 
ment à  tous  Avocats  y  Procureurs  ,  Gréfiers  fie  Huiiiîers  ,  de 
porter  pareillement  la  Robe  dans  les  lieux  où  s'exerce  la  Jurif* 
didbion  ,  fous  peine  d'interdiûion  fie  de  lo  livres  d'Amende  j  fie 
afin  que  TArreft  qui  interviendra  foit  notoire ,  ordonner  gu'il 
fera  envoie  dans  tous  les  Sièges  du  Reflort»  pour  être  regiitré, 
publié  fie  exécuté  félon  fa  forme  fie  teneur  ,  à  la  diligence  de 
{es  Subflituts  qui  feront  tenu&  de  Ten  certifier  dans  le  mois  y  de 
tenir  la  main  à  fon  exécution  y  fie  de  l'informer  des  contraven-* 
tions  qui  y  feront  faites,  fie  d'en  pourfuivre  la  punition  y  con- 
formément aux  peines  qui  feront  prononcées  par  ledit  Arreft. 
Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire ,  fie  oui  le  Raport  du  Sieur 
Pigou  ,.  Confeiller-Commiiïàire  t  Tout  confidéré  j 

LA  COUR  ,  faifant  droit  fur  ledit  Requifitoire  ,  enjoint 
tant  aux  Juges  fie  Oficiers  de  Robe  longue  des  Afaîtrifes  des 
Eaux  fie  Forets ,  qu'à  tous  autres  Juges  Roïaux ,  Subftituts  du 
Procureur  Général  aufdits  Sièges ,  qu'aux  Juges  Seigneuriaux 
fie  Procureurs  d^Ofice  ,  de  porter  la  Robe  dans  les  Chambres 
du  Confeil  d'Audience-,  fie  autres  lieux  où  fe  tient  la  Jurif- 
didlion  :  Leur  fait  défenfes  d'y  entrdr  en  autre  habit ,  ni  dy 
requérir  ou  rendre  aucunes  Ordonnances  ou  Sentences,  à  peiné 
de  loo livres  d'Amende,  de  nullité  des  Jugemens  qu'ils  auroient 
rendus  fans  être  revêtus  de  Robes  longues  ,  fie  de  répondre 
en  outre  des  intérêts,  dommages  fie  dépens  des  Parties: Enjoint 
pareillement  à  tous  Avocats ,  Procureurs  ,  Gréfiers  fie  Huimers  ^ 
de  porter  pareillement  la  -Robe  dans  les  lieux  où  s'exerce  là 
Jurifdi(îlion  ,  fous  peine  d'interdiârion ,  fie  de  lo  livres  d'Amen- 
de. Et  afin  Que  le  prefcnt  Arreft  foit  notoire ,  ordonne  ou^il 
fera  envoie  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt  pour  y  êtreregiitré  ^ 
publié  fie  exécuté  félon  fa  forme  fie  teneur ,  à  h  diligence  des 
Subftituts  du  Procureur  Général  du  Roy  ,  lefquels  feront  tenus 
d'en  certifier  la  Cour  dans  le  mois ,  de  tenir  la  main  à  fon 
exécution,  fie  de  l'informer  des ' contraventions  qui  y  feront 
faites ,  fie  d'en  pourfuivre  la  punition,  conformément  aux  pei- 
nes portées  par  le  prefent  Arreft.  A  Rouen  en  Parlement ,  le 
vingt-deuxième  jour  d'Avril  mil  {cpt  cens  cinquante. 
Par  la  Cour.  Signé ,  AUZANET. 
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Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  ordonne  que 
lorfqu  il  écherra  de  faire  porter  aux  Gréfes  du  Bail- 

.  liage  les  Billans,  Livres,  Re^iftres  &  autres  Pièces 
dépofées  aux  Gréfes  des  Jurifdi6fcions  Confulaires  ^  les 
Juges  du  Bailliage  ordonneront  que  les  Pièces  feront 
aportées  à  leur  Gréfe ,  fans  décerner  aucuns  Compul- 
fatoires  ni  Contraintes  contre  les  Gréfiers  de  la  Jurif-* 
diâioh  Confulaire  ^  ôcc. 

SU R  la  remontrance  faite  à  la  Cour  ^  toutes  les  Chambre? 
aflemblées  ,  par  le  Procureur  Général  du  Roy  j  expofitive  > 
que  Tatribution  acordée  aux  Juges-Confuls  des  Faillites  &  Baiv- 
queroutes  »  6c  la  compétence  des  Bailliages  Criminels  fur  .1^ 
même  matière ,  lorfque  le  Failli  eft  poursuivi  criminellement , 
font  fouvent  naître  entre  ces  deux  Tribunaux  des  conteflations 
autant  indécentes  que  contraires  au  bien  de  la  Juftice.  La  pre- 
mière démarche  que  doit  &ire  un  Marchand,  qui  tombe  en  fail- 
lite y  c'eft  de  dépofer  fon  Billan  ,  fes  Livres ,  Regiftres  &  autres 
Papiers  au  Grére  de  la  Jurifdiftion  Confulaire  j  mais  s'il  eft 
pourfuivi  extraordinairement ,  les  mêmes  Pièces  doivent  être 
retirées  du  Gréfe  des  Confuls  ^  &  portées  au  Gréfe  Criminel  ; 
Les  Juges  du  Bailliage  ne  manquent  pas  de  décerner  des  Com- 

fmlfoires  aux  fins  de  Taport  »  8c  même  des  Contraintes  contre 
es  Gréfiers  de  là  Juftice  Confulaire  :  Les  Parties  pourfuivantes 
croïant  n'avoir  pas  befoin  de  Tautôrifation  des  Confuls  ^  met- 
tent ces  Contraintes  à  exécution  i  les  Confuls  ne  peuvent  voir 
fans  répugnance  qu'on  entreprenne  de  deilaifir  leur  Gréfe  à 
leur  inlçû  &:  fans  leur  concours  ,  en  vertu  d:ordres  émanez 
d'un  Siège  auquel  ils  ne  font  point  fubordonqez  $  piauez  de 
ce  ^procédé ,  ils  défendent  quelquefois  à  leur  Gréfier  de  défé- 
rer aux  Contraintes  :  Si  d'un  autre  côté  les  Confuls  ont  befoin 
des  Pièces  après  qu'elles  ont  été  portées  au  Bailliage  ,  pour 
i'înftruékion  ou  k  décifion  de  quelque  Inftance  ,  les  Juges  du 
Bailliage  ufent  de  reprefailles  y  ils  empêchent  l'exécudon  des 
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Compulfoires  &  des  Contraintes  qui   font  décernez  par  les 
ConUils.    Ces  difcutîons   fcandalifent  le   Public  ,    retardent 
rinftrudion  des  Procès  &  multiplient  les  frais  de  Procédures, 
&  procurent  au  Failli  le  tems  de  fouftraire  fes  meilleurs  Efets 
&  fa  Perfonne ,  aux  pourfuites  de  Ces  Créanciers  &  du  MiniP 
ter  e  public  ;  Le  moïen  qui  paroît  le  ni  us  naturel  pour  main- 
tenir le  bon  ordre  &  la  décence  ^  eft   de  faire  concourir  le 
pouvoir  &  l'autorité  des  deux  Tribunaux ,  pour  faire  porter  & 
reporter  les  Pièces  d'un  Gréfe  à  l'autre  toutes  les  fois  que  le 
cas  le  requéreroit  ,  de  forte  que  chaque  Tribunal  donne,  les 
ordres  convenables  à  fon  Gréfiet  5  le  tranfport  qui  fe  fait  au 
Gréfe  du  Bailliage ,  ne  doit  pas  agraver  la  condition  des  Créan- 
ciers î  tant  que  les  Gréfiersdes  Confuls  font  faifis  des  Pièces^ 
ils  font  obligez  d'en  donner  la  communication  gratuitement  à 
ceux  qui  en  ont  befoin.  Les  Gréfiers  du  Bailliage  acoutumez , 
dans  les  matières  ordinaire^  y  à  ne  donner  communicatioti  dOs 
Pièces  qui  font  au  déport:  de  leur  Gréfe  qu'en   leur  païaitf 
falaire,  croient  pouvoir  en  ufer  de  mêîne  pour  la  communia 
cation  des  Billans  &c  Regiftres  du  Failli,  ce  qui  n'eft  pas  jufte  1. 
le  changement  d'un  Gréfe  à  l'autre  ne  doit  pas  être  une  oca- 
iîon  d'augmentation  de  frais  ,  d'autant  plus,  que:  les  Gréfiers 
font  bien  dédommagez  du  peu  de  tems  qu'ils^emplcuent  à  cette 
communication,  pour  les  émolumcns  qu'ils  retirent  de  l'in* 
ftrudlion  du  Procès  Criminel  j-  Pourquoi  requiert  être  ordonné, 
que  lorfqull  écherra  de  faire  porter  aux  Gréfes  du  Bailliage 
les  Billans  ,  Livres  ,  Regiftres  &  autres  Pièces  dépofées  aux 
Gréfes  des  Jurifdi<9:ions  Con(ulaires>  les  Juges  du  Bailliage 
ordonneront  que  les  Pièces  feront  aportées  à  leur  Gréfe  ,  iàns 
décerner  aucuns  Compulfoires  ni  Contraintes  contre  les  Gréfiers 
de  la  Jurifdidbion  Confulaire  :  la  Partie  pourfuivante  pre/cntera 
fà  Requête  aux  Confuls  ,  à  laouelle  elle  atachera  la  Sentence 
ou  Ordonnance  du  Bailliage;  fur  laquelle  Requête  y  les  Jugesi- 
Confuls   ordonneront  l'apoft  defdites  Pièces  &  Regiftres   au 
Gréfe  du  Bailliage,  &  donneront  à  cette  fin  les  ordres  nécef- 
faires  à  leur  Gréfîer.  Dans  le  cas  où  la  pourfuite  fe  fera  à  la 
Requête  de  fon  Subftitut ,  il  fera  remettre  la  Sentence  ou  Or- 
donnance du  Bailliage  es  mains  du  Procureur -Sindie  de  la 
Jurifdii^ion   Confulaire  ,   qui  donnera  fon  Requifitoire  aux 
Confuls,  fur  lequel  lés  Confiils  ordonneroiit  l'aport  defditi 
Regiftres  8c  Pièces  par.leur  Gcéfier  au  Gréfe  du  Bailliage  :  Si 
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pendant  Finftruftion  qui  fe  fera  au  Bailliage,  les  Juges-Confuls 
ont  bcfoin  de  voir  les  Pièces  qui  y  auront  été  jportées ,  ils  or- 
donneront que  lefciites  Pièces  feront  aportées  a  leur  Grëfc  j 
la  Partie  pourfuivante  atachera  cette  Sentence  ou  Ordonnance 
à  une  Requête  qu'elle  prefentera  aux  Juges  du  Bailliage  5  &  fi 
l'aport  eft  pourfuivi  à  la  requête  du  Procureur-Sindic  ,  il  fera 
remettre  la  Sentence  ou  Ordonnance  es  mains  de  fon  Subftitut 
au  Bailliage ,  qui  donnera  fon  Requifitoire  :  les  Juges  du  BaiU 
liage  ordonneront  ,  foit  fur  ledit  Requifitoire  ,  foit  fur  la 
Requête  des  Parties  ,  que  lefdites  Pièces  &  Regiftres  feront 
portées  au  Gréfe  des  Confuls ,  &  remifes  par  leur  Gréfier  aux 
mains  de  celui  des  Confuls  1  fauf  à  être  raportèes  dans  la  même 
forme  ,  fi  le  cas  le  requiert ,  &  donneront  à  cette  fin  les  ordres 
néceflfaires.  Les  Grèfiers  du  Bailliage  feront  tenus  de  commu* 
niquer  fans  déplacer  &  fans  frais,  aux  Créanciers  du  Débiteur 
tombé  en  faillite  ,  les  Billans  ,  Livres  ,  &  autres  Pièces  dépo- 
fées  en  leur  Gréfe  :  fi-tot  que  les  Inftances  pendantes  au  Bail- 
liage feront  terminées  ,  le  Gréfier  fera  tenu ,  fans  atendre  au- 
cune Requifîtion  ni  Sentence  ,  de  faire  remettre  incefiamment 
lefdits  Billans,  Livres  &  autres  Pièces  au  Gréfe  des  Confuls, 
fi  ce  n'eft  où  il  écherra  d^envoïer  le  Procès  au  Gréfe  delà  Cour  y 
&  pour  que  TArreft  qui  interviendra  foit  notoire ,  ordonner 

3u*il  fera  publié,  afiché  par-tout  où  bcfoin  fera;  &clcs  Vidimus 
*icelui  envoïez  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt,  pour  y  être 
regiftré  &  publié  à  la  diligence  de  Ces  Subftituts  ,  qui  feront 
tenus  de  Ten  certifier  dans  le  mois  y  de  faire  pour  rexécutioti 
d'icelui ,  toutes  diligences  reauifes  &  néceflàires,  de  tenir  la  main 
à  fon  exécution  ,  &  de  l'informer  des  contraventions  qui 
pouroient  y  être  faites.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire  ,  &c 
oiii  le  Raport  du  Sieur  de  Saint  Juft,  Confeiller-Commifl[àire: 
Tout  confidéré} 

LA  COUR,  les  Chambres  afièmblèes  ,  a  ordonné  &: 
ordonne  ,  que  lôrfqu'il  écherra  de  faire  porter  aux  Gréfes  du 
Bailliage  les  Billans ,  Livres  ,  Regiftres  &  autres  Pièces  dépo- 
{ées  aux  Gréfes  des  Jurifdiâions  Confulaires  ,  les  Juges  du 
Bailliage  ordonneront  que  les  Pièces  feront  aportées  a  leur 
Gréfe  ,  fans  décerner  aucuns  Compulfoires  ni  Contraintes 
contre  les  Grèfiers  de  la  Jurifdi£kion  Confulaire;  la  Partie  pour- 
fuivante prefentera  fa  Requête  aux  Confuls  ,  à  laquelle  elle 
auchera  la  Sentence  ou  Ordonnance  du  Bailliage ,  fur  laquelle 
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—  Requête  les  Juges-Confiils  ordoniieronc  Taport  defdites  Pièces 
7J.^'  &  Regiftres  au  Gréfe  du  Bailliage  ,  &  donneront  à  cette  fin 
les  ordres  nëcefïàires  à  leur  Gréfier  :  Dans  le  cas  oîi  la  pour- 
fuite  fe  fera  à  la  requête  du  Subftitut  du  Procureur  Général , 
il  fera  remettre  la  Sentence  au  Ordonnance  du  Bailliage  es 
mains  du  Procureur-Sindic  de  la  Jurifdiélion  Confulaire  ,  qui 
donnera  fon  Requifitoire  aux  Confuls  ,  fur  lequel  les  Conmls 
ordonneront  Taport  defdits  Regiftres  &  Pièces  par  kur  Gréfier 
au  Gréfe  du  Bailliage  :  Si  pendant  rinftru(îlion  qui  fe  fera  au 
Bailliage ,  les  Juges-Confuls  ont  befoin  de  voir  les  Pièces  qui 
y  auront  été  portées ,  ils  ordonneront  que  lefdites  Pièces  feront 
aportées  à  leur  Gréfe  j  la  Partie  pourfuivantc  atachera  cette 
Sentence  ou  Ordonnance  à  une  Requête  qu'elle  prefentera  aux 
Juges  du  Bailliage  ;  &C  fi  Taport  eft  pourfuivi  à  la  requête  du 
Procureur-5indic^  il  fera  remettre  la  Sentence  ou  Ordonnance 
es  mains  du  Subftitut  du  Procureur  Général  au  Bailliage  ,  qui 
donnera  fon  Requifitoire  5  les  Juges  du  Bailliage  ordonneront, 
foit  fur  ledit  Requifitoire ,  foit  lur^  Requête  des  Parties  ,  que#  ^ 
lefdites  Pièces  &  Regiftres  feronr portez  au  Gréfe  des  Confuls , 
&  remifes  par  leur  Gréfier  aux  mains  de  celui  des  Confuls  j 
fauf  à  être  raportées  dans  la  même  forme,  fi  le  cas  le  requiert, 
&  donneront  à  cette  fin  les  ordres  néceflaires  :  Seront  tenus  les 
Gréfiers  du  Bailliage  de  communiquer,  fans  déplacer  &  fans 
frais  aux  Créanciers  du  Débiteur  tombé  en  faillite ,  les  Billans , 
Livres  &  autres  Pièces  dépofées  en  leur  Gréfe  :  Si-tôt  que  les 
Inftances  pendantes  au  Bailliage  feront  terminées  ,  le  Gréfier 
fera  tenu  ,  fans  atendre  aucune  Requifition  ni  Sentence  ,  de 
faire  remettre  incofifamment  lefdits  Billans  ,  Livres  &  autres 
Pièces  au  Gréfe  des  Confuls ,  fi  ce  n*eft  où  il  écherra  d'envoïer 
le  Procès  au  Gréfe.  de  la  Cour  :  Et  pour  que  le  prefent  Arreft 
foit  notoire ,  ordonne  qu'il  fera  publié  ,  afiché  par  -  tout  où 
befoin  fera  j  &  les  Vidîmus  d*icelui  envoïez  aans  tous  les 
Sièges  de  ce  Reflbrt ,  jpour  y  être  regiftré  &  publié  à  la  dili- 

fence  des  Subftituts  du  Procureur  Général ,  qui  feront  tenus 
e  certifier  la  Cour  dans  le  mois  des  diligences  qu'ils  auront 
pour  ce  faites ,  &  des  contraventions  qui  pouroient  y  être  apor- 
tées i  pour  le  tout  fait  raporté  a  la  Cour  &  communiqué  aa 
Procureur  Général ,  être  ordonné  ce  qu'il  apartiendra.  A  Roiiea 
en  Parlement ,  toutes  les  Chambres  afllemblèes ,  le  quatre  Mai 
mil  fept  cens  cinquante.  Par  la  Qour.  Signé ,  A  U  Z  AN  ET. 
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Arreft:  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  condamne  les 
nommez  Jacques-André  Fromageau  ,  &:  Laurent  le 
Brument  ,  Experts  jurez  ,  &  Gabriel  Lamand  leur 
Gréficr ,  folidaircment  à  raporter  au  Gréfe  de  la  Cour 
Trois  cens  quinze  livres  quils  ont  perçues  au-delà 
de  ce  qui  leur  étoit  légitimement  dû  pour  leurs  Va- 
cations y   &Cr 

Ç^U  R.  la  remontrance  faite  à  la  Cour  ,  les  Chambres  aflem- 
O  blëes ,  par  le  Procureur  Général  du  Roy  ;  expofîtive ,  qu\ia 
des  principaux  objets  de  fon  atentidn  eft  de  veiller  à  ce  que 
le  Public  ne  foit  poi-ntvexé  par  les  Oficicrs  prëpofez  pourTad- 
miniftration  de  la  Juftice  :  Les  nouveaux  établiflemens  d'Ofices 
méritent  principalement  cette  atention  j  il  efjb  facile  à  ceux  qui 
«n  font  pourvus  de  profiter  de  Tignorance  d'u  Public  ,  fur  ce 
qui  concerne  leurs  Droits.  Les  Experts  jurez  créez  en  1^90. 
n*ont  été  établis^  dans  la  Ville  de  Rouen  ,  que  depuis  peu  d*an- 
nées  ,  quoique  leur  Edit  de  création  ne  leur  atribuë  a  chacun 
d*eux,  ainfi  qu'à  leurs  Gréfiers  ,  que  dix  livres  par  jour  lorf- 
qu'ils  vaquent  en  campagne  ,  ainli  qu'il  a  été  jugé  par  Arreft 
de  la  Cour  du  25.  Juin  1749.  ils  ont  cependant  voulu  acoutu» 
mer  le  Public  à  leur  païcr  le  double.  Les  Sieurs  du  RufHey  & 
Flavigny  aïant  eu  un  Procès  en  la  Haute- Juftice  d'Elbeuf , 
il  fut  ordonné  qu'il  feroit  fait  vifîte  &  àrcCTé  Procès  verbal  du 
lieu  contentieux.  Jacques -André  Fromageau  &  Laurent  le 
Blrument  ,  Experts  jurez  &  convenus  par  les  Parties,  acom- 
pagnez  de  Gabriel  Lamand  leur  Gf éfier  ,  fe  tranfportérent  au 
Bourg  d^Elbeuf ,  diftant  de  quatre  lieoës  de  eettc  Ville  1  ils 
commencèrent  à  travaillier  le  lendemain  10.  Novembre  1747. 
le  Procès  verbal  tel  qu'il  étoit  ordonné ,  fut  fini  le  14.  dudit 
mois  avant  midi  j  mais  pour  prolonger  leurs  Vacations ,  ils  ' 
s*aviférent  de  donner  leurs  avis ,  apuïez  d'un  long  Se  ample 
Procès  verbal ,  fur  les  objets  qu'ils  croïoient  pouvoir  faire  quelque 
dificulté  entre  les  Parties,  quoiqu'ils  n'y  tuflenrpas  autorifcz; 
2Ï$  y  pailërenc  k  Vacation  de  l'après  midi  du*  14.  &  la  |ournée 

I  il  2 
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entière  du  15.  Les  Sieursdu  Ruffley  &  Flavigny  fignërent  fur  la 
minute  dudit  Procès  verbal ,  un  compromis  pour  être  réglez 
fur  leurs  conteftations  par  ledit  Fromageau  &c  le  Bru  ment  , 
ce  qui  donna  lieu  aufdits  Experts  &  a  Jeur  Gréfier  de  faire 
une  nouvelle  Vacation  ;  enforte  que  tout  l'ouvrage  ne  fiit  fini 
que  le  i6.  Novembre  I747«  avant  midi  :  ils  fe  taxèrent  quatre 
cens  quatre-vingt  livres  ,  lomme  exorbitante  ,  quand  même  on 
leur  paflferoit  toutes  les  Vacations  qu'ils  ont  emploïées.  En  éfet , 
aïant  commencé  le  10.  Se  fini  le  16.  avant  midi,  ce  font  fix 
jours  &  demi  de  travail  j  qu'on  y  ajoute  un  demi  jour  pour 
leur  tranfport  fur  les  lieux,  &  autant  pour  leur  retour  ,  ce 
font  en  tout  fept  jours  &c  demi  de  Vacation  :  leur  taxe  à  raifon 
de  dix  livres  par  jour  pour  chaque  Expert ,  &  de  pareille 
fomme  pour  le  Gréfier  ,  ne  devroit  monter  qu'à  deux  cens 
vingt-cinq  livres  ;  mais  il  faut  encore  en  retrancher  deux  jours  ^^ 
fçavoir,  la  Vacation  du  14.  Novembre  après  midi  ;  la  journée 
entière  du  15.-&  la  Vacation  du  16.  au  matin.  En  éfet ,  c'eft 
une  prévarication  de  la  part  des  Experts,  d'avoir  emploie  un 
jour  &  demi  à  arrêter  &  à  rédiger  un  Avis  qu'on  ne  leur  de- 
mandoit  pas  :  la  Sentence  du  Juge  d'Elbeuf ,  qui  devoit  leur 
fervir  de  Boufible ,  n'ordonnoit  qu'un  fimple  Procès  verbal  de 
l'état  des  Lieux  contentieux  ;  c'étoit-là  que  les  Experts  dévoient 
borner  leur  opération  ,  &  laiflèr  aux  Juges  faifis  du  négoce  , 
à  décider  en  réfultance  de  ce  Procès  verbal  ,  ce  qui  devoir  être 
ou  n'être  pas  fait  :  à  l'égard  de  la  Vacation  du  1 6.  au  matin , 
Fromageau  &  le  Brument  ne  travailloient  plus  en  qualité  d'Ex-* 
perts  nommez  par .  Juftiçe  ,  ils  n'agifibient  plus  que  comme 
Arbitres  convenus  entre  les  Parties  i  ils  ne  pouvoient  en  telle 

Qualité  fe  taxer  de  Vacations ,  fuivant  la  difpofition  de  l'Arrcft 
u  Confeil  du  16.  Mars  1^82.  enregiftré  en  la  Cour,  qui  dé*- 
fend  aux  Avocats  ,  Procureurs  &  autres  Perfonnes  quelconques, 
nommez  &  convenus  Arbitres  par  les  Parties  ,  de  fe  taxer  au* 
cuns  Salaires  &  Vacations  en  ladite  qualité  d'Arbitres  ^  &c  leur 
Gréfier  avoir  encore  moins  de  qualité  pour  inftrunienter  & 
exiger  des  Vacations  :  ainfi  ,  en  rétirant  foixante  livres  pour 
lefaits  deux  derniers  jours  de  Vacations  ,  il  n'étoit  dû  légiti- 
mement aùfdits  Experts  &  à  leur  Gréfier,  que  cent  foixante- 
cinq  livres  j  ils  ont  donc  reçu  trois  cens  quinze  livres  plus  qu'il 
ne  leur  aparte^oit.  L'établiflèment  des  Experts  jurez  dans  le 
Bailliage  de  Roiien ,  n'eft  pas  aflcz  avantageux  aa  Public ,.  pour 
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foufrir  qu'il  fort  rexé  par  des  Taxes  excc^yes  &  par  la  prolon-- 
gation  des  Vacations  mutiles;  Pourquoi  requiert ,  ledit  Froma'* 

feau  y  le  Bruinent  Ôc  Lamand  y  être  condamnez  folidairement 
raporter  au  Gréfc  de  la  Cour  ^  trois  cens  quinze  livres  qu'ils 
ont  perçues  au-delà  de  ce  qui  leur  étùit  légitimement  dû  pour 
leur  Vacations  au  Procès  verbal  en  queftion  ,  pour  être  ladite, 
fomme  reftituée  au  Sieur  du  Ruffley  qui  en  a  fait  Tavance  $ 
ce  qu'ils  feront  tenus  de  faire  au  pliltard  dans  la  huitaine  ^u 
jour  de  la  fîgnification  de  TArrefl  qui  interviendra  $  faute  de* 
quoi  y  &c  ledit  tems  pafTë  ,  ils  y  feront  contraints  &  par  corps  ; 

Î[ue  ledit  Arreft  leur  fera  fignifié  à  fa  requête  çat  THuilEer  de 
ervice  ,  ce  qui  fera  exécuté  nonobftant  ppoiitions  &c  autres 
empêchemens  quelconques  -,  &  requiert  y  faifant  droit  fur  fes 

{)lus  amples  Conclufîons  ,  dèffenfès  être  faites  audit  Fromageau , 
e  Brument  £c  Lamand»  &  à  tous  autres.  Experts  jurez  &c  à 
leurs  Gréfiers  de  prendre  plus  de  dix  livres  par  jour  pouir  leurs 
Vacations  lorfqu'ds  travailleront  en  Campagne,,  à  peine  de 
concuifion  i  à  charge  par  eux  de  travailler  trois  heures  le  matin  , 
&  trois  heures  l'après  midi  :  Et  parce  qu'ils  ne  pouront  exiger 

3u'un  demi  jour  pour  fe  tranfporter  au-<Ielà  de  la  Banlieue  ^ 
ans  la  diftance  de  cinq  lieues ,  &  autant  pour  le  retour  i  & 
un  jour  pour  aller  au-delà  de  cinq  lieues ,  da&s  k  dif^auce  dé 
dix  lieues  y  &  autant  pour  le  retour  c  Enjoint  aufdits^ Experts  y 
fous  les  mêmes  peines  ,  de  fe  renfermer  lors  de  leurs  Procès 
verbaux  ,  dans  rexécution  des  Sentences  6c  Jugemens  qui  au^ 
ront  ordonné  lefdits  Procès  verbaux  ,  iàns  5*iagéj:>er  de  faire 
d'autres  opérations  ou  pbfervafions ,  que  ccjles  qui  feront  vrcO- 
crites  par  lefdites  Sentences  &c  JpgemeAS  :  DiSfen  fes.  être  faites 
de  fe  fervir  de  Gréfier  dans  les  A£be$  qu'ils  feront ,  fans  être 
ordonnez  par  Juftice,  foitr:e|i  conféquence  de  compromiflîon 
ou  autres  Aétea  émanes  de- la -purie  .volonté  des  Parties  i  or- 
donner au  furpluSj  qpe  l'A^reft,  aui  iûtervieijdca  fera  lu  ,  pui- 
blié  y  afiché  &c  enregiftré  au  Gréfe  du  Bailliage  de  Roîien  ,  à 
la  recjuête  de  fon  Subftitut  audit  Siège.  Vu  par  la  Cour  ledit 
Reouifitoire ,  &  oui  le  Raport  du  Sieur  de  Saint  Juft ,  Con- 
feiller-Commifîàire  :  Tout  confidéré  j 

LA  COUR,  toutes  les;Chambres  aflemblées ,  a  condamné 
&  condamne  lefdits  Fromageau  ,  le  Brument  &  Lamand  foli- 
dairement à  raporter  au  Gréfe  de  la  Cour  ,  trois  cens  quinze 
livres  qu'ils  ont  perçues  au-delà  de  ce  qui  leur  étoit  légitime- 
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ment  dû  pour  leurs  Vacations  au  Procès  verbal  en  queflron  ; 
pour  être  ladite  fomme  reftituée  audit  du  RuiBer  qui  en  a  fait 
l'avance  %  ce  qu^ils  feront  tenus  de  faire  au  plûtard  dans  la 
huitaine  y  du  jour  de  la  (ignifîcâtion  éa  prefent  Arreftj  faute 
dcquoi  &  ledit  tems  paffè,  ils  y  feront  contraints  &  par  corps; 
à  laquelle  fin  le  prefent  Arrefl  leur  fera  fîgnifié  à  la  requête  du 
Procureur  Général ,  par  THuifEer  de  fervice ,  ce  qui  fera  exécuté 
nonobftant  opofitions  &  autres  empêchemens  quelconques  : 
£t  faifant  droit  fur  les  plus  amples  Conckifions  du  Procureur 
Général ,  fait  défenfes  aufdits  Fromageau  ,  le  Brumenr  & 
Lamandy  &  à  tous  autres  Experts  jurez  fie  à  leurs  Gréfiers,  de 
prendre  plus  de  dix  livres  par  jour  pour  leurs  Vacations  lorf- 
qu'ils  travailleront  en  Campagne  y  a  peine  de  concuffion  ;  à 
charge  par  eux  de  travailler  trois  heures  le  matin ,  &  trois 
heures  i après  midir  Et  parce  qu'ils  ne  pouront  exiger  qu'un 
demi  jour  pour  fe  tranfporter  au  delà  de  la  Banlieue  dans  la 
dîflance  de  cinq  lieues  ,  fie  autant  pour  le  retour  ;  fie  un  jour 
pour  aller  au-delà  de  cinq  lieues  dans  la  diflance  de  dix  lieues, 
&  auta4it  pour  le  retour  r  Enjoint  aufdits  Experts  ,  fbus  les 
mêmes  peines  ,  de  fe  renfermer  lors  de  leurs  Procès  verbaux., 
dans  l'exécution  des  Sentences  fie  Jugemens  qui  auront  ordonné 
lefdits  Procès  verbaux  ,  fans  s'ingérer  de  faire  d'autres  opéra- 
tions ou  obfervations  que  celles  qui  feront  prefcrites  par  lefdites 
Sentences  flc  Jugemens  j  Ôc  leur  fait  défenfes  de  fe  fervir  de 
Gréfiers  dans  les  A£kes  qu'ils  feront ,  fans  être  ordonnez  par 
Juflice ,  foit  en  conféquence  de  compromiflîon ,  ou  autre  A€te 
émané  de  la  pure  volonté  des  Parties  :  Otdonne  au  furplus  ^ 

2ue  le  prefent  Arreft  fera  lu  y  publié  ,  afiché  fie  enregiflré  au 
îréfe  ou  Bailliage  de  Rouen  y  à  k  requête  du  Subftitut  du 
Procureur  Général  audit  Siège.  A  Koîfen  en  Parlement ,  toutes 
les  Chambres  afiemblées  ,  le  quatrième  jour  de  Mai  mil  fept. 
censr  cinquante.  Par  la  Coun  Signé  ,  AU  Z  AN  £  T^ 
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Lettres  Patentes  -du  Roy  ,  adreffées  au  Parlement  djC 

Roiien,   au  fujet  de   la  "Marque  des 

condamnez  aux  Galères. 

Du  /•  Méu  1710. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dku»  Roy  de  France  &  de 
Navarre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefcntes  Lettres  verront , 
Salut.  Par  TArticle  V.  de  nôtre  Déclaration  du  4.  Mars 
1724.  Nous  avons  ordonné  ,  que  tous  ceux  qui  feroient  con- 
damnez aux  Galères  à  tems  ou  à  perpétuité  pour  quelques 
crimes  que  ce  puifle  être  ,  feront  flétris  avant  d'y  être  conduits 
des  trois  Lettres  G.  A.  L.  pour,  en  cas  de  récidive  en  crimes 
qui  méritent  peine  afliclive  ,  être  punis  de  mort.  Une  difpo- 
ution  fi  générale  pouvoir  faire  afiez  entendre  ,  que  comme  elle 
devoir  avoir  fon  éfçt  dans  les  cas  niême  où  la  flétriflure  n'au- 
roit  pas  été  ordonnée  exprefTément  par  les  Juges ,  il  y  avoir 
lieu  de  la  regarder  moins  comme  une  peine  ,  que  comme  une 
Note  qui  put  fervir  à  reconnoître  ceux ,  qui  après  avoir  fubi 
la  peine  des  Galères ,  retomberoient  dans  de  nouveaux  crimes  ; 
&  le  même  efprit  de  cette  Loi  étoit  marqué  d'ailleurs  ,  par 
l!atention  qu'on  avoit  eu  dans  les  Articles  qui  établiflent  des 
peines  contre  les  Femmes  convaincues  de  vol  ,  à  y  ordonner 
expreffément  qu'elles  feroient  condamnées  à  la  flétrifTure  ^  au 
lieu  qu'à  l'égard  des  Hommes ,  elle  n'a  été  regardée  que  comme 
une  fuite  de  la  condamnation  aux  Galères  :  Nous  aprenons 
cependant  ,  que  les  Oficiers  qui  fervent  à  la  Tournelle  de 
.nôtre  Parlement  de  Rouen  ,  croient  devoir  faire  fubir  la  flé- 
triflure à  ceux  qu'ils  condamnant  aux  Galères ,  auflx-tôt  après 
que  la  condamnation  a  été  prononcée  $  enforte  qu'il  arrive 
par-là ,  que  dans  les  cas  où  Nous  jugeons  à  propos  ,  par  un 
éfet  de  nôtre  clémence  ,  d'acorder  à  des  condamnez  des  Lettres 
de  décharge  de  la  peine  des  Galères  ,  ou  de  commutation  de 
cette  peine  en  celle  du  Banniflement ,  il  fe  trouve  qu'ils  ont 
déjà  reçu  la  Note  irréparable  d'une  flétriflure  ,  qui  n'étoit  ce- 
pendant que  la  fuite  de  la, condamnation  aux  Galères  :  Par  le 
compte  que  Nous  nous  ibnunes  fait  rendre  des  motifs  de  Tufage 
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obfervé  à  cet  égard  dans  nôtre  Parlement  de  Rouen  ,  Nous 
avons. reconnu  qu*il  ëtoit  fondé  fur  Texadlitude  avec  laquelle 
les  Oficiers  de  cette  Compagnie  ont  crû  devoir  s'atacher  à  la 
Lettre  de  PArticle  XXL  du  Titre  XXV.  de  l'Ordonnance  de 
1670.  qui  porte,  que  les  Jugemens  feront  exécutez  le  même 
jour  qu'ils  auront  été  prononcez  :  Mais  le  véritable  objet  de  cet 
Article  ,  &  c*eft  ainfi  qu'il  a  été  entendu  dans  les  autres  Tri- 
bunaux, a  été  Texécution  des    Jugemens  oui    portent    une 
condamnation  à  mort  ou  à  une  peine  afliiîxive  y   prononcée 
diredlement  comme  peine  principale  ,  &  de  nature  à  pouvoir 
être  exécutée  fur  le  champ  ;  au  lieu  qu'il  cft  vifible ,  que  ï^ 
condamnation  aux  Galères  dont  la  âétriflure  eil  Tacceubire , 
fuivant  la  Déclaration  du  4.  Mars  1714.  n'eft  pas  de  ce  genre  | 
&  c'eft  par  cette  raifon ,  que ,  fans  fixer  par  cette  Déclaration 
le  tems  dans  lequel  les  Condamnez  aux  Galères  feroient  flétris^ 
Nous  nous  fommes  contentez  d'ordortner  ^  qu'ils   le  leroient 
avant  que  d'y  être  conduits ,  c*eft-à-dire  ,  aux  Galères  :  ainfi  ^ 
toutes  fortes  de  raifons  fe  réunifiant  en  cette  ocafion  ^   pour 
Nous  engager  à  faire  ceflèr  un  ufage  qui  pouroit  Nous  priver 
fouvent  ,  par  une  exécution  trop  prompte ,  de  la  faculté  de 
faire  éprouver  les  éfets  de  nôtre  indulgence  &  de  nôtre  équité 
à  ceux  des  condamnez  aux  Galères  dont  Nous  croïons  devoir 
adoucir  la  peine,  Nous  avons  jugé  à  propos. d'expliquer  nos 
intentions  plus  précifémcnt  fur  ce  lu  jet.  A  CES  CAUSE  S> 
de  l'avis  de  nôtre  Confeil  ,  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine 
puiflance  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  ces  Prefentcs 
fignées  de  nôtre  main  ,  dit  ,  déclaré  &  ordonné  _,  difons  ,  dé- 
clarons &  ordonnons  ,  Voulons  &  Nous  plaît ,  que  fuivanc 
la  Lettre  &  l'Efprit  de  l'Article  V.  de  nôtre  Déclaration  du 
4.  Mars  1714.  ceux  qui  auront  été  condamnez  aux  Galérespar 
nôtre  Parlement  de  Rouen  ,  fubifïent  la  peine  de  la  flètrifïurc 
avant  que  d'y  être  conduits^   fans  néanmoins  qu'elle  puifle 
leur  être  imprimée  que  quinze  jours  au  plutôt  avant  leur  dé- 
part j  ce  qui  fera  exécuté  nonooflant  toutes  Loix  ou  Ordon- 
nances qu*on  prècendroit  y  être  contraires ,  &  aufquelles  Nous 
avons  ,  en  tant  que  de  befoin ,  dérogé  &  dérogeons  par  ces 
Prefentes.  • 

SI  DONNONS  EN  Mandemint  à  nos  àmez  & 
féaux  Cqnfeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à 
Rouen  ,  que  les  Prefentes  ils  aient  à  faire  regiftrer  ,  &  le 
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contenu  en  îcelles  garder  ,  obfervèr  &  exécuter  de  point  en 
point  félon  leur  forme  &  teneur ,  nonobftant  Clameur  de 
Haro  ,  Chartre  Normande  &  Lettres  à  ce  contraires  :  Car. 
tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin  dequoi ,  Nous  avons  fait  met- 
tre nôtre  Scel  à'cefdites  Pfefentes.  Donne' e  à  Verfailles  le 
cinquième  jour  du  mois  de  Mai /Pan  de  grâce  mil  fept  ceus 
cinquante,  &'de  nôtre  Régne  le  trente  -  cinquième.  Signé, 
LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  Roy,  Phelypeaux.  Et 
fcellée  d'un  grand  Sceau  de. cire  jaune. 

^  '  >  '  ■     -^  -  '  •       ' 

Lùë  j  publick  &  regififù  U  grande  Audience  de  U  Cour  feante*  A  Jiouen 
en  n^arkmcm ,  le  //.  Adai  17 $.0.  Signé,  AUZANET* 

Nota.  La  Déclaration  cki  Rey  ,.  ci-deflfous  ^  aïauc  été  obmife^  on  a  jugé, 
à  propos  de  la  placer  ici, .      , 


Déclaration  du  Roy ,  qui  règle  la  liquidation  des  frais, 
de  Procédures  dans  fes  Araires  qui  écoient  ci-devanc 
portées. dans    les   Jurifdi6tions    réunies    aux    Sièges 

.    Koïaux. 

Du  itf .  Avrii  i  7  fe-* 

LOUIS  ,,par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  ■ 

Navarre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefehtçs  Lettres  verront ,   ^]Jiii 
Salut.  Nous  avons  été   infonnez  que  dans  rexécqtion  de 
nôtre  Edlt  du  mois  d'Avril  1749.  par  lequel  Nous  avons  fu- 

1)rinîé  les  Prevôtez  &  autres  Sièges  fubalternes  ,  établis  dans 
es  Villes  où  il  y  a  des  Bailliages  Se.  Senéchauâees^ ,  xhi  aatre$ 
£iéees  Roïaux  reflortiflans  imméc^atement  en  ho^  Cours  de 
Pàrljsment ,  il  s'étoit  élevé  quelques,  dificultez  au  fujet  de  la 
xéglc  qui  doit  être  obfervée  pour  la  taite  &  la  liquidation  des 
frais  de  Procédures  faites  dans  les  Afàires  de  la  Kiature  de  cel- 
les dont  la  connoiflance  apartenoit  autrefois  aufiiites  Prevôtez 
OM  autres  >Siégcs  fuprimez.  Il  eflr  vrai  q|ie  par  quelques  Edits 
•particuliers  donnez  avant  nôtredit  Edic  général  dû  mois  d'Avril 
1749.  il  avoit  été  ordonné  que  leS  ,itais  dé  ces  Procédures  le** 
roient  réglez  fur  le  même  pied  qu'ib  rauroiènt  été  da^ns  les  Pre7 
votez  fiipriméesj^  œai&J'expéricâce  aïaut  fait  connoître  les  difij. 
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cuirez  &  les  kiconvëniens  de  cette  difpofition  ,  Nous  n*avons 
pas  jugé  à  propos  de  la  comprendre  dans  notredit  £dit  %  &  com- 
me il  ne  convient  pas  de  laiflèr  fubûfter  deux  régies  difércntes 
fur  la  même  madlérc ,  Se  dans  dés  Tribunaux  de  la  même  na-r 
ture  ,  Nous  avons  cru  devoir  expliquer  nos  intentions  fur  ce 
iîijet ,  afin  d'v  établir  cette  uniformité  de.décifjon  qui  eft  au£ 
^vantageufe  a  nos  Sujets  qu'honorable  pour   la  Juftîce    :   A 
CES  CAUSES  j  û,  autres  confidérations  à  ce  Nous  mour 
vantes  ,  de  Tavis  de  nôtre  Coinfeil ,  &..de,  ûôtre  ce^aine  fcien- 
ce  ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  ces 
Prefcntcs  fignées  de  nôtre  main  ,  dit  &  déclaré  ,  difons  &  dé- 
clarons ,  Voulons  &  Nous  plaît,   que   les  frais  &  dépens, 
droits  &  vacations  de  Juges  ,    &  des  Gréfiers  ,  Procureurs  , 
Huiffiers  ,  Sergens ,  Receveurs  des  Confîgnations  ,  Commiflai- 
res  aux  Saifies  réelles  &  tous  autres  Droits  fans  exception ,  qui 
fe  trouveront  légitimement. dûs  dans  les  Afaires  qui  étoient  ci- 
vant  portées  dans  les  Prevôtez ,  Vigueries  &  Chatellenies ,  Vi- 
comtez  ou  autres. Jurifdi(Sfcions  fubalternes  ,  réunies  aux  Bail- 
liages &  Senéchauffêes  ou  autres  Sièges  Roïaux  ,  reflbrtiflans 
immédiatement' en  nos  Cours  de  Parlement,  foient  réglez,  ta- 
xez ou  liquidez  fur  le  même  pied  ,  Se  de  la  même  manière  que 
dans  les  Afaires  dont  la  connoiflancc  apartenoit  aufdits  Bail- 
liages ,  Senéchaufl^es  ou  autres  Sièges  Roïaux  ,  avant  Icfdits 
Edits  de  fupreflîon  &  de  réunion ,  ce  qui  fera  exécuté ,  à  com- 
pter dit  jour  de  renrëgiftremènt  des  Prefintes  ,  à  Tégard   de 
toutes  les  taxes  ou  liquidations  qui  feront  à  faire  dans  lefdits 
Sièges;  fans  néanmoins  ,  que ,  fous  ce  prétexte  ,  les  taxes  ou 
liquidations  qui  auroient  été  i&ites  avant  ledit  jour,  fur  le  pied 
réglé  par  des  Edits  particuliers  de  fupreffion  &c  de  rèùm'on ,  ôc 
de  réunion  pour  les  Afàiresxiont  la  connoiilance  apartenoit  aupa- 
ravant aux  Sièges  fuprimez ,  puificnt  être  ataquez  ou  réformez  ; 
dérogeons  à  Téfet  des  Prefcntes ,  à  tous  Edics ,  Déclarations ,  Ré- 
glemcns  ou  autres  chofes  à  ce  contraires.    SI  DONNONS 
ïN  Mandement  à  nos  amez  &  féaux  Confèillers  les  Gens  te- 
tians  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen ,  que  ces  Prefentès  ils 
aient  à  faire  regiftrer ,  lire,  publier ,  &  le  contenu  en  icelles^ 
garder  &  obfervcr  félon  fa  forine  &:  teneur  :  Car,  tel  eft  nôtre 
plaifir.  En  témoin  de  quoi ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  Scel  à 
cefdites  Prefentès.  Donn  e'  e  à  Verfailles  le  vingtième  jour  du 
mois  d* Avril ,  Tan  de  grâce  mil  /èpt  cens  cinquante  ;  ôc  de  no* 
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tre  Régne  le  trentc-cihquiémc.  Signé ,  LOUIS  :  Et  plus  bas , 
Par  le  Roy  ,  Pheltpeaux.  Et  {cclléc  d*un  grand  Sceau 
de  cire  jaune. 

Lâi\  puUi/^  &  Hgi^€r  U  gtémAt  Jindienct  de  U  àur  fe'antt.  A  Kûum 
$n  Fariemm  »  U  23.  Avril  nsi*  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T . 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  ordonne  qu  en 
toutes  A6tions  perfonnclles  &  entre  toutes  fortes  de 
Perfonnes ,  les  Affignations  qui  feront  données  à 
comparoir  aux  Bailli^es  aufqucls  les  Sièges  de  Vi- 
comte ont  été  réunis  ,  les  délais  fixez  par  les  Arti- 

-  clés  IIL  du  Titre  III.  &  XXXIL  du  Titre  XXII. 
de  rOrdonnance  de  16^7.  feront  exadtement  obfcr- 
vez  y  àcc. 

Du  //•  fuilUt  i7f^. 

SU  R  la  remontrance  faite  à  la  Cour  ,  toutes  les  Chambrej  ^ 

affemblëes  ,  par  le  Procureur  Général  du  Roy  \  expofîtive  ,  «.750., 
que  l'Edit  du  mois  d'Avril  1749-  portant  fupreffion  des  Pre-  3«'i'««* 
votez ,  Cbâtellenies ,  Prevôtez  -Forâmes,  Vicomtez  ,  Viguerîes 
&  toutes  autres  Jurifdiélions  Rpïales  établies  (bus  quelque  dé- 
nomination que  ce  foit  ^  dans  les  Villes  où  il  y  a  des  Sièges  de 
Bailliages  ou  Senéchaiiflëes  aufquels  lefdits  Sièges  inférieurs  é- 
toient  reflbrtiflanç ,  &  réunion  deldits  Sièges  aux  Bailliages ,  a  fait 
naître  quelque  difîculté  par  raport  aux  diférentes  opinions  qui 
fe^Tont  élevées  dans  les  Bailliages  aufquels  les  reunions  ont  été 
faites,  fur  les  délais  à  obferver  dans  les  matières  ,  tant  perfon- 
nelles  que  réelles  qui  étoient  auparavant  de  nature  à  être  por- 
tées en  Vicomte  1  les  uns  ont  prétendu  que  la  fupreffion  des 
Vicomtez  emportoit  de  plein  droit  l'abolition  de  la  forme  dV 
procéder  ,  &c  qu'en  toute  matière  les  délais  ^refcrits  par  les  Bail- 
liages dévoient  être  les  feuls  obfervez ,  &  que  les  Plaids  étoienc 
jineantis  par  l'extin£kion.  du.  Sié|;é  auquel  ils  étoient  prefcrits  j 
les  autrps  ont  peplëque  l'exercice  de  la  Jufiice  étoit  feulement 
transféré  d'un  J^ge  à  un  aufre,'&:  (]ue  la  nature  &  la  qualité 
des  matières  &  non  .des  Juges  ^  devoit  continuer  à  déterminer  la 
forme  6c  lés  délais  des  A£boûs  2c  des  Procédures.  Cette  diver* 
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ïlçë  de  feotîmefeilL'aL  j^^  jÈultè  rendre  çofm)Ç0  des  raifons 

Jm/ict'  '^^^^  ief^Lielles  le^vO^cicris  dçif  Sièges,  aiifquelç  lefdites  Vicomtez 
ont  été  réunies ,  fondoient  leurs  diférentes  opinions  ,  elles  ont 
été  pefées  &  examinées  par  Meffieurs  les  Cpmmifïaires  de  la 
•Cour  ,  ôc  elles  n^orit  fervi  qti^à  faire  voir  la  £àgeflc  &  la  folidi- 
té  des  principes  du  plus  grand  nombre,  k  fcience  &  la  fubti- 
lité  du  raifonnement  des  autres  ,  le  zèle  &  l'amour  de  tous 
pour  le  bien  public.   Ceft  en  adoptant  le  vœu  général  de  tous 
ces  Oficiers  ôc  le  fentiment  le  plus  ujiiverfellenjent  reçu  dans 
tous  les  Sièges  du  Rdibrt ,  qu'il  croit  devoir  exciter  la  Cour  à 
iîxcr  la  Jurisprudence  ,  en  confervant  d'un  côté  les  ufages  ref- 
peilables  de  cette  Province  &  le  Droit  municipal  établi  par  la 
Coutume,  qui  ne  peut  être  changé ,  &  en  évitant  de  l'autre  une 
diftinclion  épineufe  fur  la  qualité  des  Avions  ,  qui  devenoit 
également  dangereufe  par  l'étendue  de  connoiflance  qu'elle  eut 
exigé  des  Huiffiers  ou  Sergens  qui  auroient  donné  les  Exploits, 
&  par  les  încidens  qu'on  auroit  pu  faire  naître  fur  les  délais 
qu'ils  auroient  fixez  :  Pourquoi  requiert  être  ordonné ,  qu'en  tou- 
tes Actions  perfonnelle's  &  entre  toutes  fortes  de  Perfonnes,  les 
Affîgnations  qui  feront  données  ,  à  comparoir  aux  .Bailliages 
aufquels  les  'Sièges  de  Vicomte  ont  été  réunis  ,  les  délais  fixez 
\    par  les  Articles  III.  du  Titre  III.  &  XXXII.  du  Titre  XXff. 
de  l'Ordonnance  de  1 66 j.  feront  exactement  obfervez  ;  Que 
la  taxe  des  dépens  fera  faite  aufdits  Bailliages  ,   fans  aucune 
difl:in£tion  ni  diférence  des  Afaires  dont  il  n'eft  devenu  compé- 
tent en  première  Inftance  que  par  ia  rétinion  defdites  Vicom- 
tez .-Qu'en  toutes  Matières  (ommaîres , proyifoires ou  qui  requié- 
;rent  célérité ,  les  dépens  feront  liouidez  pAt  la  Sentence  qui 
fera  rendue  à  1* Audience  où  fur  Délibéré  ,  &  que  dans  les  Çau- 
{es  non  fommaires,  mais  de  peu  d'importance  ,  les  Juges  fe- 
ront autorifezà  taxer  de  là  même  manière;  qu'au  furplus  ,  les 
délais  prefcrits  par  la  Coutume  ,  tant  pour  les  décrets  que  cla- 
meur des  Terres  roturières, feront  fuivis  dans  les  Bailliages  auf- 
3uels  les  Vicomtez  ont  été  réunies  5  &  qu'à  cet  éfet ,  les  Juges 
efdits  Bailliages  arrêteront  &  feront  aficher  tous  les  trois  mois 
^^^-dans  le  lieu  de  l'Auditoire,  un  Tableau  qui  indiquera  les  jours 
des  Plaids  aufquels  lefdites  Afaires  roturières  (eront  portées  de 
quinzaine  en  Quinzaine:  Vu  parla  Cour,  toutes  les  Chambres 
alïcmblées,  ledit  Requifîtoire ,  enfemble  k  Lettre  de  M.  Da- 
gueflèau  y  atachèe ,  &  oui  le  raport  dû  Sieur  de  Saint  Juft  , 
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CoBfcillcr-Commiflaire  :  Touç  confidcré;  LA  COUR  ,  tou-  

!res  les  Chambres  aflemblécs,  a  ordonné  &  ordonne  >  qu'en  tou-  jJnlzy 
tes  A(Stions  perfbnnelies  Se  entre  toutes  fortes  de  Perfonnes , 
les  Affignations  qui  feront  données  à  comparoir  aux  Bailliages 
'aufquels  les  Sièges  de  Vicomte  ont  été  rciinis,  les  délais  fixez 
jpar  les  Articles.  III.  du  Titre  III.  &  XXX IL  du  Titre 
XXîL  de  l'Ordonnance  de  i66j.  feront  exadement  ob- 
fervez  :  Que  la  tax€  des  dépens  fera  faite  àufdits  Bailliages  fans 
-aucune  diftindion  ni  diférence  des  Afaires ,  dont  il  n'eft  deve- 
nu compétent  en  première  In  fiance  ,  que  par  la  réunion  defdi- 
tes  Vicomtez  :  Qu'en  toutes  Matières  fommaires ,  provifoires  où 
qui  requièrent  célérité  ,  les  dépens  feront  liquidez  par  la  Sen- 
tence qui  fera  rendue  à  l'Audience  ou  fur  Délibéré  ;  &  que  dans 
Jes  Caufes  non  fommaires,  mais  de  peu  d'importance,  les  Juges  fe- 
ront autorifez  à  la  taxe  de  la. même  manière.  Qu'au  furplus ,  les 
.délais  prefcrits  par  la  Coutume,  tant  pour  les  Décrets  que  cla- 
meur des  Terres  roturières  ,  feront  luivis  dans  les  Bailliages 
aufquels  les  Vicomtez  ont  été  réunies  j  &  qu'à  cet  éfet ,  les 
Juges  defdits  Bailliages  arrêteront  &  feront  aficher  tous  les  trois 
jnois  ,  dans  le  lieu  de  l'Auditoire ,  un  Tableau  qui  indiquera 
Jes  jours  des  Plaids  aufquels  lefdites  Afaires  roturières  feront 
portées  de  quinzaine  en  quinzaine.  A  Roiîen  eri  Parlement,  le 
quinzième  jour  de  Juillet  mil  fept  cens  cinquante. 
Par  la  Cour.  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


•Déclaration  du  Roy  ,  qui  ,  en  confirmant  les  Lettres 
Patentes  du  i  j.  Juin  1717.  enregiftrées  le  4.  Septem- 
bre fuivant ,  ordonne  que  les  Bénéficiers  du  (Jlergc 
de  France ,  feront  tenus  de  donner  ,  dans  iîx  mois 
pour  tout  délai ,  des  déclarations  des  Biens  &  Reve- 
nus de  leurs  Bénéfices. 

Du  17.  jlûufi   /7S9* 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  ^ 
Navarre  ;  A  tous  ceux  cjui  ces  prefentes  Lettr.es  verront ,     aouO.* 
S  A  L  u-T.  Entre  les  prérogatives  que  le  Clergé  de  France  tient 
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^,  ■  ^  de  la  piété  &  de  la  conceffion  de  nos  auguftes  Prédéceflears  ^ 
'75  o*  une  des  plus  ëminentes  ,  eft  d*être  dépofitaire  d*une  partie  de 
Tautorité  Roïaie ,  pour  faire  la  répartition  8c  le  recouvrement 
des  fubfîdes  dont  la  fidélité  lui  impofe  l'obligation  ,  &  qu'il  a 
fournis  dans  tous  les  tems  pour  fubvenir  6c  contribuer  aux  né- 
ceffitez  publiques  &  aux  befbins  de  la  Monarchie.   Rien  n*eft 

{>lus  deurable  que  d'en  voir  rimpofîtion  répartie  avec  égalité  r 
es  plus  faints  Prélats  &  les  plus  zèlez,  ont  louvent  gémi  &  de- 
puis long-tems  y  fur  Tinégalité  des  répartitions^  &  Tout  regardée 
comme  la  caufe  principale  du  déperiflemcnt  &  de  îabandon- 
nement  de  plufieurs  Bénéfices  j  leurs  plaintes  ,  quoique  foute- 
nues  du  vœu  général  de  tout  le  Clergé  ,  n*ont  aporté  jufqu'à 
prefent  aucun  remède  à  ce  defordre  :  Patention  que  Nous  de- 
vons à  la  confervation  des.  Biens  Ecléfîaftiques ,  &  à  la  réforme- 
d'un  abus  qui  né  fubfifte  qu'à  l'ombre  de  la  portion  de  nôtre 
autorité  qui  a  été  confiée  au  Clergé  de  France  ,  non-feulement 
reclanvc  nos  foins ,  mais  encore  Nous  impofe  le  devoir  indif- 
penfable  de  rétablir  îes  régies  de  Tordre  &  de  la  juftice  dans 
une  partie  auffi  intérefïante  de  TadminiAration  publique  de  nô^ 
tre  Roïâume.  L*éfet  trop  fréquent  des  répartitions  inégales  étant 
de  faire  retomber  le  poids  des  Impofitions  fur  ceux  qui  font 
le  moins  en  état  de  le  fuporter,  Nous  regardons  comme  le  plus 
noble  ufagequCsNous  puiffions  faire  de  la  fbuveraine  puifïance 
que  Nous  tenons  de  I>ieu ,  de  faire  reflèntir  nôtre  protccbion  aux 
Pauvres  &  aux  Foibles  dans  quelqu'ordre  &  dans  quelqu*^état 
qu'ils  fe  trouvent,  &  c'efl  ce  que  Nous  recommandons  le  plus 
étroitement  à  ceux  qui  font  chargez  de  l'exécution  de  nos  Or- 
dres pour  les  Impofitions  publiques.  C^eft  en  partie  pour  éta- 
blir une  jufte  proportion  clans  celles  qui  font  réelles,  que  Nous 
avons  demandé  à  nos  Sujets  la  déclaration  du  revenu  de  leurs^ 
Biens  ^  &  Nous  voïons  que  toutes  les  fois  que  le  Clergé  de 
France  s'eft  ocupé  des  moïens  de  réformer  fon  département^ 
il  n'a  pas  trouvé  qu'ail  fût  poffible  d^y  parvenir  par  d'autres 
voies  que  par  celles  des  déclarations  y  tant  de  la  nature  que  du 
revenu  des  Bénéfices,  Les  témoignages  autcntiques  de  fbn  zèlc^ 
à  cet  égard  font  confervez  dans  les  Procès  veroaux  de  fes  A€^ 
femblées  générales  j  on  trouve  dans  ceux  des  années  1705.  & 
1716.  les  Délibérations  les  plus  iages  fur  cet  objet ,  &  celle  da 
1716.  eft  même  déia  revêtue  ,  fur  la  demande  du  Clergé  de 
France,  du  Sceau  de  nôtre  autorité  par  des.  Lettres  Patentes 
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cnrcgiftrées  en  nôtre  Parlement  j  en  adoptant  ce  qu'il  a  projet- 
té  plus  d*une  fois ,  &  en  y  ajoutant  les  difpofitions  qui  Nous 
ont  paru  les  plus  propres  à  en  aflurer  Texécution  ,  Nous  au- 
rons la  fatisfadion  de  ne  lui  prefcrire  principalement  que  ce 
qu'il  a  lui-même  jugé  néceflàire  ,  &  de  pouvoir  procurer  par 
un  nouveau  département  ^  de  plus  grands  foulagemens  aux  Cu- 
rez ,  qui  moins  bien  partagez  en  général  ,  &c  chargez  après 
les  Prélats  des  fondions  les  plus  pénibles  du  miniftére  Evangé- 
|ique,  méritent  d*êtrc  impolez  dans  une  proportion  plus  favo- 
rable que  les  autres  Bénéficiers.  Quoiqu'il  Nous  paroifle  con- 
venable quelles  déclarations  foient  envoïées  au  Gréfe  des  Bu- 
reaux Diocèfains ,  nôtre  intention  n'en  eft  pas  moins  qu'elle 
foient  mifes  fous  nfos  yeux ,  pour  connoître  par  nous-mêmes  la 
véritable  valeur  des  Biens  du  Clergé  de  France  j  cette  comioiA 
fance  eft  également  iiAportante  pour  éclaircir  les  préventions 
defavantagçufes  aufquelles  l'ignorance  de  cet  objet  a  donné 
lieu  ,  &  pour  Nous  mettre  en  état ,  non-feulement  de  propor- 
tionner à  Ces  facultez  les  fecours  que  les  befoins  du  Roïaume 
peuvent  Nous  obliger  de  lui  demander ,  mais  encore  de  juger 
du  plus  ou  du  moins  de  facilité  ,  qu'il  eft  de  nôtre  prudence 
d'aporter  aux  nouveaux  établiflèmens  qu'on  pouroit;  Nous  pro- 
poier ,  &  aux  nouvelles  Aquifitions  que  les  Gens  d'Eglifè  vou- 
droient  faire  ;  ces  diférens  motifs  font  fcntir  qu'il  n'eft  pas 
moins  eflentiel  de  connoître  les  Biens  de^s  Corps  ou  Commu- 
nautez,  qui  ne  contribuent  point  aux  Impofitions  du  Clergé  de 
f  rance ,  que  de  ceux  ou  celles  qui  y  contribuent  j*  enfin ,  comme 
Nousdefîrons,  par  raport  à  ces  derniers  ,  que  chaque  Province, 


propc 

dans  quelques  Diocèfes^  de  rendre  public  leur  départements 
cet  ufage  a  déjà  produit  des  éfets  fi  falutaires,  en  mettant  cha- 
que Bénéficier  en  état  de  comparer  la  cote  dé  fon  Impofitioh 
avec  celle  des  autres  Bénéficiers  du  même  Diocèfe  j  &  il  Nous 
a  paru  fi  propre  à  contribuer  à  l'acompliflement  des  vues  que 
Nous  nous  propofons,  que  Nous  croïons  devoir  rendre  un  té- 
moiçnage  autentique  au  fuccès  du  zèle  des  Prélats ,  qui  l'ont 
établi  dans  leur  Diocèfe  ,  &  concourir  à  leurs  louables  intenr 
tions  ,  en  le  rendant  uniforme  dans  tout  nôtre  Roïaume.  Les 
'déclarations  que  Nous  demandons  au  Clergé  de  France  ,  exi- 
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"  géant  des  Bénéficiers  du  travail  &  des  foins ,  Nous  avons  penfé 
:.    qu*il  étoitde  nôtre  indulgence  ,  pour  leur  donner  de  plus  en 

{Ans  la  facilité  d*y  fatisfaire  ,  de  proroger  encore  Je  délai  qui 
eur  a  été  acordé  y  pour  fe  conformer  a  ce  qui  leur  eft  prefcric 
Ear  les  Déclarations  des  29/ Décembre  1674.  ^  ^<^*  D^cem- 
re  1725.  concernant  les  Foi  &  Honamages ,  Aveux  &  Dénom- 
bremens  des  Biens  au*ils  poflTédent  dans  nôtre  mouvance  &  di- 
recte ,  encore  q;ue  le  dernier  délai  leur  ait  été  acordé  ians  e£^ 
pérance  d*aucune  nouvelle  prorogation.  A  CESCAUSES, 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans,-  de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  ôc 
de  nôtre  certaine  fcience,  pleine  puifïànce  &  autorité  Roïale^ 
Nous  avons  par  ces  Prefenteç  fignées  de  nôtre  main,  dit,  dé- 
claré &  ordonné  ,  difons  ,  déclarons  &  ordonnons  ^  Voulons 
&  Nous  plaît  y  ce  qui  fuir.. 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  I  E  R. 

Tous  les  Archevêques,  Evêques  &  Bénéficiers  ,  Chapitres, 
Communautez  Séculières  ou  Régulières  ,  Séminaires  ,  Fabri- 
ques, Fondations  ,  Confréries^  ou  autres  Etabliflemens  Ecléfiaf^ 
tiques  du  Clergé  de  France ,.  ic  généralement  tous  les  Pofle^ 
dans  &  Jouifians  de  Biens.  Eclénaftiques ,  de  Pun  &  de  Pau* 
rre  Sexe ,  païans  ou  non  païans  Décimes  ,  foit  qu'ils  contri- 
buant ou  ne  contribuent  point  aux  Impofitions  ordinaires  & 
extraordinaires  ,  de  quelque  qualité  &  ordre  qu'ils  puiflent 
être,  fetont  tenus  de  donner^  dans  fix  mois  pour  tout  délai, 
à  compter  du  jour  de  la  publication  des  Prefentes ,  Ja  déclara^ 
tion  de  leurs  Biens  &  Revenus ,  &  des  Charges  de  ces  mêmes 
Biens  de  quelqu'efpéce  que  ces  Biens  ,  Revenus  &  Charges 
puiflent  être. 

IL  Lefdites  déclarations  feront  données  Sous-^gnatures  pri- 
vées ou  pardevant  Notaires ,  au  choix  des  Déclarans. 

IIL  Les  Bénéficiers  &  autres  Poflefïeurs  de  Biens  EcléfîaA 
tiques  qui  auront  des  Biens  fituez  dans  diférens  Diocèfes  , 
quoique  dépendans  du  même  Chef-lieu  ,  ou  de  la  même  Mai- 
son ,  feront  des  déclarations  (^parées  dé  ce  qu^iis  pofl^dent  dans 
chacun  defdîts  Diocèfes  j  &  feront  ténus  leldits  Bénéficiers  d'é. 
"noncer  dans  leurs  déckrations,  la  Qualité  &  le  iTitre ,  le  Pa- 
tron ôc  le  Collatcur  de  leurs  Bénéfices. 

IV.  Les  déclarations  feront  conformes  aux  modèles  prefcncs  . 
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p&r  rAilèmblée  générale  da  Clergé  de  France  »  en  confôquence  ' —  tb 
de  fa  Délibération  du  1 1 .  Décembre  iji6.  confirmée  par  Arreft  *7^J^' 
de  nôtre  Confeil  du  3.  Mai  17x7.  &  par  nos  Lettres  Patentes  du 
j  5*  Juin  de  la  même  année  /enregiilrées  le  4.  Septembre  fui- 
vaut  »  fans  néanmoins  pouvoir  être  données  par  aucun  fondé 
de  Procuration  ^  &  feront  lefdites  déclarations  afîrmées  & 
foufcrites  par  les  Déclarans  >  ainfi  qu'il  eft  porté  par  ladite 
Délibération. 

V*  Il  fera  joint  aufdites  déclarations  des  copies  autentîques 
des  Baux  à  ferme ,  Contrats ,  Polices  &  Conventions  Sous-feing 
privé  ou  pardeyant .  Notaires  ^  &  il  y  fer^  fait  mention  des 
Conventions  y  inême  verbales  ,  qui  pouroient  avoir  été  faites 
entre  les  Titulaires  ou  Poûcflcurs-,  &  leurs  Fermiers. 

VL  Les  Biens  que  les  Bénéficiers  ou  PoflcflèurS' fe  feront 
réfervez,  &  qu*ils  régiront  par  eux-mêmes  ,  ièront  énoncez 
dans  les  déclarations  ^  Paroifle  par  Paroifle  ,  avec  le  détail  porté 
par  les  modèles^^  prefcrits  par,  ladite  Aflèmblée  générale  dii 
Clergé  de  France  y  en  confiquence  de  ladite  Délioération  du 
12.  Décembre  i72^.. 

VIL  Les  déclarations  contiendront  les  cEarges  fixes  &  les 
cafuelks ,  telles  que  les  réparations  ,  l'entretien  des  Bâtimens 
&  autres,  &  il  fera  juftjfié  par  des  Etats  certifiez  &  annexez 
au/dites  déclarations  ,  de  ce  que  lefdites  charges  auront  coûté 

}>endant  les  dix  dernières  années  $  la  même  difpofition  aura 
ieu  à  l'égard  des  reveiras  cafuels  dont  il  fera  donné  pareille^ 
ment  des  Etats  certifiez  depuis  lefdites  dix  dernières  années  ^ 
pour  en  fonder  une  année  commune. 

yiIL  Les  Communautez  féculiéres  &:  régulières  de  Tun  26 
de  Tautre  Sexe  ,  de  quelque  qualité  Se  ordre  au'elles  puiflent 
être  y  ajouteront  à  leur  déclaration  le  nombre  ae  Religieux  Se 
de'R.eligieufes  qu'elles  font  pbligées  4'entrc;tenir  par  leur  Fon- 
dation ,  &  de  ceux  &  celles  qu'elles  entretiennent  aAuelle- 
ment  ,  ainfi  qu'il  efl  porté  pv  jf^dite  Délibération  du  Clergé 
de  France  du  iz..  Décembre  171^. 

IX.  Les  déclarations  feront  remiies  au  Gréfe  du  Bureau 
Plocèiain  ^  dans  Je  délai  de  fix  mois  ci-deflus  prefcrit  i  tc 
pour  en  juitifier  y  il  fera  fait  mention  en  tête  des  déclarations  ,. 
du  jour,  qu'elles^aufOnt  été,  remifes.  Lefdites  déclarations  feront 
enrçgiftréeç  dans  des  Reçiftres  particuliers,  qui  feront  à  ce- 
dedmezi  le  tout  fans  frais  &  dans  huitaine^  fauf  au  Bureau 
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dîocèfain  ,  conformëmeat  à-fadite  DëHÏ>érad6n:  da  GleTgé  de 
France,  du  ii.  Décembre  171^.  &  à  npfdites  Lettres  Patentes 
du  15.  Juin  1727.  à  pourvoir- aux  falàires  &  vacations  du 
Gréfier,  &  fera  tenu  ledit  Gréfier  dé  dontter  communicatiôii 
defdits  Regiftres  à  tous  les  Béftéficiers  ,  foit  du  Diocèfc  ,  foit 
des  Diocèles  vôifins,  qui  voudront? -fen  prendre  connoifîance  ; 
même  de  leur -délivrer  ,  s'ils  le  requirent  ,  des  copies  des  dé- 
clarations y  inférées  ,  moïennant  cinq  fols  par  rôle. 

X.  Lefdits  R.egiftres  feront  fournis  à  l'examen  des  Bureaux 
diocèfains  ,  aufquêls  Nous  enjoignons  de  vérifier  les  déclara- 
tions qui  y  ferdht  contenues  :  ksi  aùtorifoiis  à:  rejétter  léfe  Baux  , 
£tats  &  Comptéis  de  -Régie  V  qui  feront  joints  aufdites  décla- 
rations, s'ils  y  reconnoiflent  de  la  fraude,  &  à  fe  faire  donner  ' 
par  tous  Notaires  ,  moïennant  falaire  ,  copie  des  ^Aékts  dont 
ils  croiront  la  communication  utile  potir  là  vérification'  defdi- 
tcs  déclarations  5  Nous  réfefvànt  de  Nous  en  faire  rendre 
compte  de  la  manière  que  Nèus'^  jugerons  à  ^r&pos:    ' 

XI.  Les  décl^ations  &  tous  les  autres  Aâes  qui  feront  feits 
en  conféquence  ,  feront  fournis  en  papier  non  timbré  ,  fans 
être  fujets  à  aucun  Droit  de  Contrôle  oii  dlnfînuation. 

XII.  Les  Bénéficiers  &  autres  Poflefleurs  de  Biens  Eclé- 
fîaflioues  ,  qui  n'auroicnt  pas  fourni  leurs  déclatadon^  dans 
le  délai  de  fîx  mois ,  à  compter  du  jour  de  la  publication  des 
Prefentes,  &-ceux  qui  dans  leurs  déclarations  auroient  recelé 
quelques  parties  des  Biens  qu'ils  poffêdent  ,  ou  qui  n'en  au- 
foient  pas  déclaré  la  véritable  valeur;  ,  (bit  <jue  ces  Biens 
fbient  afermez  ou  en  régie ,  feront  impofez  par  les  Bureaux, 
diocèfains,  au  double  de  leurs  taxes  aéluellcs^,  jufqti'à  ce 
qu'ils  aient  fourni  une  déclaration  véritable  ,  conformément  à 
ladite  Délibération  du  11.  Décembre  iji6. 

XIII.  Le*  Receveurs  des  Décimes  de  tous  &  chacun  des 
Diocèfes  du  Clergé  de  France ,  feront  imprimer  chaque  année , 
aux  frais  du  Diocèfe,  avant  la  fiti  du  mois  de  Décembre,  le 
département  des  Importions  du  Diocèfê  pour  l'année  fui^ 
vante,  le  feront  aficher  au  Gréfe  du  Bureau  diocèfaîn\  &  en. 
délivreront  des  exemplaire*  aux  Bénéficiers  qui  en.dcman-* 
deront. 

XIV.  Ledit  Département  contiendra  les  fômmes  que  le 
Diocèfe  doit  porter  à  la  Caifle  générale  du  Clergé  de  France 
dans  le  cours  de  l'année  j  comme  auffi  féparémenc  celles  qui 
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doivent  être  jo^ofées  jioiur  Ita  'dewes^jSc  charges  particulières 
dudit  Dibcèfc ,  &  k  fomme  ^laquelle  chaque  Contribuable 
fera  impofé,  enfeniblé  Tévaluacioa  da  rev.enu  fur  lequel  cha* 
que  taxe  aura  étéiaffi/ê...         r/c        :\ 

XV.  Les  Bureâiux  Diocèfains  tiendront  la  maih  à  rexécutioa 
de  nôtre  pcfente  Déclaration  j  &  les  |>eines  portées  en  icelle  , 
ne  pouront  être  réputées  comminatoires,  mais  feront  exécutées 
à  la  rigueur. 

XVI.  Nous  avons  prorogé  &  prorogeons  jufqu'au  premier 
Janvier  de  l'année  i753.&lans  efpérance  d'aucun  autre  délai, 
ceux  que  Nous. avons  ci-devant  acordez  au  Clergé  de  France, 
pour  Nous  rendre  les  Foi  &  Hommages  qu'ils  Nous  doivent  ,v 
&:  fournir  à  nos  Chambres  d#s  Comptes  ,  dans  le  Reilbrt  deA 
quelles  leurs  Bénéfices  font  fituez ,  des  déclarations  de  tout  le 
Temporel  de  leurs  Bénéfices  ,  tenans  lieu  d'Aveu  &  "Dénom- 
brement, pour  ce  qui  concerne  les  Fiefs  qui  font  dans  nôtre 
mouvance  direfte  ,  conformément  aux  Déclarations  des  19. 
Décembre  1(^74.  &  zo.  Décembre  1715.  aufquelles  n'entendons 
en  rien  déroger.  Faifens  défcnfés  à  nos  Procureurs  Généraux 
aux  Chambres xles  Comptes, &  à  nos  Procureurs  aux  Bureaux 
des. Finances,  même  à  nos  Procureurs  des  Cominifiions  établie^ 
pour  la  confedion  des  Terriers ,  &  réformation  des  Domaines  ^ 
&  à  tous  autres  Pourfuivans  ,  de  hlre  pour  raifon  de  ce  ,  au«- 
cune  pourfuite  pendant  ledit  cems  ;  fans  néanmoins  que ,  (bus^ 
prétexte  de  la  difpofîtion  du  prefent  Article  ,  les  Poflefleurs 
des  Biens  Eclédaftiques  puiflent  prétendre  arrêter  les  pourfuices* 
qiiî  fèroient  £iites  par  nofdits  Procureurs  Généraux  ,  nos  Pro- 
cureurs ou  aotres  Pourfuivans  ,  pour  raifon  des  Biens  pat  eux 
reclamez  comme  étant  dans  nôtre  mouvance  ou  direâ:e ,  6c  que 
lefdits  Po£fefIeurs  des  Biens  Ecléfiafïiques  ptéteadroient  être  dans 
la  leur.  Voulons  qu'audit  cas ,  la  prefente  furfcance  ne  puiflè 
avoir  lieu ,  qu'en  jiiftifiant  par  ceax  qui  feront  ataqnez ,  ou  par 
les  poflèflèurs  defdits  Biens  £cléfiaftioues,  de  titre  ou  poflèmon 
fufifante  des  droits  de  mouvance  ou  aire^e,  dépendons  dcfdit$ 
Ecléfiaftiques  j  &  ce ,  pardevant  les  Juges  qui  en  doivent  con-* 


noître. 


SI  DONNONS  EH  Mandemînt  à  nos  amez  &  féaux  les 
Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  &  à  tous 
autres  qu^il  apartiendra  ,  que  ces  Prçfentes  ils  aient  à  faire 
segiftrer ,  lire  ,  publier  (  même  en  tems  de  Vacations  )  U  ie. 
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-_  -  contenu  en  icettcs  garifcr  &  obferver  félon  fa  fiwine  &  teneur , 
» 750-  nonciftant  Clameur  de  Haro  ,  Chartre  Noraunde  &  Lettres 
^  à  ce  contraires  :  Car  tel  eft  nôtre  :plai(îr.  En  témoin  dequoi^ 
Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdiœs  Prefentes*  Donne' 
à  Verfaillcs ,  le  dix^feptiéme  Jour  d'Aoufl ,  Tan  de  grâce  mil 
fept  cens  cinquante  ;  Cj:  de  notre  Régne  le  trente^inquiéme. 
Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  Roy ,  Phxlypeaux. 
Vu  au  Confcil,  Machault*  Et  fcellée  d'un  grand  Sceau  de 
Cire  jaune. 

Lue,  publiée  &  regijlrie  tJuiiênce  de  U  Chambre  des  J^acdtiens  feante. 
A  Rouen  en  Tarlemem ,  le  ij.  Septembre  i7se.  Signé  »  ATJ  Z  A  N  £  T« 

Edii  <lu  Roy ,  portant  fupreffion  de  la  Vicomte 

d'Ecouché* 

IDh  mets  d^Otlobre  17  S  ^* 

■  T    ouïs  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Ro)(de  France  &  de  Ka« 

Oûobrc*.  ^  varre:  A  tous  prefèq;  &  à  venir,  Salut*  La  fupreflion 
*  de  la  Vicomte  d'Argentan ,  faite  en  conféquence  de  nôtre  £dic 
4^  ™<^  d'Avril  1749.  aïant  donné  lieu  aux  Oficiers  du  Bailliage 
de  ladite  Ville  ,  de  Nous  reprefenter  qu^il  y  avoir  dans  le  voi- 
finage  une  autre  Vicomte  au  liea  d'Ecouché  ,  où  la  Juftice 
étoit  rendue  par  les  Oficiers  de  celle  d'Argentan  $  fie  que  fi  ce 
Siège  n'étoit  pas  précifément  compris  dans  les  difpofitions  de 
nôtredic  £dit  ,  il  paroifiibit  cependant  que  les  mêmes  motifs 
pouvoient  s'apliquer  à  la  fupreffion  de  cette  Vicomte  ;  ce  qui 
avoit  été  tellement  reconnu  par  les  Oficiers  donc  elle  étoic 
compofée ,  qu'ils  y  avoienc  aonné  leur  consentement ,  fous 
les  conditions  portées  par  ledit  Edit  ;  enforte  qu'il  ne  Nous 
refte  plus  que  d'autorifer  une  propofitîon  fi  conrorme  à  l'objet 
général  que  Nous  avons  de  rendre  la  Juftice  plus  prompte  fie 
moins  onéreufè  à  nos  Sujets  ,  en  diminuant  le  trop  grand 
nombre  de  degrez  de  Jurifdi£fcion  qui  fe  trouvent  dans  nôtre 
Roïaume.  A  CES  CAUSES  ,  fie  autres  confidérations  à  ce 
Nous  mouvantes ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil ,  fie  de  nôtre  cer- 
taine fcience ,  pleine  puififance  fie  autorité  Roïale ,  Nous  avons 
par  le  prefent  Edit  perpétuel  fie  irrévocable  ,  fuprimé  fie  fu- 
primons  la  Jurifdidion  de  la  Vicomte  d'^couché  :  Voulons 
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eue  les  Ofîciers  qui  la  compofoient ,  ceflènt  de  faire  Icufs  ■  — 
xonâdons ,  à  compter  du  jour  de  la  oublication  du  prefcnc  ôaire* 
£dit  au  Bailliage  d*Argenran ,  &  que  lefdites  fon<Sbions  foienc 
&  demeurent  réunies  audit  Bailliage  ;  le  tout ,  en  la  forme  de 
ainfi  qu*il  cft  prcfcrit  par  nôtre  Edit  du  mois  d'Avril  1749. 
Enjoignons  aux  Ofîciers  dudit  Bailliage  de  Te  tranfporter  audit 
lieu  tontes  les  fois  que  befoin  fera  pour  l'exercice  de  ladite 
Juilice,  fans  ou'ils  puiflènt  exiger  aucuns  frais  de  voïage  ou 
de  {(ijour ,  à  l'ocafion  dudit  tranfport  ,  ni  prendre  aucunes 
vacations ,  droits  ou  émolumens  plus  forts  que  ceux  qu'ils  font 
en  droit  de  percevoir  pour  les  Araires  qui  font  portées  devant 
eux  en  la  Ville  d'Argentan*  SI  DONNONS  en'  Mandement 
à  nos  amez  &  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  n&tre  Cour 
de  Parlement  à  Roiien  ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aïent  à 
faire  lire,  publier  &:  regiftrer ,  même  en  tems  de  Vacations» 
&  le  contenu  en  icelui  garder  ,  obferver  &  exécuter  félon  fa 
forme  &  teneur  :  Cah  teLefl  nôtre  plaifir.  Et  afin  eue  ce  foit 
chofe  ferme  &  fbable  à  toujours  y  Nous  y  avons  nit  mettre 
nôtre  Scel.  Donne'  à  Fontainebleau  au  mois  d'Oâobre  y  l'an  de 
grâce  mil  fept  cens  cinquante  ;  &  de  nôtre  Régne  le  trente- 
fixiéme.  Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas ,  Parle  Roy ,  Phelypeaux. 
YiÙL  y  Daguesseau.  Et  fcellé  d'un  grand  Sceau  de  Cire 
verte. 

Lu ,  publié  &  regifiré  U  grande  Audience  de  U  Ceux  féante.  A  Jieuen 
en  Parlemem  ,  le  S.  janvier  17 Si*  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Edit  4u  Roy ,  portant  fupreflîôn  de  la  Vicomte 

de  VafTy. 

Bu  mets  iOBeh re  t  7X9. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na-  — 
varrc  :  A  tous  prefens  &  à  venir.  Salut.  L'avantage  que  ^^^ 
nos  Sujets  ont  retiré  de  la  réunion  de  diférens  Sièges  y  Nous 
a  engagé  à  recevoir  favorablement  la  propofitiori  qui  Nous  a  été 
Élite,  deréUnir  ànôtre  Bailliage  de  Vire  la  Vicomte  établie  au  lieu 
.  de  Vafly  :  cette  réunion  Nous  a  paru  d'autant  plus  convenable^ 
qu'il  ne  refte  plus  dans  ledit  Siège  aucun  Oncier  pour  admi- 


.  50. 
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■  niftrer  la  JufHce ,  &  ou'en  fuprimant  cette  Jurifdiélion ,  Noos 
'  7  f  o.  ^ç  ferons  que  rétablir  le  Baill^ge  de  Vire  dans  fon  ancien  état, 
^  '^  &  tel  gu*il  étoit  avant  le  démembrement  qui  en  avoit  été  fait  par 
la  création  de  la  Vicomte  de  Vafly ,  fans  néanmoins  que  ceux 
de  nos  Sujets  qui  étoient  Jufticiablesde  ladite  Vicomte ,  puiflènt 
foufrir  aucun  préjudice  par  fa  fupreiEon  ,  nôtre  intention  étant 
que  les  Oficiers  du  Bailliage  de  Vire  qui  en  profiteront,  fbient 
tenus  de  fe  tranfportcr  dans  le  lieu  de  Valïy  pour  y  rendre  la 
Juftice  ,  ainfî  que  les  Oficiers  de  la  Vicomte  étoient  obligez 
de  le  faire.  ACES  CAUSES,  ôc  autres  confidérations  à  ce 
Nous  mouvantes ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  cer- 
taine fcience ,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avoas 
par  le  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable ,  fuprimé  &  fupri- 
mons  la  Jurifdidion  de  la  Vicomte  de  Vafly  :  Voulons  que 
les  fbn£bions ,  que  ceux  qui  étoient  Titulaires  defdics  Ofices , 
avoient  droit  d'exercer,  foient  &  demeurent  réunies  aux  Oficet 
dudit  Bailliage ,  le  tout  en  la  forme  Se  aînfi  qji'il  eft  prefcric 
par  nôtre  Edit  du  mois  d'Avril  mil  fept  cens  quarante-neuf* 
Enjoignons  aux  Oficiers  dudit  Bailliage  de  fe  tranfporter  audit 
lieu  toutes  les  fois  que  befoin  fera ,  pour  l'exercice  de  ladite 
Juftice ,  fans  qu'ils  puiflènt  exiger  aucuns  frais  de  voïage  ou 
de  féjour  à  l'ocafion  du  tranfport ,  ni  prendre  aucunes  vacaw 
rions ,  droits  ou  émolumens  plus  forts  que  ceux  qu'ils  font  en 
droit  de  percevoir  pour  les  Araires  qui  font  portée»  devant  eux 
en  la  Ville  de  Vire.  SI  DONNONS  en  Mandement  à  nos 
amez  &  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Par- 
lement à  Rouen  ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire  lire ,. 
publiejr  &  regiftrer  ,  &  le  contenu  en  icelui  garder,  obferver  & 
exécuter  félon  fa  forme  &  teneur  :  Ca  R  td  eft  nôtre  plziûr. 
Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftable  à  toujours.  Nous  y 
avons  6ût  mettre  nôtre  Scel.  Donn  £  à  Fontainebleau  au  mois 
d*0£^obre ,  l'an  de  j^race  mil  fept  cens  cinquante  j  &  de  nôtre 
Régne  le  trente-fixiéme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas.  Parle 
Roy,  Pheltpeaux.  Vifa  Dagubsseau.  Et  fceîlé  d'un 
grand  Sceau  de  Cire  verte. 

li ,  publie  &  re^iftr/Ia  gtênit  ^uiiena  de  U  CcurfeUnte.  A  RetUn  em 
Tarlement ,  le  8.  fumier  i7ji.  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  Tt 
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Déclaration  du  Roy  ,  portant  fuprefïîon  de  diférens 
Ofices  yacans  aux  Parties  cafuelîes,  &  de  ceux  qui 
pôuront  y  tomber  par  la  fuite,  faute  de  paiement 
du  Droit  d*Héréditc. 

7)u  13.  OBobre  tyjo. 

LO  U I S  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na-  ^TiTo. 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront ,  ooobiâ 
Salut.  Nous  aurions  jugé  à  propos  par  nos  Déclarations  des 
3.  Décembre  1743.  &  12.  Janvier  1745.  d'acorder  le  Droit 
d'Hérédité  aux  Subftituts  de  nos  Procureurs ,  aux  Procureurs 
poftulans  ^  aux  Notaires ,  Huiffiers  ,  Ser^ens  &;  Arpenteurs 
Roïaux  ,  en  Nous  païant  une  finance  y  fuivant  les  Rôles  qui 
(eroient  arrêtez  en  nôtre  Confeil  ^  dans  Pefpérance  que  le  defir 
cu'auroient  ceux  qui  en  font  pourvue  de  conferver  ces  Ofices 
dans  leurs  Familles  ,  les  porteroit  à  païer  ces  Finances  ;  &  que 
cet  avantage  feroSt  remplir  plufîeurs  defdits  Ofices  qui  étoienc 
tombez  en  nos  Parties  cafuelles  ,  faute  par  les  Titulaires  d'avoir 
pâïé  les  Droits  de  Preft  &  Annuel  5  mais  le  défaut  de  paiement 
de  la   finance  réglée  pour  aquérir  ledit  Droit  d'Hérédité  par 
une  partie  de  ceux  qui  étoi'ent  revêtus  defdits  Ofices  ,  Nous 
aïant  fait  reconnoitre  que  leur  nombre  étoit  trop  grand,  & 
qu'il  fcroit  avantageux  de  le  diminuer  ,  Nous  aurions  crû  de- 
voir fuptimer  tant  ceux  defdits  Ofices  qui  font  aétuellemcnc 
vacans  en  nos  Parties  cailielles,  que  ceux  qui  pouront  y  tom* 
ber  par  la  fuite ,  faute  par  les  Titulaires  d'avoir  païe  ledit 
Droit  d'Hérédité.  A  CES  CAUSES  ,  &  autres  à  ce  Nous 
moûvans  ,  &  de 'nôtre  certaine  fcience  ,  pleine  puiflance  & 
autorité 'Roïale,  Nous  avohs  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre 
main /'éteint  •&  fiipfimé  ,  éteignons  &  fuprimons  les  Ofices 
deSùbftitiits  de  nos  Procureurs,  Procureurs-poftulans ,  Notai- 
res ,  Hùiffiers  ,  Sergens  &  Arpenteurs  Roïaux  qui  font  aéluel- 
fement  vacans  en  nos  Parties  cafuelles  ,  comme  auflî  ceu)c  qu£  . 
pouront*  y  tombcb  par  la  fuite  j  faute  par  les  Titulaires  d'avoir 
païé  ledib.Dfoit  Â*Hêgéàïté\\&û  conféquence  de  nos  Déclara- 
tion^ des  3.  Décembre  Î743.&  II.  Janvier  i74î-SI DONNONS 
£N  MAND£iyi£NT  z  ïxo^  amez:&  fëaux  ks  Gcâs  tenans  nôpre 
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-ii— il*  Cour  de  Parlement  à  Roîien ,   que  ces  Prefcntes  ils  aïent  à 

ï Tî o.  f^i^Q  jij.ç ^  publier  &  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelles  gardrt 

^^'  &  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur  ,  nonobftant  toutes 

chofes  à  ce  contraires  ,  aufquelles  Nous  avons  dérogé  &  déro- 

feons  par  ces  Prefentes  :  Car  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin 
equoi ,  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Prefentes. 
'  Donne'e  à  Fontainebleau  ,  le  treizième  jour  d'Odlobre,  Tan 
de  grâce  mil  fept  cens  cinquante  ;  &  de  notre  Régne  le  trente- 
fixiéme.  Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  ^Phelypeaux. 
Vu  au  Confeil ,  Machault.  Et  fcellée  d'un  grand  Sceau  <le 
Cire  jaune, 

Ltii\  publiée  &  tegifiret  U  grande  Audience  de  U  Cour  feànte.  A  Rouen 
en  Parlement ,  le  t4»  (envier  17 Si*  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Edit  du  Roy ,  portant  création  d*une  Noblefle 
'  Militaire. 

Du  mois  de  Novembre  t7S9. 

■  T  ouïs,  par  la  grâce  de  Diett ,  Koy  de  France  &  de  Na- 
ïîoj^b,  JL-/varre  :  A  tous  prefens  &  à  venir.  Salut.  Les  grands 
exemples  de  zèle  &  de  courage  que  la  Nobleilè  de  notre 
Roïaume  a  donnez  pendant  le  cours  de  la  dernière  Guerre  ^ 
ont  été  il  dignement  fuivis  par  ceux  qui  iVavoient  pas  les  mêmes 
avantages  du  côté  de  la  Naiâance ,  que  Nous  ne  perdrons 
jamais  le  fouvenir  de  la  généreuie  émulation  av^c  laquelle 
Nous  les  avons  vu  combatte  &  vaincre  nos  Ennemis.  Nous 
leur  avons  déjà  donné  des  témoignagjss  autentiques  de  nôti?e 
fatisfadion  par  \^%  grades ,  les  honneurs  &  les  autres  récom- 
penfes  que  Nous  leur  avons  acordezt  mais  Nous  avons  confî* 
déré  que  ces  grâces  y  perfonaelles  à  ceux  qui  les  ont  obtenues,, 
s^éteindront  un  jour  avec  eoxi  &  riea  ne.  Nous  ajparu  plus 
digne  de  la  bonté  du  Souverain  ,  que  de  /aire  pafler  jui^u'i 
leur  poftérité  les  diftinélions  qu'ils  ont  ii  jiuftemçnt  acquiies 
par  leurs  fervices..La  NobW{&  la  plus  ançiçn-pje  d^pos  Etats  ,; 

3ui  doit  fa  première  origine  à  la;  gloire  de^  Armesf .,.  verra  ians 
oute  avec  plaifir  que  Nous  regardons  la  communication  de 
iès  Privilèges ,  comme;  le  prix  le  plus  ââteur  que  puiflent  ob- 
tenir 
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tenir  ceux  qui  ont  marché  fur  Tes  traces  pendant  la  Guerre,  i 

Déjà  annoblis  par  leurs  A^ons  ,  ils  ont   le:  mérite  de   la  Nov/n* 
Noblefle  ,  s'ils  n'en  ont  pas  encore  le  Titre  j  &  Nous  nous       *"  * 

Ï)ortons  d'autant  plus  volontiers  à  le  leur'acorder  ,  que  Nous 
iipléerons  par  ce  moïen  à  ce  qui  pouvoir  manquer  à  la  per- 
fedion  des  Loix  précédentes ,  en  établiflànt  dans  nôtre  Roïau- 
me  une  Noblefle  Militaire ,  qui  puiflè  s'aquérir  de  droit  par 
les  Armes,  fans  Lettres  particulières  d'annobliflèment.  Le  Roy 
Henry  IV.  avoir  eu  le  même  objet  dans  l'Article  XXV.  de- 
l'Edit  fur  les  Tailles,  qu'il  donna  en  i^oo.  mais  la  difpofition 
de  cet  Article  aïant  efluïé  plufîeurs  chaDgemens  par  des  Loix 
poftérieures  ,  Nous  avons  crû  4evoir ,  en  j  ûatuant  de  nou- 
veau par  une  Loi  expreflè  ,  renfermer  cette  grâce  dans  de 
{'uftes  Dornes.  Obligez  de  veiller  avec  une  égafe  atention  aa 
)ien  général  &  particulier  des  diférens  Ordres  de  nôtre  Roïau- 
me  ,  Nous  avons  craint  de  porter  trop  loin  un  Privilège  don» 
l'éfet  feroit  de  furcharger  le  plus  grand  nombre  de  nos  Sujets, 
qui  fuportent  le  poids  des  Tailles  &  des  autres  Impofîtions! 
C'eft  cette  confidération  qui  Nous  a  forcé  de  mettre  des  limi- 
tations à  nôtre  bienfait ,  pour  concilier  la  feveur  que  méritent 
nos  Oficicrs  Militaires  avec  l'intérêt  de  nos  Sujets  taillables ,  au 
foulagement  defquels  Nous  ferons  toujours  difpofez  à  pourvoir 
de  la  manière  la  plus  équitable  &  la  plus  conforme  à  nôtre 
^feêtioa  pour  nos  PeupIes.^  A  CESCAUSES,  &  autres 
à  ce  Nous  mouvant  ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre 
certaine  fcience  ,  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïàle ,  Nous 
avons  par  nôtre  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable ,  dit 
ftatué  &  ordonné  ,  difons ,  ftatuons  &  ordonnons ,  Voulons 
&  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  E  M  1  E  R. 

Aucun  de  nos  Sujets  ,  fervant  dans  nos  Troupes  en  qualité 
d'Oficier  ,  ne  poura  être  impofé  à  la  Taille  pendant  qu'il  cour 
fervera  cette  qualité. 

IL  En  vertu  de  nôtre  prefent  Edit ,  &  du  jour  de  fà  publi*. 
cation,  tous  Oficiers  Généraux  non  -  Nobles  ,  adluellcment  à 
nôtre  Service ,  feront  &  demeureront  annoblis  avec  toute  leur 
Poftcrité  née  &  à  naître  en  légitime  Mariage. 

III.  Voulons  qu'à  l'avenir  le  grade  d'Oficier  Général,  conféuç 

M  m  m 
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'^    la  Noblefle  de  droit  à  ceux  qui  y  parviendroât ,  &  à  toute 
Novcmb.  leur  Poftérité  légitime  lors  née  &  à  naîtra  ;  &  jouiront  nofdits 
Oficiers  Généraux  de  tous  les  Droits  de  la  Noblefle  ,  à  compter 
du  jour  &  date  de  leurs  Lettres  &  Brevets* 

IV.  Tout  Oficier  non -Noble  ,  d'un  grade  inférieur  à  celui 
de  Maréchal-dc-Camp ,  qui  aura  été  par  Nous  créé  Chevalier 
de  rOrdre  Roïal  &  Militaire  de  Saint  Louis ,  &  qui  fe  retirera 
après  trente  ans  de  Service  non  interrompus  ,  doùt  il  en  aura 
paflTé  vingt  avec  la  Commiffion  de  Capitaine  ,  jouira  fa  vie 
durant  de  Texemption  de  la  Taille* 

V.  L'Oficier  dont  le  père  aura  été  exempt  de  la  Taille ,  en 
exéycution  de  TArticle  précédent ,  s'il  v^ut  jouir  de  la  même 
exemption  en  quitant  nôtre  Service  ,  fera  obligé  de  remplir 
auparavant  toutes  les  conditions  prefcritcs  fSfcar  TArticle  IV. 

VL  Réduifons  les  vingt  années  de  Commiffion  de  Capitaine 
exigées  par  les  Articles  ci-de(Ius ,  à  dix-huit  ans  pour  ceux  qui 
auront  eu  la  Commildion  de  Lieutenant-Colonel ,  à  feize  pour 
ceux  qui  auront  eu  celle  de  Colonel ,  &  à  quatorze  pour  ceut 
qui  auront  eu  le  grade  de  Brigadier. 
,   .       VIL  Pour  que  les   Oficiers  non -Nobles,  qui  auront  ac- 
compli leur  tcms  de  Service ,  puiflent  fuftifier  qu'ils  ont  aquis 
Texemption  de  la  Taille  acordée  par  les  Articles  IV.  &  V. 
Voulons  qiie  le  Secrétaire  d'Etat ,  chargé  du  Département  de  la 
Guerre  ,  leur  donne  un  Certificat ,  porcfant  qu'ils  Nous  ont 
^fervi  le  tems  prefcrit  par  les  Articles  IV,  &  VL  en  tel  Corps  , 
&  dans  tel  Grade. 

VIIL  Les  Oficiers  devenus  Capitaines  &  Chevaliers  de 
l'Ordre  dç  Saint  Louis  ,  que  leurs  bleflures  mettront  hors  d'état 
de  Nous  continuer  leurs  Services ,  demeureront  difpenfez  de 
droit ,  du  tems  qui  en  reftera  lors  à  courir  :  Voulons  en  ce 
cas  ,  que  le  Certmcat  mentionné  en  l'Article  précédent ,  (péci- 
iie  la  qualité  des  bleflures  defdits  Oficiers  ,  les  ocafions  de 
Guerre  dans  lefquelles  ils  les  ont  reçues  ,  8c  k  néceflité  dans 
laquelle  ils  fe  trouvent  de  fe  retirer. 

IX.  Ceux  qui  mourront  à  notre  Service^  après  être  parvenus 
^  ^  au  grade  de  Capitaine ,  mais  fans  avoir  rempli  les  autres  con- 
ditions impofée^  par  les  Articles  IV.  &  VL  feioat  œnfez  les 
avoir  acmnplis  $  &;  s'ils  laiflent  des  fils  légitimes  qui  foient  à 
nôtre  Service ,  ou  qui  s'y  deftinent ,  il  leur  fera  donné  par  le 
Secrétaire  d'Etat  charge  du  Département  de  k  Guerre  »  un 
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Ccftifîcat  ^  portant  que  leur  père  Nous  felrvoit  au  jour  de  fa  •_ 

mort  dans  tel  Corps  &  dans  tel  Grade.  «75  o. 

X.  Tout  Oficier  né  en  légitime  Mariage  ^  dont  le  père  &  .  ^^ 
Taïeul  auront  aquis  Texemption  de  la  Taille  ,  en  exécution 
de$  Articles  ci-dfeflus  ,   fera  Noblie  de  droit  5  après  toutefois 

2u*il  aura  été  par  Nous  créé  Chevalier  de  TOrdre  de  Saint 
.oiiis  ,  qu'il  Nous  aura  fervi  le  tems  prefcrit  par  les  Articles 
IV.  &  VI.  ou  qu'il  aura  profité  de  la  difpenfe  acôrdée  par 
l'Article  VIIL  Voulons ,  popr  le  mettre  en  état  de  juftifier  de 
fcs  fervices  perfbnnels ,  qu'il  lui  foit  délivré  un  Certificat  tel 
qu'il  cft  ordonné  par  les  Articles  VII.  &  VIIL  félon  qu'il  fe 
lei*a  trouvé  dans  quelqu'un  des  cas  prévus  par  ces  Articles  y  & 

3u'en  conféquence  jl  jouifîe  de  tous  les  Droits  de  la  ^fobleflc  ^ 
u  Jour  daté  dans  ledit  Certificat. 

XL  La  Nobleflè  aquiic  ^n  vertu  de  rArticIe  précédent , 
pjaflera  de  droit  aux  eafàns  légitiipes  de  ceux  qui  j  feront 
parvenus  ^  même  à  ceux  qui  feront  nez  avant  que  leurs  pères 
foieht  devenus  Nobles  1  6c  fi  l'Qficier  qui  remplit  ce  tl-ôibénre 
degré  ^  meurt  dans  le  cas  prévu  par  l'Arcicle  IX.  il  aura  aquis 
k  Noblefle  :  Voulons  »  pour  en  afiui'er  lat-  preuve  ,  qu'il  foit 
dj^liVré  k  fe!s  etiiatas  légitimes  v  un  Certificat  tel  qu'il  eft  men« 
tiooné  audit  Article  IX. 

XII 4  Dans  tous  Its  czê  ou  nos  Oficiers  feront  obligez  dé 
faire  lès  preuves  de  la  Noblelïe  aqùife  eh  vertu  de  nôtre  pré(ent  v 

Edit  y  outte  letr  Aâes  de  célébration  £t  Contrats  de  Mbria^  \ 
jExtraits  baptiftaires  &:  niortUairâ5>  61  autres  Titres  téceilairds 
pour  établir  une  filiation  légitime  y  ils  fëi'bnt  tenus  de  repr^- 
fenter  les  Commiffions  des  Grades  des  Ofiders  qui  auront 
rempli  les  trois  degrez  ci-deflus  établis  ,  leurs  Provifions  de 
Chevaliers  de  l'Gtd^e  de  Saint  LoUis ,  &  les  Certificats  à  eux 
délivrez  en  exécùti4>n  des  Attidlei  VII.  VlIL  IX.  X.  &  Xf. 
félon  que  lefdits  Oficiers  auront  rempli  les  conditions  aufquelles 
Nous  avons  ataché  l'exemption  de  la  Taille  &  la  Nobleffè ,  ou  fé- 
lon qu'ils  auront  été  difpenfez  deifiiîtcs  conditions  ,  par  blefRires 
ou  par  mort ,  conformément  aux  difpofîtions  du  prefent  Edit. 
XIII.  Les  Oficiers  npn-No'l^lès  aâ:uellement  à  nôtre  Service^ 
jouiront  du  bénéfice  de  nôtre  prefent  Edit ,  à  mefure  que  le 
tems  de  leurs  Services  prefcrit  par  les  Articles  IV.  VI.  &  VIIL 
fera  acompll ,  quand  même  ce  tems  auroit  commencé  à  courir 
avant  la  publication  de  nôtre  £dit« 
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■■  XIV.   N*entendons    néanmoins,  par   T Article    précédent  ; 

Novcmb  ^^^^^^^  aufdits  Oficiers  d'autre  avantage  rétroa£kif,  que  le 
droit  de  remplir  le  premier  degré.  Défendons  à  nos  Cours ,  & 
à  toutes  Jurifdidlions  qui  ont  droit  d'en  connoitre  y  de  les  ad- 
mettre à  la  preuve  des  fervices  de  leurs  pères  &  aïeuls ,  retirez 
ou  morts  à  nôtre  Service  avant  la  publication  de  nôtre  prefent 
Edit. 

XV.  Pouront  nofdits  Oficiers  dépofer  pour  minutes ,  chez 
tels  Notaires  Roïaux  qu*ils  jugeront  à  propos  ,  les  Lettres  , 
Brevets  &  Commiffions  de  leurs  Grades ,  ainfi  que  les  Certifi- 
cats de  nos  Secrétaires  d'Etat ,  chargez  du  Département  de  la 
Guerre ,  dont  leur  fera  délivré  des  Expéditions  ,  qui  leur  fer- 
viront  ce  que  de  raifon.  SI  DONNONS  en  Mandement  à 
nos  amez  éc  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  notre  Cour  de 
Parlement  à  Rouen  ,  que  nôtre  prefent  Edit  ils  aient  à  faire 
lire  ,  publier  &  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelui  ^der  & 
obferver  félon  fa  forme  &  teneur ,  fans  y  contrevenir  ni  permet- 
tre qu'il  y  foit  contrevenu  ,  nonobftant  tous  Edits ,  Déclara- 
tions y  Arrêts  &  Réglemens  y  Clameur  de  Haro ,  Chartre  Nor* 
mande  6c  autres  chofes  à  ce  contraires  ,  aufquelles  Nous  avons 
dérogé  &  dérogeons  par  nôtre  prefent  Edit  :  Car  tel  eft 
nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  Si  ftable  à  tou- 
jours y  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  Donne'  à  Fontai- 
nebleau au  mois  de  Novembre  ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens 
cinquante  j  &  de  nôtre  Régne  le  trente-fixiéme.  Signé ,  LOUIS, 
Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  ,  M.  P.  d  e  Voter  d*âkgenson. 
Vifa^MACHAULT,  Vu  au  Confeil,  Machault.  Et  fccUéd'un 
grand  Sceau  de  Cire  verte. 

Lu  s  publie  &  rtgiftré  U  grande  audience  de  U  CourfeMte.  A  Rwen 
in  "Périment,  U  a^fmivierijsi.  Signé,  AUZANET. 
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Edit  du  Roy  ,  portant  fupreffion  des  Ofices  des  Gruries 
de  Neufchâtel  &  de  Routot  y  Se  réunion  defdics 
Ofîces  jL  ceux  des  Maîtrifes .  Particulières  des  Eaux 
&  Forêts  d'Arqués  &  de  Caudebec. 

Du  mois  de  Novembre  17  so* 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de     ■     ■ 
Navarre  :  A  tous  prefens  &  à  venir ,  S  a  l  u  T.  Nos  chers  &  ^Jy^i^b. 
bien  amez  les  Oficicrs  &  Gréfiers  des  Maîtrifes  particulières  des 
Eaux  &  Forêts  d'Arqués  &  de  Caudebec  ,  Nous  ont  fait  re- 
prefenter ,  qu'à  Tocafion  des  diférentes  conteftations  qui  fe  font 
élevées  entr'eux  &  les  Oficiers  des  Gruries    pour  Nouis  de 
Neufchâtel  &  de  Routot ,  par  raport  à  la  Jurifdidion  qu'ils 
prétendent  refped:ivement   leur  avoir  été  acordée  par  nôtre 
Ordonnance  des  Eaux  &  Forêts  du  mois  d'Aouft  1669.  &:  les 
Edits  de  création  de  leurs  Ofîces ,  il  y  avoit  adtuellement  deux 
Inil;ances  pendantes  &;  indécifes  en  notre  Confeil  ^  dont  la  dif^ 
cution  pouvoit  être  fort  longue  ,  &  entraîner  avec  elle  des 
inconvéniens  auflî  contraires  que/  préjudiciables  au  bien   de 
nôtre  Service  $  &  que  fi  pour  terminer  ces  mêmes  conteflations , 
Nous  voulions  ordonner  Pextinâion  &  la  fupref&on  des  Titres 
&  Ofices  de  Gruïer  ,  de  Procureur  pour  Nous  ,  de  Gréfièr  6c 
d*Huiffier-Audiencier  de  chacune  défaites  Gruries ,  &  leur  atri- 
buer  tant  les  fon6bions  que  les  Gages ,  augmentations  de  Gages , 
Chaufages  &  autres  Droits  atachez  à  ces  Ofices ,  ils  fe  foumet- 
toient  de  païer  &  rembourfer  dans  le  rems  qu*il  Nous  plairoit 
de  préfixer  aux  Titulaires  aâ:uels  de  ces  mêmes  Ofices  ,  le  prix 
d'iceux ,  fur  le  pied  de  Taquifition  qu'ils  en  avoient  faite ,  fuivant 
leurs  Contrats  d'aquêts  $  enfemble  les  frais  &  loïaux  coûts ,  & 
les  fommes  qu'ils  Nous  avoient  païécs  en  vertu  de  nôtre  Edit 


pour  livre  qui  s*impofent  annuellement  en  fus  du  prix 
ttoS'  Bois  ,  le  tout  fur  )'£tat  certifié  véritable  par  lesTitulaircs^ 
defdits  Ofices  qu'ils  en  raporteroient^dc  confidérant  d'un  côté 
igue  les  Oficiers  ,,  Gréfiers  ^  Huifiîers-Audienciers  de  ces  deux 
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Maîtrifes 


1 7  5  o.  Je  rem 

Novcmb, 


es ,  font  à  portée  par  la  fîtuation  de  leur  ëtabliflèmcnt^ 
plir  avec  Tatention  que  Nous  devons  atendre  du  zèle 
qu*ils  ont   marqué  jufqu'à  prefent   pour    notre    fervice  ,  les 
rondtions  que  Nous  avions  jugea  propos  d*atribuer  auxGruïers, 
Procureurs  pour  Nous ,  Gréfiers  &  Huiffiers-Audiencicrs  def- 
dites  Gruries  j  de  l'autre  ,  qu'en  éteignant  &  fiiprimant  les 
Titres  &  Ofices  de  ces  deux  Gruries^  il  en  refultera  un  avan^ 
tage  pour  ceux  de  nos  Sujets  qui  habitent  à  Neufchâtel  &  à 
Routot ,  par  la  diminution  d»  nombre  des  Privilèges  :  A  CES^ 
CAUSES  ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  certaine 
fcience,  pleine  puiflahce  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  par  le 
prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable  ,  éteint  &  fupriiné  ,  étei- 
gnons &  fuprimons  les  Titres  &  Ofices  de  GrUïer ,  Procureur 
pour  Nous  ,  Gréfier  &  Huiffier-Audiencier  de  chacune  défai- 
tes Gruries  de  Neufchâtel  i8c  de  Routot  )  èc  de  la  même  aiKoritë 
que  defluS)  Nous  avons  réuni  £c  réuïliflbns  ^  t^t  hs  Fonâiolis 
que  les  Gazes  y  augnrlefitations  de  Ga^s  ^  Chduiagës  &:  autres 
Droits  atachez  à  ces  Ofices  y  aux  Ûfîciers  ,  Gréfiera  Se  Hui/fiers** 
Audienciers  defdites  Maîtrifes  d'Arf|ue$  Se  de  Caudebec ,  chacuji 
pour'ce  qui  les  concerne.  Voulons  <)ue  les  Oficiêrs  ^  Gréfiers  et 
Huiffiers- Audiencieri  deiTdices  M^trifes  y  jouiflènt  defiiits  Gages  ^ 
augmentations  de  Gages,  Chaufages  éc  autres  Droits ,  comme 
en  ont  joui  ou  dû  joiiir  les  Pourvus  aâuels  des  Ofices  iUprimes 
par  ces  Prefentes  ^  6c  ce ,  en  vertu  du  reilibourfement  qu'ails  fo- 
ront  tenus  de  leur  fsLÏrc ,  fuivant  leurs  SounniEons  des  30* Juillet 
6c  i^^  Août  17^0  datis  deux  mois  au  ^lûtard  y  à  compter  dU  jour 
de  TenrégiArement  defdites  Prefentes  y  des  ibifimes  tant  eti 
Drincipal  Se  deux  fols  pour  livre  ^  que  frais  St  loïaux-couts  »  ont 
lefdits  Pourvus  juftifieront  pat  Etat,  certifié  d'eux  véritabJe  ^ 
pardevant  le  Gi'and-Maitre  des  Eaux  Se  Forêts  du  Dé|)iii-remeQC 
de  Roiien  y  àV6ir  païées  pour  rkifon  des  OficëS  compris^  dans  li^ 
prefente  fuprtffion,  relativement  non^ealetneolt  à  leailsQuttaA» 
ces  de  Finance  &  Titres  de  propriét!é  défaits  Otke»^  màk  fencoré 
aux  Contrats  d'aquêts  d'iceùx  y  Se  aux  QuifailCes  dce  fosnmei 

3u'ils  Nous  ont  païées  y  en  exécution  de  notre  Bdît  dtt  m^ 
e  Février  1745.  6s,  au  moïeâ  du  pàïemecft  qui  fera  fkit  dàoSs 
ie  tems  ci-defTus  exprimé  y  des  fomxhes  diaint  eft  aueftim)  ,  pàv 
les  Oficiert  ,  Gréfici!s  6c  Huiflfcrs-Auditûèiérs:  deWJtes  MbîtnK 
(es  y  chacun  à  pro|>ortioâ  de  ce  qu'Us  y  doiveht  amender  y  K<WS 
voulons  Se  ordonnom  que  1,'ettipiai  fi&  dipeti&  des  Gages  ^  aug^ 
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mentations  de  Gages ,  Chavfagos  &  autres  Droits  atachez  aufdics  ^ 

Oâces  fu  primez  ,  foie  fait  fous  le  nom  des  Oficiers  ,  Gréfiers  >5^  ^"V 
^  Huifficrs-Audicncicrs  defdites  Maîtrifes  ,  dans  les  Etats  de  ^"^'^  ' 
nos  Bois  de  la  Généralité  de  Roiieix ,  à  commeâcer  par  celui 
qui  fera  arrêté  en  nôtre  Confeil  |>aur  l'ordinaire  de  1751.  pouç 
être  répartis  entr'cux  ,  à  proportion  de  la  fomme  pour  laquelle 
chacun  d'eux  fera  entré  dans  ledit  rembourfement  :  Voulon$ 
en  outre ,  que  les  Oficiers.  de  ladite  Maîtrife  d'Arqués  tiennent 
à  l'avenir  leur  Audience  au  Bourg  de  Neufçhâtel ,  une  fois  tous 
les  quinze  jours  j  &  ceux  de  ladite  Maîtrife  de  Caudebec  & 
Routot ,  tous  les  Mercredis  de  chaque  femaine ,  fans  que ,  fous 
quelque  prétexte  que  ce.  foit ,  ils  puiiTent  s'en  difpeni^r.  SI 
DONNONS  IN  Mandement  à  no$  ame»  &  féaux  les  Gens 
tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen ,  que  nôtre  prefent 
Edit  ils  aient  à.  faire  lire  ,  publier  &  regiftr er ,  $c  le  contenu 
en  icelui  garder  &  exécuter  félon  fa  forme  &  teneur  ,  nonob- 
fbnt  Clameur  dé  Haro ,  Chartre  Nbrmande  &  Lettres  à  ce 
contraires  :  Car  td  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
ferme  .&  ftablc  à  toujours.  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel. 
Donne'  à  Fontaiocbîcaja  an  mois  de  Novembre ,  l'an  de  ^racc 
mil  ^pt^ecis  cinquante  î  6c  de  nôtre  Régne  le  trente-fîxiéme. 
Siçtté  ,  LOUIS.  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  Phei.ypeaux. 
Vifa  ;  Machault.  Vu  au  Confeil ,  Machault.  Et  fcell^d'un 
^rand  Sceau  de  Cire  verte. 

Lm  ,  ^htie  &■  rt^ifire'y  U  grtmie  AuHence  d«  U  Cour  ft'ânte,  A  Xoiien 
en  ParJtmtat  ,  le  14^  ^nviernsi'  Signé ,  A  (TZ  A  NE  T. 


D^claracion  du  Roy  »  portant  augmentation  du  Droit 
de  Fret  fur  les  Navires  Etrangers^  à  commencer  au 
premier  Janvier  17/1. 

Du  34^  Novembre  t7j«, 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  — 
Navarre:  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront,  Novcmb. 
Salut.  Le  feu  Roy  aïant  jugé  à  prc^os  de  lever  par  k  Déclara- 
tion du  20.  Juin  1(^59.  les  défenfes.  portées  par  les  anciennes 
Ordonnances ,  à  tous  Bâtimens  de  Mer  Etrangers ,  d'aborder  fur 
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■  les  Côtes  du  Roïaume  &  dV  fréter  aucunes  Marchandifes ,  or- 

NoYcmb.  donna  en  même-tems  qu'il  feroit  perçu  dorénavant  fur  t<ws 
lefdits  Bâtimens ,  un  Droit  de  cinquante  fols  par  Tonneau  , 
apeilé  Droit  de  Fret  ;  Nous  avons  été  informez  que  ce  Droit 
qui  fut  alors  jueé  fufifant ,  pour  procurer  aux  Bâtimens  François 
une  préférence  légitime  pour  le  Commerce  des  Ports  du  Roïau- 
me y  a  celle  depuis  de  remplir  cet  objet ,  tant  à  caufe  des 
augmentations  d'£fpéces  furvenuës ,  que  par  plufieurs  autres 
confîdérations  :  A  CES  CAUSES  y  6c  autres  à  ce  Nous  mou- 
vans  ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre  certaine  fcience , 
pleine  puillànce  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  ces  Pre- 
lentes  lignées  de  nôtre  main  ,  dit ,  déclaré  fie  ordonné ,  difons , 
déclarons  Se  ordonnons  ,  Voulons  fie;  Nous  plaît ,  que  ledit 
Droit  de  Fret  qui  fe  perçoit  fur  tous  les  Bâtimens  Etrangers , 
en  vertu  de  la  Déclaration  du  20.  Juin  1659.  à  raifon  de  cin- 
ouante  fols  par  Tonneau  ,  fera  perçu  dorénavant  fie  à  compter 
ou  premier  Janvier  prochain ,  fur  tous  lefdits  Bâtimens  ,  à  raifon 
.  de  Cinq  livres  par  Tonneau  ,  dans  les  cas  fie  en  la  manière  por* 
tée  par  ladite  Déclaration  ,  fie  fans  que  Nous  entendions  aucu- 
nement préjudicier  aux  Exemptions  acordées  ,  tant  par  les 
Traitez  faits  avec  quelques  Puiâ[ànces  fie  Nations  Etrangères , 
que  par  autres  Titres  fie  Conceffions  qui  continueront  k  avoir 
leur   exécution.    SI    DONNONS    en    Mandement 
à  nos  amez  fie  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parler;- 
ment  à  Rouen ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire ,  pu- 
blier fie  regiftrer  ,  fie  le  contenu  en  icelles  garder  fie  exécuter 
félon  leur  forme  fie  teneur  ,   nonobftant  Clameur  de  Haro  , 
Chartre  Normande  fie  Lettres  k  ce  contraires  ,  aufquelles  Nous 
avons  dérogé  fie  dérogeons  par  Cfefdites  Prefentes  :  Car  tel  eft  nôtre 
plaifir.  En  témoin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  SceL  à 
.cefditcs  Prefentes.  Donne E  à  Verfkillesle  vingt-quatrième  jour 
de  Novembre ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  cinquante  5  &c  de 
nôtre  Régne  k  trente-fixiéme.  Signé  ,  LOUIS.  Et  plus  bas  , 
Par  le  Roy  ,  Phelypeaux.  Vu  au  Confeil ,  Machault.  Et 
fcellée  d*un  grand  Sceau  de  Cire  jaune. 

Lui'»  publiée  &  regifirée ,  U grande  Audience  de  la  Ceur  féantt.  A  Rputn 
tn  Farlemem  ,  U  i4^}am;ieri7S.i.  Signé^  AUZ  ANET. 
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Déclaration  da  Roy ,  portant  fuptelfion  ,  à  compter  du 
premier  Janvier  1 7^  !•  du  Dïoit  de  Centième  denier  , 
&  des  Quatre  fols  pour  livre  cTicelui^  éubli  par  la 
Déclaration  du  ry.  Mars  1748. 

Ihi  ^*  Vcçmbrt  17^0^ 

LO-UIS  par  la  grâce*  de  Dieu ,  Roy.  de  France  &  de  ■ 
Navarre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront,  ^^^^ 
Salut.  Les  dëpeafes  inévitables  de  la  Guerre  Nous  aïant  oblige 
pour  augmenter  nos  Revenus  ^  d'a(ru|ettir  par  notre  Déclaration 
du  17.  Mars  174s.  aux  droits  d'Infinuation  ,  les  Aâes  tranfla^ 
tifs  (k  propriété  des  Biens  réputez  Immeubles  ^  dans  les  mêmes 
cas  où  tes  Aâes  tranflatifs  de*  propriété^  à^  Immeubles  réels  y 
font  afTujettis  par  nos. anciens  Êdits^  en  faifant  païer  également 
le  Centième  de  la  valeur  defdits  Biens ,  &  de  régler  pareille* 
ment  au  Centième  denier  le  droit,  dlnfînmation  à  NouS'dû  poui 
les  Dons  &  Legs  des  deniers  mobiliers  afTujettis  par  les  Régle- 
mens  précédens  à  de  moindres  droits  dlnfînuation  ,  notre 
atention  à  procurer  le  foulagement  de  i»os  Peuples  ,  Nous  a 
déterminé  à  fuprimer  lefdits  Droits  établis  par  nôtredite  Déclara- 
tion du  x7».Mars  1748.  à: compter  du  premier  Janvierde l'année 
prochaine  175'!.  A  C£S  CAUSES^  &  autres  à  ce  Nous 
mou  vans  ^  de  Tavis  de  nôtre  Confeil  ,.  &  de  notre  certaine 
icience ,  pleine  puiflànce  Se  autorité  Rcuale  ,  Nous  avons  pai; 
CG^  Prefentes  {Ignées  de  nôtre  main.,  dit,. déclaré  &  ordonné» 
difons ,  déclarons  &  ordonnons  >  Voulons  &  Nous  plaît ,  qu'^ 
commencer  du  premier  Janvier  de  Tannée  prochaine  175t.  le 
Droit  de  Centième  denier ,  &  des  Quatre  fols  pour  livre  d'ice-^ 
lui ,  établi  par  nôtre  Déclaration  du  17.  Mai^  1748^  demeure 
éteint  &  fuprimé  \  ordonnons  en  conféquence  ,  qu'à  compter 
dudit  jiour  premier  Janviec  175 1.  les  Acles  tranflatifs  de  pro- 
priété des  Biens  réputez  Ipimeubles ,  cefïeront  d'êtcc  aflu jettis 
a  l.ln(ipaa$ion^  Voilions  que  les  Donatio^is^ ,  ÏMt  entre^ite  cm 
teftament^ires  ,Jç$  Dons.mutviels  entre  maris  &  femmes  ,  &  le9 
Donations  mutuelles  par  Contrats  de  Mariage ,  foiene  infinuezt 
comme  p^r  k  pafTé  >  fi&  que  les-  droits  dTniunuatioa  en  foienc 
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■  perçus,  à.  compter  dudit  jour  premier  Janvier  175  i.  confer- 

'7  ^  ®;  mément  au  Tarirdu  19.  Septembre  1721.  &  comme  auparavant 
i/cccmD.  ^Aj.j.ç^jç  Déclaration  du  17.  Mars  1748.  SI  DONNONS  en 
Mandement  à  nos  amez  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour 
de  Parlement  à  Rouen  ,  que  ces  Pre fentes  ils  aient  à  faire  lire, 
publier  &  regiftrer  ,  &  le  contenu  en  icelles  earder  &  obferver 
lelon  leur  forme  &  teneur  ,  nonobftant  Clameur  de  Haro, 
Chartre  Normande  &  Lettres  à  ce  contraires  :  C  À  r  tel  eft 
nôtre  plaifîr.  En  témoin  dequoi ,  Noas  avons  feit  mettre  nôtre 
Scel  à  cefdites  Prefentes.  Donne  e  à  Verfailles  le  vingt-fixiémc 
jour  de  Décembre ,  Paii  de  grâce  jnil  fépt  cen^  cinquante  j  &  de 
nôtre  Régne  le  trente-fîxiéme.  Signé ,  L  O  U I  S.  Et  plus  bas  y  Par 
leRoy  ,  Phel  YPEAUx.  Vu  au  Cbûfeil ,  MACHAULT.Et 
fcellée  d'un  grand  Sceau  de  Cire  jaune. 


Lii\  puhlièi  &  Ytgififit  U  gréindt  Audience  de  ta  Cour  [tante.  A  Rouen 
^  parlement j  le  20, janvier i7ri*  Signé ,AUZANET» 


en 


Edit  du  Roy  ,  portant   création  d  une  Ecole  Roïale 

Militaire. 

7)u  mois  de  janvier  i? S  t* 

■  T    O  U I S  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 

JjiyiJrl  JL-y  vanpe  :  A  tous  prçfens  &  à  venir  ,  Salut.  Il  n'a  peut-être 
jamais  été  fait  de  Fondation»  plus  digne  de  la  religion  &  de 
rhuixianité  d*un  Souverain ,  que  Tétabliflement  de  PHôtel  des 
Invalides  :  ce  Monument  de  la  bonté  du  feu  Roy ,  nôtre  très- 
honoré  Seigheur  &  Bifaïeul ,  eût  fuf}  pour  immortali/er  fbn 
Régne.  Juiqu'à  lui  les  Qfîciers  &  \ts  Soldats  ,  forcez  par  leurs 
bleflures  ou  par  leur  âge  de  fe  fecirer  du  Sei^ice ,  ne  fubfidxMcnt 

3u'avec  peine  dans  nos  Provinces  ^  des  /êcours  que  leur  acor- 
oient  les-  Rois  nos  prédécefleurs  :  Louis  Xiy.  a  eu  le  premier 
la  gloire  de  leur  afiurer  un  aille  honorable  ,  dans  lequel  Ws 
trouvent  une  fubfiftance  commode  ,  fans  perdre  les  glorieufes 
marques  de  leur  état  ^  &:  un  repos  ocupé  ae  fonélions  Militai^ 
res  proportionnées  à  leurs  forces.  Quoique  Nous  n'aïons  rien 
négligé  pour  maintenir  &  même  pour  augmenter  la  fplendeur 
d'un  fi  noble  établiilement ,  n^re  afeâion  pour  àt^  Sujets  qui 
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ént /eu  tant  de  part  à  la  gloire  de  nçs  Armô,  Nous  »  fait 
chercher  les  moïens  de  leur  dpiîner  des  témoignages  plus  parti-* 
culiers  de  nôtre  fatisfadion.  Pour  commençet  à  remplir  cet 
objet ,  Nous  avoospgr  nôtre  Edit  du  mois  de  Novembre  dernier , 
acordé  la  NobJ^  à  ceux  que  leurs  Services  &ç  leurs  Grades 
ont  rendu  dignes  d^un  hoanenr  que  la  nature  leur  avoir,  refuféy. 
&  Nous  avons  oâvert  a  ceux  qui  Voudront  marcher  fur.  leurs 
traces ,  la  carrière  qui  peut  les  y  conduire  :  il  ne  Nous  reftoit 
plus  qu'à  donner  des  preuves  auffi  fenfibles  de  nôtre  eftime  & 
de  nôtre  proteftjofl  au  Cor^)?  même:  de  Ja  Noblefle ,  à  cet  ordre 
de  Citoïens,  que  Je  zèle  pour  nôtre  Service  &  la  foumi/Eon  à 
nos  Ordres  ,  ne  diftinguent  pas  rnoin^  que  la.  naiflance.  Après 
l'expérience  que  nos  Prédèiceflèurs  &  Nous-mêmes  avons  faite;, 
de  ce  que  peuvent  fur  la  Noblefle  Françoiie  les  feuls  principe» 
de  rhonneur  ,  due  n'en  devrions-nous  pas  atendre,  (î  tous  ceux 
qui  la  compofent  y  joig)a<>içnt  les.  lumières,  aquife^  par  une 
neureufe  éducation  l*  Mai^  Nous  o'avons  pu  envifager  fans 
atendriflement ,  que  plufîeurs  d'entr'eux  après  avoir  confommé 
leurs  Biens  à  la  defenle  de  TEtat ,  fe  trouvaflent  réduits  à  laiffcr 
ians  éducation  des  Enfatjs  qui  aurpient  pu  fervir  un  jour  d'apur 
à  leur  Famille ,  &  qu'ils  éprouvafïciit  U  fort  de  vieillir  ou  de 
périr  dans  nos  Armées ,  avec  la  douleur  de  prévoir  1  aviliffcment 
de  leur  nom  dans  une  poftéfité  hors  d'état  d'en,  foûtenir  Iç 
luftre  :  Nous  avons*  tâché  d'y  pourvoir  autant  que  Nous  Tàvon» 
pu ,  par  les  grâces  oue  Nous  avons  déjà  répandues  fur  cux> 
mats  les  dépeufes,  inaifpen fables  de  la  Guerre  mettant  des  bor- 
nes à  nos  oienfaits  ^  Nous  avons  préféré  le  bien  fblide  de  la» 
Paix ,  à  tout  ce  que  Nous  pouvoit  ofrir  de  plus  féduifant  le 
fuccès  fouteiîu:de:nbs  Armes.  A  ^préfent  que  Nous  pouvons 
foulager  plus  éficacement  cette  précjeufe  portion  delà  Noblefle  ^ 
^ns  que  les  moïens  qye  Nous  y  emploierons  augmentent  les 
charges  de  nôtre  Peuple  ,  Noiis  ayons  réfol«  de  fonder  une 
EcûU  Mi/haircy  &  d'y  faire  .élever  fous  nos  yeux  )00..  jeunes 
Gentilshommes,  nez  fana  Biens ,  dans  le  cIkhx  defquels  Nous^ 
préférerons  ceux  qui ,  en  perdant  leur  Père. à  la  Guerce  ,  font 
devenus  les  enfans  de  l'Etat  :  Nous  efpéroas  même  que  l'utilité 
de  cet  écablifTement ,  qui.femble  n'avpir  pour  objet  qu'une par<« 
tie  de  la  Noblefle ,  poura  fe.  communiquer  au  Corps  entier  ;  &. 
que  le  plan  qui  fera  fuivi  d^ns  Téducatloo  des.  500.  Gentils- 
hommes que  Nous  adoptons  ^  fcrvira  de  modèle  aux  Prêtes- qui*. 
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iont  en  état  de  la  procaret  à  leàrs  Èjifans  ;  enforte  que  Panckti 
préjugé  qui  a  fait  croire  que  la  valeur  feule  fait  i*Homme  de 
Guerre  ,  cède  infenfiblenient  au  goût  des  études  militaires , 
que  Nous  aurons  introduit.  Enfin ,  Nous  avons  confidéré  que 
fa  le  feu  Roy  a  fait  conftruire  THôtel  des  Invalides ,  pour  être 
le  terme  honorable  <hx  viendraient  finir  paifîblement  leurs  jours 
ceux  qui  auroient  vieilli  dans  la  profeffion  des  Armes ,  Nous 
ne  pouvions  mieux  féconder  Ces  vues  y  qu'en  fondant  une  Ecole 
où  la  jeune  Nobleffe  qui  doit  entrer  dans  cette  carrière  y  put 
aprendre  les  principes  de  l'Art  de  la  Guerre ,  les  exercices  Se 
les  opérations  -  pratiques  qui  en  dépendent ,  &  les  fciences  fur 
lefquelles  ils  font  fondez.  Ceft  par  des  motifs  fi  preflans ,  que 
Nous  nous  fommes  déterminez  à  faire  bâtir  inceflàmment  au- 
près de  nôtre  bonne  Ville  de  Paris ,  6c  fous  le  Titre  d'Ecole 
Roïale  Militaire ,  un  Hôtel  afièz  grand  &  allez  fpacieux  pour 
Kcevoir  non -feulement  les  500.  jeunes  GentilshcHnmes  nez 
£tns  Biens ,  pour  lefquels  Nous  le  deflinons^  mais  encore  pour 
loger  les  Oficiers  de  nos  Troupes  aufquels  Nous  en  confierons 
le  Commandement  y  les  Maîtres  en  tous  genres  qui  feront  pré- 
pofez  aux  inflrudbions  &  aux  exercices ,  6c  tous  ceux  qui  auront 
une  part  néce^ire  à  Tadminiflration  fpiritudlc  &  remporeJle 
de  cette  Maifon  :  A  CES  CAUSES,  après  avoir  fait  mettre 
cette  afaire  en  délibération  dans  nôtre  Confeil ,  de  J*avis  d'ice- 
kii  ,  &  de  nôtre  grâce  fpéciale ,  pleine  puiilance  6c  autorité 
Roiale  y  Nous  avons  par  nôtre  prefent  Ëdit  perpétuel  Se  irré* 
vocable  ,  dit,  (Utué  &:  ordonné ,  difbns ,  ftatuons  6c  ordonnons 
eé  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIER. 

Nous  avons  par  nôtre  prefent  Edit  y  fondé  6c  établi ,  fon- 
dons 6c  établiflbns  à  perpétuité  une  Ecole  Militaire  y  pour  le 
k^ment  y  fubfiflance ,  entretien  6c  éducation  dans  TArt  Mili- 
taire y  de  500.  jeunes  Gentilshommes  de  nôtre  Roïaume,  dans 
Fadmiffion  6c  le  choix  defquels  il  fera  exaâement  obfervé  ce 

Sue  Nous  prefcrirons  ci-après.  A  Téfet  de  quoi ,  Voulons  qu"il 
>it  choifi  inceflàmment  y  aux  environs  de  nôtre  bonne  Ville 
de  Paris  y  un  terrein  6c  emplacement  propre  6c  commode  à 
conftruire  6c  bâtir  un  Hôtel  pour  loger  leidits  500.  Gentilshom- 
m^  y  6c  tous  ceux  que  Nous  jugerons  néceflàiresàleur  éducation 
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&  Cûtrcrien  ,  lequel  Hôtel  fera  apelié  Hôtel  dt  PEcûU  Roïak  ■ 

Militaire,  \U,^ 

IL  II  fera  .dreflë  par  nos  Ârchiteéles  ordinaires  y  fous  les 
ordres  du  Direâeur  général  de  nos  Bâtimens  6c  Maifons^,  des 
plans  des  Bâdmens  qui  doivent  compofer  ledit  Hôtel ,  fui- 
van  t  les  Mémoires  que  Nous  en  ferons  remettre  à  nôtredit 
Dire6beur. 

III.  Les  Propriétaires  du  Terrein  choifî  pour  la  conftrucbioa 
dudît  Hôtel ,  feront  par  Nous  païez  de  la  jufte  valeur  d'icelui , 
fuivant  l'eflimation  qui  en  fera  faite  y  &  au  prix  qui  fera  par 
Hous  réglé.  Et  après  Taquifition  faite  dudit  Terrein ,  Voulons 
qu'à  l'avenir  il foit  amorti  y  comme  Nous  lamortidons par  ces 
Prefentes ,  fans  que  pour  raifbn  dudit  amortiflement  ,  il  Nous 
ibit  païé  aucun  droit,  ni  aucune  indemnité,  lots  &  ventés, 
quints  &  requints ,  rachats  ni  reliefs  ,  pour  ce  qui  fè  trouvera 
mouvant  de  Nous  ,  &  en  cenfîve  de  nôtre  Domaine,  nonob- 
flant  toutes  aliénations  &  engagemens  j  fans  aufli  païer  francs- 
fiefs  &c  nouveaux  aquêts  ,  ban  ou  arriére -ban ,  taxes  ni  autres 
Droits  quelconques ,  qui  Nous  font  ou  pouront  être  dûs,  dont 
Nous  déchargeons  ledit  Terrein ,  en  faifant ,  en  tant  que  befoia 
eft  ou  feroit ,  don  &  abandon  audit  Hôtel ,  quoique  le  tout 
ne  fbit  pas  ici  particulièrement  exprimé  $  &:  ce ,  nonobflant 
toutes  Ordonnances  8c  Loix  à  ce  contraires  ,  aufquelles  à  ce 
regard ,  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons.  Et  à  Tégard  des» 
Droits  d^indemnité  ,  d'amortiilèmens  &  autres  qui  pouront 
être  dûs  à  des  Seigneurs  particuliers ,  pour  raifon  dudit  Terrein  ^ 
Nous  nous  chargeons  par  ces  Prefentes  ,  de  les  aquiter  &  de 
dédommager  lefdtts  Seigneurs  ,  dont  relèvent  à  titre  de  Fief, 
de  Cenfîves  ou  autrement,  les  Héritages  que  contiendra  ledit 
Terrein  :  Déclarons  pareillement  ledit  Hôtel  exempt  de  toiis 
droits  de  Guet ,  Garde  &  Fortifications  ,  fermetures  de  Ville 
&  Fauxbourgs ,  &  généralement  de  toutes  Contributions  pu- 
bliques &  particulières ,  telles  qu*elles  puiHènt  être ,  exprimées 
ou  non  exprimées  par  le  pfefent  Edit;  pour  de  toutes  lefdites 
exemptions  jouir  par  ledit  Hôtel ,  entièrement  &  fans  réferve* 

IV.  Les  fonds  nécefïàires  pour  Taquifition  dudit  Terrein , 
enfemble  pour  la  conflruâion  &  l'ameublement  dudit  Hôtel , 
(èrant  pris  fucceffivement  fur  ceux  que  Nous  affignerons  audit 
Hôtel,  par  forme  de  dotation  ou  autrement. 

V.  Voulons  que  celui  de  nos  Secrétaires  d'£tat  aïant  le  Dé^ 
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partement  de  la  Guerre ,  ait  fous  nos  ordres ,  la  Surintendance 
dudit  Hôtel,  pour  en  diriger  rétablifïèment ,  &  y  faire  obfec- 
ver  les  Réglemens  que  Nous  jugerons  nëceflaires  pour  la  difci* 
pline  ,  radminiftration  économique  ,  l'éducation  des  Elèves^ 
ôc  généralement  pour  tout  ce  qui  concernera  l'ordre  qui  doit 
être  obfervé  dans  ledit  Hôte]  ,  &  Nous  établirons  fous  lui  an 
Intendant  ,  qui  lui  rendra  compte  de  tous  les  détails  dudit 
Hôtel  ,  arrêtera  les  Regiftres  &  les  Etats  des  dépenfes  journa- 
lières SfL  autres  concernant  l'établiflement  &  la  fubfiftance  dudit 
Hôtel ,  &t  délivrera  les  Ordonnances  de  paiement  fur  la  Giifle 
dudit  Hôtel. 

VI.  Le  Service  Militaire  fera  Êiit  dans  ledit  Hôtel  ,.pour 
former  d'autant  plus  les  Elèves  aux  opérations  -  pratiques  de 
l'Art  Militaire,  &  les  acoutumer  à  la  fubordination  ^  à  Téfet  de 
quoi  9  Nous  choifirons  &  Nous  commettrons  des  Oficiers  , 
pour  compofer  un  Etat-Major  ^  &  pour  commander  les  Corn* 
pa^nies  d'Elèves  »  fuiv^nt  l'ordre  que  Nous  établirons  par  la 
fuite. 

VII.  Les  Fonds  deftinez  pour  l'établiflement  &  Tentretien 
dudit  Hôtel  y  feront  remis  es  mains  du  Treforier  qui  fera  par 
Nous  nommé  ,  pour  être  par  lui  emploïez  fuivant  6c  confor- 
mément aux  Etats  ^  Ordonnances  qui  en  feront  expédiez  par 
l'Intendant  dudit  Hôtel  ^  à  Téfet  de  quoi  ,  Nous  roulons  Se 
entendons  qu^à  la  fin  de  chaque  année ,  il  foit  hk  une  Aflèm- 
blée  dans  ledit  Hôtel  ^  à  laquelle  préfidera  le  Secrétaire  d'Etat 
4ïant  le  Département  de  la  Guerre,  pour  examiner ,  clore  & 
arrêter  le  Compte  général  de  la  recette  &  de  la  dépenfe  qui 
aura  été  faîte  durant  Tannée  par  ledit  Treforier  ,  fuivant  lef» 
dits  Etats  &  Ordonnances  y  fans  que  ledit  Treforier  foit  tenu 
de  compter  devant  d'autres  que  ceux  qui  coœpoieront  ladite 
Aflèmblée  $  voulant  que  les  Comptes  qui  ieront  arrêtez  en 
icelle,  lui  fervent  de  décharge  valable  de  fon  maniement ,  pai^ 
tout  oit  il  apartiendra. 

VIII.  L'adminiftration  dudit  Hôtel  ,  tant  à  l'égard  du  fpirî*- 
luel  que  du  temporel  ,  fera  réglée  fur  le  même  pied  que  ccJJe 
de  l'Hôtel  des  Invalides  ,  par  les  ordres  &  fous  l'autorité  du 
Secrétaire  d'Etat  aïant  le  Département  de  la  Guerre, 

IX.  Les  Maîtres  qui  feront  chargez  d'enfcigner  les  Langues 
ic  les  Sciences  dans  ladite  Ecole  Militaire  ,  ainfi  que  ceux  qui 
lèront  deftinez  pour  ies  exercices  du  corps  ,  feront  par  Nous 
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nommez  y  fur  la  propofîtion  qui  Nous  en  fera  faite  par  le 
Secrétaire  d*£tat  aïant  le  Département  de  la  Guerre  ,  lequel 
fera  pareillement  charçé  de  Nous  prcfenter  les  projets  de  régie- 
-mens  concernant  Tordre  &  la  difcipline  que  Nous  jugerons  à 
propos  de  faire  obferver  dans  toutes  les  parties  de  Tadminiflra* 
tion  dudit  Hôtel. 

X.  L'Hôtel  de  PEcole  Militaire  jouira  des  mêmes  franchifes , 
exemptions  &  immunitez  que  celles  acordées  à  l'Hôtel  des 
Invalides ,  comme  de  franc-falé  &c  d'afranchiflement  de  tous 
droits  d'Entrées  ,  d'Aides  &  autres  quelconque;,)  &  ce ,  fur 
Jes  Certificats  de  l'Intendant ,  Nous  réfervant  de  fixer  par  la 
fuite  les  objets  defdites  exemptions  &  franchifes  ,  ians  qu'elles 
puiflent  être  ataquées  en  vertu  de  nos  Edits  ,  Déclarations  & 
Arrêts,  portant  que  lefdits  Droits  feront  païez  par  les  privilé^ 
^iez  &  non  privilégiez  ,  exemts  ôc  non  exemts  ;  à  quoi  Nous 
avons  pour  ce  regard  ,  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit, 
&  fans  tirer  à  conféquence. 

XL  Pour  cofnmencer  à  pourvoir ,  tant  à  la  dépenfe  de  la 
conftru(îlion  &  de  Tameublement  dudit  Hôtel  ,  qu'à  celle  de 
la  fubfiftance  &  de  l'entretien  des  job.  jeunes  Gentilshommes 
qui  y-  feront  admis ,  Nous  avons  acordé  &  Nous  aciordons  audit 
Hôtel  ,  par  forme  de  première  dotation  perpétuelle  &  irrévo- 
cable ,  le  Droit  que  Nous  avons  rétabli  par  nôtre  Déclaration 
du  i6.  Février  1745.  fur  les  Cartes  à  jouer  ,  fabriquées  dans 
toute  l'étendue  de  nôtre  Roïaume,  Terres  &  Seigneuries  de  nôtre 
obéïflance  ^  enfemble l'augmentation  dudit  Droit,  ordonné  par 
nôtre  Déclaration  du  13.  du  prefent  mois,  en  faifant  en  tant 
que  befoin  ,  toute  aliénation  néceilaire  k  fon  profit  >  tant  dudit 
Droit ,  que  de  l'augmentation  d'icelui ,  de  façon  qu'il  fera  Se 
demeurera  totalement  détaché  de  nos  Finances  j .  à  l'éfet  de 
quoi ,  Nous  en  avons  atribué  l'adminiftration  &  la  connoif- 
lance  au  Secrétaire  d'Etat  aïant  le  Département  de  la  Guerre, 
fans  que  néanmoins  il  puiflè  l'afermer ,  nôtre  intention  étant 
qu'il  loit  régi  dans  la  plus  grande  &  la  plus  exade  économie , 
au  profit  dudit  Hôtel  j  &  les  deniers  en  provenant,  ren>isau 
Trefbrier  d'icelui  ,  pour  être  emploïez  au  fait  de  la  Charge  : 
&  au  moïen  de  ladite  Dotation  &  de  la  réfolation  que  Nous 
avons  prife  de  ne  rien  négliger  d'ailliçurs  pour  foûtcnir  un  éta- 
bliflement  au  (fi  utile  pour  nôtre"  Etat,  Nous  voulons  qu'il  ne 
puifiè  être  reçu  ni  accepté  pour  icelui,  aucunes  Fondations^ 
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Dons  ,  Gratifications  qui  pouroicnt  lui  être  faites  par  quelques 
Perfonnes ,  &  pour  quelque  caufe  que  ce  fait  ;  comme  auffi 
qu'il  ne  puifle  être  fait  pour  icelui ,  aucune  aquifition  d'Héri- 
tages  ,  ni  autres  Biens-immeubles  quelconques  ,  finon  les  Hé- 
ritages qui  fe  trouveront  aux  environs  Ôt  qui  y  feront  contigus, 
Icfquels  pouroicnt  être  juçez  néceflaires  pour  la  plus  grande 
x:ommodité ,  utilité  &  embelliflèment  d'icelui. 

XII.  Les  premiers  Fonds  deftinez  audit  Hôtel  devant  être 
cmploïez  aux  dépenfes  delaconftru(flion.&  de  l'ameublement 
d'icelui ,  il  û'y  fera  admis  aucun  Elève  que  lorfcjue  l'établiflè^ 
ment  en  fera  porté  à  un  certain  degré  de  perfeâion  ^à  l'éfet.  de 
quoi  y  Nous  nous  réfervôns  de  pourvoir  dans  la  fuite  à  TadmiOloQ 
defdits  Elèves ,  foit  qu'elle  ne  fe  fafle  que  lorfque  l'établiflemenc 
fera  fini  ,  foit  que  les  circonftances.  Nous  permettent  d'en 
avancer  le  terme ,  en  recevant  chaque  année  un  nombre  d'E* 
Jéves  proportionné  auxdépenfesique  Ton  poura  faire  pour -leur 
entretien  &  leur  éducation  ,  fans  retarder  d'ailleurs  le  progrès 
de  l'établiflement. 

XIII.  Comme  Nous  nous,  fornmes  particulièrement  proposé 
dans  cet  établiflement ,  d'en  faire  un  iecours  pour  la  Nobieflè 
de  nôtre  Roïaume  ,  qui  cû:  hors  d'état  de  procurer  une  édur 
cation  convenable  à  tes  enfans  y  Nous  voulons  &  entendons 
qu'il  n'y  ait  auffi  que  cette  efoécc  de  Noblefle  qui  y  ait  part, 
âc  que  l'on  obfbrve  l'ordre  uiivant  dat)s  ladmiilÎQQ.  defdits 
«nfans  j  de  forte  que  la  première  Clafle  foit  toujours  préférée 
à  la  féconde  ^  k  féconde  i  la  troifîéme^  de  ainfi  de  fuite  jufi- 
qu  à  la  dernière. 

XIV.  La  première  Glafle  fera-  des  Orphelins-  donc.  Tes  t)ere$ 
auront  été  tuez  au  Service ,  ou  feront  morts.de  leurs  bleflures^ 
foit  au  Service  ,  foit  après  s'en  être  retirez  à  caufè  de  leurs 
bleffures  r  La  féconde  Clail^  ,  des  Orphelins  dont  les  pères 
feront  morts  au  Service-,  d'une  mort  naturelle ,  ou  qui  ne  s*en 
feront  retirez  qu'après  30.  ans  dfe  Gommiflioa  de  quelqu'efpéca 
que  ce  foit  : .  La  troîfième  Glafle  ,  des  Enfaiu  qui  feront  à  la 
charge  de  leurs  mères ,.  leurs  pères  aïant  été  tuez  au  Service  , 
ou  étant  morts  de  leurs  bleflures:,.  foit  au  Service  ,  foit  après 
s'en  être  retirez  à  caufe  de  leurs  bleflures^  :  La  qu^urriéme 
Gkfïc  ,  des  Enfans  qui  feront  à  là  charge  de  leurs  mères  , 
leurs  percs  étant  morts  au  Service,  d'une  mort  naturelle,  ou 
après  s'être  reârezudu  Service ,,  après  jp-ans  de  Gommiffion  de 
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ôuelqu^efpéce  aue  ce  foit  :  La  cinquième  Clafle  ,  des  Enfans  — 
dont  les  pefes  fe  trouveront  aduellement  au  Service  :  La  fîxié-   y  Y' 
me  Clafft ,  des  Enfans  dont  le^  pères  auront  quicé  le  Service     "*^*^* 
par  raport  à  leur  âge ,  leurs  kifirmitex ,  ou  pour  quelqu'autre 
cau£b  légitime  ^  La  fcptiéme  Clafle  ^  des  Enfans  dont  les  pères 
0*auront  pas  fervi  ,  mais  dont  les  Ancêtres  auront  fervi  :  La% 
huitième  ClafTe  enfki  ,  des  Enfaps^  de  tout  le  refte  de  la  No- 
blefR  ,  qui  par  fon  indigence  ,  fe  trouvera  dans  le  cas  d'avoir 
bcfbin  de  nos  fecours% 

XV.  On  recevra  lefdits  Enfans ,  depuis  l'âge  de  huit  à  neuf 
ans,  jufqu'à  celui  de  dix  à  onze,  à  Texception  des  Orphelin» 
qui  pouront  être  reçus  jufqu'à  l'âee  de  treize  5  en  obfervant  de 
n'ien  point  admettre  qui  ne  fçacbent  lire  &  écrire ,  de  façoa 
que  Ton  puiffe  les  apliquer  tout  de  fuite  à  l'étude  des  Laôgues. 

XVL  II  ne  fera  ^mis  aucun  Elève  dans  ledit  Hôtel ,  qu'il 
n'ait  fait  preuve  de  quatre  Générations  de  Nobleffe  de  Père  , 
au  moins ,  à  l'éfet  dequoi ,  les  Parens  defdits  Elèves  remettront 
au  Secrétaire  d'Etac,  chargé  du  Departement.de  la  Guerre,  ua 
Cahier  contenant  les  faits,  gén/éalogiques  de  leur  naiflanee  y 
avec  les  Copies  collationnèes  des  Titres  juftifîcatifs  d'iceux  $ 
kfquels  Cahier  &  Titres  feront  dépofez  aux  Archives  de  ladite 
Ecole  ,  après  avoir  été  examinez  &  reconnus  pour  véritables 

Ï>ar  le  Généalogifte  qui  fera  par  Nous  choifî  ,  &  mention  e» 
era  faite  fur  le  Regiftre  d'admiffion  &  d'entrée  dans  ladite 
Ecole  (  &c  feront  en  outre  tenus  de  raporter  la  preuve  ,  que 
lefdits  Elèves  font  dans  l'une  de:^*  Claflcs  portées  en  l'Article 
XIV.  &  mention  en  fera  pareillement  faite  fur  le  Regiflre 
d'entrée  ^  avec  les  nom  ,  furnom^  âge  &c  domicile  des  Enfans 
admis. 

XVII,  La  dcfbnation  de  ces  Enfens  exigeant  qu^ils  foient 
bien  conformez  y  il  n'en  fera'  reçu  aucuns  de  contrefaits  ni 
d'eftropiez  -y  Ci  cependant  il  leur  arrivoic  y  tandis  qu^ils  feront 
dans  ledit  Hôtel ,  quelqu'accident  fâcheux  qui  ne  permît  pas 
qu'on  les  deftinât  pour  la  Guerre  ,  nôtre  intention  n'en  efl  pas 
moins  qu'ils  y  achèvent  leurs  études,  fauf  à  les  emploïer  d'une 
manière  convenable  à  leur  fituation  ,  lorfqù'il  s'agira  de  leur 
donner  un  état. 

.  XVIir.  Tous  les.  Elèves  de  l'Ecole  Militaire  feront  vêtus 
d'un  uniforme  ,  dont  Nous>  réglerons  la  compofition  par  une 
Ordonnance  particulière^ 
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^       XIX.  Lorfqiic   Icfdits  En&ns  feront   parvcDUS  à  râgc  de 

»7  5 1.  dix-huit  ou  vingt  ans,  &  même  lorfque  dans  un  âge  moins 
^'""'^  avancé  ,  leur  éducatioa  fc  trouveca  aflcz  pcrfcdionnée  pour 
qu'ils  puificnt  commencer  à  Nous  fervir  unlement ,  notre  in- 
tention eft  qu'ils  foient  emploïez  dans  nos  Troupes  ,  ou  dans 
les  autres  parties  de  la  Guerre  ,  fuivant  les  talens  â&  raptitudc 
que  Ton  reconnoîtra  en  eux-  pt  pour  qu'ils  puificnt  fe  ioutenir 
dans  les  premiers  emplois  qui  leur  feront  confiez ,  Nous  vou- 
lons &  entendons  qu'il  leux  foit  fait  fur  les  Fonds  de  l'EcoJe 
Militaire^  une  Penfîon  de  200  liv.  par  année  ,  laquelle  leur 
fera  continuée  tant  que  Nous  le  jugerons  nëceflairô  >  à  l'éfet 
dequoi ,  Nous  arrêterons  tous  les  ans  un  Etat  defdites  Penfîons , 
kfquelfes  feront  allouées  fans  dificulté ,  dans  les  Comptes  du 
Treforier,  en  rapoirtant  par  lui  ledit  Etat  &  les  Quitances 
néceflaires* 

XX.  La  protcAion  finguliére  que  Nous  avons  réfolu  d'a- 
corder  à  ceux  de  nôtre  Noblefle  qui  auront  été  élevez  dans 
TEcole  Militaire,  exigeant  de  leur  part  une  recoanoiflànce 
proportionnée  au  bienfeit  cm'ïb  auront  reçu  de  Nous  ,  Nous 
avons  crû  qu'il  étoit  nécelTaire  de  leur  donner  une  Marque 
difbnâ:ive  i  laquelle ,  en  les  faifant  reconnoître  par-'tout  oii 
ils  fe  trouveront ,  leur  remettre  fans  cefïe  devant  les  yeux  Jes 
obligations  qu'ils  auront  contrariées  envers  Nous  &  nôtre 
Etat ,  &  les  porte  par  ce  fouvenir  ,  à  donner  l'exemple  aux 
autres  ,  &  à  répondre  dans  toutes  les  circonfbances  de  leur 
viie  à  l!éducation  qu'ils  auront  reçue ,  à  peine  d'encourir  nôtre 
difgracé ,  &  d'être  punis  plus  févÂ-emenc  que  les  autres ,  dans 
tous  les  cas  oii^  ils  iè  montreroient  indignes  de  nôtre  proteébion. 
Nous  voulons  donc  qu'en  fortant  de  l'Ecole  Militaire  pour 
Bafïèrà  quelqu'emploi  que  ce  foie  ,  ils  reçoivent  de  nos  mains 
une  Marque  diflinûive ,  qu'ils  feront  tenus  de  porter  route  leur 
vifi  ,  ainU  &  de  la  manière  que  Nous  l'ordonnerons  par  la 

fuite.  .     ,.       , 

XXL  II  fera  pourvu  par  des  Eléglemens  particuliers  a  tout 
•e  qui  pouroit  n'avoir  pas  été  prévu ,  ftatué  ,  dit  &  ordonné 
par  nôtre  prefenc  Edit^  que  Nous  voulons  être  exécuté  en  tout 
fon  contenu. 

Si  DONNONS  EN  Maniement  à  nosamea&  féaux 
Confciilers  les  Gens  tcnana  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien , 
^ue  nôtre  prefent  Editils  aient  à  faire  lire,  publier  ^regilber^ 
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Zc  ie  contea^i  ^en  kelui  ^rder  U  obferver  feW  fa  forme  Ac  ■     ■ 
teneur  ,  nonobftant  Clameur  de  Haro,  Chartrc  Normande  &l  /J^^* 
autres  chofes  à  ce  contraires  :  Ca^b.  tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin    *'*^"* 
que  ce  foit  chofe  ferme  &  fiable  à  toujours  ,  Nous  y  avons 
?ait  mettre  notre  Scel.  Donke'  à  Verfaillcs  au  «ois  de  Janvier, 
VsiTfL  de  grâce  œil  feipt  oens  cinquante-un  j  &  de  nôti-e  Régne 
Je  trente-ftxiéme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  Roy, 
M-  P.  D£  VoYER  d'Argenson.  Vifa  ,  Mâcha  ULT.  Vu  au 
Confeil ,  Machault.  Et  fcellé  d*un  grand  Sceau  de  Cire  verte. 

Lu  ,  publia  &  Jffgif^i  U  ^randf  audience  de  U  Cûur  fêAHtt^  A  Hfiiiem 
en  Parlement  ,  U  3.  Mars  77//.  Signé  ,  A  U  2,^  NET, 


Déclaration  du  Roy ,  portant  augmentation  du  Droit 
rétabli  par  celle  du  i  6.  Février  1745-  fur  les  Cartes 
à  jouer  ,  poux  le  Droit  en  être  apliqué  à  THôtel  de 
rÉcole  Roïale  Militaire. 

X>u  rj.  fafÊvier  ijtt. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  Prance^fic  ûc 
Navarre:  A  tous  ceux  qui  ces  Prefentes  verront,  Salut» 
Le  Droit  que  Nous  avons  rétabli  fur  les  Cartes  à  jouer  y  par 
nôtre  Déclaration  du  i^.  Février  1745.  ne  pouvant  être  onéreux 
à  nos  Sujets ,  Nous  avons  réfolu  de  Taugmenter,  en  faveur  de 
la  deftination  que  Nous  en  avons  £iite  y  pour  fubvenir  aux 
frais  de  Tétabliflement  &  de  l'entretien  aune  Ecole  Roïale 
.Militaire  qae  Nous  avons  fondée  par  notre  Edit  du  prefeat 
mois.  A  CES  CAUSES  ,  &.  f ucces  ^  .ce  Noms  mouvantes,,  ^e 
nôtre  jcercaine  (a^nce ,  ^pleine  {uiifïàace  &  autorité  Roïale  ^ 
Nous  avons  par^ces.  Pf  efentes  iîgnées  de  nôtre  main  ,  clit.,  àhr 
ciaré  &  ordonné  |,  iiifpns  ,  déclarons  iL  ^ordonnons  ,  YquIoqs 
&  Nous  plaît,  qu!à  compter  du  jour  de  la  ftublicatipA  de  k 
prefente  Ci^claratio»,,  le  X>roit  rétabli  iur  \^%  Cartes  à:fouer;^ 
par  jiôtrç  ji>iclaratiiQpxlu  4^^.  Février  1745.  ibit  le^vé  ;&  for^^ 
dao6  twucc  réteswlii*  de  jwtce  Rwa^mc  ,  Paï^,.  offres  .pc.Sei- 
gneuûes  4e  niotre  jobéïâanap  ^  iîir  le  pied  >d'u{i  dc;iver  p^^ 
dia^ue  Caxce ,  dont  icsianic  sxs^oî^  h:%  diférens  J^ux  -f|u> 
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i  jCbiit  &  pouront  êcfe  dans  la  fuite  en  ufage  ;  pour  k  produit 

Janvier'  ^"  ^^^^  apliqué  dudit  jour ,  à  rétabliflement  &  à  Tentretien  de 
TEcole  Roïale  Militaire  ,  fuivant  &  aux  termes  de  nôtre  Edit 
du  prefent  mois ,  portant  fondation  d'icelle.  Et  feront  au  fur- 
plus  les  difpofitions  de  nôtredice  Déclaration  ,  du  i6.  Février 
1745.  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  ,  en  ce  qui  n'eft 
pas  contraire  à  la  prefente  Déclaration.  SI  DONNONS  en 
Mandement  à  nos  amez  Se  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Cour 
xle  Parlement  à  Rouen  ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire 
lire  ,  publier  &  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelles  faire  garder 
ic  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur ,  nonobflant  Clameur  de 
Harb ,  Chartre  Normande  &  autres  chofes  à  ce  contraires  : 
^*  Car  tel  eft  nôtre  olaifîr.  En  témoin  dequoi.  Nous  avons  fait 
mettre  nôtre  Scel  a  cefdites  Prefentes.  Donne'e  à  Verfailles , 
le  treizième  jour  du  mois  de  Janvier ,  l'an  de  grâce  mil  fept 
cens  cinquante*  un  ;  &  de  nôtre  Régne  le  trente  *  fixiéme. 
Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  M.  P,  de  Voyeïl 
d'Argenson.  Vu  au  Confeil  ,  Machault.  Et  fcellée  d'un 
grand  Sceau  de  Cire  jaune. 

Luè\  publiée  &  rcgifiree^  là  grande  Audienee  de  U  Cour  fiante.  A  Rouen 
en  Parlement  »  le  3.  Mdrs  tjst*  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Déclaration  du  Roy  ,  concernant  les  Notaires  Roïaux 
&L  Commiffaires  aux  Inventaires  de  la  Province  de 
Normandie. 

Du  p.  Mai  iysi* 

iy]u  T  O UIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
Mai.  jLj  varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  préfentes  Lettres  verront , 
Salut.  Par  nôtre  Edit  du  itioisde  Mars  ijoi.  Nous  aurions 
cntr'autres  chofes  ,  créé  pour  les  caufes  y  contenues  ,  des  Ofi- 
ces  de  Commiflaires  aux  Inventaires  dans  la  Province  de  Nor- 
mandie ,  pour  procéder  feuls  &  à  Texclufion  de  tous  Oficiers , 
à  la  confeâion  des  Inventaires  quand  ils  en  feroient  requis  j  6c 
&  par  nôtre  Déclaration  du  1 1.  Décembre  1703.  Nous  aurions 
réuni  lefdits  Ofices  à  ceux  des  Notaires  Roïaux  ,'  pour  joîiir 
par  eux  de  la  faculté  de  faire  à  l'excluiîon  de  tous  autres  Ofi- 
tiers ,  les  apofîtions  &  levées  4ts  Scellez  ,  &  les  Inventaires  de 
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tous  les  Particuliers  qui  décédcroient  dans  kur  diftriâ: ,  même 
dans  retendue  des  Juftices  des  Seigneurs,  quand  ils  en  feroieniî 
requis  $  &  qu*en  cas  de  minorité  ou  d'abfence  des  Héritiers 
des  décédez  ,  ou  de  banqueroute  &:  faillite  des  Marchands  8c 
Négocians,  lefdits  Notaires  procéderoient  à  rapofîtion  &  levée 
défaits  Scellez ,   &  aux  Inventaires  de  leurs  Biens   &  Efets , 
encore  qu'ils  n*en   fuflcnt  pas  requis   par  les  Parties  ,  parce 
u'audit  -cas,  Nous  aurions  enjoint  à  nos  Procureurs  es  Sièges 
e  nos  Juftices  Roïales  &  aux  Procureurs  Fifcaux  des  Juftices 
des  Seigneurs ,  de  les  requérir  d*apofer  lefdits  Scellez  ,  &  faire 
les  Inventaires  pour  la  confervation  des  Droits  des  mineurs  & 
des  abfens  ;  quoique  nôtre  intention  fût  fufifaînment  expliquée, 
&  qu'elle  n'eût  point  été  d'autorifér  lefdits  Notaires  à  s*immif. 
cer  dans  Tapoiition  defdits  Scellez  ,  non  plus  qu'à  procéder  à 
la  confedlion  defdits  Inventaires ^hors  le  cas  de  la  requifiçion, 
foit  de  la  part  des  Parties  intéreflees  ,  foit  de  la  part  de  nos 
Procureurs  es   Sièges  de  nos  Juftices  Roïales ,  ou  des  Procu- 
reurs Fifcaux  des  Juftices  des   Seigneurs  ,   néanmoins  Nous 
fommes  informez  que  plufieurs  Notaires  de  la  Province  de 
^  Normandie ,  ont  prétendu  &  prétendent  être  en  droit  d'apofer 
des  Scellez ,  &  de  procéder  aux  inventaires  des  titres  &  papiers , 
biens  ôc'éfçts  des  Décédez ,  fans  qu'ils  en  foient  requis  ,  ni  de 
la  part  des  Parties  intéreffêes ,  ni  de  celle  de  nos  Procureurs 
ou  des  Procureurs,  des  Seigneurs  $  à  quoi  Nous  aurions  réfolu 
de  pourvoir  :  A  CES  CAUSES  ,&  autres  à  ce  Nous  mou* 
vantes ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil,  &  de  nôtre  certaine  fcience, 
pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  par  ces  Pre- 
fentes  fïgnées  de  nôtre  main,  dit,  ftatué  &  ordonné,  difons, 
ftatuoris  &  ordonnons ,  Voulons  &  Nous  plaît ,  que  confor- 
mément à   nôtre  Edit   du  mois  de    Mars   170-1.  &  à  nôtre 
Déclaration  du  11.  Décembre   1703.  que  Nous  voulons  être, 
exécutez  félon  leur  forme  &  teneur ,  iL  ne  puifle  être  procédé 
parles  Notaires  de  nôtre  Province  de  Normandie,  à  l'âpofition 
d'aucuns  Scellez  ^,   ni  à  la  tonfeéfcîon  d'aucuns  Inventaires  des 
biens '&:  éfets,  titres  &c  papiers  des  décédez,  abfens,  faillis  ou 
en  banqueroute,  s'ils  n'en  lont requis  parrles  Parties  intcrefTées, 
ou  par  nos  Procureurs  es  Sièges  des  Juftices  Roïale,  ou  le* 
Procureurs  Fifcaux  des  Seigneurs  ,  à  peine  d'ihterdi£fcion  ,  6c 
de  tous  dépens,  dommages  &  iritéfèts  des  Parties  y  dérogeant 
à  cet  égard  à  tous  Arrêts  |  Déclarations  ,  Ordonnances   &; 
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Bdixs  à  ce  concrairc;s.  SI  DONNONS  en  ManoeKk«mt 

"ii**  *  ^°^  amez  &  féaux  les  Qcn$  tenans  nôtre  Cour  de  Pa^lt^. 
ment  de  Roiica ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  A  faire  lire ,  por 
blier  &  regiftrcr ,  &  le  contenu  en  icelles  garder  &  exécuter 
félon  leur  forme  &  teneur ,  nonohftant  toute;  Ordonnances  » 
£dits ,  Déclarations  &  autres  chofes  à  ce  contraires  ;  aux  Copier 
defquelles  collationnées  par  l'un  de  jtios  amez  &  féaux  Con- 
feillers- Secrétaires  ,  Vouions  que  foi  foit  ajoutée  comme  à 
l'Original  :  C  a  r.  tel  eft  nôtre  plaifir.  En  témoin  dequoi ,  Nous 
avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdi^  Prefentes.  Donnée i 
Marly  le  iieuviéme  }our  de  Mai  »  |'an  de  grâce  mil  fepc  c^s 
cinquante-un  i  &  de  nôtre  K^ae  le  trente -Hxiéme.  Signé  , 
LOUIS.  £t  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  Pheltpeàu^c.  £t  fcelléc 
d'un  grand  Sceau  de  Cire  jaune. 

Lùët  fvilUt  &  rtfffirée  >  UgtMuU  AtiMettct  de  i*  C^nrfùuitc»  A  Rtut» 
tu  Parhmem  ,  U  ts>  Mtù  i^ji.  Signé  ,AUZANET. 


Arrêt  du  Confcil  d^tat  du  Roy  ,  qui  permet  au  Pro- 
cureur Général  du  Parlement  de  Roiien ,  de  .com- 
mectré  &c  donner  Tes  Subfticucîons.  à  (îes  Sujets 
capables  y  pour  faire  &  remplir  les  £ooâioas.  de 
Procureurs  de  Sa  Majeflié  &  de  leurs  Subftituw  djans 

'  les  Bailliages ,  Vicomtcz  &  autres  Sièges  ordinaire^ 
du  Redbrt  de  ladite  Cour  de  Parlement  de  Roiien  > 
pendant  la  vacance  des  Ofices  de  Procureurs  du  Roy 
&  de  leurs  Subftituts ,  &c. 


i7yi 


SU  R.  œ  qui  a  été  reprefênté  au  Rioy ,  étant  en  fon  Con^l, 
par  fon  Procureur  Générai  au  Paclement  4e  Rkhicr  ,  que 

de  tems  immémorial  ,  fes  Pr^Mécefièurs  çn  ladite  Cbaige'  iL 
luiront  eu  k  Droit  de  commettre  dans  eous  les  Sièges  RoJûux 
du  Rdibrt ,  des  Perfbnnes  capables  ppar  y  -ËUre  les  &MxâioDS 
des  Ofices  de  Procureurs  4e  Sa  Majefté  &  4e  leurs  SnbftitHtst 
Que  le  Pjiocareur  C^éskéral  du  ^oy  «u  Parl/ement  de  Paris  »  a 
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foui  égafemMC  du  même  Droit  àzos  tous  les  tems  >  6c  y  a 
même  été  nranmémenc  confirmé  par  une  Déclacacioa  du  féii 
Roy,  du  9.  Juillet  1669.  Que  foa  Procucear  Général  en  la 
Couc  des  Aides  de  Paris  a  été  a;uifi  maintenu  dans  le  même 
Droit  pour  les  Sièges  de  fon  iLcSxxt'^  par  Arrêt  du  Confeil 
du  I  5.  Oâobrc  1709.  conformément  à  un  autre  Arrêt  du  10. 
Septembre  1663.  éc  à  une  Déclaration  du  iz^.  du  même  mois 
de  Septembre,  dûëment  enregiftrée  :  Qu'il  eft  par-tout  d'une 
€onf<^uence  extrême  de  ne  pas  laiflèr  dans  des  mains  incer* 
taines ,  l'exercice  des  fonderions  du  Miniftére  public  $  ou'enfin 
le  bien  de  la  Juftice  êc  Ib  bon  ordre  exigeant ,  que  dans  les 
Afaires  extraordinaires  ,  Se  fouvent  même  dans  les  Afâires  or* 
dinaires  ,  il  foit  rendu  compte  au  Procureur  Général  du  Roy , 
de  diférens  détails  dont  il  ne  peut  être  informé  que  par  les 
Subftituts ,  il  importe  que  ces  places  ne  foienc  remplies  que 
par  des  perfonnes  fures,  dont  la  prolxité  6c  la  capacicé  lui  (bienc 
également  connues ,  avec  d'autant  plus  de  raifon  ,  que  c'eft  à 
fes  Subftituts  que  le  Procureur  Général  confie  prefque  toujours 
l'exécution  de  fes  ordres ,  &  de  ceux  qu'il  tient  de.  Sa  Majefté  : 
Que  cependant  quelques  Particuliers  ont  voulu  élever  des  douâ- 
tes fur-^le  Droit  que  le  Procureur  Général  au  Parlement  de 
Rouen  reclame  ,  de  commettre  qui  bon  lui  Semble  pour  rem- 
plir les  fonctions  de  {es  Subftituts  dans  les  diférens  Sièges  de 
fon  Refibrt  ,  pendant  la  vacance  des  Ofices  >  maladie ,  reçu-* 
fation  ,  ou  autre  légitime  empêchement  des  Titulaires ,  &  fur 
le  pouvoir  defdits  Subftituts  Commis ,  de  jouir  pendant  le  tems 
de  leur  exercice  ,  des  mêmes  prétogacivcs  &  fondions  dont 
jom&nt  les  Titulaires  véritables  }  c'eft  pourquoi  le  Procureur 
Général  âa  Roy  crpit  devoir  s'adreiler  à  Sa  Majefté ,  à  ce  qu'il 
lui  plaife  te  maintenir  &  garder  dans  la  pofiemon  où  il  eft  de 
commettre  &  de  donner  fes  Subftitutidns  a  g^ns  capables ,  pour 
exercer  &  faire  les  fonctions  des  Charges  de  Procureurs  de 
Sa  Majefté  &  de  leurs  Subftituts  dans  tous  les  Sièges  Roïaux 
du  ReUbrt  du  Parlement  de  Roîten ,  pendant  la  vacance  de£iits 
Ofices ,  même  en  cas  d'abiènce ,  maladie  ,  récufation  (m  autre 
légitifflfe  empêchement  des  Pourvus  en  titre  :  Ordonner  que 
ceux  qui  feront  ainfi  commis  par  le  Procureur  Général  de  Sa 
Majefté  ,  feront  reçâs  fans^  frais  ;  &  que  pendant  le  tems  de 
^Vk¥  exercice  ^  ils  jouiront  des  mêpies  tcnûdons  Se  prérogatives 
dont  joûiflent  ou  doivent  jouir  les   véritables  Titulaires.  V« 
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■■  ladite  Requête,  là  Dëclaration  du  feu  Roy  du  9.  Juillet  i6£f; 

^idi!'  ^-^^^^^  ^^  Confeil.du  15.  Oâobrc  1709.  diférentes  Commif- 
fionsL  données  par  les  Procureurs  Généraux  de  Sa  Majefté  au 
Parlement  de  Roiicn  :  Oui  le  raport ,  ôc  tout  eonfidéré  5  LE 
ROY  ETANT  EN  ;SON  CONSEIL,,  a  permis  &  permet 
à  fon  Procureur  Général  au  Parlement  de  Rouen  ^de  commet- 
tre &  donner  fes  Subftitutions  à  des  Sujets  capables  pour  faire 
&  remplir  les  fon£lions  de  Procureurs  de  Sa  Majefté  &  de 
leurs  Subftituts  dans  les. Bailliages  ,  Vicomtez  &  autres  Sièges 
ordinaires  du  Rcfïbrt  de  ladite  Cour  de  Parlement  de  Rouen  y 

1>endant  la  vacance  des  Ofices  de  Procureurs  du  Roy  &  de 
eurs  Subftituts  ,  &c  dans  les  cas  d'abfence ,  de  loneues  mala*- 
dies,.de  récufation  ou  autres  légitimes empêchemens  des  Oficiers 
titulaires  :  Veut  Sa  Majefté ,  aue  ceux  qiii  feront  Commis  auf- 
dites  £on£bions ,  y  foient  reçus  {ans  frais  par  les  Juges  qu'il 
apartiendra  ^  en  prêtant  feulement  le  ferment  acoûtum^  ;  Se 
qu'ils  jouiflènt  pendant  la  durée  de  leurs  Commiflions ,  des 
mêmes  Droits  aont  jcùiiflènt  ou  doivent  joUir  les  Oficiers  titu- 
laires ,  &c  des  mêmes  Privilégies ,.  dans  le  cas  feulement  où  ils 
feront  commis  aux  fbndlions  des  Ofices  vacans  par  la  mort  des 
Titulaires.  Fait  au  Confeil  d'Etat  du  Roy,  Sa  Majefté  y  étante 
tenu  à  Verfailles  le  vingt-neuvième  jour  de  Mai  mil  (ept  ccn$ 
cin.quante-un« 

Signé,  PHELYPEAUX. 

LO  U I S  ,  par  k  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de 
Navarre  :  Au  premier  notre  HuifTier  ou  Sergent  fur  ce 
requis ,  Nous  te  mandons  &  ordonnons  par  ces  Prefentes  fi- 

§nées  de  nôtre  main-,  que  TArrêt  ci-ataché  fous  le  Contrefcel 
e  nôtre  Chancellerie ,  cejourd'hui  rendu  en  nôtre  Confeil 
d'Etat  y  Nous  y  étant  /pour  les  canfcs  y  contenues,  tu  fîgni^ 
fies  à  tout  quil  apartiendra  ,  à  ce  que  perioane  n'en  ignore  j  & 
Éifles  pour  fan  entière  exécution  ,  tous  Ades  &  Exploits  né- 
ceflaires,  fans  autre  permiflîon,  nonobftant  Clameur  de  Haro, 
Chartre  Normande  &  Lettres  à  ce  contraires  :  Car  tel  eft  nôtre 
plaifir.  DoNNi  à  Verfailles  le  vingtj-neuviéme  jour  du  mois'de 
Mai ,,  l'an  de  grâce  mil  fçpt  cens  ci^nquante-un  >  &  de  nôtre 
Régne  le  trente-fixiémc.  Signé,  LO^UIS-  Et  plus  bas,  Par  le 
Roy ,  P  H  E  L  Y  p  E  A  u  X-  Et  fcelléc  d'un  grand  Sceau  de  Cire 

Arreft 
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Arreft  du  Conïeil  d'Etat  du  Roy ,  &  Lettres  Patentes 
fur  icclui,  portant  création  d'un  Aide -Major  &  de 
vingt-quatreSous-Lieutenans  des  Troupes  Bourgeoifè» 
de  la  Viilé  de  Rouen. 

Cu  i4' fuiUtt  1 7 rn 

SA  MAJESti'  (étant  informée  que  le  nombre  des  Homme»  "„    ' 
qui  compofoient  autrefois  chacune  des  douze  Compagnie»    JuiU«fc 
de  Troupes  Bourgeoifes  de  k  Ville  de  Roiien  >  cft  confîdéra- 
blement  augmenté ,  &  que  lefdites   Compagnies  n'étant  pas- 
pourvûës  d'un,  nombre  fufîfant  d'Oficicrs  pour  y  entretenir  la. 
difcipline  nécéflaire  >&  les  mettre  en  état  dé  rend-re  lés  fervices 
qu'on  peut  ateûdrc  d'elles ,  fùivànt  les  circonftances  :  il  con- 
viendroit  d^ajcjûtcr  aux  Oficiers  dé]«  établis ,  un  Aide-Major      • 
&  vingt-quatre  Sous-Lieutenans ,  raifant  en  tout  vingt- cin<j 
Oficiers  d'augmentation  ,  aufquéls  il  feroit  acordé"  querques 
Privilèges,  qui  les  mettant  en  état  de  remplir  leurs  fonctions  , 
f»e  devinflènt  pas  cependant  trop  à  charge  aux  antres  HaBitans^ 
A  quoi  voulant  pourvoir  ,  oiit  le  Raportr  LE  ROY  ETANT 
EN  SON  CONSEIL  ,  a  ordonné  ôc  ordonne  ce  qui  fuit:. 

ARTICLE    P.R  E  M  r  E  IL 

Les  douze  Comûaetries  &  Tfôirpes  Bburgtoîfes  de  la  Ville 
de  Rouen,  feront  a  favenir  compofées  par  augmentation  aux 
Oficiers  déjà  établis  ,  d'bn  Aide-Mafor  &  de  vingt-quatre  Sôus* 
Lieutenans;  Sçavdir,  deux  Sous-Lieutenans  par  Compagnies ,, 
fâifant  profeffion'  de  fa  Rdigfon   Cathoiigue',  Apoftoiique  ôc 
Romaine,  dont  ils  juftififctQnt  par  Certificat  dtr  Curé  de.  leur- 
Paroiffc ,  duquef  Gertifixrat  les  Brevets  ou  Coramiflîons  defdîts- 
Ofîcîers  de  Troupres  B'ourgèoifes  feront  mentidn». 
^    IL  L^Elédliott  deidits^Aidç-Major  &  vingt^quatre  Sous-Lieu- 
tèrians  fera  .faite  en  la  manière  acoutumée,  &.  âinfi  que  fe  fait: 
celle  des  autres  Oficiers  ddTdîtes  Compagnies. 
'-  lïL^Veut  Saf  Majefté,  (;(iic  lorfque  les"  places  d^nfeïgne  & 
de  Lieutenant  vieildïont  à  vaquer  i  les  Sujets  qui  feroiit  cboifii 
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pour  les  remi)Iir  ,  ne  puiffcnt  être  pris  que  dans  le  nombre 
ddfdits  Sous-Lieu tenans  ,  fans  qu'aucun  Habitant  puîlïê  Btre 
porté  aufdits  grades  fupérieurs  d'Ënfeigne  8c  de  Lieutenant 
deÎHites  Troupes  Bourgeoifes ,  qu*il  n'ait  préalablement  rempli 
l'emploi  de  Sous- Lieutenant. 

IV-  Ledit  Aide-Major  &  lefdits  Wngt-quatre  Sous-Lieutenans, 
tant  qu'ils  en  rempliront  les  emplois  ,. jouiront  de  l'exemption 
que  Sa  Majefté  leur  acorde  de  Tutelle ,  Curatelle  &  nomination 
à  icelle ,  ae  régie  d'héritages  &  biens  décréter  ,  &  des  Di- 
relions  de  Trefors  &  Confréries ,  à  Texception  néanmoins  de 
radminiftration  &  de  la  recette  de  THôpital  Général  &  dq 
THètel-Dieu  de  ladite  Ville  de  Roiîen ,  aufquelles  ils  demcu- 
refont  fujets  comme  les  autres  Habitans ,  s'ils  n'en  font  êxemts 
d'ailleurs  &  pour  autres  caufes  :  Et  feront  fur  leprefent  Arreft, 
tout;es  Lettres  Patentes  néceflàires  expédiées^  Fait  au  Confeil , 
d'Etat  du  'Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  à  Compiégnc  le 
vingt*quatre  Juillet  mil  lept  cens  cinquante-un. 

Signé,  PHELYPEAUX. 


LETTRES    PATENTES    DU   ROY^ 
Sur  TArreft  du  Confeil  ci-dciTus. 

Dm  24.  fuilUt  1 7T '• 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de 
Navarrç  :  A  nos  amez  &  féaux  Conleillers ,  les  Gens  te- 
nans nôtre  Cour  de  Parlement  à  BLouen  ,  Salut.  Étant  infor- 
mez que  le  nombre  des  Hommes  qui  compofoient  autrefois 
chacune  des  douze  Compagnies  de  Trqupes  Bourgeoifes  de  la 
Ville  de  Roiien  ,  eft  conûdérablement  augmenté  ,  fie  que  lef 
dites  Compagnies  n'étant  pas  pourvues  du  nombre  uififant 
d'Ofîciers  pour  y  entretenir  la  difcipline  néceflaire  ,  "tc  les  met> 
tre  en  état  de  rendre  les  fervices  qu'on  peut  atendre  d'elles  , 
fuivant  les  circonftances.-  il  con viendront  d'ajouter  aux  Oficjers 
déjà  établis ,  un  Aide-Major  fie  vingtquatre  Sous-Lieutenans  ^ 
faifant  en  tout  vingt-cinq  Oficiers  d'augmentation  aufîjuek  ils 
feroit  acordé  quelques  Privilèges  ,  qui.  les  mettant  en  état  de 
remplir  leurs  fondions  ^  ne  devioflenc  pas  cependant  trop  à 
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chtig»  9X1%  êxttï»  Habitans  »  Nous  aurions  céfoavd'hai  fait 
*eadre  «»  wotw  Confeii  d'Ecat ,  Nous  y  étant ,  un  Arrêt  par 
4equcl  Nous  aurions  «xpliqué  no<  intentions  &  ordonné  au«  , 
fur  icôlui ,  tputes  Lettrés  Patentes  néccflàires  feroicnt  expédiées, 
&  vQukôt  que  ledit  Arreft  foit  exécuta  $  A  CES  CAUSES  ; 
de  l'Avis  de  nôtre  Confeii  qui  a  vu  ledit  Arreft  de  cejourd'hui;^ 
dont  extrait  eft  ci-ataché  fous  le  Contrefcel  de  nôtre  Chancel- 
lerie Nous  avons  oirdoané  »  &  par  ces  Prefentes  lignées  de 
nôtre  main  ,  ordonnons  ;  « 

ARTICLE    PREMIER, 

Les  douze  Compagjaics  de  Troupes  Bourgeoifes  de  la  Vilîp 
de  Rotien  ,  feront  à  l'avenir  compofées  ,  par  augmentation 
aux  Oficiers  déjà  établis  ,  d'un  Aide-Major  &  de  vingt-quatre 
Sous-Lieutenans  $  Sçavoir  ,  deux  Sous-Lieutenans  par  Compa- 
gnie ,  Êdfànt  profeffion  de  la  Religion  Catholique  >  Apoftolique 
&  Romaine  ,  dont  ils  juftifieront  par  Certificat  du  Curé  de- 
jëur  Paroiflê  ,  duquel  Certificat  ks  firevets  pu  Coauniffi^ns  àf% 
Oficiers.de  Trouas  Boufgewfes  f«r««i«iaeBrioiv  [     ; 

H.  L'Ele£kion  défdits.  Aide-Major  ô^  vingt-quatre  Sou^-Lieu' 
«enans  fera  'fiûte  «n  k  manière  actoutumée  »  &  ainfi  4|uç  iê  isçit 
«die  des  autres  Oficiers  defdites  Compagnies. 

IlL  Voulons  que  loriqu«  les  platSes  d^nfeigne  &  de  LicU»' 
tenaist  victadronrtàv^uet,  les  Sujets  qui  .feront  choifis  pour 
ies  rem;^iir  ne  poifiènc  lêtre  pris  <que  dans  le  nombre  dçldiq?' 
Sous-Lieatenâhs  ,  fen$  qU'aucuia  Habica4>t  puiflè  être  porté 
aufdits  gi^e^  fupérieurs  d'Eniêigç^  &'de  Lieutenant  defditçd 
Troupes  Boui^oii^  ^-qo^  n'ait  préalablement  rempli  l'emploi 
ide  Sons-lièuteonanc.      • 

.  IV.  Ledit  Aide-Mkydr  &  Icfdks  vingt-quatre  Sous-Ucute- 
Aans  >  tant  qulls  to.  r^nplitbnt  les  eteplois^ ,  joiiiront  de- 
l^exempdon  oùe  Nous  leur  acbrdons  de  TuceUc*,  Curatelle  & 
nomination  a  icellfis  ,  dfc  régie  d'héritage»  &  biens  décrétez  y 
êc  àx&  diroàioMS  de  Trcfors  &  Confréries  »  à  l'exception  néan»- 
akoins  de  t'adminiftràtioD  &  de  k  recette  de  rHô)>ical  Général 
&  ëeJ*HÂi!ei-Biea  de  ladite  Ville  de  Roiîcn  auiqttellc»  ik 
iÊsamvc&«fit  fuiéts  conbmè  k»  ancres  Habttains  v  s:ilfl(n'en.  £>nt 
«xemts  «d'àïikftrslSrjpour  aiAccs  catafes.  SI  VOUS  MANDONS 
^|u« -ce& 'i^^katski.vxsài «èsp  à ifaùc  cc^iArior »  &  le ^omenn  ej| 
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it  icelles  garder ,  obfcrver  &  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur; 

^hJlct    ^^^  ^^^  ^^  nôtre  plaifir.  Donne'  à  Compiégne  le  yingt-<]ua- 

^^^'    triëme  jour  du  mois  de  Juillet ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  cin- 

^uante^un;  &  de  nôtre  Régne  le  trente-fixiéme.  Signé ,  LOUIS* 

£t  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  Pheltpeaux.  £c  Sellées  d'un  grand 

6ceau  de  Cire  jaune. 

Lifdius  Lettres  Priantes  du  Rey ,  fur  Arrefi  du  Cônfeil  ei^ftês  ,  ont  Jtê 
refiftréiti  es  Vj^ifires  de  la  Cour.  A  V^guen  ei%  Péuiement .  le  iê.  Août  iyjt^ 
^  Signé,  AUZANET. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ^  portant  Règlement 
pour  les  Trefors  &  Fabriques  des  Paroifles^  tant  des 
Villes  que  de  la  Campagne. 

N  Du  26.  juillet  i7tt. 

VEU  ^f  la  Coût  y  toutes  les  Chambres  aflèmblées  ,  le 
Requifîtoire  aporté  par  le  Procureur  Général  le  10.  de  ce 
Juillet,    mois ,  &  depuis  examiné  par  Meffieurs  les  Confeillers-CommiP 
/aires  ,  eji  exécution  de  la  délibération  dudit  jour  i  o.  de  ce 
mois }  expofitive ,  que  les  abus  qui  régnoient  dans  TadminiAra- 
^ion  des  Biens  des  £glifes  y  aïant  été  arrêtez  par  les.  fages 

Îirécautions  de  TArreft  qu'elle  a  rendu  en  forme  de  Règlement 
e  8.  Mars  173^.  les  Seigneurs  6c  les  Curez  ont  ceffè^^au  defir 
des  anciens  Réelemens  ,  de  gérer  ni  retenir  les  Revenus  &:  les 
Titres  des  Trefors  &  Fabriques  3  Mais  la  défen(e  qui  eft  faite 
par  cette  l^oi  aux  Curez ,  de  s^immifcer  dans  les  Afàires  de  la 
Fabrique ,  a  été  interprétée  d'une  façon  capcieu/e  &  contraire 
-aux  vues  de  la  Cour  c  la  plupart  des  Trefbriers  &  Marguiliiers 
^en  ont  pris  ocafion  de  les  méprifer ,  &  de  s'atribuer  fans  aucun 
Titre  ,  une  fupériorité  dans  i'Eglife ,  tant  fut  les  Prêtres  que 
fur  la  difpofition  des  Vafes  faerez ,  &  fur  Tufage  des  Ornemens: 
Il  eft  même  ariyé  que  dans  plufieurs  Paroififcs  ,  on  a  voula 
exclure  les  Curez  des  Afiemblées  des  Trefors ,  quoique  Je 
4iiêine  Arreft  leur  ait  confervé  le  droit  de  s'y  trouver  5  dans 
d'autres  on  a  voulu  leur  contefter  le  droit  dV  opiner ,  même 
d'y  faire  des  reprefentations  ,  en  leur  impofant  fllence  avec 
fierté,  &  fouvenc  avec  termes  les  plus  durSé  L'intention  de  k 
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Coot ,  en  leur  coofcrvànt  le  4rQit  <Iont  ils  Dnt  toujours  joui  -^âMi 
d'aflîftcr  aufdites  Aflèmblées,  ne  peut  avoir  été  de  leur  acorder  'jj^^'^- 
un  perfonnage  muet  &  inutile  j  il  le  deviendroit ,  fi  toujours 
atentive  à  maintenir  chacun  dajjs  fes  prérogatives  ,  elle  ne 
i-épriflKMt  par  fon  autorité  les  entreprifes  des  Treforicrs  ,  en 
les  rapellant  au  refpeâ:  dfl^  aux  Miniftres  du  Seigneur.  Ces 
troubles  ont  particulièrement  éckté  dans  la  Ville  ,  où  les 
exemptions  de  Gens  en  place ,  ont  laifft  la  direction  des  Fabri- 
ques aux  mouvemeps  moins  réfléchis  &  quelquefois  paffionnez, 
<ic  Marguilliers  choifis  parmi  les  Arti{àns  &  le  menu  Peuple  : 
Les  Conclufions  dudit  Requifitoire  ,  &  oiii  le  Raport  du 
Sieur  le  BouUenger ,  Confciller-Commiflaire  :  Tout  confîdéré  j 

ARTICLEPREMIER. 

'  LA  COUR,  en  donnant  Règlement  fur  la  matière,  ordonne 
qu*il  poura  être  choifi  dans  chaque  Paroifle  des  Villes  ,  dans 
rAlïcmblée  du  Trefor ,  un  premier  Marguillier  ou  Marguillier 
d'Honneur  y  du  nombre  des  perfonnes  les  plus  diftinguées  de 
de  la  Paroiile  ,  lequel  préfidera  à  toutes  les  Aflèmblées  où  il 
fe  trouvera  ;  &  en  cas  de  partage  d'opinion^  ,  y  aura  voix 
prépondérante  {  parce  qu'en  cas  deconteftation  entre  les  Déli- 
bérans  aufdites  Afièmblées,  fiir  T^leâion  du  Marguillier  d'Hon- 
neur y  ceux  des  Délibérans  qui  demanderont  qu'il  en  foit  élu  ^ 
un  y  pouront  fe  retirer  vers  le  Procureur  Général  pour  être  par 
lui  requis  y  &c  par  la  Cour  ordonné  ce  qu'il  apartiendr^. 

IL  Nul  ne  poura  dorénavant  être  infcrit  fur  les  Regiflres  en 
qualité  de  Mar|uillier  y  &  joiiir  des  Droits  &  Privilèges  qu'il 
eft  d'ufage  de  leur  acorder  ,  s'il  n'a  réellement  &'de  lait  eéré  - 
les  Afairesdu  Trefor,  lans  qu'il» (bit  permis  aux  Marguilliers 
de  recevoir  aucune  fomme  pourânfcrire  comme  Marguillier  ^ 
fur  les  Regiftrés^  ceux  qui  n'auront  pas  été  élus  pour  gérer^ 
jBc  Qui  n'en  auront  pas  fait  les  fondions ,  à  peine  d'être  per(bn- 
neliement  &  iblidairement  refponfables  de  ladite  fomme  y  U 
cbligez^à  la  reftituer  à  celui  qui  l'aura  donnée. 

IIL  II  ne  fera  convoqué  aucunes  Allèmblées  concernant  les 
Trefors  &:  Fabriques  y  que  préalablement  le  Marguillier  d'Hon-  ^ 

ncur  ,  s'il  y  en  a  un  ,  &  le  Curé  de  la  Paroifle  ,. n'aient ^té 
avertis  par  Billets ,  du  ^jet  &  de  l'heure  de  rAlïembiée  y  au 
moins  trois  jours  auparavant  >  s'ils  font  dans  la  Ville  y  £c  huit 
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ti-i-i^  jours  araiit  par  Lettres,  5*lfe>lfenfeabfth$'j  fi  tô  â*cft  loflRjïft 
jVl*'   s'agita  d*afitires  urgentes  &  j)r6tifc>ires ,  auquel  ca«  lé  MarguiK 

lier  en  charge  fera  difperifë  d'ivertii:  par  Lettres  le  Marguilli^ 

d'Honneur,  ou  le  Curé  abfent*  - 

IV.  ÛApfèmblée  fera  tenue  au  lîeu  ûtcfiitlamé  oBi  autre  lie'ft 
convenable,  &  à  Une  heiire  tomn^oàc-^  qlii  fera  iïTuë  de  le 
Grand*Me{Iè  ou  des  Vêpres  j  &  en  cas  cjà'il  fôit  à  propos  dfe 
tenir  des  Aflemblées  extraordihairés  dans  lé  cours  dé  là  femai«- 
ne ,  pour  afaires  urgentes  &  -  proVifbîres  ,  le  Mârguiliiet^ 
d'Honneur  ;  &  en  fon  abfehce  ,  lé  Curë  fixera  le  joui:  8c 
rheure  de  ladite  Afleinblëe. 

V.  Lés  Aflemblées  ordÎTiaires  dans  ïei  Villes ,  feront  com^ 
pofées  du  Marguillier  d'Honneur  ,  du  Curé  ,  des  anciens  & 
nouveaux  MarguiUiers  ?  &  eh  cas  d'abfetact  ,  les  délibérations 
feront  prifes  au  nombre  de  trois  au  moins ,  non  compris  le 
Curé,  qui  en  toutes  Aflemblées  aura  la  pfetniérc  ^îacc  en  l^ab- 
fence  du  Marguillier  d'Honneur  ;  &  même  au^eflfus  de  lui  ,. 
quand  TAflèhiDlée  fera  tenue  dans  le  Chœur  ou  la  Nef  de 
l'Eglife  feulement ,  &  fans  que  lé  Curé  y  piiiflc  prëfiden 

VL  Le  Curé  aura  voix  délibératKve  daiiî  toutes  h$  A^m«- 
bWcs-,  y  préfidcra  en  ^abiencè  du  Marguîilîér  d'Honneur  ^ 
irecuëillera  les  fufrages  j  t&  après  aVoir  dbncâ  fbn  kvis  Ijb  dernier^ 
arrêtera^  la  délibération  ,  fuiyatit  t*avis  du  plus  grand  nombre. 

VII,  Les  Aflemblées  ordinaires  dans  les  Campagnes ,,  feront 
compofées  du  Seigneur ,  tant  prefèntàteur  qu'honoraire  ,  du 
Curé  ,,:bui  y  auront  voix  délibératiV^és .  des  anciens  &  nouveaux 
Marguilliers  ;  dans  lefquelles  Àfl[èmbleés  le  Seigèéur  préfideira^ 
&  en  fon  abfence  le  Curé  ^  &;  les  d^ibé'ratiewns  ferottt  fignéé^ 
de  celui  qui  préfidera  ^  &  de  trois  Délîbérans  au  moins  ;  ôt 
ten  cas  d'aofence  du  Seigneur  ,  le  Gentilhomine  le  plus  âgé,. 
ou  un  des  principaux  Propriétaires,  poura  sy  trouver,  &  ^ 
aura  voix  délibératiye  ïzns  pouvoir  y  préfider. 
"  VIII.  Les  Aflemblées  générafjes  ,  dans  léïquélles  feront  apeJ- 
îcz  '  les  principaux  ParoiiEcns  ,.   feront  annoncées   au   Proné 

Juinze  jours  d'avance ,  &  par  Billets  enVbïez  chez  tous  k^ 
ropriètaires  par  fe .  Mairgûilîier  en  charge  •,,  elfes  fttont  com- 
pofées  dans  les  Villes'^,  de  fîx  Mat^guiîKers ,  &  de  d^toze  Pro- 
priétaires an  moitïs^j  iSc  dans  îes  Cam|>aghefe  ,  elles  fèrotaV 
conjpofées  de  ^uatrç  Margtjillicrs  ^  &  de  quatre  Ptô^riétàircs^ 
au  moittr.  '     '  "  ....._..   ^ 
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IX.  Les  <JéKbé«»î«Qs.  wdiwa^rfs'  «çvgàtt^ralcs  feront  irrites  — 
tOBi;  de  fuite,  fut  un  Regiftrp  qui  fçra  fourni  par  la  Fabrique,  ^l^^ 
&  coté  dans  toutes  {es  pages  par  le  Treforier  en  charge,  fans 

y  laiflcr  aiïMîuns  blancs;,  fie  non  fuç  4çs./euillçs  volantes  j  ôc 
fera  fait  mpotion  des  noms  de  tQn^  <çux  qui  y  auront  affiftc, 
foit  qu'ils  ^ïcnt  figné  ou  rçfufé  de  figftçr. 

X,  Dans  chaque  compte  &  à  chaque  Article  de  recette , 
(bit  de  rente  ,  loïer  ,  fermage  ou  autre  revenu  ,  il  fcr|  fait 
mention  du  nombre  des  Débiteurs  deJa  même  Rente ,  Fermiers 
ou  Locataires  du  roêoie  Bien  ,  du  nom  &  fituation  de  la 
Maifon  ou  Héritage,  de  la  qualité  de  la  Rente  Seigneuriale^ 
foncière  oii  conftituée  5  de  h  date  du  dernier  Titre  ,  &  du 
Notaire  devant  lequel  il  aura  été  pafle  s  &  Copie  entière  des 
Chapitres  de  recette  aiofî  libellée,  fera  remife  par  le  Afarguiln 
lier  fortaht  d'çxercice  ^  &  de  lui  %née ,  au  Marguillier  entrant  ^ 
afin  de  lui  fervir  d'£tat  ou  BordereajU  pour  recevoir, 

^  XI.  Les  Curez  auront  feujs  le  dro^t  de  régler  le  fçn  des 
Cloches,  dont  la  rétribution  fera  néanmoins  fixée  par  les  Mar* 
guilliers  ,  &  dpnt  l'émolument  reviendra  à  la  Faorique  :  dif- 

foforont  fculs  lefdics,  Curez  de  Tu^ge  d^s,  Ofnçmens  &  dp» 
^afes  facrez  ,  maj^  feront  les*dépenles  néceilaires  pour  la  dé- 
coration dcrEglife,  fixées  &  arrêtées  dans  les  Aifemblees  or* 
dinaircs  par  les  Marguilliers ,  fuivant  les  néceffitez  de  TEelife 
fc  rçvenu  de.  la  Fabrique  1  le  tout ,  fans  préjudice  des  Qraon- 
Aances  de?  Evêques,  £c  conformément  au}(  Rituels  des  Diocèfes^ 
XIL  Les  ;  Curez  dans  les  Paroiflès,  des  Villes  ,  pouront  feuls 
à  Texclufion  des  M^uiguilliers  «  U  fans  préjudice  des  Droits  dç 
TEvêque  Diocéfain ,  recevoir  les  Prêtres  ou  autres  Ecléfiaftiques, 
9c  leur  donner  Thabitude  dans  leurs  Paroifles  ,  difpofer  de^ 
places  de  Vicaires  &  de  Confefîeurs  en  faveur  de  Perfonne? 
^rouvéçs^  UvdleAcQlçK  du  jCuré  ou  des  Sacremens  3  lequel 
Clçrc  du  Curé  poura  ècne.  deftitué  4$  ià  Cjéricature  par  TEvê^ 
xjuft.Dio«:éfain;ouj€Curé,.  .      /.  r 

XIII.  Le  Clerc  des  Sacremens  poura  être  chargé  par  le  Curé ,  . 
d^  Regiftres  des  Baptêmes  ,  Mariages  (c  Iniiumations  ,  &  des 
Baujs  de  .Mariage  >  zSft^rz  an^  Bapteçcies ,  Relevées  Se  Mariages , 
fii  y  percevra  fcs  droits  d*Affi£bince  :  il  réglera  les  Mémoires 
d^s  Inhumatficwa \^  Jq  Pfèautier  $  fera  faire  les  fenioQçes.,  3c  ' 
conduira  k  lîeiiilî;  £c.aura  fon  dr0it.  d'Âffifliance  aux  Inhu-* 
nations  >  fii  J'ufan.  cômcraire  n'eft  éMi  mf  Otdpnnançe  iq 
|'£yâqiic  pi0céfJn. 
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XIV.  Le  Clerc  du  Trefor ,  Dîa»e  &  Sôûdiacre  d'OEce  ^ 
feront  choifis  par  les  Morguilliers  ,  dans  une  Aficmblée  convo- 
quée en  la  forme  ordinaire  ,  du  nombre  des  Prêti-es  ou  autre» 
Eclëfiaftîqucs  habituez  en  la  Patoifle  j  &  à  VégSLpd  des  Cha- 
piers,  s^ils  font, aux  apokitemens  de  la  Fabrique  ,  ils  feront: 
choifis  par  les  Marguilliers  ,  autant  que  faire  fe  pourx^  da 
nombre  defdits  Prêtres  ou  ÉcléfTaftiques  habitue»  }  &  au  cas 
qu'an  nombre  defdits  Prêtres  ou  ficléfiaftiques  habituez ,  il  ne 
le  trouvât  pas  de  Sujets  capables  de  remplir  iefdites  fondions  y 
les  Marguilliers  en  choifiront  ua  fiir  le  nombre  de  trois  qui 
leur  feront  prefentcz  par  le  Curé  ?  Lefdits -Marguilliers  nomme- 
ront auffi  rOrganifte  ,  Bedeaux  &  autres  Oficiersp  de  l*Eglife  ;. 
tous  Icfquels  Onders  compris  dans  le  prefenc  Article  y  en  tano 

2u'ils  font  aux  apointen>ens  de  la  Fabrique  y   pouFont   être 
cftituez  de  leurs  Ofices  feulement, <tans  TAf^mblée  du  Treforj 

XV.  Les  Curez  auront  la  manutention  fur  les  Ëcléfiafèiqaés^ 
de  leur  Paroiflè ,  le  fpirituel  de  leur  Bglife ,  le  Service  Divin  > 
&  indiqueront  aux  Prêtres  habituez  ,  fuivant  le  Rit  du  Diocéfef 
&  les  Rituels  qui  feront  exaftement  obfervez  ^  Theure  à  la- 

3uelle  ils  diront  leur  Meflè  cha^ie  jour  ,^'  4ant  poor  Tes  McSTes 
e  dévotion  ,  que  pour  celles  de  foildation  ,  q^i  ne  feront  pas 
fixées  par  la  fondation,  ou  par  les Perfonnes<)ui  les  feront  dircf 
aufquelles  indications  lefdics  Prêtres  feront  tenus  de  fe  confbr» 
mer ,  fous  peine  de  la  privation  de  la  rétribution  r  Seront  auffi 
lefdits  Ecl^fiafliqùes  tenus ,  fous  les  mêmes  peines  ,  d*iaflifbec 
aux  Ofices  defdites  Eglifes,  fondez  ou  non  fonder^êc  pouront 
lefdits  Curez ,  dans  le  cas  d*^unç  négligence  habituelle  ,  faute 
grave  ou  fcandale  public,  priver  par  provifion  les  Prêtres  de 
^ur  habitude  ,  jufqu^à  ce  qu'il  ait  été  autrement  ordonné  par 
fEvêque  Diocéfain. 

XVL  Les  Curez  &  enfuite  les  Vicaires,  feroffir-Ies  premier» 
remplis  des  Méfies  6c  autres  Inondations,  quand  elles  neferone 
point  atachées  à  Tentretien  d'un  Chapekdn<,  ou  dHiue  Gattff^ 

jrie  particulière.  \ .  .     C 

XVII.  Que  les  Titres  des  Trefors  &  Fabriiqu»  feront  d^épo^ 
fez  dans  nn  Cofre  fermant  à  ti'ois  clôfs^  dmc  une  fera  mife  es 
mains  d\i^  Curé-,  une  dans  celle  dli  Treforier  en  charge  ^8çh 
troi^éme  en  cetle  du  Treferier  forçant  ^'Tansr:qa'»ucoii  Gen-t 
tilbomme  ni  aucun  Ecléfiaflique  puifletit  euiiêrÉe  âifis^^'ldani 
les  Paroifles  de  Ciftfl|pagne>;  que  ceux  qoûeiifoutaâudlsmefft 

...  «.^..vdtépoiiçaires^ 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARR^STS.        48, 

dépofitaircs ,  feront  tenus  de  les  remettre ,  quinze  jours  après  la 
publication  du,  jJrefent  Arreft ,  pour  être  dëpofez  fous  les  clefe, 
defdits  Curez  &  Treforiers  ^  ainfî  qu'il  eft  dit  ci-deflîis  ,  fans 
qu'aucun  autre  que  le  Trfefôrier  comptable  ,  puific  recevoir  les 
deniers  des  Fondations  faites  à  la  Fabrique. 

XVIII.  Qu'il  fera  donné  aux  Curez  communication  fan» 
déplacer  >  des  Papiers,  Titres  &  Délibérations,  &  autres  Pièces» 
de  la  Fabrique  ,  toutes  les  fois  qu'ils  le  requéreront ,  foit  pour 
l'exécution  des  Fondations ,  foit  pour  autres  raifons  particu- 
lières.   . 

XIX.  Le  prix  des .  Chaifes  fera  réglé  dans  chaque  Paroifle 
par  délibération  de  PAlTemblée  du  Trefor  ,  &  infcrit  fur  ua 
tableau  qui  fera  mis  dans  chaque  Eglife ,  dans  l'endroit  le 
plus  vifible  >  &  au-deflus  de  chaque  porte  en  dedans  de  ladite 
Eglife. 

XX.  Sera  au  furplus  TArreft  du  8,  Mars  173^.  exécuté  en 
€e  qui  n'eft  contraire  au  prefent  Règlement ,  lequel  fera  lu  ÔC 
publié  l'Audience  de  la  Cour  féante ,  imprimé  ,  afiché  &  en- 
voie dans  tous  les  Sièges  de  ce  RefTort,  pour  y  être  pareillement 
lu  &  publié  à  la  diligence  des  Subftituts  du  Procureur  Gêné- 
rai ,  qui  feront  tenus  d'en  certifier  la  Cour  dans  le  mois.  Donne' 

-à  Rouen  ça  Parlement ,  teute^  les  Chambres  aflemblées  ,  l«i 
vingt-fixiéme  jour  de  Juillet  mil  fept  cens  cinquante -un. 
Par  la  Cour  ,  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

Arreft  de  k  Cour  de  Parlement ,  portant  Réglemcnc 

fur  les  Plantations.. 

VEU  par  la  Conr  ,  toutes  lès  Chambres  aflemblée?,  ce 
qui  néfulte.  des  iaformatio^ns  faites  dans  les-  diféren*  Bail- 
KagesdecettetPravincc, ^11  exécution  de  KArreft  du  18:  Février 
i:7^7.  au  fojet  des  Plantations  dans  les  Campagnes-;  &  fàifiint 
droît'furlesv:Requifitoiresf-du. Procureur  Général  du  Roy  ,  de^ 
r6.  Février  1737.  &  1.  Juillet  17*5  1.  Oui  le  Raport  du  Sieufi 
Dbiinarets:  de  'Sainr  Aubin  ^  Conféilkt-Commifl^irè  •:  Tout: 


I  7  f  !• 

Juillet. 
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'i7ji.  ARTICLE    PREMIEIL 

Aouft.  ^ 

LA  COUR  ,  en  donnant  Rédcment  ,  ordonne  qu«  le 
long  les  Chemins  vicinaux  &  des  Chemins  de  traverfcs ,  on  ne 
poura  planter  dans  les  Terres  non  clofes  ,  aucuns  Arbres  qu'à 
dix  pieds  de  diftance  du  bord  dcfdits  Chemins. 

IL  A  regard  des  Arbres  qui  fe  trouveront  aduellement  plan- 
tez plus  près  de  dix  pieds  du  bord  defdits  Chemins ,  les  Pro- 
priétaires defdits  Arbres  ou  les  Détenteurs  des  Fonds ,  {èroric 
tenus  de  couper  inceflamment  la  partie  des  branches  qui  s'ex- 
tendra  fur  le  Chemin  &  Tembarauèra. 

II L  Les  Haïes  étant  fur  le  bord  des  Chemins  ,  feront  tondues 
&  réduites  fur  les  fouches  ou  vcftiges  de  Tancien  alignement  j 
Zc  ce  qui  excédera Tancien  alignement,  fera  araché. 

IV,  Ordonne  pareillement  oue  les  Arbres  qui  pancheront  fur 
lefdics  Chemins  ,  de  façon  à  les  embarallèr  ,  feront  abatus  aux 
frais  des  Propriétaires  j  &  faute  par  eux  d*y  fatkfaire ,  ainfi  qu'au 
contenu  aux  deux  Articles  précédens  dans  le  tems  de  trois  mois , 
du  jour  de  la  publication  du  prefent  Arreft  ,  qui  fera  faite 
dans  le  Bailliage  où  THéritage  fera  fitué  :  Enjoint  aux  Subflituts 
du  Procureur  Général ,  de  feire  exécuter  lefdits  Articles  IL  IIL 
&  IV.  aux  frais.des  Propriétaires, 

V.  Nul  ne  poura  planter  aucuns  Poiriers  ou  Pommiers , 
<ju'à  fept  pieds  de  diftance  du  Fonds  voifin  j  &  en  cas  que  les 
branches  s*extendent  fur  le  Terrein  voifin  ,  le  Propriétaire  def- 
dits Arbres  fera  contraint  en  outre  d'en  couper  Textrêmité  des 
branches  ,  autant  qu'elles  s'extendront  fur  le  Terrein  voifin. 

VL  Les  Arbres  de  haute -futaie  ne  pouront  être  plantez  à 
pied  dans  les  Terres  non  clofes  ,  qu'à  fept  pieds  de  diflancc 
du  Fonds  voifin  ,  lequel  pôura  pareillement  contraindre  le 
Propriétaire. defdits  Arotes  ,  de  les  élagoer  ou  ébrancher  juf^ 
qu'à  la  hauteur  dequinze  piçds  j.&  en  .outre,  de  faire  couper 
la  partie  des  branches  qui  5*extendroit  fur  fon  Terrein. 

VIL  A  l'égard  des  Arbres  aquatiques ,  lefquels  feront  plantez 
au  bord  des  ruiilèaux  ou  rivières ,  il  en  fera  ufé  comme  par  le 
pafTéi  :         '  ^  T 

y  IIL  Si  le  Terrein  voifin  étoît  ocupé  par  uji  Vignoble  ^  les 
Poiriers  ou  Pommiers  ne  pouront  être  plantez  plus  près  de 
douze  pieds  du  Vignoble  ,  &  les  Arbres  de  haute-futaïe  plus 
près  de  vingtnjuatre  pieds. 
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•  13Ç  Le  Jonc-maxin  fera  planté  à  trois  pieds  du  Fondsvoifîn,  — — 
&  le  Bois  taillis  à  fept  j>icds  Jorfqu*il  n'y  aura  pas  de  FofTé  de   ^^J^ 
réparation  ^  &  à  cinq  pieds  lorfqu'il  y  aura  un  FofTé  :  Sera 
jaéanmoins  permis  de  planter  un  Boi?  taillis  jufqu'à  l'extrémité 
4ie  fon  Terrein  y  proche  le  Bois  taillis  voifîn. 

X.  Les  Haïes  a  pied  pouront  être  plantées  à  pied  &  demi 
du  yoiHn^^  &  feront  tondues  au  moins  tous  les  fîx  ans  du 
côté  du  Voifîn  ^  &  feront  réduites  alors  à  la  hauteur  de  cinq 
à  iîx  pieds  au  plus ,  fans  qull  foit  permis  dans  lefdites  Haïes 
plantées  à  pied,  delaifler  écliaper  aucuns  Baliveaux  ou  grands 
Arbres  5  parce  que  néanmoins  à  l'égard  des  Arbres  dans  le^ 
Haïes  y  lefquellcs  font  la  féparation  des  Herbages  &  Mafures  ^ 
fans  être  le  long  des  Terres  labourables  du  Voifîn  ^  il  en  fetdr 
ufé  comihe  par  Ic/paflé* 

XL  Les  Propriétaires  d'Héritages  qui  font  aéluellement  clos 
de  Haïes  vives  ou  de  Foflez ,  feront  tenus  d'entretenir  lefdites- 
clôtures  y  fi  mieux  ils  n'aiment  détruire  endérement  la  clôture 
le  long  de  THéritage  voifîn  ,  ce  qu'ils  auront  la  liberté  de  faire  ^. 
s'il  n'y  a  titre  au  contraire  5  &  néanmoins  ceux  qui  voudront 
détruire  leur  clôture  y  ne  pouront  le  faire  que  depuis  la  Touf* 
faint  jufqu'à  Noël  après  avoir  averti  le  Voifîn  trois  mois  aupa- 
ravant^ Se  jufqu'au  tems  de  la  defîxuâ;ion  de  la  clôture  y  ils^ 
feront  obligez  de  l'entretenir.     '  . 

XIK  Les  diftanccs  ci  -  defUis  marquées ,  ne  feront  obfervées^ 
que  pour  les  Plantations  qui  fe  feront  à  l'avenir  ;  parce  qu'il 
tera  permis  à  tout  Voifîn  de  contraindre  le  Propriétaire  des 
Arbres  -ou  Haïes  .plantées  4'^œaenneté  à  xiïoindre  ;diftance  ,'  de^ 
les  faire  élaguer  ,  fi  befoin  efl: ,  de  la  manière  prefcrite  aux 
Articles  ci-defluSî  &  les- Arbres  ci-devant  plantez  y,  ne  pouront 
être  remplacez  que  conformément  au  prefcnt  Réglcmcirt  ,  aux: 
exceptions  néanmoins  marquées  dai^^s  les  Articles  précédens. 

XIIL  Celui  oui  fera  conftruire  ^î^  Foflëfur  fon  Fonds  ,  fera^ 

8enu  de  laiflèr  du  côté  Au  Tprrein  voifîn  ^  au-deli  du  creux 

dudit  FoflTé  ,  un  pied  &  demi  de  réparation  i  -&  fi  la  Terre 

voifîne  eft  en  labour^,  il  fera  tç^u  delaifler  au  moins  deux 

ipieds  de  réparation  aunidlà  du  creux  :  ordonné  en  outre  ^  que* 

^ÇRU-t  Fofïë  fera  fait  en  talus  du  cêté  du  Voifîn. 

.     XIV*. jNe  .pouront  otre  fiantes  fur  les  Foflez ,. ^d' Arbres  de- 

kinte-Ê^aïe  qu'à  fept  pieds  4e  diftance  du  Fonds  voifîn^  à- 

.l'exc^ian  Ûc§  £oâ»  ^cântentce  ks  ^rbages  Se  I^afures^oni^. 
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Terres  vagues  ,  pour .  lefqttcls  il  en  fera  ufé  comme  pat  le 
paffô  5  &  à  regard  des  anciens  Foflez  actuellement  plantez  de 
grands  Arbres ,  ils  pouront  être  réparez  &  replantez  dans  les 
diftances  oîi  étoient  les  Arbres  abatus  ;  fauf  au  Voifin  à  con- 
traindre de  les  élaguer  ,  en  tant  que  les  branches  pouroient 
s'extendre  fur  fon  Terrein. 

XV.  Sera  le  prefent  Règlement  lu  &  publié  l'Audience  de 
la  Cour  féante ,  imprimé ,  afiché  &  envoïé  dans  tous  les  Bail- 
liages &  Sièges  de  ce  Reflbrt ,  pour  y  être  pareillement  lu ,  pu- 
blié &  enregiftré  à  la  diligence  des  Subftituts  du  Procureur 
Général  ,  qui  feront  tenus  d*en  certifier  la  Cour  dans  le  mois. 
.Donne  à  Rouen  en  Parlement ,  toutes  les  Chambres  afTem- 
blées  y  le  dix-feptiéme  jour  d'Aoufl:  mil  fept  cens  cinquante-un. 
Par  la  Cour  ,  Signé,  AUZANET. 


Déclaration  du  Roy  ^  qui  ordonne  qu  à  Tavenir  dans 
tous  les  lieux  de  la  Province  de  Normandie  oii  il  ny 
a  point  aâueilemenc  de  Notaires  établis ,  en  vertu 
des  Edits  de  Juillet  i6jj.  &  Juin  i6Sj.  &  où  ils 
feront  jugez  néceflaires,  il  en  fera  établi,  conformé- 
ment à  la  Déclaration  du  mois  de  Mars  lôjz. 

Du  2 /.  Septembre  i? si* 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront , 
Salut.  A ïant  par  nôtre  Edit  du  mois  d* Avril  1 7 1  o.  &  Arreft]dc 
nôtre  Confeil ,  donné  en  interprétation  le  premier  Février  i74^« 
fuprimé  tous  les  Ofices  créez  avant  17 13.  au/queJs  il  n'a  voit 
point  été  pourvu  j  Nous  avons  été  informez  que  plufieurs  des 
Ofices  de  Notaires  Gardes-^notes  créez  dans  nôtre  Province  de 
Normandie,  par  Edit  de  Juillet  1^77.  &  Juin  1^8  5.  quircf- 
toient  à  lever ,  fe  trouvoient  compris  dans  cette  fupreifion,  & 

Îju'il  y  en  avoit  même  d*entr'eux  aufquels  il  a  été  pourvu ,  qui 
e  trouvoient  fuprimez  faute  de  paiement  d'hérédité ,  confor- 
mément à  nôtre  Déclaration  du  13.  Oélobre  1750.  mais  dau- 
tafnt  que  ces  fortes  d'Ofices  font  d*une  néceffité  indifpcnfablc , 
Nous  avons  crû  ^  pour  fupléer  à  ce  qui  refte  à  exécuter  defdits 
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Edits ,  &  pourvoir  à  ce  qu'il  en  foit  établi  dans  tous  les  lieux 
où  il  fera  jugé  nécefïaire  devoir  ordonner  que  la  Déclaration  scpumbl 
du  mois  de  Mars  1^72.  aura  fbn  exécution  dans  cette  Provin- 
ce ,  comme  dans  toutes  les  autres  de  nôtre  Roïaume  :  A  CES 
C  A  USES ,  &  autres  à  ce  Nous  mouvant,  &  de  nôtre  certai- 
ne fcience,  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons 
Î>ar  ces  Prefentes  fîgnées  de  nôtre  main  ,  dit  &  ordonné ,  di- 
bns  &  ordonnons ,  voulons  &  Nous  plaît ,  qu'à  l'avenir  dans 
tous  les  lieux  de  nôtre  Province  de  Normandie  ,  où  il  n'y  a 

5 oint  aâuellement  de  Notaires  établis  en  vertu  des  Edits  de 
uillet  1677.  &  Juin  1685.  &  où  ils  feront  jugez  néceflaires, 
il  en  foit  établi ,  fur  l'avis  des  Sieurs  Intendans  &  Commiflai* 
rcs  par  Nous  départis  dans  les  Généralitez  de  ladite  Province^ 
conformément  à  la  Déclaration  du  mois  de  Mars  16 y  1.  laquel- 
le aura  pleine  &  entière  exécution  dans  ladite  Province ,  com- 
me dans  toutes  les  autres  de  nôtre  Roïaume.  SI  DONNONS 
£N  Mand£M£nt  à  nos  amez  &  féaux  les  Genstenans  nôtre  Cour 
de  Parlement  à  Rouen ,  aux  Baillis  Se  autres  Jufticiers  de  nôtre 
Province  de  Normandie,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire, 
publier  &  regiftrer,  mêfne  en  tems  de  Vacations  ,  &  le  conte- 
nu en  icelles  garder  &  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur  ^ 
nonobftant  Clameur  de  Haro ,  Chartre  Normande  &  Lettres  à 
ce  contraires  :  C  a  n  tel  eft  nôtre  plaifîr.  En  témoin  dequoi  > 
Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Prefentes.  Donne' 
à  Verfailles ,  le  vingt-unième  jour  de  Septembre ,  l'an  de  grâce 
rail  fept  cens  cinquante-un  j  &  de  nôtre  Régne  le  trente-feptié- 
me.  Signé ,  L  OUÏS.  Etplus  bas ,  Parle  Roy,  Phelypeaux* 
Vu  au  Confeil,  Machault.  Et  fcellées  d'un  grand  Sceau 
de  Cire  jaune. 

Lûè\  publiée  &  Tigifirée  U, grande  Audience  de  U  Cour  fiéinte*  A  Roiieft 
i»  têrlement ,  le  //,  Nevfmkre  17 ju  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


« 
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Déclaration  du  Roy  ,  en  intcrprctaiion  de  l*Edic  du 
mois  de  Novembre  1750.  portant  création  d'une 
Ncblefle  Militaire. 

Du  22.  fémviiT  t7r2. 

-TT  OUÏS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de 
1  ^  Navarre:  A  tous  ceux  qui  ces  Prefentes  Lettres  verront,. 
Salut.  Lorfque  Nous  avons  donné  nôtre  Bdit  du  mois  de 
Novembre  1750.  portant  création  d'une  Nobleflê  Militaire^ 
nôtre  intention  a  été  que  la  Profeflion  des  Axmcs  pût  annoblir 
de  droit  à  Tavenir  ceux  de  nos  Oficiers  qui  auroient  rempli  le^ 
conditions  qui  y  font  preicrites ,  fans  qu'ils  eufient  befbin  de 
recourir  aux  formalitez  des  Lettres  particulières  d'annoblifle- 
flient  :  Nous  avons  cru  devoir  épargner  à  des  Oficiers  parvo* 
nus  aux  premiers  grades  de  la  Guerre  y  &  qui  ont  toujours 
vécu  avec  didinélion  y  la  peine  d'avouer  un  défaut  de  naÀSkv^ 
ce  fouvent  ignoré  ;  &  il  Nous  a  paru  juflc  que  les  Services  de 
plu  (leurs  Générations,  dans  une  ProFcflîon  auffi  noble  queceK 
le  des  Armes  ,  puflent  par  eux-mêmes  conférer  la- Nobleflê*;. 
mais  en  acordant  à  nos  Oficiers  une  grâce  auffi  fignalée ,.  nô^ 
tre  intention  a  toujours  été  qu'elle  ne  pût  jamais  devenir  onéreu^ 
Te  à  nos  Sujets  taillables ,  tii  troubler  l'ordre  des  Succeffions-,, 
par  les  abus  qui  pouroient  naître  de  l'incertitude  ou  de  l'infu- 
Sfance  des  Titres  qui  doivent  établir  la  preuve  de  cette  N<*- 
blefle.  De  fi  juftes  motifs  Nous  ont  déterminé  à  expliquer 
plus  précifément  dans  nôtre  prefente  Déclaration ,  nôtre  vo- 
lonté fur  les  difpofitions  de  quelques  Articles  de  nôtre  £dit: 
du  mois  de  Novembre  1750.  A  CES  CAUSES,  &  autres 
confîdérations  à  ce  Nous  mouvans ,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil^, 
&  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puifïance  y  &  autorité  Roïa- 
le  ,  Nous  avons  par  ces  Prefcntcs  (ignées  de  nôtre  main,  dit,, 
déclaré  &  ordonné ,  difons,  déclarons  &  ordonnons.  Voulons. 
fie  Nous  plaîc  ce  qui  fuit, 

ARTICLE     PREMIER. 

Ceux  qui  feront  aifluellen^nt  dans  nôtre  Service  >^  &  ^ui 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       45,^ 

fi^auront  pôitit  encore  Rempli  les  conditions  prefcritês  par  nô*  ., 

src  Edit  du  mois  de  Novembre  i750'  pour  aquérir  Texemp-  »7jrv. 
«ion  de  Taille,  n'auront  pas  le  droit  qu'ont  les  Nobles,  ni  ^*"^^^' 
même  les  Privilégiez,  de  faire  valoir  aucune  Cbarruë. 

IL  Ceux  qui  auront  rempli  les  conditions  portées  par  TEdit, 
pour  aquérir  Tcxemption  de  Taille ,  foit  qu'ils  foient  encore  à 
nôtre  Service ,  foit  qu'ils  s'en  foient  retirez ,  pouront  faire  va- 
loir deux  Charrues  feulement, 

III.  Au  lieu  des  Certificats  de  Service  dont  il  eft  parlé  dans 
l'Afticle  VIL  de  nôtre  Edit  du  mois  de  Novembre  1750.  & 
dans  les  Articles  fuivant  dudit  Edit,  Nous  voulons  qu'à  ceux 
de  nos  Oficiers  qui  auront  acompli  leur  tems,  oa  qui  feront 
dans  quelqu'un  des  autres  cas  prévus  par  lefdits  Articles  ,  il 
foit  délivre  des  Lettres  fcellées  ae  nôtre  grand  Sceau ,  fous  le 
titre  de  Lettres  d'aprobation  de  Services ,  lefquelles  contien- 
dront les  mêmes  Ateftations  que  dévoient  porter  lefdits  Certi- 
ficats} &  ne  feront  lefdites  Lettres  fu jettes  à  aucun  enregiftre- 
ment. 

IV.  Ordonnons  qu'à  Pavenir  il  ne  fera  expédié  à  nos  Ofi- 
ciers aucun  Brevet ,  Commiffion  &  Lettres ,  même  les  Lettres 
d'aprobation  de  Services  mentionnez  en  l'Article  précédent , 
que  les  noms  de  Baptême,  les  noms  de  Famille,  &  les  furnoms 
de  ceux  à  qui  elles  feront  acordées ,  n'y  foient  inférez. 

V.  Pouront  les  Oficiers  qui  auront  obtenu  lefdites  Lettres, 
les  dépofer  pour  Minutes,  ainfi  que  les  autres  Titres  de  leurs 
grades ,  aux  Gréfes  de  nos  Cours  de  Parlement ,  dont  leur  fe- 
ra délivré  des  expéditions  fans  frais.  Pouront,  pareillement  fai- 
re lefdits  dépôts  en  nos  Chambres  des  Comptes  &  Cours  deis 
Aides  ,»  dérogeant  à  TArticle  XV.  de  nôtre  Edit  du  mois  de 
Novembre  1750.  quant  à  là  faculté  de  faire  Jefdits  dépôts'chez 
les  Notaires. 

SI  DONNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  amez  & 
féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  rïôtre  Cour  de  Parlement  de 
Normandie ,  féant  à  Rouen  ,  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire 
lire,  publier  &  regiftrer  ,  &  le  contenu  en  icelles  garder  & 
obfcrver  félon  leur  forme  &  teneur,  nonobftant  Clameur  de 
Haro,  Cbartre  Normande,  &  autres  chofes  à  ce  contraires: 
C  A  K  tel  eft  nôtre  plaifîr.  En  témoin  dequoi ,  Nous  avons  fait 
mettre  nôtre  Scel  à  cefditcs  Prefentes.  Donne  e  à  Verfail- 
les  le  vingt-deuxiétoe  |our  du  mois  de  Janvier ,  l'an  de  grâce 
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— - —  mil  fept  cens  cinquante-deux  j  &  de  nôtre  Régne  le  treneâ- 
'7î*.   feptiéme.  Signé,  LOUIS  :  Et  plus  bas.  Par  le  Roy  ,  M.  P. 
*"'^""  rE  VoYER.    d'Argenson.   Vu  au  Confeil  ^  Machault. 
Et  fceliée  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune^ 

Lie,  publiée  &  refiftree  U  gnuiÀt  Andiettee  de  U  Courfcante.  A  Rouen  fit 
Tarlement ,  U  17,  fuitlet  17 jz.  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

Arreft  de  la  Cour  de  Rarleroenc,  qui  autorife  les  Sub- 
ftituts  du  Procureur  Général  à  envoïer  les  Sergensdc 
leurs  Bailliages  (îir  les  Chemins  de  retendue  de  leur 
Reflbrc  ,  avec  nombre  d'Ouvriers  fufifant ,  pour  faire 
élaguer  ou  couper,  au  defii  de  T  Arreft  du  17.  Aouft 
dernier  3  les  branches  des  Arbres  qui  enibarafTem  ou 
ofufquent  \qs  Chemins  y  &c. 

Z)i»  3.  Mars  17  rr. 


SU R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour ,  toutes  les  ChamBjres" 
afïemblëes  ,  par  le  Procureur  Général  du  Roy;  expofitive, 
que  Tatention  qu'elle  a.  eue  à  procurer  la  liberté  des  Chemins , 
en-  ordonnant  par  fon  Arreft  du  17.  Aouft  dernier ,  ope  les  Ar- 
bres planter  fur  iceux  feroient  coupez,  &  les  branches  qui  les 
cmbaraflent  élaguez,  deviendroît  inutile  fi  Ton  ne  tenoit  la 
main  àr  l'exécution  dudit  Arreft ,  il  a  été  enregiftré  &  publié 
dans  tous  les  Bailliages  de  la  Province  ^  dans  les  mois  d!c  Sep.* 
«embre  &  Odobre  1751.  fuivant  les  Certificats  qui  lui  en  ont 
été  envoïez.  Le  tems  de  trois  mois  acordé^  aux  Propriétaire? 
pour  faire  les  élagages  des  Arbres  plantez  fur  le  bord  des  Che- 
mins ,  eft  donc  plus  qu'écoulé  &  ils  ne  peuvent  imputer  qu'à 
eux- mêmes  les  fraisi  que  l'on  eft  en  état  de  fa^re  coatr'euxMur 
les  forcer  à  exécuter  l'Arreft  j  c'cft  pour  leur  éviter  les  frais, 
an  moins  en  partie,  &  pour  obvier  au  grand  nombre  de  Procès 
que  l'exécution  de  cette  partie  de  l'Arreft. pouroit  ocafionner ,  qu'il 
croit  devoir  recourir  de  nouveau  à  l'autorité  de  laCour,  Pourqu  oi 
requie^  être  ordonné  que.fes  Subftituts,  dans  les  Baillia^, 
i^^roat  autorifez  ,  par  l'Arreft  qui  intervieadrit  >.  à  envoïer  les 
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Sergehs  de  leur  Bailliage  fut  les  Chemins  de  Tëtendâe  dé  leur 
Rcflbrt,  avec  nombre  d^Ouvriers  fufifans  pour  faire  élaguer 
ou  couper ,  au  defîr  de  TArreft  du  1  j.  Aouft  dernier ,  les  bran- 
ches des  Arbres  qui  embaraJÛTcnt  où  ofufquent  les  Chfemins  , 
même  les  Arbres  paach^  qui  en  empêchent  le  paiià^  ou  le 
rendent  difîcile  v  parce  aue  du  tout ,  Procès  verbal  fera  drefle. 
par  chaque  Sergent  .fur  le  lieu  ou  il  aura  été  envoïé,  dans  le- 
quel Procès  verbal  il  fera  tenu  d'emploïer  le  nombre  d*Arbres 
qu'ils  auront  feit  abatrc  ou  élaguer  fur  le  fonds  de  chaque  Pro- 
priétaire ,  &  le  tems  qu'eux  &  Ip  nombre  d'Ouvriers  qu'ils  y 
auront  emploie ,  auront  été  à  travailler  pour  chacun  defdits 
Propriétaires  Jefquels  feront  condamnez  aux  Vacations  de  l'Huif^ 
lier  &  de  fes  Ouvriers,  fur  la  fîmple  reprefentation  deAiits  Pro- 
cès verbaux  par  exécutoires ,  qui  feront  fur  le  champ  déhvrez 
aufdits  Huiâïers,  &  qui  feront  exécutez  nonobftant  opofitîon 
ou  apellation  ,  &  fans  y  prépidicier ;  ordonner  en  outre, que 
l'Arreft  qui  interviendra  fera  lu ,  publié  &*  afiché ,  &  envoïé 
dans  tous  les  Bailliages  de  ce  Reflort  ,.pour  y  être  pareillement: 

Sublié  &  exécuté,  de  laquelle  publication  &  exécution  les  Sub- 
ituts  feront  tenus  l'en  certifier  dans  le  mois.  Vu  par  la  Gour 
ledit  Reauifîtoire ,  &  tnii  le  Kàport  du  Sieutr  de  Saint-Aubin  ^ 
Defmareft,  Conseiller -Commiflàire  :  Tout  confîdéré.  LA 
COUR,  toutes  les  Chambres  a{Iemblées ,  a  autorifé  &;  auto- 
tife  les  Subftituts  du  Procureur  Général  à  envoïer  les  Sergens 
de  leurs  Bailliages  fur  lesChenûns  de  l'éçenduë  de  leuf  Reflprt, 
avec  nombre  d'Ouvriers  fufifanç  pour  £ûre  éla£;ueE  ou  couper^ 
au  defir  de  l'Arreft  du  17.  Aouft  dcrnieiTj  les  br^otehes  de&  A^r* 
fcres  qui  embaraflènt  ou  ofufquent  les  Chemina  ,.  mê<nes  les 
Arbres  panchez  qui  en  empêchentj  le  paflàge ,  ou  le  rendent 
4ificilej  parce  que  du  tout  Procès  yeijbal  fera  dxelK  par  cha- 
que Sergent  fur  le  lieu  où  il  aur^.  été  ^envoïé,  dans  lejquelPi^ 
çès  verbal  il  fera  tenu  d'çmploïçr  Ic;  jy>mbre  d'Arbres  qu'ils  aur 
xont  fait  abatre  ou  élagujerTu»  le  fondsi  de  chaque  Prio^piétai^ 
jre,  &  le  tems  qu'eux  ^  te  nombçp,d'Oi}yri©cs  4^'ils  y  vaurcme 
«jnploïé>  auroQt  été  a  travailler  ^p|9Xir  chacun  defdits,l?ropriéi^ 
taii^svjLéi^ek/srcmc  eaB<^^  Vîtçaciwfi  do  l-Hui^er,^ 

<k  d<if^  Ouvfiers,  fuji  U  fimole;  reprefei^ration.  deidits  Procè» 
\ïdAy^Wii{jm%^  (eront  fur  le  ^amp- délivrez  auf- 

4it$<  Huimer^  y  éc^  qui  feront  exécute    nonobfl^nt  opofirion  ob 
apeUatian:^?.^^MI»y  ^éJAdiçieir.  Ordoiuieen  outre,  que  le  pre^ 

Rrr 


Digitized  by 


Google 


4s>8  ÏDITS   ET  REGLEMENS, 

fcnt  Aircft  fera  lu ,  puiiié  8c  aflché  ,  &  les  Vidimus  d'iceluf 
envoïez  dans  cous  les  Bailliages  de  ce  Refibrt ,  pour  y  être  en- 
i>egiftré,  &:  pareillement  pTiblié  &  exécuté,  die  laquelle  publi- 
cation lefdits  SubfVitats  da  Procureur  Général  Kront  tenus 
d'en  certifier  la  Cour  dans  le  mois.  A  Bjouen  en  Parlement, 
le  troifîéme  jour  de  Mars  jni!  (èpt  cens  cin<]uante*deux. 
Parla  Cour,  Signé,  AUZANET. 


^rrçfl;  de  la  Çpur  de  Parlement ,  qui  enjoint  aqxQfi- 
ciers  de  Police,  de  fe  conformer  aux  Ordonnances, 
Arrêts  &  Réglemens  de  ladite  Cour,  pour  Tinftruc- 
tion  des  Afaires  de  Police  ;  &  ordonne  que  la  Sen- 
tence du  IX.  Février  dernier,  rendue  contre  le  nom- 
me David  Quefnel ,  fera  exécutée  ^  fortira  fon  plein 
&  entier  éfet ,  &c. 

7)hj  t.  Mdfs  i7f2. 

«  7  T 1.    Ç  U  R  la  Remontrance  faite  à  k  Cour  par  le  Procureur  Gé- 
Mars.    ^  nit^l  AvL  Roy  ;  expofîtive ,  que  la  foreur-des  Jeux  deiiazard  ne 
peut  guère  être  portée  plus  loin ,  qu^elle  Ta  été  pendant  Je  cours  du 
Carnaval  dernier  ;  il  a  été  perdu  des  ibmmes  d  conGdérables , 
qu'il  n*eft  perfonne  qui  n'en  fut  éfraïé  fi  Pon  en  faifoit  le  dé- 
tail^ ces  pertes  tombent  le  plus  fbuvent  fur  des  Fils  de  PatniU 
le  y  ou  fur  des  Commis  de  Bureau ,  dont  elles  mettent  la  con- 
duite &  la  fidélité  à  de  dàngereufes  épreuves  j  le  moindre  mal 
qu'elles  puiflènt  caufer ,  cft  aobligcr  le  Perd^^ntà  avoir  recours 
aux  Ufuriers  :  cette  reflburce  malheureufe  fe  trouvé  fou  veut  dans 
les  Personnes  mêmes  qui  donnent  à  jouer,  oufbufrent  que  Ton 
donne  à  jouer  chez  elles  ;  ces  defordres  ont  obligé  à  faire  marcher 
les  Commifliaîres  dé  Policé ,  &  la  Cinquantaine  ^  avec  ordre  dttn^ 
trer  dans  les  maifons  où  ils  croïoient  trouver  dès  Joueurs.  Le 
Vendredi  1 1.  Février  dernier,  fur  les  une  heure  un  quart  du 
matin,  le  Comœifliàiré  Lâîgle ,  aconipagné  de  quelques  Ser- 
gens  du  Bailliage  ,|  &  de'  la  Gitiquàntainé ,  QhCMi  chez  David 
Quefnel ,  Cabaretier  ,à  l*Enfeigne  du  Sacrifice  d^Almtbam ,  il  y 
trefuva  diférentes  Chambres  remplies  de  monde ,  dans  l'une 
defquelles  on  |ouoit  aux  £>ez ,  hL  ou  étant  datté^avec  le  Capi-^ 
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tâïrièdetaOacîûahtâifte'^  Oôufe^îottWélIx  de  vôïes  de  fait  ,  lé 
Commiflàirë  drefla  Procès  verbal  de  la  èantravention ,  aiîifiijue 
de  ia  rébellion  que  firent  quelques-uns  des  Joûeuts ,  &  le  dé- 
clara k  ladite  Qudfnel.  Le  même  jour  il  fut ,  en  confëquencc 
dé  te  Proéès  verbal  ,  donné  un  Aprochement  à  la  Police,  à 
Que^nêl  &  à  fa  Femme  ^  pour  l*Aûdience  du  lendemain  Samc-^ 
di  II.  Février.  Le  Mari  étoit  abfent ,.  la  Femme  fe  prefenta^ 
&  après  qu^elle  eut  été  oiiie  en  fes  moïens  de  défenfes  ,  inter- 
vint le  II.  Février  Sentence ^  qui  prononce  défaut  contre QueA 
nel ,  en  prefence  dé  fa  Femme  j  &  pour  le  profit  ^  vu  ce  qui 
réfulte  du  Procès  verbal ,  lëfdits  Qùefnel  ^  mari  &  femJme  ,  fontf 
condamilei  eh  mille  livres  d'amende  envers  le  Roy,  pour  avoif 


en  fera  extràordinairemènt  informé  :  Cette  Sentence  fut  fîgni^ 
fiée  le  ï8i  au  domicile  defdits  QûefneL  Le  21.  Tlnformatiort 
fut  commencée ,  &:  elle  fe  c&ntinuë  encore  àébuellement  ;  ce* 
pendant  Quefnel  preféntà  fa  Requête  en  opofition  contre  cette 
Sentence  le  25.  fur  laquelle  il  fut  renvoie  à  TAudience  du 
Mardi  fuivaric;-  par  cette  Requête  il  (bu tient  ^  i^.  que  fa  Feni- 
me  n'a  point  donné  à  ]ouer  ni  foufert  qu'il  fut  jotîé  àu<  Der 
dan$  fa  Màifon.  i^  Que  fa  Femme  n'a  point  été  entendue 
parce  que  c'eft  n'avoir  point  été  entendue ,  que  de  ne  lui  avoir 

£as  procuré  la  connoiflànce  de  ce  qui  lui  étoit  imputé.  5^.  Que 
î  Ju^^êtnent  étoit  précipité,  le  Délit  qu'on  lui  impute  ne  pou-> 
Vant  être  conftaté  ni  aVéré  ^ué  par  une  mftru(îlio.n  régulière  5; 
il  conèlut  à  être  reçu  ôpofant  contre  la  Sentence  du  ii.  Fé-^ 
vrier ,  k  être  autorifé  de  prendre  communication  du  Procès  ver- 
bal du  Commiflàirë ,  pour- par  lui  parvenir  à  la  preuve ,  à  la- 
quelle il  derhâride  à  être  admis;  qiie  fa  Fenmie  n'a  point  fou- 
fert qu'on  jôiiât  aiixpez,  qu'avertie  par  le  Garçon  du  Cabarer 
qu'on  en  aJvôîf  demandé,  elléavoit  refufé  d'en  aller  chercher,. 
&:  avoiÉ  déclaré  à  ceiik  tjiTi  en  demaridoient,  qu'elle  ne  pou- 
Voit  ni  ne  Vùulôit  (ôuffir  6e  Jeu  ,  à  quoi  il  lut  fut  répondu» 
qu'on  n  eh  dcmitidoit  pas ,  êc  qu'on  lui  promettoit  de  ne  pai^ 
jéiîfer;  la 'crédulité' attribuée  à  la  Femme  Quefnel  éff  bien  cx^[ 
traôrdinalVe ,  elle  eft  avertie  pat  fon  Gatçoil,*  cjii'dri'lui.  a  dit' 
d'aller  chercher  dei  Dei  ,  &  elle  ajoute  foi  à  k  rtiefconnoiflaW 
ce  que  les  Joueurs  afeiScnt  d-un  faitaufir  pofitif  j  elle  fe  cdit-'^ 
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tente  également. de  Ja  pfQineilè  qu'on  lui  fektie  oc  pas  jouer, 
&  fans  inquiétude  Air  la  promeflè  des  Joiieurs  de  renoncer  att 
Jeu,  elle  ne  daigne  pas  aprofondir  ce  qui  en  eft,  malgré  le 
«ems  confidérable  de  la  nuit ,  pendant,  lequel  ils  demeurent 
aflemblez  :  il  n'eft  pas  dit  dans  la  Requête  qu'elle  ait  eu  une. 
feule  fois  lacuriofité  de  voir  ce»  qu'ils  faifoient  >  quoi  qu'il  foit 

J)réfumable  que  la  multiplicité  des  £cos  qui  étbient  chez  elie^ 
'ait  plufîeurs  fois  obligée  à  monter  l'Efcalier  pour  compter  on 
voir  s'il  Hie  leur  manquoit  rien  i  mais  ces  i&its  font  perfbnoels 
à  la  femme  Quefnel  &  non  au  Mari ,  elle  n'eft  ni  opofante  ni 
ne  peut  l'être,  parce  qu'elle  a  été  condamnée  contradidoire- 
méat',  s'ils  font  vrais  elle  a  dû  les  propofer^  car  elle  a  été  en-* 
tendue  en  Ces  moïens  de  défenfes  ,  Se  ils  étoient  trop  récens 
pour  qu'elle  en  eût  perdu  la  mémoire ,  &  en  ce  cas  ils  ont  été 
jugez 5  comment  les  propofer  de  nouveau,  fi  elle  ne  les  a  pas 
propofez  ?  leur  vérité  doit  paroître  bien  fuCpeâc^  &c  ils  ne  dé- 
voient pas  être  admis  ,  parce  qu'ils  font  contraires  aux  iaits  du 
Procès  verbal  du  Commiflàire ,  contre  lequel  il  ne  peut  y  avoir 
que  la  voie  de  l'infcription  :  le  Procès/  verbal  fait  foi  que  Ix 
jtemmé  Quefnel  a  donné  à  jouer  5  c'eft  vu  çeçte  contravention 
que  le  Commiflàire  lui  a  déclaré  Procès  verbal  :  le  premier  fait 
avancé  dans  la  Requête  eft ,  qu'elle  n'a  point  donné  à  jouer  ni 
foufert  qa'il  fut  joiié  dans  fa  Maifon  i  rien  de  plus  opofë  que 
ces  deux  faits  ,  étant  ainfi  def]:ruâifs  l'un  de  l'autre,  il  n*étoic 
pas  poflîble  d'admettre  la  preuve  de  celui  propofé  par  Quefnel, 
qu'après  qu'il  auroit  pris  la  vpïe  de  l'infcription ,  parofe  que  foi 
doit  être  ajoutée  aux  Procès  verbaux  des  Commiuaires  jufqu'à 
infcription  de  faux  :  l'ateftation  du  Commiflàire  qu'il  lui  a  dé- 
claré Procès  verbal ,  vu  ladite  contravention ,  répond  au  fécond 
fait  de  Quefnel ,  qu'on  n'a  pas  donné  connoiflance  à  fâ  Femme 
de  ce  qui  lui  étoit  imputé  j  mais  on  peut  dire  que  ce  fécond 
&it  efl  infultant ,  même  aux  Juges  $  car  le  fait  eft ,  que  la  fem« 
me  Quefnel  n'a  pas  été  entendue ,  &  la  Sentence  porte ,  oui 
le  Commifrair.e ,  &  la  femme  Quefnel  en  fes  moïens  de  défen- 
fes, ou  l'énoncé  dans  la  Sentence  n'efl-pas  vrai,  ou  la  femme 
Quefnel  a  été  entendue  en  £cs  moïens  de  défenfes ,  qui  ne  pou- 
roieat  être  autre  que  ceux  alléguez  par  fon  Mari  ;  or ,  peut-on 
fputenir  que  l'on  peut  admettre  une  preuve  contre  ce  qui  efl 
énoncé  dans  un  Jugement?  c'efl  porter  jufqu'au  dernier  pério- 
de l'indécence  &  le  manque  de  refpc€t  à  la  Magiftrature ,  & 
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k  rautdrité  de  la  chofe  jugée  concre  Ténoncé  de  laquelle  ou 
n'a  jamais  prqpofé  que  le  record  quand  on  a  révoqué  en  dou- 
te Texadiitude  des  faits  qu'elle  conftatoit  j  aufS  Quefnel  n'y  a- 
t'il  pas  conclu  formellement ,  mais  feulement  à  être  autorifé  à 
prendre  communication  du  Procès  verbal,  aux  fins  de  prendre 
telles  Conclufîons  qu'il  apartiendroit  :  il  n'eft  pas  moins  nou- 
veau de  propofer  en  fait  de  Police  que  le  Jugement  eft  préci- 
pité, &  qu'il  faut  conftater  la  contravention  ateftée  par  un 
Commiflaire  dans  fon  Procès  verbal,  par  une  inftruiîlion  ré- 
gulière avant  de  rendre  aucun  Jugement  :  des  maximes  auffi 
extraordinaires  ne  méritent  pas  d'être  combatuës  ;  mais  quel- 
que chofe  de  plus  extraordinaire ,  eft  de  les  voir  admifes  par  le 
Bailliage  de  Rouen,  il  étoit  néceflàire  de  faire  le  détail  des 
moïens  d'opofition ,  fur  lefquels  Quefnel  fe  propofoit  de  pren- 
dre telles  Conclurions  qu'il  apartiendroit,  après  qu'il  auroit  eu 
communication  du  Procès  verbal ,  Se  de  raporter  comme  on 
â  fait  les  Conclufîons  formelles  dudit  Quefnel ,  qui  ne  ten- 
doient  qu'à  cette  communication  ,  pour  faire  fentir  la  fingula- 
rité  de  la  Sentence  du  Bailliage  du  4.  Mars  1751.  en  voici  le 
prononcé  :  Il  eft  dit,  faifant  droit  fur  le  délibéré  ,  le  nommé 
Quefnel  teqà  opofant  contre  la  Sentence  du  iz.  Février  der- 
nier, en  ce  qui  concerne  les  mille  livres  d'amende,  &  avant 
faire  droit  fur  fon  opofîtion,  ledit  Quefnel  apointé  à  faire 
preuve  des  faits  par  lui  articulez,  qui  font,  1°.  que  les  huit 
Particuliers  qui  étoient  dans  la  première  chambre ,  aïant  de- 
mandé à  fon  Garçon  des  Dez  pour  joiîer ,  le  Garçon  vint  Se 
avertit  fa  Maîtreue,  laquelle  monta  à  ladite  première  Cham- 
bre ,  &  les  pria  de  ne  pas  joiier ,  qu*elle  ne  les  foufriroit  pas , 
à  quoi  ils  répondirent  qu'on  ne  jouëroit  pas.  i^.  Qu'à  fon 
iniçû ,  &  (ans  que  la  femme  Quefnel  &:  {gs  Domeftiques  en 
aient  pu  avoir  connoiflance  ,  un  defdits  Particuliers  envoïî^  fon 
Domeftique  acheter  des  Dez,  qu'il  aporta  à  Tinfçû  de  ladite 
femme  Quefnel  8c  4e  ^on  Domeftique ,  à  fon  Maître.  3^.  Que 
lefdits  Particuliers  fe  font  tellement  cachez  de  ladite  Quefnel 
&  de  {es  Domeftiques ,  au*ils  ont  joiié  fur  la  Nape  ,  pour  que 
les  Dez  ne  filïènt  point  ae  bruit,  &  que  ladite  femme  Quefnel 
&  {es  Domeftiques  n'en  euflent  point  de  connoiflance  $  fauf  au 
Procureur  duRoy,àfaire  preuve  du  contraire j  à  laquelle  fin. 
Mandement  pour  faire  venir  Témoins  dans  le  tems  de  l'Ordon- 
nance :  on  ne  peut  imaginer  oh  les  Juges  du  Bailliage  ont  pris 
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le  (econd  fait  à  la  preuve  duquel  ils  ont  admis  Quefnel ,  non- 
'Zire  '  feulement  il  n*avoit  point  démandé  formellement  à  être  admis 
fur  le  champ  à  la  preuve  d'aucun  fait  j  mais  celui  dont  èft  quef^ 
tibn  n'eft  même  énoncé  dans  aucun  endroit  de  fa  Requête  :  le  mal 
jugé  de  la  Sentence  cft  donc  vifiblej  mais  de  plus  les  confé- 
quences  en  font  dangereufes,  elles  tendent  à  détruire  la  foi 
qui  eft  due  aux  Procès  verbaux  des  Commiflaires  de  Police 
de  la  Ville  de  Roiien  $  leurs  Procès  verbaux  feroient  défor- 
mais in  utils  ,  avant  de  faire  droit  fur  les  contraventions  qu'ils 
conftatent  ,  il  faudroit  admettre  des  preuves  refpecHves  des 
Acufez  &  du  Procureur  du  Roy  qui  les  pourfuit ,  &  dès-lors 
on  fent  combien  les  preuves  de  contravention  deviendroient 
dificiles^  fougues  &  couteufesj  dès-lors  la  manutention  de  la 
Police  ,  dont  les  afaires  doivent  être  inftruites  fommairement^ 
deviendroit  prefque  impoflîble ,  &  la  forme  d'y  procéder  to- 
talement contraire  à  l'ufage  &  à  Tefprit  de  l'Ordonnance  , 
c'eft  ouvrir  la  porte  à  toute  efpéce  de  licence  ,  c'eft  contreve- 
nir aux  Loix  les  plus  formelles  ,  en  admettant  une  preuve 
tefti moniale  contre  un  Procès  verbal  ,  fans  prendre  la  voïe  de 
l'infcription ,  en  admettant  à  prouver  des  faits  qui  n'ont  pas 
été  énoncez  aux  Juges  j.  en  admettant  à  une  preuve  de  faits , 
tandis  que  la  conclu fîon  formelle  ne  tendoit  qu'à  la  communi- 
cation du  Procès  verbal  y  en  apointant  les  contrevenans  aux 
Ordonnances  dé  Police,  &  le  Procureur  du  Roy ,  à  des  preu-^ 
ves  rèfpeélives ,  longues  &  couteufes  :  Pourquoi  requiert  être 
reçu  apellant  de  la  Sentence  du  Siège  de  la  Police  du  4.  de  ce 
mois,  fon  apel  être  tenu  pour  bien  &  duëment  relevé;  jBc  y 
faifant  droit  ,  ladite  Sentence  être  caflee  &  annullée ,  défen- 
fes  être  faites  aux  Ofîciers  du  Bailliage  d^en  rendre  de  pareille 
à  l'avenir ,  à  peine  d'interdi£tion ,  leur  être  enjoint  de  fe  con- 
former aux  Ordonnances  ,  Arrêts  &  Réglemens  de  la  Cour^. 
pour  rinftru£fcion  &  jugement  des  afaires  de  Police,,  être  or-- 
donné  qire  {ans  avoir  égard  à  l'opofitiôn  de  David  Quefnel ,  la 
Sentence  du  12.  Février  dernier  fera  exécutée ,  &  fortirafon  pleirt 
&  entier  éfet  ;  &  que  TAfreft  qui  interviendra  fera  regiftré  air 
Regiftro  de  la  Police  de  Rouen  ,  &  en  marge  de  la  minute  de 
k  Sentence  du  4.  de  ce  mois.  Vu  par  la  Cour  ledit  Requîfî-»^ 
loîre.  Pièces  y  atachées  &t  énoncées,  &  oui  le  Raport  du  iieuir 
de  S.  Juft,  Confeiller-Commifïairej  Tout  confidéré  : 

LA  COUR  ,  a.  reçu  le  Procureur  Général  apellant  de  k 
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Sentence  du  Siégé  de  h  Police  du  Bailliage  de  Rouen  ,  du  4.  ■ 

du  prefent  mois  de  Mars ,  a  tenu  &  tient  fon  apel  pçur  bien  ^Js*' 
&  dûëment  relevé  5  ^  y  ^ifant  droit ,  a  caflTé  ôc  annuUé  la- 
dite Sentence ,  a  fait  &  fait  défenfes  aux  Oficiers  de  Jadite 
Police  d*en  rendre  de  pareilles  à  l'avenir  à  peiqe  d'interdic- 
tion }  leur  a  enjoint  de  fe  conformer  aux  Ordonnances ,  Ar- 
rêts &  Réglemens  de  la  Cour /pour  Tinftruûion  &  jugement 
des  afâires  de  Police  :  Et  fans  avoir  égard  à  Tôpofition  dudit 
David  Quefnel,  à  la  Sentence  du  ii.  Février  dernier,  ordon- 
ne que  ladite  Sentence  fera  exécutée  &  fortira  fon  plein  & 
entier  éfet  ;  ordonne  en  outre ,  que  le  prefent  Arreft  fera  regif- 
tré  au  Gréfe  de  ladite  Police ,  &ç  que  mention  en  fera  faite  en 
marge  de  ladite  Sentence  du  4.  de  ce  mois#  A  Rouen  en  Par- 
lement ,  le  onzième  jour  de  Mars  mil  fept  cens  cinquante-deux. 
Par  la  Cour,  Signé,  AUZ  Ane  T. 


Déclaration  du  Roy ,  portant  Règlement  pour  le  Droit 
de  Coutume,  qui  ie  perçoit  dans  la  Province  de 
Normandie. 

J)h  i2n  Mars  lys^* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  > 
Salut.  L-atention  que  Nous  donnons  à  tout  ce  qui  peut 
interrefler  le  Commerce ,  Nous  a  porté  à  Nous  faire  rendre 
compte  àss  plaintes  qui  ont  été  faites  depuis  plufieurs  années, 
par  ceux  qui  fréquentent  les  Foires  &  Marchez  établis  dans  le 
Refibrt  de  nôtre  Parlement  de  Rouen ,  aa  fujet  de  la  percep^ 
tien  des  Droits  apellez  Droits  de  Coutume.  La  quotité  des 
Droits  dé  cette  nature,  ne  peut  être  déterminée  que  par  les 
diférens  Titres  j  &  au  défaut  des  Titres,  par  Tufage  le  plus  gé- 
nérale de  la  Province.  Nous  avons  été  informé  qu'en  \  (Î04.  il 
fut  publié  dans  la  Ville  de  Caën^  une  Pancarte  contenant  un 
Tarif  de  ces  Droits ,  qui  a  été  re^rdé  C04P(imé  f;^i{ant  le  Droit; 
le  plus  commun  de^  toute:  la  Province  de  Normandie  \  d'autant 
plus  que  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Rouen ,  après  des  in- 
xonoacioas  ordonnées  par  plufieurs  in^  fea  Artê($  x  ^^  ^^j^^  ^^ 
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cette  Pancarte,  Ta  prife  pour  régie  de  fes  décifîons,  &  qu'elle 

'  Mars  *  ^  ^^^  arrêtée  &c  autorifée  par  nôtre  Confeil  en  diférentes  oca* 
fions.  Mais  comme  il  ne  fcroit  pas  jufte  de  priver  ks  Proprié- 
taires des  Droits  de  Coutumes,  de  ceux  qui  leur  apartiendroient 
en  vertu  de  Titres  précis  Se  légitimes  ,  ou  d'une  Pofleffion  plus 
que  centenaire  ;  qu'il  s*eft  élevé  des  dificukez  fur  Tautenticité 
&  fur  l'interprétation  de  la  Pancarte  de  i  (f  04,  qu'un  Tarif  ré- 
digé plus  exa£tement  &  revêtu  de  notre  autorité ,  fera  cefler  -y 
&  qu'il  eft^auilî  du  bien  public  d*y  ajouter  ce  qui  peut  être 
néceflaire ,  pour  remédier  aux  abus  qui  fe  font  introduits  dans 
quelques-uns  des  lieux  où  Ton  perçoit  ces  Droits^  Nous  avons 
jugé  à  propos  d'expliquer  nos  intentions  par  une  Loi  y  qui  fans 
•  donner  ateinte  à  des  Droits  anciennement  établis  ,  préviendra 
les  inconvéniens  d'une  perception  arbitraire  :  A  CES  CAUSES^ 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans,  de  Tavts  de  nôtre  Confeil,,  & 
nôtre  certaine  fcience  pleine  puiflance  &  autorité  Roïale ,  Nous 
avons  par  ces  Pre(èntes  fignées  de  nôtre  main  ,  dit ,  déclaré  & 
ordonné»  difons,  déclarons  U  ordonnons >  Voulons  U  Nous 
plaît  ce  qui  fuit» 

ARTICLE    PREMIER. 

Ceux  qui  fe  prétendront  fondez  à  percevoir  des  Droits  de 
Coutumes  dans  les  Villes ,  Bourgs  ou  autres  lieux  du  Reflbrt 
de  nôtre  Partemelit  de  Normandie,  même  les  Engagiftes  db 
des  Domaines,  feront  tenus  dans  fîx  mois  au  plutard  »  à 
compter  du  jour  de  la  publication  des  Prefentcs,  di  reprefen- 
ter  leurs  Titres  à  la  Grand'^Ctiambre  de  nôtrolite  Cour  de 
Parlement^  pour  être  communiquez  à  nôtre Ih-ocureur  C^né- 
fal  j  fauf  à  nôtredite  Cour  à  leur  acorder  y  s^il  y  écbet^  &  for 
les  Conclufîons  de  nôtre  Procureur  Général,  un  nouveau  dé- 
lai pour  reprefenter  lefdits  Titres ,  ou  pour  y  ajouter  d'autres^ 
Pièces  :  Voulons  néanmoins  que  par  provifîon ,  fie  à  compter, 
du  jour  de  ladite  ^publication,  ifs  ne  puif!ènt  percevoir  d*àu-. 
très  Droits  que  ceux  qui  font  portez  au  Tarit  annexé  à  cest 
Prefentes  ,  s'il  n'y  eft  autrement  ftatué  par  ûôtredite  Cour ,  fiir 
Jesf  Conclufîons  de  notre  Procureur  Générai.    ' .  :^ 

IL    CeiYX  qui  auroht  reprcfenté   leurs  Titres,  ne  ponront 

Être  maintenus  dans  les  Droits  qui  y  feront  portez ,  qu'en  ca» 

^u'il&  aïent  }uftifîé  de  Tétabliilemenc  deixlits  Droits  >  par  desi 

^  Lettres 
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Lettres  Paceûces  pu  Chartes   de  cobcéffionVou  qu'ils   aient 
prouvé  par  des  Arrêts  Sentences  &  Jugemens ,  Aveux  &  Dé-** 
nombremens  y  &  autres  Aâ;es ,  qu'ils  en  étoient  en  poflèâioii 
avanc  l'année   1^50- 

III.  En  cas  que  les  Droits  dans  lefquels  ils  feroient  main^ 
tenus  y  en  coniëquence  de  Titres  de  la  qualité  ci<-de{Ius  mar-* 
quée,  fe  trouvent  plus  forts  ou  diférens  des  Droits  énoncez 
au  Tarif  annexé  à  ces  Prefentes ,  ils  feront  tenus  de  les  fairc^ 
inicrire  fur  un  Tableau  qui  fera  expofë  dans  l'endroit  le  plu» 
aparent  du  lieu  où  fe  tiendra  la  Foire  ou  le  Marché  ;  finon  ils 
ne  pouront  exiger  d-autres  nî  plus  grands  Droits ,  que  ceux  qui 
font  portes  audit  Tarif.. 

IV.  Faute  par  ceux  qui  prétendent  lefdits  Droits  de  Coûtu-- 
me  ,  d'avoir  iatisfait  à  la  difpofîtion  de  l'Article  I.  ou  en  cag 
que  les  Titres  par  eux  reprefentez  ne  fuflènt  pas  fufîfans  pour 
être  maintenus  dans  les  Droits  y  portez^  fuivant  ce  qui  en:  ré- 
glé par  l'Article  II.  ils  ne  pouront  exiger  ni  recevoir,  même 
volontairement,  d'autres  ni  plus  grands  Droits  que  ceux  qui 
font  portez  par  le  Tarif  il  annexé,  à  peine  de  concuflîon,  6c 
de  tous^  dépens  y  dommages  &  intérêts  des  Parties  interrefRes^ 
même  de  punition  exemplaire  contre  les  Fermiecs  ou  Rece^ 
veurs  defdits  Droits. 

V.  Le  Droit  de  Coutume  fera  paie  par  l'Acheteur  feul ,  h 
l'égard  des  Bêtes  vivantes j  &  par  le  Vendeur  feul,  pour  tou^ 
tes  autres  Denrées  ou  Marchandifes.  Faifons  très-expreâes  in-^ 
hibitions  &:  défenfes  de  doubler  ledit  Droit  en  le  recevant  ^ 
même  volontairement,  tant  de  l'Acheteut  que  duVendair^ 
&  ce,  fous  les  peines  portées  par  l'Article  précédent. 

VI.  Le  fort-Denier  fera  au  proiît  du  Propriétaire  defdirs 
Droits- de  Coutume,  ou  de  fon  Fermier  ou  Receveur;  fans 
néanmoins  que  quand  la  même  Perfon ne  paiera  les  Droits  pouf 
plufîeuts  articles  ,  le  fort-Denier  puiffe  être  exigé  fur  chaque* 
article  en  particulier  ,  mais  feurèment  Cûr  ïc  total  de  la  fomme- 
à  laquelle  lefdits  articles  joints  enfemble  fe  trouveront  monter  5, 
ce  qui  fera  exécuté  y  fous  tes  mêmes  peines^ 

VIL  Défendons  très-expreflëment ,  fous  les  peines- ci-deflus- 
marquées ,.  d'exiger  ni  recevoir ,  même  volontairement.,  le  dou- 
ble Droit'  de  Coutume  aux  jours  de  Foires  ,  quand  même  le* 
jour  de  la  Foire  fe  renconrteroit  être  le  même  que  celui  dit 
Marché  3  le  tout  s'il  n'y  a  Titr«  au  contraire. 
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VIII.  Le  Droit  de  Halle  ne  fera  jpercû  que  fur  ceux  qui 
étaleronc  volontairemenc  fous  le  toic  aes  Halles,  fans  que 
ceux  qui  aporccront  des  Marchandifes  aux  Foires  &  Marchez, 

Çuiflènt  être  contraintes  d^étaler  fous  lefdites  Halles ,  s'il  n'y  a 
"itre  contraire. 

IX.  Ceux  à  qui  Nous  aurions  ci-devant  acordë ,  ou  à  qui 
Nous  acorderions  dans  la  fuite  des  Lettres  Patentes  pour  l'é- 
tabliflement  de  Foires  ou  Marchez,  à  la  charge  de  fe  confor* 
mer  à  Tufage  des  lieux  circonvoifîns ,  ne  pouront  fous  prétex- 
te de  cette  claufe,  prétendre  d'autres  Droits  ^ue  ceux  qui  font 
portez  au  Tarif  ci-annexé ,  comme  étant  ledit  Tarif  conforme 
a  Tufage  le  plus  général  de  nôtre  Province  de  Normandie  i  8c 
ce,  encore  qu'il  fe  trouvât  dans,  la  proximité  defdits  nou- 
veaux établifièmens,  quelques  Foires  ou  Marchez  où  les  Droits 
fuflènt  perçus  fur  un  autre  pied ,  en  vertu  des  Titres  particu-* 
liers.  SI  DONNONS  en  mandement,  à  nos  amez 
&  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement 
à  Roiien^  que  ces  Prefentes  ils  aient  à  faire  lire ,  publier  & 
légiférer,  &  le  contenu  en  icelles,  garder,  obferver  &exécu« 
ter  félon  leur  forme  &  teneur,  nonobftant  Clameur  de  Haro, 
Chartre  Normande  &  Lettres  à  ce  contraires  :  Car  tel  eft 
nôtre  plaifir.  En  témoin  dcquoi ,  Nous  avonis  hit  mettre  nô- 
tre Scel  à  cefdites  Prefentes.  Donne'  à  Verfaillesie  douzième 
jour  de  Mars ,  Tan  de  graCe  mil  fept  cens  cinquante-deux^ 
&  de  nôtre  Régne  le  trente -feptiéme.  Signé  ,  LOUIS.  Et 
plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  Phelypeaux.  Vu  au  Confeil ^ 
Machault.  Et  fcellce  du  grand  Sceau  de  Cire  jaune.       ^ 


TARI  F  du  Droit  de  Coutume  ^  qui  fe  perçoit  dans 
la  Province  de  Normandie. 

\^  O  U  R  chaque  Cheval ,  Ane  ou  Mulet ,  feize  dc- 
J^         niers.cy  16  d. 

Pour  chaque  Bœuf  ou  Vache,  dix  deniers,  cy      10  d. 
Pour  chaque  Mouton  ,  deux  deniers ,  cy  x  cL 

Pour  chaque  Cochon  ou  Porc,  dix  deniers,  cy      10  d. 
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Pour  chaque  Chèvre  ou Chévretin ,  deux  deniers,  cy  t  d. 
Pour  chaque  Pourceau  de  laïc,  trois  deniers  ,  cy  3  d. 
Pour  chaque  Veau  de  Jait ,  trois  deniers,  cy  3  d. 

Pour  chaque  Agneau  de  lait ,  un  denier  ,  cy  1  d. 

Le  Bouriquet  ou  Cheval  fous  la  mère,  ne  doit  rien.. 
Un  Agneau  fous  la  mère,  ne  doit  rien. 
La  Charetée  de  Viande  morte ,  Pain  &  autres  Vivres, 

à  raifon  de  quatre  Sommes  pour  chaque  Charetéej 

un  fol ,  cy  I  f. 

La  charge  de  Cheval,  trois  deniers,  cy  3  d, 

La  charge  d'Homme ,  un  denier ,  cy^  1  d, 

La-  Charetée  de   Bled  &  autres  Grains ,  à  raifon  de 

quatre  Sommes  pour  Charetée ,  trois  fols  quatre  de« 

niers,  cy  3  f.  4  d* 

La  charge  de  Cheval ,  dix  deniers  j  cy  i  o  d. 

La  charge  d'Homme  ,  deux  deniers ,  cy  ad, 

j^a  Charetée  d'Airain  œuvré  &  non  oeuvré,  cinq  fols 

quatre  deniers  ,  cy  5  f.  4  d. 

La  charge  de  Cheval ,  feize  deniers ,  cy  16  éL 

La  charge  d'Homme ,  trois  deniers ,  cy  3  d* 

La  Charetée  de  Drap  ou  de  Toile ,  cinq  fols  quatre  dé^ 

niers ,  cy  ^  ^  f  4  d^ 

La  charge- de  Cheval,  feize  deniers,  cy  i^  d. 

La  charge  ^d'Homme,  quatre  deniers,  cy  4  d» 

La  Charetée  de  Vin ,  de  Voide^  ou  autres  Boiflbns , 

cinq  fols  quatre  deniers ,  cy  j  f,  4  d.. 

La  charge  de  Cheval,  Ceizc  aenictSj  cy  xéd. 

Le  cent  de  Morue ,  feize  deniers  ,  cy  16  â, 

La  charge  de  Cheval  de  PoilTon  frais  ou  (aie ,  autre 

qi^e  la  Mbruc ,  quatre  deniers ,  cy    '  ". '.  4.  et 

La -charge  d'Homme ,  «n  denier ,  cy    '  1  dt 

To«it  Uftencile  de  ménage  qui  ne  poura^tre  porté  par 

^ne  feule  perfonne  ^  &    qtii   furpalfei'à  k  chaige 
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d'un  Homme ,  dix  deniers ,  cj  lo  d. 

La  charge  d'Homme ,  deux  deniers  >  cy  x  d. 

La  charge  de  Cheval  de  Charbon ,  fix  deniers,  cy  6  d. 
La  charge  d'Homme  ,  deux  deniers ,  cy  x  â, 

La  charge  de  Cheval  de  Mécaux ,  de  (quelque  qualité 

qu'ils  foienc ,  feize  deniers ,  cy  i6  à. 

La  charge  d'Homme,  quatre  deniers,  cy  4  d. 

Le  cent  de  Fer  ou  d'Âcier ,  feize  deniers  >  cy  16  d. 
La  Charetée  de  Fruits ,  deux  fols  huit  deniers ,  cy  z  f.  8  d. 
La  charge  de  Cheval ,  huit  deniers ,  cy  8  d. 

La  charge  d'Homme  ,  deux  deniers ,  cy  x  d. 

La  Charetée  de  Foin  ou  de  Fourage,  douze  deniers, 

cy  IX  d. 

La  charge  de  Clieval ,  trois  deniers ,  cy     '  3  d. 

Le  cent  de  Laine ,  deux  fols  huit  deniers  ,  cy  x  f.  8  d. 
Le  cent  de  Cire ,  feize  deniers ,  cy  i  ^  d. 

Chaque  Cuir  de  Bœuf,  de  Vache  ou  de  Cheval ,  verd 

ou  tanné,  deux  deniers,  cy  x  d. 

La  Charetée  de  Peaux  de  Veau ,  de  Mouton  &  autres 

de  pareil  volume ,  aprêtées  ou  non  apiètées ,  feize 

<ieniers ,  cy  1 6  d. 

La  charge  de  Cheval,  quatre  deniers ,  cy  4  d- 

La  charge  d'Homme ,  un  denier,  cy  i  d. 

Pour  une  Volaille  d'Inde ,  trois  deniers ,  cy  3  d. 

La  Charetée  de  Bois ,  trois  deniers  ,  cy  3  d. 

La  charge  de  Cheval ,  un  denier ,  cy  1  d. 

Pour  chaque  Van ,  Cehe  deniers ,  cy  1  ^  d. 

La  Charetée  de  Fil,  dix  fols ,  cy  10  f. 

La  charge  de  Cheval,  deux  fols  huit  deniers,  cy  x  f.  8  d. 
La  charge ^'Hotnme,  feize  deniers,  cy  itf  d. 

La  Charetée  de  vieux  Drapeaux  à  faire  le  Papier,  deux 

fols  huit  deniers ,  cy  z  f.  8  <i. 

La  charge  dç  Cheval,  huit  deniers,  c)r  S  d. 
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La  Charetée  de  Mercerie  ,  huit  fols ,  cy  8  f. 

La  charge  de  Cheval ,  deux  fols ,  cy  z  f. 

La  charge  d'Homme ,  fix  deniers,  cy  6  d. 

Le  cent  pefant  de  Graiffe ,  Beurre  Se  Lard ,  feize  de- 
niers ,  cy  16  d. 

Pour  chaque  Meulard  à  cmoudre,  percé  ou  non  percé, 
feize  deniers ,  cy  1  ^  d. 

A  l'égard  de  toutes  autres  efpéces  de  Marchandifes ,  on 
paiera  pour  la  Charetée  ,  feize  deniers,  cy       16  d. 

Pour  la  charge  de  Cheval ,  quatre  deniers ,  cy      4  d. 

Pour  la  charge  d'Homme,  un  denier,  cy  1  d. 

Chaque  Etalier  paiera  pour  la  place  de  fon  Etal ,  trois 
deniers,  cy  3  d. 

Fait  &  arrêté  au  Confeil  Roïal  des  Finances,  te-. 

nu  à  Versailles  le  treizième  jour  de  Mars  mil  fept  cens 

cinquante-deux.  Signé,  PHELYPEAUX. 

Enrefi/Me  de  F  expris  Commandement  du  Rey ,  porté  par fes  Lettres  defnfteH 
du  29*  fuiUet  dernier  ^  peur  ivre  exécutée  feîtn  fa  ferme  &  teneur,  lHë&  pu- 
ttiée  P Audience  Je  U  Cour  fe'Mite  ,  en  exéeutien  de  f  Arrêt  d^enregifirement 
donné  au  dernier  jour  »  toutes  les  Chambres  affemble'esi  ordonne  qu'en  vertu 
du  même  Arrêt ,  Cofies  duèment  coUationnées  de  ladite  Déclaration  &  dm 
Tarif  y  ataché  »  feront  envoyées  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reffort  pour  y  êtrt 
pareillement  enregifkrées  ,  ûïs  ,  publiées  &  exécutett  à  la  diligence  des  Subftituts 
du  Trocurtur  "Général  *  qui  feront  tenus  chacun  en  droit  foi  ,  de  certifier  U 
Cour  dans  le  mois  ,  des  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites  :  Et  néanmoins 
êrdonné,  que  F  Arrêté  du  2/.  dudit  mois  de  iuillet  dernier,  fera  exécute  f  & 

3]téen  conféquence  ,  il  fera  fait  de  très-hmnoies  Remontrances  an  Roy ,  au 
n|et  de  la  fnTtlite  Déclaration.  A  Rouen  en  Farlement ,  le  oniùeme  jour^ 
étAok  ml  fept  çtnt  çwquamt-dtHx, 

Signt;  AVZANëT^ 


1   ■ 
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Statuts  &  Réglcrtiens  pour  les  Chirurgiens  des  Provia-, 
ces ,  établis  ou  non  établie  en  Corps  de  Communauté» 

TITREPREMIER. 

'  Des  Droits  &  Prérogatives  du  Premier  Chirurgien. 

ARTICLE    PREMIER. 

LES  Statuts^  Privilèges  &  Ordonnancés  ^cordez  ao  Prc>^ 
mier  (Chirurgien  du  Roy^  (es  Lteucenanâ  &  Commis  |. 
Arrêts  ôc  Réglemens  donnez  en  vertu  d'iceux  ^  feront  obfer^ 
vcz  :  En  conféquènce ,  le  premier  Chirurgien  du  Roy  ^  ert 
Qualité  de  Chef  ic  Garde  des  Chartres,  Statuts  &  Priviléges^ 
de  la  Chirurgie  ^  continu&^a  par  lui  ou  par  (es  Lteocenuis^ 
d'exercer  fa  Jurifdiélion  fur  toutes  les  Communautez  des  Chi^ 
rurgiens  du  Roîaume^  fans  exception  d'aucune  Province  ni 
Colonies  ^  comme  auffi  fur  tous  les  Chirurgiens  non  établis 
en  Corps  de  Communauté ^  &:  d'avoir  les  Droits  utiles  à  cha* 
^ue  réception  d'Afpiraiit  ;  ainfi  qu'ils  feront  réglez  ci-aprè5^ 
IL  Tous  ceux  aui  exercent  quelques  parties  àc  la  Chirur- 
gie ,  feront  pareillement  fournis  4  la  Jurr(di£bioti  du  Premier 
Chirurgien  du  Roy  &  de  fcs  Lîeutenans  j  &  jouiront  ^  taftt 
le  premier  Chirurgien ,  que  fes  Lieutenans  ^  du  droit  de  faire 
d0embkr  toipces  les  Conamunautez  pour  lès  Afaires  d'icelles  ^ 
enfemble  pour  les  A£)xes  néceiTaires  à  la  ré€e|>xion;4es  Afpi* 
ranS^  d«  préfider  k  leurs  Aflèmblées,  d'y  parter  le  premier  la 

I^iiTotey  dé  Tecuêilliir  leur  vdity  àc  tjfrojionecr^  de  fcccvoir 
e  Serment ,  dtntehdw  lès  Cotnptes  aes  ÎVevôts  &  Réceviclif  fc^ 
comme-âuffi  feront  <)bferver  ladïfeij^Hiic  ^  lès  Statuts  &  R^ 
glemens  concernant  la  Chirurgie. 

III.  Le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  dans  chacune 
Communauté  des  Chirurgiens  ^  fera  toujours  choifî  par  le 
premier  Chirurgien  dans  le  J^yOthre  des  trois  Maîtres  d'icelle 
Communauté ,  ou  aggrégez  à  ifcdle  >  qui  lui  auront  été  prc- 
fentez  par  les  Maire,  EcheWn^,^  Jurats  &  Confuls,  confor- 
mément à  l'Edit  de  Septembre  1713.  Le  Gré  fier  fera  Tua 
des  Maîtres  de  la  Communauté  qui  entendra  les  Afairesi  & 
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en  cas  qu'il  ne  s'en  trouve  point  de  cette  qualitié,  telle  au--  , 

tre  Perfonne  d'honnête  Profeffion  &  de  bonne  vie  &  mœurs,  ^7  su 
avec  la  capacité  requifci  lequel  Gréfier  ,  ainfi  choifi  par   le 
premier  Chirurgien  ,  fera  obligé  d'exercer  par  lui-même  fon 
Emploi  j  &  lorlque  le  Gréfier  fera  l'un  des  Maîtres  Chirur- 

fiens  j  il  continuera  de  Jouir  de  tous  Tes  droits  en  qualité 
e  Maître  Chirurgien  |  uuf ,  en  cas  d'abrence,  ou  incompa^ 
cibilité  de  fondions .  lorfque  le  Gréfier  fe  trouvera  l'un  des 
Interrogateurs  ou  autrement ,  à  commettre  par  le  Lieutenant 
l'un  des  autres  Maîtres  pour  Gréfier. 

IV.  Les  Lieutenans  du  premier  Chirurgien ,  établis  dans 
les  Villes  ou  Lieux  où  il  y  a  des  Bailliages ,  Senéchauflfées ,  te 
autres  Jurifdiâions  reflbrtiflant  nuëment  en  nos  Cours  de 
Parlement,  auront  infpeélion  fur  les  Chirurgiens  établis  dans 
l'étendue  de  la  Jurifdiâion  :  Mais  fi  dans  le  Reflbrt  de  la 
Jurifdiâion  il  fe  trouve  des  Villes  &  Lieux  oii  il  y  ait  Com- 
munauté de  Chirurgiens  »  aux  termes  de  l'Article  IX.  ci^après  $ 
&  où  par  ce  moïen  il  y  ait  un  Lieutenant ,  le  Lieutenant 
aura  JurifdidHon  fur  les  Chirurgiens  de  l'étendue  de  la  Jufti- 
ce  du  lieu  où  il  fera  établi ,  fans  que  le  Lieutenant ,  commis 
dans  le  lieu  du  Bailliage ,  Senéchau0(ée ,  ou  autre  Juftice  ref» 
fortififant  nuëment  en  nos  Cours  de  Parlement,  puifley  exer^ 
cet  aucune  Jurifdiâion. 

V.  La  Déclaration  du  z^.  Aouft  171 5.  fera  exécutée  félon 
fa  forme  &  teneur  :  En  conféquence,  toutes  les  conteftations 
qui  pouroient  être  formées  au  fujet  des  Droits  utiles  &  ho- 
norifiques de  la  Charge  du  premier  Chirurgien  du  Roy^  fes 
Lieutenans^  Gréfiers  &  Commis,  de  quelque  nature  qu'elles 
yuïScnt  être  ^  feront  portées  direârement  en  la  Grand'Cham- 
bre  du  Parlement  de  Paris,  à  l'exception  de  celles  qui  pou- 
roient naître  dans  l'étendue  de  nos  Colonies ,  lëfquelles  fe^ 
ront  portées,  en  première  inftance  ,  devant  les  Juges  qui  y 
font  établis  $  &  en  dernière ,  aux  Confeils  fupérieurs  qui  y 
font  pareillement  établis.  Ne  pouront  néanmoins ,  fous  pré^ 
texte  de  cette  atribution ,  les  Lieutenans  du  premier  Chirur- 
gien du  Roy  y  Gréfiers  ou  Commis ,  porter  ou  faire  évoquer 
en  la  Grand'Chambre  du  Parlement  de  Paris  ^  leurs  autres  eau- 
fes ,  conteftations  ou  afaires  perfonnelles  ,  ou  celles  qui  ne 
concerneront  que  la  Police  ou  l'exécution  des  prefens  Sta« 
tuts ,  (ans  aucun  raport  à  leurs  Droits  U  Privilèges* 
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Des  Droits  des  Maures  Chirurgiens^ 

VI.  Aucaaes  Pcffottnc»,  de  quelque  qualité  &  ccmdttiati 
qu'elles  foient  y  ne    pouront  exercer  la  Chirurgie  ecx  aucua 
lieu  y  à  moins  d*être  reçus  Maîtres  ,  foie  pour  Tes  Villes  oii 
.  il  y  aura  Communauté^  foit  pour  les  Villes  où  il  n'y  en  aura 
point;  (oit  pour  les  Bourgs  &  Villages ^  fuivabt  &  confor- 
mément aux  Ticres  V#  &  VIL  des  pre(ens  Statuts-  Défenfes 
à  tous  autres  d'exevcer  »  conjointement  ou^  £éparément  »  quelr 
ques  unes  des  parties  de  la  Chirurgie}  même  a  tous  £cléfiafl:l-f 
ques ,  Séculiers  ou  Réguliers  ^  Religieux  ou  autres ,  de  fair« 
aucunes  incifions ,   opérations  ,  ni  panfemens  »  à  peine  de 
cinq  cens  livres  d'amende^  même  de  plus^  grande  peine  s*il  y 
ëchet  y  en  cas  de  récidive  ^  &  fans  qu'aucunes  Perfonnes,  de 
quelque  qualité   &    condition   qu'elles  foient  ^  puiflent  en 
acoraer  la  faculté  fous  quelque  prétexte  que  ce  puifle  être.  Ne 
pouront  aufll  les  Chirurgiens  reçus  pour  une  Ville  où  il  y 
aura  Communauté ,  s'établir  dansune  autre  Ville  où  il  y  aura 
Communauté  9  fans  fe  faire  aggréger  en  icelle,  ain/i  qu'il  fera 
ordonné  ati  Titre  des  Aggrégations  ;  &  pareillement  ceux  qui 
aurom  été  reçus  pour  une  Ville  où  il  n'y  a  point  de  Com- 
munauté, ne  pouront  s'établir  dan^  aucune  Ville  où  il  y  ait 
Communauté,  faas  s'y  faire  recevoir  dans  la  forme  qui  fera 
.prefcrice  au  Titre  des  Réceptions  :  De  même  ceux  qui  n'au<- 
jont  été  reçus  que  pour  de  umples  Paroifles  ^  ne  pouront  exes- 
cer  leur  Profeifioa  dans  aucunes  Villes  ,  mais  auront  la  liber-- 
té  de  s'établir  dans  tous  les  Bourgs  &  fîmples  Paroifles  oùils 
jugeront  à  propos  ^  le  tout ,  à  la  charge  de  l'exception  por- 
tée par  l'Article  LXVIIL  des  prefens  Statuts* 

VIL  Ceux  qui  exerceront  purement  &  (împlementla  Cbr- 
furgie,  feront  réputez  exercer  un  Art  libéral,  &  jouiront. de 
tous,  les  Privilèges  atribuez  aux  Arts  libéraux^ 
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TITRE    T  R'  O  I  S  I  F  M  E. 
De  la  firme  des  Communaùte:^^  &  dé  leurs  AJfemhlces. 

VIIL  Les  Convmunautez  des  Chkurgies  ^  foumifes  aux 
prefens  Statuts ^  feront  indépendantes  les  unes  des  autres. 

IX.  Dans  toutes  les  Villes  où  il  y  aura  un  Lieutenant  da 
premier  Chirurgien ,  le  Lieutenant  &  les  Maîtres  Chirurgiens^ 
de  ces  Villes  formeront  ».  en  vertu  des  prefens  Statuts,  une 
Communauté  qui  aura  les  mêpes  Priviléges^  que  les  autre» 
Communautez. 

X.  Chaque  Communauté  fera  à  Tavenir  compofée  du  Lieu* 
tenant  du  premier  Chirurgien  ,  d'un  Prevoft,  s'il  y  a  au-def- 
fous  de  vingt  Maîtres,  &  de  deux  s'il  y  en  a  vingt  &  au  def^ 
fus  s  d'un  Doïen  £c  de  tous  les  autres  Maîtres  Chirurgiens 
reçus  ou  aggrégez  dans  la^Communauté ,  &  d'un  Gréfier  ,  lef^ 
quels*  feront  infcrits  fur  un  Tableau  danrs  l'ordre  ci-deflus  ^ 
en  ob/ervant,  entre  les  Maîtres  qui  ne  font  poi^t  Ofîx:iers> 
celui  de  leur  Réception. 

Xh  II  y  aura  dans  chaque  Communauté  deux  fortes  de  Re^ 
giftres$  fçavoir,  un  RegilJbre  des  Réceptions  oii  feront  tranfr 
crits  les  Âftes  d'AprentiûTage^  &  tous  les  Âdbes  concernant 
ks  Réceptions  des  Afpirans  i  &  un  autre  des  Délibérations 
cîi  feront  infcrics  lefdits  Âdbes  concernant  les  Délibérations 
/ur  toutes  les  Âfaires  de  chaque  Communauté ,  lefquels  Re« 
ciftres  feront  cotez  &  paraphez  par  première  &  dernière  fciiiL 
:& ,  par  le  Lieutenant  au  premier  Chirurgien  du  Roy ,  &  coiv- 
tiendront  tous  les  Aâes  de  fuite  par  ordre  de  date  ,  fans  y 
laiflèr  aucun  blanc ,  à  peine  de  cinquante  livres  d'amende 
contre  le  Gréfier  pour  chaque  coptr^ivention. 

XIL  TousJes  anciens  Regiftres,  Titres  &  Papiers  de  ch^r 
que  Communauté  feront  enfermez  dans  un  Co£re  ou  Armoi^ 
ire,  fous  trois  diférentcs  clefs,  dont  le  Lieutenant,  le  Grév 
lier  SclePrevoft  en  charge  auront  chacun  une.  A  Tégard  des^ 
Regiftres*  courans  des  Réceptions  &  Délibérations,  ilV feront 
cn^re  les  mains  du  Gréfier  qui  en.  fera  chargé  pendant  troif 
années,  après  lequel  tems  ils  feront  clos  par  le  Lieutenant^ 
jb  PMvoflen  chargp  fie. le  Gréfier >&  renfermez  cnfuite  avec  ^ 
les  anciens  Titres*.  ± 
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XIIL  Sera  envoie  90  commencement  da  mois  de  Janvier 
de  chacune  année  au  premier  Chirurgien  du  Roy ,  à  la  dili. 
gence  de  Ton  Gréfier  dans  chaque  Communauté ,  un  Etat  fi« 
gné  par  le  Lieutenant ,  des  Noms  des  AfpiraQS  qui  auront 
été  reçus  Maîtres  pendant  Tannée  précédente ,  &  de  tous  les 
Maîtres  de  la  Communauté ,  à  commencer  du  premier  Jan- 
^yier  prochain  ^  à  peine  de  cinquante  livres  d'amende  contre 
le  Gréfier  9  &  de  déchéance  de  fes  Privilèges  pendant  deux 
années. 

XIV.  Chaque  Communauté  conviendra  d'une  Chambre 
commune ^  ou  toutes  les  Aflemblées  feront  faites,  à  peine  dé 
nullité  I  foit  pour  les  Délibérations  de  la  Communauté,  Elec^ 
tions  des  Prévôts ,  Redditions  des  Comptes  1  foit  pour  les 
Epreuves  &  Réceptions  ,  même  pour  rinftalation  des  Lieu« 
tenans  &  Gréfiers  ,  enfêmble  pour  toutes  les  Afaires  de  la 
Communauté  $  lefqaelles  Aflemblées  feront  convoquées  (ur 
le  Mandement  du  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ou  da 
Prevbfti  en  cas  de  Vacance  de  la  place  de  Lieutenant,  ou  de 
/on  refus  trois  jours  après  la  Sommation  qui  lui  en  aura  été 
faite. 

XV.  Dans  toutes  les  Aflemblées  générales  00  particulier 
fes ,  le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ,  aura  la  première 
Place  ,  en  fuite  les  Prévôts ,  le  Doïen  ,  &  les  autres  Maî- 
tres ,  fuivant  le  rang  de  leur  Réception  :  A  l'égard  des 
Consultations,  les  Avis  feront  donnez  d'abord  par  les  plus 
jeunes ,  enfpite  en  rétrogradant  par  les  autres  Maîtres.  Tous 
porteront  honneur  &  relpe^  au  Lieutenant  du  premier  Chi' 
rurgien ,  aux  Prévôts  en  charge ,  au  Doïen  ,  &  à  tous  leurs 
Anciens.  En  cas  de  contravention  au  prefent  Article  ,  les 
Contrevenans  feront  exclus  des  entrées  de  la  Chambre  com- 
mune pour  le  tems  qui  (èra  déterminé  à  la  pluralité' dès 
Voix. 

XVL  Après  l'evpofition  du  fujet  de  i'Ailèmblée  faite  par 
le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ,  ou  par  le  Prevoft  oui 
préfidera  en    fon  abfence ,  chaaue  Maître  ne  poura  parler 

ou'à  fon  rang .  8c  lorArae  fon  Nom  fera  apellé  par  le  Gré- 
ner  $  le  tout,  a  peine  de  cinq  livres  d'amende  pour  la  pre- 

iniére  fois  ,  de  viogt  livres  pour  la.  féconde  1  en  cas  de  réti- 

4iiva,  il  fera  priv4^ des  entrées  de  la  Chambre  ^commune  Se 

<ie  tous  fes  Eraolumens. 
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XVII*  Daas  tooMs  ]es  ÂflTemblées  les  opinions  (éronc  pri- 
fes  par  le  Ueacenanc  du  premier  Chirurgien,  en  coffloien- 
çant  par  les  ProvÔM  en  Charge ,  par  le  Doïen  ,  par  lef  Maî- 
tres qui  onc  paflî  lei  Charges,  Se  par  les  autres  Maîtres, 
fuivaut  l'drdre  de  ieur  Réception  »  enfuire  le  Lieotenaiic  da 
premier  Chirurgien  donnera  Ton  Avis ,  il  comptera  les  ^ufra- 
gest  &  la  Délibéracion  qa'il  prononcera  fera  tranfcrite  fur  le» 
Regiftres  par  te  Gréfier,  ainu  qu'elle  aura  paûfé  à  la  pluralité 
des  Voix  {  &  en  rabfence  du  Lieutenant  du  premier  Chi- 
rurgien ,*  le  plus  ancien  des  Prévôts  en  charge  préfidera  ,  «c 
tecuëilléra  les  Voix,  prononcera  les  Délibérations  qui  feront 
dans  ce  cas  fignées  par  tous  les  Afliftans» 

XVIIL  Le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien,  les  Prerôt» 
en  charge ,  le  Doien  tc  le  Gréfier  s'aâ^mbleront  en  la  Cb«m^ 
bre  commune ,  cous  les  Lundis  de  chaque  Semaine ,  trois  heu*^ 
res  de  relevée,  pour  traiter  des  Afaires  communes ^  Police  5C 
Pikipliae  qui  coneernereot  les  Maîtres,  Veuves,  Aprentis,. 
Garçons  ,  &  tous  ceux  qui  font  fournis  à  la  Communauté} 
êc  s'il  furvenoit  des  Afaires  urgentes  en  importantes  ,  tous- 
les  Makres  de  1»  Communauté  feront  mandez  extraordinai- 
«cment,  par  Billets  du  Lieutenant  du  premier  Chirurgien ,  9c 
tenus  de  fe  trouver  en  ta  Chambre  commune ,  au  jour  éc 
Iteure  qui  leur  auront  été  indiquez  ,  à  peine  de  trois  livres- 
d'amende,  finon ,  en  cas  de  Maladie  ou  autre  caufe  légitime. 

XIX.  On  ne  pour»  faire  aucun  Emprunt ,  Obligation  nh 
dépen(e  extraordi narre,  qu'en  vertu  d'une  Délibération  faite- 
dans  une  Aficmblée  générale  de  tous  les  Maîtres  de  la  Com- 
munauté ,  à  la  pluralité  des  Sufrages ,  Se  homologuée  par  le^ 
Lieutenant  Général  de  Police ,  i  peine  par  les  Prévôts  ,  d'ê« 
tte  refponfables  defdits  Emprunts  &  Dépenfes  extraordina'f» 
les,  en  leur  propre  &  privé  nom^ 

XX.  Les  Deniers  de  la  Bourfe  commune  feront  emplo'rer 
pour  aquiter  les  Charges  ordioaire»  &  annuelles  de  la  Conn» 
munauté  ,  faivant  l'Etat  qui  en  fera  arrêté  dans  une  Aflèm*- 
blée  de  la  Communauté  j  lequel  Etat  fera  homologué  par  le 
Juge  de  Police  fur  les  Conclufionidu  Procureur  du  Roy,  on- 
du  Procureur  Fifcal  du  lieu  de  ladite  Communauté  j,  &  s'if 
«eftoit  des  deniers  après  raquitement  des  charges  ordinaires 
ic  annueires,  il  n'en  poura  être  fait  emploi  qu'en-  vertu  d'unfr 
J>éllbér«tioiPde  1»  Ccttununaaté ,  fondée  fur  des  raifon»  juÉ* 

T  tt  > 
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tts  6c  néceflaires  i  laquelle  Délibération  fera  parcilleAe&t  ho- 
mologuée par  le  Juge  de  Police ,  fur  les  Conclufîons  du  Pro^ 
Ciureur  du  Roy,  ou  Procureur  Fifcal  j  &  au  défaut  des  Déli- 
bérations &  Homologations  ci-dcflus,  les  dépenfes  faites  par 
les  Prévôts  feront  raïées  dans  les  Comptes  qu'ils  feront  te- 
nus de  rendre  de  leur  Adminiftration  ^  dans  une  Aflèmbléc 
de  la  Communauté,  lefquels  Comptes  ,  en  cas  de  difîculté^ 
feront  examinez,  vus  &  aprouvez  fi  faire  fedoitf  fînon  ré. 
formez  par  le  même  Juge  de  Police  ^  ou  le  Prpcureur  du  Roy^^ 
au  le  Procureur  Fifcal  ,  avant  qu'ils  puiflTent  être  exécutez* 
Bt  ferA  lors  paie  ^  pour  tous  Droits  &  Vacations  aux  Juges? 
Sçavoir,'Six  livres  au  Lieutenant  de  Police ,  &  Quatre  livres 
«u  Prorcuréur  du  Roy,  ou  au  Procureur  JFifcal,  pour  chacune 
hQmologïition  ou  vifa  de  Compte  ,  lequel  Droit  aura  p«reiU . 
lement  lieu  pour  toutes  les  autres  homologations  requifes  6C 
nécedaires.  '  i 

XXL  JLorfque  les  Maîtres  &  Veuves  des  Maîtres,  Âprea^ 
tis,  Compagnons  &  autres,  qui  font  foumis  à  la  Commu«« 
pauté,  feront  maadez  par  les  Lieutenans  du  premier  Chi^ 
rurgien ,  qu  par  les  Prévôts  en  charge  en  l'abfence  du  Lieu-? 
tenant^  pour  fe  trouver  aux  Aflèmblées,  ils  feront  tenus  de 
s'y  rendre  k  peine  d'amende ,  &  autres  peines  ou'il  aparrien« 
dra  ,  qui  feront  prononcées  par  les  Ofîciers  de  Police  des' 
lieux  ,  fur  Ta  vis  du  Lieutenant  &:  des  Prévôts  en  charge. 

XXIL  Dans,  les  Hôpitaux  des  Villes  où  il  n'y  a  point  de 
Chirurgien  ordinaire  ,  les  Lieutenans  du  premier  Cbiruf'^ 
gieh ,  6c  les  Prévôts  en  charge  nommeront,  de  mois  en  xnois^ 
deux  d'entre  les  Maîtres  de  la  Communauté  $  £çavoir,  un  An* 
cien  en  réception,  &  l'autre  du  nonibre  des  Jeunes,  qui  fe-: 
r<)nt  cboifîs,  à  tour  de  rôle  ,  pour  fe  trouver  tous  les  Jours  à 
l'Hôpital  de  la  Ville  ,  &;  y  panfer  gratuitement  les  pauvres 
Malades  i  le  toât  fens  rien  innover  ,  par  raport  aux  lieux  où 
il  y  a  des  Médecins  &  Chirurgiens  ordinaires  des  Hôpitaux^ 
.  XXIIL  Lorfqu'il  fera  néceUaice  de  choifîr  &  nommer  un. 
Qarçpn  Chirurgien  pour  fervir  les  Pauvres  dans  l'Hôpital 
fie  la  Ville  ,  en  qualité  de  premier  Compagnon  ,  on  admer-^ 
trji  ceiix  qui  fe  prefenteiront  au  Concours  ,  en  obfervaoc 
qu'ils  feient  de  bonne  vie  Se  mœurs  ,  qu'ils  aïeot  au  moins 
vingt  ans  ,  qu'ils  aïent  travaillé  pendant  deux  années ,  ou 
4ansjes  Hôpitaux 9. ou  cliez  1^8  Maître^,  fpitcUn;  la  Vilfe^. 
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{oit  à'ane  autre  Vilie  où  il  y  ait  Communauté  ;  &  feront  les 
Compagnons  examinez  par  le  Lieutenant  du  premier  Chi- 
rurgien ,  les  Prévôts  en  charge  ,  en  prefence  des  Gouver* 
'  neurs  &  Adrainiftratcurs  de  THôpital,  du  Subftitut  du  Pro- 
cureur Général  du  Roy  s*il  y  en  a  un  dans  le  lieu  ,  ou 
du  Procureur  Fifcal  s'il  n'y  a  point  de  Subftitut  ,  des  Mé« 
decins  de  l'Hôpiul  »  même  du  Doïen  de  la  Faculté  de  Mé-^ 
decine ,  s'il  y  en  à  une  dan$  le  Lieu  $  &  fera  choifi  parmi 
ceux  qui  auront  été  examinez  ^  celui  qui  fera  jugé  le  plus  ca<- 
pable  ^  pour  panfèr  les  Malades  de  THôpital  pendant  fix  an- 
nées entières  èc  confécutives/ 

XXIV.  Ne  pouront  néanmoins  les  Compagnons  ,  après 
les  fîx  Années  acomplies,  exercer  la  Chirurgie  dans  la  Ville^ 
jufau'À  ce  cju'iis  aient  été  reçus  dans  la  Coipmunauté  des 
Afaitres  Chirurgiens  ^^  en  faifant  feulement  une  légère  expé- 
rience ^  comme  il  fera  Tpécifié  en  TÂrticle  LXIX.  &  au  moïea 
deleurag'grégation»  ih  jouiront  des  mêmes  Droits  &  Emolu- 
jmens  que  Us  autres  Maîtres  de  la  Communauté. 

XXV.  Chaque  Communauté  fera  démontrer  publiquemenè 
dans  fa  Chambre  commune  ^  parTun  des  anciens  Maîtres  qu'ei* 
Je  nommera  tous  les  ans  ,  TAnatomie^  TOftéologie,  &  tou^ 
tes  les  Opérations  de  la  Chirurgie ^  8c  en  cas  qu'elle  ne  puide 
avoir  un  fujet  humain  ,  la  démonftration  fe  fera  fur  un  fu-^ 
jet  deffeché ,  6c  fur  des  Animaux  pour  les  Opérations  du  bas 
Ventre  Se  de  la  Poitrine,  &  fur  la  tête  d*un  Veau  pour  Iç  _ 
Trépan;  &  fera  païé  au  Démonftrateur  cinquante  livres  (uf; 
les  Deniers  de  la  Bourfe  commune.  Défenfes  aux  Barbiers*^ 
i^erruquiers  ^  enfemble  à  leurs  Garçons  d*y  entrer  ,  à  peinç 
d'amende;  &:  aux  Garçons  Chirurgiens  avec  Epées,  Cannes 
eu  Bjâtons.  Enjoint  à  eux  de  s'y  comporter  avec  refpeâ:  >  à 
peine  de  punition  exemplaire,  &  d'être  procédé  extraordinai* 
rement  contr'eux  devant  le  Lieutenant  de  Police. 

T  I  T  R  E     Q  U  A  T  R  I  E'  M  £• 

De  VEleBion  des  Prévôts. 

XXVL  Dans  toutesles  Communautez  dés  Chirurgiens  qui  fe« 
ront  au-deflbus  de  vingt  Maîtres ,  fera  tous  les  ans  ,  fur  les  Man;« 
démens  ou  Biikts  du  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ^  faiç 
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Eleélion  d*c»i»Prevoft»  àlà  plaralité  des  Voix  des  MtScres  qtii 
compoferont  rAfIcmblée ,  laquelle  fe  fera  l'un  des  joars  da 
âiois  de  Mars;.  &  aucun  ne  poura  être  Prevoft  qu'après  quatxft 
aoDées  de  Réceptioa.  .    ' 

XXVIL  Le  Prcvaft  élu  fera  Rcccrcur  pendanc  Vztuiic  de 
fon  Exercice^  ïl  prêcera  Serment  entre  les  mains  du  Lieute;. 
fiant)  laquelle  Preftation  fera  enregiftrée  par  le  Gréfier  dans^ 
le  Regiftre  des  Délibérations  i.  &  il  en  fera  les  fondions  en 
tertu  de  la  Commiilion  qui  lui  en  feradéiivrée  par  le  Gré£fer. 

XXVIIL  Les  fondrions  du  Prevoft  ferons  de  gérer  les  Afai- 
tes  de  la  Communauté  »  de  recevoir  les  Deniers  communs^ 
de  païer  les  dépenfes  &  frais  ùrdin aï res^  d^  veiller,  a^ec  le 
Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ,  à  robfervacion  des  Sta- 
tuts te  de  la^lifcipline  de  la  Chirurgie,  d'empêcher  qu^ia-« 
Cun  particulier  ne  l'exerce  fans  titre  >  &  que  les  autres  ne  tom- 
bent dans  des  abus  ou  malverfations  »  Se  en  cas  de  contraveo» 
Cion ,  après  avoir  pris  l'avis  du  Lieutenant  du  premier  Chi« 
ffurgien^  au  à  fdn  refus,  après  Sommation  à  lui  faite,  de^ 
pourfuivre  les  Réfraébiirçs  pardevant  le  Lieutenant  de  Poli^ 
te ,,  ou  en  cas  qu'il  n'y  en  aie  point  dans  le  Lieu  »  devant  It 
Juge  ordinaire  a  qui  ka  Police  apartient  ^  le  tout,  /uivanr  let^ 
£clirs,  Déckrations  &  Statuts. 

XXIX.  Dans  les  CommunautçX  qui  feront  ordinairement 
compofées  de  vingt  Maîtres  &  au  deûRis  ,  il  y,  aura  deQiL?re^ 
tôts  ,  dont  les  fondions  dureront  deux.  ans.  Sera  éi&  un  Pre* 
voft  tous  les  ans  pour  remplacer  cefui  qui  fortira  de  fonûion^ 
&  Tancien  anra  les  mêmes  Droits  que  lePrcvoft,  dans  le^ 
Communautez  oàil  n'y  en  a  qu'un. 

XXX.  Le  Lieutenant  &  les  Prev6ts  en  charge  feront  cé- 
lébrer le  Service  Divin  en  telle  Eglife  qu'ils  trouveront  k  pro- 
froS)  confîftant  en  premières  Vêpres  la  veiJJe  de  Saint  Côme^ 
une  Meâè  folemnelle.  Vêpres  )  Salut  le  jour  de  la  Fête,  & 
un  Service  le  lendemain  pour  le  repos  des  Ames:  des  défunts 
Confrères  ^  où  tous  les  Maîtres  feront  tenus  d'affîfter  ^.  ûnon- 
en  cas  de  maladie, ou  de  caufe  légitime.. 

XXXI.  Le  Prevo^  ne  poura  faire  aucun  Emprunt ,  foie 
pour  le  Rembourfement  des  avances  par  lui  faitas  ,.  pu  pouF 
quelqu'autre  caufeqne  ce  puiflTc  être,  u  ce  û*cften  trercud*dnc 
Délibération  préalable  de  la  Communauté,  laquelle  ne  pourft 
être  e;iéctttée  qu'après  avoir  été  hùmologuée  par  le  Juge  de 
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Police  fur  les  Conclolîoiis  â^  Procarevr  da  Roy^  ou  daPro» 
cureur  Fifcal ,  fur  la  rcprefcntation  que  le  Prcvoft  fera  tenu 
de  faire  aufdits  Oficicrs  de  TEtac  de  fa  Recette  &  Dépenfe , 
enièmble  des  Pièces  joftificatives  d'icellcs  ;  &  en  cas  qu'il  foie 
délibéré  dans  la  Communauté  de  pourvoir  au  Rembourfe* 
ment  des  avances  faites  par  le  Prevoft,  ou  au  paiement  d'au« 
très  Dettes  Se  Charges  de  la  Conununautdy  par  voie  de  Cou*- 
tribution  ou  de  Répartition  encre  tous  Us  Maîtres^  les  condi« 
tiens  Se  formalitez  çi-de0us  marquez ,  feront  pareillemeuc 
obfervées  avant  que  le  Prevoftpuifle  faire  exécuter  la  Déli« 
héracion« 

TITRE    CINQUIEME. 

De  la  Réception  des  Afplrans  a  la  Maitrife. 

XXXIL  Aucun  Afpirant  à  la  MaStrife  ne  fera  admis  à  faire 
le  grand  Chef-d'œuvre  qu'il  n'ait  ateint  Tâge  de  vingt  ans  ^ 
è'il  eft  Fils  de  Maître^  &  de  vingt-deux  s'ilne  Vtfk  pas« 

XXXIIL  Aucun  Afpirant  ne  poura  être  admis  ï  la  Maî« 
trife  qu'il  ne  foit  Aprenti  de  Tua  des  Maîtres  d'une  Commu* 
nauté  aprouvée,  &  fon  Brevet  enregiftré,  qu'il  n'ait  travail* 
lé  fous  des  Maîtres  dans  la  Ville  ou  autre  où  il  y  aura  Com- 
munauté ,  au  moins  pendant  trois  ans  après  fon  Aprentifla* 
ge^  ou  deux  ans  dans  les  Hôpitaux  des  Villes  frontières ^  ou 
fous  les  Chirurgiens-Majors  des  Armées  du  Roy,  ou  troi; 
ans  fous  les  Maîtres  à  JParisj  ou  au  moins  une  année  ^  foie 
dans  l'Hôtel-Dieu,  daos  celui  des  Invalides  »  foit  dans  rHÔ* 

Jûtal  de  la  Charité  à  Paris  1  &:  que  des  Endroits  où  il  aura 
ervi  9  il  ne  raportç  des  Certificats  àcs  Adminiftrateurs  dey 
Hôpitaux ,  légalifez  par  les  Juges  des  Lieux  1  &  à  Tégard  de 
ceux  des  Chirurgiens-Majors  ,  certifiez  par  le  Colonel  da 
Régiment  ou  ils  ler voient  9  dans  le  cems  marqué  par  leurs 
Certificats. 

XXXIV.  Aucun  des  Maîtres  d'une  Communauté  ne  pou- 
ra avoir  plus  d'un  Aprenti  à  la  fois,&  ne  lui  fera  libre  d'ea 
prendre  un  fécond  que  deux  années  après  avoir  pris  le  pre- 
mier ,  à  moins  que  le  premier  ne  foit  lorti  pour  jufte  caufe^ 
eu  n'ait  ()uité  fon  AprentiflagCi  &  fera  l'Aprenti  obligé  de 
demeurer  chczk  Maître ,  à  peine  de  nullité  de  fon  Aprenti0àg& 
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' — —       XXXV.  Les  Chirurgiens  qui  ne  font  point  Maîtres  dêli 

^AnU.'  Communauté,  ni  les  Veuves  des  Maîtres  ne  pouront  avoir 

aucuns   Aprentis  ni  Allouez,  à  peine  de  cinquante   livres^ 

d'amende,  &  de  deux  cens  livres  de  dommages  Se  intérê» 

contre  les  Contrevenans. 

XXXVI.  Les  Brevets  d'Aprentiffagc  feront  de  deux  ans^ 
fans  interruption}  &  feront  les  Maîtres  obligez  de  les  faire 
enregiftrer  au  Gréfe  du  premier  Chirurgien,  dans  iaquinzai- 
ne  de  leur  date  pour  tout  délai,  même  d'en  faire  (igner  la 
Minute  au  Lieutenant  &  au  Gréfîer ,  à  peine  de  nullité  de» 
Brevets.  Et  pour  chaque  enregiftrement  fera  païé,  par  VA^ 
prenti ,  la  fomme  de  Dix  livres  au  Receveur  de  la  Com- 
munauté au  profit  d'kelle,  &  Trois  livres  au  Grefîer-du  pre* 
mier  Chirurgien. 

XXXVII.  Lorfque  les  Maîtres  de  la  Communauté  Servi- 
ront dans  les  Armées  ,  le  Certificat  qu'ils  donneront  aux 
Aprentis^  pour  le  fervice  d'une  Campagne,  leur  vaudra  pour 
Certificat  d^une  Année  j  &  {era  le  Certificat  vifé  par  le  Colo<* 
0el  ou  premier  Oficier  du  Régiment,  ou  du  Corps  auquel 
Ife  Maître  Chirurgien   fera  araché. 

XXXVIII.  Entre  les  Afpirans ,  les  Fils  de  Maîtres  icronc 
préférez,  les  Fils  d'Anciens  aux  Modernes;  6c  à  l'égard  des 
Aprentis  des  Maîtres  de  la  Communauté,  on  fuivra  Tardré 
de  leur  ancienneté.  .    \ 

\  XXXIX.  Les  Fils  de  Maîtres  feront  préférez  aux  autres 
•Afpirans,  s'ils  font  en  égalité  de  concurrence  pour  faire  leurs 
Aifies,  fans  néanmoins  que  cette  préférence  puiQe  empêcher 
n'y  interrompre  le  cours  de  femaines  Anatomiques  ,  ni  autres. 

XL.  Les  Fils  de  Maîtres^  &  ceux  qui  auront  époufé  une 
de  leurs  Frlles,  quiafpireront  à  la  Maîtrife  par  le  grand  Chef- 
d'œuvre,  ne  paieront  que  la  moitié  àts  Droits  que  les  autres 
Afpirans  paient  pour  le  grand  chef-d'œuvre. 

XLL  Aucun  Afpirant  ne  poura*  fe  prcfenter  à  la  MaStrifb 
ians  être  afiifté  d'un  Condudeur,  qu'il  poura  choiûr  dans  Je 
nombre  des  Maîtres  de  la  Comnrunauté  ,  lequel  aura  au  moins 
cinq  années  de  Réception }  &  aucun  Maître  ne  poura  coou. 
dtiire  plus  d'un  Afpirant  à  la  fois.  Ne  pouront  pareillement 
les  Conduâeurs  avoir  Voix^  delibérative  fur  le  refus  ou  l'ad- 
xniflîon  de  leurs  Afpirans  s  même  les  interroger  en  aucun  AÛo, 
fans  que  néanmoins  ils  puî0ènt  fe  dif^nfcr  d'être  pte&|is 

aux 
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aux  Examens  ;  à  peine  d*êtrc'pVivci  de  leur  diftributîan ,  qui 
demeurera  ea  ce  ca^,  auflî-bkh  que  celle  de  cous  les  autres 
Makres  abfens  ^  au  profit  de  ta  Communauté  ,  à  moins  que 
leur  abfence  ne  foie  caufée  par  Maladie  ou  autre  caufe  légi^- 
time  ^  bien  Se  dûëment  prouvée. 

XLII.  Si  rAfpirant  ne  fait  pas  fes  opérations  &  fes  dé- 
monftracions  fuivant  les^  régies  ,  le  Conducteur  fera  obligé 
de  réparer  la  faute  i  6e  en  cas  que  le  Condudcur  n*y  fatisfauc 
pas /le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ou  les  Prévôts  y 
pourvoiront. 

XLIIL  UAfprrant  ne  fera  reçu  à  faire  aucun  AAe  ,  fi  ce, 
â^eft  en  prefence  de  fon  Conduâeur,  qui  ne  poura  commet- 
tre un  autre  Maître  en  fa  place ,  s'il  n'en  eft  dnpènfé  par  ma« 
ladie.  Il  fera  même  obligé  d'acompagner  fon  Afpirant  pour 

fôrter  fes  Billets  chez  tous  les  Maîtres^  à  l'exception  de 
AÎ^e  apelié  Immatricule  ^  &  en  cas  que  le  Conduûeur  reftb- 
fc  ou  néglige  de  le  faire,  il  y  fera  pourvu  par  le  Lieutenant 
du  premier  Chirurgien  ^  ou  par  le  Prevoft  en  Charge. 

XLIV.  Les  Afpirani  i  la  Maîtrifc  feront  obligez  de  pre- 
fentcr  au  Lieutenant  du  premier  Chirurgien^  une  Kequéce  fi^ 

f née' d'yeux  Se  de  leur  Conduâeur,  à  laquelle  feront  joints 
îur  Extrait-baptiftere  ,  enfémble  Iburs  Certificats  de  vie  Se, 
iliœur»,  de  Religion  Catholique ,  Apoftbiique  &  Romaine  >  9& 
ceux  de  Service. 

XLY.  Le  Lieurçnam  du  premier  Chirurgien  répondra* à  là 
Requête  d'un  foit  communiqué  aux  Prévôts  en'  cÏAtge^  pour 
donner  leur  Avis  fur  lès  qualirez  de  rAfpiraiit;  fie  Cv  les  Pre^ 
i^6ts  eiViment  qu'elles  foienr  fufifantes ,  PAfpiranc  poura  por« 
ter  fes  Billets  de  convocation  chez  les  Maîtres. 

XLVL  Après  la  fuplication  de  l'Afpirant  àdmi(e  dans 
PAfibmbléè,  il  y  fera  fbmmfairement  rnterrogé  par  le  Lieute- 
nant du  premier  Chirurgien  Se  par  lès  Prévôts  $  &  oh  11  n'y 
^n  a  qu'un  ,  it>  )e  fera  àuffi  par  le  Doïeii  ^  fyr  les  principes  de 
h  Chirurgie.  S'il  eft"  jasé  fufir;mt  &  capable  dans  cet  Exzm 
men,  apelié' fommaire,  le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien 
ordonnera  qu'il  fottimmairrictilé  dans  lès  Regiftres  ^  &  ren^ 
voie  au  mois  pour  fon  premfer  Examen» 

XLVÎL  VA€te\  pour  te  premier  Bxamen  ,  ne  poura  &rc^ 
diféré  plus  dé  deux  mois  par  rAfpirant ,  à  compter  du  jour  ék 
i'immfatriculé  |  U  peine  de  nullicér- 

Tutt 
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— -«      XLVIIL  Les  Mandemeas  00  Bîikts,  fenr^Mit  à  çao^oqjier 
AvrL*  les  Aiïcrablées.pour  les  Aiftes  des  Afpirans  ^&  rindioattoo 
des  jours  &  heures  feront  drcflèz  &  écries  par  le  Grëfier 
iîgnez  6c  délivrez  par  le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien. 

XLIX.  Les  Billets  de  convocation ,  tant  pour  le  premier 
Examen  que  pour  le  dernier,  feront  portez  par^  l'Aspirant 
chez  les  Afaicres ,  neuf  jours  avant  celui  qui  lui  ^ura  été  ic^ 
diqué.  Quant  aux  Ades  des  femaines ,  les  Billets  pouront  être 
portez  la  veille  ou  le  jour  même  ^  fui  vaut  la  néceffité, 

L.  Les  AGtcs  du  premier  £xamen  des  trois  femaines  &  du 
dernier  £xamen  ,  feront  faits  en  prefence  du  Lieutenant  du 
preopiier  Chirurgien,  des  Prévôts  6c  Gréfier,  du  Doïen  de  U 
Coihmunauté ,  6c  de  tous  les  autres  Maîtres  d'icelle  i  &  cha« 
^ue  Examen  ne  poura  durer  moins  de  deux  heures* 

LL  Le  Lieutenant  du  premier  Chirurjgien,  pour  le  premier^ 
fera  tirer  au  fort, quatre  Maîtres,  pour  ^  avec  les  Prévôts  6e 
Doïen  où  il  n*y  a  .qu'un  Prevoft  Se  lui.,  i^iterroger  l'Afpî^ 
rant  :  Sçavoir ,  lut  les  principes  de  la  Chirurgie,  iur  le  Cha- 
pitre ûngulier,  fur  le  général  des  Tenneurs ,  des  Plaïes,  des 
Ulcères  $  6c  chacun  d'eux,  à  leur  choix,  en  commçnçaqt  par 
le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien^  6c  par  les  Prévôts  ea 
charge,  interrogera  au  moins  une  demie  hfi^re« 

LIL  L'Aâe  fini,  l*Arpirant  fe  retirera ^enfuite. le  Lieute- 
nant du  premier  Chirurgien  recueillera  les  Voix ,  fur  la*  ca*- 
pacité  ou  incapacicé  de  rAfpirant  :  s'il  eft  jugé  incapable , 
il  fera  renvoie  à  trois  mois  pour  recommencer  Te  même  Exa- 
men :  au  contraire ,  s'il  eft  trouvé  capable  ,  il  fera  admis  4 
faire  deux  mpis  après  les  deux  Aâes  par  femaines  ,  d'.Qftéo- 
logie,  eu  de  maladie  des  Os  ,  entre  lefquels  deux  Aâes  il  y 
aura  deux  jours  d'intervale. 

•  LIIL  Le  premier  jour  ^.rAfpirant  fera  interrogé  par  le 
Lieutenant  du  premijpr  ChiKurgieo ,  lesjPrevôtsi  6c*  deux  Maî- 
tres tirez  au  fort  par  le  Li^iem^nt,  fiif  le  général  de  TOftéo*- 
iogie,:  fur  tobte  la  Tête^  fur  la  Ppirtine,  rÉpine,  6c  fur  les 
extrêmitez ,  tant  fupéi'ieures  qu'inférieures.  L'AfSbe  fini,  l'Af^ 
pirant  fe  retirerai  6c  il  en  fera  ùCè  fur  fa  capacité  ou  inca* 
pacité  ,  ainfi  qu*au  précédent  Article» 

LIV.  Le  fécond  jour  ,  rAfpii!ant  fera  interrogé  far  les 
fradures  6c  diflocatioqs  6e  maladies  qui  furvienneïit;  fur 
les  Bandages  6c  Apareils.  L'Aâe  fiai»  TAffiranc  fe  i:etirera» 
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iC  éa  fera  ufé  coraoïe  dçCTas  »  taac  fat  fa  capacité  qae  fur  foa 
incapacité  i  &  au  ca»  qu'il  foie  admis  à  faire  fon  Anacomie 
&  fcs. Opérations,  il  les  poura  commencer  depuis  la  Touf- 
£iint  jufqu'au  dernier  jour  d'Avril. 

LV.  Le  premier  jour  y  TArpiranc  fera  interrogé  par  le 
Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ,  les  Prévôts  ,  &  deux 
Maîtres  tirez  au. fort  par  le  Lieutenant^  fur  rAnatomie  des 
parties  principales  ,  en  commençant  par  les  parties  du  bas- 
Ventre  ,  la  Poitrine ,  la  Tête  j  Se  enfuite  les  extrêmitez.  Il 
fera  fes  opérations  for  un  (ujct  humain  ,  fiooa  fur  les  parties 
des  Animaux  convenables^  après  quoi  TAfpirant  k  retirera  ^ 
&  it  en  fera  ofé  comme  deflns^  fur  fa  capacité  ou  (îir  fon  in* 
capacité.  .  c^. 

LVL  Le  fécond  }oor  ^  TAfpir^nt  fera  examiné  fnr  le»  opé>> 
rations  Cbirurgiales  s  telle  que  la  cure  des  Tumeurs  »  des 
Plaïe3»  TAmputatidn,  la  Taille,  le  Trépan,  le  Cancer  >  TEm- 
piéme,.les  Herniea.^les  Poo£kions^  la  Fiflule^les  ouverture» 
des  Abfeès ,  Se  fur  les  autres  opérations  principales.  Les  £xami« 
oateurs  donneront  enfuite  leurs  Avis  fur  fa  capacité  ^  &  en 
cas  qu'il  foie  admis  ^  il  fe  difpofera  pour  Texamea  des  Médi^- 
xnunens» 

LVII.  L«  premier  jour  >  FAfpirant  fera  interrogé,  tanc 
lut  la  théorie,  que  fur  la  pr^ique  de  la  Saignée  ,  ôi  notam-^ 
ment  for  la  manière  d'ouvrir  la  veine,  de  faire  la  ligature^ 
les  bandages,  fur  Tanévrifme,  fur  les  accidens  de  la  Saignée^ 
fur  les  maïens  d*y  remédier.  L'A âe  fini,.  l'Afpiranc  fe  retire* 
^a  ,  &  les  Examinateurs  donnexont  leurs  avis  fur  Q  capacité 
4>uJncapadcé^ 
.  LVIIL  Le  fécond  jour  ,  rAfpirant  fera  interrogé  par  le 
jLieucenant  do  pifemier  Chirurgien  ^  k  Prevoft  ,  &  deux  Mai- 
Jtres  tirez  au  foct  poc  la  Lieutenant^  fur  les  Médîcameiis  fim» 
4>les  fie  compoijbz  ^téls  que  les  émoliens ,  adoucifl^ns,  les^ 
/éfolnti^i  ,.  te.; tel»  saiaeres  qui-  conviennent  dans  le»  diféren-^ 
4eaf  .Maladies  ;:JBc  iur  lies  emplâtres  dse  diférenres  natures^ 
^Attjplafmes  ,ibnitata£ioo8  d'fatiUe  ,  baume,  baumes  fîmple» 
4c  iDOÔFpqfesij{Iur  lear^  mtus  ùcékxa^  Cet  A  aie  fini  ,  TAf^ 
^kant  ie  priépaceîuDài^icrccUxi  de  fon  dernier  Examen  ,.apeU 
lé  de  rigueur.' 

-  LIXé'12>inst^acpejQoihihQaaiiité,  oh  ilY  tfuradou^e  MaS- 
. ttoy  ifi  Lieuacnaag  .da. premier  Chirurgien^  huit  jours  avanc 
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z-  celai  défigné  par  ie  dernier  Eitamea ,  cirera  au  foit  (ix  Mal* 
'a  rî'  ^*^"  ^^  !*  Comjtnunauté,  pour,  avec  lui  &  le  Prcvoft  en  char* 
ge,  interrogejr  i'Afpiranti  &  s*il  y  a  moins  de  douze  Maîcret^ 
les  (ix  premiers  incerrbgeront  i^Afpiraoc,  le  Lieutenant  incer^ 
rogera  le  premier,  ehf^ice  lès  Prévôts,  &  les  fix  Maîtres  fui- 
vaut  leur  ancienneté  de  réception  ,  les  uns  &  les "^au très  in-^ 
terrogeront  rAfpirant  Cûr  le  fait  de  pratique.  L'Aâe  fini  ,  fi 
l'Afpirant  eft  jugé  capable  à  la  pluralité  des  voix  de  TAHem^ 
blée,  il  fera  reçu  Maître,  &  fera  TAâe  de  réception  dreffë  , 
rédigé  &  tranlcrit,  par  leGréfier,  for  les  Regiftres,  conte* 
nant  les  réceptions  des  Maîtres  de  la  Communauté  $  lequel 
Kegiftre  fera  figné  ,  tant  par  le  Lieotehaot  du  premier  Chi* 
rurgien  du  Roy  fi^es  Prévôts ,  que  par  tous  les  autres  Maî- 
tres qui  auront  reçu  des  droits  comme  étant  prefens  à  la 
réception. 

LX.  Après  que  l'Afpirant  aura  été'reçA  Maître  ,  le  Lieu* 
tenant  du  premier  Chirurgien  lui  fera  prêter  ferment  entre  fes 
mains.;  il  lui  fera  délivrer  par  le  Gréfier  ane  Expédition  en 
forme  de  fa  réception  pour  lui  fervir  de  Lettre  ae  Maîtrife , 
te  il  fignera  ce^  Lettres  avec  fon  Gréfier^ 

LXl.  Si  quelque  Maître  de  ceux  qui  ont  été  choifis  &  nom* 
met  par  le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien ,  pour  interro- 
ger dans  les  AStcs  des  Afpirans,  eft  abfent ,  lé  Lieutenant 
poura  choi/îr  d'autres  Examinateurs  entre  les  prefens,  aùfquels 
il  fera  donner  la  part  &  diftribution  de  ceux  ou'ils  auront 
remplacez ,  ce  qui  fera  particulièrement  obfervé  a  l'égard  des 
Prévôts  s  &  en  ce  cas  ,  les  Maîtres  qui  interrogeront  en  l'ab* 
fence  des  Prévôts ,  feront  pris  dans  le  nombre  xtes  phis  an- 
ciens en  réception. 

LXIL  Si  l'Afpirant  eft  rcfaCé  dans  quelque  Examen  ,  & 
4)u'il  fe  prétende  capable,  il  £e  fera  donner  un  Aâe  de  refus , 
£c  fe  pourvoira, devant  le  premier  Chirurgien  pour  fubir  les 
mêmes  Examens  à  Saint  Côme  en  la  manière  acoûtumée,  otr^ 
en  cas  de  trop  grand  éloignement ,  pour  lui  être  nommé  d'au- 
tres Examinateurs  dans  la  Communauté  de  la  Ville  voifi» 
Jie  ,  au  choix  du  premier  Chirur^en  s  fle  s%  eft  jugé  capa- 
i>le,  ce  nouvel  Examen  tieindra  lieu  de  œlui  oii  il  aura  été 
refufé. 
^  LXIIL  Toutes  les  Requêtes,  foit  pour  le  grand  Chef  d'œu* 

vres  ou  pour  les  légères  expériences  à  l'égajtd  des  Afpinns  » 
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foie  pour  les  Sages-femmes ,  feront  drefTées  par  h  Gréfier  du 
premier  Chirurgien  dans  chaque  Communauté  des  Maîtres 
Chirurgiens. 

LXIV.  Lorfqu'il  s'agira  de  procéder  à  la  réccptioti  d'un 
i^fpirant,  le  Médecin  de  la  Ville  où  elle  fe  fera,  fera  averti 

Îar  l'Afpirant ,  affifté  de  fon  Conduâeur ,  pour  être  prefent 
Ja  teocative  ,  au  premier  &  dernier  Examen,  &  à  la  prefta-. 
tion  de  Serment,  &  ce  trois  jours  avant  le  premier  Examen. 
Le  Médecin  aura  la  place  d'honneur  à  la  droite  des  Examina- 
teurs ainfi  qu'il  fe  pratique  à  Saint  Côme }  &  à  l'égard  des  Droits 
Utiles  du  .Médecin  «  ils  feront  païez  fur  le  pied  de  Trois  livres 
par  chaque  alHftance ,  conforiçément  aux  Statuts  de  Paris.    . 

TITRE     S    I    X    I    E'    M    E. 

Z)es  Droits  qui  feront  païe:^  pour  les  Réceptions  dans 
les  Villes  où  il.y  aura  Communauté, 

LXy.  Au  premier  Chirurgien  du  Roy  pcrfonnellementf  ou 
à  fon  Lieutenant ,  pour  répondre  la  première  Requête ,  Quatre 
livres.  Au  Gréfier ,  Trois  livres.  Dans  les  Villes  oU  il  y  a  Ar^ 
chevêche,  Evêché,  Parlement,  Siège  Préfidial,  Bailliages  ou 
Senéchauflées  reflortiflànt  nuëment  aux  Cours  de  Parlement , 
&  dans  les  autres  ,  Trois  livres  au  Lieutenant,  &  Trente  fols 
au  Gréfier.  Pour  l'Examen  fommaire  de  l'Immatricule  au  pre.^ 
mier  Chirurgien  ou  à  fon  Lieutenant ,  Trois  livres.  Aux  Pré- 
vôts ,  ou  au  Prevoft  &  Doïen ,  &  au  Gréfier  ,  chacun  Deux 
livres  dans  les  Villes  de  la  première  claflè  ci^delTus  {  &  dans 
les  autres ,  Deux  livres  dix  fols ,  &  Une  livre  dix  fols. 

-    Premier  Examen» 

Au  premier  Chirurgien  ou  à  fon  Lieutenant  pour  l^Exa» 
men.  Dix  livres j  au  Gréfier,  Quatre  livres {  aux  Prévôts,  ou 
Prevoft  &  Doïen  ,  à  chacun  Quatre  livres  {  &  à  chacun  des 
Maîtres  prefens ,  Deux  livres  :  dans  les  Villes  de  la  première 
claflè  iL  dans  les  anores  ^  Huit  livres  an  premier  Chirurgien 
on  à  fon  Lieutenant  {  au  Gréfier  ,  Prevoft  &  Examinateurs , 
«hacun  Trois  livres  i  &  à  chacun  des  Matcrcs  pfefens,  Tren- 
te fols. 
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ENTREE    EN    SEMAINE. 

OJléologle. 

Pareils  droits  qu^au  premier  Examen  pour  c&acttn  des  Ac- 
tes y  à  l'exception  des  Maîtres  prefens  ponr  lefqaeis  il  ne  fera 
rien  païé. 

Anatomle. 

Pareila  droits  pour  chacun  àcs  Aâ:es  ^  à  Texceptioû  des 
Maîtres  prefens  pour  lefquels  il  ne  fera  rien  paie. 

Médicamens. 

Pareils  droits  qu^au  premier  Examen^  à  Texception  des  Maî- 
tres prefens.. 

Dernier  Examen. 

Pareils  droits  qu'au  premier  Çxamen.^  Sera  encore  doxiD^ 
par  l'Aspirant  »  lors  de  fa  réception  ,  Cent  livres  pour  M 
Bourfe  commune  dans  les  Villes  de   la  prepiiére  chSc  ^  û 
Cinquante  livres  dans  les  autres,  Se  ce  en  cas  que  ia  Corn» 
œunaqté  ait  îz\t  démontrer  publiquement  TÂnatomîe  &l  les 
autres  opé.ratjocis^  conforméoient  à  i*Article  XXV.  ci-de(rus>. 
pendant  les  de.uy  années  précédentes  la  réception  de  rAfpi- 
tant  yùnoxi  l'Âfpirantne  païçfa  rien  à  la  Bourfe  commui» 
fie  I  cp  qui  aura  lieu  ;  ppui  tous  les  autres  Afpirans  iàns  ex^ 
ception.. 

TITRE    S  î:  P  T  I  F  M  E. 

Ues  RéceptiiHts  dei,  Afpiran$  pour  les  VilUi  oà  it  ny 
a  point  de  Camrkuftam^ ,  &  p<iut  lu  Bourgs  ^ 
.   •     Villages. 

LX VL  Lej  à fjpiratn  qtiî  voticTrdnc  fe  ftîrc  r«cevoî»r  ^»nr  fc» 
Villes  oii il  n^  a  point  oie  Cbmmtniàttcéy-  oi'ëe  Liewteoaiitxfai 
premiet  Chirurgien  ,  reprcfenterbnt  «tes  CerciBcats  He-' boaùe 
vie  U  ncBurs  de  Religioa  Cackolique ,  Apoftoli^ue  in  %A^ 
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maioci  de  deux  années  d'aprentiflàge.  chez  ni|  Maître  Cbi« 
irurgien  d'ane  Comcnanaoté  ,  ou  de  ferviçe  dans  Jes  Hôpi- 
eaux»  &  de  crois  années  d'exercice  chez  les  Maîtres  ou  dans 
Jes  Hôpitaux  :  enfuice  ils  prefeoteronc  leur  Requête  au  Lieu- 
tenant du  premier  Chirurgien  dans  la  Communauté  des  Chî» 
rurgiens  de  la  Ville  la  plus  prochaine;,  pour  être  reçus  à  fai* 
re  leurs  Examens  de  trois  heures  chacun  ,  en  deux  jours  di-* 
férensy  devant  le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ,  les  Pré- 
vôts,  ou  Prevoft  &  Doïen  ,  dans  les  lieux  où  il  n'y  a  qu'un 
Prcvoft  ,  &  deux  Maîtres  qui  feront  tirez  au  fort  :  Sçavoir , 
le  premier  Examen  ,  fur  TAnatomie  ,  l'Oftéologie  ,  les  Frac* 
tures  &  Luxations;  &  le  fécond ,  fur  tes  Saignées  ^  les  Apo(^ 
têmes ,  Plaïes»  Ulcères  &  Médicamensj  8c  ils  feront  reçus 
s'ils  font  jugez  capables  ,  en  prêtant  Serment ,  &  en  païanc 
pour  tous  droits  Cent  fîx  livres  i  fi^avoir  ^  Trente  livres  au  pre- 
mier  Chirurgien  ou  à  Ton  Lieutenant ,  tant  pour  répondre  la 
Requête ,  pour  les  Billets  de  convocation  ,que  pour  les  Exa- 
mens }  Trente  livres^  aux  Prévôts  ,  Dpïen  6c  autres  Interro- 
gateurs i  fçavoir,  à  chacun  Sept  livres  dix  fols  i  Vingt  livres 
au  Gréfièr,  &  Six  livres  au  Médecin  ,  s'il  y  en  a  qui  ait  droit 
d'a^fter,  finon  TAfpirant  ne  les  paierai  &  Vingt  livres  à  U 
Bourfe  commune  »  au  cas  qu'il  v  ait  eu  démonftration  publi<- 
que  dans  la  Communauté,  conformément  à  l'Article  LXV. 

LXVIL  Les  Afpirans  qui  voudront  fe  faire  recevoir  pour 
les  -Bourgs  8c  Villages  ,  reprefenteront  des  Certificats  de  bon- 
ne vie  &c  mœurs  de  Religion  Catholique,  Apoftolique  &  Ro- 
maine ,  de  deux  années  d'aprentiûTage  chez  l'un  des  Maîtres 
d'une  Communauté  ou  dans  les  Hôpitaux,  &  de  deux  années 
d'exercice  depuis  l'aprentifTage  chez  un  Maître  ou  dans  les 
Hôpitaux  s  enfuite  ils  fubiront  un  feul  Examen  de  trois  heu- 
res fur  les  principes  de  la  Chirurgie  ^  fur  les  Saignées  ,  les 
Apoftêmes  ,  les  Plaïes  Se  Médicamens,  devant  le  Lieutenant 
du  premier  Chirurgien ,  les  Prévôts ,  ou  le  Prevoft  ôc  le  Doïen> 
où  il  n'y  a  qu'un  Prevoft  j  6c  ce  dans  la  Communauté  des 
Chirurgiens  de  la  Ville  la  plus  prochaine  de  leur  demeure, 
où  ils  feront  reçus,  s'ils  font  jugez  capables,  en  prêtant  Sec- 
menf:  ,  6c  en  païant  pour  tous  droits  Soixante-dix  livres.i 
fçavoir/ Vingt  livres  au  premier  Chirureien  ou  à  fon  Lieu* 
tenant ,  pour  répondre  à  la  Requête  &  les  Billets  de  convo- 
cation ,  enfemble  pour  l'Examen  i  Vingt-cinq  livres  aux  Pre* 
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▼60,  Do3eoi&  ans  deux  aunes  Maîtres  ,  à  raifon  de  Ciim| 
Isrres  chacun,  Dn  lirres  an  Gréfier  ,  Cinq  Iîtics  an  Méde> 
cio,  i^il  y  eo  a  qoi  ait  droit  d'affifter  1  rEzamen  ;  &  oà  il  n'y 
en  z  pas ,  l*Afpirant  en  Cera  décbatgé ,  &  Dix  livres  à  la  Bonr* 
ft  commnne ,  an  cas  qn'il  y  aie  lien  à  ce  paitnient ,  confor- 
mément an  fuidit  Article  LXV. 

TITRE    HUITIEME. 

Des  Aggregatîons* 

LXVIIL  Ne  poaront  fc  faire  aggréger  à  ane  Coraoranaiité 
que  les  Maîtres  d'une  autre  Communauté  &  les  Gardons  qui 
auront  fer^t  les  Malades  Gx  années  dans  un  Hôpiul,  comme 
ileft  marqué  en  FArticle  XXIV, 

LXIX*  Ceux  qui  auront  droit  de  fc  faire  aggréger  dans  cme 
autre  Communauté  ^  ne  feront  tenus  que  de  faire  une  légère 
Expérience  ^  qui  coniiftera  en  un  feul  Examen  de  trois  hei> 
tes  fur  les  principales  parties  de  la  Chirurgie  ^  lequel  £xj^ 
men  fera  fait  par  le  Lieutenant  du  premier  Chtrurgien-»  les 
Prev6ts  &  Doïen  ,  en  prcfcnce  de  tous  les  Maîtres  de  \% 
Communauté  mandez  à  cet  éfet  i  &  fera  paré  pour  tous 
droits  y  par  TAfpirant,  le  quart  des  droits  ordinaires  au  pre»- 
mier  Cnirureien  ou  à  fon  Lieutenant  ,  aux  PrcTÔts  ,  au 
Doicn  ^  Gréner  &  aux  Maîtres,^  &  la  moitié  de  ce  qui  (e  paie 
pour  la  Bourfc  commune  par  ceux  qui  n^ont  été  reçâs  dans 
aucune  Communauté ,  &  par  les  autres  Cent  livres  »  ou  Cin- 

Juante  livres  à  la  Bourfc  commune  ^  fuivant  Tufagc  obfervé 
ans  les  Communautez. 

LXX.  Ceux  qui  voudront  exercer  la  partie  de  la  Chirur- 
gie, apellée  Herniaire,  ou  ne  s'ocuper  qu*à  la  cure  des  dents, 
&  à  remettre  les  membres  démis  ou  difloquez ,  feront  tenus  , 
avant  d'en  faire  aucun  exercice,  de  ie  hixc  recevoir  dans  une 
Communauté  i  ils  fubiront  un  Examen  de  pratique ,  &  feront 
tt(i^ ,  s*ils  font  jugez  capables  ,  en  païant  pour  tous  droits 
k  fomme  de  Cent  livres  diftribuablc  ,  comme  en  rArcicfc 
ét9  droits  des  Réceptions,  de  Cinquante  livres  au  psofit  de 
Iff  Bourfc  commune. 
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T  IT  R  E    N  E  U  y  I  E' M  E.  '^ 

De  la  Réception  des  Sages-Femmes. 

LXXL  Toutes  Âfpirantes  à  Tart  des  Acoucbemens  (kns 
une  Ville  où  il  y  aura  Communauté ,  feront  tenus  de  faire 
deux  années  d'aprentiflage  avec  une  Maitrefle  Sage-Femme 
de  la  Ville  »  ^u  de  fervir  deux  années  à  i*Hôtel-Dieu  de  la 
même  Ville ,  au  cas  qu'il  y  ait  moïea  d'ocupcc  des  apren* 
tififes  en  cet  Art. 

LXXII.  Les  Brevets  d*aprenti(ïage  ,  qui  feront  faits  chez 
les  Chirurgiens- Acoucheurs  )  feront  enregiftrez  au  Gréfe  du 
premier  Chirurgien  »  dans  la  quinzaine  de  leur  date  ,  à.  peine 
de  nullité,  &  fera  païé  pour  tous  droits  au  GréSer,  Trois  li- 
vres. A  regard  des  Aprentiflès  de  THôcelDieU)  elles  jufti- 
fieront  de  deux  années  de  fervice  par  un  Certificat:  des  Adm>- 
iiiftrateurs  ,  qui  fera  atefté  par  la  MattrefTe  &  principale 
Sage-Femme  du  même  Hôtet-Dieu  ^  à  l'exception  de  celles 
qui  auront  fervi  à  THôteUDieu  de  Paris  ,  pour  lefquelle» 
trois  mois  de  fervice  feront  fuâfans. 

LXXIIL  Les  Afpirantes  ,  qui  voudront  être  reçues  à  la 
Maitrife  ,  feront  au  moins  âgées  de  vingt  ans^  :  elles  prefeo- 
.teront  au  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  leurs  Requ£tes> 
lignées  d'elles  &  de  l'une  des  Jurées  Saees-Femmcs ,  avec  leur 
£xtrait*baptiftére ,  Certificat  d'aprentiil^ge  ,  de  Vie  &  mœurs» 
de  Religion  Catholique,  Apoftolique  &  Romaine^ 

LXXI V,  La  Requête  fera  répondue  par  le  Lieutenant  du 
premier  Chirurgien,  d'un  £bit  communiqué  au  Pcevofli,  pour 
y  donner  fon  confentement^  après  quoi  TAfpirante  fera  te- 
nue de  fe  prefenter  à  la  Chambre  commune  aux  jours  & 
heures  marquez  par.  le  premier  Chirurgien. ou  fan  Lieuta- 
Aant  9  pour  fubk  fon  £xameo« 

LXXV.  L'Afpirante  fera  examinée  pendant  trois  Heures^ 
^ar  le  premier  Chirurgien  ou  fon  Lieutenant ,  par  le  Pre«^ 
voft  en  charge )  le  Doïen^  la  Sage-Femme  Jurée,  ou  la  plus» 
ancienne  Sage-Femme ,  s'il  y  en  a.  plufîeurs  dans  le  lieu,  fur 
la  matière  des  Acouchemens  :  elle  fera  reçue ,  fi  elle,  eft  jugée 
capable,  en  prêtant  Serment  8c  en  païant  Trente-fept  livres i. 
%avoic  ^  Dis.  livres  aa  premier  Chif  urgiea  oa  à  fon  Lieu  te- 
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^ nanc  j  au  Prcvoft  ,  au  Doïcn  &  à  rancîcnne  Sagc-Fcname , 

'Lin*  chacun  Quatre  livres |  au  Gréficr  Cinq  livres,  &  à  la  Bour. 
fe  commune  Dix  livres. 

LXXVI.  A  l'égard  des  Villes  oU  il  n'y  a  point  de  Lieutc* 
nant  ni.de  Communauté,  les  Afpirantes en  l'arc  des  Acouche-- 
mens,  s'adrelFeront  au  premier  Chirurgien  ou  à  Ton  Lieute- 
nant ,  dans  la  Communauté  des  Chirurgiens  de  la  WûiQ  dk 
eft  établi  le  Siège  ,  Bailliage  £c  Senéchaufiée  dix  elles  vou* 
droîent  exercer  l'art  des  Acouchemens  ^  &  elles  feront  tenues 
de^reprefenter  audit  Lieutenant  un  Certificat  des  bonnes  vie 
te  mœurs,  de  Religion  Catholique  ,  Apoftolique  &  RomaL 
ne  :  après  quoi  elles  feront  examinées  par  le  premier  Chirur- 
gien  ou  fon  Lieptenant,  par  le  plus  ancien  Prevoft  &  par 
le  Doïen  des  Maîtres  de  la  Communauté  1  &  fi  elles  font  ju- 
gées capables ,  elles  feront  reçues,  après  avoir  prêté  Serment, 
•en  païant  Vingt-trois  livres  $  fçavoir,  au  premier  Chirurgien 
^u  à  fon  Lieutenant,  Huit  livres  %  au  Prevoft  &  au  Doïen  ,  à 
xhacun  Quatre  livres  $  à  la  Maitrefle  Sage-Femme  ^  Trois livreS| 
&  an  Gréfîer ,  Quatre  livres. 

LXXVII.  A  l'égard  des  Femmes  qui  voudront  exercer 
l'art  des  Acouchemens  dans  les  Bourgs  &  Villages  ,  elles  fe- 
ront interrogées  par  le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien^ 
dans  la  Communauté  des  Chirurgiens  de  la  plus  prochaine 
•  Ville  des  lieux  où  elles  voudront  s'établir  ,  &  par  le  plus  an- 
cien Prevoft  :  elles  feront  reçues  après  avoir  prêté  le  Ser- 
ment ordinaire  ,  elles  paieront  feulement  Dix  livres  $  fça- 
voir,  Quatre  livres  au  premier  Chirurgien  ou  à  fon  Lieute- 
nant ,  Trois  livres  au  Prevoft,  &  Trois  livres  au  Gréfier, 
en  cas  qu'elles  en.  aient  les  moïens  ,  finon  elles  feront  gra- 
tuitement reçues  ,  en  raportant  un  Certificat  de  pauvreté  de 
leur  Curé  $  &  leur  feront  auffî  gratuitement  données  des  Pro- 
vifions  par  le  Gréfier ,  atendu  que  leur  £xamen  n'eft  ordon- 
né que  pour  les  inftruire ,  fans  que  les  Provifions  puifient  leur 
être  refufées,  fous  prétexte  de  défaut  de  paiement. 

LXXVIIL  Défenfès  font  faites  d'exiger  de  plus  grands 
droits  que  ceux  ci-defTus  fpécifiez  ,  même  de  recevoir  aucuns 
prefens ,  ni  repas  ,  à  peine  de  concufiion  &  reftitution  du 
quadruple. 
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TITRE    DIXIEME. 

De  la  Police  de  la.  Chirurgie. 

LXXIX.  Les  Prcvôts  en  charge  feront  leurs  vifi»s  toticc- 
fois  &  quantes  ils  le  croiront  nécefTaire  dans  les  Maifon» 
particulières  ,  Palais,  Hotels ,  Collège»  ^  Prifons  ,  Enclos^ 
&  tous  autres  iieuK  privilégiez  eu  poaciiabcrâus  tels,  &  ce  eiv 
vertu  de  la  Permiffion  des  Juges  «des  lieux* 

LXXX.  Sera  fait  tous  les  ans  une  Vifitc  par  le  Lieutenant 
du  premier  Chirurgien,  affiftè  de  fon  Grèner,  chez  tous  le» 
Maîtres  Chirurgiens  de  la  Ville  où  té^à^  le  Lieutenant^  en» 
femble  chez  les  Chirurgiens  pri^lègiee  &  Veuves ,  {pour  voir 
s'il  ne  ie  commet  point  d'abus ,  ïant  par  raport  aux  Apren-r 
tis  ,  qu'autremeut,  8c  A  leurs  Inârruo^ns  font  en  état  3  &  fer» 
païè  par  chaque  Chiirurgien  ou  Veuve,  Trois  livres  pour  la 
Vifite$  fçavoir.  Deux  livres  au  Lieutenant,  &  Vingt  fols  ai» 
Gréfier. 

LXXXL  Sera  pareillement  fait  nae  Vîfite  cous  \t%  ans  par 
le  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  ,  feul  &  faos  Gréfier , 
chez  tous  les  Chirurgiens  des  Villes,  fi^ourgs  ,  Villages  ;& 
lieux  du  RelTort  du  Siège,  Bailliage  ou  SenécbauiTèe ,  établis^ 
dans  le  lieu  où  le  Lieutenant  fait  fa  réfîdeiice ,  pour  voir  s'ils* 
obièrvent  les  Statuts  &  Régleme<ns ,  s'ils  font  munis  des  \n^ 
ftrumens  &  des  Médicament  Simples  ou  compafèz,  tels  qti'ils 
font  énoncez <ians  l'Awicle  LVÏIL  ci-xiefiTus,  &  autres  cho- 
fes  néceffaires  à  la  Chirurgie;  comme  auffî  pour. entendre  les 
plaintes  qu'on  pauroit  rendre  contre  les  eoatcevcnans  ^  en 
dreflant  foci  Procès  vecbai  ^  6c  ca)(uice  m  £aire  fon  raport  au3S 
Juges  des  iieox  ,  pour  y  être  par  eux  pourva^s  ^  âc  fera  païé  par 
chaque  Chirurgien  au  Lkatenapt,  Deux  livres., 

LXXXfL  Auouos  Chirurgiens  Mattres ,  ou  autre  généra^ 
lement  qoetcotiques  ^  ^ne  pouroot  lever  aucun  aporeil  pofié  par 
un  autre  ^  hors  le  cas  d'un  péril  évident,  qu'en  fa  prefence, 
ou  apr^  i!me  Sommation  ènsn  ^  dâëment  faite  /à  pei<ie 
d'ittterdiâiîoa  ^  de  Cinq  cens  livres  d'amende  ;  8l  &ront  ks^ 
Chirurgiens^  qiui  auroiit  pofé  i'àparei) ,  teaos  île  répondre  à 
ces  Sommations ,  fous  les  mê^mes  peines* 

LXXX1I1«  l»'a«werttice  des Cadavpes  nepoura  kxxo.  iaite.,. 

Xxx  X. 
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&  il  n'y  poura  être  procédé  ,  depuis  le  premier  Avril  juC 

3u'au  premier  Oâ:obre ,  que  douze  heures  après  la  more  i  6c 
epuis  le  premier  Oâobre  jufqu'au  premier  Avril ,  que  vingc- 
quatre  heures  après.  Ceux  qui  décéderont  fubitemebt  ,  ne 

Eouront  être  ouverts,  en  toutes  faifons ,  qu'après  f  ingt-quatre 
eures  pour  le  moins  $  le  tout  s'il  n'eft  autrement  ordonné 
par  Juftice. 

.  LXXXiy.  Il  eft  enjoint,  fous  les  peines  portées  par  les 
Ordonnances  2c  Kéglemens  ,  à  tous  Maîtres  Chirurgiens , 
qui  feront  apellez  pour  vifiter  les  Bleflèz  ou  Malades ,  d'en  faire 
donner  avis  aux  Curez  des  Paroiflès  dans  lefquelles  ils  de- 
meureront ,  ou  aux  Prêtres  par  eux  prépofez  ,  aufli-tôt  que 
leurs  maladies  oa  blefTures  paroîtront  dangereufes. 

LXXXV.  Les  Veuves  des  Maîtres  de  la  Communauté 
qui  voudront  faire  exercer  la  Chirurgie  dans  la  Ville ,  foit 
en  Boutique  ou  en  Chambre,  feront  tenues  d'ocuper  les  lieux 
en  per/onne ,  comme  auflî  de  prefenter  au  Lieutenant  du  pre- 
mier Chirurgien^  &  aux  Prévôts  en  charge,  un  Garçon  qui 
fera  par  eus  examiné  fans  frais  «  Se  s'ils  le  trouvent  fufifant 
&  capable ,  fon  nom  fera  infcrit  dans  un  Regiftre  particulier 
^ui  fera  tenu  à  cet  éfet  par  le  Gréfier  auquel  fera  paie ,  par 
le  Garçon  ,  vingt  fols  pour  droit  d'enregiftrement.  Ne  pour- 
ront les  Garçons  faire  aucunes  opérations  déeifives ,  ni  lever 
aucun  apareiU  en  occafion  grave  &c  importante ,  fans  apellec 
un  des  Maîtres  ou  prendre  Ion  avis  ,  qu'il  fera  obligé  de  lui 
donner  gratuitement  pour  la  première  &  deuxième  vifite 
feulement ,  à  peine  contre  les  Maîtres ,  en  cas  de  refus ,  de 
cinquante  livres  d'amende. 

LXXXVL  Les  Garçons  ainfi  agréez  feront  tenus  de  ie 
prefenter  une  fois  Pan  à  la  ChaAibre  commune  de  la  Commu* 
nauté  ^  acompagnez  des  Veuves  dont  ils  tiendront  les  Bou- 
tiques ou  Chambres }  fçâvoir,  depuis  le  premier  jour  de  Jan- 
vier, jufqu^au  dernier  jour  de  Mars  fuivant^  à  l'éfet  d'y  re- 
nouveller  leur  enregiftrement  $  faute  dequoi  &:  ce  tems  paffè^ 
ils  n'y-  feront- plus  reçus,  &  ne  pouront  les  Garçons  ni  les 
Veuves,  qui  les  auront  emploïez ,  tenir  Boutique  ouverte, 
exercer  ou  faire  exercer  pendant  l'année  $  &c  pour  le  nouvel 
enregiftrement  fera  païé  au  Gréfier  pareil  droit  de  vingt  fols^ 
tomme  en  l'Article  précédent. 

LXXXV  IL  £n  cas  que  le  Lieutenant  du  premier  Chirur- 
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gien  &  les  Prévôts  eftimeac  que  les  Garçons  prefencez  par  ..mm^m 
les  Veuves,  ne  doivent  point  être  agréez ,  ou  qu'après  l'avoir  '/^{y* 
été  pour  une  année,  ils  ne  conviennent  pas  de  les  agréer 
pour  continuer  à  tenir  Boutique  ou  Chambre ,  fous  le  nom 
des  Veuves,  ou  d'agréer  d'autres  Garçons ,  foit  pour  impé* 
ritie  ,  mauvaifc  conduite ,  ou  contravention  aux  Réglemens, 
il  leur  fera  permis  de  les  refufer  :  les  Veuves  feront  obligées 
de  prefcnter  un  autre  Garçon,  &  ceux  qui  contreviendront 
dU  prefent  Article,  feront  folidairement  condamnez  en  cin- 
quante livres  d'amende. 

LXXXVIII.  Les  Garçons  des  Maîtres  d'une  Communaux 
té,  ou  des  Veuves  de  Maîtres,  n'en  pouront  fortir  fans  ua 
Gonçé  par  écrite  &  en  cas^  qu'ils  veuillent  entrer  chez  un 
Barbier- Perruquier ,  ils  feront  tenus  de  déclarer  aufli  par  écrit 
au  Maître  Chirurgie  nou  à  la  Veuve  de  chez  qui  ils  fortiront  ^ 
qu'ils  renoncent  pour  toujours  à  l'Art  de  Chirurgie. 

LXXXIX.  Ceux  des  Garçons  Chirurgiens  qui  fans  avoir 
fait  cette  déclaration,  &  fans  Tavoir  réitérée  au  Gréfe  du 
premier  Chirurgien  dans  la  Communauté,  entreront  chez  les 
Barbiers-Perruquiers,  ne  pouront  être  reçus  Maîtres  dans  l'u*- 
ae  ni  Tautre  Communauté ,  à  peine  de  nullité  de  leurs  xém 
ceptions ,  &  de  trois  cens  livres  d'amende. 

XC.  Les  Garçons  qui  fortiront  de  chez  un  Maître ,  avec 
un  Congé  par  écrit  ,  ne  pouront  être  reçus  au  fervice  d'ua  ' 
autre  Maître,  £1  ce  n'eft  du  confentement  de  ceux  d'où  ils 
fortent  aâuellement  ,  quoiqu'ils  en  aient  des  congez  par 
écrits  &' feront  les  Maîtres  ou  Veuves  des  Maîtres  ,  qui  au*- 
ront  reçu  quelques  Garçons  au  préjudice  des  défenfes  portées 
par  le  prefent  Article ,  tenus  de  les  congédier  à  la  première 
requifition  qui  leur  en  fera  faite,  par  les  Maîtres  &c  Veuvçs, 
dont  les  Garçons  auront  quité  le  fervice;  le  tout,  à  peine 
de  deux  cens  livres  d'amende  contre  chacun  Maître  ou  Vea<* 
ye  de  Maître,  qui  fe  trouveront  en  contravention. 

XCL  Les  Barbiers-Perruquiers  &  Chirurgiens  qui  retien-- 
dront  à  leur  fervice  un  Garçon  fortant  ^e  chez  un  Chirur- 
gien ou  Veuve  de  Maître,  au. préjudice  de  la  requifition  qui 
fui  fera  faite  par  le  Maître  Chirurgien  ou  la  Veuve ,  que  le 
Garçon  aura  quité  fansi  Congé  par  écrit ,  feront  condamnez 
en  deux  cens  livres  d'amende. 

XCIL  11  eft  très-expreiTéfflent  défendu  à  tous  Barbier t^Per^ 
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,  ruqtiîcrs-Etuviftcs ,  leurs  Serritcurs  ,  Domeftiqaes  ,  d^cxcrcct 

^7\^'  l'Art  de  Chirurgie,  &  à  cous  les  Garçons  Chirurgiens,  qui 
ne  font  point  aâueîlemenc  au  fervice  des  Maîtres  de  la  Corn* 
munauté  ou^dcs  Veuves,  d'exercer TArt  de  Chirurgie  &  Bar- 
berie  dans  les  Villes  loii  il  y  a  Cofnmunautë,  à  peine  de  con- 
fîfcacion  de  leurs  Inftrumens ,  €c  folidairement  en  cinq  cens 
livres  d'amende,  même  de  punition  exemplaire  en  cas  de  ré- 
cidive. 

XCIIL  Les  Sage-Femmes  (eronc  tenues  de  mettre  leurs 
noms  au  bas  de  leurs  Enfeignes^  défenfes  à  elles  d'en  faire 
infcrire  d'autres. 

XCIV.  Deux  ou  pi ufieurs  Sage- Femmes  ne  pcuront  de- 
meurer dans  la  même  Mai(bn ,  fi  ce  n'eft  du  confentement 
de  la  plus  ancienne  dans  la  Maifon» 

XCV.   Défenfes  à  tous  particuliers.  Chirurgiens ,  Soldats 
fervant  dans  quelques  Régimens  ou  Compagnies  que  ce  foit^ 
d'exercer  la  Chirurgie  lorfqu'ils  feront  dans  «ne  Ville ,  fi  ce 
n'eft  pour  les  Soldats  des  Régimens.    Il  leur  eft  pareillement 
fait  défenfes  d'avoir  des  Garçons ,  ni  d'autres  demeures  que 
celles  du  quartier  de  leurà  Compagnies^  c^mme  au^i  d'avoip 
d'autres  marques  extérieures  de  Chirurgiom  qdc  celles  d'un^ 
feul  Baflin  ataché  à  la  fenêtre  dé  leur  Chambre,  iÀias  aucune 
faillie^  indication  ni  autre  étalage  $  &  en  -cas  e^e  leur  loge- 
*    ment  foit  marqué  dans  une  Boutique  ou  SallebaiTequi  aie  vue 
fur  la   rue  ,  ils  ne  pouront  expoiêr  dehors  aucuns  Badins , 
m'y  avoir  à  l'ouverture  des  Salles  ou  Bouoiqqeb  aucune  marque 
extérieure   de  Chirurgiens  $   &  fera  reuverture  <i'un  (impie 
chaffis  de  papier  pofé  fur  Tapui  en  dedans ,  avec  an  feul  car* 
feau  de  verre  ,  de  la  grandeur  d'un  pied  en  carré,  fans  que 
les  Chirurgiens  Soldats  puiflTentavoir  danslaBootique^  Salle 
nu  Chérabre ,  adonnes  portes  vit réé& ,  ni  que  perifbnne  puifle 
y  trav-ailler  en  Itm  abltfiKe^  4e  Mtit,  à  peine  de  trois  cens 
livres  d'amende  ,&  de  p4tfs  ^g«i<aodé  peiiie  fr'il  y-éfehet. 

XCVL  Aucun  ne  -p^ura  faire  imprimer,  aficber  «ou  diftri- 
fcuet  tel  Remède  <juc  'oe  foir ,  dépendant  -de  llfttrt ,  s*il  n'en 
n  i)b«eï)u  laPermi^n^d^  Li^eiiic^aiit  Général ^dei>ol4ce,f8r 
ks.  Certiôcats  du  ipveffiier  Mnédeciti ,  du  ptetmîefrv'Chirui^ien 
de  Sa  Majcflfé,  ou  te4s  autres  Médecins-^  Ci^Mrgien^  que 
le  premier  Médecin  ou  le  premier  Cfai^'pgf en  )ègér<)^t^à  pro- 
foa  de  ôhoifiïj,  9c  coult  qui  obtieiidrQrit  ces-^  Peraûffioas  fe» 
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Tont  tenus  d'exprimer  daos  leurs  Placards ,  Afichcs  ou  Billets,  — 
leurs  noms  &  demeures ,  à  peine  de  cinq  cens  livres  d'amende.    'avÎîiV 

XCVIK  Les  Imprimeurs  qui  imprimeront  ces  Billets  & 
Placards  )  feront  tenus  d'y  faire  mention  des  Permiffions,  & 
exprimer  leurs  noms  ^  i  peine  de  pareille  amende  de  cihq 
cens  livres  9  d'interdiâion  fie  de  punition  cxempliaire,  tant 
contre  les  Imprimeturs ,  que  contre  les  Aficheurs. 

XCVIII.  Tous  dommages,  intérêts,  ainiî  que  les  amen* 
des  encourues ,  pour  contravention  aux  Prefentes  8c  pronon- 
cées par  les  Juges ,  feront  apliquées  au  profit  de  la  Bourfe 
commune,  Ôc  perçus  par  le  Receveur  de  chaque  Communau- 
té, lequel  fera  tenu  de  s'en  charger  dans  la  Recette  de  Ton 
compte.  Fait  au  Confcil  d'Etat  du  Roy,  Sa  Majcfté  y  étant» 
tenu  à  Marly,  le  vingt-qûatriéme  jour  de  Février  mil  fcpc 
cens  trente.  Signé ,PHELYPEAUX. 


Arreft  du  Confeil  d'Etat  du  Roy ,  &  Lettres  de  furan^ 
nation  fur  icelui ,  qui  confirment  les  Statuts  Ôc  Ré«- 
glemens  cï-dcflus  mentionnez. 

Des  J4»  Trvrier  §730.  &  n.  Avril  17s 2. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  »  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  nos  amez  &;  féaujc  Conieillers  les  Gens  tenans 
nôtre  Cour  de  Parlement  de  Roiien  ,  Sa  lut.  Le  defir  que 
Nous  avons  de  procurer  l'avancement  des  Arts  utiles  au  bien 
public,  Nous  a  engagé  de  rétablir  par  nôtre  Edit  du  mois  de 
Septembre  1723.  nôtre  premier  Chirurgien  dans  le  droit  de 
nommer  &  commettre,  à  Tavenir  ,  dans  les  Communautés 
des  Maîtres  Chirurgiens  des  principales  Villes  de  nôtre  Roïau- 
me  ,  des  Lieueenans  &  Gréfîers.  Et  comme  Nous  n'avons 
rétabli  nôtre  premier  Chirurgien  dans  ce  Droit  ^  que  pour  le 
mettre  en  état  de  procurer  le  progrès  de  la  Chirurgie ,  fie  de 
faire  obferver  une  difcipline  exaâe  dans  l'exercice  d'un  Art 
il  nécefTaire,  Nous  avons  cru  devoir  ordonner  par  cet  Edit» 
qu'en  atendaot  qu'il  fût  pourvu  par  Nous  de  Statuts  à  chaque 
Communauté  de  Chirurgiens  de  nôtre  Roïaume^  ceux  de  nô-- 
tre  Ville  de  Yetfailles  y  feroiem  obfervez  $  mais  commie  la 
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diférence  des  Lieux  où  il  y  a  des  Chinirgieos  établis  ,  exige 
ane  diférence  dans  les  Rëglemens  qui  peuvent  convenir  aune 
Ville  cil  il  y  a  Corps  &  Communauté  de  Chirurgiens  ^  &  qui 
ne  peuvent  s'exécuter  ni  dans  une  Ville  inférieure  oii  il  y  a 
un  trop  petit  nombre  pour  former  Communauté ,  ni  dans  des 
Bourgs  &  Villages  s  Nous  avons  crû  que  rien  ne  contribuc- 
roit  davantage  au  bon  ordre  &  à  la  difcipline  dans  là  Chi» 
rurgie ,  que  de  former  des  Statuts ,  qui  rentermant  des  Régies 
générales ,  également  néceflàires  dans  tous  les  Lieux  ,  diftiiw 
gueroient  auflî  les  Réglemens  particuliers  qui  conviennent , 
foit  aux  Villes  confidérabies ,  u>it  aux  Villes  pltis  médiocres, 
foit  enfin  aux  Bourgs  &  Villages  où  il  y  auroit  des  Chirur- 
giens. Le  même  motif  Nous  a  fait  connoîcre  que  le  Droit 
que  Nous  avons  donné  par  nôtre  Edit  de  17x3*  à  nôtre  pre* 
mier  Chirurgien  ,  de  nommer  des  Lieutenans  feulement  dans 
toutes  les  Villes  où  il  y  a  Archevêché,  Evêché,  Parlenient, 
Bailliage  ou  Senéchauflfee,  refTortiffant  nuëmenten  nos  Cours 
&  non  dans  d'autres  ,  formoit  un  empêchement  confidérable 
k  h  vue  que  Nous  avons  eue,  y  aïant  des  Villes  qui  ne  ref* 
fortiffent  nuëment  en  nos  Cours  oii  il  y  a  un   nombre  fufi^ 
faut  de  Chirurgiens  pour  former   une   Communauté;  ainfî 
Nous  avons  jugé  convenable   de   fixer  Térabliflement    des 
Lieucenans  aux  Villes  où  les  Chirurgiens  fe  trouvent  en  nom- 
bre  fufifant  pour  rendre  cette  fonction  néceflàire  ^  Nous  avons 
crû  enfin  qu'il  convenoit  de  prévenir  ou  de  faire  celTer  les 
dificultez  qui  pouront  naître,  &  font  nées  en  éfet  dans  quel- 

3ues  Lieux  où  les  Oficiers  de  Police  ont  trû  être  en  droit 
'exiger  un  Scrntent  des  Lieutenans  &  Gréfiers  de  nôtre  pre- 
mier Chirurgien.  Ceft  dans  ces  diférentes  vues  que  defirant 
contribuer,  autant  qu'il  Nous  eft  pofiible,  à  l'avantage  d'une 
Profefiion  fi  néceiïaire  au  Public ,  &  féconder  le  zèle  du  Sieur 
Maréchal  pour  le  bien  de  la  Chirurgie,  dont  il  Noirs  donne 
des  nouvelles  marques  tous  les  jours  ,  Noos  avoias  fait  exa- 
miner, en  nôtre  Confeil,  les  Statuts  qu'il  Nous  a  fait  pre^ 
fcnter  pour  la  perfedion  de  la  Chirurgie;  &  les  aïant  trouvez 
digne  de  nôtre  aprobatian  ,  il  ne  Nous  rcfte  plus  qù*à  leur 
donner  force  de  Loi ,  pour  mettre  tous  les  Chirurgiens ,  éta- 
blis dans  )es  Provinces  de  notre  Roraume ,  en  état  de  s'y 
conformer^  &  de  le»  réduire  en  pratique.  A  CES  CAUSES, 
•prè^  Nous  avoi^r  fait  reprefenter  le$  Edits^  Déclarations  fie 
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Ordotïnances  concernant  les  Droits  &  Privilèges  de  notre  — 

{premier  Chirurgien ,  les  Statuts  atachcz  fous  le  contrcfcel  de   '^  ^^*- 
a  prefente  Déclaration  ,  contenus  en  quatre-vingt-dix-huit       ^^  * 
Articles  j  de  Tavis  de  nôtre  Confeil,  &  de  nôtre  pleine  puif- 
fancc  &  autorité  Roïale ,  Nous  avons  ,  par  nôtre  prefente 
.  Déclaration ,  dit,  ftatué  &  ordonné,  difons ,  ftatuons  &  or- 
donnons, Voulons  &  Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

A  R  T  I  C  LE    P  REMIE  R^ 

Confirmant,  en  tant  que  befoîn  fcroîrpar  ces  Prefcntes^ 
les  Droits  &  Privilèges  acordèz  à  nôtre  premier  Chirurgien,, 
en  qualité  de  Chef  &  de  Garde  des  Statues  &  Privilèges  de 
lia  Chirurgie,  &  TEdit  du  mois  de  Septembre  1723.  ordon- 
nons que  dans  Tétenduë  de  nôtre  Roïauxne,,  Pais,  Terres  Se 
Seigneuries  de  nôtre  obéïffance ,  fans  exception  d'aucune  Pro*- 
vince  ,  nôtre  premier  Chirurgien  joiiiflc  du  Droit  de  nom- 
mer un  Lieutenant  8c  un   Gréfier  dans  chacune  des   Villes> 
où  il  y  a  aâruellement  (ix  Chirurgiens  au  moins ,  quoique  la^ 
Jurifdidio-n  de  ces  Villes  ne  reflbrtiffè  point  nuement  en  nos> 
Cours I  dérogeant ,  à  cet  égard,  à  là  difpofition  de  nôtre EdiV 
du  mois  de  Septembre  1715*  fans-  cependant  qu'il  en  puiiïb/ 
.   nommer  dans  les  autres  Villes  &  Lieux,  quand  bien  même., 
la  Jurifdii^ion  refTortiroit  nûëment  in  nos  Cour^.^ 

IL  Voulons  que  ces  tieutenans  &  Gréfiers  de  nôtre  pre- 
mier Chirurgien  exercent  Itur  Commiflîbn ,  fans  être  obligez: 
de  prêter  d'autre  Serment  qu'entre  fcs  mains.,  en  la  manière 
acoûtumée  5  &  en  cas  d'abfence,  entre  lès  mains  du  plus  an-: 
cien  Prevoft  en  charge,  ou  du  Doïen  de  là  Communauté^, 
qui  feront  commis  à  cet  éfet  parnôrre  premier  Chirurgien. 

IIL  Ordonnons  que  les  Statuts  atachez  fous  le  contrefcçK 
des  Prefentes,  &  contenus  en  quatre-vingt-dix-huit  A'rticles^^ 
foient  gardez  fifc  obfervez  dans  toutes  lès  Communautezdes  Chi- 
rurgiens ,  &  par  tous  les  Chirurgiens  des  Villes,  Bourgs  6C 
Lieux  de  nôtre  Roïaume,  dans  lèfqueh  il  n'y.^  p^s  encore  eû^ 
de  Statuts  particuliers  revêtus  de  nos  Lettres  Patentes,  6c  en- 
Mgiftréesdans  nos  Cours  de  Parlement;  Et  à  régat ddes  Côn> 
munautezdes  Maîtres  Chirurgiens  qui  ont  des  Statuts  partie» 
culiers  dûëment  autorifez,  elles  feront  tenues  de  Nous  les  ro-- 
prefenter  dans  fix  mois  ,^  à  compter  du  jpur  de  TenregiAre^ 
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_  -  ment  de  nos  prcfcntcs  Lettres  dans  nos  Cours  de  Parlement, 
*  7  5*  avec  les  Mémoires  qu'elles  jugeront  à  f  topos  d'y  joindre  ^  pour, 
^^  après  que  le  tout  aura  été  vu  &  examiné  dans  nôtre  Confeil , 
y  être  fait  les  Aditions,  Ketranchemens  ou  Chan^mens  nécef* 
faires ,  afin  d'établir  une  Police  &  une  difcioline  uniforme  dans 
tout  nôtre  Roïaume ,  en  ce  qui  concerne  la  Chirurgie  :  Vou- 
lons cependant  que  lefdits  Statuts  particuliers  continuent  d'être 


obfervez ,  par  provifion  »  dans  les  Lieux  pour  lefquels  ils  ont 
prefcrites  par  les  prefens  Statuts ,  n'y  reçu  dêfdits  A(pirans  de 


été  faits  ;  )l  Iz  charge  qu'il  ne  poura  être  exigé  <fô  moindres 
des  Afpirans  à  TArt  de  Chirurgie ,  que  celles  qui  font 


épreuves 


plus  grands  Droits  que  ceux  cjui  y  font  fixez  ;  à  l'éfet  dequoi 
dérogeons ,  dès-à^prelënt  aufdits  Statuts  particuliers ,  en  ce  qui 
pouroit  y  être  contraire  aux  Régies  établies  par  lefdits  prefens 
Statuts  I  fur  les  Epreuves  &  fur  les  Droits  auxquels  lefdits  Af- 
pirans feront  allujétisi  &  faute  par  lefdices  Communautez» 
qui  ont  des  Statuts  particuliers  dûëment  autorifez,  de  nous  les 
reprefenter  avec  leurs  Mémoires  dans  le  tems  de  (ix  mois  ci- 
defTus  marqué.   Ordonnons  que  les  jprefens  Statuts  y  feront, 
feuls  obfervez  difînitivement  »  félon  leur  forme  &  teneur  ;  le 
coût  9  à  l'exception  de  la  Communauté  des  Maîtres  Chirurgiens 
de  nôtre  bonne  Ville  de  Paris,  laquelle  Nous  n'entendons 
comprendre  dans  aucune  des  difpbUcions  du  prefent  Article. 
Voulons  que   ces  Statuts*  faits  par  ladite  Communauté  ,   au- 
torifez  par  Lettres  Patentes  des  mois  de  Septembre  1699.  Se  de 
Janvier  1701.  regiftrcz  en  nôtre  Cour  de  Parlement ,  féanteà 
Paris,  le  3,  Février  1701*  continuent  d'être  inviolablement  ob- 
fervez félon  leur  forme  &c  teneur ,  fans  qu'il  puifle  y  être  chan* 
;  gé  ni  innové  à  l'ocafion  des  Prefentes  ,  ou  des  nouveaux  Sta* 
/  tuts  qui  y   font  atachez.    SI   VQUS  MANDONS  «c  enjoi- 
gnons,  que  cefdites  Prefentes  vous  aïez  à  faire  lire  ,  publier 
&  regiftrer ,  &  le  contenu  en  Icelles  exécuter  &  faire  exécuter^ 
félon  leur  forme  &:  teneur  $  C  a  a  tel  ed:  nôtre  plaifir  :  En  té-- 
moin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Pre- 
fentes Donne  £S  à  Marly ,  le  vingt-quatrième  jour  de  Février» 
Tan  de  grâce  mil  fept  cens  trente  j  &;  de  nôtre  Régne  le  quin*- 
2iéme.  Signé  ^  LOvIS.  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  Pheltpjeaux. 
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LETTRES  DE  SURANNATION. 

LOVIS  fax  k  grâce  de  Dieu ,  ïloy  de  France  &  de 
Navarre  r  A  nos  amcz  &  féaux  Conseillers,  les  Gens  te-, 
nans  nôtre  Cour  de  Parlement  dp  Roaén  ,  Saiut.  Nous  avons 
donné  en  1730.  des  Statuts  &  Réglemens  pour  les  Chirurgien* 
des^^rovinces ,  établis  ou  non  établis  en  Corps  de  Commu- 
nauté ,  &  fait  expédier  nos  Lettres  Patentes  ,  confîrmative^^ 
d'iceux ,  do  24.  Février  de  ladite  année  ',  mais  n'aïant  pas  été 
cnregiftrées  dans  l'année  de  leur  date ,  6c  voulatït  néanmoins 
qu'eUes  aient  leur  pleine  Se  entière  exécution  :  A  CES  CAU- 
SES ,  Nouj  vous  mandons  &  enjoignons ,  par  ces  Prefentes- 
lignées  de  nôtre  main,  que  lefdits  Statuts  &  Lettres  ci-ata-. 
chez,  fous  le  Contrefcel  de  nôtre  Chancellerie,  vous  aïez  à- 
faire  regiftrer ,  pour  être  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur  ^ 
nonobftant  la  lurannation  de  nofdites  Lettres  du  14.  Février 
1730.  que  Nous  entendons  ne  pouvoir  être  objeâées  ;  Cail 
tel  eft  nôtre  plaifîr.  Donne' Esà  Vcrfailles ,  le  onzième  jour 
d'Avril ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  cinquante-deux  j  &  de  nô- 
tre  Régne  le  trente-feptiéme.   Signé  ,^  LOUIS  t  Et  plus  bas,. 
Parle  Roy,  Pu  EL  YP  EAUX. 

VE  U  par  la  Cour,  la  Grand*Glrarobre  aflèmblée ,.  les  Sta- 
tuts 6c  Réglemens  pour  les  Chirurgiens  des  Provinces^ 
établis  ou  non  étal^  en  Corps  de  Communauté ,  donnez  par 
le  Roy  à  Mariy ,  le  x^  Février  1730.  Les^  Lettres  Patentes  de 
Confirmation  d'iceux  ,  données  par  Sa.  Jxià\€Ùé  audit  Lieu ,  lef^ 
dits  jotir  8l  an  ;  en&inble  les  Letnre^de  Surannarfon  donnée^ 
fiir  icelks  par  Sadite  Majdlé,  à  Veifaillâle  i  r.  Avril  dernier» 
Ordonnaoce  de  la  Cour  y  en  date  clu  iy  de  ce  mois ,  portant 
£3it  commuiinqné  an  Procureoc  ûénér^tl  àa  Roy ,  les  Conclu* 
fions  dficehti  ^  et  oat  ïe  K^ifttda:  Sica*  de  Saint  Juft,  Con* 
^ILes-Ccmaniâaire  u  Teuc  coiiâd|éré  ) 

L  A  C  O  U  R,  bi  Graad^Cbambre:  aâlemblée ,  a  ordonné  SS 
ordonne  que  leïdiTS  Scairats  te  RéglcmoA»,  Lettres  de  Confïr» 
mation  ^  ensemble  ïés  Letsres  de  Sorartnation  ,  feront  regiftresf 
es  Regiftres  ic  H  Ceuff,  pour  eue  eséâucez  ^fon  leur  forme^ 
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&  teneur ,  lus ,  publiez  ,  l'Audience  de  la  Cour  fëante  ;  &  Co- 
pies ou  Vidimus  d'iceux  envoïez  dans  tous  les  Sièges  de  ce  Ref- 
lort  y  pour  y  être  pareillemeat  lus,  publiez  6c  enregiftrez,  à  la 
diligence  des  Subftituts  du  Procureur  Général  du  Roy  ,  cha- 
cun en  droit  foi ,  lefquels  feront  tenus  de  certifier  la  Cour 
dans  le  mois  des  diligences  qu'ils  auront  fur  ce  faites.  A  Roiien, 
en  Parlement,  le  dix-huitiéme  jour  ;de  Mai  mil  f^pt  ceas  cin- 
quante-deux.    Par  la  Cour  ^  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

Ltfdits  Statuts  ér  RégUmem^  heures  de  CMJSrmatiân  s  ei$im^ 
ble  Us  Lettres  de  SmrMnnatioH  Mt  été  ius  »  fuiliez. ,  à  l'Audience 
de  la  C^r  fimtte^  four  être  exécutez,  félon  leur  fprme  &  teneur i 
&  les  Copies  ou  Vulimus  Jticettx  envoïez»  dans  tous  les  Sièges  de 
ce  Rejfort ,  four  y  être  fareillement  lus ,  publiez,  ^  enregiftrez, ,  i 
la  diligence  des  Subftituts  du  Procureur  Générai  du  Roy ,  chacun 
en  droit  foi  ,  lefqutls  font  tenus  de  certifier  la  Cour  dans  le  mois 
des  diligences  éfu'ils  auront  four  ce  faites.  A  RoUen  etfFarlement, 
le  13.  Juin  1752.    .Signéy  AUZANET. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  ordonne  que  la 
Milice  Bourgeoife  fera  tenue  de  fe  mettre  dans  le 
moment  fous  les  Armes ,  pour  apaifec  la  Sédition 
Populaire ,  &c. 

Du  st  j9.  Avril  1 7  f  2. 

LES  Gens  du  Roy  entrez,  ont  représenté  à  la  Compagnie 
afièmblée ,  qu'il  s'eft  élevé  ce  matin  une  Emotion  dans  la 
Ville,  à  laquelle  il  eft  néceilaire  de  remédier  ^promptement, 
furquoi ;  LA  COUR,  toutes  les  Chambres  àflemblées  ,  oiii 
&  ce  requérant  le  Procureur  Général ,  Ordonne  que  la  Milice 
Bourgeoife  fera  tenue  de  fe  mettre  dans  le  moment  fous  les 
Armes ,  pour  apaifer  ia  Sédition  Populaire  ,  émue  ce  matins 
dans  cette  Ville ,  &  qu*à  cet  éfet  elle  lera  tenue  de  fe  diftribuer 
par  Quartiers 5  &:  les  nuits  elle  établira  des  Corps-de-Gardes 
dans  les  endroits  qui  lui  feront  indiquez  par  les  Maire  &  Eche^ 
vins  de  l'Hôtel  de  Ville.  A  Rouen  en  Parlement ,  le  vingcié- 
me  jour  d'Avril  mil  fept  cens  cinquante-deux. 

Par  la  Cour ,  Signé ,  AU  Z  AN  ET. 


Avili. 
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Arrcft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  ordonne  que  la 
Milice  Bourgepifc  reftera  affemblée  en  Armes,  pour 
fe  tran/porter  aux  lieux  defdits  Atroupemens ,  &c. 

Du  20.  Avril  17 jz. 

SUR  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gé- 
néral ,  qu'il  efl  interreflant  pour  le  maintient  du  bon  or- 
dre &;  même  provifoire,  de  pourvoir  aux  Atroupemens  Sédi-. 
tieuxqui  continuent  dans  la  Ville  $  Pourquoi  requiert^  que  la 
Milice  Bourgeoife  rcfte  ailèmblëe  en  Armes,  pour  fe  tranfpor-» 
ter.  aux  lieux  defdits  Atroupemens ,  &;  qu'il  fera  établi  dana 
diférens  Quartiers  de  cette  Ville ,  des  Corps*de-Gardes  de  la- 
dite Milice  ,  pendant  la  nuit  prochaine  &  les  jours  &  nuits 
fuiyantes,Ju{qu'à  nouvel  ordre  ^  que  défenfes  foient  faites  à 
toutes  perfonnes  de  s'aflembler  en  plus  grand  nombre  que  de 
tinq ,  lous  quelque  prétexte  que  ce  fbit ,  à  peine  de  punition 
corporelle;  faut  après  qu'il  fe  fera  plus  particulièrement  in- 
formé àit^  motifs ,  &  des  éfets  à&%  Atroupemens  ci-deflîis ,  à 
prendre  telles  plus  amples  Conciufions  qu'il  apartiendra  ;  or* 
donner  que  l'Arreft  qui  interviendra  furfon  Requifitoire,  fera 
imprimé  &  afîché  par-tout  où  il  apartiendra  :  oui  le  Raport  du 
Sieur  de  Saint- Juft,  Confeiller-Commiflaire  :  Tout  confidéré; 

LA  COUR,  toutes  les  Chambres  aflèmblées ,  faifant droit 
fur  le  Requifîtoire  du  Procureur  Général ,  Ordonne  que  la 
Milice  Bourgeoife  reftera  ailèmblée  en  Armes  pour  ie  tranfpor- 
ter  aux  lieux  defdits  Atroupemens ,  &  qu'il  fera  établi  dans* 
diférens  Quartiers  de  cette  Ville ,  des  Cbrps-de-Gardes  de  ladite 
Milice,  pendant  la  nuit  prochaine  &  les  jours  &  nuits  fuivantes^ 
jufqu'à  nouvel  ordre  j  a  fait  &  fait  détenfes  à  toutes  Perfon- 
nes de  s'aflembler  en  plus  ^rand  nombre  que  de  cinq  ,  fous 
quelque  prétexte  que  ce  foit ,  à  peine  de  punition  corporelle  j 
iauf  après  que  le  Procureur  Général  fera  plus  particulièrement 
informé  des  motifs  &  des  éfets  des  fufdits  Atroupemens,  à  être 
fait  droit  fur  les  plus  amples  Conciufions  qu'il  voudra  pren- 
dre ;  ordonne  que  le  prefent  Arreft  fera  imprimé  &  afiché  par?- 
tout  où  il  apartiendra.    Donne  à  Rouen  en  Parlement  ,  le 
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■  ■■      vingtième  jour  d'Avril  mil  fepc  cens  cinquante  «deux. 
^IJJ;  Parla  Cour,  Signé,  AUZANET. 

Ordonnance  de  la  Cour  de  Parlement  de  Rouen,  con- 
cernant la  Milice  Bourgeoifç. 

Du  2  /.  Avril  i  7  f2^ 

IL  eft  expreflSmént  enjoint  à  tous  Bourgeois  de  fe  rendre  à 
Tinftant  &;  au  premier  fon  de  Tan^our  ,  aux  Places  d'Ar-» 
mes ,  pour  y  recevoir  Tordre/ de  leurs  Oficiers ,  à  peine  contre 
ceux  qui  y  manqueront  de  Cinquante  livres  d'Amende^  de 
Prifon ,  privation  du  Droit  de  Bourgeoifîe  &  de  deftitution  de 
Maîtrife  de  tous.  Arts  &  Métiers,  à  laquelle  Maitrile  ceux  qui 
lie  font  pas  reçus  ne  pouront  afpirer.  Donn£'  à  Rouen  en 
Parlement,  le  vingt-uniéme  four  a  Avril  mil  fept  cens  cinquan-» 
ïe-deux.    Par  la  XJour ,  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  concernam  TEmo- 
tion  populaire  ,  le  Pillage  des  Bleds.  &  aucres 
.Grains,  &c. 

Du  Z2^  Avril  tfju 

VE  U  par  la  Cour  y  toutes  Jles  Chambre»  aâemklées ,  fe 
Requifitoire  du  Procureur  Général ,  de  ce  jour  ^  expod- 
tif  qu'il  n*eft  rieri  de  plus  dangereux.,  ni  de  plus  contraire  à 
la  traneuiiicé  publique  V  que  Timpunité  des  Emotions  popu lai** 
j!es;  le  défaut  d'exemple  cite  fié  vérité  dans  les  années  précéden- 
tes,, a  enhardi  Les  efprits  féditieux  ;  c^eft  à.  ce  motif  qu'on  doit 
principalitment  atribuer  la  Sédition  qui  commença  Jeudi  xlei> 
nier  ,  &  a  continué  juiqu'à  bier  au  foir  y  les  mutins  fe  P^nt 
atroupez^  oàt  fait  des  Menaces^  Pillé  des  Magafins  de  Fled, 
que  larage0è  du  gouvernement  avoit  amafièz^&  qui  dévoient 
ctpc  pour  cette  Ville  une  reflource  contre  la  difette  \  il  s'elV 
commis  difërentes  violences ,  notamment  dans  le  Couvent  des 
Chartreux  de  S.  Julien  âE  à  Déville  ^  d'autres  excitez  pas  Tapas 
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d*on  pin  illégitime  ,  ont  £iciiité  le  tranf^orc  des  Grains  pil- 
lez, (autres  les  ont  recelez  j  le  maintient  du  bon  ordre  de- 
mande qu'on  eA  faflc  des  exemples  de  févérité  y  capables  de 
conteùir  à  Tavenir  les  efprits  les  plus  fadieuxi  pourquoi  il  au-  ' 
roit  requis  qu'il  plût  à  la  Cour  ordonner  y  qu'à  fa  requête  il 
fera  informé  par  un  de  Meilleurs  les  Confeillers-Commiflàires» 
qui  fera  par  la  Cour  à  ce  député  y  de  l'Emotion  populaire  de 
ces  jours  derniers ,  du  Pillage  des  Magafins  à  Bled  ,  du  trans- 
port ôc  recellement  des  Grains  pillez  y  des  Atroupemens  &  au- 
tres violences  commi{ès  dans  le  Couvent  des  Chartreux  de  S. 
Julien  &  à  Déville  qu'autres  lieux  y  pour  ce  Êiit  à  lui  commu- 
niqué y  requérir  ce  qu'il  apartiendra.  LA  C O U R.  ^  toutes 
les  Chambres  aflemblées ,  ordonne  qu'à  la  requête  du  Procu* 
reur  Général ,  il  «fera  informé  par  le  Sieur  d'Auzouville  y  Con- 
{eiller-Commiflàire  de  la  Cour ,  pour  cet  éfet  commis  &  dé- 
puté y  de  r£motion  populaire  de  ces  jours  derniers  ,  du  Pilla'-> 
g\  des  Magafins  à  Bled  ,  du  Tranlp^rt  âc' Kecellement  des 
rains  pillez,  des  Atroupemens  Se  autres  violences  commifes, 
tant  dans  le  Couvent  des  Chartreux  de  S.  Julien  &:  à  Déville, 

Î^our  ce  fait  &  communiqué  au  Procureur  Général,  être  par 
ui  requis  ce  cju'il  avifera  bon  être ,  &  [>ar  la  Cour  ordonné 
ce  qu'il  aparuendra.  £n  Parlement  le  vingt -deuxième  jour 
d^Avril  mil  fept   cens  cinquante-deux. 

Par  la  Cour ,  Signé,  A  U  Z  A  N  E  X 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  fait  défcnfes  a 
toutes  Perfonnes  de  s'atrouper  au  nombre  de  plus 
de  cinq ,  fous  peine  àc  Prifon  &  de  punition  exem- 
plaire y  &C. 

Du  ai»  Avril  irT9* 

SU  R  la  Remontrance  faite  à  la   Cour  ,  les   Chambres  ■ 
aflemblées  y  jwir  Je  Procureur  Général  du  Royj  que  l'efprit   *Avra? 
de  mutinerie  qui  a  éclaté  ces  jours  derniers  dans  .cette  Ville, 
fe  communique  dans  les  autres  Villes  y  6c  dans  les  Bourgs  & 
Villages  de  la  Province,  les  Séditieux  s'attoupenc  y  vont  dans- 
les  Marchez  ,  de  chez  les  Laboureurs  y  pillent  les  Grains  » 
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caforte  qu^oa  cft  à  la  veille  de  voir  les  Halles  &  Marchez  to- 
talement dégarnis  de  grains;  il  n'eft  point  de  remède  plus  é£r 
çace  pour  arrêter  le  progrès  de  ces  Emotions  qu'une  punition 
exemplaire  y  mais  la  longueur  des  fdrmalitez  ordinaires  de  la 
Juftice  y  retardant  la  peine  des  coujpables  y  empêche  qu'on  nM- 
toufent  les  Séditions  auflî  prômptement  qu'il  feroit  à  defirer 
dans  la  circonftance  prefente;  le  biea  général  de  VEtaty  &  la 
fureté  publique   demande  qu'on  mette  en  u^e  des.moïens 
plus  prompts-,  pourquoi  requiert  le  Procureur  Général  lui  être 
fur  ce  pourvu  :  Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire  y  &  oiii  le 
Raport  du  Sieur  Bigot  de  Graveron  ,  Confeiller- Reporteur: 
Tout  confîdéré  -,  LA  COUR,  les  Chambres  aâèmblées y  fai- 
iant  droit  fur  le  Requifitoire  du  Procureur  Général  du  BLoy^ 
a  fait  Se  fait  inhihitioa  fie  défenfes  à  toutes  Perfonnes  de  s'a- 
trouper  au  nombre  de  plus  de  cinq,  fous  peine  de  Prifbn  &: 
de  punition  exemplaire ,  s'il  y  échoit  $  ordonne  aux  Prévôts  Gé- 
néraux de  cette  Province  ,.  leurs  Lieutenans  ,  ou  autres  lcur& 
Oficiers  de  fe  tranfporter  dans  les  Villes  &  Bourgs  de  la  Pro* 
yince ,  aux  joues  de  Foires  Se  Marchez  ,  comme  auffi  dans  tous 
les  autres  lieux  à  tous  jours  Se  heures  qu'ils  en  feront  requis^ 
pour  empêcher  toutes  Affemblées  illicites,  Atroupemens,  Emeu- 
tes. &  Séditions  ;  leur  ordonne  en  outre  d'arrêter  ceux  Se  celles 
qui  fe  trouveront  dans  le  cas  de  la  Sédition ,  &  les  autorife 
de  les  faire  punir  de  mort  fur  le  champ ,  fans  autre  forme  de 
Procès,  dans  les  cas  où  ils  feront  pris  en  flagrant  délit,  dans- 
quelques  lieux  que  ce  puifle  être  j  à  laquelle  fin  feront  Icfdîts 
Prévôts  Généraux,  leurs  Lieutenans  ou  autres  leurs  Oficiers^ 
tenus  de  fe  faire  fuivre  d'un  Exécuteur ,  les  autorife  de  faire 
main  bafle  fur  ceux  qui  voudroient  leur  réîîfler ,  de  manière  que 
force  en  demeure  à  Juftice  j  enjoint  aux  Laboureurs  &  autres- 
perfonnes  aïant  des  Bleds,  de  continuer  à  les  porter  aux  Mar- 
chez ^  fous   la  Sauve-garde  du  Roy  &  de  la  Cour  :  Ordonne 
que  le  prefènt  Arrefl  f^ra  lu ,  publié  &  afiché  dans  toutes  les 
Villes ,    Bourgs ,  Foires  &  Marchez  de  cette  Province  ,  Se  au- 
tres lieux  néceflaires,  fuivant  l'exigence  des  cas  ,  &  publié  à 
fi>n  de  Trompe  à  l'ouverture  de  tous  ks  Marchez  y  pour-  va- 
loir de  baon.   Enjoint  aux  Subftituts  du  Procureur  Général  du 
Roy,  chacun  dans  fbn  Département,,  de  tenir  la  main  àl'exé^ 
cution  du  prefent  Arreft,:&  d'en  envoïer  des  Copies  aux  Sin- 
4ic&des.Patoiires>  à  i'éfet  qa'elksufoientafichées  aux  portes  des 
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Eelifcs  Paroiflialcs ,  &  de  certifier  la  Cour  dans  la  huitaine  des   ..^.^ 
diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites.   Donne'  à  Rouen  en    »jy*. 
Parlement ,  les  Chambres  aflèmblées ,  le  vingt-huitième  jour 
d'Avril  nul  fept  cens  cinquante-deux. 

Par  la  Cour,  Signé,  AUZAN  E  T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  condamne  plu« 
fieurs  Séditieux  &  Séditieufes ,  ateints  &  convaincus 
d'avoir  volé  des  £leds  dans  diférens  Magafins  de  cet- 
te Ville  &  Fauxbour^s. 

55»  a.  Mai  t7Si' 

V  EU  par  la  Cour  ,  toutes  les  Chambres  aflèmblées,  le 
Procès  extraordinairement  inftruit  en  la  Cour ,  à  la  re- 
quête du  Procureur  Général  du  Roy  y.  au  fujct  de  la  Sédi- 
tion arrivée  en  cette  Ville  ,  &  du  Pillage  des  Magafins  de 
Bled  &  autres  Grains  ,  contre  Etienne  Je  Tailleur,  Barbe- 
Charlotte  Berte,  femme  de  Claude  le  Roux  j  André  Toinet  %. 
Marie  Jeanne,  feminè  de  Jean-Baptifte  Bourienne  j  Françoife 
Bunel  i  Marie-Madçleine  Allcaume,  veuve  d'Ambroife  le  Fé- 
vre  {  Jacques  Dequinnemare  j  Catherine  Hedain  ,  veuve  d'A* 
drien  Varier,  dite  La^grande-Catin  ;  Jofeph  Barré  \  Margueri- 
te Mongrard  ,.  femme  de  Jacques  Darré  y  Jacques  Darré  fon; 
âls  i  François:  Cécile  %  Jean  Delahaiy&$  Michel  le  Barbier  j  Jac- 
ques Debonne,.dit  la.  Pierre  {  Marie-Madeleine  Moreau  ,  dite 
Duchefne  ,  femme  de  Pierre  Boullard  -y  Se  Marie-Madeleine 
Moreau,  filb,.  tous  Prifonniers  en  la  Conciergerie  de  la  Cour; 
Les  Pièces  duquel  Procès ,  confident  en  un  Arreft  de  la  Cour ,. 
rendu  le  xi.  Avriit  dernier  ,  fur  le  Reqùifitoire  du  Procureur 
Général  du  Roy  ,  qui  ordonne  qu'il  fera  informé  des-  Faits  f 
contenus  :  Exploits  d'affignatioa  a  Témoins  :  Cahier  dlnfbrma' 
tion  du  ty.  dudit  mois  d^ Avril  ,  &  autres  jours  fuivans  :  Ar- 
vdk  delà  Coin:  da  14.  qui  ordonne  que  les  dieux  Cartes  y  énon- 
cées, ferooc  dépofôes  au  Gréfe  de  la  Cour  8c  jointes  au'Pro^- 
ces  :  Autre  Arreft  du  même  jour  ,  qui  dectiéte  de  PWfe-de- 
corps  la  femme  Duchefne  ££  la  fille }  Dequinnemarre  ;  Barré  ;. 
h  Femme  Darré  as  fan  fils  y  La-^ande^Catin  ;  la  Pierre  &  le 

Z  z  z 


Digitized  by 


Google 


s^6        EDITS  ET  REGLEMENS/ 

Barbier ^,  &  ordonne  que  llnformarion  fera  continuée  :  Autre 
Arreft  du  if*  dudit  mpis  d'Avril ,  qui  décrète  de  Prife-de-corps 
quant-à-prcfent  ,  ladite  Alleaume  &  Delahaye  :  Interroeacoi- 
rcs  prêtez  par  les  Décrétez  ci-drefRis  les  24.  &  25.  Avril  der- 
nier :  Arreft  du  x6.  qui^ ordonne  le  récolement  &  la  confron- 
tation ,  &  autorife  les  Sieurs  Confeillers-  Raporteurs  6c  Com- 
miflaires,  de  décerner  tels  Décrets  ^u'ilapartiendra  :  Arreft  de  la 
Cour  dudit  jour  16.  Avril ,  qui  décrète  le  Tailleur  &  la  fem- 
me le  -Roux ,  de  Prife-de-corps  :  Interrogatoires  par  eux  prêtez 
le  même  jour  :  Autre  Arreft  de  la  Cour  du  -27.  qui  décrète  le 
nommé  Toinet  &  la  Bunel  de  Prife-de-Corps .:  Interrogatoi- 
res par  eux  prêtez  le  même  jour  :  Ordonnance  des  Sieurs  Con- 
feillers-Commiflàires  &:  Raporteurs,  auffi  du  même  jour,  qui 
décrète  la  femme  Bourienne  de  Prife-de-corps  :  Interrogatoire 
par  elle  prêté  ,  auilî  le  même  jour  :  Autre  Arreft  du  29.  qui 
décrète  Cécile  de  Prife-de-corps  :  Interrogatoire  par  lui  prêté 
le  même  jour  :  Cahiers  de  Récolemens  Se  Confrontations  du 
26.  Avril  dernier,  &  autres  jours  fuivans  :  Certificat  du  Sieur 
le  Bigre,  Chirurgien,  du  27.  dudit  mois  :  Autre  Certificat  du 
Sieur  Curé  de  Sainte  Croix  des  Pelletiers,  auflî  du  même  /our^ 
6c  généralement  tout  ce  qui  fait  a  été  au  Procès  jufqu'k  ce 
jour  :  Conclufions  du  Procureur  Général  du  Roy  ;  Interroga- 
toires prêtez  en  la  Chambre ,  fur  la  Sellette ,  par  Marie-Ma- 
deleine Alleaume  ,  veuve  le  Févre ,  Toinet ,  la  veuve  Varier , 
le  Barbier,  Debonne,  Dequinnemare ,  le  Tailleur,  Delahaye, 
Barré,  la  femme  le  Roux  ,  la  femme  Darré  ^  Jacques  Darré 
(on  fils,  &:  Cécile  :  Autres  Interrogatoires  prêtez  en  la  Cham- 
bre, derrière  les  Barreaux,  par  la  fille  Bund,  la  femme  Bou- 
rienne, la  femme  Boulard,  &:  la  fille  Moreau^  &:  oui  le  Ra- 
port  du  SiecHT  Guenet  de  S.  Juft ,  Confeiller-Raporteur  :  Tout 
confîdéré  ;  L  A   COUR,  toutes  Jes  Chambres  afiemblées ,  a 
déclaré  &C  déclare  André  Toinet,  dûement  ateint  &  convaincu 
d'avoir  volé  du  Bled  dans  un  des  Magafins  de  cette  Ville  ,  & 
d*avoir  maltraité  une  Perfonne  qui  lui  avoit  ôté  le  Sac  dans  le- 
quel il  portoît  le  Bled  par  lui  volé  :  Marie-Madeleine  Alleau- 
me ,  veuve  d'Ambroife  le  Févre ,  dûement  ateinte  &  convain- 
cue d'avoir  indiqué  au  Peuple  atroupé  y  un  Magafin  à  Bled , 
6c  d'avoir  à  ce  moïen  ,  été  caufe  du  Pillaee  dudit  Magafin: 
Catherine  Hedin ,  veuve  d'Adrien  Varier ,  dite  La-grandc-Ca* 
tin  y  dûement  ateinte  &:  convaincue  4*avoir  volé  du  Grain  dans 
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les  Magafins ,,  &  excité  la  Populace  par  fcs  cris  fëditieux  &  par  — — 
fcs  Juremens  au  Pillage  :  Jacques  Dcbonne ,  dit  la  Pierre ,  dâc-  yj^*' 
ment  ateint  &  convaincu  d'avoir  volé  du  Bled  dans  les  Maga- 
fins ,  d'avoir  gardé  les  Poches  de  ceux  qui  en  voloient ,  &  par- 
tagé avec  eux  les  Bleds  volez  :  Michel  le  Barbier  ateint  &  con- 
vaincu d'avoir  pareillement  volé  du  Bled  dans  lefdits  Maga- 
fins :  Pour  punition  &  réparation  de  quoi ,  a  condamné  &  con- 
damne ledit  Toinct,  la  veuve  le  Févre,  la  veuve  Vatier,  ledit 
de  Bonne,  &  ledit  le  Barbier,  a  être  pendus  &  étranglez  )uP 

Îiu'à  ce  que  mort  s'enfuive ,  à  des  Potences  qui  pour  cet  éfet 
eront  plantées  dans  la  Place  publique  du  Vieil-Marché  de 
cette  Ville  ,  pour  leurs  corps  morts ,  après  y  avoir  été  expofez 
vingt-quatre  heures  ,  être  portez  au  Lieu  patibulaire  i  leurs* 
Biens  déclarez  aquis  &:  connfquez  au  Roy  ou  à  qui  il  apartien** 
dra  y  fur  iceux  préalablement  pris  la  fomme  de  Cent  livres 
d'Amende ,  en  cas  <jue  confifcation  n'ait  lieu  au  profit  de  Sa 
Majefté  :  Vu  ce  qui  réfiilte  du  Procès  ,  a  condamné  &  con- 
damne Etienne  le  Tailleur  à  fervir  le  Roy ,  comme  Forçat  fur 
fcs  Galères  à  perpétuité  ,  fes  Biens  déclarez  aquis  &  confifquezt 
au  Roy  ou  à  qui  il  apartiendra ,  fur  iceux  préalablement  pris 
la  fomme  de  Cinquante  livres  d'Amende^  en  cas  que-confifca? 
tion  n'ait  lieu  au  profit  de  Sa  Majefté  j  &  fera  ledit  le  Tail* 
leur  conduit  à  la  Tour  des  Galériens,  en  atendant  la  Chaîne; 
où  il  fera  marqué  des  Lettres  G.  A.  L.  aux  termes  de  la  Dé- 
claration du  Roy  de  1750.  A  condamné  &  condamne  Françoi- 
fc  Bunel  au  Bannifiement  à  perpétuité  hors  du  Roïaume  1  à 
elle  enjoint  de  garder  fon  Baen ,  fur  les  peines  au  cas  aparté*- 
.nanti  les  Biens  de  ladite  Bunel  déclarez  aquis  &  confifquez 
au  Roy  ou  à  qui  il  apartiendra ,  fur  iceux  préalablement  pris 
la  fomme  de  Cinquante  livres  d'Amende  en  cas  que  confifca- 
tion n'ait  lieu  au  profit  de  Sa  Majefté  :  A  condamné  Se  con«- 
damne  Jacques  Dequinnemare  &:  Jofeph  Barré  en.  chacun 
Trois  livres  d'Amende  envers  le  Roy^  &  à  affifter  à  l'exécution 
de  mort  defdits  Teinet ,  veuve  k  Févre  ,  veuve  Varier  ,  dfe 
Bonne ,  &  le  Barbier  j  ledit  Jacques  Dequinnemacre  condamné^ 
en  outre,  en  Six  ans  de  BanniUement  j'ôc  Jofeph.  Barré  ei>- 
Troisans  aufiî  de  Fanniflèment  hors  Tétenduë  de  cette  Province  > 
à  eux  enjoint  de  garder  leur  Baop^  fous  les  peines  au  cas  apar^ 
tenant  :  Après*  que  Marguerite  Mongrard,  femme  de  Jacques^ 
Dacré,  &.  Jac(^ue;s  Darré  fon  fils  pour  ce  mandez  en  la  Grand- 

Z  z  z   2 


Digitized  by 


Google 


548       EDITS  ET  REGLEMENS, 

Chambre,  y  ^tant  k  genoux,  ont  été  blâmez ,  iceux  condam- 
nez folidairement  en  Cent  lirres  d'Amende  envers  ie  Roy: 
Comme  auffi  après  que  Jean  Delahaye  pour  ce  mandé  en  la 
Grand'Chambre ,  a  été  admoneftë ,  icelui  condamné  en  Cin- 

3uante  livres  d'Amende  envers  le  Roy  :  Ordonné  qu'à  Tégard 
c  François  Cécile,  il  fera  plus  amplement  informé  ;  Qu'en  ce 
qui  touche  Marie  Jeanne,  femme  de  Jean-^Baptifte  Bourienne, 
elle  gardera  Prifon  pendant  fix  mois ,  pendant  lequel  t«ns  fera 
plus  amplement  informé  j  &  à  l'égard  de  Barbe-Ci^rlotte  Bcr- 
œ  ,  femme  de  Claude<iuillaume  le  Roux ,  Marie-Madeleine 
Moreau ,  dite  Ducbefne,  femme  de  Pierre  Boulard ,  &  Marie- 
Madeleine  Moreau  fille,  icelles  fur  l'acufation ,  envoïées  hors 
de  Cour l' à  laquelle  fin,  les  Priions  leur  Vérone  ouvertes  j  à 
quoi  jBiire,  le  Geôlier  fera  contraint  par  toutes  votes  dues  & 
raifonhables }  quoi  fiiifànt ,  déchargé  :  Ordonne  en  outre  que 
rinformation  faite  jufqu'à  ce  jour ,  fera  mi/c  à  nouvelle  déli- 
bération {  qu'au  furplus  ladite  Information  &  llnfbuâion  fe> 
vont  continuées  {  &  que  le  prefent  Arreft  fera  imprimé ,  pu- 
blié &  afiché  par-tout  où  il  apartiendra.  Donne'  à  Rouen  en 
Parlement,  le  deuxième  jour  de  Mai  mil  fept  cens  cinquante- 
deux.  Par  la  Cour,  Signé,  AU  ZANE*r. 


Afrdt  de  la  Cour  de  Parlement,  qui  ordonne  (^ue  la 
Milice  Bourgeoife  ne  reftera,  quant  à  prefênt,  fous 
les  Armes ,  qu'autant  qu'il  en  lèra  befoin  pour  for- 
mer un  Corps-de-Gardc ,  &c. 

■'  Dm  f.  Mm  I7s^* 

VE  U  par  la  Cour ,  toutes  les  Chambres  aflèmblées ,  la  Re- 
montrance faite  à  icelle  ,  par  le  Procureur  Général  du 
Rov ,  ex|K>fitive,  que  la  Sédition  &  les  dangers  aufquels  cette 
Ville  étolt  expofée ,  ont  donné  lieu  à  l'Arrefl  du  lo.  Avril 
dernier ,  par  lequel  il  a  été  enjoint  à  la  Milice  Bourgeoife  de 
prendre  les  Armes.  L'un  &  l'autre  ajfant  ceffô ,  tant  par  la  pu- 
nition de  plufieurs  Séditieux  ,  que  par  l'arrivée  des  Troupes 
réglées ,  il  cft  naturel  de  ne  pas  fatiguer  davantage  la  Bour- 
geoiiie ,  dont  le  zèle  à  faire  le  Service  Militaire ,  ju^u'à  ce  que 
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le  Parlement  l'ait  licentiéc,  ne  fert  qu'à  prouver  combien  ils 
méritent  Tatention  de  la  Cour,  pour  les  décharger  d'une  char-  'Jf* 
ge  d'autant  plus  grande,  que  la  plupart  fuportent  encore  celle 
du  Logement  des  Gens  de  Guerre  j  pourquoi  requiert  être  or- 
donné ^ue  la  Milice  Bourgeoife  fera  licentiée  :  Vu  auffi  ledit 
Requîfitoire,  &  oiii  le  Raport  du  Sieur  de  S.  Juft ,  Confeiller- 
Gommiflaire  :  Tout  confidéré  ;  L  A  C  O  U  R ,  toutes  les  Cham- 
bres aflemblées ,  a  ordonné  &  ordonne  que  la  Milice  Bour- 
geoife ne  reftcra,  quant  àprefent,  fous  les  Armes,  qu'autant 
qu'il  en  fera  befoin  pour  former  un  Corps-de-Garde ,  qui  fera 
pofté  en  tel  lieu ,  &  en  tel  nombre  qu'il  fera  jugé  convenable 
par  Monfieur  le  Premier  Prefident.  A  Roîien  en  Parlement ,  le 
neuvième  jour  de  Mai  mil  fept  cens  cinquante-deux* 

Par  la  Cour ,  Signé ,  AU  Z  A N  E  T. 


Déclaration  du  Roy  y  qui  autorife  le  Premier  Chirur- 
gien du  Roy  y  à  nommer  fes  Lieutenans  &c  Gréfiers 
dans  les  Communautez  des  Maîtres  Chirurgiens  de 
chacune  Ville  de  nôtre  Roïaume,  6cc. 

Du  3.  Septtmtre  r7  3** 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &Me 
Navarre  :  A  nos  amez  &  féaux  Conleillers ,  les  Gens  te- 
nans  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Roîien ,  Salut.  Par  nô^ 
tre  Edlt  du  mois  de  Septembre  lyij.  Nous  avons  defuni  de& 
Ofices.  de  Chirurgiens- Jurez ,  créez  par  les  Edits  des  mois  de 
Mars  1^91.  &  Février  1^92.  les  Droits,  Fondions,  Préroga- 
tives &;  Emoi umens  dont  joùifibient  ci-devant  les  Lieutenans  fie 
Gréfiers  de  nôtre  Premier  Chirurgien , 'lefquels  Nous  avons 
voulu  être  à  Tavenir  &  à  toujours ,  nommez  &  commis  par 
nôtre  premier  Chirurgien ,  dansi  les  Communautez  des  Makres 
Chirurgiens  de  chacune  Ville  de  nôtre  Roïaume,  où  il  y  avoir 
Archevêché,  Evêché  ,  Parlement,  Chambre  des  Connptes, 
Cour  des  Aides ,  Préfidial ,  Bailliage  ou  Sénéchaudëe  refIorci(^ 
fans  nûëment  en  nos  Cours ,  pour  être  lefdits  Lieutenans  par 
hii  choîiis  dans  le  nombre  de  trois  Maîtres  de  chacune  Com^ 
munaucé ,  dont  les  noms  Se  furnoms  lui  fçroieàt  envdiez  à  cet . 
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■■  éfet  par  les  Echevins  ,  Jurats  ,  Capitouls  ,  Maycurs  ou  autres^ 

Mai.*'   Oficiers  Municipaux  des  Villes  ,  un  mois  après  la  publication 
dudic  Edit  y  &  en  cas  de  vacance  par  mort  ou  autrement,  dans 
un  mois  du  jour  de  la  vacance  i  hute  dequoi  &  ledit  tems 
paffê ,  fcroit  permis  à  nôtredit  premier  Chirurgiea  de  nommer 
tel  Maître  qu'il  aviferoit  bon  être  ;  &  par  le  mime  Edit ,  Nous 
avons  ordonné  que  les  Statuts  dreffcz  par  les  Chirurgiens  de 
.  la  Ville  de  Verfeilles ,  feroient  obfervez  dans  tous  les  lieux  oii 
il  ayr  en  auroit  point ,  qui  eudènt  été  confirmez  par  Lettres 
Patentes  enregiftrées  :  Depuis  ce  t-ems  nôtre  premier  Chirur- 
gien aïant  fait  drefler  un  Corps  de  Statuts  contenant  98  Arti- 
cles ,  Nous  avons  cru  devoir  les  autorifèr  par  nôtre  Déclara- 
tion du  14.  Février  1730.  pour  être  obfervez  dans  toutes  les 
Communautez  des  Chirurgiens^  &  par  tous  les  Chirurgiens 
des  lieux  dans  lefquels  il  n'y  auroit  point  eu  encore  de  Statuts 
revêtus  de  Lettres  Patentes  enregiftrées  j  &  Nous  aurions  en- 
outre  par  l'Article  I.  de  ladite  Déclaration  ,  changé  la  defti- 
nation  Se  réddence  defdits  Lieutenans  &  Gréfîers  ,  en  ordon* 
uant  qulls  feraient  nommez  par  nôtredit  premier  Chirurgien, 
dans  toutes  les  Villes  où  il  fe  trouveroit  alors  fîx  Chirurgiens 
au  moins ,  quoique  la  Jurifdiétion  defdites  Villes  ne  reflortît 
pas  nuëment  en  nos  Cours  ,  fans  qu'il   en  put  être  nommé 
dans  les  autres  Villes  &. Lieux  ,  quoique  la  Jurifdidion  de/Hirs. 
Lieux  fût  dans   le  cas  du  reflïort  immédiat  :  Mais  nôtre  pre- 
mier Chirurgien  Nous  aprefenté  les  difîcultez  que  ce  nouvel 
arrangement  faifoit  naître,  foit  par  les  variations  qui  arrivent 
dkns  Te  nombre  des  Chirurgiens  des  Villes,  foit  par  raport  à  la 
fixation  du  diftriâ:  dès  Lieutenans  &  Gréfîers  qut  fe  trouvoient 
fouvent  dans  les  Lieux  ou  il  n*y  avoit  aucun  Bailliage  ni  Se- 
néchauflee  Roïale ,  pendant  que  dans  ceux  ou  ces  Sièges  font 
établis ,  il   n^y  avoit  quelquefois   ni  Lieutenant  ni   Gréfiers  ;. 
&  c'eft  par  ces  confidérations  qu*il  Nous  a  demandé  qu'en   dé- 
rogeant en  ce  point  à  nôtre  Déclaration  du  14.  Février  1730,. 
il  Nous  plût  de  rétablir  la  difpofîtion  de  nôtre  Edit.  du  mois 
de  Septembre   1723.  qui  en  fixant  pour,  toujours  les  Lieute- 
nans Se  Gréfiers  de  nôtre  premier  Chirurgien  dans  les  Lieux 
où  il  y  auroit  Bailliage ,  Senéchauflée  au  autre  Siège  Roïal , 
reflbrtifiànt  nâëment  en  nos  Cours  ,.  détermineroit   auffi  par 
retendue  de  chaque  Siège  le  diftridk  de  chacun  defdits  Lieu- 
tenans Se  Gréfiers  :  Se  comme  ce  changemeoc^  qui  n'eft  <|u'ua 
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retour  à  rt)rdre  le  plus  naturel ,  Nous  a  paru  le  plus  convena- 
ble à  ?urilité  publitjue,  Nous  avons  ju^é  à  propos  d*expli<juer 
de  nouveau  nos  intentions  fur  cette  matière  :  A  CES  CAUSES, 
&  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  de  l'avis  de  nôtre  Q>nfeil  ,  & 
de  nôtre  fciêncc  &  autorité  Roïale  ,  Nous  avons  dit ,  déclaré 
€c  ordonné ,  &  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre  main  ,  di- 
fons  ,  déclarons  &:  ordonnons ,  Voulons  &  Nous  plaît  ,  que 
conformément  à  nôtre  Edit  du  mois  de  Septembre  1713.  nôtre 
premier  Chirurgien  foit  autorifé  à  nommer  fcs  Lieutenans  & 
Gréfiers  dans  les  Communautez  des  Maîtres  Chirurgiens  de 
chacune  Ville  de  i>ôtre  Hoïaume,  où  il  y  a  Archevêché,  Eve- 
ché,  Parlement,  Chambre  des  Comptes, Cour  des  Aides,  Pré- 
fidial ,  Bailliage  ou  SenéchaufKe  Roïale ,  refïbrtiflàns  nûëment 
en  nos  Cours ,  fans  qu'il  puiile  en  nommer  dans  les  autres 
Villes  &c  lieux  :  Et  feront  lefdits  Liieutenans  choiHs  par  nôtre* 
dit  premier  Chirurgien  dans  le  nombre  de,  trois  Maîtres  de 
chacune  Communauté,  ou  Aggrégez  à  icelle ,  qui  lui  auront 
été  prefentez  par  les  Maire  &  Echevins,  Jurats  &c  Confuls  , 
en  la  forme  prefcrite  par  nôtredit  Edit  du  mois  de  Septembre 
17 z 3.  Seront  auffiles  Gréfiers  par  lui  choifis  entre  les  Chirur- 
giens de  chaque  Communauté,  s'il  s'en  trouve  qui  foient  in- 
telligens  dans  les  Afaires  j  fînon  ,  il  poura  être  par  nôtr«  pre- 
mier Chirurgien ,  nommé  &  choifi  telle  autre  perfbnne  de  Pro- 
fefEon  honnête  ,  de  bonne  vie  &  mœurs ,  &  d'une  capacité  fu- 
fifante,  ainfî  qu'il  eft  ordonné  par  l'Article  III.  des  Statuts  de 
1730.  lefquels  Lieutenans  &  Gréfiers,  conformément  à  l'Arti- 
cle IL  de  ladite  Déclaration  du  14.  Février  1730.  ne  feront 
tenus  de  prêter  ferment  pour  raifon  de  leurfdites  fonctions  , 
qu'entre. les  mains  de  nôtredit  premier  Chirurgien,  en  la  ma- 
nière acoutumée^  ou  en  cas  d'aofence,  entre  les  mains  du  plus 
ancien  Prevoft  en  charge  ,  ou  Doïen  de  la  Communauté, 
qui  feront  commis  à  cet  éfet  par  nôtredit  premier  Chirur-r 
gien  :  Voulons  au  furplus ,  à  la  réferve  des  difpofitions  auf- 
quelles  il  a  été  déroge  par  ces  Prefentes  ,  que  les  Statuts 
atachez  fous  le  Contrefcel  de  nôtre  Déclaration  du  24,  Fé- 
vrier 1730.  foient  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur,  dans 
toutes  les  Communautez  de  Chirurgiens  ,  &  par  tous  les  Chi- 
rurgiens des  Villes  ,  Bourgs  &  Lieux  dans  lefquels  il  n'y  a  point 
de  Statuts  particuliers  ,  revêtus  de  nos  Lettres  Patentes  enre- 
giftrées  dans  nos  Cours  de  Parlement.  SI  VOUS  MANDONS 
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.  &  enjoignons  que  ces  Prefentes  vous  aïez  à  faire  lire^  publier 
•  '&  regiftrer ,  &  le  contenu  en  icelles  garder  ,  obferver  &  exé- 
cuter félon  leur  forme  &  teneur  :  Car  tel  eib  nôtre  plaifir. 
£n  témoin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cejQii- 
tes  Prefentes.  D on n e' e  à  Verfailles  le  troisième  jour  de  Se- 
ptembre, Tan  de  grâce  mil  fept  cens  trente-fîx  ;  &  de  nôtre 
Régne  le  vingt-deuxième.  Par  le  Roy.  Signé  >  Phelyp£aux« 
£t  fcellée  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Nar 
varre  :  Â  nos  amez  &  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans^ 
nôtre  Cour  de  Parlement  de  Normandie  à  Rouen  ^  &  à  tous 
autres  nos  Ofîciers  ou  Jufticiers  qu'il  apartkndra  y  Salut. 
Nous  avons  le  3.  Septembre  173(1.  donné  une  Déclaration^ 
portant  que  nôtre  premier  Chirurgien  feroit  aucorifé  à  nommer 
£cs  Lieutenans  &  Gréfîers  dans  les  Conununautez  des  Maîtres 
Chirurgiens  des  Villes  du  Roïaume  y  en  conformité  de  YEiit 
du  moi^  de  Septembre  1713.  ibns  qu'il  ibit  befoin  du  nombre 
de  fix  Maîtres  Chirurgiens  dans  ces  Communautez  t  Mais  la* 
dite  Déclaration  n'aïant  point  été  enregiârrée  dans  Tannée  derfk 
date,  &  voulant  néanmoins  qu'elle  ait  fà  pkine  &  entière  ené^ 
cution.  A  CES  CAUSES,  Nous  vous  mandais  &  en/oi- 
gnons par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre  main ,  que  vous  aïez 
à  procéder  à  Tenregiftrement  de  ladite  Déclaration  du  3.  Se* 
ptembre  17  j^»  ci-atachée  fous  le  Contreicel  de  nôtre  Chan« 
cellerie,  enforte  qu'elle  puifle  être  exécutée  felon  fà  forme  Se 
teneur  ,  nonobflant  la  furannation  dlcelle  ,  que  Nous  enten- 
dons ne  pouvoir  être  objeâée  1  Car  tel  efl  nôtre  plaifîr. 
Donne  £S  à  Marly  le  huitiéme> jour  du  mois  de  Mai  ,  fan  de 
grâce  mil  fept  cens  cinquante-deux  ;  &  de  nôtre  Régne  le  trente- 
fcptiéme.  Signé,  LOUIS^  Et  plus  bas  i  Par  le  Roy,  Phb  l  y* 
1 E  A  u  X.   Et  fcellée; 

Lie  y  publiée  &  regifire'e  Ugrândt  ^udiepct  de  U  Cûurjténte.  A  Raiien  eoe 
Târlement ,  le,  u?.  fuiUet  17s 2.  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

Nota.  Quoique  la  Dcctaration  cii-deffus  &  celle  qui  fuit  ,  ne  foient 
pas  mifes  fuivânt  les  années  de  leur  date,  on  a  cru  les  devoir  placer 
ki ,  fuivant  les  Lettres  Patentes  de  leur  enregiftrement. 

\  Déclaradon 
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Déclaration  du  Roy ,  portant  Règlement  pour  l'aggré- 

fation  des  Maîtres  en  Chirurgie  dans  les  Villes  du 
loïaume. 

D»  fi.  Dicemht  ifs»* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Nît- 
varre  :  A  nos  amez  &  féaux  Confeillers  \ti  Gens  tenan» 
nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien  ,  S  a  lut.  Nous  étant  fait 
reprefenter  les  Ordonnances,  Edits  &  Déclarations  concernant 
la  Chirurgie,  &  notamment  \^i  Statuts  donnez  en  1730.  &  la 
Déclaration  du  14.  Février  de  ladite  année  ^  pour  \ts  Chirur- 
giens des  Provinces  de  nôtre  Roîaume ,.  enregiftrez  en  nôtre 
Cour  de  Parlement  le  13.  Aouft  173  u  dont  un  des  princi- 
paux objets  a  été  que, cet  Art  n*y  pût  être  exercé  que  par  ceux 
qui  en  feroient  jugez  capables  dans  \^s  £xamens  prefcrits  à  cet 
éfet  :  Nous  avons  été  informez  qu^il  s'eft  glilfê  des  abus  confidé^ 
Tables  dans  l'exécution  de  cesStatuts,  par  la  facilité  que  \ti  AC 
pirans  à  l'Art  &  Science  de  la  Chirurgie  ,  trouvent  à  fè  feirê 
recevoir  Maîtres  dans  les  Communautez  peu  nombreufes  de» 
petites  Villes  ,  fans  Brevet  d'Aprentiflàge  en  forme  y  &  même 
îàns  aucuns  examens  ou  preuves  fufifanres  ,  fous  la  promefle 
qu'ils  font  de  ne  point  fixer  leur  réfidence  dans  Icfdites  Nï\\t%  v 
Nous  avons  été  d'ailleurs  inftruits  du  mauvais  uïàge  que  Yout 
a  feit  de  la  difpofîtion  des  Articles  LXVIII.  &  LXIX.  des- 
Statuts  de  1730»  au  fujet  de  l'aggrégation  d'une  Communauté 
de  Chirurgien  dans  une  autre  Communauté,  en  ce  que  ceux 
qui  ont  été  reçus  Maîtres  dans  une  Communauté  peu  nom- 
breufe,  &  fouvent  fans  obfbrver  ce  qui  cil  prefcrit  par  \^i  Sta- 
tuts ,.  trouvent  le  moïen  de  fè  faire  aggréger  à  des  Commu- 
nautez plus  confîdérables ,  fur  le  feul  fondement  d'une  réce- 
ption &  d'une  aggrég;ation  également  vicieufe  ,  &  même  fan* 
jraporter  aucuns  Certificats  des  Ofîciers  des  Lieux,  oii  ils  ont 
jréfidéj  enforte  que  des  Maîtres  qui  ,  par  leur  incapacité  &  fou- 
vent  oar  une  conduite  peu  régulière  y  ont  perdu  la  confiance 
«créftimedu  Public  dans  une  petite  Ville,  trouvent  le  moïen 
.d.;exerc€r  l'Art  de  la  Chirurgie  dans  une  Ville  fouvent  plu» 
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considérable  »  au  préjudice  du  Public  &  du  véritable  objet  des 
Statuts  de  Tannée  1 7  jo.  dont  le  motif  a  été  de  fevorifer  le 
progrès  de  la  Chirurgie ,  par  la  faculté  acordée  à  des  Maîtres 
qui  y  aïant  fervi  le  Public  avec  aprobation  pendant  nn  rems 
cenfidécable  dans  le  lieu  où  ils  auroient  été  reçus .,  deiireraienc 
pour  fe  perfeâionner  dans  leur  Profeffion  ,  de  paflèr  dans  .des 
•Communautez  plus  célèbres  ^  oii  ils  feroient  admis  en  moins 
de  tems  &  avec  moins  de  fnis ,  en  confidération  de  leur  pre- 
mier examen  y  &  des  droits  qu'ils  auroient  païez  lors  de  leur 
première  réception  :  Que  c'étoit  dans  cet  eiprit  que  par  l'Arti- 
cle XXVII.  des  Statuts  des  Maîtres  en  Chirurgie  de  Paris  de 
Tannée  1^99.  il  avoir  été  ordonné  que  les  Maîtres  qui  feroienc 
établis  dans  les  principales  Villes  des  Provinces ,  ne  pouroient 
(é  faire  aggréger  aux  Maîtres  en  Chirurgie  de  ia  Capitale  de 
nôtre  Roïaume ,  qu'en  juftifiant  préalablement  qu'ils  auroient 
exercé  la  Profeffion  pendant  vingt  ans  &  avec  réputation  ^  <Lstns 
le  lieu  de  leur  réception  %  que  c'eft  auflr  dans  ce  même  eiprit 
que^Nous  avons  crû  devoir  emploïer  nôtre  autorité  pour  pré- 
venir i  Tavenir  des  abus  fi  préjudiciables  au  bien  public.  A 
CES  CAUSES ,  de  Tavis  de  nôtre  Confeil ,  Nous  avons  or- 
donné ,  &  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre  main  ^  ordon- 
nons ,*  Voulons  de  Nous  plaît,  ce  qui  fuir. 

ARTICLE    -PREMIER. 

Qu'en.  «Kécution  des  Titres  V.  VL  &  VIL  des  Statuts  de 
Tannée  ^yjo.  pour  les  Chirurgiens  des  Provinces,  au  fujet  des 
réceptions  des  Afpirans  à  la  Maîtrife  en  Chirurgie  ,  aucuns  de 
ceux  qui  aspireront  à  être  reçus  Maîtres  ,  ne  poutont  y  être 
admis  qu'après  avoir  fatisfait  exaâement  à  toutes  les  condi- 
tions, fubi  t9us  les  examens  Se  fait  tous  les  aâ:es  probatoires 
prefcrits  par'lçfdits  Statuts  j  fçavoir ,  par  le  Titre  V.  pour  la 
réception  des  Afpirans  ,  qui  fe  deftineront  à  exercer  l*Art  de 
la  Chirurgie  dans  les  Villes  où  il  y  a  une  Communauté  de 
Chirurgiens  établie  j  &  par  le  Titre  VIL  defdits  Statuts ,  pour 
la  réception  de  ceux  qui  ne  veulent  exercer  leur  Profefiîon  que 
dans  les  Villes  où  il  n'y  a  point  de  Communauté ,  ou  dans  les 
Bourgs  ou  Villages  ;  &  la  même  diftin^on  fera  obfervée  à 
l'égard  des  droits  qui  devront  être  aquitez  par  les  uns  ou  par 
les  autres. 

IL  Pour  ^flurer  dayancage  rezécution  defdits  Statuts  ,  voa- 
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tbn$  que  les  Extraits  baptiftéres  des  Âfpirans  &  les  Certificats  ■ 

de  vie  &  mœurs.  Religion  Catholique,  Apoftolique  &  Ro-  '^^-** 
maine  ,  les  Brevets  de  leur  Aprentiuage  ,  &  leurs  cnregiftre- 
mens  y  les  Ateftations  des  Adminiftrateurs  des  Hôpitaux  où  ils 
auroientfervi,  ou  des  Chirurgiens  Majors  de  nos  Armées,  dans 
lefquelles  ifj?  auroient  exercé  leur  Profeffion  pendant  le  tems 
réglé  par  lefdits  Statuts ,  &  la  légalifation  defdites  Ateftations  j. 
cnfemole  le  nombre  &  la  qualité  des  examens  par  eux  fubis, 
DU  autres  aâes  probatoires  ,  foient  vifez  ,  tant  dans  le  Regiftre; 
dznsVzéke  de  réception  à  la  Maîtrife,  fera  infcrit ,.  que  dans 
lès  Lettres  de  Maîtrife  qui  leur  feront  expédiées; 

I-n.  Ledit  aâ:e  de  réception  à  la.  Maîtrife  ,  tant  pour  les  Vil-  - 
les  oh  il  y  a  Communauté  ,  que  pour  celles  où  il  n*y  en  a 
point ,  enfemble  pour  les  Bourgs  &  Villages ,  fera  figné-,  tant 
par  Te  Lieutenant  du  premier  Chirurgien  &  les  Prévôts ,  que 
par  tous  les  Maîtres  prefens  à  la  réception  ,  fuivant  TArticlc 
LIX.  des  Statuts  de  1710.  dont  fera  fait  mention  dans  les  Let?- 
très  de  Maîtrife.. 

IV.  LadifpoCtion  dès  deux  précédens  Articles  fJraoBfervée^. 
à  peine  de  faux  ,  à  l*éfet  dequoi  le  Procès  fera  fait  &  parfait 
par  les  Juges  Roïaux  des' lieux^  à  ceux  qui  auroient  fignéle^- 
àit  zCt&de  réception  ,  fans  qull  leur  fbit  aparu  dcfditès  Pié^ 
ces  &  dèfdits  examens  Se  zStes  probatoires. 

V.  Interprétant ,  en  tant  que  de  befoin ,  les  Articles  LXVIIL 
&  LXIX.  des  Statuts^  de  rânnéê  1730.  ordonnons  que  les  Chi- 
rurgiens qui  ont  été  ci-dèvant  reçus  Maîtres  en  conformité  àeO- 
dits  Statuts,  ou  qui  le  feront* à  ravenîr fuivant  ces  Prefcntesv. 
foit  en^ vertu  du  Titre  V,  defdits  Statuts,  foit  en  vertu  de  TAr- 
ticIcLXVL  aiànt  droit  d'exercer  leur  Profeffion^dâns  les  Villes;. 
ne  pouront  prétendre  aucun  droit  d'aggrégation  dans  les^autres 
Villes,  raêmedànycelles  où  il  n'y  auroit  point  dé  Communauté 
ni  de  Lieutenant  dû  preipier  Ghirurgien^,  qir*après  avoir  exercé  * 
là  Chirurgie  pendant  dix  ans  dans  les  Villes- où  ils  exercent* 

VL  Né  poura  Pàggrégation  êtreacordée  qu*à  ceux  qui ,  ou- 
tre leurs  Lettres  de  Maîtrife  ,  raporteront  des  Certificats  ea* 
bonne  forme,  donnez  par  les  Lieutenans  de-nôtre  premier  Chî^ 
rurgien,  les  Prévôts  ou  autres  Oficiers  de  la  Communauté  de 
là  Ville  oii  ils  auront  été  reçfis  &  exercé;  comme  anffi  par  Ife 
lieutenant  Général  &  nôtre  Procureur  an  Bailliage,  Sené^- 
cdbkauflfée  ,   ou^  Juge  des^  cas  Rotaux  de  làdîtc  Viflej  lefqueb^ 
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Certificats  porteront  qu'ils  ont  pratiqué  I*Art  de  Chimr^c  avec 
honneur  &  capacité  pendant  le  tems  y  dans  les  lieux  ci-deflus 
marquez ,  au  xnoïen  dcquoi  ils  pouront  être  admis  à  Taggré- 
gation  par  les  Lieutenans  du  premier  Chirurgien  ,  &  par  les 
Prerots  &C  Afaitres  defdites  Communautez  feulement  y  après 
avoir  fubi  un  feul  examen  de  trois  heures,  ainfi  qu'il  tfk  por- 
té audit  Article  LXIX.  des  Statuts  de  1730.  &  en  païant  pour 
ladite  aggrégation  le  tiers  des  droits  fixez  pour  les  réceptions 
ordinaires ,  &:  fera  ledit  Aâe  d'aggrégation  infcrit  fur  le  Re- 
giftre  y  dans  lequel ,  ainiî  que  dans  l'expédition  qui  en  fera  dé* 
livrée  au  Maître ,  feront  vifez  les  mêmes  Aâes  qui  l'auront  été 
dans  les  Lettres  de  Maitrife,  enfemblè  les  Certificats  portez  par 
le  prefent  Article, 

VIL  Les  Chirurgiens  qui  n'auront  été  reçus  que  pour  exer- 
eer  leur  Art  dans  les  Bourgs  ou  Villages ,  ne  pouront  être  ad- 
mis à  aucune  aggrégation  }  mais  feroQt  .tenus,  s'ils  veulent 
exercer  dans  les  V  illes  ,  de  fubir  tous  les  examens ,  &  de  fa- 
tisfaire  à  toutes  les  conditions  prefcrites  par  le  Titre  V.  des 
Statuts  de  17)0.  ou  par  l'Article  LXVL  chacun  en  ce  qui  les 
concerne  j  à  la  charge  néanmoins  que  fur  les  frais  de  leur 
nouvelle  réception ,  il  leur  fera  tenu  compte  des  fommes  qu'ils 
auront  païées  pour  la  première,  quand  bien  même  ils  auroient 
été  reçus  dans  une  Communauté  diférente. 

VIII.  Toutes  les  difpofitions  ci-deffus  feront  exécutées  félon 
leur  forme  Se  teneur,  à  peine  de  nullité,  tant  des  réceptions 
que  des  aggrégations  ,  &  d  interdiction  contre  les  Oficiers  des 
Corps  &c  Communautez  qui  y  contreviendront,  même  de  pri- 
vation de  la  Maîtrife ,  ou  autre  plus  grande  punition  s'il  y  échet , 
&  pareillement  fous  la  peine  de  ùlux  ,  mivant  l'Article  IV. 
ci-deflTus. 

IX.  Et  pour  en  aflurer  d'autant  plus  l'exécution  ,  voulons 
Se  ordonnons  [qu'après  la  réception  à  la  Maîtrife  ,  fbit  pour 
les  Villes  ou  pour  les  Bourgs  &  Villages  ,  &  pareillement 
après  l'aggrégation  ,  le  Maître  ne  puiflè  exercer  dans  aucun 
lieu  ,  qu'après  avoir  fait  préalablement  enregiftrer  fes' Let- 
tres de  Maîtrife  5  &  en  cas  d'aggrégation  ,  fes  Lettres  de  Maî- 
trife ic  d'aggrégation  y  au  Gréfe  du  Bailliage  ,  SenéchauiFée 
Roïale  ,  ou  Juçe  des  cas  Roïaux  dudit  lieu  $  &  ce  ,  en  vertu 
d*Ordonnance  du  Juge ,  &  fur  les  Conclufîons  de  nôtre  Pro^ 
cureur,  dans  lefquefies  feront  mifes  les  Pièces  mentionnées 
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cfirrArriclcJL  de  la  pre&ntc  DécUratiaa  \  enfemble  en  cas 
4*âggrégaticn  les  Certificats  énoncée  dans  TAmclc  VI.  ce  qui     J^yi. 
fera  fait  fans  aucuns  frais  ;  Enjoignons  à  nos  Procureurs ,  en  cas       ^^ 
de  contravention,  de  pourfuivre  \ts  Contrevenans  conformé-: 
ment  aux  Articles  VII.  &  VIII.  ci-defFus ,  &  d'en  donner  avis 
ïnc^V^mment  à  nos  Procureurs  Généraux. 

X.  Ordonnons  que  \ts  conbcftations  civiles  qui.pouront  naî- 
tre fur  Texécution  des  Prefentes  ,  feront  portées  en  première 
mftance  devant  les  Juges  de  Police  des  Lieux ,  &  par  apel  dans 
nos  Cours  qui  en  devront  connoxtre  ;  le  tout ,  fans  préjudice 
de  renregiftrement  porté  par  l'Article  pn^pédent ,  au  Gréfe  da 
Bailliage ,  Senéchauflee  Roïale ,  ou  Juge  des  cas  Roïaux  &  des 
acufations  ,  fi  aucunes  y  a  »  qui  feront  portées  dans  lefdites 
Jurifdi6bons$  comme  auflî  fans  préjudice  des  droits  de  nôtre 
premier  Chirurgien ,  de  fes  Lieutenans  &  Gréfiers ,  portez  par 
nôtre  Edit  du  mois  de  Septembre  1713.  &  par  les  Déclara- 
dons  des  14.  Février  1730.  &  3.  Septembre  1736.  lefquélles 
feront  exécutées ,  &  les  conteftations  à  ce  fu  jet  portées  en  la 
Grand*  Chambre  de  nôtre  Parlement  à  Paris  ,  conformément 
à  la  Déclaration  du  15.  Aouft  Î715.  SI  VOUS  MANDONS 
&  enjoignons  que  cefdites  Prefentes  vous  aïez  àfaire  regiftrer, 
&  le  contenu  en  icelles  exécuter  ôc  faire  exécuter  félon  leur 
ibrme  &  teneur ,  nonobftanttoutce  qui  pouroit  être  à  ce  con- 
traire :  Car  tel  efl:  nôtre  plaifir.  Donne'e  à  Verfailles  le 
trenteruniéme  jour  de  Décembre  ^  Tan  de  grâce  mil  fept  ceni 
cinquante  ;  &  de  nôtre  Régne  le  trente-fixiéme.  Par  le  Roy^ 
Signé  ,  Pheltpeaux.  Et  fcellée  d'un  grand  Sceau  de  cire 
jaune»  > 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Ro^  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  nos  amez  &  féaux  Confeillers  les  Gens  tenani 
nôtre.  Cour  de  Parlement  de  Normandie  à  Rouen ,  &  à  tou^ 
'  autr^  nos  Oficiers  ou  Jufticiers  qu*il  apartiendra ,  S  a  l  u  t. 
Nous  avons  le  31.  Décembre  î75c^.  donné  une  Déclaration, 
portant  Règlement  pour  Taggrégation  des  Maîtres  en  Chirur- 
gie dahs  les  Villes  du  Roïaume  :  Mais  nViant  pas.  été  enre- 
giftréedans  Tannée  de  fa  date ,  &  voulant  néanmoins  qu-elle 
ait  fa  pleine  &  entière  exécution.  A  CES  CAUSES  i 
Nous  vous  mandons  &  enjoignons  par  cesf  Prefentes  fignées 
de  nôtre  màiiî  ^  que  vous  ,aïez  à  procéder^  à  Tei^egiftrement 
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ladke  Déclaration  dvt  $t,  Dëcembtiè  i  7  y  o.  ci-auchiJc  Coas 
le  Concrefcel  de  nôtre  Chancellerie  ,  enforte  au'elle  puiflè 
être  exécutée  félon  ifa  forme  &  teneur,  nonobfknt  k  furan> 
nation  dUcelle  ,  que  Nous  n'entendons  ne  pouvoir  être  ebje« 
dée  :  Car  tel  eft  nôtre  plaifîr.  Donne  e«  à  Mirly  le  hui- 
tième jour  du  mois  de  Mai  ,  l'an  de  grâce  mil  iept  cens  cin* 
2uante-deux  j  &  dfe  nôtre  Régne  le  trente-fepdéme.  Signé , 
.ouïs.  Et  plus  bas  t  Pat  leR.oy.,  Phelypeaux»  Et 
£:ellée« 

Lie,  publiée  &  regifire'e  là  gnutdt  ^uiitnce  dé  là  Cour fêÀme.A  Rouen  en 
fàrlemeut  >  le  17-  fmiUet  i%i.  Signé  ,  A  U  Z' A  N  E  T. 

Arreft  de  la  Cour  de  Parlement,  qui  fait  défenfes  aux 
Boulangers  dé,  vendtc  ie  Pain  fans  qu  il  foit.  pefé  ^ 
quoiqu ilsn^en  foienc  point  requis  par  les  Acheteurs^ 
fous  peines  de  confifcacion  au  profit,  des  Pauvres.^ 
&:  de  cent  livres  d'amende,.. 

Bu  m  Mdi  17 f^^ 

SUR  le  Requifîcoire  prefenté  par  le  Procureur  Gënéraldik 
Roy  s  expoucif ,  que  la  manutention  de  la  Polke  fait  une 
portion  eflentielle  du  bon  ordre ,  fans  laquelle  on  ne  peut  r^ 
pondre  de  la  fureté  &:  de.  la  tranquilité  publique  :.  Mais  que 
des.  difé rentes  branches  que  cette  manutention  embrafle^il  en 
eft  peu  de  plus  confidérableque  Pexaâitude  à  tenir  les  Audie» 
ces  particulièrement  fixées  pour  l'expédition  àç:^  afaires  de  Po- 
lice, &  le  foin  de  Texécution  des  Arrêts^^que  la  Cour  a;  ren- 
dus pour  fixer  le  prix  du  Pain-,  relativement  à  celui  du  lBx<^ 
ment,  en  arrêtant  en  même- tem&  les  abus  des  Boulangers,  £c 
les.  forçant  à  liv«r  le  Pain  au  poids  ,.&  non  à  la  m^arque  :  c*eft 
fur  ces  deux  objets  qu'il  eft-obligé  de  recourir  aujourd'hui  à 
l'autorité  de: la. Cour  ,  pour  contraindre  les  Boulangers  à  exé* 
Ciiter  ce  qu'elle  leut^  a^  prefcrit  par  les  Arrêts*  des  1^3.  Janvier 
171  y.  &  1 1.  Novembre  1740.  &  les  Oficiers  de  Police  du  Bail^ 
liage  de;B.oiîen  ,  à  procurer >  ali  Public  le  fbulagement  qu'il  a 
lieik  d'en  atendre ,.  lorfq^'ils  çeâeront  de  fe  relaqher  ,  comme 
iUbt  ont  fait  par  le.  paile  ,^  de  la.  rigueur;  defdits  BLéglemenr^,^ 
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ie  l'dbVipLtiùn  d'affifter  cxadement  aux  Audiences  de  "Police^ 
qui  doivent  être  tenues  deux  fois  la  femaiiie  ^  pourquoi  requé- 
foit  être  fur  ce  pourvu  :!  L  A  COUR,  faifant  droit  fur  ledit 
Requifitoire  ,  a  ordonné  ,  conformément  aux  Arrêts  des  31. 
Janvier  17x^5.  &  a ^.  -Novembre  1740.  ^ue  la  fixation  du  prix 
du  Pain ,  relativement  au  prix  de  la  Mine  de  Bled  ,  fera  Uite 
par  le  Lieutenant  Général  de  Police,  toutes  les  fois  que  le  prix 
de  la  Mine  de  Bled  variera  de  trente  fols  ,  foit  d'augmentation 
Qu  de  diminution.  A  fait  Sc  fait  défenfes  aux  Boulangers  de 
la  Ville  y  des  Fauxbourss  &  des  Franches -Aires,  de  vendre 
leur  Pain  à  la  marque;  Z  eux  enjoint  de>le  vendre  au  poids  , 
de  quelqu'efpéce  qu'il  foit ,  fous  peine  de  cent  livres  d'aumo^ 
ne  ,  aplicabl^  par  moitié  aux  deux  Hôpitaux  de  cette  Ville  » 
&  fous  les  autres  peines  fpécifiées  aufdits  Arrêts,  pour  la  réci- 
dive y  fans  que  ladite  Aumône  puifle  être  modérée  ni  réputée 
comminatoire.  Sera  ladite  peine  déclarée  encourue  par  les  Bou- 
langers qui  auront  livré  leur  Pain  fans  Tavoir  pefé  ,  quand  mè^ 
me  ils  n'en  anroientpa?  été  requis^  dans  le  cas  où  le  Pain  qu'ils 
auront  livré  aux  Particuliers  ,  fe  troiiveroit ,  après  la   livrai- 
son y  n'être  pas  du  poids  qu'il  doit  ^rvoir  ^  à  i'éfet  dequoi  y 
cnioint  aufdits  Boulangers  de  mettre  fur  leur  Pain  une  marque 
diftinâive  du  Boulanger  qui  l'aura  fait  y  à  peine  de  confiica- 
tion  Ôcde  cent  livres  d'aumône  ^  aplicable  comme  ci-dcflus. 
Enjoint  aux  Commiflaires  de  Police  de  faire  trois  ViHtes  par 
femaine  chez  les  Boulangers  ,  dans  les  diférens  Quartiers  qui 
leur  feront  indiquez  par  le  Lieutenant  Général  de  Police ,  ôc 
de  lui  remettre  dans  les  vingt-quatre  iieures ,  après  chaque  Vir 
fite,  les  Procès  verbaux  qu'ils  auront  dreflèz  ,  fous  peine  d*in- 
xerdiâion^:  Ordonne  que  les  Audiences  de  Police  feront  tenues 
-exaâement  deux  fois  au  moins  chaque  femaine,  &commcnce- 
j-ont  ;  fçavoir^  k  Mardi  à  trois  heures  après  midi ,  &  le  Samedi  à 
neuf  heures  du  matin  y  même  les  jours  de  Fêtes  de  Palais  y  dans 
lefquels  les  Juges  de  Police  font  autorifez,  en  tant  que  bcfoia 
feroit,  à  juger  définitivement,  &  donner  .des  défauts  comme 
xians  les  jours  de  Jurifdiâion  ordinaires.   Lorfqu'il  £c  rencon- 
trera quelque  Fête  d'obligation  aux  jours  ci-Klefrus  marquez 
pour  les  Audiences  de  Police,  elles  feront  renvoïées  de  droit; 
fçavoir,  celle  du  Mardi  au  Mercredi,  trois  heures  après  midi; 
&.celle  du  Samedi  au  Lundi  fuivant.   Sera  au  furplus  l'Av- 
xdk  de  la  Cour  du  18.  Mars  i74it  içndu  en  conformité  de 


Digitized  by 


Google 


fgo        EDITS   ET  REGLEMENS, 

■  ■  ■  la  Déclaration  du  Roy  du  6.  Âouft  1701.  exécuté  jfeloû  (k 
*7  r  »•  forme  &:  teneur  j  &  au  cas  d'inexécution  d'icelui,  ou  d'inexac- 
titude des  deux  Confeillers  qui  feront  nommez  pour  aflîfter 
aux  Jugemens  de  Police  y  eiib  enjoint  au  Lieutenant  Général 
de  Police  &  au  Subftitut  du  Procureur  Général  du  Roy  ,  de. 
Ten  informer  fur  le  champ,  pour,  fur  fes  repre(entatians ,  être 
ordonné  &  ftatué  par  la  Cour,  aind  qu'il  apartiendra  :  Et  fera 
le  prefent  Arreft  lu ,  publié ,  afiché  &;  envoie  au  SubAitut  du. 
Procureur  Général  y  au  Siège  de  la  Police  de  Rouen  ,  pour  y 
être  à  fa  diligence  ,  enregiitré ,  publié  &  exécuté  >  duquel  en* 
regiftrement  il  fera  tenu  de  certifier  la  Cour  dans  quinzaine. 
Fait  Se  arrêté ,  toutes  les  Chambres  afiemblées ,  à  Roiten  en 
Parlement ,  le  dix  -  huitième  jour  de  Mai  mil  fept  cens  cio* 
quante^dcux.  Par  la  Cour ,  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  enjoint  a  tous 
Mendians  valides  &  Etrangers  >  de  Tun  &c  de  l'autre 

.  Sexe  y  de  fortir  de  la  Ville  dans  le  jour ,  &  de  la 
Province  dans  la  huitaine  de  la  publicatioa  du  pre^ 
fent  .Arreft,  &c; 

2)«  > S.  Mai  h? t2* 

SU  R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  ,  par  le  Procureur 
Général  du  Roy ,  que  dans  tous  les  tems  on  a  cherché 
les  moïens  les  plus  éncaces  pous  empêcher  tous  Les  atrour- 
pemensdcs  Mendians ,  obliger  les  Vagabonds  à  fortir  du  Païs^ 
&  rapeller  au  travail  par  la  crainte  des  peines  ,  les  Vali- 
des, qui  par  une  fainéantife  volontaire ,  s*empare  du  Pain  des. 
véritables  Pauvres ,  &  les  privent  à^^  fecours  que  leur  procu^- 
f  oit  la  charité  à^%  Fidel  les. 

La  Déclaration  du  28.  Juillet  1^87.  confirmative  de  cel- 
le du  I  %^  Odobrc  précédent  ,  qui  établiflbit  la  peine  des: 
Galènes  contre  les  Mendians  validée,  prononce  celles  du  Fouet; 
de  la  Marque  6c  du  Banniflement  contre  le^  Femmes  prîfcs 
en  récidives^  &  des  Galères  à  perpétuité  contre  les  Mendians 
"valides  &:  domicilier^  qui  feroient  pris  pour  la  troiiîéme  fois» 
<^u&  les  Arrêts  d&  ce  Parlement  des  i^  Janvier  &  X2^  Mam^ 

1710^ 
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fyxo.  rj.  Juillet  171^.  &  8.  Janvier  17x1.  prononcent  éga- 
fcment  la  peine  des  Galères  contre  les  hommes  ,  &  du  Fouet 
contre  les  femmes.  Ils^ont  été  confirmez  par  rArtîcle  IIL  de  Ja 
Déclaration  du  18,  Juillet  1714.  qui  ordonne  que  ceux  qui 
feront  arrêtez,  fbicnt  punis  pour  la  première  fois,  de  la  peine 
de  la  Prifonj  pour  la  Iccondc ,  de  la  Marque  de  la  Lettre  M  1 
&  pour  la  troifième,  les  hommes  des^  Galères,  les  femmes  da 
Fouet  &  au  Banniflèment. 

Que  jamais  le  renouvellement  &  l'exécution  de  ces  Loix  ne 
£at  plus  nécefiàire  que  dans  la  prefente  année  ,.011,  fous  pré- 
texte  de  la  cherté  cies  Grains  ,  les  atroupemens  des  Pauvres ,, 
profcrits  (bus  la  même  peine  des  Galères  ,  par  TArreft  de  ce 
Parlement  du  10.  Novembre  17 19^  font  devenus  fi  communs^ 
notamment  dans  le  Païs  de  Caux  ,  qu'on  les  voit  arriv^er  en 
grand  nombre  chez  les  Laboureurs,  &  exiger,,  avec  arrogance^, 
quelquefois  par  menaces  ,  un*  afile  pour  coucher ,  &  des  Vi^ 
vres  qu'ils  ne  dévroient  fe  promettre^ue  de  Thumilitè  de  leurs 
Prières ,  de  la  bonté  de  ceux  aufqueJs  ils  s'adrefifent  ,,  6c  des» 
marques  certaines  de  leufrsimpuiflànces  pour  le  travaih 

Que  d'ailleurs  leur  libertinage  èfrené-,  &  les  crimes  odieux: 
que  ces  atroupemens  ont  ocafionnez  ,  ne  font  que  trop  prou« 
vez  par  les  diferentes  menaces  de  brûler ,  portées  dans'  des  Bil** 
lets,  qui  ont  donné  lieu  à  des  inftruâions  extraordinaires  9. 
dans  plufieurs  Sièges  du  Refilbrt  de  ce  Parlement^  &  par  la 
peine  de  mort  &  dû  feu  qu'il  a  été  obligé  de  prononcer  con- 
tre plufieors  .Mendians  ,.  arrêtez  prefque  à  la  clameur  publi- 
que, &  qui  ne  s'étoient  donnez  pour  ainfi  dire  aucunes  peines- 
pour  cacher  les  abominations  qu'ils  commettoient. 

Le  principe  de  tous  ces^  forfaits  &  le  premier  degré  qui  y 
conduit,  eftla  fitinéantife  &C  la  vie  errante  Se  vagabonde  des 
Mendians  valides,  que  la  fevérité,  contreceuxqpi  s'en  rendent 
coupables ,  diminuera  le  nombre  des . Crimes ;.  &  pcut^tre  par 
Pimpreffion  de  la  crainte,. ou  par  des  correftions  figes  &  an- 
ciennement établies  ,  rendront  des  Ouvriers  à  TEtat,  &  des 
membres  utiles  à  la  Patrie  j  que  du  moins  elle  aflîirera  aux  vérita* 
blés  Pauvres ,  la  jouidànce ,  fans  partage ,  des  fecours  qu'ils^  ont 
lieu  d'efpérer:  dan^  un  .Roïaume  q«u  sfefl  toujours  diftlnguè 
psar  i'huihianité'&  la  douceur  des  mœurs  ,  &  par  h  prôfemon 
éer  la  feule  ReU^ion  qui  admet  là  charité  ,  pour  le  premier  Se 
le  pTuS'Çtand:  Commandement  ^  pourquoi  reqiiiert  le  Procureur 
Général  être  fur  ce j^ourvâ.  B  b  b  h 
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vu  le  fufditRequHîtoirCv&:  oOi  le  Rajport  dii  Sieur  dc$. 
Juft     Confciller-Commiflàire  :  Tout  conndéré  ; 
ARTICLE    PREMIER. 

LA  C O  U R  >  toutes  les  Chjunbres  aflèmbiécs  ,  a  €0|QÎnc 
à  tous  Mendians  valides  àc  Etrangers^  de  i'un  Se  âe  f autre  Sexe, 
de  fortir  de  la  Ville  dans  le  jour  ^  &  de  la  Pcovioce  datis  la 
Jxuitaine  de  la  publication  du  pcefent  Arreft  ^  à  peine  des  Ga- 
lères perpétuelles  contre  les  Vagabonds  &  Gens  uns  zwea  :  Et 
contre  les  Femmes  d'être  marquées  de  la  Lettre  M.  d*être  pu- 
nies du  FoueH  &  du  Banniflèment  perpétuel  liors  le  R6taume« 

II.  A  pareillement  enjoint  aux  Mendians  ^  de  l^un  fie  de 
l'autre  Sexe  ,  originaires  Se  domiciliez  de  la  Province  ,  de  fc 
retirer  dans  pareil  délai  de  huitaine  ^  dans  la  Paroi0è  de  leur 
origine  ou  de  leur  domicile,  fi  aucuns  ils  ont  ^  iâns  qu'il  leur 
foit  permis  de  mendier  (Uns  aucune  autre  ^  fous  peine  ,  pour 
la  première  fois  ,  d'être  marauez  de  la  Lettre  M  ^  &L  pour  la 
féconde ,  de  cinq  ans  de  Galères  contre  les  hommes  $  du  Fouet 
ic  du  Banniûèment ,  pendant  pareil  tems  contre  les  femmes } 
te  d'être  marquées  une  fois  de  ladite  Lettre  M. 

III.  Ordonne  que  chacun  defdits  Pauvres  validés  feront  te* 
nus  y  en  arrivant  dans  la  Paroiâê  de  leur  origine  ou  de  leurs 
domiciles  ^  de  fe  faire  infcrire  chez  le  Cuté  ôc  le  Syndic  de 
ladite  Paroifle,  comme  Pauvres  &:  cherchant  du  Travail^  leC- 

Îiuels  Curez  de  Syndics  tiendront  un  Etat  exaâ:  de  ceux  qui  fe 
eront  ainfi  fait  infcrire ,  tant  pour  leur  procurer  une  part  dans 
les  Aumônes ,  que  pour  pouvoir  les  indiquer  à  ceux  qui  auront 
befoin  d*Ouvriers- 

IV.  Que  ceux  qui  auront  été  infcrits,  feront  tenus  d^'aller 
travailler  chez  les  Particuliers  qui  les  demanderont ,  fans  pou- 
voir refufer  la  Perfonne  ni  le  iravail  pour  lequel  ils  auront 
été  demandez,  à  peine  de  Prifbn  pour  la  première  Àisi  d'être 
marquez  de  la  Lettre  M.  pour  la  leconde  ^  &  pour  la  troifié^ 
me  y  des  Galères  pour  trois  ans  contre  les  Hommes  ;  du  Foiiet 
te  du  Banniflèment,  pour  pareil  tems,  contre  les  Femmes. 

V.  Que  les  Particuliers  qui  demanderont  lefdits  Pauvres  » 

}>our  travailler ,  feront  obligez  de  meta:^  aux  mains  du  Sindic, 
eur  foumif&on  de  les  loger  &  nourir,  oude  les  païer  iuivant  le 
prix  ufité  dans  ladite  Paroifle.  Fait  défenfes  aufdits  Pauvres  de 

Îjuiter  avant  le  t' Janvier  de  Taônée  fuivante^^Ies  Perfonncs  qui 
e  feront  chargées  de  les  loger  U  xioarir ,  de  kur  fonnàx  du  Tra- 
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nSL  yû€c  n*efl:  de  leur  confentetnent  i  ou  que  lefdites  Perfora 
nés  ne  les  renvoient ,  oa  dans  le  tcms  de  la  MoifTon ,  pendant 
lequel  il  leur  fer*  libre  d'a.Uer  travailler  où  bon  leur  femblcrà, 
à  charge  de  fe  recwlreJe  i  j*  Septembre  chez  les  Perfqnnes  où  ils 
travailloient  avant  l'ouverture  de  la  Moifïbn. 

VI.  Avtdéhiat  d'indication  de  travail  ou  jufqu'à  ce  que  quel- 
qu'un &  fait  chargé  d'eux  ,  il  leur  fera  permis  de  quiter  dans 
la  Paroifle  ^  &  xioQ  ailleurs ,.  ou  de  fe  retirer  chez  leurs  Parens  ^ 
pour  y  travailler  SC  vivre  avec  eux  y  il  aucuns  ils  ont  dans  le  lieu,, 
qui  ne  foient  pas  eux-mêmes  dans  l*état  d'indigence  &  de  mifé-» 
tQ  i  auquel  cas  ils  feront  nouris  des-  Charitez  des  Paroifles  j  6c 
il  elles  n'ëcoient  pas  Tufifantes  y  Se  qu'il  iut  nëceilaire  d'avoir 
recouM  à  une  Cotiiation^  y  il  y  fcta  pourvu  provifbirement 
par  les  Jugps  du  Bailliage  Roïal  le  plus  prochain  ,  fur  la  de*^ 
mande^  du  Seigneur  au  du  Guré ,  de  la^  ParoiHe^,  du  Sindic  8c 
de  quatre  dds^  principaux  HabitanSi 

VIL  Qu^aum^tôt  que  ladite  Cotiiadon  aura  été  ordonnée^, 
les  Subftituts^  du  Procureur  Général  feront  tenus  y  chacun  en^ 
droit  ibi  y  de  lui  envoïer  copie  des  Requêtes  ,  Pièces  &  Mé<- 
lïioires  iiir  lesquels  ladite  Coti&tion  aura  été  ordonnée  ,  ainii 
que  de  la  Sentence  qui  l'aura  établie ,  pour  y  f|ir  le  vu  defdi^ 
tes  Pièces*  &  le»  Requiiitions^  du  Procureur  Général  y  être  ,  par* 
la  Cour  y  ibitué  ainâ  qu'il  apartiendra* 

VIII».  Que  faute  de  reprefentation  à  la  Cour  ^  defdites  Setk^- 
cences  &  de  confirmation  dlcelle  y.  l'exécution  en  ièra  furfife: 
de  droit,  après  l'expiration  du  trentième  jour  de  la  <late  de  la- 
dite Sentence;  après  lequel  tems  pailc^  £i^it  défenfe,.dès>-à-pre- 
fent ,  aux  Prépoiez  au  recoiivrement  y  de  cueillir  aucunes  Co-> 
tifations ,  qui!  ne  leur  fbit  aparu  d'Arreil  de  confirmation. 

IX»  Fait  auifi  défenie  à  tous  Habitans  de  la  Campagne ,  Men* 
dians>.  Ëibopiez,  Invalides  ou  Vieillards ,  de  Tun  &  de  l'autre* 
Sexe  y  de  s'écarter  de  leur  Pardiile  pour  mendier ,  fous  peine- 
de  Priibn.pour  la  première  folSySC  d'être  marquez  de  la  Let-» 
tre  M«  pour  la  féconde. 

X.  Que  conformément  aux  Articles  VIL  &  VIII.  de  la  Dé- 
claration du  i8.  Juillet  17x4^  le  Procès  fera  fiiir  en  dernier 
veilbrti  à  tous  les  Mendians  qui  fe  trouveront  dans  quelqtfes- 
uns  des  cas  i}î-;deilus  y  par  les  Prévôts  des  Marèchauiîëes  ou 
leurs  Lieu tenaau^  pour.Ies  Vagabonds  $  &  par  les  Juges  ordi* 
naires  pour  Is^ domiciliez,  fuivant  TArticle  X^  de  la  Déclara* 
^  Bbbbi 
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'-  tion  du  .5.  Février  173 1.  fur  les  (Impies  Procès  verbaux  ée  ca- 
iiaL*'  pture,  dûëmcnt  afirmez  &  dëpofez  au  Gréfe,  lorfqu*il  ne^a- 
gira  que  de  prononcer  la  peine  de  Prifon  4  9c  par  voies  d*in- 
tormation  ^  lorfqu'il  v  aura  lieu  de  prononcer  la  peinC'de  la  Mar- 
que y  du  Fouet  ou  des  Galères. 

XL  Fait  défenfe  à  tous  Mendians,  de  l-un  ou 4e  Tautre  Sexe, 
'de  s'atrouper  dans  les  Campagnes ,  au  nombre  de  pius  de  qua- 
tre y  à  peme  de  Cinq  ans  de  Galères  contre  les  Valides  ;  de 
la  Marque  de  la  Lettre  M.  du  Foâet  &  du  Banniflèment  pour 
cinq  ans,  contre  les  Invalides  Se  contre  les  Femmes ,  fans  pré- 
|udice  de  la  peine  jdes  Galères  perpétuelles  ^  prononcée  ci-de- 
vant contre  les  Vagabonds. 

Xli.  Fait  défend  à  toutes  Communautés,  Bourgeois ^  Fer- 
miers U  Particuliers  ^  de  recevoir  &  donner  retraite  aux  Va- 
fabonds  &  Mendians  de  hors  Paroifles^  après  ledit  <tems  de 
uitaine  paiïë,  fous  peine  de  cent  livres  d'amende  contre  les 
Cbntrevenans ,  pour  la  première  fois  ^  &  de  plus  ^andes  pei- 
nes au  icas  de  récidive,  lans  <}ue  ladite  amende  pui0e  être  ré- 
putée comminatoire. 

XIIL  Enjoint  à  tous  Ofîciers  Miniftériels  de  Juftice  ,  Huii^ 
fiers,  Sergens^  Archers  &  autres  ,  même  aux  Sindics  des  Pa- 
roifles ,  d'arrêter  fur  le  champ  tous  lefdits  Vagabonds  &  Men- 
dians qu'ils  pouront  rencontrer,  ou  qui  leur  feront  indiquez^ 
&  à  toutes  Perfbnnes  de  leur  prêter  main-forte  pour  les  con* 
duire  aux  Priions  les  plus  prochaines  du  lieu  de  la  capture  1 
Se  aufdits  Ofîciers  de  Juîdice  &  Sindics ,  d'en  avertit  fur  le  champ 
les  Juges  auxquels  la  counoiflance  en  apartient ,  à  peine  de  ré^ 
pondre  des  dommages  que  lefdits  Mendiaûs  pouroient  caufer» 
&  d'être  punis  fuivant  l'exigence  des  cas, 

XIV.  Fait  dèfeiife  à  toutes  Perfonnes  de  troubler  direâe- 
ment  ni  indireâement  les  Ofîciers  de  Juftice,  Police,  Sindics 
des  Paroifïës ,.  Archers  des  Hôpitaux  &  autres ,  lorfqu'ils  arrê- 
teront lefdits  Mendians  ou  Vagabonds  ^  ic  en  cas  de  rébellion , 
foit  par  lefdits  Mendians ,  ou  ceux  qui  leur  donneroient  afîle 
&  proteâ:ion,il  fera  procédé  contre  les  Coupables ,  &:le  Pro- 
cès leur  fera  fait  &  parfait  fuivant  la  rigueur  aes  Ordonnances. 

XV.  Sera  le  prefent  Arrefl:  lû^  puMié  Se  afiché  par^tout  oii 
il  apartiendra;  Se  les  Vidimus  d'icdui  envoie2).<f)aiis  tous  lefe 
Bailliages  &  Hautes- JufHces  reflbrtiflantes  nûçàieiit  à  la  Cour , 
pour  y. être  pareillement  enregiftré,  publié  Se  afi^é.   £n joint 
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aine  Juges  de  tenir  la  m^in  à  Ton  exécution ,  &  aux  Subftituts 
du  Procureur  Général  de  faire  toutes  les  diligences  néceflairçs, 
&  d*en  certifier  la  Cour  dans  quinzaine.  A  Rouen  en  Parle- 
ment ,  le  dix-huitiéme  jour  de  Mai  mil  fept  cens  cinquante-, 
deux.  Par  Ja  Cour ,  Signé ,  AU  Z  AN E T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  fait  défenfcs  à 
tous  Boulangers  des  Villes  ^  Bourgs  &  Villages  de 
ce  RefTort  ,  de  vendre  leur  Pain  ,  foit  dans  leurs 
Maifens  ou  dans  les  Marchez  ^  au-delà  du  prix  por« 
té  par  les  Réglemens  y  ni  autrement  qu'au  Poids  4 
^u  ils  feront  tenus  d'avoir ,  tant  dans  leurs  Boutiques 
que  dans  les  Marchez  y  des  Balances  &  des  Poids 
xiûëment  jaugez  &  marquez  ^  à  peine  de  Deux  cens 
livres  d'Aumône  pour  la  première  contravention  ^  ôcc. 

SU  R  la  Remontrance  laite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gé- 
néral du  Roy  }  expofîtive ,  qu'Elle  auroit ,  par  fon  Arreft 
du  18.  Mai  dernier,  pris  les  précautions  les  plus  convenables 

Î)Our  foulager  les  Hahitans  de  la  Ville  de  Rouen ,  en  réprimant 
es  abus  qui  (e  commettoient  danis  la  vente  du  Pain  ,  il  eft 
également  nëceffàire  &  digne  de  i'atention  de  la  Cour  ,  de 
pourvoir  aux  befbins  du  refte  de  la  Province  ,  &  de  fubvenir 
principalement  aux  Habitans  à:&^  Bourgs  &  des  Campagnes , 
où  les  abus  font  encore  plus  fréquenjj  que  dans  les  Villes.  Il 
eft  fenfible  que  les  Boulangers  des  Campagnes  de  de  la  plupart 
dej  Bourgs  ,  font  en  état  de  donner  le  Pain  à  meilleure  com-- 
pofition  que  dans  les  Villes  ;  le  loïer  de  leurs  Maifons  leur 
coûte  moms  >  aînfi  que  le  Bois  qu*ils  confomment  ;  les  Den-- 
rées  néceflaires  à  la  vie  &  à  leur  entretien  ,  ne  païant  ni  Oc- 
trois ,  ni  Entrées ,  leur  reviennent  à  meilleur  marché.  Cepen- 
dant, il  arrive  journellement  que  ces  Boulangers ,  non  contens 
fur  les  fraudes  qu'ils  font  fur  le  Poids  »  venoent  le  Pain ,  tant 
dans  leurs  Maifons  que  dans  les  Marchez  où  ils  le  tranfpôrte, 
plus  cher  que  dans  les  Villes.  Il  n*dl:  pas  pofEble  de  faire  une 
i^^gle  générale  de  proportion  entre  le  prix  du  Pain  qui  fe  vend 
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àztts  les  Villes  „  &  le  prix  de  celui  oui  fé  vend  dans  fe» 
Campagnes  ;  oa  doit  s'en  raporter  à  la  pmdence  des  Juges; 
de  Police  y  qui  font  en  état  de  conn6itce  ks  diférences  cir«- 
conftances  qui  doivent  déterminer  la  diférence  du  prix  :  It 

Jouroit  même  Te  trouvet  des.  endroits^,  où  ,.  par  principe  de 
ufticc ,  on  ne  doit  faire  aucune  diférence  entre  Jes  Villes  &: 
les  Campagnes  i  mais  il  ne  peut  y  avoir  jamais  de  motifs  légi- 
times, de  permettre  que  le  Pain  fbit  vendu  plus  cher  dans  les 
Bourgs  &  Campagnes  9  que  dans  les  Villes:  Pourquoi  requiert 
être  enjoint  aux  Juges  de  Police ,  (bit  Roïaux  ou  Hauts- Jufti-- 
ciers ,  de  fixer  le  prix^  du  Pain  qui  fera  v^ndu  dans  les  Bourgs 
&  Villages  de  leur  diftri£l.{  laquelle  fixation  poun  être  faite  ^ 
iuivant Tèxigence  des  cas ,  au-defibus  du  prix  r^lé  pour  les. 
Villes  les  plus  psochaines  ^fans  pouvoir  en  aucune  cas^^  ni  /bus 
quelque  prétexte  que  ce  foit ,  excéder  ledit  prix.  Défenfes  hir- 
tes  à  tous  Boulangers* des  Villes^  Bourgs  &  Villajges  de  ce  ReP 
fort  y  de  vendre  leur  Pain* ,  fbit  dans  leurs  Maifons  ou  dans> 
les  Marchez ,  au*delà  du  prix  porté  par  ks  Réglemens  y.  ni  zvk^ 
trement  y  qu'au  poids  i  Â  iaquelle  fin,  ils  feront  tenus  d'avoir ^ 
tant  dans  leurs  Boutiques  que  dans  les^  Marchez  ^  des  Balances^ 
ÔC  des  Poids  dûëment  jaugez  de  marquez ,  à  jfi^ine  de  deux  cens 
livres  d'àumone  pour  la  première  contravention;  Se  en  cas  de 
lîécidive ,  du  Carcan ,  &  d'être  déclarez  incapables  de  faire  le 
Métier  de  Boulanger  en  aucun  lieu  t  Â  eux  en^oînt  de  faire 
leur  Pain  bon  &  lotal ,  de  fans  mélange  d'aucun  corps  étran-^ 

fer  y  à  peine  de  confifcation  &  de  punition  corporelle  :  Enjoint 
Ces  Subftituts  &  aux  Procureurs  d'ôfibe*  des  Hautes^Jufhces  , 
de  tenir  rigoureufement  la  main^  à  l'exécution  de  l'Arrefl. 
qui  interviendra;  de  faire  arrêter  6c  emprifonner  fur  le  champ 
les  Boulangers  qui  &  trouveront  en  contravention ,.  de  leur  fâi* 
te  leur  Procès  fuivant  la  rigueur  des  Ordonnances  ,.  &  de  tin-- 
Ibrmer  exaâemtent  des  pour  fuites  qui  feront  faites  à  ce  fujet  i: 
Ordonner  que  ledit  Arrefl:  fera  imprimé ,  lu  »  publié  fie  afiché 
par-tout  oùilapartiendra,  fit  les  Vidimusd'icefuienvoïezdans* 
tous  les  Sièges  de  Police  de  ce  RefTôrt^  pour  y  être  pareille*^ 
ment  lus ,  publiez  fie  enregiilrez  à  k  diligence  de  fés  Sub/ti- 
tuts ,  lefqueis  feront  tenus  de  le  certifier  dans  là  Quinzaine  des: 
diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faiœs..  Vu  par  la  Cour  ledit 
Requifitoire  »  fie  oui  le  Raport  du  Sieur  de  S.  Jufl  »  Confeillen* 
Commiilàire  :  Tout  coniidéré.  LA  CQUIl>  fsdÛLDt  droit 
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fur  ledit  Rcquifîtoire ,  a  enjoint  aux  Juges  de  Police ,  foit  Roïàux  — — 
evL  Hauts-Jufticiers  ,  de  fixer  le  prix  du  Pain  qui  fera  vendu  ^/„^** 
dans  les  Bourgs  &  Villages  de  leur  diftriâ:  j  laquelle  fixation 
|K>ura  ^tre  faite  ,  fuivant  rexigence  des  cas  ,  au-defibus  du  prix 
jréglé  pour  les  Villes  les  plus  procliaines,  fans  pouvoir  en  au- 
cun cas ,  ni  /bus  quelque  prétexte  que  ce  foit ,  excéder  ledit 
prix.  Fait  défcnfes  i  tous  Boulangers  des  Villes  ,•  Bourgs  8c 
Villages  de  ce  Reflbrt  ,  de  vendre  leur  Pain ,  foit  dans  leurs 
Afai/ons  ou  dans  les  Marchez  ,  au-delà  du  prix  porté  par  les 
Réglemcns.»  ni  autrement  ^  qu'au  poids  ;  k  laquelle  fin  ^  ils  fe« 
xont  tenus  d'avoir  »  tant  dans  leurs  Boutiques  ,  que  dans  les- 
Marchez  ^  des  Balances  6c  des  Poids  dôëment  jaugez  &c  matr- 
i]uez^^  peine  de  loo  livres  d'aumÔQCpour  la  première  contrat 
vet^ûon  I  &  en  cas  de  récidive ,  du  Carcan ,  &  d'etrez  déclarez  in» 
capables  de  faire  le  Métier  de  Boulaneer  en  aucun  lieu  :  Â  eux 
enjoint  de  faire  leur  Pain  bon  &  loïal ,  &  fans  mélange  d'au- 
cun corps  étranger  ^  à  peine  de  confifcation  Se  de  puniaon  cotr 
porelle.  Enjoint  aux  Subftituts  du  Procureur  Général  du  Roy^ 
&  aux  Procureurs  d^ofices  des  Hautes- Juftices ,  de  tenir  rigou» 
reufement  la  main  à  l'exécution  du  prefent  Arreft  ^  de  »ire 
arrêter,  &:  emprifonner  fur  le  champ ,  les  Boulangers  qui  fe 
trouveront  en  contravention  s  de  leur  faire  leur  Procès  fui- 
Tant  la  rigueur  des  Ordonnances  »  &  d'informer  la  Cour  et^LO-  ^ 
tement  ^es  pourfuites  qui  feront  faites  à  ce  fujet  :  Ordonne 
que  le  prefent  Arreft  fera  imprimé ,  lu  »  publié  &  afiché  par* 
jtout  oii  il  apartiendta  i  de  les  Vidimus  aicelui  envoïez  dans 
tous  les  Sièges  de  Police  de  ce  Reflbrt ,  pour  y  être  pareille- 
ment lus  y  publiez  &  enregiftrez ,  à  la  diligence  des  Subflituc$ 
du  Procureur  Général ,  lefquels  feront  tenus  de  certifier  la 
Cour  dans  la  quinzaine,  des  diligences  qu'ils  auront  nour  ce 
faites.  A  Rouen  «n  Parlement ,  le  quatorzième  jour  de  Juia 
mil  fept  cens  cinquante-deux*     . 

Par  k  Cour,  Signé,  AU  ZANE T. 
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Edit  du  Roy ,  portant  Règlement  pour  lès  Gages  der 
Ofices  réunis  ^  par  des  Edits  particuliers  6c  antérieurs» 
à  TEdit  du  mois  d'Avril  1749. 

Z>m  mois  de  Septemhe  17 jn 
ouïs  9  par  la  grâce  de  TÀcvl  y  Roy  de  France  8t  de  Nas^ 


Edît  du  moi^  d*Avril  1749.  portant  fupreffion  des  Prevôtcz', 
Chatellenies,  Vicomtez:,  Vigueries  &  autres  JurifiliélionsRtfiV 
tes^tablies  fous  quelque  dénomination  que  ce  (bit ,  dans  les  Vil^ 
Ibs  oii  i!  y  a  des  Sièges  de  Bailliages  ou  Senéchau  ifèes^  :  Nous 
avons,  entr'àutres  difpofîtions ,  en  réunifiant  aux  Oficiers  à^Ç- 
dits  Bailliages  ou  Senéchauffôes,  lesfonâions  des  Oficiers  dei^ 
dites  Jurifdiâions  fuprimées ,  ordonné  que  les  Gages  atribuez 
aux  Ofices  defdites  Jkirifdiâions  fuprimées ,  apartiendront  aux 
Oficiers  débits  Bailliages  &  Senéchauffèes.  Le  plan  général  de 
ces  fupreflîons  aïant  été  formé  plufieurs  années  avant ,  Nous 
avons  en  atendant  qu'il  put  avoir  fbn  enciérc^exécurion,  rénrÂ 
par  dès  Edits  particuliers-,  quelques-uns  de  ces  Sièges-,  (ans  ce- 
pendant avoir  llatué  fur  la  réunion  des  Gages  àefdits  Ofices 
fuprimez  ;  enforte  que  la  condition  des  Oficiers  defdits  Sièges'^ 
aufquels  il  en  a  été  réuni  d'autres  par  lelditS' Edits  particnliers^, 
fè  trouveroit  moins  favorable  s'il^n^étoit  pourvu  en  expliquant 
fur  ce  nos  intentions  :  Nous  croïons  devoir  acorder  la  même 
grâce  à  ceux  des  Oficiers  defdits  Bailliages  ,  Sènéchauflëes  ou 
autres  Jurifdiâions^  qui  ont  réuni  à  leur  Corps  ou  à  quelques- 
uns  des  Ofices ,  d'autres  Ofices  des  mêmes  Sièges ,  dent  les-  fbn^ 
âions  Nous  ont  paru  inutiles  :  A  CES  CAUSES,  &:  autres 
à.  ce  Nous  mouvans,  de  l'avis  de  nôtre  Confeil ,  &  de  nôtre* 
certaine  fcîence  ,  pleine  puifiance  Se  autorité  RoïaFe  ,  Nous^ 
avons  par  nôtre  prefent  Edit  perpétuel  &  irrévocable,  dit,  fta#- 
tué  &  ordonné ,  diibns  ,.  ftatuons  &  ordonnons  ,  Voulons  6c 
Nous  plaît  ce  qui  fuit. 

A  K  T  I  C  L  E    P  R.  E  M  I  E  R. 
Les  Gages  qui  étoient  atachez  aux  Ofices  des  Prevôtcz ,  Yî- 
Comtez,  Vigueries  ôc  autres  Sièges  Roïaux  ^  fuprimez  par  des 
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E(Ut$'paracuHcrs4otinez  depuis  le  premier  Janvier  1736.  apar-  , 

Ôendroot ,  à  compter  du  jour  de  traregittrement  defdits  Edits     »  7  5  *• 
aux  Oficiers  des  Bailliages  &  Senëchauffêes  aufquels  ont  été  ^^^°^^' 
réunis  les  fondions  defcCts  Ofices  fuprimez,  &  feront  réparties 
fuivant  les  conventions  qui  auront  été  ou  feront  faites  entr'cux 
à  Tamiablc  y.  finon  fùivant  ce  qui  fera  par  Nous  réglé. 
^  n^Ç£  jSagcs  des  Ofices  des  Bailliages ,  SenéchaufTées ,  Poli- 
ce'ou  auTrVs  Mégcs'ILbïaux  ,  relevant  nuëment  en  nos  Cours  , 
dont  les  Titres  ou  les  Fondions,  ont  ou  auront  été  réunies 
aux  Corps  defdits  Sièges  ,  depuis  le  premier  Janvier  1730.  apar- 
tiendront  pareillement  aux  Oficiers  defdits  Sièges  aufquels  la- 
dite réunion  aiJira  été  faite,  &  fferont  répartis  entre  les  Oficiers 
defdits  Sièges ,  ainfi  qu*il  eft  dit  ci-defllis. 

III.  A  regard  des  Ofices  ,  dont  les  Titres  ou  les  Fonûion» 
ont  pu  auront  été  réunies  à  d'autres  Ofices  ^  lefquels^  Gages 
apartiendroht  pareillement  à  rOficier,  en  faveur  duqjuéf  lamta 
réunion  aura  été  faite ,  lors  même  qu'elle  aura  été  taite ,  à  la^ 
charge  que  ledit  Ofice  ne  poura  plus  être  defuni ,  &  avec  dif^ 
penfe  de'prendre  de  nouvelles  Provifions  pour  ledit  Ofice  réunii. 

IV.  Voulons  qu'à  Téfet  défaire  joûîr  defdits  Gages^, les  Corps 
ou  les  Oficiers  particuliers  ,  aufquels  là  réunion  en  aura  été"  * 
faite  ^  lefdîts  Giages  foient  a  Tavenir  emploiez  dans  les  Etats  des 
Charges  affi^nées  fur  nos  Finances  ,  Domaines  ou  autres  no»;  "i 
Etats,  dans îefquels  ils étoient  précédemment emplofées  >. &  ce 

fbit  fous  le  nom  dies  Oficiers  qui  auront  droit  d'en  jouir  ,  foit 
fous  le  nom  du.  Corps,  fans  déroger  cependant  aux  dïfpofî'tions 
faites, par  les  Arrêts  de  nôtre  Confeil  des  25.  Aouft  &  ib.  Se- 
ptembre ipo,  18.  Mars  171 1.  &  19.  Novembre  171^.  &  au-p- 
très  Arrêts  &  Réglemens  ,  par  Iefquels  il  a  été  flatué  fur  les 
dîférentes  réductions  ou  retranchemens  defdits  Gages.- 

SI  DONNONS  EN  Mandement  à  nos  amez  &  féaux  Us 
Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Roiien ,  que  nôtre  pre- 
fent  Edit  ils  aient  à  faire  regiflrer ,  lire  &  publier  (même  ea 
tem's  de  Vacations  )  &  le  contenu  en  icelui  garder  &  obfervec 
félon,  fa  forme  &  teneur ,  nonobftanr  Clameur  de  Haro   Char-r 
tre  Normande  &  Lettres  à  ce  contraires  :  Car  tel'  eh  nôtre 
plaifir.  Et  afin  cjue  ce  foit  chofë  ferme  &  ftablë  à  toujours 
Nous  y  avons. faitnxettre nôtre  Sccl. ; D on n e'  à yerfàilles  auS 
mois  ae  Septembre  ,  Tan  de  grâce  mil  feptcèûs  cinquante*- 
deuxtôt  de. nôtre  Régne  le  trente-huitième.  Signé,  LOUISi^ 
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Vifa,  M  ACH A u LT. Etplusbas, ParlcRoyi  Ph E  t TPE A vx. 
Vu  aa  Coûfeil  ,  Machault.  £r  fcellé  d'un  gcaad. Sceau  de 
cire  verte. 

Lh  ,  publié  &  regiftri  U  trdndt  AuUtnc*  dt  U  Cour  fféatf,  A  StStn 
tn  Tarltmtntt  /#  i7.N»vemfrt  17 f 2'  Signé,  AUZANET. 


Déclaration  du  Roy ,  portant  ceflation  du  Recouvre* 
ment  4e  ce  qui  refte  à  païer  de$  Finances  ordonnées 
par  les  Edits.de  174J.  îur  diférens  Oûces* 

Du  t.  S€pttnArt  i7S^* 

*77jT!  T  ouïs  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
«cytembr.  JLjvarre  :  A  tous  ceux  <jui  ces  prefentes  Lettres,  verront , 
Salut.  Nous  avons  ordonné  par  nos  £dks  dti  mois  de  Fé«- 
vrîer  174c.  &  Déclarations  rendues  en  confiquence  ^  que  les 
Oficiers  de  nos  Ëleâiôns,  Greniers  à  Sel^  àes  autres  Jurifdic* 
dons  des  Gabelles  &  des  Maîtrifes  Particulières  des  Eaux  & 
Forêts  ^  feroient  le  rachat  du  Preft  de  Annuel  4e  leurs  Ofices , 
&  l'aquifition  des  Taxations  &  Droits  manuels  y  mentionnez^ 
"^  &  pludeurs  de  ces  Oficiers  y  ont  fatisfait  }  mais  ceux  fur  leA 

^uels  il  refte  à  recouvrer  de  ces  Finances  ^  étant  les  plus  mal- 
aifez  &  moins  en  état  de  païer  les  fbmmes  pour  lefquelles  ils 
ont  été  compris  dans  les  Rôles  ^  &:  d'ailleurs  le  racnàt  qu'ils 
ont  été  admis  à  faire  du  Preft  &  de  1* Annuel  ^  &  faliénation 
que  Nous  leur  faifons  Àts  Taxations  &  Droitis  manuels  fur  le 
pied  de  la  Finance  qu'ils  Nous  paient  Nous  étant  peu  avanta^ 
geux  ,  Nous  avons  réfolu  de  les  décharger  dû  paiement  de{Hi-* 
tes  fommes  ^  &  de  faire  cefler  Téfet  defcUts  Edits  »  Déclarations 
&  Rôles  oour  ce  qui  en  refte  à  exécuter  :  A  C  E  S  C  A IJS  ES, 
&  autres  a  ce  Nous  mouvans ,  de  favis  de  nôtre  Conieil  &  de 
"  nôtre  certaine  fcience  y  pleine  puiflànce  &  autorité  Roïale , 
Nous  avons  par  ces  Prefentes  (ignées  de  nôtre  main  y  die,  dé- 
claré &  ordonné,  difbns  ,  déclarons  &  ordonnons  ,  Voulons 
&  Nous  plait  ce  qui  fuit. 

A.RTICLE    PREMIER. 
Ceux  des  Oiiciers  de  nos  Elevions ,  Greniers  à  Sel ,  des  au- 
tres Jurifdidions  des  Gabelles  ,  &  des  Màitri/es  Particulières 
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ics  Eaux  &  Forêts  qui  n*ont  point  fatisfait  au  paiement  des  .. 

fommes  pour  lefquel tes  ils  ont  été  compris  dans  les  Rôles  ar-  ^  ^JJ 
pétez  en  nôtre  Confeil ,  en  exécution  des  Edits  du  mois  de  ^""  ^ 
Févrieç  tT4f.  en  demeureront  déchargez  j  faifons  cri  confé^ 
qùence  très^xpreiZcs  inhibitions  £c  dérenies  à  ceux  qui  font 
prépoÉsz  au  recouvrement  defdites  fommes^  de  faire  contr*eux 
aucunes  pourfuitesv 

IL  Ceux  qui  auront  aquité  en  entier  les  fommes  auxquelles 
ils  ont  été  compris  dans  les  Rôlies  pour  le  rachat  du  Preil  6c 
Annuel ,  jouiront  dé  la  Airvivance  ,  conformément  aufdits 
Edits  v^  de  a  Ngard  des  Ofices  pour  lefquels  ledit  rachat  n'aura 

Eas  été  fait  en  entier,  les  fommes  païées  à  compte,. feront  rem-- 
ourféesà  ceux  qui  les  auront  païées  :  Voulons  que  tant  lef^ 
dits  Ofices  que  ceux  pour  le^uels  il  n'àuroit  été  faife  aucun: 
paiement  à  compte  dudit  rachat  demeurent  Cafuels  ^  comme 
lis  Tétoient  avant  lefHits  Edits>  &  ceux  qui  en  feront  pourvus^ 
admis  à  TAnnuel. pour  Tannée  175^3.  en  païant  le  tiers  du  PrefL 
feulements 

IIL  A  l^gard  dé  ceux  defdits  Oficiers^qur  auroient  psrïéd»^ 
fommes  à  compte  ,- pour  Tàquifition  des  Taxations  ou  Droits^ 
manuels  àv  eux^  atribuez  par  lefdits  Edits ,  Voulons  qu'ils  ne- 
fpùiflent  defdites  Taxations  &  Droits  manuels  qu'à  proportion^ 
des  Finances  qulls  Nous  ont  païéeSé^ 

IV.  Les  Ofices  dont  les  Pourvus  font  décédez  fans  avoir  faict 
en  entier  le  rachat  du  Prefl&:  Annuel  feront,  conformémenr 
à  nos  Edits  du  mois  dé  Février  1745.  taxez  comme  vacans  à 
nôtre  profit ,  Voulons  que  ceux  qui  les  lèveront  à  l'avenir  eit^ 
nos  Parties  Cafuelles  ^  même  les  0&:es  de  Nomires,  Garde- 
Notes  &  Tabellions  Roïaùx  ,  de  Procureurs  dfe  ni9s  Cours  y. 
Sièges  &  Jurifdiâions^  de  premiers  Hùifirers  -  Aiidienciers  fif 
Sergensde  nos  Cours,  Sièges  &  Jurifdiûions de  Siibftituts  de 
Jbos  Procureurs  des  Sièges  &  JurifHiAions  RoïalesVaïant  facul-î- 
tédepofluler,de  Jiirez  Prifeurs^  Vendeurs  de  Meublés &d'Ar^ 
pentcurs  Roïaux  j  même  ceux  des  Ofices  defquels  les  fonâions^* 
de  Notaires  ont  été  defunies  &  tous  autres  qui  ont  été  admise 
à  jouir  de  leurs  Ofices  à  Titre  d*Kérédité  ou  de  furvivance^. 
en  rembourfant  le  Prefl  &  l*Annuel,  les  pofRderit  comme  Ca?* 
fhels  fans  être  tenus  de  païer  aucunes  fommes  pour  raifon  dè^ 
î?hér édité,  ni  même  le  tiers  en  fus  porté  par  TÂrrefl  de  nôtre 
Gonffiil  du  j.  Septembre  17.JU  £c  Lettres  Patente^  expédiée 
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•  -  fur  kclui  le  même  jour ,  que  Nous  avons  révoqué, 
'^^bp  ^^  DONNONS  IN  MANDiJMENT  à  nos  omez  & 
jScpîçm  r*  £^yj^  jçj  Q^ns  teuaus  nôtre  Cour  ât  Parlement  A  Roiien ,  que 
i:es  Prefentes  ils  aient  à  faire  regiArer^  lire  âc  publier  (même 
en  tems  de  Vacations)  &  le  contenu  en  iceJJes.gacdçr  &  ob« 
fermer  félon  £t  £3çme  &  teneur.,  nonobflant  Clafnejui:  de.  Ha« 
ro ,  Chartre  NomÂnde  &  Lettres  à  ce  contraires  :  C  a  r  tel  efl 
iiôtre  plaifir.  £dl  témoin  dequoi  Nous  avons  £iit  mettre  notre 
$cel  à  cefdîtes  Prefentes.  D ON  N  e'  B  à  Vei^tillos.  le  huitième 
jour  de  Septembre,  Tan  de  grâce  mil  feçt  cens  cinouante-deuK; 
(6c  de  nôtre  Régne  le  trente-huitième.  Signé ,  LOUIS  :  Et  plus 
ias ,  Par  le  Roy ,  Phelypeaux.  Vu  au  Çonfcil ,  Machault. 
£t  fçellée  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune* 

Lkè\^  publUt  &  t^gifiret  ta  gfiânis  Auàitnct  de  la  Cour  fiante.  A  Reicn 
en  PéiHementy  te 2i.  Nevemhrc  17 s z*  Signé ^  AUZ  AN  ET. 


Dcclaratien  du  Roy  ,  qui,  en  interprétant  TArticle  XII. 
des  Statuts  des  MaitrefTes  Jurées  Bonnetières  <le  la 
Ville  de  Roiien ,  &  TArticle  XL  des  nouveaux  Sta- 
tuts des  Marchands  Merciers  \  Drapiers  de  ladite 
Ville  :  Régie  ce  qui  doit  être  obfetvé  lots  des  Vifi- 
«es ,  pour  découvrir  les  fraudes. 


:i. 


IDt^  3.  ^éMvien  7  f  s. 

^^_^    T    OUÏS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  6c  de  Nia- 
Jaavicr*   XmJ  varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront , 
Salut.  Nous  étant  fait  r^refenter  les  Lettres  Patentes  donr 
nées  à  Marly  ^  au  mois  de  Juin  17 j  i.  par  leiqueJiesie  feu  R^oy 
notre  très-nonoré  Seigneur  &  Bifàïfiul ,  auroit  confirmé    les 
Statuts  arrêtez  par  les  Maîtrefles  Jurées  Bonnetières  de  la.  Vil- 
le de  Roiien  ,  le        .  Novembre  1709.  enfemble  celles   par 
Nous  oâroïées  au  mois  d'Aouft  1741.  aux  Marchands   Mer- 
îciers-Drapiers  &  Corps  unis  de  la  Ville  de  Rouen ,  confirma^ 
tives  de  leurs  nouveaux  Statuts ,  &  les  Arrêts  d*enrçgiftrement 
au  Parlement  de  Roiien  ^  defdites  Lettrés  Patentes  des  lo.  Juillet 
171  u  &  17.  AouÂ  1744.  Nous  aurions  remarqué  que  TArti* 
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t3e  XII.  des  Statuts  des  Maîtrcflcs  lorics  Bonnetières  ^  &  l'Ar-         ,- 

ticle  XI.  des  nouveaux  Statuts  àeà  Marchands. Merciers  ,  im-  j^V^ 

pliquoieat  quelque  contradicSbion  :  D'ailleurs  ,'*  la  difpofition       ^^^^ 

nouvelle  iniërëe  à  là  fin  dudit  Arreft  du  Parlement  du   17. 

Aouft  1744.  qui  en  joint,  au  Subftitut  de  notre,  procureur  G^ 

néral  au  Bailliage  ^  de  foire  des  Viûçea  chez  les  Merciér;S ,  à  la! 

îiénoackdôn  des  iGàrdes  particuliers,  Nous  a  paru  auifi  ^qu« 

tile  pour  la  découverte  àcs  contraventions  ,  que  peu  convena^ 

ble  a  la  dignité  de  Juge ,  &  incompatible  avec  les  fondions 

importantes  ôc  les  ocupations  eflèntielles  de  Ton  miniftëre  : 

Nous  nous  P)mmes  d'autant  plus  dëteirntiné  à  expliquer  fur. ce 

nôtre  intention  ,  que  nos  Lettres  de  confirmation  du  mois 

d'Aouft  1744.  n'ont  été  acordées  aufdits  Merciers,  qu'à  con^ 

dition  qu'il  ne  fe  trouveroit  dans  leurs  Statuts ,  rien  de  con« 

traire  à  ce  ^ue  Nqus  aurions  précédemment  ordonné ,  ni  de 

préjudiciable  aux  droits  d'autrui  :  Qu'il  efl:  équitable,  en  cou-- 

lervant  aux  Merciers  le  Privilège  d'e?emption  de   Vifite   d^^ 

leurs  Marchandifes  ,  de  ne  leur  pas  laiiler  la.  liberté  de  tra-^ 

vailler  ou  faire  travailler  chez   eux  ,  au  préjudice  des  autres 

Métiers  9  fans  qu'il  fbit  poflîble  de  conftater  les  contraventions 

que  «quelquesHins  d'eux  peuvent  commettre  :  Que  l'entrée  des 

iBoutiques  des  Merciers  n'a  été  interdite. aux  Gardes  des  autres 

Métiers  y  que  pour  la  Vifîte  de  leurs  Marchandifes ,  &   non 

pour  vérifier  s'ils  font  fabriquer^  &  que  TÀrreft  du  17,  Aouft 

1744.  a  autorifé  même  ks  Faïanciers  &les  Balanciers, à  aller  en 

Vifite  chez  les  Merciers  ,  en  obfervant  les  mêmes  formalitcz 

^refcrites  aux  Merciers  ,  pour  aller  en  Vifite  chez  les  Maîtres 

<les  autres  Métiers  :  A  CES  CAUSE  S,  &  autres  à  ce  Nous 

mou  vans,  dç  nôtyre  ceruine  fcience,  pleine  puiflancc  &  auto* 

rite  Roïale,  Nous  ,avons  par  ces  Prefentes  fignées  de  nôtre 

main.,  dit,  ftatué  &:  ordonné ,  difons ,  ftatuons  &  ordonnons. 

Vouloir  &  Nous  plaît,  que  l'Article  XIL  des  Statuts  des  Mai- 

trefifès  Jurées  Bonnetières.,  confirmez  par  Lettres  Patentes^  don«* 

nées  à  Marly ,  au  mois  de  Juin  171  i./cgiftrées  au  Parlçmejuiç 

de  Rouen  le  10.  juillet  audit  an,  (bit  exécuté}  à  cetéîFet,  dé^ 

fendons  aux  Marchands  Merciers^Drapiers  2c  Corps  unis  dç 

la  Ville  de  Rpuen  ,  dei  faire  ,  faire  ou  travailler  aucunes  dej? 

Marchandifes  exprimées  audit  Article  ,  qué^  par  lefdites  Maî- 

trèfles  Bonnetières.  &Brodcufes^  fous  peine  de  confiifcation;  & 

amende.  N'entpndons  préjudider  cependant  à  là  lîbçrté  pat 
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^  --   Nous  acordéc  aux  Maîtres  Marchands  Merciers-Drapiers  d^eiw 
1 7  n-  joliver  leurs  Ouvrages.  Ordonnons  que  pour  parvenir  à  la  dé- 
^^^'  couverte  des  firaudes  q^*ils  pooroient  commettre^  les  Gardes, 
des  Métiers  particuliers^  poaronr  y.  nonobfbmr  la  dernière  diA 
pofîtion  de  rArrcft  de  nôtre  Parlement  de  ftoiieny  entrer  dans« 
les  Maifons  des  Merciers  qu'ils  £bupçonneronc  de  fabriquer  oa 
fkire  febriquer  cbe3&  eux  ^  après  s'y  être  fait  autorifèr  par  Juf- 
tice,  en  fe  Êdfânt  acompagner  d'un  Commiflaire  de  Police  fie 
d'un  Huidîer ,  ea  la  prefence  de  deux  Gardes  Merciers ,  ou  eux. 
dûëment  apellezj  lequel  Commiflaire  dreflèra  Procès  vecbaL  de 
la  contravention,  que  lefHits  Gardes   des*  Métiers  pardiculiers. 
lui  feront  remarquer  s  en£bmblis  àcs  dires  fie  ibôtiens  du  Mer« 
cier,  8c.  des  Gardes  du  Métier  particulier}  lequel  Procès  ver- 
bal feca  joint  aux  dénonciations  que  les  Maîtres»  des  Métiers, 
particuliers  font  autorifez  de  faire  au  Sahflittit  de  nôtre  Pro- 
cureur Général  au  Bailliage  de  Rouen  ^  aux  fins  par  lui  de  fài* 
re  faire  après  y.  tous  Aprochemens  néceflàires  ,  conformément 
audit  Arrefl  du  17^  Aouft  i744«  lequel  au  furplus  fera  exé^» 
cuté  félon  fa  forme  fie  teneur.    Défendons  cependant  aux  Gar*- 
àt$  des  Métiers  particulkrs ,  de  vifîter  aucunes  àt^  Marchant 
difes  étant  dans  les  Maifons  defdits  Merciers^  autres  que  cel^ 
les  aufquelles  ils  auront  été  vus  travailler  ou  fake  travailler 
lors  de  leur  arrivie  dans  ladite  Maifon.  SI  DONNONS 
XN  Mandem'EN.t  4  nos  amez  fie  féaux  les  Gens  tenans 
nôtre  Cour  dé  Parlement  à  Rouen ,  que  ces  Prefentes  ils  aient: 
à  faire  lire^  publier  fie  régiflrer;  fie  le  contenu  en.icdLles  gar- 
der fie  obferver  félon  leur  forme  fie  beneur ,  fans  y.  contrevenife 
ni  foufrir  qu'il  y  firit  contrevenu ,  en  aucune  forte  fie  manière 

?ue  ce  foit^  nonobflant  tous  Edits  y  Déclarations ,  Clameur  de. 
laro.  Charte  Normande  fie  autres  chofes  à  ce  contrairesy^au^ 
2ueUês  Nous  avons  dérogé  de.  dérogeais  par  ces  Prefentes  r^. 
)k%  tel  efl  notre  plaifir.  En  témoin  dequoi  Nous  y  avons. 
Ait  mettre  nôtre  Scel.  Donne  e  à  Verfailles  le  vingtrtroifiéme 
jour  de  Janvier ,  l*àn  de  grâce  mil  fept  cens  cinquante-trois  y 
fie  de  nôtre  Ré^ne  le  trente-huitième.  Signé  >  L.QUIS^  Et 
»lus  bas i  Par  le  Roy  ,  Publypeaux.  Vu  au  Confeil^ 
M  ACHAiy^T.  Et  fécllée  dlim grand  JSceaû  de  cirejijiune*, 

£ôr,  pah^éi  &,fegifiréé  U  gmiek'jiHiien^:^  de  U  Courf/aitft^-jdRiiiim 
^  FârUmfnt ,  U  jy  JH^s  i7Sh  Signé >  A  U  Z  A  N  £  Ti  ' 
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Déclar^don  x]u  Roy  j  concernant  la  Polke  générale 
f  .       -  des  Prifonsu 

Du  éi^FAmit  i7S3^ 

LOUIS  pat  la  ^ce  de  Pieu  ^K^^  de  France  &  de  Na^ 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces.  prefeixtes  Lettres  verront  ^ 
Salut,  Nous  avons  été  informez  ^u*il  sTeft  élevé  depuis  quel- 

2ue  tems,  des  Conflits  entre  les  Li^utenaijs  Généraux  éi  les 
ieutenaiis  Criminels  des  Sièges  Roïaux  inférieurs ,  fur  la  que- 
itioDdefçavoiraufquelsde  cesOfîciers  devoit  apartenir  la  Police 
des  Prifoiis  dans  les  Villes  de  leur  réfidence  :  Par  le  compte  qui 
Nous  en  a  ^  rendu  ,  Nous  avons  reconnu  que  Tu/age  où 
les  Lieutenans  Criminels  de  quelques-uns  defdits  Sièges  fe 
.ibnt  maintenus  de  oônnoître  de  la  Folice  des  Prifons ,  n*écoic 
fondé  que  fur  les  termes  de  rArticks  XXXIV.  du  Titre  XIII» 
de  l'Ordonnance  de  1^70.  qui  ^1  chargeant  les  Ju^es  Roïaux 
de  r^cécution  dés  Ré^lemens  contenus  dans  les  Articles  précè- 
de»^) déiigoe  les  Lieutenans  Criminels  avant  les  autres  Ofi^ 
ciers  :  D^un  autre  côté ,  Nous  avons  confidéré  que  les  Ofices 
des  Lieutenans  Généraux  defdites  Jurifdiélions  aïant  été  créez 
antérieurement  à  ceux  des  Lieutenans  Criminels,  &  la  Police 
des  Priions  ^iiant  ordinairement  partie  des  fon^lions  atribuées 
aux  Lieutenans  Généraux,  ils  n^avoient  pu  en  être  dépouillez 
.  que  par  une  Loi  expreflè  ^  que  d'ailleui%  les  Priions  feryant  à 
renfermer,  non-feulement  ceux  qui  ont  été  décrétez  par  les 
Lieutenans  Criminels ,  mais  encoré^ceux  qui  font  détenus  pour 
des»  condannations  civiles,  dont  la  connoillànce  apartient  auA 
dits  Lieutenans  Généraux  ,  il  ne  convenoit  pas  que  des  Ofir 
«:iers,  <)ui  ne  font  établis  que  pour  inftruire  &:  juger  les  Afai<<r 
res  Crinrâielles,  euilent  infpeclion  fur  des  Prifonniers  dont 
les  Caufes  &  Procès  ne  font  pas  (bûmis  :à  leur  JurifdiéUon; 
Ces/ctfnfidécations  Nous  ont  portez  à  otdoaneri,  ainfî  que  nô^ 
tre  C«nfeil  ^Fa  décûié  dans  des  ocafiôns  fembkbles ,  aue  la 
Police  d^  Priions  apartiendroit  au  Lieutenant  Général  de  cha- 
que Siège;  ee  qui  n'empêchera  pas  néanmoins  que  les  Lieute-^ 
aans  Criminels  &  autres  Oficiers  nVïent  une  infpeâion  pareil 


I  7  y  !. 
Févricf^ 
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culiére  fur  les  Prifonniers  qui  font  décenus  dans  les  Priions^ 
*J?  ^"  en  vertu  des  décrets  par  eux  décernez;  par- là  ,  Nous  renfet^ 
^'^^*  merons  chacun  defdits  Oficiera  dans  les  bornes  de  leurs  fonc- 
tions ,  &  Nous  parviendrons  à  établir  Tuniformité  fur  ce  fu- 
îet  dans  des  Tribunaux  de  même  nature  Se  qualité  :  A  C  £  S 
CAUSES ,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans^de  l'avis  de  nôtre 
Confeil  y  &  de  nôtre  certaine  fcience ,  pleine  puiflance  de  au- 
torité Roïale^  Nous  avons  pax  ces  Prefcntcs  ugnées  de  nôtre 
main  ,  dit ,  déclaré  6c  ordotiné^  difons  ^  déckrohs  Se  ordooh 
nons>  Voulons  &  Nous  plaît  ^  qiié  la  Police,  générale  des  ^jci^ 
fons  apartiennc  aux  Lieutenant  Généraux  des  SenéchauiTées  SS 
Bailliages  Koïaux,  8c  autres  premiers  Juges  des  autres  Juftices 
ordinaires  du  Ref&rr  de  nos  Cours  y  chacun  ea  ce  qui  coacer- 
ne  les  Priions  dépendantes  de  leur  Jurifdiâion.,  £ous  quelque 
dénomination  qu'ails  aïeht  été  créez ,  foit  de  Lieutenant  Gén^ 
'  rai ,  Civil ,  de  Sénéchal  de  Robe-longue  ,  Juge-mage  ou  au*r 
tre$  &  ce  s  privativement  aux  Lî^^c^nans  Criminels,  ou  de.  Po- 
lice deidits  Sièges ,  même  afux  Ofîciers  de  nos  Chambres  dés 
Comptes  ou  Cours  des  Aides  y  des  Blcâions.,  Greniers  à  Sciy 
£c  autres  nos  Jurifdiâions  :  En  conféquience  ,  voulons  que  h 
^réception  des  Geôliers  y  celle  des  Gréners  es  Prifoûs  efquelles 
il  y  en  a  d'établis ,  les  Paraphes  des  Regîftres  que  lef<tirs.  Gré* 
fiers  &  Geôliers  font  obligez  fuivant  rOrdonnance».&  la  «axe 
des  alimens  des  Prifonniers ,  apartiennent  au  Lieutenant  Gé-* 
néral ,.  Juge-mage  ,  ou  au  premier  Ofkier  ^  privativement  ^ 
Lieutenant  Criminel  ;  èc  a  défaut  delHits  Lieutenans  Géni- 
raux  ou  autreis  premiers-  Juges  y  Içs  mêmes  fbaélions  &renc 
faites  &  remplie^  pair  les  Lieutenans  Criminels  ou  autres  0&  ^ 
ciers  de  chaque  Jurifdiâdon  dont -dépendent  le{Hites.Priron9.r 
à  commencer  par  le  plus  anciea^  jQiivaxtt  Tordre,  du  Tableaui 
N'entendon$  néanmoinv^intetdire  aûlHits  Lieutenans  Crimir 
helS)  de  PolicfcVôC  autres- Ji^ès^  la  visite  pàiticuliérerdeis  Prit 
i^nhiers^  d6ntr  Iti  Cbiufes  ou  Procès  font  pendant  paxd.evant 
eux  y  ni  pareillement  le  droit  d'empêcher  la ,  coituiluixication 
dbfdits  Prifonniers. avec  d'autres  perÊ^nnes  y  ou  de  lejnr  donr 
lier  un.  Confeil' ,  ou^'de  ftatuec  lucJeuo  libeicé  ^tinnColxa  QU 
déimitive  $  le  toiot •;  fuivànt  &- dans,  les;  cas!  portez  par  TOr* 
donnanee.;  SI  DONNONS.  £n<  MAMniLvnvriLùS^sLmja.M 
féaux  Conifeillerslès  Gensi  tenans  nôtre  Cour  de  Parlemenc  à 
Rouen  »  que  çes^Peeiences  ils  aient  à,  ^re  lire.i  publier  Se  rc? 
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«ftrer ,  &  le  contenu  ca  iéelles  garder  ,  obfenrer  &  efeéeuter  — 
fclon  leur  forme  &  teneur  :  Car  tel  cft  nôtre  plàifir.  En  té-  {^^J* 
inoin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  nôtre  Scel  à  cefdites  Prc-      ^™*'* 
fentes.  D  o  N  N  E  B  à  Verfailles  le  Gxiémc  jour  >dc  Février , 
Tan  de  grâce  mil  fept  cens  cinquante-trois  ;  &  de  nôtre  Régne 
îc  trente-Ivuiciéme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  Roy, 
Pheltcbaux.  Et  fceflée  d'un  grand  Sceau  de  cire  jauna^ 

Lii\  puhGic  &  regifirt^  U grandi  jiudien ce  de  UCcurfùinte,  A  Rouen  eu 
Farlement ,  le  tj.  Novembre  hsh  Signé  ,AUZANETt 


Déclaration  du  Roy ,  portant  défenfes  aux  Nouveau» 
Convertis  de  vendre  leurs  Biens  ^  fans  permiifion. 

Dû  fremier  Afétrs  ///j*- 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-  ns  j^ 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront ,  *^*^ 
S  A  lu  T.  Par  nôtre  Déclaration  du  lo.  Février  1750,  Nous 
aurions  fait  défenfes  à  ceux  de  nos  Su}ets  qui  auroient  été  de 
b  Religion  Prétendue  Réformée,  de  vendre  fans  permiflîon ,  ^ 
compter  du  1 1  Mars  de  ladite  année  1750.  leurs  Biens-immeubles 
&:  Tuniverfalité  de  leurs  Meubles  {  &  les  mêmes  raifons  qui 
Nous  ont  déterminée  kr  rendre  fubfiftant  encore,.  Nous  avons 
cftimé  à  propos*  de  renouveller  ces  défenfes  pendant  un  pareil 
délai  :  ACESCÂUSES  &  autces  à  ce  Nous  mouvans  , 
Nous  avons  dit ,  déclaré  &  ordonné  ,  &;  pM  ces  Prefentes 
lignées  de  nôtre  main  ,  difons,  déclarons  &  ordonnons  ,  Vou* 
Ions  &  Nous  plaît ,  que  les  précédentes  Déclarations  foiene 
exécutées  lelon  leur  forme  &  teneur  ;  6c  conformément  à  icet 
\ts ,  Nous  avons  fait  &  fàifbns  très-exprefles  inhibitions  &  dé^ 
ienfes  à  ceux  de  nos  Sujets  oui  ont  fait  Profeflîon  de  la  Relit 
gion  Prétendue  Réformée ,  de  vendre  durant  le  tems  de  trois 
^ïis ,  à  compter  du  i2«  du  prefent  mois  de  Mars  >  les  Biens-im« 
meubles  qui  leur  apartiennent ,  &  Tuniverfalité  de  leurs  Meuble» 
^  Hkxs  mobiliers ,  fans  en  avoir  obtenu  la  Permiflîon  de  Nous, 
«par  un  Brevet  qui  fera  expédié  par  Tun  de  nos  Secrétaires  d'E^ 
tat  &  de  nos  Commandemens ,  pour  la  fomme  de  Trois  mille 
,  livres,  au -deflus-,  6c  des  Intendans  fie  CoramifTaires  départis. 

Dddd 
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poar  Ycxécvktîoa  de  oos  Ordres  dans  les  Généralitez  ou  Vnh 
vinces  oii  ils  font  demearans  ^  poar  les  femmes  au-deflbas  de 
Trois  mille  livres.  Noos  fâifbos  pareillement  dëfênfcs  à  noA 
dits  Sujets  de  difpofcr  de  leurs  Biens-immeubles,  &  de  f  oniverfa* 
iité  de  leurs  Meubles  &  Efers  mobiliers  par  donation  entre-vifs  » 
durant  lefHices  trois  années  j  (i  cen'efl:  en  faveur  &  par  les  Con- 
trats de  Marine  de  leurs  Enfans  Se  petits-Enfâns ,  ou  de  leurs 
Héritiers  préfomptifs  demeurans  dans  leRoïaume,  au  défaut 
de  defcendans  en  ligne  direâe  |  Nous  avons  déclaré  &  décla- 
rons nulles  toutes  les  difpofitions  que  nofdks  Sujets  poaroient 
faire  entre-vifs  de  leurs  Biens- immeaUes  en  tout  eu- en  par« 
tie  j  ou  de  Tuniverfalité  de  leurs  Meubles  &  Efets  mobiliers  | 
enfemble  tous  Contrats  ^  Quicances  &  autres  Aâes  qui  feront 
paflez  pour  raifon  de  ce,  durant  lefdites  trois  années,  au  préju- 
dice &en  âraude  des  P  refentes  ^  déclarant  auflî  nnk  les  Contrats 
d'Echange  quenofdits  Sujets  pouroient  faire  pendant  ce  tems, 
au  cas  qu'ils  fortifient  de  nôtre  Roïaume ,  Se  qu'il  fè  trouvât 
que  les  chofes  qu'ils  auroient  reçus  en  échange ,  valuflent  un 
tiers  moins  que  celles  qu'ils  auroient  données  :  Voulons  que 
lorfoue  les  Biens  de  nofdits  Sujets  feront  vendus  en  Jnftice, 
on  abandonnez  par  eux  à  leurs  Créanciers  en  paiement  des 
dettes,  pendant  lefdites  trois  années  ,  lefdits  Créanciers  ne 
puiflènt  être  colloquez  utilement  dans  les  ordres  &  préféren- 
ces que  l'on  en  fera  ,  <ju^en  raportant  les  Contrats  en  bonne 
&  due  forme ,  &  les  Titres  4^  leurs  dettes  devant  ceux  qui  fe« 
font  lefdits  ordres  &  préférences,  ni  en  toucher  le  prix,  6c  fe 
faire  ajuger  &  prendre  la  totalité  ou  partie  defdits  Biens  en 

Sïement  des  fommes  à  eux  dâës^  qu^après  avoir  afîrmé  préa- 
élément  &  en  perfonne  nardevant  le  Juge  qui  fera  l'ordre  & 
préférence,  fi  on  les  pourfnit  en  Juflice  ou  pardevant  le  Juge 
du  Heu  oit  ils  fe  feront  à  l'amiable ,  que  leurs  dettes  font  le- 
rieufes  &  qu'elles  leur  font  dues  éfc^livement  ;  le  tout ,  l.  pei- 
ne de  confîfcation  des  fommes  par  eux  touchées ,  ou  des  Biens* 
immeubles  ou  Efets  qui  leur  auront  été  ajugez  ou  délaiflèz  ^ 
en  cas  que  les  Titres  par  eux  raportez  ou  que  les  afirmations 
qu'ils  auront  faites  ne  fe  trouvafïent  pas  véritables.  SI  DON- 
NONS EN  Makdement  à  nos  amez  &  f^aux  Confeillers  les 
Gens  tcnans  nôtre  Cour  de  Parlement  de  Rouen  ,  que  ces 
P  refentes  ils  aient  à  faire  enregiftrer ,  &  le  contenu  en  iccl- 
Ics  garder  &  obferver  ôc  félon  leur  fbrme  &  teneur ,  nonob- 
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fianc  Clameur  de  Haro ,  Chàrtre  Normande  &  Lettres  à  ce  — — 
contraires  :  Car  tel  eft  nôtre  plaifîr.  En  témoin  dcquoi  ,  yj,»* 
Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel,  Donnes  à  Verfail- 
les  le  prçmicr  jour  de  Mars  ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  cin- 
quante-trois j.  Se  de  nôtte  Régne  le  trente -huitième.  Signé, 
LOUIS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy,  Phelybeau^.  Et  fcelléc 
d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Lue,  publia  &  regifirie  ,  la  grande  AudUnee  de  U  CeurfeUnte.  A  Roiiem 
en  Parlement  .  U  3>  ftitl't  i7S3'  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Edit  du  Roy ,  portant  fupreJfïlon  &  rédudion  de  plu- 
iîeur$  Otices  du  Bailliage  de  Domfront  »  &  créatio» 
d&  q^uelquautres  Ofices  audit  Bailliage. 

2>»  mois  JP Avril  tfjf^ 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre i  A  tous  preièns  &  à  venir ,  Salut.  Nôtre  crè^ 
cher  &  très-amé  Coufin  le  Duc  d'Ocléans  Nous  aïant  propo» 
îh  de  diçûnuer  |e  nombre  des  Ofices  qni  ont  été  créez  dan8> 
le  Siégé  du  Bailliage  de  Domfroot  »  &  de  n'y  laiflèr  âibiifter 
que  celui  que  Nous  jugerions  fufifant,  pour  rendre  la  Juftice 
à  tous  les  Jufticiables  audit  Bailliage  ,  Nous  auricms- d'ài^tanr 
plus  volontiers  agréé  cette  propofition  ».  qu'elle  Noos  a  para 
entiérem^t  conforme  à  nos  vues  pour  la  réformation  des>  Ju- 
rifdiâions  :  A  CES  CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans,. 
&  de  nôtre  certaine  {cience ,  pleine  pniflànce  &  autorité  Roïa- 
le  ,  Nous,  avons  par  le  preiènt  Edit  ,.  ait  &  ordonné ,  dilôn» 
&  ordonnons  3  Voulons  &  Nous  plaît  ce. qui  fuit. 

A  R  T  I  C  L  E    P  R  I  M  I  E  R. 

Les  Ofices  qui  compofent  le  Siège  de  Bailliage  établi  dan» 
la  Ville  de  Domfront ,  feront  &  demeureront  éteints  &  fupri- 
mez ,.  comme  Nous  les  éteignons  &  Aiprimons  par  le  pre&np. 
Edit,  à  compter  du  fpUr  de  fbn  enregiftrement  en  nôtre  Cour 
de  Parlement  de  Normandie ,  &  au  lieu  &  place  defdits  Ofi«- 
ccs  fuprimez  >  Nous  avons  créé  les  Ofices  luivans  j  fçavoir  « 
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un  Bailli  de  Robe  courte,  un  Lieutenant  Général,  Civil ,  Crt 

»7.î3  ininél&  de  Police,  Commiflaire-Enquêteur  &  Examinateur, 
*^"*    un  Lieutenant  Particulier,  Civil,  Aiicflcur-^Çtiminel  ,  deux 
Confeillers,  un  Procureur  pour  Nous  ,  tant  pour  le  Civil  & 
Criminel  que  pour  la  Police  ,  lequel  remplira  aiiffi  les  fonc- 
tions de  nôtre  Avocat. 

IL  Les  huit  Ofices  de  Procureurs  poilùlans  &  ceux  des  Gx 
Huiffiers- Audienciers  dudit  Bailliage  feront  &  demeureront 
exceptez  de  la  fupreflîon  ordonnée  par  TArticle  premier  du 
prefent  Edir. 

IIL  Voulons  néanmoins  que  les  deux  premiers  Ofices  de 
Procureurs  portulans  ,enfemble,  les  trois  premiers  Ofices  d'Huit 
fîcrS'Audienciers  audit  Siège  cjui  viendront  à  vaquer  par  mort, 
oéfîgnation  x>\i  autrement ,  fiaient  &  demeurent  éteints  Se  fu- 
primez ,  enfone  ^ue  les  Ofices  de  Procureurs  poftulans  (bienc 
^  réduits  à  l'avenir  à  fix  ,  &  ceux  d!Huiffiers-Audiénciers  à  un 
premier  Huiffier-Audiencier ,  &  deux  autres  Huiffiers  ordinai- 
res; le  tout ,  à  la  charge  par  chacune  defdites  Communautés 
de  rembourfer  le  prix  defdits  Ofices  furie  pied  du  dernier  Con- 
trât d'aquifition ,  a  ceux  qui  s*en  trouveront  alors  Propriétaires. 

IV.  Le  Lieutenant  Général,  Civil,  Criminel  &  de  Police, 
jouira  des  gages  dont  jouiflbient  les  Lieutenàns  Généraux ,  an- 
cien &  alternatif,  &  le  Lieutenant  de  Police  dudit  Bailliage ,  le 
Lieutenant  Particulier  de  ceux  atribuez  au  Lieutenant  Parti- 
culier ,  ancien,  &  à  rAflcfleur*Criinînel  &  nôtre  Procureur, 
de  ceux  dont  )oiii(S>ient  nos  Avocats  &  Procureurs  audit  Bail- 
liage &  à  la  Police  i  tous  lefquels  gages  Nous  avons  atrlhué 
^  atnbuons  aufdits  Oficiers  par  nôtre  prefent  Edit. 

V.  Lefdits  Oficiers  exerceront  les  ronâions  &  jouiront  de 
tous  les  droits ,  autoritez,  prérogatives ,  prééminences ,  franchi- 
fes , libertez ,  profits  & émolumens dont  jouiflèntou  doivenrfoiïir 
hs  Pourvus  de  pareils  Ofices  ,  encore  que  lefdits  droits ,  fonc- 
tions &  privilèges  ne  foient  ni  particulièrement  exprimez. 

VL  Les  Propriétaires  des  Ofices  fu primez  par  le  prefent  Edit, 
feront  tenus  de  remettre  leurs  Titres  de  propriété ,  Quitances 
de  Finance  6c  autres  Pièces  entre  les  mains  de  nôtre  amé  & 
féal  Chevalier ,  Garde  dés  Sceaux  de  France  le  Sieur  de  Ma- 
chault.  Contrôleur  Général  de  nos  Finances  ,  pour  être  en- 
fuite  procédé  en  nôtre  Confeit  à  la  liquidation  de  leur  indem- 
Jiité  ,  ic  leur  être  ladite  indemnité  païée  par  nôtre  très-cher 
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&  très-amé  Coufin  le  Duc  d'Orléans  ,  conformément  à  Tes     ^     - 
Ofîcesj  au  moïen  dequoi  ,  Voulons  que  la  Finance  qui  pro-  '^^^^' 
viendra  des  Ofices  créez  par  le  prefcnt  Edit ,  apartienne  à  nô-         "^ 
t redit  Coufin^ 

VH.  Nôtre  très-cher  &  très-amé  Coufin  le  Duc  d'Orléans 
continuera  de  jouir  comme  par  le  paffê ,  des  Droits  de  muta- 
tation  des  Ofices  ,  conformément  au  Contrat  d'engagement 
dudit  Domaine  :  Ordpnnons  néanmoins  de  fon  confentement, 
que  les  premiers  Pourvus  defdits  Ofices ,  feront  exempts  de  tous 
Jes  Droits  de  muçation  qui  pouroient  être  dus  pour  raifon  def- 
dits Ofices I  des  Droits  de  Sceau,  de  Marc  d'or  &  autres  frais 
pour  Tobtention  de  leurs  Provifions  ,  de  tous  lefquels  Droits 
Nous  les  avons  difpenfez  6c  difpenfons  pour  cette  fois  feule- 
ment &  fans  tirer  a  conféquence. 

VIII.  Voulons  en  outre  que  les  Titulaires  des  Ofices  dudit 
Bailliage  fuprîmez  par  l'Article  I.  du  prefent  Edit,  qui  feront 
par  Nous  agréez  pour  remplir  des  Ofices  de  même  nature  Se 
qualité  audit  Siège  ,  puiflènt  en  exercer  les  fonctions  &  en 
jouir  aux  droits ,  prérogatives  ,  gages  ,  fruits  &  émolumens  y 
apartenans ,  fans  qu'ils  foient  obugez  de  prendre  de  nouvelles 
Provifions  &  qu'ils  y  foient  reçus  &  inftalez  fans  frais. 

SI  DONNONS  EN  Mandement  à  nos  amez  &  féaux 
les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  que  le 
prefent  Edit  ils  fzttcnt  lire ,  publier  &  enregiftrer ,  &  le  con- 
tenu en  icelui  garder  &  obferver  félon  fa  forme  &  teneur , 
fans  y  contrevenir  en  quelque  forte  &  manière  que  ce  foit, 
nonobflant  Clameur  de  Haro  ,  Chartre  Normande  &  tous 
£dit8  ,  Déclarations  &  autres  chofes  à  ce  contraires ,  aufquels 
Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  .-Car; 
tel  eft  nôtre  plaifîr.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftable  à 
toujours  ,  Nous  y  avons  fait  mettre  nôtre  Scel.  Donne'^ 
Verfailles  au  mois  d*Avril ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  cin- 
quante-trois ,  &  de  nôtre  Régne  le  trente-huitième.  Signé , 
LOUIS  :  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  ,  Phblypeaux.  Vifa , 
Machault.  Vu  au  Confeil ,  Machault.  Et  fcellé  d'un 
grand  Sceau  de  cire  verte. 

Lu  ,  publie  &  regiflr^,  la  grande  Audience  de  U  Cour  fe'ante.  A  Rouen 
en  farUmem  ,  le  21.  Aoufi nsh  Sîgné ,AUZANET. 
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ï  7  5  h 
Juin» 


Arreft  de  Règlement  de  la  Cour  de  Parlement  ,  ren- 
du fur  le  Requifîtoire  da  Procureur  Général. 

Dm  20.  jfuiH  i7f3^ 

LE  Procureur  Général  du  Roy ,  mandé  à  la  Cour  les  CHam* 
bres  aflemblécs,  a  dit  que  la  multiplicité  des  Afaires  qu'a- 
cafionne  les  refus  des  Sacremens  dans  la  Ville  de  Verneiiil , 
paroît  exiger  au  plutôt  une  Régie  générale  ,  qui  puifïè  y  ob- 
vier ^  Pourquoi  requiert  être  fur  ce  pourvu  : 

LA  COUR^  toutes  les  Chambres  aflemblées^  faisant 
droit  fur  le  Requifîtoire  du  Procureur  Général  y  fait  défenfes 
à  tous  Ecléfîaftiques  de  ce  Reflbrt ,  de  rien  innover  dans  Tad- 
miniflration  extérieure  des  Sacremens  \  de  faire  aucun  Aékc 
tendant  au  Schifme  ,  &:  d'étendre  les  peines  Ecléfîaftiques  fi- 
xées par  les  Loix  de  TEglife  établies  dans  le  Roïaume  ,  leur 
enjoint  y  en  adminiftrant  les  Malades  ,  de  fe  conformer  aux 
difpofîtions  des  Canons  &  Réglemens  autorifez ,  à  peine  con- 
tre les  Contrevenans  ,.  d'être  pourfuivis  comme  Perturbateurs 
du  repos  Public  ,  &  punis  fuivant  la  rigueur  des  Ordonnance». 
Ordonne  que  le  prefent  Arreft  fera  imprimé  >lû^  publié  &  afi- 
ché  par-tout  oii  befoin  fèra$  &  Copie  collationnée  envoïée  aux 
Bailliages  de  ce  Reflfbrt,  pour  .y  être  pareillement  lu,  pxiblié 
&  enregiftré  j  enjoint  au  Procureur  Général  de  tenir  la  maiij 
à  l'exécution  du  prefent  Arreft,  &  d'en  certifier  la  Cour  dans 
la  quinzaine»  Fait  en  Parlement  à  Rouen ,  toutes  les  Cham- 
bres aflemblées ,  le  vingtième  jour  de  Juin  mil.  fcpt  cens  cin- 
4|uante  trois» 

Par  la  Cour ,  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 
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Arreft  de  la  Cour  de  Parlement,  fervant  de  Régie- 
ment,  qui  déclare  que  la  faculté  portée  par  TArti- 
cle  ici.  de  la  Coutume,  de  rembourfer  les  Rentes 
foncières  n'a  point  lieu  dans  le  cas  du  Retrait  féodah 

2)«  Jh  fuilht  i-TSi* 

ENTRE  Antoine-Jean-Gafton-Hyérofme  Fortin,  Cheva- 
lier, Seigneur  &  Patron  de  Maltot ,  Feugrolles  &  autres 
lieux ,  tant  pour  lui  que  pour  Jacques  Fortin  ,  Chevalier  de 
rOrdre  Roïal  &  Militaire  de  Saint  Louis ,  fon  frère ,  apellans 
de  Sentence  rendue  en  Bailliage  à  Caën  ^  le  21.  Avril  17^1. 
demandeurs  en  exécution  d*Arreft  de  la  Cour  du  28.  Juillet 
audit  an  $  èc  défendeurs  en  Requête  d'opofition  contre  le  même 
Arreft ,  d'une  part  .•  Pierre  Néel ,  Chevalier ,  Seigneur  de  Sain- 
te Marie-Laumpnt ,  aïant  époufé  une  des  Demoifelles  filles  6c 
héritières  du  feu  Seigneur  Daumefnil  de  Lignetes  »  tant  pour 
lui  que  pour  fc$  Cohéritiers ,  intimé  en  apel  ,  défendeur  de 
Texécution  dudit  Arreft  y  &c  demandeur  en  Requête  d'opofîtion 
contre  icehii,  d'autre  part. 

VEU  par  Cour,  toutes  les  Chambres  aflemblées,  l'Arrcft 
d*îcelle  rendu  entre  lefdites^  Parties  le  î6.  Décembre  1752.  par 
lequel  la  Cour,  Parties  oiiies  &  le  Procureur  Général,  a  reçu 
ledit  Sieur  de  Sainte*  Marie-Laumont ,  opofant  à  TArreft  de  la 
Cour  du  2 S.  Juillet  audit  an;  &  pour_être  fait  droit  fur  fon 
opofition ,  enfemble  fur  l'apel ,  a  apointé  les  Parties  au  Con- 
feil^  pour  être  donné  Règlement  toutes  les  Chambres  aflèm-^ 
blées  :  ledit  Arreft  lignifie  de  Procureur  à  Procureur  le  25, 
Janvier  Î753.  avec  déclaration  qu'on  entendoit  mettre  le  Pro- 
cès en  diftribution  :  ladite  Sentence  dont  eft  apel  en  la  Cour , 
ci-devant  datée  ,  rendue  entre  Antoine- Jcan-Gafton-Hyérofme 
Fortin  ,  Chevalier,  Seigneur  de  Maltot  ;  &  Jacques  Fortin, 
Chevalier  de  l'Ordre  Roïal  &  Militaire  de  Saint  Louis ,  fils  6C 
héritiers  de  Jean- Jacques  Fortin ,  Seigneur  &  Patron  de  Mal- 
tot, Brecy-la^Campagne  &:  autres  lieux,  demandeurs  en  confé* 
quence  de  l'Exploit  que  ledit  feu  Sieur  leur  père ,  àuroit  fait 
commettre  à  Dame  Marguerite  -  Françoife  le  Duc  de  Saint 
Cloud  ^  Teaye  &  héritière  de  Henry-^Loiiis  Daumefnil  ,  Che- 
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'TtTT'  valier,  Seigneur  &  Patron  des  Ligneres  ,  Tutrice  de  leurs  Vjk- 
Juillet,  fansj  pour  faire  juger  que  ladite  Dame  feroit  tenue  de  fe  trans- 
porter devant  les  Notaires ,  aux  fins  de  recevoir  le  rembouiv 
fement  de  600  livres  de  renre  foncière  qui  lui  étaient  dues  par 
M^  Nicolas  Aflèlin,  Avocat  i  atendu  *  que  [ledit  Sieur  Aflelin 
aïant  rétrocédé  ces  mêmes  héritages  au  Sieur  Charles  Cham- 
pin ,  ledit  Sieur  Fortin  auroit  clamé  ledit  Contrat  &  auroic 
réuni  ces  héritages  au  corps  non-fiéfé  de  fon  Domaine,  &  con- 
féquemment  ne  devoit  point  faire  de  rente  pour  raifon  d'iceuxj 
.&  procédant  ^  ladite  Dame  a;iant  excipé  par  la  défenfe  de  foh 
défaut  de  qualité  ,  fur  le  principe  que  Demoifclle  HenriettCr 
Madeleine  Daumefnil  fa  fille  ,  avoit  été  époufée  par  le  Sieur 
de  Sainte  Marie-Laumont,  &  que  Demoifêlle  Aimée-Margue? 
rite  Daumefnil  étoic  émamcipée  ^  lefdits  Sieurs  Fortin  auroienc 
par  autre  Exploit ,  aproché  ledit  Sieur  die  Sainte  Marie-La u- 
mont ,  pour  voir  |uger  les  Conclufîons  prifès  vis-à-vis  de  ladite 
Dame  veuve  Daumefnil ,  fuivant  que  le  tout  eft  plus  au  long 
référé  aufdits  Exploits,  en  date  des  17.  Juillet  1751.  &  pre- 
mier Février  ¥751.  dqëment  contrôlez  :  Par  laqudle  Sentent 
ce,  il  eft  dit,  que  lefdits-  Sieurs  Fortin  font  déclarez  non-re* 
cevablesen  leur  Adlion,  avec  dépens  envers  toutes  les  Parties^ 
Vu  auffi  les  Pièces  refpedlivement  clofcs  par  lefditcs  Parties , 
compofées  de  celles  fuivantes  ;  fçàvoir ,  Kequête  prefentée  au- 
dit Siège  du  Bailliage  de  Caën ,  par  ledit  Sieur  Loiiis- Henry 
Daumefnil  le  15,  Juin  1742»  tendante,  pour  les  caufes  y  con* 
tenues  ,  à  lui  être  acordé  Mandement  pour  aprocher  le  Sieur 
Aflelin  ,  Avocat  ^  aux  fins  de  le  faire  condamner  au  paiement 
jdcs  Fermages  d'une  Tprre  par  lui  ocupée  ,  apartenante  audic 
Sieur  Daumefnil  ;  &  au  furplus  ^  être  ordonné  que  faute  de 
païemcnti ,  ledit  Sieur  Aflelin-  feroit  tenu  d'abandonner  Ja  jouiP 
iance  de  ladite  Terre  j  &  que  ledit  Sieur .  Daumefnil  jferoic 
autorifé  d*en  difpo(èr  pour  le  jour  de  Saint  Michel  audit  an  , 
le  tout  avec  dépen$ ,  fuivant  qu'il  eft  plus^  au  lonç  référé  en 
ladite  Requête,  dûëraent  foulcrite  d*Otdonnance  de  Mande- 
ment, que  ledit  ^eur  Daumefnil  auroit  fait  fignifier  par  Ex-^ 
ploit  du  .même  jour  ,  contrôlé  à  Câën  le  vingt  r  fîxiéme  dudie 
mois ,.  audit  Sieur  Aflelin  ,  avec  Affignation  à  comparoir  :au<- 
dit  Siège  du  Bailliage  de  Caën^ ,  pour  y  procéder  fnt  les  fins 
•  mentionnées  en, ladite  Requête  :  Procès  verbal  de  faifie  requi. 
iè  par  ledit  Sieur  Daumemil,  fu£  les  fiienshmeuble»  &  Levées 
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àplrtenaos'  audit  Sieur  AfTelin  le   17.  Juillet  audit  an  ,  con-  - 
trôlé  à  Cacn  le  19.  Copie  d^Exploit  fait  requête  dudit  Aflè-    ^7S'i. 
lin,  lé  16.  dudit  mois  ,  par  lequel  il  déclare  qu'il  n'auroit  ja-   ^"'^^"' 
mais  été  Fermier  dudit  Sieur  Daumefnil  5  &  que  s'il  lui  devoir^ 
ce  n'étoit  point  eh  cette  qualité  ,  pourquoi  il  entendoit  conte(^ 
ter  ladite  Requête  du  15.  Juin  ci-<lfcvant  énoncée  :  Autre  Ex*- 
ploit  fait  wquête  dudit  Sieur  Daumefnil  le  t^.  Juillet  audit 
an   174  *•  portant  fîgnification  audit  AfTelin  d'un  Aâ:e  fous 
fait  privé,  portant  date  du  z8.  Juillet  1741.  montant  à  la  fora* 
me  de  dix-tept  cens  vingt-cinq  livres»  quinze  fols,  pour  Ferma- 
ge au*  profit  dudit  Sieur  Daumefnil  ;  avec  déclaration:  audit 
AfTelin  que  ledit  Sieur  Daumefnil  entendoit  pourfuivre  fur 
tAflignatioa  du  15.  Juin  1741.  dont  ci-defTus>n^ntion  a  été 
faite;  ledit  Exploit  contrôlé  à  Caën  le  i y.  Juillet  audit  an: 
Défaut  levé  au  Gréfe  dudit  Siège  du  Bailliage  de, Caën,  par 
ledit  Sieur  Dauniefnil,  à  Tencontrc  dudit  Affelin  le  16.  dudit 
mois^:  Sentepce  rendue  audit  Siège  le   30*  dudit  mois^ ,  qui 
acorde  défaut  fur  ledit  AfTelin:;  &  pour  le  profit ,  permet  au-», 
dit  Sieur  Daumefnil  de  difpofer  de  la  Ferme  en  quefWon  pour 
ïe  jour  de  Saint  Michel  audit  an  :  Exploita  d&  fîgnification  de 
ladite  Sentence,  fait  requête  dudit  Sieur  Daumeinil  le  18.  Se- 
ptembre audit  an ,  audit  AfTelin  ,  avec  Sommation  d'y  fatisfai<- 
re,  ledit  Exploit  dûëment  contrôlé  :  Cahier  de  Copies,  dont 
la  première  eft  Copie  de  Requête  prdentée  audit  Siège  d» 
Bailliage  de  Cacn  ,  par  ledit  Affelin  le- 15.  dudit  mois  ,  ten^ 
dante  a  être  reçu  opofant  à  l'exécution   de  la  Sentence  ci- 
defTus  i  ce  fàifant,. lui  être  acordé  Mandement  pour  aproch'er 
ledit  Sieur  Daumefnil ,.  pour  voir  dire  &  juger  que  (àdite  Sen- 
tence feroît  raportée  comme  forprife ,  &  qu'elle  fei^oit  déclarée 
nulle,  avec  dépens  :  Ade  en  forme' dé  conteflation  fîgnifié', 
requête  dudit  Sieur  Daumefnil ,  le  1 5;  Oâc^re  audit  an  :  Ex^ 
ploit  fait  à'  ia  requête  le  28;  Décembre  audit  an  ,  portant. 
Sommation  audit  Afïèlrnd'êtfe  prefent  à  la  faifîe  dés  Biens  à 
Jui  apartenans  ,  à  laquelle*  ledit'  Sieur  Daumefàil  fntendoic 
faire  procéder  enconféauence  de  ladite  Sentence  du  30.  Juif* 
Jet  j  ledit  Exploit  contrôlé  à  Caën  le  même  jour  28^:  Décernai 
bre  1741.  Copie- d'Exploit  fait  ,  requête' dudit  Sieur  Afièlin;.. 
le  29.  dudit  mois,  paricqucl  il  déclare  s'opoier  à  toutes  faifies 
que  ledit  Sieur  Daumefnil  prétendroit  requérir  &  faire  faire- 
en  xoniSéquence  de  la  fufdite  Sentence;  que  d'ailleurs  ledicc 
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^—   Aflelin  étant  feçû  opofant  à  rexécutioQ  d'iccUc ,  il  etitendok 
ïmet    ^^^^^  j"^g^^  incellàmmcnt  à  bonne  caufe^  ion  ^pofîtibn  »  con-/ 
•     ^^'    formément  aux  moïens  &  raifons  par  lui  omploïees  4ans  fa 
Requête  du   ly.  Septembre  audit  an  cinlevam:  mentionnée: 
Sommation  d'Audience  faite.,  i-equête  dudit  Sieur  Daumef^ 
nil,  le  7.  Janvier  1743*  Cq>ie  d'Ecrit  en  forme  de  contefta- 
fion,  fîgnifié  requête  dudit  Aflèlin,  le  aS.  dudit  moisj  Som- 
mation d'Audience  dudit  Sieur  Daumefnil  du  i S.  du  même 
mois  :  Bcrit  en  forme  d'Aâ:e  fignifîé  à  fa  xequête  le  4.  Février 
a,udit  an  :  Sommation  d'Audience  à  fa  requête^  du  1 1.  dudit 
mois  :  Copie  d'Ecrit  en  forme  de  Réponfe  ,  ûgnifié  requête 
dudit  AiFelin  ^  le  premier  Mars  audit  an  :  Pareil  Ecrit  fignifîé, 
requête  dudit  Sieur  Daumefnil ,  le  4.  dudit  mois  :  Copie  d'Ecrit 
de  Réponfe  ^udit  Sieur  Aflelin^  fîçnifié  le  9.  du  même  moist 
Pareil  Écrit  dudit  Sieur  Daumefnil fignifié  le  13.  dudit  mois: 
Copie  d'Ecrit  en  forme  de  iRéponfe ,  fignifié  requête  dudit 
Aflelin ,  le  z6.  dudit  mois  :  Pareil  Ecrit  fignifié  ,  requête  du« 
dit.  Sieur  Daumefnil ,  le  10.  Avril  audit  an   1743.  Copie  de 
pareil  Ecrit  dudit  Ailelin,  fignifié  le  7.  Mai  audit  an  :  Ecrit 
<n  forme  d'Aâe  dudit  Sieur  Daumefnil^  fignifié  le  i}.  dudit 
mois  1  Sommation  d'Audience  à  fa  requête  ,  du   17.  dudit 
mois  :  Copie  d'Ecrit  en  forme  d'Aâe  fignifié,  reauête  dudir 
Aflielin,  le  15.  Juin  audit  an  :i  £crit  de  SLéconfe  audit  Sieut 
Daumefnil,  du  18.  dudk  mois  :  Copie  d'Acke  fignifié,  requê- 
te dudit  Afièlin ,  le  5.  Juillet  audit  an  :  Autre  A£^e  fignifié, 
irequête  dudit  Sieur  Daumefnil,  le  15.  dudit  mois  :  Sentence 
l'enduë  audit  Siéee  du  Bailliage  de  Caën^  le  x8*  Juin  audit 
jSLn  y  par  laquelle  ledit  Sieur  Danmefnil  eft  autorifé  de  difpo- 
fer  de  la  Terre  en  queftion  ,  pour  le  lour  de  Saint  Micnd 
lors  prochain  ,  ce  faifant,  ledit  Afièlin  aéchargé  des  arrérages 
a  lui  demandejs  $  à  laqudie  fin ,  ordonné  que  ledit  Sieur  Daur 
mefnil  en  percevroit  les  fruits  audit  jour  Saint  Micliel ,  fi  mieux 
n'aimoit  ledit  Sieur  AfifHin  paâèr'  Contrat  de  fiéfi^  de  ladite 
Terre  audit  Sîeur  Dâumeûiil  ,  fur  le  pied  de  fix  cens  livres^ 
&  païer  les  arrérages  échus  ^  défidcation  faite  de  dix-fept  cens 
vingt  livres  j  pourquoi  pailèroit  fa  déclaration  dans  trois  jours^ 
&  la  Caufe  renvoïée  à  huitaine  :  A£ke  d'interjet  d'apel  de  la 
fufdite  Sentence^  fignifié  requête  dudit  Sieur  Daumefnil  ,  le 
11.  Juillet  1743.  contrôlé  à  Cacn  le  même  jour  :  Défaut  levé 
^.Gréfe  de  la  Cour,  par  ledit  Sieur  Daumefnil,  à  Rencontre 
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dUdît  Aflelia ,  le  3^  Mars  1744.  Arreft  de  la  Cour  du  5.  Jail-  _^ 
iec  audit  an  y  par  lequel  la  Cour  auroic  déclaré  ledit  défaut    '7  5). 
bien  pris  &  obtenu  j  &  pour  le  profit  d'icelui  ,  auroit  mk  IV    J"*"** 
pellation- &  ce  dont  fcroitapellé  au  néant  ;. corrigeant  &  ré- 
formant^ auroit  donné:  A^ke  audit  Daumefnil  ,.  de  ce   qu^il 
obéïflbit  remettre  audir  Aflelin  tous  les  arrérages  ou  fermages 
du  Fonds  jufqu*au  jour  Saint  Michel  tj4z\  ce  faifànt,  auroit 
envolé  ledit  Daumefiiil  en  poflèffion  de  la  Ferme  deEeugroL 
les  à  lui  apartenante ,  comme  du  jour  de  Saint  Michel  i74i* 
avec  reftitution  de  fruits  depuis  ledit  jour  j-  à  laquelle  fin ,  le- 
dit Aflfelin  feroit  tenu  de  U  déguerpir,,  fous  les  peines  por- 
tées par  l'Ordonnance  ;  ledit  Aflèiin  condamné  aux  dépens  des 
Caules  principales  fie  d'apel  i  Exploit  de  fignification  dudit  Ar- 
reft fait,  requête  dudit  Sieur  Daumefnil ,  le  1^5,  Juillet  1744.^ 
audit  Sieur  Aflèlin>  avec  Sommation  de  iè  conformer  au  con- 
tenu d'icelui ,  ledit  Exploit  dûëment  contrôlé  i^  Copie  de  Re- 
quête prefentée  en  la  Cour  ,;  par  ledit  Aflelin,.,  le   21^  dudit: 
mois ,  aux  fins  d'être  reçu  opofant  à  Texécution  de  TArreft.  ci- 
deflSis  :  Sommation  d'Audience  faite,. requête  dudit  Sieur- Dau- 
mefnil y.  le  30.  dudit  mois  :  Requête  j>ar  lui  prefentée  au  Sié-- 
ge  de  Vicomte  de  Caën  le  zi.  de  Juillet  1741.  tendante  pour 
les  caufes  y  contenues,  à  lui  être  acordé  Mandement  pour 
aprocher  ledit  Sieur  Afïelin  ,  aux  fins  de  le  faire  condamner  au- 
paiement  des  Fermages  de  ladite  Terre  de  Feugrolies  y  avec' 
dépens}  &  que  faute  de  paiement,  il  feroit  tenu  d'abandon- 
ner la  jotiiflartce  de  ladite  Ferme,  &  qi^e  ledit  Sic^r  DaumeA 
nil  feroit  autorifë  d'en  diipofer  ^/jSc  cependant  ponr  éviter  a 
tout  enlèvement  &  provenir  tout  danger,  il  feroit  pareillement 
autprifè  à  fes  périls  &:  rifques ,.  de  faire  faifîr  les  Qrains ,  Fruits* 
&  tout  ce  qui  fe  trouverpit  fur  ladite  Terre ,,  fuiyant-  que  le 
jDut  elt  plus  au'  long  -meniionpé  en  Jadite  Requête  duëment 
foufcrite  d'Ord<mnance  :  Arrefï  de  la  Cour  rendu. entre  ladite 
,vçuve  Daomçfnil&ledit  Ajflelin  le^^^j  1745^.  par  lequel i 

la  Cour,  oiii  le  Ptoçurcu|:  !péuécal  du  Roy  ,.. auroit  reçu  Tar- 
'laêté  de  Villêrs  «t  de  Rpgw  ;.^  fuivanticelui  fa^fant  dfoit  fur 
l*opofiâon  df  Afipbel  A^  ajUrpit  inis  furj^i^pfl  Tappllation^ 

Ôc  ce  dout  ^ft/afjellé  au  néant^;;  ^ïaçnd^t ,  auroit  ordonné' 
<|ue  ledit  AÎIelln  paierokàJadite  D^im^  de  on*<- 

5Be  cens  yingt-cipq  livres  quinze  fpis  coi^ tenue  en  Tarrêté  du  iSi> 
J»iU€t,i74i*c!siffpji4cJ^  quatl|c.^uuiées.écliiiës|nfqu'^u  jpurd«:r 
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■  Saint  Michel  1744.  à  raifon  de  (îx  cens  livres  par  an  /ce  qi£ 

jiaiîct.  compofoit  la  fommc  de  deux  mille  quatre  cens  livres  5  fur  lef. 
quelles  fommes  diminution  £ute  de  celle  de  cent  cinq  livres 
païée  par  ledit  Aflelin ,  ne  rcftoit  par  lui  du  en  total  que  celle  de 
trois  mille  quatre  cens  vingt  livres^ quinze  ibis,  laquelle  fom- 
tne  ledit  Âflelin  feroit  terni  de  païer  dans  la  huitaine  du  jour 
4c  la  lignification  dudit  Arreft  ,  fur  laquelle  lui  feroit  tenu 
compte  du  Dixième  denier  ^  &  en  païant  par  ledit  AfIèJin  Ja- 
•dite  fomme,  ladite  Dame  veuve  Daumefnil  tenue  .de  lui  paC- 
ièr  Contrat  de  fiéfe  en  fbrme  de  la  Ferme  de  Feugrollcs  ^  au 
^rix  de  fix  cens  livres  par  an  ^  8c  fiute  par  ledit  Aflèlkti  de 

Î^aïer  ladite  fomme  de  crois  mille  quatre  cens  livres  quinze 
bis  dans  ledit  tems ,  ladite  Dame  Daumefnil  renvoïëe  en  pro* 
f>riétë  &  poflèinon  de  ladite  Ferme ,  comme  du  jour  de  Saint 
Michel  1 744*  auquel  cas  ledit  Aflelin  ne  feroit  tenu  de  païer 
que  k  fomme  de  douze  cens  livres  ,  pour  toutes  les  jouiflàn- 
<es  précédemment  par  lui  perçues  de  ladite  Ferme  3  au  païe« 
ment  de  laquelle  fomme  de  douze  cens  livres ,  il  feroit  con- 
traint par  toutes  voies  dues  Acxài&nnablesi  tous  dépens  corn- 
|>en(ez  entre  les  Parties  ,  pàîeroit  néanmoins  ledit  Aflelin  le 
couft  dudit  Arrefl:  ^  lignifié   de  Procureur  a  Procureur  Je  14. 
Avril  I745*  Exploit  de  fignification  dudit  Arreft,  fatic  requête 
-de  ladite  Dame  veuve  Daumefnil ,  Tutrice  de  fes  Ënfàns  mi- 
neurs ,  le  %6.  dudit  mois  ,  audit  Aflelin  ,  avec  Sommation  de 
•fe  conformer  au  contenu  d'icelui ,  ledit  Exploit  duëment  con- 
trôle :  Copie  d'Exploit  fait,  requête  dudit  Afleliil,  le  r.  Mai 
^udit  an ,  portant  Sommation  à  ladite  Dame  Daumefnil  de  fe 
tranfporter  pardevant  &  en  TEtude  des  Notaires  de  la  Ville 
de  Caën ,  aux  fins  -par  elle  d'y  recevoir  la  fomme  de  trois  mille 
quatre  cens  vingt  iivres  quinze  fols ,  jugée  par  PArreft  ci-deflus, 
à  aux  fins  par  elle  de  pafler  aiidît  Aflelin  ,  à  fes  frais ,  Con- 
trat de  fiéfe  des  Héritages  fîtuez  en  la  Pâroifle  de  FeugroUes, 
au  prix  de  fix  cens  livres \dé  rente  Foncière  par  chacuh  an, 
•fui vaut  qu'il  éft  plus  amplement  référé  audit  JExploît  :  EiKpé- 
dition  d' Arreft  de  la  Cour   rendu  le   13.  luillet  171?.  ehtrc 
Thomas  le  Vaillant  y  Seigneur  ,:  Patron  &  Haut-Juflicier'  àe 
^arbeville  ,  i&  le  nommé  Pierre  Piédos,  par  lequel 4edit  Sieur 
de  Barbeville  auroit  été  déclaré  recevable  à'  fe  décharger  de 
foixante  fols  tournois  de  rente  foncière  ,  conftituée  fur  une 
portion  d*Héritage  par  lui  pofl!2déë  ati  droit  du  Retrait  fé^ 
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dal,  xju'il  en  auroit  fait  de  Maître  Richard  Lochard ,  fur  la  ■ 

vente  oui  lui  en  ^voit  été  auparavant  faite  par  Richard  GrcC  \l^l^^^ 
£c\  &  -les  cnÉms  ,  en  paiant  audit  Piédos  auquel  ladite  rente 
apartenjoit ,  le  Denier  vingt  avec  trois  années  d'arrérages  de  la* 
-dite  rente  &  le  prorata  depuis  le  dernier  terme  échu ,  autres  frais 
&  loïaux  courages  portez  par  ledit  Contrat  de  fiéfe  faite  oar 
André  Piédos,  père  dudit  Pierre ,  audit  Greflelj  à  laquelle  hn, 
les  Parties  auroient  été  renvoïées  pardevant  les  Tabellions  de 
Jadite  Haute- Juûiçe  de  Barbeville ,  pour  faire  la  rexnife  de  la- 
dite rente  ,  &  rendre  par  ledit  Piédos  ledit  Contrat  de  fiéfc 
jcn  Original  =  Contrat  paffé  devant  les  Notaires  de  Caen  le  4. 
Mai  174  c.  xle  fiéfe  faite  par  ladite  Dame  Daumefnil,  Tutrice 
xle  £es  Enfans,  au  profit  dudit  Sieur  Aflelin.,  d'une  Ferme  fci- 
ic  aux  Paroiilcs  de  Feugrolles  &  BuUy ,  moïennant  fix  cens  li- 
vres de  rente  foncière  perpétuelle  &  irraquitâble  ;  &  en  outre,^ 
trois  mille  deux  cens  quarante  livres  quinze  fols  d*arrérages  de 
ladite  rente  de  fiéfe  ,  païez  comptant  par  ledit  Sieur  AQhlm 
à  ladite  Dame  Daumeuiil  >  en  exécution  de  TArreft  du  9.  Avril 
^udit  an  ^  ci-defTus  mentionné  :  Autre  Contrat  paffè  devant 
lefdits  Notaires  de  Caën  le  4.  Mai  audit  an  ^  de  rétroceilîoa 
faite  par  ledit  Sieur  Àflèiin  au  Sieur  Charles  Champin  y  de 
i'éfet  en  entier  dudit  Contrat  de  fiéfe,  au  moïen  &  parce  que 
-ledit  Sieur  Champin  demeuroit  quite  de  ladite  K)mme  de 
trois  mille  deux  cens  quarante  livres  par  lui  fournie  audit  Sieur 
Afielin ,  pour  païer  ladite  Dame  Daumëfnil  ^  &  -sV>biigeolt  en 
outre  leait  Chanxpin  ,  de  faire  audit  Afièlin  cent  livres  de 
rente  viagère,  &  fe  chargeoit  à  fon  lieu  &:  place  (faquiter  la^ 
4ite  rente  de  fix  cens  livres  :  Autre  Contrat  pafTé  devant  les 
Notaires  de  Frefné  le  1 1.  Mars  1749.  ^^  remife  &  de  délais , 
iàit  par  ledit  Champin  au  Sieur  Robert  Euftache  ,  du  conte- 
nu audit  Contrat  de  rétrocejQion ,  aux  mêmes  charges ,  claufes 
>&  conditions  z  Cahier  de  Copies  dont  la  dernière  eft  Copie 
d'Exploit  Élit  ^  requête  dudit  Champin  ,  le  7.  Âouft  174^. 
/portant  défenfes  à  Jacques  Chrétien ,  Fermier  &  Détenteur  de 
Jadite  Terre  de  Feugrolles,  de  païer  en  d'autres  mains  qu'ea 
celles  dudit  Champin  ,  fpus  peine  de  p^ïer  deux  fois  ,  &  de 
tous  dépens»  dommages  &;  intérêts  :  Arrefi:  de  la  Cour  du  30. 
Juillet  1750.  entre  Jean- Jacques  Fortin  ,  Chevalier ,  Sieur  4c 
Maltot,  Feagrollies  &  autres  lieux-,  Robert  Ëuftaçhe  8c  fe  fem- 
ine^.Ôi;  ledit  Sieur  Champin  >  pM  lequel  U  Cour»  Parties piîicf 
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^  &  le  Procureur  Géoétal ,  auroit  reçu  ledit  Sieur  Fortin  opofanr 

\^Ll*      ^'Arrdl  du  7.  Février  1749*  lequel  aurcMt  jugé  à  bonne  cau- 
iê  la  clameur  dudit  Euftaches  fauànt  droit  fur  Topoiition  du- 
^  Sieur  Fortin  ,  en  ce  qui  concerne  les  Héncsiges  relevans 
de  (es  fie6,  auroît  raporté  ledit  Amft  comme  furpris  ;.  ce  hi-^ 
lânt,  auroit  condamné  ledit.  £uftaclie  à  faire  délais  &  remife 
audit  Fortin  ^  des  Héritages  lelevans  de  ùs  fie6  ^  à  £ss  ofires 
de  rembourser  audit  Eulnche^  ce  qu'il  conviendrmt  rembour- 
fer  pour  raifbn  de£lits  Héritages  ^  &  le  décharger  des  rentes, 
foncières  &  viagères^  &:  charges  réelles  portées  au  Contcat  de 
rente,  à  proportion  &  eu  égard  au  jMrix  total  dudit  Contrat 
après  la  ventillation  qui  en  ièroit  faite  ;  lefdits  Ëuftache  & 
Champin   condamnez  aux.  dépens  envers  ledit  Sieur  Fortin  ^, 
ledit  Arrefl:  lignifié  de  Procureur  à  Piaocureur  le  15^  Mai  17];  i» 
Exploit  de  lignification  d*icelui  £ût  ^  requête  dudit  Sieur  For- 
tin le  17.  Juin  audit  an  y  audit  Champin  y  avec  Sommation 
d'y  fatis^re;  ledit  Exploit  contrôlé  à  Caën  le  iS.    Autre  Ex- 
ploit fait,  requête  dudit  Sieur  Fortin  le  17^ dudit  mois/^  por<- 
tant  fignificadon  de  TArreft.  ci-deflus  y.  audit  Euftache  &à. 
Marie- Anne  le  Dars  fa  femme  y  avec  Sommation  de  le  confor- 
mer aju  coiitenu  d'icelui  ^  &  de  faire  délais  &  remife  audit  For- 
tin àçs  Héritages  relevans  de  fès  fiefs  y  ledit  Exploit  duëmenc^ 
contrôlé  :.  Contrat  pafS  devant  les  Notaires  de  Caën  le  mê- 
me jour ,.  de  délais  &  remife  ,  fait  par  ledit  Sieur  Euftache  6c 
là  femme^  au  profit  dudit  Sieur  Foctin>  dé  tous  les  Héritages 
compris  dans. les  Contrats  de  fiéfe  &  de  ceflion  ci-devant  da- 
tez ,  &  aux  mêmes  charges  &  conditions  y  mentionnées  y  ledit: 
Exploit  du  17.  Juillet  audit  an^  ci-defiTus  induit  &;  daté  :  Ecrk: 
0n  forme  de  défenfès  de  ladite  Dame  veuve  Daumefnil ,  figni- 
fié  le  5.  Oâobre  audit  an  :  Ecrit  en  forme  d^Aâe  dudit  Sieur 
Fortin  y  du  i^  Novembre  audit  an  :  Ecrit  en. forme  de  Ré- 
ponfè  de  ladite  Dame  veuve  Daumefiiil^.  fignifié  le  20.  dudtt^ 
mois  :  Requête  prefimtée  audit  Siège  du  Bailliage  de  Caen^. 
par  ledit  Sieur  Fortin  le  5.  Décembre  audit  an ,  tendante  poor 
lies  caufes  y  contenues  y  à  lui  être  acordé  Mandement  pour 
aprochec  le  Sieur  de  Sainte  Marie  ^  aïant  époufë  Demoifèiie 
Henriette  Daumefnil  de  Ligneres  ^  tant  pour  lui  xjoc  pour  fes^ 
Cohéritiers  à  la  Succeffion  dudit  feu  Sieur  de  Ligneres  y  aux 
fins,  de  faire  îùger  les  Conclufions  prifès  pat  TExptot  d'Aâioa 
4kl  17.  Juillet  1751.  le  tout  avec  iitférêts  de  dépens- ,.<iédbu 
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wm  ledit  Sieur  Fortin  qu'il  ne  faifoit  ledit  aprocheittent  que 
iiir  le  foutien ,  &  aux  périls  &  rifques  de  ladite  Dame  de    ,^7fj. 
JLigneres  j  &  qu'au  refus  par  ledit  Sieur  de  Sainte  Marie  & 
Cohéritiers ,  de  recevoir  le  rembourfement ,  tant  en  capital , 
qu'arrérages  &  prorata  de  ladite  partie  de  fix  cens  livres  de 
rente  de  fîéfe  duc  fur  les  Héritages  clamez  par  ledit  Sieur  For- 
tin ,  à  dr^it  féodal ,  enfemble  les  frais  ic  loïaux  coûts  ,  jufteg 
&  raifonnables  à'rcmbourfer^  ledit  Sieur  Fortin  feroit  autori- 
£è  de  configner ,  au  moïen  dequoi  il  demeureroit  déchargé  deg 
arrérages  de  ladite  rente,  fuivant  que  le  tout  efl  plus  au  long 
inentionné  en  ladite  Requête  dûëment  foufcrite  aOrdonnan* 
ce  de  Mandemwit,  &  fîgnifiée  de  Procureur  à  Procureur  le  8. 
Janvier  1752*   Exploit  de  (îgnification  de  ladite  Requête  fait 
faire  par  ledit  Sieur  Fortin  le  21.  Décembre  1751.  audit  Sieur 
de  Sainte  Marie-Laumont ,  avec  Affignation  à  comparoir  audit 
Siège  du  Bailliage  de  Caën,  pour  y  procéder  furies  fins  énon* 
<ées  en  ladite  Requête  5  ledit  Exploit  dûëment  contrôlé  ,  le^ 
•dit  Exploit  du  premier  Février  175 1^  ci-^devant  induit  :  Aâe 
iignifîé  requête  dudit  Sieur  de  Sainte  Marie-Laumont  le  19. 
dudit  mois  t  Sommation  d'Audience  à  (a  requête  du  premier 
Mzrs  audit  an  :  Aâe  âgnifié  requête  du  Sieur  AntoincrJean- 
Oaflon-Hyérofme  Fortin ,  Chevalier  y  Seigneur  &c  Patron  de 
Af  altot  Se  autres  lieux ,  Se  du  Sieur  Jacques  Fortin  y  Chevalier 
de  rOrdre  Militaire  de  Saint  Louis  y  aïant  repris  le  Procès  en 
Tétat  qu'il  étoit  lors  du  décès  de  Jean- Jacques  Fortin  leur  pere^ 
ledit  A£be  en  date  du  premier  Mars  175  x*   Ecrit  en  forme  de 
<iéfenfes  y  iignifîé  requête  dudit    Sieur  de  Sainte  Marie-Lau* 
mont  )  tant  pour  lui  que  pour  Demoifelle  Aimée- Marguerite 
Daumefhil  de  Boifmorel  le  16.  dudit  mois  :  Ecrit  en  forme 
de  Réponfe  defdits  Sieurs  Fortin ,  (ignifîé  le  20.  dudit  mois  : 
Sommation  d'Audience  faite ,  requête  dudit  Sieur  de  Sainte 
Marie-Laumont,  le  28.  dudit  mois  :  Ecrit  en  forme  d'Aâe 
lignifié ,  requête  defdits  Sieurs  Fortin ,  le  1 8-  Avril  audit  an  ; 
ladite  Sentence  dont  eft  apel  en  la  Cour  y  ci-devant  énoncée 
êc  datée,  fignifiéede  Procureur  à  Procureur  le  8.  Juillet  au- 
<lit  an  :  Lettres  d'apel  obtenues  en  la  Chancellerie  du  Palais  i 
Roiien  y  par  lefdtts  Sieurs  Fortin  le  16.  Avril  audit  an  :  Ex-- 
ploit  de  hgnification  d^icelles  à  leur  requête  du  8«  Mai  audit  aa 
audit  Sieur  de  Sainte  Marie-Laumont,  tant  pour  lui  que  pour 
fes  autres  Cohéritiers  en  la  Succeffîon  dudk  feu  Sieur  Dau^ 
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.._  _  mefail  de  Lîgncrcs  j  ledit  Exploit  dûëment  contrôlé  :  Cédule 
^7  Si'  de  prefentation  mile  au  Gréfe  de  la  Coar,  par  ledit  Siear  de 
'^^  Sainte  Marie-Laumont  &  Cohéritiers  ,  le  lo.  Juin  audit  an^: 
Copie  d'Ââe  de  Sommarion  de  communiquer  ladite  Sentence 
dont  eft  apel ,  faite  requête  defdits  Sieurs  Fortin  ,  \t  x6.  dudic 
mois  :  Extrait  de  Produâion  manuelle  faite  par  les  Huiffiers 
de  la  Cour,  requête  dudir Sieur  de  Sainte  Marie Laumont  le 
vo.  Juillet  audit  an  ,  de  Copie  de  ladite  Sentence  dont  eft 
apel  :  Copie  d'avenir  fignifié  requête  defdits^  Sieurs  Fordn.,  Ib 
même  jour:  Arreftde  la  Cour  du   xS.  dudit  mois  ,.  jar   le* 

auel  la  Cour  ,  oui^  le  Procureur  Général  du.  Roy  ,  auroit 
onné  défaut  contre  ledit  Sieur  de  Sainte  Marie  Laumont  i 
te  pour  le  profit  auroit  mis  Tapellation  êc.ce  dont  feroit  apeUé 
aa  néant  4  émendant ,  fàifant  droit  Ûir  l^A£bion  originaire-, 
aux  obéiflances  paffèes  par  ,  lendits.  Sieurs  Eortin  ,  dans  feur 
lignification  du  18.  Awii  17^1.  aurmt  ordonné  que  fans  avoir 
égard  à  la  fin  de  non*^ecevoir  propofèe  par  ledit  Sieur  de- Sainr 
te  Marie-Laumont  &  Cohéritiers  ,  ils  fêroient  tenus  de  rece< 
voir  le  rembourfement  à  eux  oferr  de  ta  rente  en  queftion , 
&  les  auroit  condamnez  aux  dépens  descaufes  principales  6c 
d'apel  ;  ledit  Arreft  fignifié  de  Procureur  à  Procureur  le.  2^ 
Juillet  17^1.  Requête  prefentée  en  la  Cour  par  ledir  Sieur 
de  .'ainte  Marie-Laumont  &:  Cobériders  le  4.  Aouft  audit  an., 
tendante  à  ce  qui!  fui  plût  les  recevoir  opofans  à  Texécutioa 
de  r. Arreft  ci-deflus ,  ladite  Requête  dûëment  foufcrke  d'ON 
donnance  de  la  Cour  y  de.  viennent  les  Parties  &  fignifiée  le 
même  jour  :  Mémoire  imprimé  fignifié ,  requête  defdits  Sieurs 
Fortin,  le  14.  Mars  17^ )•  par  lequel  ils  ont  conclu  à  ce 
qu'il  plût  à  la  Cour,  fans  s'arrêter  à  ropofition  dudit  ^ieur  de 
Sainte  Marie,  dont  il  fera  débouté,  ordonner  que Ibdit  Arreft 
du  18.  Juillet  17^1.  fera  exécuté  felbn  ùl  forme  &  teneur  , 
avec  dépens  àts  eau  (es  principales  &  d*apel  -  Autre  Mémoire 
imprimé  ,  fignifié  requête  dudit  Sieur  dé  Sainte  Marie-Lau- 
mont  &  Cohéritiers  ,  le  30.  Mars  1753.  par  lequel  ih  ont 
conclu  à  ce  qu'il  plût  à  la  Cour.,  faifant  droit  fur  Topofition 
par  eux  fi3rmee  à  Texécutton  dudit  Arreft  du  i8-  Juillet  i7îi* 
lans  s*arr^er  audit  Arreft  ,  fur  Tapel  des  Parties  ,  mettre  V^ 

Ë Dation  au  néant ,  avec  d^ens  ^  &  généralement  tout  ce  que 
xiitcs  Parties  ont  clos  ,  mis  ,  écrit  &  produit  pardevers  la 
Cour  :  Conctafîons  du  Procureur  Général  du  Ro^  1  &  oiii  le 
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Raport  da  Sieur  Dtfmarets  de  Saint  Aubin ,  Confeillet-Com-  — 
miuàire  :  Tout  confidéré  î  LA  COUR,  toutes  les  Cham-    /nuieu' 
bres  aflèmbiëes  ,  ùitCzat  droit  fur  Topcfîtion  dudit  de  Sainte 
Marie  audit  noniJ,  à  l'exécution  de  l'Arreft  du  z8.  Juillet  tj<z. 
^ns  s'arrêteramiit  Atrcfb,  feifant  droit  fur  l'apel,  a  mis  &  mec 
Tapeliation  au  néant ,  condamne  les  Apelkns  en  l'amende  or- 
dinaire de  Douze  Krres  envers  le  Roy  ,  &  aux  dépens  :  Et 
donnant  Rëelement,  déclare  q.ue  la  faculté  portée  par  l'Arti- 
cle loi.  de  la  Coutume,  de  rembourfer  les  Rentes  foncières 
n'a  point  lieu  dans  le  cas-  du  Retrait  féodal  :  Ordonne  que  le- 
prelent  Arreft.  fera  imprimé  ,  lu  ,  publié  &  afiché  par-tout  ou 
oefbin  fera ,  à  la  requête  du  Procureur  Général  du   Roy  -,  8c 
que  Copies- dûëment  collationnées  d'icelui  feront  envoïées  dans 
tous  les. Sièges  de  ce  reflbrt,  pour  y  être  enregiftré,  lu ,  publié 
Se  afiché,  à  la  requête  des  Subllituts  dudit  Procureur  Général 
qui  feront  tenus  de  certifier  la  Cour  dans-  le  mois ,  des-  dili- 
gences qu'ils  auront  pour  ce  faites.     Donne'  à  Roiien  ett 
Parlement  ,  le-  quatrième  jour  de  Juillet  mil  fept  ,cens  cin^.- 
quante-trois. 

Par  k  Cour,  Signé,  AUZANET. 


Arreft  de  ta.  Cour  de  Parrement  ^  qui  cafle  &  annulle 
les  Ordonnances  du  Commiflaire  départi  en  la  Gé- 
néralité de  Caën  ,  des  ij.  Nèvembre  ijyz,.  Se  9^ 
du  prefent  mois,  comme  incômpétcmment  rendues i. 
lui  fait  défenfes  d'en  rendre  de  pareilles  à  l'avenir  i 
Ordonne  que  tous  les  Règlement  de  Police  pouc 
ladite  Ville  ,  aotammcnc  pour  le  nétoïement  de» 
Rues-,  feront  exécutez  félon  leur  forme  àc  eeneur.. 

2?«  29.  juillet  f7f^ 

SUR  I*  Remontrance  faite  àkrCour  par  le  Procureur  Gé-  . 
néral  du  Roy  j  expofitive  ,  qu'il  lui  atiroit  été  remis  un>   j^^ 
i&xem^laire  imprimé  d'une  Ordonnance  du  Sieur  Commiflaire: 
départi  en  la  Généralité  de  Caën  ,  en  date  du  1  y.  Novembre- 
i75*».«eaduë.  ca  forme  de  Règlement,  (ur  la  Police  de  ladite^ 
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^  Ville,  particulièrement  pour  le  ûëeotetnent  des  Rttës,  par  k^ 

»  7  J  '  •  quelle  il  ordonne  ^exécution  des  Réglclnens  rendtts  fur  le  fait  de 
jirilict^   j^  Police  ^  en  ce  qui  ne  fera  point  contraire  au  contenu  de  ion 
Ordonnance  5  il  prononce  des  amendes  en  certain  cas,  &  mon- 
de aux  Oficiers  de  Police  de  la  Ville  &  Fauxboutgs  de  Caën , 
de  tenir  foigneufement  la  main  à  Texécution  de  fbn  Ordon- 
nance s  pourquoi  ils  connoitront  de  toutes  les  contraventions 
5c  conteftatkms   qui  y   pouronc  furveniri  il  enjoint  même 
aux  Commiflàires  de  PoUce  ,  de  remettre  chaque  jour  en  (6a 
Secrétariat  un  Ëtat  contenant  les  noms  &  qiialitez  des  perfon- 
nés  trouvées  en  contravention;  comme  aufli  au  Gréfier  d*y  re- 
mettre à  la  fin  de  chaque  mois  >  un  Etat  des  Jueemens  inter- 
venus fur  lefdites  contraventions,  à  peine  d'interdi49don  contre 
Icfdits  Commiflàires  &  Gréfier*    Cette  Ordonnance  ne  peut 
être  regardée  qne  comme  une  entreprife  fur  la  compétence  des 
Juges  de  Police  ,  &  contraire  en  tout  ce  qu'elle  coudent  à 
l'autorité  de  la  Cours  la  manu  tendon  de  la  Police  en  général, 
n'eft  confiée  par  les  Loix  du  Roïaume^  qu'à  la  <!^oqt  &  aux 
Juges  de  fon  reflbrt ,  elle  apartient  dans  toutes  les  Villes ,  aux 
Lieuteûans  Généraux  de  Police^  Se iiutres Oficiers  créez  à  ca: 
jéfet,  aufquels  le  nétoïement  des  Rues  eA  nommément  atribué 
par  les  Edits  des  mois  dt>ftobre  fie  Novembre  xtf^j.  ces  Ofi- 
ciers font  fubordonncz  aux  Parlemens  ou  fe  çottent  les  Apels 
^         de  leurs  JugemeiiSi  ils  n'ont  point  d'autres  Juges  façéncuts  ^ 
la  compétence  &  les  fonéfcions  de  ces  Oficiers  font  réglées  &c 
déterminées  par  ces  £dits  j  les  Commiflair»  de  Police ,  ni  les 
Gréfiers  n^en  ont  aucune  à  l'emplir  auprès  de  Meflîeurs  les 
Commiflàires  départis  ;  par  confêqu^at  les  Commiflàires   & 
Gréfier  de  Police  de  la  Ville  de  Caën  ,  ne  peuvent  ni  ne  doi- 
vent en  aucune  façon  exécuter  ce  qui  leur  efl:  prefcrit  par  l'Or- 
donnance de  Monfieur  le  Commiflaire  départi  «n  la'  Généra- 
lité de  Caën  ;  &  la  Cour  ne  peut  pkis  lopg-tems  laiflèr   fub- 
fifter  cette  Ordonnance,  fans  compromettre  fon  autorité.    Le 
Procureur  Général  eft  encore  informé  que  depuis  cette  Ordon- 
nance publiée  5  Monfieur  le  Commiflaire  départi  en  la  Géné- 
ralité de  Caen  ,  a  fôné  îdri  éMtépvik  iC  i<m  incompétence 
'  enoore  plus  loin  :  Le  4.  iliiiMet  prefent  mois ,  il  donna  ordre 
au  firi^dier  de  la  Maréehauffèê  à  Caën  ,  dé  conduite  dans 
les  Priions  le  Commiflaire  du  Quanier  db  Siflftt  Ifean ,  Maître 
Regnault^  Doïen  des  Commii&jrefc,  y  fut  conduit  en  Robe  ; 
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&  le  9.  du  même  mois»  fur  un  prééendu  refus  réïcérë  dudit  — « 
Rcgnault ,  de  lever  les  enfaos  expofez  pendant  la  nuit  dans  les    '  7.^^* 
ILuës,  il  a  rendu  une  autre  Ordonnance,  par  laquelle  il  in-     ^ 
terdic  de  tsoutes  fonékiotis  kdit  Regnault  pendant  trois  mois  , 
lui  fait  défenfos  de  s'y  iramifcer  ,  fous  quelque  prétexte  & 
pour  quelque  caufe  que  ce  foit  ,  à  peine  de  deiobëïflance  j 
nomme  en  fon  lieu  &  place  le  nommé  Robillar^  ,  Sergent  du 
Bailliage,  pour  remplir  lefdites  fondions  ,  iHui  atribuë  les 
Droits  &  Privilèges  acoutumez  ,  le  difpenife  de  porter  k  Ro- 
be y  &  ordonne  iqull  fera  roçû  gratis  ^  par  les  Oficiers  tenans 
le  Siège  de  Police:  cette  Ordonnance  a  été  fignifiëe  audit  Re- 
gnault  fie  au  Gréfe  de  la  Police  de  ladite  Ville  de  Caën  :  S'il 
cft  déplacé  à  un  Juge  imrompétent  de  faire  des  défenfes  à  unt- 
OAcicr  en  titre  y  de  remplir  (es  fondions ,  il  y  a  bien  moin$ 
de  réâéjcion  d'y  ajouter ,  fous  peine  de  defobéïilance  ,  terme 
d'autant  plus  précieux  qu'il  eft  rëfervé  au  Roy  feul.    Il  n'a- 
partient  qu'aux  Juges  qui  ont  une  autorité  fiipërieure  fur  les 
autres ,  de  les  interdire ,  &  de  commettre  à  leur  lieu  &  pla* 
ccj  c'eft  entreprendre  fur  Tautorité  Souveraine  ,  que  de  don- 
ner des  {(MÛÀonB ,  atribuer  des  droits  &  prérogatives  à  quel- 
qu'un. Se  prétendre  le  difpenfer  des  formalités  requîfes,  tanr 
pour  Gl  itéceptioa  que  pour  Tèxerdce  de  fes  fon&ions.    Ces 
Ordonnances  ,  enfin  ,  non-feulement  font  ir régulières  &  par- 
tent d'un  Juge  incompétent  9  mais  elles  tendent  à  intervertir 
rOrdre  jjadiciaire  &  portent  lesateintcs  les  plusdireûes  à  Tau- 
torité  de  la  Cour  :  Pourquoi  requiert  lefdites  Ordonnances  do 
Monfîeur  le  Commiflâîre  départi  en  la  Généralité  de  Caën  y 
des  15.  Novembre  17^1.  &  9.  du  prefent  mois  ,  être  caffëes 
&  annullèes ,  comme  mcompétemment  rendues  $  défenfes  lui: 
être  faites,  d'en  rendre  de  pareilles  à  l^avenir  ,.  &  à  tous   Ofi- 
ciers de  Juftice  &  de  Police ,  d'y  avoir  é^rd  ;  être  au  fiirplus^ 
ordonné ,  que  tous  les  Réglemens  de  Police  pour  la  Ville  de 
Caën ,  notamment  pour  le  nétoïément  des  Ru'ës  ,  feront  exé- 
€ute2  félon  leur  forme  &  teneur  j  enjoint  au  Lieutenant  Gé- 
néral de  Police  &  autres  Oficiers  de  Police  d'y  tenir  exadle^ 
ment  là  main  chacun  en  droit  foi-,  d^nfes  êtrç  faites  audir 
Robiltard  de  s'ingérer  à  faire  aucune  fonAion  ât  Commiflâire 
de  Police  en  ladite  Ville  de  Caën  ,  fous  peine  de  Ùlùx  &  d*ê- 
tre  puni  /iiivant  la  rigueur  des  Ordonnances.;  ordonner  que 
BArrcft  qui  interviendra  fera  envoie  au  Siéee  de  la  Police  de  k 
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Ville  de  Caëti ,  pour  à  la  diligence  de   fon  SubfUtut ,  y  ittc 

jdiicL'  î"  ,   Audience  féahte ,  imprimé  ,  publié  &  afiché  aux  lieux 
acoûtumez  de  ladite  yillc:  Vu  par  la  Cour  ledit  Rcquifitoire, 
Pièces  y  atachées  &  énoncées  )  fie  oui  le  Raporc  du  Sieur  de 
Saint  Juft,   Confeiller  -  Commiflàire  :  Tout  confidéré  ,  LA 
COUR  ,  faifant  droit  fur  ledit  Rcquifitoire  »  a  cafië  &  an- 
nullé  lefdites  Ordonnances  du  Commiflàire  départi  en  la  Gé- 
néralité de  Caën,  des  15.  Novembre  1751.  fie  9.  du  pre/ent 
mois  ,  comme  incompétemment  rendues  j  lui   feit  défenCes 
d'en  rendre  de  pareilles  à  l'avenir ,  fie  à  tous  Oficiers  de  Jufti- 
ice  ÔC  de  Police  ,  d'y  avoir  ^gard  ;  Au  furplus  ,  ordonne  que 
tous  les  Réglemens  de  Police  pour  la  Ville  de  Cacn ,  notam- 
ment pour  le  nétoïement  des  Rues  ,   feront  «xécutez   félon 
leur  forme  &  teneur  :  Enjoint  au  Lieutenant  Général  de  Por 
lice ,  6c  autres  Oficiers  de  Police,  d'y  tenir «xaâement  la  main 
chacun  en  droit  loi  :  Fait  défenfes  audit  Robillard  de  s'ingé- 
rer à  faire  aucune  fon<flion  de  Commiflàire  de  Police  en  ladi- 
te Ville  de  Caën ,  fous  peine  de  faux  ôc  d'être  puni  fuivant  îz 
rigueur  des  Ordonnances  :  A  ordonné  fie  ordonne  que  le  pré- 
sent Arreft  fera  envoie  au  Siège  de  la  Police  de  la  Ville  de 
Çaën  ,  pour  à  la  diligence  du  Subflitut  du  Procureur  Général, 

Îr  être  lu ,  Audience  féante  ,  imprimé ,  publié  Se  stSché  aux 
ieux  acoutumez  de  ladite  Ville.   A  Roiien  en  Parlement ,  le 
vingtième  jour  de  Juillet  mil  fept  cens  cinquante-trois. 

Par  la  Cour ,  Signé ,  AU  Z  AN  ET. 


)nâ;ion 


mêmes 


Arreft  de  la  Cour  de   Parlement ,  portant  injo 

aux   Huiffiers  &   Sergens   de   délivrer  eux-i 

leurs  Exploits  &  autres  Aâ:es,  &  défenfes  de  iîgiier 
les  Exploits  avant  d'avoir  rempli  les  b/ancs. 

Du  Z4.  ftùUtt  17  f  h 

LOUIS  i>ar  la  grâce  de  Dieu  ^  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  Au  premier  des  Hiiiffiers  de  nôtre  Cour  de  Par- 
lement ,  ou  autre  nôtre  Huiffier  ou  Sergent  fur  ce  requis.  Vu 
par  nôtre  Cour  le  Procès  extraordinairement  inftruit  en  Bail- 
liage à  Roiien ,  à  la  requête  du  Subflitut  de  notre  Procureur 
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Génétzl  audit  Siëee  ,  contre  M^  Robert- Jacqueis  Allaifc  Huijf-  — — - 
•fier  en  la  Chancellerie ,  &  le  nommé  Perrin  ,  Records,  pour  jT^[J; 
.caufe  de  contravention  dans  les  fondtions  de  leur  état  j  ledit 
Prpcès  aporté  en  conséquence  de  Tapel  dudjt  Subftitut  de  la 
5entepce  du  1 1^  de  ce  mois,  par  laquelle  il  eft  dit,  pour  la 
faute  commi/è  par  Jefdits  Allaire  &  Perrin  ,  qu'ils  font  con- 
damnez folidairement  en-  douze  livres  aplicables  à  la  décora- 
tion de  la  Chambre  Criminelle  dudit  Siège  j  ledit  Allaire  en 
outre  interdit  pour  un  mois  des  fon£bion$  de  fa  Charge ,  dé- 
îenfes  à  lui  d'exercer ,  fous  peine  de  faux  ,  &  de  tomber  dans 
pareille  faute  à  l'avenir ,  fous  plus  grandes  peines  ^  les  Pièces 
dudit  Procès  qui  confident  en  un  Exploit  fait  le  zo.  Juin  der-- 
nier,  par  le  miniflére  dudit  Allaire  :  Autre  du  18 •  du  même 
mois  :  Certificat  dudit  Perrin  du  19.  Requifitoire  dudit  Sub- 
ftitut du  même  jour  ,  foufcrit  d^Ordonnance  ,  qui  permet 
d'informer  j  &  ôrdoune  que  Perrin.  prêtera  Interrogatoire  :  In- 
terrogatoire prêté  par  ledit  Perrin  le  30,  Cahier  d'Informa- 
tion du  premier  de  ce  mois  :  Sentence  du  lendemain  ,  qui  dé- 
crète lefdits  Allaire  &  Perrin  d'ajournement  perfonnel  :  Re-' 
quête  prefentéè  par  ledit  Allaire  le  3.  de  cedit  mois  :  Interro- 
gatoire par  lui  pr&é  le  même  jour  :  Autre  Interrogatoire  prê-^ 
té  par  ledit  Perrin  le  4.  Sentence  du  9.  qui  acorde  A£fce  aux 
Acufez  ,  de  ce  qu'ils  prennent  droit  par  les  charges  :  Conclu- 
fions  difînitives  dudit  Subftitut  du  10.  Interrogatoires  prêtez 
derrière  les  Barreaux ,  par  Allaire  &  Perrin  :  La  Sentence  donc 
eft  apel ,  ci-deflus  datée  &  énoncée  :  Requête  prefentéè  à  nô- 
tre Cour,  par  ledit  Allaire  Se  Pièces  y  jointes  s  ôc  généralement 
tout  ce  qui  fait  a  été  au  Procès  :  Conclufions  de  nôtre  Pro- 
cureur Général ,  &  oui  le  Raport  du  Sieur  de  Méziéres ,  de 
Bournainville,  Confeiller-Raporteur  :  Tout  confîdéré  j 

N  O  S  T  R  E^  C  O  U  R  ,  fans  s'arrêter  à  l'apel  dudit  Subfti- 
tut, a  ordonné  de  ordonne  que  la  Sentence  du  11.  de  ce  mois, 
iicra  exécutée  félon  fa  forme  &  teneur  j  &  faiiant  droit  fur  les 
plus  amples  Conclufions  de  nôtre  Procureur  Général,  a  enjoint 
a  tous  Huiflîers  &  Sereens  de  délivrer  eux-mêmes  les  Exploits 
&  autres  diligences ,  de  les  remplir  du  nom  de  la  perfonne  à 
laquelle  ils  feront  délivrez,  tant  fur  l'Original  que  fur  la  Co- 
pie ,  Se  dans  le  même  inftant  :  Au  furplus ,  leur  a  fait  défen- 
les  de  figner  les  Aâes  avant  que  d'avoir  rempli  les  blancs  laif^ 
fez ,  pour  Y  emploïer  la  date  8c  le  nom  de  la  perfonne  à  la-^ 
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7777  quelle  la  Copie  cft  délivrée,  ce  qu'ils  feront  tenus  d^cxëcutcr^ 
luillcr.  lous  peine  de  faux  i  à  laquelle  fin  ,  le  prefent  Ârreft  fera  ii»- 
primé ,  publié  &  afiché  j  &  Copies  collationnées  d*icelui  en- 
volées dans  tous  les  Sièges  de  ce  Reflbrt,  pour  y  être  pareille* 
ment  lu ,  publié  &  aficné  à  la  diligence  des  Subftituts  de  nô- 
tre Procureur  Général ,  chacun  en  droit  foi  ,  lefquels  feront 
tenus  de  certifier  nôtredit  Procureur  Général  dans  le  mois  ^., 
des  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites  :  Pour  ce  eft-il  que 
Nous  te  mandons  faire  pour  Tentiére  exécution  du  preleiH: 
Arreft,  tous  Exploits  requis  &  néceflaires,  de  la  part  de  nô- 
tre Procureur  Général ,  de  ce  faire  te  donnons  pouvoir.  Don- 
né à  Rouen  en  notredite  Cour  de  Parlement ,.  le  vingt-quatriè- 
me jour  de  Juillet ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cinquante-trois  ;  fit 
de  nôtre  Régne  le  trente  -  huitième.  Collationné  ,  Si^né ,. 
AuBRY.  Par  la  Cour,  Signé ,  Gaillard.  Et  plus  bas  eft  écrit,. 
Scellé  le  25.  Juillet  1755.  Et  en  marge  eft  écrit,  Vi(â  ,, 
BAZIN  ,  DE  SAINTE  HORINE. 


Ârreft  de  la  Cour  de  Parlement  >  fervant  de  Règle* 
ment  ^  &  qui  ordonne  que ,  conformément  aux  Ar- 
ticles 146.  r4j.  &  2.4(5.  de  la  Coutume  de  Nor- 
mandie ,  i'Aqueft  devenu  Propre  en  la  perfonnè  de 
rHériciei  „  au  défaut  de  Parens  du  coté  de  la  ligne 
dont  il  provient  ^  apartiendra  au  Roy  ou  aux  Sei^ 
gneurs  féodaux. 


JuiUct. 


ENTRE  Gabriel  de  Gafcoing,  Ecuïer,  Ségnenr  de  Tèr^ 
grand  &  petit  Valôncey  Se  autres  Lieux ,  aïant  pris  le  feit 
'"'"''  &  caujfe  de  Scdaflfique  Hecquard  ,  veuve  de  Louis  Duret ,  ren- 
voie en  la  Cour  par  Sentence  rendue  en  la  Vicomte  de  Ga- 
Vray .  le  i6.  JuiHet  1740.  apellant  de  Sentence  rendue  eir  ht 
Chambre  du  Domaine  de  Oaën,  le  18.  Ayril  1735  opofànt^ 
en  tant  <jue  befoin  à  l'Arreft  de  la  Cour ,  du  lo*  Mai  1737^ 
&  demandeur  en  ajournement  en  vertu  de  Mandement  de  4a: 
Chancellerie  y  dès  premier  Aouft  1744*  t^  xJS*  Avril  17SO» 
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^iine  part  ;  Jean  Engucrrand  comme  aïant  ëpoufë  Demoifelle  ■ 

JLucc  Daircaux  ,  tant  pour  lui  que  pour  Demoifelle  Marie*   jj^u^'* 
Rofc  Daireaux  fà  belle-fœur  ,  towtes  deux  filles  &  héritières  * 

de  feu  M*=  Richard  Daireaux ,  tant  pour  eux  que  pour  leurs 
luîrtres  Cohéritiers  ajournez  vertu  dujdit  Mandement  de  la 
Chancellerie,  du  i8.  Avril  1750.  pour  reprendre  o^  de  laifler 
le  Procès  en  l*état  que  Ta  laiffô  ledit  M^  Richard  Daireaux , 
Avocat  au  Bailliage  fie  Siège  Préfidial  de  C<aitances  ,  vivant^ 
renvoie  en  la  Cour  par  ladite  SenteiKe  y  ôc  ajourné  vertu  du- 
dit  Mandement  de  la  Chancellerie ,  du  premier  Aouft  1744. 
&  aïant  ledit  Bnguerrand  fie  Cohéritiers  ,  par  Aâtc  du  24.  Fé« 
Trier  1751.  repris  le  Procès  en  Tétat  qu'il  écoit  lors  du  décès 
4udit  Sieur  Daireaux ,  d'autre  part. 

Vu  par  la  Cour  y  toutes  les  Chambres  aflemblées,  fon  Arreft 
tendu  entre  ledit  Sieur  de  Ver  fie  ledit  Sieur  Paireaux ,  le  24. 
février  1 74^.  par  lequel  la  Cour  ,  Parties  oiiies  fie  le  Procu- 
reur Général,  auroit  reçu  ledit  Sieur  de  Ver  opofant  à  TAr- 
reft  de  la  Cour  du  10.  Mai  1737.  Se  apellant  de  la  Sentence 
rendue  au  Bureau  des  Finances  de  Caën^  le  a8.  Avril  1735. 
en  ce  qui  le  concerne  y  avoit  tenu  (on  apel  pour  bien  relevé  ; 
^  pour  y  être  fait  droit ,  enremble  fur  le  renvoi  &  donner 
Règlement  y  les  Chambres  affemblées  y  auroit  apointé  fur  le 
tout  les  Parties  au  Confeil  j  ledit  Arreft  fignifié  de  Procureur 
à' Procureur  le  24.  Juillet  1750.  Autre  Arreft  de  la  Cour, 
rendu  entre  ledit  Sieur  de  Ver  fie  ledit  Bnguerrand  fie  Cohé- 
ritiers, le  II.  Mai  dernier,  par  lequel  la  Cour,  toutes  les 
Chambres  afièmblées  ,  oui  le  Procureur  Général ,  du  confen^ 
tement  des  Parties,  auroit  acordé  Aâe  audit  Enguerrand  fie 
Cohéritiers  de  la  reprife  du  Procès  y  ce  faifant ,  auroit  joint 
icelle  ,  enfemble  le  Mandement  du  i8.  Avril  1750*  au  Pro« 
ces  principal ,  apointé  fie  diftribué  au  Sieur  de  Moy  d'Eâot  ^ 
Confèiller*Raporteur ,  pour  être  fait  droit  ^ur  le  tout  par  un 
ieul  fie  même  Arreft  $  ledit  Arreft  fignifié  de  Procureur  à  Pro- 
cureur le  19.  Mai  dernier  :  Ladite  Sentence  de  renvoi  ci*devant 
^atée  rendue  entre  Gabriel  de  Gafcoing  ,  Seigneur  de  Ver  , 
grand  fie  petk  Valenoey  fie  autres  Ueux,  demandeor  en  confér 

auence  de  Requête  par  lui  prefoneée  audit  ^ége  de  Vicomte 
e  Gavray  le  19.  Oâ:obre  1737.  tendante  pour  les.  <:au(ès  y 
cootenfuës,  à  lui  être  acordé  Ade  de  ce  qu'il  presioif  h  faîc 
9i  canic  4e  Scokftiquc  Hccqavtd ,  veuve:  de  Loms  vXWet:^ 
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p—  aux  fins  de  faire  dire  &  juger ,  que  fans  aucun  fondement  le^ 
JJl^J'   dit  Sieur  Daireaux  fe  prétendoit  héritier  de  Monfieur  Gilles^ 
Colas ,  Sieur  de  Premont,  rivant  Confeilier  du  Roy  au  Siège 
Préfidial  de  Coutances,  lequel  étant  mort  fans  héritiers  habi^ 
les  à  lui  fiiccéder ,   tes  Biens  fîtuez  fous  Ja  Seigneurie  dudit 
Sieur  de  Ver,  lui  apartenoient  à  droit  d^  déshérence  &  qu'il 
en  devoit  être  maintenu  en  pofleffion  ,  &  que  mal  à.  propos 
ledit  Sieur  Daireaux  avoit  arffîgné  ladite  Scolaftique  Hccquard,, 
pour  fe  voir  condamner  au  paiement  des  arrérages  de  foixan- 
tre-quinze  livres  de  rente  foncière  par  elle  due  à  la  Succeffîon* 
dudit  feu  Sieur  de  Premont  Colas,  puifqu'il  n'étoit  ni  ne  pou-^ 
▼oit  être  fon  héritier ,  &  que  ladite  partie^  de  rente  apactenoie 
à  droit  de  déshérence  audit  Sieur  de  Ver ,  fuivant  que  le  tou6 
eft  plus  au  long  énoncé  en  ladite  Requête  duëment  fbufcrite 
d'Ordonnance,  6c  fignifiée  de  Procureur  à  Procureur  le  même 
four,  d^une  part  i  &  ledit  M*  Richard  Daireaux  ,.  Avocat  au 
•Bailliage  àc  Siège  Préfidial  de  C'outances  ,  fur  ce  pourfuivi 
défendeur  &  demandeur  fuivant  les  fitis  de  l'Exploit  d'ajour-* 
neraent  par  lui  fait  commettre  à  Scolaftiqtie  Hecquard  ,  veuve 
dudit  Duret,  à  comparoir  audit  Siège  de  Vicomte  de  Gavray, 
pour  fe  voir  condamner,  tant  pour  elle  que  pour  Jes  héritiers 
dudit  Duret,  au  paiement  des  arrérages  exigibles  de  droit  def^ 
dites  foixante-quinze  livres  de  rente  j  &  voir  dire  que  faute  de 
parement  ledit  Sieur  Daireaux  feroit  envoie  eu  pofleffion  dea 
Fonds  &  Maifons  pour  lefquels  ladite  rente  auroit  été  faite  ^ 
le  tout  avec  dépens,  fuivant  que  mention  efl  plus  amplement 
faite  audit  Exploit  d'ajournement,  en  date- du  r4.  Aoufl  i737« 
contrôlé  àCoutances  le  itf.  d'autre  partj  par  laquelle  Sîenten* 
ce  il  eft  dit  ,  fuivant  les  Conchifions- du  Procureur  du  Roy , 
que  les  Parties  feront  reovoïées  en  la  Cour  ,  ladite  Sentence- 
dont  eft  apel  en  la»  Cour,  rendue  entre  M.  Louis-  Alexandre 
de  Bdttrbon,  Prince  du  Sang,  Duc  &  Pair  &  Grand  Amiral 
de  France ,  Comte  de  Touloufe  ,  Engagifle  du  Domaine:  de 
Goutances  ,  Valognes  &  Saint  Sauveùr-le-Vicomte  ,.  deman-- 
deur  fuivant  la  Requête  par  lui  prefèntée  au  Bureau  des  Fi** 
nances  de  Caën,  le  lo^  Juillet  1734.  teodante  pour  les  coufcs 

Îr  mentionnées ,  k  lui  être  acordé*  Mandement  pour  aprochen 
edit  Sieur  Daireaux ,  pour  voir  dite  que  fuivant  TArticle  245. 
&;  autres  de  la<  Coâtume  de  Normandie ,  motidit  Sieur  Comte 
de  Touloufe  feroit  enveïé  ^n^  pofleffîoii;  de  là  &iccefii»ni  aux 

Propres 
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Propres  paGernels<iudit  Sieur  de  Premonc  Colas  décédé  fans  hé*  ,j 

ritiers  paternels  kabiles  aux  termes  de  la  Loi ,  le  tout  avec  dé*    î J^.^  ^' 
pens,  luivanc  qu'il  eft  plus  au  long  énoncé  en  ladite  Kequê*         "* 
te  dûëment  foufcrice  d'Ordonnance  de  Mandement  ,  d'une 
parti  ôc  ledit  Sieur  Daireaux  fur  ce  pourfuivi  &  défendeur 
d'autre  part ,  par  laquelle  dite  Sentence ,  il  eft  dit  que  la  Suc- 
ceflîon  en  queftion  eft  a  jugée  audit  Sieur  Daireaux }  èc  au  fur- 
plus,  que  les  Parties  font  renvoïées  hors  :  Vu  auflî  les  Pièces 
refpeâivement  clofes  par  lefdites  Parties ,  compofées  de  celles 
Vivantes  î- fçavoir  ,  Cahier  de  Copies  ,  dont  la  première  eft 
Copie  de  Procuration  paflib  devant  les  Notaires  ae  Paris  ,  le 
k  18.  Décembre  173 1.  par  Pierre  de  Neuf- mai fons,  Entrer 
preneur  pour  le  Roy  des  Ouvrages  de  la  Chineaux-Gobelin , 
fondé  de  Procuration  du  Sieur  Comte  de  Touloufe,.en  i&veur 
de  Pierre-Thomas  Lorin  y  fils  ,  Receveur  du  Dbmaine  de  Cou- 
tances  I  ladite  Sentence  dent  cil  apel  en  la  Cour ,  (ignifiée  de 
Procureur  à  Procureur  le  27.  Âouft  1735.  Copie  d'Aûe  ligni- 
fié ,  requête  dpdit  Sieur  Comte  de  Tdulouie.,   le  17.  Avril 
1737.  par  lequel  il  déclare  fe  défifter  de  l'apel  qu'il  auroit  in^ 
terjetté  de  la  Sentence  cidbiTus  ^^  &  auroit  confend  qu'elle  eâc 
fon  plein  &  entier  éfet  :  Arreil  de  la  Cour  rendu  entre  ledit 
Sieur  Comte  de  Touloufè  &c  ledir  Daireaux-  le  lo.  Mai  audit 
ail)  par  lequel  la  Cour,  oiii  le  Procureur  Général  du  Roy, 
auroit  donné  Aâe  du  défiftement  dudit  Sieur  Comte  de  Toit» 
loufe,  ce  faifant,  auroit  mis  l'apellation  au  néant,  auroit  or- 
donné que.  la  Sentence  du  28,  Avril  1735'.  fèroit  exécutée  fe« 
Ion  {a  torme  &  teneur  ^  auroit  condamné  ledit  Sieur  Comte 
de  Touloufe,  en  douze  livres  d'amende  &  aux  dépens  ;   ledit  ^ 
Arreft  fignifié  de  Procureur  à  Procureur  le  11.  Mai  1737.  Ex- 

Î loir  de  fignification  d'icelui  fait  requête  dudit  Daireaux  ,  le  5. 
uin  audit  an  ,  audit  Sieur  Comte  de  Touloufe  ,  avec  Som- 
mation de  fe  conformer  au  ccHitenu  dudit  Arreft  ,  ledit  Ex- 
ploit contrôlé  le  6.  dudiit  mois  $  ledit  Exploit  d'ajournement 
ci-devant  induit  6c  daté  r  Cédule  de  prefentation  mifeau  Gré* 
fc  dudit  Siège  de  Vicomte  de  Gavray ,  par  ledit.  Daireaux  le 
f.  Odobre  audit  an  :  Celle  mife  par  ladite  Hecquard  ,  veuve 
Durer ,  le  11.  dudit.  mois  :  ladite  Requête  du  r;^.  dudit  mois  ^ 
ci-devant  énoncée  r  Cédule  de  prefentation  mife  au  Gréfe 
dudir  Sié(çe  ^  par  ledit  Sieur  de  Ver  le  même  jour  :  Extrait 
de  Produàion  faite  requête  dudit  Daireaux  le  9.  Novembre 
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I-  I    -   audit  an  :  Sommation  d'Audience  à  la  requête  du  14.  Décem* 
jiiîcl.    ^^^  audit  an  :  Ecrit  en  forme  de  réponfe,  fignifié  requête  du- 
dit  Sieur  de  Ver  le  ii.  dudit  mois  :  Exploit  d'Affîgnation  en 
conftitution  de  nouveau  Procureur  £ût  à  fa  requête  le  9.  Mai 
1740.  dûëment  contrôlé  :  Cédule  de  prefentation  mifeaù  Gré- 
fe  dudit  Siège  de  Vicomte  de  Gavray  pr  ledit  Sieur  de  Ver 
le  zo.  dudit  mois  :  Celle  mifè  par  ledit  Daireaux  le  11.  du 
même  mois  :  Somnution  d'Audience  faite  requête  dudit  Sieur 
de  Ver  le  25.  Juin  audit  an  :  Sentence  d'apointé  à  mettre  du 
9.  Juillet  audit  an  ,  (ignifiée  le  même  |our  :  Ladite  Sentence 
4e  renvoi  ci-devant  énoncée  &  datée  ,  lignifiée  de  Procureur 
à  Procureur  le  19.  Aouft  audit  an  ::  Mandement  obtenu  en  la 
Chancellerie  du  Palais  à  Rouen  ^  par  ledit  Sieur  de  Ver  le  27. 
dudit  mois  :  Exploit  de  figniiication  d'icelui  à  fa  requête  du  5^ 
Septembre  audit  an  ^  audit  Sieur  Daireaux,  avec  Aflîenation  à 
comparoir  en  la  Cour  $  ledit  Exploit  dûëment  contrôlé  :  Cé- 
dule de  prefentation  mife   au  Gréfe  de  la  Cour  ^  par  ledit 
5ieur  de  Ver  le  17.  Gâ:obrc  audit  an  :  Perquifltion  par  lui 
faite  audit  Gréfe  de  la  Cour  le  13.  Juin  1744.  Aékc  fîgnifîé  le 
a.  Juillet  audit  an ,  par  lequel  M^  Jean  Caruel  déclare  fon- 
der Se  ocuper  pour  ledit  Sieur  de  Ver  y  au  lieu  &  pour  le  dé- 
cès de  M^  Jean  Caruel  fon  père  ,  ci-devant  foa  Procureur  : 
Mandement  obtenu  en  la  Chancellerie  du  Palais  à  Rouen ,  par 
ledit  Sieur  de  Ver  le  nremier  Aouft  audit  an  :  Exploit  de  (î- 
gnifîcation  d*icelui  à  fa  requête  du  15.  dudit  mois,  audit  Dai- 
reaux ,  avpc  Aflignatton  à  comparoir  en  la  Cour  ;  ledit  Exploit 
-dûëment  contrôlé  :  Cédule  de  prefentation  mife  au  Gréfe  de 
^  ia  Cour  ,  par  ledit  Sieur  de  Ver  le  i.  Décembre  audit  an  ^ 
Celle  mife  par  ledit  Daireaux  le  y.  dudit  mois  t  Perquifition 
faite  audit  Gréfe  de  la  Cour ,  par  ledit  Sieur  de  Ver  le  3.  da 
xnême  mois  :  Requête  prefentée  en  la  Cour  par  ledit  Sieur  de 
Ver  le  i^.  Février  174^.  tendante  à  être  reçu  en  tant  que  be- 
soin ^  tiers  opofans  contre  TArrefl  de  la  Cour  du   lo.   Mai 
1737.  rendu  entre  ledit  Sieur  Comte  de  Touloufe^  Engagifte 
du  Domaine  de  Coutances  &  ledit  Daireaux  $  ladite  Requête 
dûëment  foufcrite  d'Ordonnance  de  la  Cour ,  deviennent  les 
Parties,  Se  fîgnifîée  le  16.  Février  174^.  Mandement  obtenu 
en  la  Chancellerie  du  Palais  à  Roiien,  par  ledit  Sieur  de  Ver 
le  18.  Avril  1750.  Exploit  de  fîgnification  d'icelui  à  fa  requê- 
te du  14.  Mai  audit  an  ^  audit  £nguerrand  ^  comme  aïant 


Digitized  by 


Google 


Juillet. 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.        gof 

ëpoufS  Luce  Daireaux  ,  tant  pour  lui  que  pour  Marîe-Rofc  , 

Daireaux  fa  belle-fœur  ,  toutes  les  deux  filles  &  héritières  de    V,;ni; 
feu  Maître  Richard  Daireaux ,  tant  pour  eux  que  pour  leurs 
autres  Cohéritiers  ,  avec  AiSgnation  à  comparoir  à  la  Cour  , 
pour  y  reprendre  ou  délaifler  le  Procès  en  l'état  qu'il  étoit  lors 
du  décès  dudit  Sieur  Daireaux  j  ledit  Exploit  ducment  con- 
trôlé r  Cédule    de  prefentation  mifc  au   GréFe    de  la  Cour 
par  ledit  Sieur  de  Ver  le  3.  Juillet  audit  an  :  Ecrit  en  for- 
me  de  Mémoire  &  de  Moïens  d'apcl  par  lui    fournis  en  la 
Cour,  (îgnifié  le  9.  Aouft  1751.  par  lequel  il  a  conclu  à  ce 
qu^il  lui  plût ,  faifant  droit  flir   ledit  apel  &  le  renvoi  ,  fans 
s'arrêter  audit  Arreft  du   10.  iilai  1737.  mettre  Tapellation  Se 
ce  dont  eft  apel  au  néant  ,.  en  ce  qui  touche  ledit  Sieur  de 
Verj  corrigeant  &  réformant,  le  maintenir  à  droit  de  déshé- 
rence &  ligne  éteinte  ,  en  la  pofleflîon  de  là  rente  foncière 
dont  il  s'agit  ;  &  condamner  les  Héritiers  dudit  Daireaux  aux. 
dépens  :  Copie  d*A6ke  (îgnifié  requête  dudit  Enguerrand  & 
Cohéritiers  le   14.  Février  1751.  par  lequel  il  déclare  repren- 
dre le  Procès  en  Tétat  qu'il  étoit  lors  du  décès  dudit  Sieur 
Daireaux  :  Mémoire  imprimé  fîgnîfié  requête  dudit  Enguer- 
rand &  Cohéritiers,  le  25.  Avril  audit  an  y  par  lequel  il  à 
conclu  à  ce  qu'il  plut  à  la  Cour  ,  déclarer  ledit  Sieur  de  Ver 
non-recevable  dans  fon  apel  &  opofition  ;  &  faifant  droit  fur- 
ie renvoi  ,  le  débouter  de  fa  demande  y  avec  dépens  :  Autre 
Mémoire  imprimé  fignifié  requête  dudit  Sieur  de  Ver  le  14^ 
Aouft  audit  an  :  Copie  d'A<fte  fignifié  le  1 9,  Janvier  dernier , 
par  lequel  Maître  Barthélémy  Lepeu  déclare  fonder  pour  le- 
dit Enguerrand  &  Cohéritiers  ,   au  lieu  &  place-  &  pour  le 
décès  de  Maître  Lepeu  ci-devant  leur  Procureur*  :  Ecrit  im- 
primé en  forme  d'Axiition  au -Mémoire  fignifié  requête  dudi  t 
Enguerrand  &  Cohéritiers  le- ^.  de  ce  mois  :  Autre  pareil 
Ecrit  fignifié  requête  dudit  Sieur  de  Ver  le    1 1*  de  ce  mois  ; 
&  généralement  tout  ce  qu^  lefiiites^  Parties  ont  clos  ,  m/s , 
écrit  &  produit  pardevers  la  Cour  :  Condufions  du  BJbocureur 
Général  du  Roy ,  &  oui  le  Raport  du  Sieur  dé  Moy  d'Eâ:ot^ 
Confeillèr-Commiffaire  :  Tout  confîdéré  j  LA  COUK,  toutes», 
les  Chambre*  aflerablées,  feifant  droit  fur  l*apel  incident  de 
Gabriel  Gafcoing  de  Ver,  delà  Sentence  du  18.  Avril  1735- 
ropodtion  contre  r Arreft  dé  là  Cour  du  10.  Mai  lyjy*  enfem* 
Me  fur  la  Sentence  de  renvoi  du  Vicomte  de  Gavray,  le  Man^ 
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'^  dcmcnt  &  la  rcprife  du  Procès  en  confëquence  ,  (ans  s'aTfctcr 

juilîcL*  audit  Arreft ,  a  mis  &  met  i'apellation  &  ce  dont  eft  apel  au 
néant  \  en  ce  qui  touche  ledit  Gafcoing ,  réformant ,  l'a  main- 
tenu &  maintient  à  droit  de  déshérence  &  ligne  éteinte  ,  ea 
la  pofleflîon  de  la  Rente  foncière  dont  il  s'agit  $  a  condamné 
ledit  Jean  Enguerrand  aux  qualitez  qu'il  procède,  aux  dépens 
envers  ledit  Gafcoing  t  Et  donnant  Règlement,  a  ordonné  que 
conformément  aux  Articles  \^6.  245.  &  24e.  de  la  Coutume 
de  Normandie  ,  TAqueft  devenu  Propre  en  la  perfonne  de 
THéritier ,  au  défaut  de  Parens  du  côté  &  de  la  lienc  dont  il 
provient ,  apartiendra  au  Roy  ou  aux  Seigneurs  féodaux.  Dota- 
né  à  Roiien  en  Parlement ,  le  trentième  jour  de  Juillet  mil 
fcpt  cens  cinquante-trois. 

Par  la  Cour ,  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement^  qui  ordonne  que  la 
Brochure  intitulée  ,  Lettre  à  un  Vue  &  Pair  ;  &  les 
deux  Imprimez  intitulez  ,  Lettres  de  Mr  VEvêque 
de.. .  . .  à  Mr  CEvêque  de^...  .fur  les  Remontrant 
ces  des  Parlemens  de  Paris  &  de  Rouen  ,  au  nombre 
de  treize^  feront  lacérez  &  brûlez  par  la  main  da 
Bourreau  y  au  pied  du  grand  Efcalier  du  Palais  ^  &c. 

Du  20.  Fctfrier  17  S4*^ 

«754-  O  U  R  la  Remontrance  faite  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gé- 
févricr.  ^Q^ral  du  Roy  :  Expofitive  ,siqu*il  lui  eft  parvenu  depuis  peu 
deux  Imprimez ,  contre  lefquels  il  croit  devoir  réclamer  la  fé- 
yérité  des  Loix ,  pour  réprimer  la  licence  ians  borne  ,  &  qui 
s'augmente  tous  les  jours  à  faire  courir  dans  le  Public  toutes 
fortes  d'Ecrits  &  de  Brochures^  plus  propres  à  allumer  le  feu 
de  la  difpute  &  de  la  difcorde,  que  capables  d'inftruire  ,  d'é- 
çlairer  &  de  pacifier  les  efprits. 

Le  premier  -intitulé,  Lettre  à  un  Duc  &  F  air ,  tend^uverse^ 
ment  a  révolter  le  Public  contre  le  Corps  entier  des  Eviîqiies. 
Après  avoir  donné  au  Roy  ,  page  6.  la  qualification  nouvelle 
de  Vicaire  de  Dieu  four  exercer  fes  Jugtmens  fur  UT errt  >  rAu- 
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tcur  ofe  avancer^  page  xo.  qut  d^futs  d'arrivée  de  la  Bulle  en  ^ 
France  ^  o»  fait  entrer  dans  lEpifcopat  de  jeunes  gens  fans  fcien^  yVvm 
ce  &  fans  talent,  y  &  que Iques-^uns  fans  tfprit.  Il  infinuë,  page 
38.  féfu'on  fuhfiitué  un  Cierge  ignorant  &  prévenu  ,  k  un  Clergé 
ff avant  &  -édairé^  JMit ,  page  1^.  qutUs  Evét^ues  font  le  per^ 
fonnage  de  Seller o,phon,  il  donne  à  entendre ,  page  ii.  eiue  les 
lS»vé(fues  fe  fervent  du  nom  Dieu  pour  nous  faire  refpeBet  leurs 
injuJUces.  Il  reprefente.,  page  3.  le  Corps  entier  des  Evêqucs, 
comme  aïant  menacé  autrefois  de  mettre  l'Etat  en  combujlion ,  d* 
tout  prêt. aujourd'hui  à  mettre  fes  prétendues  menaces  à  exécution. 
Enfin  ^  dans  la  page  7.  le  Roy  ,  comme  n*ofant  réprimer  les 
Evèques ,  crainte  qu  ils  n'en  deviennent  plus  méchant  ;  &  ceux* 
ci  y  comme  les  Ennemis  de  fEtat  y  aufquels  le  Koy  prête  la  main. 

L'autre  imprimé  ,  qui  a  pour  titre  ,  Lettre  de  Mr  tEvêque, 
de...  ^.  fur  les  Remontrances  du  Parlement  de  RoUen ,  eft  un  Li- 
belle auilî  peu  digne  du  citre  qu'il  porte  ,  que  peu  capable 
d'être  mis  en  parallèle  avec  des  Remontrances  refpeâueufes  1 
il  n'eft  que  la  fuite  de  ùx  premières  Lettres  que  Nous  y  joi« 
gnons  y  &  que  ^k>us  ne  regarderons  <]ue  comme  un  feul  Sc 
même  corps  d'Ouvrage  »  qui  doit  être  envelopë  comme  un  feul 
objet  dans  les  Conclufions  que  N^us  prendrons  à  la  fin  du 
f  refent  Requifitoire.  Il  défnent  à  chaque  page  l'origine  qu'on 
lui  at-ribuë  par  un  Aile  ,  tantôt  fougueux  ôc  emporté  iufqu'à 
l'outrage  y  tantôt  burlefque  &c  trivial;  mais  toujours  également, 
indécent  Se  rempli  d'inveâives.  L'Auteur ,  çn  voulant  Ce  ca- 
cher fous  l'ombre  d'un  Titre  dlftingué  &  éminent ,  a  totale- 
ment oublié  que  la  modération  Se  la  charité  forment  le  cara- 
âére  diftinâif  des  Ecrits  des  Evêques ,  comme  de  leurs  Aâions. 
Il  auroit  dû  prévoir  que  ce  Corps  illuftre  &  refpeâable  ne  fè- 
foit  pas  moins  ofenfé  de  fé  voir  atribuer  une  produâion  illé«- 
gitime  &  fi  peu  digne  de  lui  y  &  de  chacun  des  Membres  qui 
le  composent  ^  <]ue  d'y  voir  renouveller  ,  apuïer ,  &  preique 
adopter,  page  9.  daxis  la  Lettre  10.  à  Mr  l'Abbé  de la  quef- 


tien  ppofcrite  avec  tant  de  célébrité  en  168  2.  pai*  tout  le  Cler-* 
gé  de  France  ,  de  l'autorité  des  Papes  fur  le  Temporel  des 
Keis ,  &  fur  leurs  Couronnes  Le  refpeâ  dû  aux  Têtes  Cou- 
ronnées eft  totalement  bleflé  dans  la  même  Lettre  $  en  voici  les 
ter^nes  :  ^s  L'exaâe  vérité  dont  il  y  a  cent  exemples  >  c'eft  qu'a-: 
»»  lors  tout  le  monde  érbit  perfuadé  que  l'Eglife  pouvoir  dépor 
^  fer  les  Rois  »  &  que  les.  Princes  refufoicnt  pgi  acccptoient  les 
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■  Mofres  des  Papes /feloa  leurs  intérêts  de  leurs  vues  yCè  éfu^ilr 
£.7  5  4*  ^feraient  encore  s'ils  avoienP  les  mêmes  facilitez,  ^y.  Les  Nations^ 
^"^*  Etrangères  n'y  font  pas  plus  ménagées  ,  page  x.  dans  la  Lettre 
8.  intitulée,  indépendance  de  l'Egide  j  &.  le  cri  public  de  toute 
la  France,  fi  récent  &  fî  éficace  ,.  contre  un  Mandement  oîi 
Ton  avoit  manqué  aux  égards  qui  leur  font  dûs  ,  n'a  pas  empêché 
nôtre  ^véhément  Auteur  de  répandre  fur  toute  T  Angleterre  une 

Eartie  du  fiel  amer  dont  fa  plume  efl  remplie..  Les  deux  Li- 
elles  anonymes  ,  quoique  totalement  contraires  Tun  à  l'autre,, 
femblent  s*acorder  dans  le  manque  de  refpeâ:  dû  à  la  Souve- 
raineté ,  &  dans  Tinfulte  à  rEpilcopat.    Celui-ci  cKerche  à  le 
deshonorer,  en  empruntant  Ton  nom  pour  hazarder  les  traits 
les  plus  hardis  contre  les  Parlemens  ,.  Se  les  Faits  les  plus  faux 
&  les  plus  répréhenfîbles  :  celui-là  ataque  de  front  TEpifcopat,. 
&  fupofe  au  Corps  entier  des  Evêques  les  complots  les  plus, 
funeftes  ,  Se  Jes  plus  capables  de  bouleverfer  TEtat.  L*iin  & 
l'autre  prouvent  également  à  quels  e^chs  Teforit  de  Parti  por- 
te la  licence,  loriqu-elle  a  une  fois  franchi  les  premières  bor* 
nés  fans  obflacles.  Les  deux  Auteurs  ôc  leurs  Ecrits  ièroient 
trop  peu  punis  par  le  mépris  &  l'oubli  dans  lequel  tout  Ecrit 
anonyme  doit  être  jette  dès  fa  naiflfance.  Pourquoi  requéroir 
être  ordonné ,  que  la  Brochure  intitulée  ,  Le/fre  à  un  Dtsc  dr 
Fair^  Sl  les  deux  Imprimez  intitulez  yLtUfts  de  Mf  Œvèqnc 
de.....  à  Mf  l'Evèéjtie  de....^  fur  tes  Remontrances  des  VàtUmins 
de  Paris  &  de  Roiien ,  au  nombre  die  treize  ,  feront  lacérez  Ôc 
brûlez  par  la  main  du  Bourreau  ,  au  pied  du  grand  Efcalier 
du  Palais  :  défenfes  être  faites  à  toutes  Perfonnes  de  les  impri^ 
mer  ,  vendre  ou  débiter  :  être  enjoint  à  tous  ceux  qui  en  ont 
des  Imprimez  ,  de  les  raporter  au  Gréfe  de  la  Cour  -,  &  ce*" 
pendant ,  être  ordonné  qu'il  fera  informé  extraordinairement 
contre  les  Auteurs ,  Imprimeurs  ou  Diftributeurs  de/Hits  Im- 
primez ;  &  que  l'Arrefl  qui  interviendra,  fera  imprimé  Se  afi* 
ché  aux  Lieux  ordinaires ,  Portes  &  Places  publiques  de  cette 
Ville  :  Vu  par  la  Cour ,  ledit  Requifitoire ,  Pièces  y  atachées 
&  énoncées  \  &  oui  le  Raport  du  Sieur  Guenet  de  ^aint  Jufl,, 
ConfeillerCommiftàire  :  Tout  confîdéré  5  LA  COUR  ,  toutes 
les  Chambres  affemblées,  faifunc  droit  fur  ledit  Requifitoire, 
a  ordonné  &  ordonne  ,  que  la  Brochure  irititulée  ,   Lettre  À 
un  Duc  &  Pair  s  U  les  deux  Imprimez  intitulez  y  Lettres  de 
Mr  Œvêque  de  >..•  i  Mr  l'Evêque  de...u/ur  tes  Kemontrances^  dcâ 
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TarUmem  de  Paris  &  de  Rouen  ,  au  nombre  de  trci2c,  feront   ■    .     m 
îaçérez  &  brûlez  par  la  main  du  Bourreau  ,  au  pied  du  erand   pJJ/.^ 
Efcalier  du  Palais  :  Fait  dékn{cs  à  toutes  Peribnnes  de  les      ^"^* 
imprimer ,  vendre  ou  débiter  :  Enjoint  à  tous  ceux  qui  en  ont 
des  Imprimez  de  les  raporter  autâréfe  de  la  Courj  &  cepen-^ 
dant,  ordonne  qu^il  fera  informé  extraordinair^ment  contre 
\ts  Auteurs,  Imprimeurs  ou  Diftributeurs  defdits  Imprimez,- 
&  que  le  prefent  Arreft  fera  imprimé  &  afiché  aux  Lieux  or- 
dinaires, Portes  &  Places  publiques  de  cette  Ville.   A  Rouen 
«n  Parlement ,  le  vingtième  jour  de  Février  mil  fèpt  cens 
4:inquante-quatre. 

Par  la  Cour  ,  Signé  ,   AUZ  A  N  E  T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  ordonne  que  les 
Arrêts  des  zi.  Novembre  1740.  &  i8«  Mai  ly/z- 
feront  exécutez  félon  leur  forme  &  teneur  ;  &  que 
conformément  à  TArticIe  IL  dudit  Arreft  du  ii. 
Kovembrc  1740,  tous  les  Boulangers  feront  tenus 

'  de  garnir  fuiîfamment  \g^  Etaux  de  leurs  Boutiques 
de  Pain  de  la  qualité  requife  par  les  Réglemens, 

7)u  A.  M4$rs  17/ -A 

SUR  la  Rçmontrahce  faîte  à  la  Cour  par  le  Procureur  Gé- 
néral du  Roy  :  Expofitive,  que  par  fon  Arreft  du  iZ.  Mai 
1751.  rendu  pour  la  Police  du  Pain  ,  Elle  avoir  ,  en  confor- 
mité des  Arrêts  des  31,  Janvier  1715.  &  zi.  Novembre  174a 
fait  défenfcsaux  Boulangers  de  vendre  leur  Pain  à  la  marque^ 
&  leur  auroit  enjoint  de  le  vendre  au  poids  :  Le  même  Arreft 
remédie  à  rinexaâitude  qui  s'étoit  introduite  dans  le  Baillkge 
de  Rouen ,  au  fujet  des  Audiences  de  Police  ,  en  ordonnant 
Texécution  de  TArreft  de  la  Cour  du  i8.  Mars  rV4i*  rendu 
en  conformité  de  la  Déclaration  du  Roy,  du  6.  Aouft  170X. 
&  enjoint  au  Lieutenant  de  Police  &  à  fon  Subftitut  audit 
Siège ,  de  l'informer  fur  le  champ  de  Texécution  defdits  Rë- 
glemcûs.  Depuis  cet  Arreft  ,=  le  Bailliage  a  adopté  une  expli- 
«atioa  captieufe  qu^on  y  a  donnée  :  il  a  renda  des  Jugemeos 
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ca  intcrpréta^tion  de  ce  Réglemenc,  qui  favorite  le  mal  auquel 
FArrcft  devoit  fervir  de  remède  :  On  voit  par  le»  Extraies  de 
plufieur^  Sentences  rendues  k  ly.  Marsdernier ,  joints  au  preA^e 
kequifitoire,  que  diférens  Boulangers  smrochez  par  les  Commit 
faires  Picquot ,  Laigle  ,  Cottart  &  Déforme  ,.ea  confiéqucnce 
de  Procès  verbaux  qui  conftatoient  des  fraudes  confidérables 
fur  le  poicb  du  Paia  trouvé  chez  lefdit»  Boulangers ,  ont  été 
renvoïez  hors  de  Cour ,  fous  prétexte  qu'il  n'étoit  pasr  confia** 
té  par  lefdits  Pïocès  verbaux  que  les  Boulangers  euflenc  ven- 
dis du^  Pain  (ans  Tavoir  pefé  :  I>'autre9  Âprocbemens  Se  Pro- 
cès verbaux  ont  été  remettez  ^  fous  le  même  prétexte ,  fens  vou- 
loir même  faire  apellèr  les  Caufes  :  Les  Procès  verbaux  des  fîx 
Commiflaires  de  Police  des  14  &  15.  Juin  dernier,  prouvent 
ia  continuation  deTufage  abufifoù  font  divers  Boulangers  ,  d'a- 
voir chez  eux  du  Pain  qui  n'eft  pas  de  poids  i  &  les  Sentences 
êa  ij.  Mars  dernier  favorifenr  cee  abus ,  contraire  à^  toutes  Its 
Loix  obfervées  par  tout  le  Roïaume.    Quoique  L'Ârreâ:  du  18. 
Mars  1751»  oblige  les^  Boulangers  à  vendre  au  poids ^  il  ne  les 
difpenfent  pas  de  Tobllgation  à  eux  impofëe  par  les  Réglemens 
antérieurs ,  de  faire  leur  Pain  du  poids  de  ffeize  onces  à  Ja  li- 
vre pour  le  bis  ,  Sc  de  quatorze  onces  pour  le  blanc,  par  con- 
^uent  d*tin^  pokls  juile  relativement  au  nombre  de  livres,  qu'il 
paroît  avoir  :  Les  Arrêts  de  171  y.  &  de  1740.  portent  la  mê- 
me injonâion  aux  Boulangers  de  vendre  le  Pain  îi  la  Uvre  ^  8c 
cependant  on  ne  leur  a  jamais  donné  Tinterprétation  que  les 
O&riets  du  Bailliage  ont  adoptée  depuis  TArreft.  du    14.  Mai 
1751.   L'Arreft  du^  xi.  Novembre  1740.  ordonne  par  l'Arti- 
cle II;  que  tous  les^  Boulangers  feront  tenus  de  garnir  fufifam- 
ment  leurs  Etaux  de  Pain  delà  qualité  requifè  par  les  Kégiemens , 
9c  de  poids  jufte,  au  défaut  duquel  il  fera  fupléé  1  Sc  veut  que 
ceux  qui  fe  trouveront  coupables  de  fraude  de  plus  d'une  oi^ 
ce  par  livre,  loiânt  condamnez  ,  nonob/lant  le  iùplémient  ,  à 
la  clôture  de  leurs  Boutiques.  Le  Pain  coupé ,  8c  tes  poids  & 
balances  fur  l'Etal,  pour  fupléer  au  défaut  de  poids  du  Pain, 
n'ont  donc  pas  été  regardez  comme  pouvant  diipenfer  les  Boui^ 
langers  dé  l'obligation  dfe  faire  leur  Pi^in  jufte  du.  nombre  de 
livres  qu'il  doit  pefer.  Eh  abandonnant  cette  régie ,  il  ne  (croit 
plus  poffible  de  conilater  fi  ks  Boulangers  des  Fauxbourgs  & 
des  Franches-Aires  font  leur  Pain  ,  ainfî  qu'iMeup  eft  prefcrit, 
d^  dix-kait  onces  à^  la  livre  y  au  keu  dç  feizç  oaces  fixées  pour 
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la  livre  de  Pain  des  Boulangers  de  la  Ville  j  l'état  des  uns  ôc  — ^^ 
des  autres  fe  trouveroit  confondu ,  &  les  Boulangers  de  la  Vil-    mmL^' 
le  ruinez.  Mais  de  plus ,  le  Public  feroit  continuellement  ôc 
vifîblement  trompé.  Malgré  la  libertéque  chaque  Particulier  a  de 
faire  pefer  foaPain  avant  des^en  livrer  ,  ou  même  de  le  pefer 
cher  fui  quand  il  eft  de  retour^  il  cH  de  notoriété  publique 

3u*il  n'y  a  pas  la  huitième  partie  de  ceux  qui  achètent  du  Paia 
es  Boulangers ,  qui  aient  la  précaution  de  le  pefer  ,  foit  à 
la  Boutique  du  Boulaujger  ou  quand  ils  font  arrivez,  chezeux;. 
ils  fe  repofent  fur  la  vigilance  des  Oficiers  de  Police ,  &:  fur 
les  anciennes  régies ,.  q^ui  leur  ont  apris  que  le  Pain  de  fix  li- 
vres devoit  pefer  fix  fois  feize  onces  quand  il  eft  pris  chez  le» 
Boulangers  de  la  Ville  ^&  fix  fois  dix-huit  onces  quand  il  pro- 
vient des  Boulangers  des  Fauxboures  ou  des  Franches -Aires.. 
D'ailleurs  ,  le  Boulanger  fëduit  par  râpas  du  gain  que  lui  pro- 
duit la  fraude  fur  le  poids ,  &  par  la  certitude  de  n'être  point 
condamné  quand  la  fraude  n'aura  été  conftatée  que  par  Ies« 
Commiflaires ,  &c  qu'ils  auront  trouvé  du  Paia  coupé  &c  des 
poids»  &  des  balances  à  là  Boutique ,  aura  toujours  du  Pain  de 
Poids  à  un  certain  lot  pour  ceux  qui  demanderont  à  le  faire 
peftr  (  ce  fera  le  plus  petit  nombre  )  &  du  Pain  qui  ne  fera. 

{^çintde  poids  pour  tous  les  autres  qu'il  fçaura  n'être  point  dans 
'ufage  de  le  faire  pefer.  Si  l'interprétation  donnée  à  l'Arreit 
avoit  lieu  y  &  s'étendoit  dans  les  Bourgs  ,.  Foires  fif.  Marchez, 
des  Campagnes  ;  à  quel  excès  la  fraude  ne  feroit-elle  pas  por-* 
tée  )  ians  que  les  Jaugeurs  oi  aucun  Oficier ,.  chargé  de  la  Po^ 
lice,  put  Y  remédier?.  L'intention  de  la  Cour  a  été  de  fub- 
venir  au  Public  y  &  non  d'aider  à.  le  tromper ,  comme  il  eft 
évident  qu'il  le  feroit  fi  l'interprétation  captieufe  donnée  à^ 
l'Arreftdu  i8..  Mars  17$!.  avoit  lieu  $  il  n'eft  pas  moins  né^^ 
cefiiaire  de  les  empêcher  de  £e  difpenfer  de  mettre  leur  Mar* 
que  fur  leur  Pain  :.  Pourquoi  requiert  être  ordonné  que  le» 
Arrêts  des  18.  Mai  1752.  &  zi.  Novembre  1740.  feront  exé^ 
cutez  félon  leur  forme  Se  teneur ,.  &L  que  conformément  à  l'Ar^- 
ticle  II.  dudit  Arreft.du  21.  Novembre  1740,  tous  les  Boulan- 
gers feront  tenus  de  garnir  fufifamment  les  Etaux  de  leursi 
Boutiques  de  Pain  de  la  qualité  requiie  par  les^.Réglemens^ 
ic  de  poids  jufte,  au  défaut  duquel  ils  feront  tenus  defupléer^. 
&  d'avoir  à  cet  éfet  continuellement  fur  leur  Etal,  des  poids^. 
àesc  balances  fie  du  Pain  coupé  ^  nonobftant  laquelle  obliga*-. 
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_  tlbn  de  fuplécr  au  défaut  dti  poids  ,  <eux  qui  (e  tftmyeront 

?J  î  4.  avoir  chez  eux  du  Pain  auquel  il  manqueca  plus  d'une  once 
*  par  livre ,  feront  condamnez  en  cent  livres  d^aumone,  nonob- 
ftant  le  fuplément ,  &  à  la  clôture  de  leurs  Boutiques  ^  defti- 
tuez  de  leurs  Maîtrifes ,  &  même  punis  corporeJlement  y,  fui- 
*ant  Tatrocité  àts  cas  f  être  enjoint  aufdits  fiouiangers  de 
continuer  à  mettre  leur  marque  fur  leur  Pain  ^  afin  qu'on 
puiflc ,  après  la  vente  ,  reconnoître  de  quelle  Boutique  il  cft 

1>rovenu }  à  Téfet  dequoi  être  enjoint  aux  Commiflaires  de  Po- 
jce  de  faire  exaâement  leurs  vifites  chez  les  Boulangers  ^  de 
drefïcr  leurs  Procès  verbaux  des  contraventions  qu'ils  trouve- 
ront ,  &  aux  Juges  de  Police  de  ftatuer  fur  lefdits  Procès  ver- 
baux lorfqu'ils  leur  feront  prefentez  j  être  ordonné  en  outre  , 
que  TArreft  qui  fur  ce  interviendra ,  fera  lu ,  publié  &  afiché, 
&  envoie  à  fon  Subftitut  au  Siège  de  la  Police ,  pour  y  être , 
à  fa  diligence  ^  enregîttré ,  publié  &  exécuté  j  duquel  enregif^ 
trement  il  fera  tenu  de  certifier  la  Cour  dans  la  quinzaine  1 
Vu  par  la  Cour,  ledit  Requifîtoire ,  Pièces  y  atachées  &  énon- 
cées; &  oui  le  Raport  du  Sieur  Guenet  de  Saint  Juft ,  Con- 
ieiller-Commiflaire  î  Tout  confîdéré  j  LA  COUR  ,  faifanc 
droit  fur  ledit  Requifîtoirc ,  a  ordonné  &  ordonne  que   les 
Arrêts  des  11.  Novembre  1740.  &  18.  Mai  1751.  feront  exé-  ' 
^utez  félon  leur  forme  &  teneur  j  &   que  conformément  à 
l'Article  IL  dudit  Arreft  du  ii.  Novembre  1740.  tous  les  Bou- 
langers feront  tenus  de  garnir  fufifamment  les  Etaux  de  leurs 
Boutiques  de  Pain  de  la  qualité  requife  par  les  Réglemens ,  ôc 
de  Poids  jufte  j  au  défaut  duquel,  ils  feront  tenus  de  fupléer^ 
Ik,  d'avoir  à  cet. éfet  continuellement  fur  leur  Etal  àcs  poids, 
des  balances  ,  &  du  Pain  coupé  y  nonobflant  laquelle  obliga-* 
tion  ,  de  fupléer  au  défaut  du  poids  y  ceux  qui  fe  trouveront 
avoir  chez  eux  dû  Pain  auquel  il  manquera  plus  d'une  once 
par  livre ,  feront  condafiinez  en  cent  livres  d'aumône ,  nônob-- 
ftant  lé  fuplément ,  &  à  la  clôture  de  leUrs  Boutiques  ,  defti- 
tuez  de  leurs  Maitrifès,  &  même  punis  corporellement ,  fui- 
vant  l'atrocité  des  cas  :  Enjoint  aafdits  Boulangers  de  conti- 
nuer à  mettre  leur  marque  fur  leur  Pain  ,  afin  qu'on  puifle  ^ 
a4>rès  la  vente,  réfcoiinoître  dé  truelle  Boutique  il  cft  provenu  ; 
à  Téfet  dequoi ,  ehjôirit  aux  Coitimiftaires  de  Police  de  faire 
cxadement  leurs  yifites  chet  lés  Boulangers,  de  drefler  leurs 
Procès  verbaux  des   contraveations  qu^ih  trouveront  ,  fiC  aux 
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Juges  de  Police  de  ffatuer  fur  Icfdits  Procès  veAaux  lorfqu'ils 
leur  feront  prefcntez  :  Ordonne  en  outre  ;  que  le  prefent  Ar- 
reft  fera  lu ,  publié  ,  afiché  &  envoie  au  Subftitut  du  Procu- 
reur Général  au  Siège  de  la  Police ,  pour  y  être ,  à  fa  diligen- 
ce, enrcgiftré,  publié  &  exécuté  i  duquçl  enregiftremcnt  ,  il 
fera  tenu  de  certifier  la  Cour  dans  la  quinzaine.  A  Rouen  en 
Parlement,,  le  fixiéme  jour  de  Mars  mil  fept  cens,cinquantcr 
quatre^ 

Par  la  Cour ,,  Signé ,  A  U  Z  AN  E  T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement,  qui  ordonne  que  la 
Brochure  intitulée ,  Lettres  Jur  les  Remontrances  dit 
Parlement  de  Paris  y  17 J 5-  contenant  des  Faits  faux 
&  calomnieux  ,  des  Proportions  féditieufes ,  atenca- 
toires  à  l'Autorité  Roïale,  &  injurieufes  aux  Magif^ 
trats,  fera  lacérée  &  brûlée  par  TExécuteur  de  1^ 
Haute- Juftiçe ,  au  pied  du  grand  Efçalicr  du  Par 
lais,  i&c* 

Du  it.  Murs  i7X4* 

SXJK  la  Remontrance  &itè  àla  Cour  par  le  Procureur  G^ 
néral  du  Xoy  j  Expofitive  ,  qui  lui  a  été  remis  une  Bro-^ 
chure  intitulée  ,  Lettres  fur  les  Remontrances  du  Parlement ,  17  5  3». 
dont  la  première  commence  par  ces  mots  :  Pounjuoi  voushon^ 
ner  M.  Quoique  Içs  cinq  Lettres  ,  contenues  dans  cette  Bro-^^ 
chure,  nVient pour  objet  que  les  Remontrances  du  Parlement 
de  Paris  ^  qui  4ns  doute  a  déjà  ilatué  fur  le  fond  de  cet  Ou- 
vrage, &  jugé  du  mérite  des  excufes  que  TAuteur,  à  la  pagc^ 
133.  fait  aux  illuftres  Magiftrats  qui. le  compofent  aujourd'hui  j, 
il  n'eft  pas  moins  contre  le  bon  ordre  de  foufrir  dans  cette 
Ville  le  comjTS  d*une  Brochure  imprimée  fans  permiflîon,  fans^ 
nom  d^Auceur,  de  contre  les  Ordonnances  &iVégleiiiens  de  )a 
Libr^irk;}  piqHirquoi' requiert  être  ordoxinéj  que  la  Brochur:^ 
intitulée.  Lettres  fttr  les  R^mâ0trafu:€s  iflu  Varlem^nt  Âe  P^ris, 
1753.  dçQiejurera  fuprimée  ;  être  enjoint  à  tous  ceux  qui  ei^ 
ont  d€»  ËP&Smpiaîres  ^  de  Içs  raporter  au  Gréfe  de  la  Cour,. 
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pour  y  refter  ëgalement  fupnmezj  Se  cependant  qu'il  fera  in- 

'J-i**'  Tormé  contre  les  Imprimeurs  ,  Colporteurs  &  Diftributeurs 
defdites  Lettres,  &  que  l'Arreft  qui  interviendra,  fera  impri- 
mé &  afiché  aux  Lieux  ordinaires ,  Portes  &  Places  publiques 
de  cette  Villfe:  Vu  par  la  Cour  ledit  Requi/îtoire,  la  Pièce  y 
«tachée  &  énoncée  ;  &:  oui  le  Raport  du  Sieur  Guenet  de 
•Saint  Juft ,  Confeillei>Commiflàire  :  Tout  confidéré  «     . 

L  A  C  O  U  R ,  toutes  les  Chambres  afTemblées ,  faifant  droit 
fur  ledit  Requifitoire ,  a  ordonné  &  ordonne  «  que  la  Brochu- 
re intitulée.  Lettres  fur  les  Remontrances  du  i*«rUment  de  P4- 
Yts  ^  1753*  contenant  des  Faits  fzax  &  calomnieux ,  des  Pro- 
noGtions  féditieufes ,  atentatoires  k  l'Autorité  Roïale  &  inju- 
rieufes  aux  Magiftrats,  fera  lacérée  &  brûlée  par  l'Exécuteur 
delà  Haute  -  Juftice ,  au  pied  du  grand  Efcalier  du  Palais: 
Fait  défenfes  à  toutes  Personnes  de  l'imprimer,  vendre  ou  dé- 
biter :  Enjoint  à  tous  ceux  qui  en  ont  des  Imprimez,  de  les 
raporter  au  Gréfe  de  la  Cour  4  &  cependant  ^  ordonne  qu'il 
fera  informé  extraordinai rement  contre  les  Auteurs  ,  Impri- 
meurs &  Débiteurs  dudit  Imprimé ,  &  que  le  prefent  Arrefl 
ièra  imprimé  2c  afiché  aux  Lieux  ordinaires.  Portes  &  Places 
publiques  de  cette  Ville.  A  Rouen  en  Parlement ,  Je  dix-hui- 
ciéme  jour  de  Mars  mil  fept  cens  cinquante-quatre. 

Par  la  Cour  ,  Signé,  AU  Z  A  N  E  T. 


Arreft  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  ordonne  que  Ja 
Brochure  intitulée  ,  Examen  des  Remontrances  du 
Parlement  de  Roiien  ,  fera  lacérée  &  brûlée  par  TE- 
xécuteur  de  la  Haute-Juftice ,  au  pied  du  grand  Ef* 
f  alier  du  Palais, 


Duit,  Mdrs  ns*' 


Sun  la  Remontrance  faite  à- la  Cour  pat  le  Procureur  Gé- 
néral du  Roy  }  Expofitive,  que  jwir  .Arreft  du  »x.  Novem- 
bre 1753.  Elle"  a  blâmé  la  licence  avec  laquelle  on  avoir, 
fans  Permiflion  ,  fait  imprimer  fes  refpeélueufes  Remontran- 
ces j  mais  s'il  eft  indécent  d'expôfer  aux  yeux  du  Public  des 
Aâies  réfervez  au  Jugement  du  Souverain  >.  £c  deftinez  pour 
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lui  fcul  ^  combieiî,  tfft-il  plu?  fcandakux  de  voir  ces  même^  •— 
Ades  çenfurez  par  un  Particulifer  ?  Quel  contrafte  d'un  Sujet  ^^ 
orguëiÙeux!  qui  fort  de  fa  fphére  pour  juger  les  Juges  de  la 
Nation  ,  en  les  jdëclarant  convaincus  de,  djelobéïflance  au  Sou- 
verain^ &  d*unp  des  premières  Çôijrs  de  Francp,  qui  atend 
d^ns  un  refpi^ueux  iilehce  les  voloûtezde  fbb  Roy ,  auquel 
Elle  a  reprefenté  '^  objets  de  fa^  douleur  ,  &:  les  remèdes 
qu*eJle  croitnéceflàires  pour  en  tarir  la  fource.  Tel  eft  le  Tableau 
que  prefente  aujourd'hui  une- nouvelle  Brochure  qui  jparok 
ious.ie  Titre  d^txamef^  Jes  Remontrances  du  ParUmi^nt  de  Nor^ 
Mendie.  Le  repentir  &  la  confufion  ,  qui  ne  doivent  être  le 
partage  que  des  Coupables  ,  étoient  3  fuivant  T Auteur ,  les  fen- 
«imens  que  le  Parlement  devoit  porter  aux  pieds  du  Trône  ; 
mais  ce  Juge  févére,  qui  ofe  décider  avec  tant  de  hardieflè, 
tandis  que  le  Roy  n'a  pas  encore  jugé  à  propos  de  s'expliquer 
fur  les  dernières  Remontrances  du  Parlement ,  manque  eilèn- 
tiellement  au  premier  devoir  d'un  Sujet  ,  qui  eft  le  refpeék 
pour  l'Autorité  établie ,  &'pour  ceux  qui  Texercenc  au  nom 
de  Sa  Majefté.  Cet  Ouvrage  prouve  également  la  néceffitè  de 
tenir  la  niain  plus  rigoureufement  à  Fexécution  de  la  Décla- 
ration du  10.  Mai  1718,  pour  arrêter  le  cours  de  tant  de 
de  Brochuxes  &  <le  Libelles  qui  fe  répandent  <kns  le  Public  ^ 
&  de  rétablir  la  fubordination  &  le  refpeâ: ,  en  âétriflant  un' 
Ouvrage  qui  mériteroit  d'être  fu  primé  par  la  feule  contraven- 
tion aux  régies  de  la  Librairie  :  Pourquoi  requiert  être  ordon- 
£iè  que  la  Brochure  intitulée ,  Examen  des  Remontrances  du  Par^ 
Jement  de  Roiien  ,  fejra  lacérée  au  pied  du  grand  Efcalier  par 
THuiffier  de  Service  j  que  toutes  Perfonnes  qui  fe  trpuveront 
en  avoir  des  Exemplaires  feront  tenues  de  les  raporter  au  Gré- 
fe  de  la  Cour  pour  y  refter  fuprimez  j  &  cependant  être  au- 
torifé  à  faire  informer  contre  tous  Auteurs,  Libraires  ,  Impri- 
meurs ,  Colporteurs  le  Diftributeurs  d'Ouvrages  anonymes ,  ôc 
qui  fe  trouveront  avoir  été  imprimez  fans  nom  d'Imprimeur, 
&  diftribuez  fans  petmiflîon  j  à  l'éfet  dequoi ,  être  enjoint  aux 
Gardes  de  la  Librairie  de  faire  toutes  les  femaines  des  Vifîtes 
cxaâes  chez  tous  les  Libraires  &  Imprimeurs,  de  drefler  Pro- 
cès verbal  des  Ouvrages  imprimez  fans  permifiîon  ou  fans  nom 
.d'Imprimeur  <]u'îls  y  trouveront,  &  de  rendre  cfxôpteaù  Pro- 
cureur Général  dp  chaque  Vifitê  qu'ils,  auront  laites  ,  à  peine 
d'être  regardez  comme  Fauteurs  desdiftrib.utioRs^defdits  Ovkr 


Digitized  by 


Google 


6x€        EDITS  ET  REGLEMENS, 

vrages  défendus  ^  &  pdur  que  TArreft  foit  notoire ,  être  ordon^ 
né  qu'il  fera  imprimé  &  afîcbé  aux  Lieux  ordinaires  ^  Portes^ 
&  Places  publiques  de  cette  Ville  ,  &  fignifié  à  la  Commu* 
nauté  àcs  Librabes  &  Imprimeurs  de  cette  Ville  t  Vu  par  Iol 
Cour  ledit  Requifitoire  ,  la  Pièce  y.  atachée  &  énoncée;  &. 
oiîi  le  Raport  du  Sieur  Guenet  de  Saint  Juft ,  Con/cillcr-Com- 
miflàire  :  Tout  confidéré  i  LA  C  GUR  ^  toutes  les  Cham- 
bres afiemblées  >  faifknt  droit  for  ledit  Requifîtoire  ^  a  ordon- 
né &  ordonne  que  la  Brochure  intitulée  ,  Ex/imen  des  Remâjif* 
-trances  du  Parlement  de  Rouen  ^  fera  lacérée  &  brûlée  par  1*E«^ 
xécuteur  de  la  Hautes Juftîce ,  au  pied  du  grand  Efcalier  da 
Palais  :  Fait  défenfcs  à  toutes  perfonnes  de  rimprimer  ^  ven- 
dre ou  débiter  :  Enjoint  à  tous  ceux  qui  en  ont  des  Imprimes 
de  les  raporter  au  Gréfe  de  la  Cour  j  &  cependant  ^  ordonne 
qu'il  fera  extraordinairement  informé  contre  tous  Auteurs ,  Li- 
braircs  y  Imprimeurs  y  Colporteurs  &  Diftributeurs  d'Ouvrages 
anonymes,  &  qui  ie  trouveront  avoir  été  imprimez  fans  nom 
d'Imprimeur ,  &  diftribuez  fins  permiflion  :  Ordonne  en  oa-- 
tre  que  le  prefent  Arreft  fera  imprimé  &  afiché  aux  Lieux  or- 
dinaires y  Portes  &  Places  publiques  de  cette  Ville.  A  Rouei^ 
en  Parlement  3  le  dix  -  huitième  jour  de  Mars  mil  /em:  cens* 
cinquante-quatre.       Par  la  Cour,  Signé,  AUZAN£T. 


Arreft  de  k  Cour  de  Parlement  ^,  «}ui  déclare  rExplou: 
fait  par  Març-Antoine  M^iuger  ,  Sergent,  nul ,  com- 
me contraire  à  rOrdonnancc  :  Pour  la  contravention 
par  lui  commifc  ,  icelui  condamné  en  Vingt  livres 
d  amende  envers  le  Roy  ,  &  interdit  ledit  Mauger ,  de 
toutes  fondbtons  pour  ux  mois,  pour  /on  manque  de 
icfpcd  envers  Meffieurs  des  Requêtes  &  le  Corps 
du  Parlement^  &c. 

Du  premier  Aifril  j7T4* 

LOUIS  par- îa  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Ka?- 
vàrre  :  A  tous  ceux  qui  ces  jprefen  tes   Lettres  verront  > 
Salut.  Sçavoir  faiibns  ^ que cejourd'hui ^  vu  par  û«Ere Cour^ 
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toutes  les  Ckambres  aflèmblées^  fur  la  Complainte  verbaie  fai- 
te par  nôtre  Procureur  Général,  de  certain  Exploit  fait  le  z6. 
Mars  dernier,  par  le  miniftére  de  Marc-AntoineMaugcr,Ser* 
sent  au  Bailliage  de  Rouen ,  à  la  requête  du  nommé  Ofmont , 
kdit  Exploit  déement  contrôlé,  contenant  Sommation  au  Sieur 
Lucas ,  Doïen  de  Meffieurs  des  Requêtes ,  aïant  préfidé  aux  Au- 
diences Se  aux  Séances,  de  délibérer  cnJa  Caufe  dudit  Ofmont, 
a  été  traitée  de  prononcer  inceflàmroent  le  Jugement  fupofé 
rendu  ,  à  peine  de  pourvoi  à  déni  de  Juftice,  a  été  ordonné  que. 
ledit  Marc -Antoine  Manger  fera  nlandé  aux  Chapibresj  ce 
<ju'aïant  été  fait,  icelui  entré,  a  été  interpellé  par  M.  le  Premier 
Préfident ,  de  la  requifition  de  nôtre  Procureur  Général ,  de  re- 
connoitre  &  déclarer  qu'il  eft  vrai  que  c*eft  lui  Maugcr  qui  a 
^it  &  délivré  ledit  Exploit  à  huit  heures  du  foir,  le  jour  men- 
tionné audit  Exploit?  A  dit  que  le  fait  eft  véritable.  Interpellé 
de  reconnoitre  s'il  n'eft  pas  vrai  qu'il  eft  beau-frere  du  fils  dudit 
Ofmont  ?  A  dit  que  non  i  mais  que  la  f^mme  du  fils  Ofmont  avoit 
époufé  en  premières  noces  un  des  parensdu  Répondant.  InterpeU 
lé  de  reconnoitre  que  leditExploit  étoit  écrit  en  entier  de  la  main 
de  la  femme  dudit  Ofmont,  à  Texception  du  parlant  à?  A  fait 
réponfe  cpie  TOriçinal  &  la  Copie  étoient  écrits,  à  ce  que  lui 
a  dit  le  Sieur  Outin ,  de  la  main  de  la  femme  du  fils  Otmont, 
k  l'exception  de  la  date ,  de  la  matricule  &:  du  parlant  à ,  que 
le  Répondant  a  remplie.  Interpellé  s'il  ne  fçait  pas  queTOrdon- 
xiance  défend  de  faire  aucuns  Exploits  après  Soleil  couché  ,  à 
|>eine  de  nullité  &  de  vingt  livres  d'amende  ?  A  dit  qu'il  l'a 
Ignoré  jufqu^à  prefènt.  Interpellé  de.  déclarer  s'il  ne  fçait  pa? 
que  Meilleurs  des  Requêtes  font  CorpJ  avec  Meflieurs  du  Par-t 
lement,  &  Thonneur  &  le  refpeft  qu'il  doit  leur  porter?  A  dit 
qu'il  fçait  le  refpeâ  qu'il  doit  a  la  Cour^  mais  qu'il  n'a  pas  con« 
nu  la  conféquence  de  la.  Diligence  qu'on  lui  a  fait  faire,  Inter» 
pelle  de  déclarer  s'il  n'a  pas  connoiflànce  que  Meffieurs  des  Re- 
quêtes ne  peuvent  point  être  intimez  en  la  Cour  fur  l'apel  de  leurs 
Jugemens?  A  dit  qu^il  Ta  ignoré  jufqu^à  prefent.  Interpellé  s'il 
a  connoiflànce  que  le  Jugement  dont  il  efl  parlé  dans  la  Som- 
mation ait  exifté ,  &  qu'il  y  ait  eu  àcs  Somriiations  précéden- 
tes verbales  &  par  écrit ,  comme  T Exploit  en  fait  mention  ?  A 
dit  qu'il  n'a  eu  aucune  connoiflànce  du  Procès  ni  de  ce  qui  a 
été  fait  en  icelui ,  &  qu'on  a  fubtilifé  fa  reli]gion  ^  ce  qu'il  a 
ligné  après  ledure  faite*  Ledit  Maqger  retiré ,  oui  le  Sens  de 
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,  Folleville ,  nôtre  Procureur  Général ,   lequel  a  conclu  ,  cjn'il 

A5rril^*  plaira  à  notre  Cour  acorder  Aâ:e  des  réponfes  &  déclarations, 
dudit  Mauger  j  ce  feifant  ,  déclarer  nul  ,  comme  contraire  à 
rOrdonnance,  l'Exploit  par^lui  fait  le  z6^  Mars  dernier  |  ôc 
pour  la  contravention  ,  condarhner  ledit  Mauger- en  vingt  H-* 
vrcs  d'amende  envers!  Nousj  &  pour  le  manque  de  refpeâen- 
'  vers  MeiEcurs  des  Requêtes  &  le  Corps  du  Parlement ,  inter- 
dire en  outre  Mauger  de  toutes  fanâ:ions  pour  fîx  mois  j  requé--^ 
rant  que  TArreft  <jui  interviendra  foit  imprimé  &  aficbé ,  Se 
tranfcrit  fur  le  Regiftre  des  Délibérations  de  la  Communauté, 
des  Sergens  du  Bailliage  de  Rouen.  Nôtre  Procureur  Gêné-- 
rai  retiré  ,  délibéré  : 

NOSTREDITE  COUR,  toutes  les  Chambres  aP 
femblées ,  a  acordé  Aékc  ^  nôtre  Procureur  Général  des  répon- 
£cs  &  déclarations  dudit  Mauger  i  ce  faifant ,  a  déclaré  nul  , 
comme  contraire  à  l'Ordonnance ,  l/'Exploit  fait  par  ledit  Mau-* 
ger  le  2^.  Mars  dernier i  icelui  ,  pour  la  contravention,  con* 
damné  en  Vingt  livres  d'Amende  envers  Nous  j  &  pour  le 
manque  de  refpeâ  envers  Meffieurs.  des  Requêtes  &  le  Corps 
du  Parlement ,  a  interdit  ledit  Mauger  pour  ûx  mois  de  toutes 
fondions  :  Ordonne  au  furplus  que  le  pre/ent  A rreflr  fera  im- 
primé ,  publié  &  aficfaé  pa^tout  où  il  apardendra ,  &  tranfcrit 
tut  le  Regiftre  des  Délibérations  de  k  Communauté  des*Scr- 
gens  du  Bailliage  de  Rouen.  SI  DONNONS  ek  Maîïde-. 
MENT  au  premier  des  Huiffiers^  de  nôtre  Cour  de  Parlement , 
*  ou  autre  nôtre  Huiffier  ou  Sergent  ftir  ce  requis  ,  mettre  Je 
prefcnt  Arreft  à  dûë  &  entière  exécution  ,  félon  fà  forme  ôc 
teneur  $  de  ce  faire  te  donnons  pouvoir.  Dônn:£  à  Rouen 
en  Parlement ,  le  premier  jour  d'Avril ,  l'an  de  grâce  mil  fepc 
cens  cinquante^quatre  ;  &  de  nôtre  Régne  le  trente-neuvième^ 
)?ar  la  Cour  ^  Signé,  MARTIN,  avec  paraphe.  Et  fcclLéi 
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Arrêt  4u^  Confeil  &  Lettres  Patentes  du  Roy  ,  qui 
ordonnent  conformément  audit  Arrêt ,  en  interpré- 
tant les  Articles  VL  &  VIL  de  celui  du  19  Juillet 

.  1745^  &  ceux  des  7  Juillet  1750.  &  i8  Novembre 
i7jr..  que  le  Lieutenant  Générai  de  Police  de  la 
Ville  de  Rôuen,connoîtra  àTexclufion  des  OflSciers 
de  la-Makrife  des  Eaux  &  Forêts  de  ladite  Ville, 
de  lexécution  defdits  Articles  ,  en  ce  qui  concerne 
les  diiFérens  prix  fixés  pour  les  Bois  qui  doivent  être: 
vcMturés^  &  délivrés  fur  les  Quais  &  Ponts  de  cette 
Ville,  la  grofTeur  „ la  longueur  diftribution  &  v^nte. 
d'iceux,  &€•. 

7)is  t^.  Mars  &  firemin  Mm  tyjjf. 

VS  U  par  le  Rbf  en  (on  Confèil  les  Requêtes  &  Mémoires 
pirefentés  en  icelui  ,  tant  par  le  Procuteur  pour  Sa  Ma-- 
fefté  en  la  Maitrife  particulière  des  Eaux  &  Forêts  de  Roîien,. 

Sue  par  celui  au  Si^e  de.  la  Police  de- ladite  Ville  &  Vicomte 
'icelle  I  fçavoir  ,  Ja  R^^quête  du  Px'ocureur  du  Roy  en  ladite 
Maîtrife ,  tendante  à  ce  que  pour  les  caufes  y  contenues ,  il 
^laife  à  Sa  Majefté  le  receveur  Opposant  à  l'Arrêt  du  Confeil 
du  18  Novembre  lyyi,  ce  faifant ,  débouter  le  Procureur  du 
Roy  du  Siège  la  Police  ^.de  Tes  fins  &  conclufîons  1  &  en  con- 
féquence  y  ordonner  que  ledit  Arrêt  du  Confeil  fera  raporté  »  & 

Îue  TArrêc  de  Rëglôment  du  19  Juillet  1749.  &;  celui  du  7 
uillet  1750,  feront  exécutés  félon  leur  forme  &  teneur,  main- 
tenir les  Officiers  de  la  MaStrife  de  Roîien ,  fous  l'autorité  du 
Grand*Maitre ,  dans  le  droit  à  la  podèffioa  de  connoître  de  la 
police  du  Bois  fur  les  Ports  &  Quais  &:  dans  Tintérieur  de  la' 
Ville  de  Roiiën  :  Défènfes  aux  Offiders  de  la  Police  è^^xx 
eonn<>îrre  fous  quelque  prétexte  que  ce  fÎMt ,  ni  troubler  lefdits'^ 
Officiers  de  la  Màitrife  dans  leurs  fondions  concernant  la  po^ 
lice  du  Bois  ,  foAis  les  peines  y  ajppartenante  :  ladite  Requête^ 
fignée  Roaflel ,  Avocat  au  Confeil  &  du  Suppliant ,  le  Mé*- 
«aoit».  figtté  dUr  Siieur  le  Roy  ,, Procureur  du  Roi  audit  Siég<^ 
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de  la  Police ,  fervant  de  Rëponfe  à  la  Recjnêtc  ci-deflus ,  8c 
tendant  à  ce  que  fans  avoir  égard  à  Toppoiition  y  contenue  :  le- 
dit Arrêt  du  Confeil  du  %B  Novcmbir  1751.  fait  exiScuté  fé- 
lon (a  forme  &  teneur ,  audit  Mémoire  fîgné  de  Berruy.er^  Pro- 
cureur du  Roy  de  ladite  Maîifrife  ,  contenant  tes  répliques  à 
ladite  Réponfe  &  le  Mémoire  figné  dudit  Sieur  le  JRoy ,  inti- 
tulé ,  Solutions  pour  le  Procureur  du  Roy   de  la  PoJice  de 
Roiien  :  Vu  auffi  ledit    Arrêt  de  Jléglement  du   19  Juillet 
1749  ,  l'Ordonnance  rendue  fur  icelui  le  10  Août  fuivant, 
lefdits  Arrêts  du  Confeil  des  7  Juillet  1750.  &  28  Novembre 
1751  ,  enfemble  les  Pièces  refpcftivement  jointes  par  les  Parties 
dont  elles  ont  eu  communication  par  les  mains  du  Sieur  de  la 
Bourdonnaye  ,  Confeiller  d'Etat  ,  Intendant  &  Commiflaire 
départi ,  pour  Tcxécution  des  Ordres  de  Sa  Majefté  en  la  Géné- 
rante de  Roiîen ,  par  elle  commis  à  cet  effet  pour  donner  fon 
avis  fur  les  contefïations  d'entre  lefdites  Parties  j  vu  ledit  avis 
&  ks  Commiffions  d'Infpeûeur  général  des  Bois  à  Rouen ,  don* 
nés  fucceffivement  aux  Sieurs  Gallois  de  Maçquerville  ,  par  Ar^ 
rêtdu  Confeil  des  20  Avril  1718.  &  17  Septembre  1737; Oui 
le  raport  :  LE  ROY  EN  SOli  CONSEIL ,  faifant  droit  fer 
les  Requêtes  &  Conclu  fions  refpeâives  de  Ces  Procureurs  zux 
Sièges  de  la  Maitrife  &  de  la  Police  de  Rouen  ^  en  ineerprétantf 
ks  Articles  VL  &  VIL  de  TArtêt  du  Confeil  du  19  Juillet 
mil  fept  cens  quarante-neuf^  &  les  Arrêts,  du  fept  Juillet 
1750.  de  28  Novembre  1751 ,  ordonné  &  ordonne  que  le  Lieu- 
tenant Général  de  Police  connoîtra,  à  Texclufion  des  Officiers 
de  la  Maîtrife  de  Rouen  ,  de  l'exécution  defdits  Articles  ,  ea 
ce  qui  concerne  ks  diffèrens  prix  fixés  pour  les  Bois  qui  doi-> 
vent  être  voitures  &  délivrés  fur  les  Pocts  &  Quais  de  ia  Ville 
de  RoUen ,  la  grolleur ,  longueur ,  diftribution  .&  vente  d'iceux  $ 
à  TefiTet  de  quoi  les  Cordeurs  ^  Moulleurs  &  Contrôleurs  de 
Bois  feront  tenus  y  en   cas  de  contravention  de  la  part  des 
Marchands  defdits  Bois ,  d'en  dreiler  leurs  Procès  verbaux  8c  de 
les  remettre  au  Greffe  de  la  Police^  pour  être  fur  iceux  ftatué 
aind  qu'il  apartiendra  :  feront  tenus  aufll  Lefdits  Cordeurs  , 
Mouleurs  &  Contrôleurs  de  Bois ,  de  remettre  une  copie  en  for* 
me  defdits  Procès  verbaux  es  mains  du  Sieur  Gallois  de  Maç- 
querville ,  Infpe£beur  générai  des  Bois  deftinés^pour  le  chaufe- 
gc  de  la  Ville  de  Rouen ,  &  afin  qu'il  foit  en  état  de  cendre 
compte  au  Confeil  des  Jugemens  qui  auront  éU  fnotkéncés  i 
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âiï  conféquencc ,  le  Greffier  de  la  Police  fera  tenu  de  fournir 
audit  Sieur  Infpeéleur  général ,  à  fa  première  requifîtion  ,  une  ^idyt' 
expédition  dofdits  Jugemens  :  ordonne  Sa  Majefté  que  ledic 
Arrêt  du  i^  Juillet  1749.  fera  au  furplus  exécuté  en  toutes  fes' 
difpofitions  aufqucilies  il  n'eft  point  dérogé  par  le  prefent  Arrêt  ;. 
enjoint  Sa  Majefté  au  Siffur  Grand-Maître  du  Département  de 
Rouen ,  au  Sieur  Gallois  de  Maquerville ,  Infpedeur  général 
dcfdits  Bois,  &  au  Sieur  Lieutenant  Général  de  Police  ,  de  tenir 
chacun  endroit  (bit  la  main  à  Texécution  du  prefent  Arrêt,  le- 

3uel  fera  imprimé,  lu  ,  publié  ôc.affické  par-tout^où  il  apartien- 
ra  ',  &  feront  fur  icelui  toutes  Lettres  néceflaires  expédiées., 
iÎAiT  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,-  tenu  pour  les  Finances. 
à.Verfailles  le  dix-neuviéme  jour  de  Mars  mil  fept-cens  cin- 
<|uante-quatre ,  Collationné.  Signé  BERGUJERET ,  un  Paraphe*. 

LETTRES  PATENTES    D  XJ  R  O  Y^ 
fur  r Arrêt  du  Confeil  cî-deflus. 

Du  premier^  Mdjf  mHfept  cens  cinquante -quâtrei 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &:  de  Na- 
varre :  A  nos  âmes;  &  féaux  les  Gens  tenans  nôtre  Coud 
de  Parlement  de  Roiien  ,  S  a  l  u  t*  Nous  étant  fait  reprefenter 
les  Requêtes  &  Mémoires |>refentés  en  notre  Conièil ,  tant  par 
notre  Procureur  du  Roy  en  la^Maîtrife  paÉticuliere  <tes  Eaux. 
&  Forêts- da  Rouen,  que^  par  celui  au  Siège  de  la  Police  de 
ladite  Ville  &  Vicomte  d'icelle  î  fçavoir  ,celle^  de' nôtre.  Pro- 
cureur en'  kdite  Maîtrife ,  tendante  à.  ce  que  pour  \qs  caufes 
y  contenues ,  il -Nous  plût  le  recevoir  ppofant^  l'Arrêt  de  nôtre, 
Gonfeil  du-  28  Novembre  1752  ;  cer  feifent,  débouter  notrer 
Procureur  du  Siège  de  la  Police  de  fés  fins  &  conclufions  j  Ô6 
en  conféquence ,  ordonner  que  ledit  Arrêt  fera  rapopté  &  que 
lîA«rêt  de  Règlement  du  29  Juillet  1749.  &  Celui  4u  7  Juillet. 
1750,  feront  exécutés  félon  leur  forme  &  teneur  :  maintenir 
les  Officiers  de  k  Maitrife  de  Roiîen  fous. l'autorité  du  Grande 
Maître  dans  le  droit  &  la  pofleffion  de  connoître  de  la  police 
du  Bois  fur  les  Ports  &  Quays  &  dans  Tintécieur  delà  Ville 
de  Roîien  ;  défendre  aux  Officiers  de  la  Police  d*en  connoître- 
&m  quelque  prétexte  que.  ce  foie ,  xû  de  troublée  lefdits  Qfficiem> 
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de  la  Maitrife  dans  hiits  fondions  concernant  la  ()d1iee  dtf 
^Mây!  Bois  ,  fous  les  peines  y  appartenante  :  le  Mémoire  figné  du 
Sieur  le  Roy  ,  nôtre  Procureur  audit  Siège  de  la  Police  ,  fer- 
vant  de  réponfe  à  ladite  Requête  ,  tendant  à  ce quefans avoir 
égard  à  ToppoStion  y  contenue  ,  TArrêt  de  notre  Confeil  du 
18  Novembre  1751.  loit  exécuté  felon  fa  forme  &  teneur  ;  au- 
tre Mémoire  figné  de  Berruyer  ,  nôtre  Procureur  en  ladite 


des  7  Juillet  1750.  &  18  Novembre  1752  ,  enfémble  les  Piè- 
ces refpeâ;ivenient  jointes  par  les  Parties  ,  Tavis  du  Sîeur  de  la 
Bourdonnaye  ,  Intendant  &  Commiflaire  départi  pour  l'exécu- 
tion de  nos  Ordres  en  la  Généralité  de  Rouen,  donnée  fuccef* 
iîvement  au  Sieur  Gallois  de  Maquerville  y  par  Arrêt  de  nôtre 
Confeil  des  20  Avril  1728.  &  17  Septembre  1737  :  Nous  avons 
par  Arrêt  de  nôtre  Confeil  du  19  Mars  dernier  ^  faisant  droit. 
fur  les  Requêtes  &  Conclufîons  refpeâives  de  nos  Procureurs, 
en  interprétant  les  Articles  VI.  ôc  VIL  de  TArrêt  du  20  Juil- 
let 1749.  &:  ceux  des  7  Juillet  1750*  6c  28  Novembre  17^2^ 
ordonné  que  le  Lieutenant  Général  de  Poiice  connoîtra  à  rex- 
cl  u  (Ion  des  Officiers  de  la  MaStrife  de  Rouen  ,  de  l'exécu- 
tion   defdits   Articles  ,   en  ce  qui  concerne  les  diffétens  prix 
fixés  pour  les  Bois  qui  doivent  être  voitures  &  délivrés  fur  les 
Ports  &  Quays  de  h  Ville  de  Koiien ,  la  grofïèur  ^  longueur  ^ 
diftribution  &  vente  dlceux  j  à  feflfet  de  quoi  les  Cordeurs  , 
Mouleurs   &  Contrôleurs  de  Bois  feront  tenus  ^  eu  cas  de  con- 
travention de  la  part  des  Marchands  defdits  Bois  ,  d'en  dreflèr 
leurs  Procès  verbaux  &  de  les  remettre  au  Greffe  de  la  Police^ 
pour  être  fur  iceux  ftatué  ainfiqù^il  appartiendra  ^feront  auffite* 
nus  lefdits  Cordeurs  ,  Mouleurs  &  Contrôleurs  de  Bois  de  re- 
mettre une  Copie  en  forme  defdits  Procès  verbaux, es  mains  du 
Sieur  Gallois  de  Macquerville  ,  înfpefteur'  général  des  Boit 
deftinés  pour  le  chaufi^ge  de  la  Ville  de  Rouen  ;  &  afin  qu'il 
foit  en  état  de  rendre  compte  au  Confeil  des  Jugemens  qui 
ont  été  prononcés  en  confequenee  ^  le  Greffier  de  la  Police 
fera  tenu  de  fournir  audit  Sieur  Infpeéleur   général  à  fà  pre- 
mière reauifîtion  y  une  expédition  defdits  Jugemens  j  Nous 
avons  ordonné  que  ledit  Arrêt  du  29  Juillet  1749.  fera  au  fur- 
plus  exécuté  en  toutes  fe$  difpofitions  aufqaelles  il  o'cft  point 
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iérogi  par  ledit  Arrêc^  Noiis  aroni  en  outre  enjoint  an  Sieur 
Grand-Maître  du  Département  de 'Rouen  ^  au  Sieur  Gallois  de  ^'^l*- 
MacquervilicjJnfpecaeur général  dcfdits  Bois  &  au  Sieur  Lieu- 
tenant Général  de  Police  de  Venir  chacun  en.  droit  foitla  main 
à  Pexécutron  de  notredic  Arrêt ,  oui  fera  imprimé  ,  lu  ,  publié 
4:  affiché  par-tout  oh  il  appartiènora  ;  &  ordonné  que  pour  Pcxé- 
cution  d^icelui  5  toutes  Lettres  néceiïaires  feront  expédiées  ,  lef-. 
ouels  le  Sieur  Je  Roy  nôtre  Procureur  au  Siège  de  la  Police 
4e  Rouen ,  Nous  a  très-humblement  fait  fupplier  de  lui  accor- 
der. A  CES  CAUSES,  de  l'avis  de  notre  Confeîl  qui  a  vu 
TArrêt  rendn  en  icelui  le  19  Mars  dernier  ,  dont  l'extrait  eft 
•ci-attaché  fous  Iccontre-fcel  de  notre  Chancellerie,  Nous  avons 
conformément  à  icelui  y  ordonné  en  interprétant  les  Articles  VL 
&  VIL  de  celui  du  19  Juillet  1749*  &  ceux  des  7  Juillet  175a. 
&  28  Novembre  1751-  &  par  ces  Prefentes  fîgnées  de  notre 
main  ,  ordonnons  que  le  Lieutenant  Général  de  Police  de  la 
Ville  de  Rouen  ,connoîtraà  Texclufion  defdks  Articles  ,  en  ce 

Jui  concerne  les  difFérens  prix  fixés  pour  les  Bois  qui  doivent 
tre  voitures  ic  délivrés  fur  les  Ports  &  Quays  de  la  Ville  de 
Roîien  ,  la  grofleur  ,  longueur  ,  diftribotiofi  &  vente  d'iceuXj  à 
PeiFet  de  quoi  les  Cordeurs  ,  M-ouleurs  8c  Contrôleurs  de  Bois, 
ieront^tenus  ^  -en  cas  de  contravention  de  la  part  defdits  Mar- 
chands de  Bois  ^  d'en  dreflcr  leurs  Procès  Terbaux  &  de  les  re- 
mettre au  Greift  de  la  Police  ,  pour  être  fur  iceux  ftatué  ainfi 
<ju'il  appartiendra  5  feront  auffi  tenus  lefdits  Ct>rdeurs ,  Mt)U- 
leurs  &  Contrôleurs  de  Bois  ^  de  remettre  une  Copie  en  forme 
<iefdit5  Procès  verbaux  es  mains  àa  Sieur  Gallois  de  Macquer* 
^ille^  In fpe£leur  général  des  Bois  deftinés  pour  le  chaufifàgc 
4e  la  Ville  de  Rouen  1  &  afin  qu^il  foit  en  état  de  rendre 
compte  à  nôtre  Coçfeil  des  Jugemerïs  qui  auront  été  pronon- 
cés ,  en  conféquence  le  Greffier  de  la  Police  fera  tenu  de  four- 
nir audit  Sieur  Infpedeur  général ,  àfa  première  rcqûifition  ,  une 
cxpédkron  defdits  Jugemens  j  Or'donnons  que  ledit  Arrêt  du 
19  Juillet  1749.  fera  au  furplus  exéfcuté  en  toutes  Ces  difpofî** 
tiotts  auxquelles  il  rfcft  point  dérogé  par  ces  Prefentes;  enjoi- 
gtMns  au  Sieur  Oraad  Maitlre  du  Déj>artemÉnt  àe  Roiie»  ,  au 
Sieor  Gallois  de  MacqU^rville  &^u  Sieur  Lieutenant  Générai 
ddl^lko, de  tenir  cÀac^n  en  droit  foit  la  main  à  Pexécutioa 
d«  prefentes  ?  SI  VOUS  MANOONS  que  ces  Prefentes 
vou^  aj^a  â. faire  cegiftrer,  &  k  cdaeena  en  icelk  U  audit  Ar- 
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rêc  faire  garder  &  obferver  ^  Toalons  qu'eaux  Copies colladaniiéè» 
d'icelle  &  dudic  Arrêt ,  par  Tun  de  nos  amez  6c  féaux  Confeil-» 
lers-Secrétaires  ,  foi  foit  ajoutée. comme  aux  originaux  j  Car. 
tel.eft  notre  plaifir.  D  o  v,h  EEsh  VeriaiUe$  le  premier  May ,  Tan; 
de  grâce  mil  fept  cens  cinquantç:<)fiatre  j  &  de  nôtre  Régne  le: 
trente-neuvième.  Signé  LOUIS  :  Et  plus  bas ,  Par  le  Rojr  ^. 
P  H  £  L  T  p  £  A  u  X  :  £t  fcellée  d'un,  grana  Sceaa  de  cire  jaune» 

Lues  ^puhliees  &  re  iftrécs^  ta  grande  Audience  de  U  Cour  [iante.   e/^. 
Rùuen  le  is  M^y  i7S4.  Signé  A  U  Z  A  N  £  T. 

Lettres  Patentes  du  Roy,  accordées  à  Verfailles  en  fa- 
veur des  Cbnfeiliers-Subftituts  des  Avocats  &  Pra^ 
cureur  Généraux  au  Par jt  ment  de  Roiien. 

Su  fnflgt^un  Maj  t7S4, . 

LO  U I S ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na-^ 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront ,  Sa-t 
l^T.  Nos  Confeiliers-SubiHtuts  de  nos.  Avocats  &  Procureur. 
Généraux  en  notre  Parlement:  de  Rouen  ,.  ayant,  été  créés  diL 
Corps  de  notcedit  Parlement. par  Edit  du :moi6  d'Avril  milfîx 
cens  quatre^-vingt-onze ,  le  feu  Roy  notre  très-bonoré. Seigneur» 
&:  Biiâyeul  ^.auroit  par  fa  Déclaratioa  du  i^i  Janvier  1707.  fixé 
leur  rang  &  féance  dans  toutes  les  Afiemblées  &.  Cérémonies 
particulières  Ôc  publiques  ,  immédiatement  après  nofdits  Avo^ 
cats  &  Procureur  Généraux  :  Nous  avons  été  informés  que  les 
Avocats, leur  ont  contefté  ce  rang,.&  ontpiétendu  qu'il  n'y 
avoit  que  celui  d'entre  nofdits  ^Confeilleurs-Subftituts  qui  étoic 
députe  pour  faire  les  fondions  d'Avocat  ppur  Nous  aux  Re- 
quêtes du  Palais^  qui  eût  droit  de  précéjder  le&.Avocats^  Cette 
prétention  tendante  à  dégrader  nofdits,  Confèillers^Subitituts 
dé  la.  qualité: d'Officiers  du  Corps^  dudit  Parlement.,, eft  con«» 
traire  [à  l'Edit.de.  création  de.  leurs  QiSces,  qui  leur  attribue 
cette  qualité  1  elte.eft  également  oppofée  à  l'efpric  &  à  krLettre 
de  lar.  Déclaration  du  x6  Janvier  i.ypy  ,  &  à  Tuftige.  Nous, 
ayons  réfolu  d'expliquer  de  nouveau  nos  intententions  ^, 
pour  éviter  de  pareilles  centeftations.  A-  CES-  C  A  US JB:S 
à:  autres  confidérations  à  ce  nous  mpuvans  ',  de  l'Avis  de  no* 
trei  ConCeil.  &.  dé  joocre  cç;:taine  icîence  ^  pleiiM^  piûfiàncei  &. 
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aiftorité  Royale ,  Nous  avons  par' ces  Prefentes  figaécs  de  nô- 
tre main  ,  dit  déclaré  &  ordonné ,  difons ,  déclarons  &  ordon- 
SiOtkS  ,  Voulpnsi&  Nous  plak  ^  due  la  Déclaratfon  du  16  Jan- 
vier 1707  ,  foit  exécutée  félon  fa.  forme  &  teneur  j  &  en  con* 
fëquence  ,  ijaé  nos  ConfeillersrSubilitu»  de  nos  Avocats  ôc 
Procnreur  Généraux  au  Parlement  de  Roiien ,  ayent  en  qualité 
d'Officiers  du  Corps  de  notrcdite  Cour  y  rang  &  féance  dans 
toutes  les  Âflèmblées  &:  Céré0ioaie&  particulières  &  publiques  ^ 
immédiatement  après  nofdits  Avocate  &  Procureur  Généraux  , 
fans  qu^ils  puif&nt  être  troublera  [!a^enir  fous  quelque  prétex«- 
te  que  ce  foit.  SI  DONNONS  £NMAND£M£Nlrà  nos 
amez  &  féaux  Confeilleifs  ^  les  Geni  tenansjnottciCour  de  Par- 
lement de  Rouen  ,  que  ces  Prefentes  ils  ayent  à  faire  enregif- 
trér  j  de  Je  coiitenu-en  icelk^  garder  Se  obfervejr  félon  (a  forme 
&  teneur 4  Ca  Ktd  eft  notre  plailin  En  témoin  de  quoi  Nous 
y  avons  fait  mettre  notre  Sccl.  D  o  n  îi  ££  sa  Verfailles  le  vingt- 
unième  :jour  du  mois  de  May  y  Tan  de  grâce  mil  fèpt  cens  cm-* 
quante-quatre  ;  &  de  notre  Régne  le  trente-neuvième.  Signé  ^ 
J-OUIS.  Et  plus  bas  ,  par  le  Roy  ,  Phelypjeaux,  Et 
Sellées  d'un  grand  Sceau  de  cire  jaune. 


Lues  s  fubtiées  &  enregiftrees  ,  U  grunde  Audience  de  la  Cour  fiante.  A  Roiien 
en  Parlement  le  tt  juillet  17^4*  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


£dit  du  Roy  ,  portant  réunion  du  Bailliage  de  Grain- 
ville  à  celui  de  Cany, 

l>umoisdefànviert7f4* 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Nà» 
varre:  A  tous  prefens  &  à  venir ,  S  alu.t.  Nous  avons 
été  informés  que  la  plupart  des  Offices  créés  pour  Tadminif- 
tration  de  la  Juftice  dans  le  Bailliage  de  Grainville ,  étant  va* 
cant  en  nos  Parties  cafuelles  &  les  Officiers  a£fcuellement  pour*' 
vus  y  ne  réiidant  pas  dans  ledit  lieu  ,  les  Jufticiabies  de  ce  Bail^ 
liage  étoifcnt  obligés  de  recourir  à  des  Gradués  domiciliés  à 
Cany ,  pour  l'expédition  des  Caufes  &  Procès  qui  (ont  de  la 
compétence  dudit  Bailliage  de  Grainville,  ce  qui  leur  caufoit 
des  dépenfes  conûdérables  par  la  nécelHté  où  ils  étoient  de  four« 
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nir  aux  frais  de  tranfport  defdits  Gradués  j  ces  motifs  Nour 
ont  engagés  à  écouter  favorablement  la  proportion  qui  Nous  a. 
été  faite  par  les  Officiers  du  Bailliage  de  Caiiy  ^  de  réunir  i* 
leur  Siège  le  Bailliage  de.Graiàville  ,  &.Nous  nous  y^  fommes 
déterminés  d'autant  plus  volontiers  ^ue  le  lieu  de  Cany  fetrou* 
ve  être   dans  le  voifinage  de  celui  de.  Grainville.   AGES. 
C  AU  S  ES  8c  ajitr«  à  ce  Nonsimouvans  6c  de^  notre  certaine 
fcience,  pleine  puiflanceâc  aMvrité  Rtiyale,  NouaaYon^  par 
le  puefenr^dir  perpétuel  &  irrévocable,  ditj-ftacaé  fie  ordonné^, 
difons ,  ftstuoo;;  &  ordonnoiis  i  Yotdxim  &  Nbus  pl^t :  ce^qui. 
&it..  -     :  ï  c.   ' 

A  R  T  I  C  L  E.  E  51 E  M  I  E  R^ 

Ee  Bailliage  ci-devàttt  établi  à  Graitivitle  ,  enfémble  tousrlcf  > 
Offices  qui  ont  été  ctéés  &c  établis  pour  fet^r  à:  rAdminiftra-^ 
tion  de  la  Juflice  dans  ce  Siège ,  demeureront.' éteints  &:  fuppri^ 
mes  ^  comme.  Nous  les.  éteignons  &  fapprimons  par  iê  prei^t: 
Edit..  ^         ^  . 

IL  J^e  Bailliage  de  Cany  connditraen  première  inftânce  de 
toutes  les  Caufes  &  Pr<)cèR  dont  ledit  Bailliage.de  Grain  ville 
étoit  en  droit  &  pofleffion  de  çonnoître ,  comme  auffi  de  toutes . 
les  appellations  qui  étoient  portées  audit  Siège  ;  &  ne  feront  les^ 
Officiers  dudit  Bailliage  pourvus  à  Ta  venir  ,  que  fous  le  titre  : 
d'Officiers- du  Bjaîl liage  de. Cany  ^.fans^que  pour  raifoa  de  la* 
dite  réiîûion  ,  ils  foient  tenus  de  payer  de  plus  grands  droits  de: 
prêt  &  annuel  ,  fceau  ,  marc  d*or  &  autres  frais  de  mutation 
que  ceux  qu'ils  payoient  auparavant* 

III.  Pour  parvenir  à  fixer  Tindcmnité  qui  eft  dû&  au  Lieutc-^ 
nant  Général  du  Bailliage  de  Grainville^  à  notre  Procureur  ,  . 
comme  auffi  aux  Procureurs  portulans  audit-  Siège  ,  voulons 
c}u'ils  foient  tenus  de. remettre  leurs  Titres  de  propriété^,  Con-r 
trats  d'âcquifîtion  &  Quittancés  de  Finances  ,  entre. les  mains  ^ 
de  nôtre  amé  &  féal  Chevaliter  Garde  des  Sceaux  ,.  le  Sieur  <ie 
Màchault  ,  Contrôleur  Général  de  nos  Finances  ,  pour  être  - 
procédé  à  la  liquidation  dtr  prix  defdits  Offices  &  le  payement- 
de  la  fomme  à  laquelle  ledit  prix  en  aura  étd^xé  ,  en  être  fedt . 
tm  mois  après  par  le  Lieutenant  Général'  &  notre  Procureur 
audit  Bailliage  de  Cany  ,  chacun  en  ce  qui  les  concerne  ,  fui^- 
vant  leur  fôûmiffion  portée  par  la  Requête  à  Nous  preiètitréé  y 
q^.deraeurera  attachréc. fbuy  le  contrc-fcel  du  prefeht  Edit   6c 

riudcmnité. 
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!fôndemnicé  qui  aura  été  ordonnée  en  faveur  defdits  Procureur! 
poftulans  ,  payées  par  les  Procureurs  du  Bailliage  de  Cany. 

IV.  L*Huiflicr-Audiencier  du  Bailliage  de  Grainvillç  fera  Ôff 
demeurera  incorporé  au  nombre  des  Huiffiers^Âudienciers  da 
Bailliage  de  Cany ,  &  ce  pour  lui  tenir  lieu  de  toute  indem- 
nité qu'il  pourroit  prétendre  pour  raifon  de  la  fuppreflîon  de 
fondit  OflKe ,  fans  qu'il  puiilè  être  tenu  d'obtenir  de  nouvelles 
Provisions  y  en  prêtant  néanmoins  par  lui  le  ferment  en  tel  cas 
requis  &  accoutumé; 

V.  Les  Greffes  du  Bailliage  de  Grainville  &  de  celui  de  Ca^ 
ny  qui  font  entre  les  mains  du  même  Eneagifle  ,  demeureront 
réunis  à.  l'avenir  pour  ne  former  qu'un  fcul  &  même  Greffe. 
'SI  DONNONS  £N  Manobm£nt  à  nos  amez  &  féaux 
les  Gens  tenans  nôtre  Cour  de  Parlement  à  Rouen  ,  que  ces 
Prefentes  ils  ayent  à  faire  regiftrer  ,.&le  contenu  en  iceile  gar- 
der  9.  exécuter  &  obferver  pleinement ,  paifiblemenc  &  perpé- 
tuellement ,  ceflant  &  faifant  ceflèr  tous  troubles  &empêcne* 
mens  ,  nonobflant  Clameur  de  Haro  ,  Chartr&  Normande  6C 
Lettres  à  ce  coiitfiaires  :  Ca  r  tel  eft  notre  plaifîr.  £t  afin  que 
ce  foit  chofe  ferme  &  fiable  à  toujours  ,  Nous  y- avons  fait 
mettre  nôcreScel.  D^o^nhb'  à  Verfailles  au^mois  de  Janvier, 
l'an  de  grâce  mil  fept  cens  cmquante^quatre  }  &  de  nôtre  Ré-* 

tne  le  trente-neuvième.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  ,  Par  lo 
.oy,  Phelypeaux.  Vila,  Machault.  Vu  au  Confeil^^. 
Id  A.CH  A  u LT.  £t  fcellé  d'un  grand  Sceau  de  cire  verte. 

Extrait  des^  Regiflres  de  U' Cour  de  Barlènfe/ft^^ 

VEU  par  la  Cour,  toutes  les  Chambres  afiemblées ,  rEdit" 
du  Roy  donné  à  Verfailles  au  mois  de  Janvier  dernier, 
portant  réunion  du  Bailliage  de  Grainville-Ia*Teinturiere  ^  au 
Bailliage  de  Cany  :  Requête  prefèntée  à  la  Cour  par  le  Sieur 
Pierre- Jacques- Louis  de  Becdelievre  ,  Chevalier  ,  Marquis  de 
Cany  ,  Seigneur,  Haut-Jufticierde  Cany-Canicl ,  &  Châtelain* 
de  GrainviUe-la-Teinturiere  &:  antres  Lieux  5  tendante  à  ce 
qu'ayant  égard  à  ladite  Requête  &  au  Concordat  fait  entre  les* 
Officiers  du  Bailliage  de  Cany -,  &  ceux  de  fcs  Hautes- Jufbices , . 
&  en  fon  nom  ,  attaché  fous  le  Contrefcel  dudit  Edit  d^union  , , 
il  plaife  à  la  Cour ,  en  ordonnant  Ténregidrement  dudit  Edit  , , 
ordonner  pareillement- rexécutioa  dudit  Concordat  du  6.  Mars> 
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N  m  1751.  félon  Ton  contenu  j  Ordonnance  de  la  Cour  étant  apt 
'JM-  bas  de  ladite  Requête  en  datte  du  treize  May  dernier  portant  « 
foit  communiqué  au  Procureur  Général  du  Rov,  le  Requifi- 
toire  d'icelui  ,  par  lequel  il  requiert  ledit  Edit  être  rcgiftré  es 
^  Regiftres  de  la  Cour  ,  iû  &  publié  TAudience  d'icelie  féanto  ^ 
imprimé  &  affiché  ,  pour  être  exécuté  félon  fa  forme  ôc  teneur., 
&  le  Vidimus  d'iceîui  ou  Copie  coUationnée  &  envoyée  au 
Bailliage  de  Can  y ,  pour  y  être  pareillement  lu  ,  'publié ,  enre- 
giftré  &  exécuté  à  la  diligence  de  fon  Subftitut  audit  Siège ,  le- 
quel fera  tenu  de  le  certifier  dans  quinzaine  ^  des  diligences 
qu'il  aura  pour  ce  faites  j  n'empêche  en  outre  le  Concordat 
duëment  contrôlé ,  attaché  fous  le  Contrefcel  dudic  Edit,  être 
regiftré  èi  Regiftres  de  la  Cour ,  pour  être  exécuté  félon  fa  for- 
me &  teneur:  Et  oiii  le  raport  du  Sieur  de  Saint-Juft,  Confeil* 
ler*Commiflaire  :  Tout  confideré. 

L  A  CO  U  R  ,  toutes  les  Chambres  afiemblées  »  a  ordonné  fie 
ordonne  que  ledit  Edit  fera  rèeiftré  es  Regiftres  de  la  Cour  ^ 
lu  &:  publié  T Audience  d'icelle  i!éante ,  iiopnmé  &:  affiché,  pour 
être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  ;  &c  le  Vidimus  d'iceluioa 
Copie  coUationnée ,  envoyée  au  Bailliage  de  Cany ,  pour  y  être 
pareillement  lu  ,. publié  ,  enregiftré  &  exécuté  à  la  diligence 
du  Subftitut  du  Procureur  Général ,  lequel  fera  tenu  de  certi- 
fier la  Cour  dans  quinzaine ,  des  diligences  qu'il  aura  t>our  ce 
laites  ;  ordonne  en  outre  que  le  Concordât  attaché  fous  le  Cou* 
trefcel  dudit  Edit  fera  regiftré  ès  Regiftres  de  la  Cour  ,  pour 
être  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur.  A  Roiien  en  Parlement 
le  dix- neuf  Juin  mil  fept  cens  cinquante^quatre.  Par  la  Cour  , 
Signé  AUZANET. 

Zi,  fnth/&  regiflr/lé  grande  Aniienet  dû  U  Conr  Çiànî€.  A  KêiiiM  cm 
.    farlcm€U$  ,  U.zi  fnln  ijs4.  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 
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CONCORDAT  DE  PRESENTATION 

,  pour  la  réunion  du  B aiUlage  Royal  de  Grainville-la* 
Teinturière ,  à  celui  de  Cany» 

FURENT  .prefcns  Maître  Maurice-Pierre  Paris  ^ 
Confeiller  du  Roy  ,  Lieutenanc  General ,  Civil  & 
Criminel  du  Bailliage  de  Cany  ^  &  Maître  Charles- 
Adrien  de  Lombard  ,  Ecuyer ,  Sieur  de  Mallemains  ,. 
auiïi  Confeiller  &  Procureur  du  Roy  audit  Bailliage  » 
lefquels  defîrant  obtenir  du  Roy  la  réunion  du  Bailliage 
Royal  de  Grainville-la-Teinturiere  &  celui  de  Canv  y 
pour  obvier  aux  remontrances  qui  pourroienc  être  fai- 
tes à  Sa  Majefté  à  ce  fujet ,  &  éviter  toutes  les  di£fîcuU 
tés  qui  naîtroienc  àcette occafion & empêcheroient  lexéo 
cution  de  leur  projet ,  de  la  parc  de  Monfîeur  le  Mar^ 
quis  de  Cany  ,  Seigneur ,  Châtelain  dudit  Grainville  y. 
Propriétaire  du  GrelFe  du  Bailliage  de  Grainville  ,  &^des 
prefentacions  des  Demandeurs  &  Défendeurs  de  l'Omc-e 
d'Huiffier-Audiencier.  audit  Bailliage  de  Grainville ,  àc 
de  celui  de  Sergent  Prifeur-Vendeur  au  même  lieu  de: 
Grainville  ,  à  caufe  de  fa  noble  Sergenterie  de  Manne- 
ville  ès^ Plains,  Seigneur ,  Baron ,  Châtelain  de  la  Baron- 
nie ,  Châtcllenie  &  Hauce-Juftice  de  Cany-Canicl  &:  de 
Cauville,  fondée  aux  droits  du  Roy  à  titre  dTéchange 
^ic  par  le  feu  Roy  de  France  Charles  V.  &c  les  Comte» 
d'Alen^on  &  du  Perche  en  Tannée  1370.  que  lefdits^ 
Comtes  d'Alen^on  &  du  Perche  ,  cédèrent  aAidit  feu^ 
Seigneur  Roy  Charles  Y.  la  Ville  ,  Châtellenie  &  Chi-> 
teau  Jodèlin  en  Bretagne  \  C\  l'Ecac  ancien  &  aduel  des- 
Titres ,  Droits  &  polTeHions  dudit  Seigneur  Marquis  de: 
Cany  ,^  &  les  Conditioas  a  étoient  énoncées  d^uxs  i'Ai^ 
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d'union  dudit  Bailliage  de  Grainville  à  celui  de  Cany^ 
pour  les  lui  conferver  &  maintenir ,  fans  qu'ils  puiflent 
iQuffrir  aucune  atteinte  ,  &  être  en  quelque  fa<^on  amoin- 
dris ,  diminués ,  abforbés  ou  confondus  par  ladite  union  -y 
font  lerdits  Sieurs  Paris  •&  de  Mallemains  convenus  avec 
Maître  Philippe-Loiiis  Breard ,  Licentic  es  Loix  ,  Bailly 
de  ladite  Haute-Juftice  de  Cany-Caniel  &  deCauville,, 
&  Maître  Charles  Couture  ,  Licentié  es  Loix  ^  Procu- 
reur Général  Fifcal  d'icelle  ,  tant  pour  ledit  Seigneur 
Marquis  de  Cany ,  que  pour  eux  ,  des  articles  qui  fui- 
vent  »  à  quoi  lefdits  âipurs  Paris  &  de  Mallemains  obéïf^ 
fent  &  conCentent  être  &  faire  employer  dans  ledit  Aâe 
d'union. 

1°.  Que  les  Greffes  dudit  Bailliage  de  Grainville  & 
des  prefentations  deè  Demandeurs  &  Défendeurs ,  étant 
réunis  à  ceux  de  Cany  ,  dont  ledit  Seigneur  Marquis  de 
Cany  eft  également  Propriétaire ,  le  Prépofé  dudit  Sei- 

fneur  Marquis  de  Cany ,  percevra  «également  les  droits 
es  défauts  Se  AGtcs  de  voyages  des  prefentations  des 
Demandeurs  &  Défendeurs  fur  la  partie  réunie  ,  ainii 
qu'il  le  fait  aduellement  audit  Siéee  de  Grainville. 

1°.  Que  l'Huilïier-Audiencier  dudit  Bailliage  de  Grain- 
ville ,  le  deviendra  à  celui  de  Cany  '&  fera  maintenu 
dans  tous  les  émolumens  de  la  partie  réunie  ,  à  Texclu- 
iîon  du  premier  Huiffier  &  autres  du  Bailliage  de  Cany , 
dont  il  augmentera  le  nombre  &  travaillera  concurrem- 
ment avec  eux  dans  toute  Tétcnduë  du  Bailliage  de  Ca- 
ny ,  fans  néanmoins  qu'il  puifle  avoir  aucuns  émolu- 
incns  des  Appels  deCaufes  ,  &  lignifications  de  Procu- 
reur à  Procureur ,  que  ceux  qui  réfulteront  de  la  partie 
réunie ,  qu'il  fera'  tenu  de  faire  raifon  aux  autres  Huif- 
iîers  de  Cany ,  de  ce  qu'il  pourra  percevoir  en  plus  ou- 
<<^c  ,  cQmme  les  autres  feront  tenus  de  lui  faire  ration. 
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•de  ceux  qu'ils  auront  perdus,  réfulcames  de  la  partie  réu- 
nie ,  fi  mieux  n'aime ,  tant  ledit  Huiflier-Audiencier  de 
Grainville-la-Teinturiere ,  que  le  premier  &  autres  Huif- 
fiers  du  BaiJliage  de  Cany ,  faire  bourfe  commune  four 
lefdits  appels  de  Cafufes  Se  fleniâcations  de  Procureur  à 
IVocureur,  à  laquelle  ledit  Huilfier  de  Grainville  aura 
une  part  proportionnée ,  &  que  ledit  Huiflier  de  Grain- 
ville  fera  appelle  aux  Aififes  (bus  le  titre  d'Hui(fier-Au» 
diencier  de  Grain  ville  ^  &  aura  rati^  du  jour  de  fa -récep- 
tion audit  Grainville. 

3°.  Que  le  Sergent  de  laSergentcrie  Royale  deMan- 
neville-èsPlains  ,  fera  confervé  dans  Ton  Office  de  Ser- 
gent Royal ,  Prifeur- Vendeur  «  tel  &  ainli  qu'il  étoit  dans 
l'étendue  de  la  partie  réunie.,  &  deviendra  ainfi  que  l'HuiC- 
fier  de  Grainville  /Sergent  Royal  audit  Bailliage  de  Ca- 
ny ,  pour  faire  corps  avec  les  autres  Sergens  &  y  exer- 
cer avec  lamême  faculté ,  concurremment  avec  eux ,  qu'il 
lèra  appelle  aux  Aififes  fous  le  titre  de  Sergent  de  Graiti^ 
ville ,  pour  la  noble  Sergenterie  de  Manneville-ès- Plains. 

4°.  Que  comme  ledit  Seigneur  Haut-Jufticier  de  Ca- 
ny ,  prête  aux  Officiers  du  Roy  audit  Bailliage  de  Cany 
fon  Prétoire  &  fes  Prifons  ,  les  groilès  &  menues  répa- 
rations dudit  Prétoire  &  des  Prifons ,  continueront  d'être 
faites  x:omme  ci' devant  aux  frais  de  Sa  Majeflé  ,  tant; 
&  fi  long^.tems  que  ledit  Seigneur  de  Cany  laiflcra  jouir 
lefdits  Officiers  Royaux ,  &  qu'il  fera  réfervé  audit  Sei- 
gneur de  Cany  tous  les  droits  de  propriété  qui  lui  apar> 
xiennent. 

5*.  Que  le  Territoire  de  la  Haute-Juftice  de  Cany- 
Caniel  &  de  Cauvilie  ,  étant  mêlé  avec  celui  dudit  Bail- 
liage de  Grainville,  le  Seigneur  de  ladite  Haute-Juftice 
nayant  pas  toute  la  mouvance  du  Territoire  de  ladite 
Haute-Juftice ,  qui  eft  compofé  non-feulement  de  celui 
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tenu  par  fes  VafTauz  ;  mais  encore  de  celui  <|u*occupe 
ceux  au  Roy  ,  aux  termes  de  l'Echange  de  1570.  pour 
tout  &  autant  qu*ii  y  en  a  dans  toute  l'étendue  des  deux. 
Sergenteries  de  Cany-Caniel  &  de  Cauviile  ,  à  l'excep-. 
tion  des  Vailâux  du  Duc  de  Longueville  &  quelques  au> 
très  qui  avoient  dé)a  des  Juftices  établies  lors  dudit  échan« 
ge  ,  les  Juges  &  Officiers  n'étant  pas  obligés  de  deman^ 
det  aux  Juges  Royaux  de  Grainville  ,  le  renvoi  des  Cau» 
fes  dont  ils  prétendent  la  connoifTance  leur  apartenir  aux. 
termes  de  l'Article  XV.  delà  Coutume  de  Isormandie, 
Titre  de  Jurifdiâions  n'étant  pas  à  cet  égard  dans  le  cas 
dudit  Article  qui  ne  doit  être  entendu  qu'à  l'occafion  du: 
Haut  Jufticier ,  vis-à-vis  du  Juge  Royal  ^  dans  l'enclave: 
duquel  le  Haut-Jufticier  exerce  f^  Juftice  ,  vu  l'impolfi- 
bilité  dans  laquelle  fe  trouveroic  d'ailleurs  le  Seigneur 
Haut-Jufticier  de  Cany ,  qui  nepourroit  jamais junifier 
à  la  lettre  ,  comme  celui  qu'il  revendiqueroit  feroitVa/^ 
fal  du  Roy  ,  &c  non  celui  de  l'ancien  Duc  de  Longue^ 
ville ,  dont  lés  Vaflaux  feuls  compoTent  aujourd'hui  le: 
Bailliage  de  Grainville  ;  que  dans  ces  occurrences  il  e(t 
vrai  de  dire  ,  qu'au  cas  de  conflit  entre  les  Juges  &  Of- 
ficiers de  la  H^ute^Juftice  de  Cany-Caniel  ôc  de.  Cau- 
viile &  les  Officiers  Royaux  de  Grainville  r  c'eiit  à  ces  der* 
hiers  qui  ne  doivent  en  cette  partie  être  legardés  que 
comme  Juge  de  Seigneur  ,  à  juftifier  vis>à-v]s  des  OSi* 
ciérs  de  la  Haute- Jiâice  qui  font  dans  ce  cas  les  Juges^- 
des  Sujet»  du  Roy ,  puiJfque  le  Roy  a  cédé  à  leur  Sei'- 
.gneur  tout  ce  qui  lui  apartenoit  de  la  Haute- Jufttce  ^ 
pour  l'exercer  par  leur  miniftére ,  toute  l'étendue  des  deux. 
Sergenteries  de  Cany-Caniel  &  de  Cauviile  ,  à  l'cxcep* 
éion  des  Valfaux  du  Duc  de  Longueville ,  que  conféqucm*. 
inent  là  faculté  des  Officiers  de  ladite  Haute- Juftice  ont 
maintenant  de  exercent  depuis  iong-tems ,  ea  u£ux&  cbe 
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«défenfcs  leur  fera  confervée  ^  ôc  qu'ils  ne  feront  ténus 
<Jc  demander  de  Renvoi  aux  Juges  Royaux  de  Cany  , 
des  Caufes  dont  ils  prétendront  la  connoiflance ,  procé- 
<lantes  du  Territoire  des  Paroi({ès  où  s  extend  maintenant 
ie  feul  Bailliage  de  Grainville  ,  que  les  Parties  audit  cas 
pourront  ,  fans  le  fecours  du  Haut-Jufticier  de  Cany- 
Caniel  ôc  de  Cauville  ;  propofer  leur  déclihatoire  com- 
me elles  font  en  droit  de  le /aire  ôc  le  font  aujourd'hui 
à  Grainville  ,  qu'il  ne  pourra  de  même  être  valablement 
«xcipé  d'incompétence  de  ce  qui  fait  auroit  été ,  &  que 
Ja  réunion  n'aportera  aucun  changement  à  ce  fujet ,  indé- 
pendemment  de  l'Afticle  XV.  de  la  Coutume  de  Nor- 
mandie. Arrêté  entre  lefdits  Sieurs  Paris ,  de  Mallemains , 
Bréard  &  Coufture,  à  Cany  ce  fixiéme  jour  de  Mars 
mil  fept  cens  cinquante-deux. 

Signés, Paris, Lombard  de  Mallemains, 
Breard  &  Cou sTU RE,  avec  Paraphes.  Et  Con- 
trôlé à  Rouen  le  14  Juin  1754. Signé ,FOUCHER, 
avec  Paraphe* 

Déclaration  du  Roy  ,  qui  ordonne  que  le  Silence  impo- 
fé  depuis  tant  d'années  fur  la  Matières ,  qui  ont  fait 
l'objet  des  dernières  divisons ,  fort  inviolablement  ob- 
fervé,&c. 

1>U  14  Novembre  i7S4* 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  îraitce  &  de  Na- 
tarrei  A  toos  ceux  qui  ces  prcfentes  Lettres  verront  ,  ^^  l^\, 
S  A  Lut.  Depuis  notre  avènement  a  la  Couronne,  Nous  n'a-  ^^^°^  ' 
vons  eefR  de  Nous  occuper  du  fom  d*apaifcr  \ts  Divifions  (juî 
pouyoient  troubler  le  repos  &  le  bonheur  de  nos  Sujets  :  C'çft 
avec  une  vraye  douleur  que  depuis  quelque  tems  Nous  en  avons 
vu  Renaître  de  noavdîcs  fur  des  Matières  qui  ne  fçauroicnt  êtrd 
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"1.754.'  agitées ,  fans  nuire  également  au  bien  de  la  Religion  &  à  celui 
Novcmb.  de  l'Etat  :  Nous  avons  reconnu  dans  tous  les  teœsque  le  Silen- 
ce: eft  le  moyen  le  plus  efficace  pour  arrêter  le  cours,  d'un  mal 
auffi  dangereux  &  le  plus  capable  de  rétablir  ,  &.de  maintenir 
Tordre  &  la  tranquillité  publiaue  :  Ceft  dans  cette  vue  que 
Nous  avons  réfôlu  de  renouvelier  les  Loix  du  Silence  impofô 
depuis  tant  d'années ,  &,  pour  éloigner  même  de  plus  en  plus 
tout  ce  qui  pourroit  y  aporter  quêlqu'obftacle^J^ous  nouspror 
pofons  aarreter  le  cours  &  les  cfFets  de  toutes  les  Procédures 
ordonnées  à  Tôccafion  des  derniers  troublés ,  &  d'affurer  pat 
nn  entier  oubli  dti  pafl^le  fùccès  des  mefures  que  Nous  avons 
prifes  pour  l'avenir:  A  GESGAUSES-&  autres  à  ce  Nous 
jnouvàns  ,  de  Tavis  de  notre  Confeil  &  de  notre  certaine  fcienr 
ce  ,  pleine  puiflance  &  autorité  Royale ,  Nous  avons  par  ces 
Preféntes  (ignées  de  notre  main  ,  ordonné  8c  ordonnons  que 
le  Silence  impofé  depuis  tant  d'années  fur  les  Matières  qui  ont 
fait  Tobjet  des  dernières  Divifîons  y  foit  inviolàbleraent  omervé. 
Enjoignons  à  notre  Gourde  Parlement  d«. Rouen  ,  de  tenir  la 
main  à.  ce  que  d'aucune  part  il  ne  foit  rien  fait ,  tenté  y  entre- 
pris ou  innové  ,  qui  puide  être  contraire  à  ce  Silence  &  k  h 
paix  que  Nous  voulons  faire  régner  dans  nos  Etats  ,  &  de  pro^ 
céder  contre  lèyGontrevçnans^,  conformément  aux>  Loix  &  Or* 
donnances  :  Voulons  néanmoins  &  entendons  que  toutes  les 
Pourfuites  &  Procédures  qui  pourroient  avoir  été  faîtes  ,  8c 
Jugem^ns  définitifs  qui  pourroient  avoir  été  rendus  par  contu- 
mace ,  depuis^  le  commencement  &  à  Toccafion  des  derniers 
troubles  ,  qui  fe  font  élevés  jufc^u'àu  jour  des  Preféntes  ,  dé- 
meurent fans  aucune  fuite  &  fans  aucun  cSèt  ^  fans  préjudice  des 
lugemens  définitifs  rendus^contradidoicement  ÔC  en  dernier 
rein>rt';  (àuf  aux  Parties  contre. lefquelks  ils  auront étèjrendus, 
à  fe  pourvoir  s'il  y  a  lieu  par  les  voyes  de  Droit.  SI  DONNONS- 
EN  Mandement  à  nos  amés  &  féaux  Gonfeillers  les  Gens 
tenans  notre  Gour  de  Parlement  deRoiîen  ,  que  ces  Preféntes 
iis-ayentà  faire  Hre»,  publier  &'earegiftrer,,.&:  le  contenu  en 
icelle  garder  &i  obferver  fclôn  leu^:  torme  &  teneur  ,  fans  y 
contrevenir  ni  fouffrir, qu'il  y  foit  contrevenu  ,  en  quelque 
forte  &  manière  que  cepuiffe  être  :  G  a  r  tel  efl' notre  plaifir. 
En  témoin  dequoi  ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  Scef  à  cef^ 
dites  Preféntes,  Don  NE*  E  à  Fontainebleau  le  quatorzième 
içuf.du  mois  de  NQvejnhrc ,  l'an  de..grace.  toi!  /è^t .  cens  ci&p 
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XKiânte-quatrc  y  &  de  notre    Régne  le  quarantième.  Signé  , 
ZOUIS.  Et  plus  bas:  Par  le  Roy ,  Phelypea  ux.  Et  fcel^     »7hj. 
lée  d!un  grand  Sceau  de  cire  jaune.  ^"^^ 

*    Lui  ,f*^hliec  &  regiflrie  la  grande  Judience  de  la  Ceur  fiante.  A  Rouen 
M  Parlement  le  2}?anviet  iyss*  Signé ,  A  U  Z  A  N  E  T. 


-    ^        Extfitit  des  Regifires  de  la  Cphv  de  Parlementa 

VEU  i>ar  la  Cour ,  toutes  les  Chambres afïèmblées ,  là  I>é- 
claration  du  Roy,  donnée  à  Fontainebleau  ,  le  14.  No^ 
yembre  dernier  ^ipzt  laquelle  Sa  Majefléa  ordonné  &  ordonne 
que  le  Silence  impofé  depuis  tant  d'années^  fur  les  Matières 
qui  ont  fait  Tobjetr  des  dernières  divifions^  foit  inviolablement 
9b(ervé  ;  enjoint  à  \x  Cour  de  tenir  la  main  à  ce  que  d'aucune 
part  y  il  ne  foit  rien  fait ,  tenté  y  entrepris  ou  innové  qui  puifler 
erre  contraire  à  ce  fîlence  ,  &  à  la  paix  qu-Elle  veut  faire  xéi 
gner  dans  (es  Etats  ,  &.de  procéder  contre  les  Contrevenans  ,. 
conformément  aux  Loix  6c  Ordonnances  :  Veut  ,  Sadite  Ma«* 
jefté ,  néanmoins  &  entend ,  que  toutes  les  Pourfuites&  Procédu-* 
res  qui  pourroîent  avoir  été  faites ,  &  Jugemens^ définitifs  qui 
pourroient  avoir  été  rendus  par  contumace  depuis  le  comment 
cément  ôt  à  Toccafion  des  derniers  tt:oubles,.qui  fefont  élevés 
jufqu'aU  jéur  cje^la  prefente  Déclaration  ,  .demeurent  fans  au- 
cune fuite  6c  fans  aucun  efFet  ,  fans  préjudice  des  Jugemens> 
définitifs  rendus  contradiâoirement  Se  en  dernier  refTort  j  fauf 
aux  Parties  contre  lefquelles  ils  auront  été  rendus  ,  à  fc  pour* 
voir ,  s'il  y  a  lieu  ,  par  les  voyes  de  Droit.  Ordonnance  de  la 
Gour ,  en  datte  de  cejourd'ltui  portant  foit  communiqué  au 
Procureur  Général  du  Roy  j  les  Conclufîons  d'icelui ,  ôc  oixv 
le  Raport  du  Sieur  Guenet  ^  de.  Saint  Juft  ,  Confeiller-Com^ 
miûaire  :.  Tout  conûdéré  $ 

LA  COUR  ,  toutes  les  Chambres  aflemblées,  a  ordonné 
8C  ordonne ,  que  ladite  Déclaration  fera  regiftrée  es  Regiftres^ 
de  la  Cour ,  pour  être  exécutée  fuivant  fa  forme  &  teneur  j  en- 
&mhk lés  Arrêts  6c  Réglemens  de  la  Cour,  fpécialement  celui: 
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4\i  i&iuin  17J3.  à  k  cliarge  qae  ceux  qui  ^oGt&toûi  deVûb»^ 
«75^  Ikion  âccofcke  par  fcelte  ,  de  qnelquû  quatirë  ,  condition  Si 
Novcmb.  jjgjj -ç^  qy»ii5  foient ,  feront ,  en  c^  àe  récidive  ,n^  de  contra^ 
vencion  à  la  prefente  Déclaration  ,  déchus  du  bénéfice  d'icclle , 
&  punis  comme  rebelles  ^  fuivanc  la  rigueur  des  Ordonnances; 
&  en  conféquence  ,  fait  très-eSpreflcs  inhibitions  &  défenfes  à 
tous  Eccléfiaftiques  du  Reflbrt  ^  indiftinélement ,  de  rien  in- 
riover  dacw  Tadminiitration  inférieure  des  Sacrcmeffs^  , 
de  faire  aucun  Aûe  tendant  au  Schifme  ,  d'introduire 
des  Formules  airbitraires  de  ProhSsoa  de  Fpî  -^  6c  généra- 
-  lement  à  tous  Sujets  du  Reflbrt  ,  de  contrevenir  au  filence  rcA 
pe£bif  &  abfolu  ,  prefcrit  par  la  Prefente  j  le  tout ,  fous  les  pei- 
nes de  Droit  :  Et  fera  kdit  SèœMxii  R07  r  ti:ès<-htimb£ement 
fupplié  de  donner  les  ordres  nécefiaires  poitr  faire  reâitu^erà  leur 
premier  état,  le  Cuvé  de  SaiiM  Mactm  de  Vernetiil,  &  lePrieor 
de  THôpital  dudit  lieu  1  ordonne  que  ladite  Déckratîoi^  fera 
lue  &c  publiée  la:  grande  Audience  de  la^  Cour  fëante  ;  Ai  que 
Copies  9  dâëment  coUatioanées  dfkdle  f  f^rooc  envoyées  dan« 
tous  les  Sièges  db  ce  ReiSbrr  ,  poui:  y  este  pardUenitiit  eûre^ 
giftrée ,  lue ,  publiée  &  exécutée  Cdonù^  SotmoSc  teAeur ,  con-' 
lormémenc  smx  modificadons  portées  p»r  Je  ptefem:  Artêt'i  Se 
ce ,  à  k  diligence  des  SubdlxtiNr  du  Procuneut  Générai,  qoi  fè^ 
ront  tenus  chaciui  en  droit  ÙÀ  ,  de  certsftet  k  Oh»  œitis  le 
mois  des  diligences  qa^ils  aoront  pour  <^  faites.  ]>oi«N£'  h 
Roîien  ,  ea  Parlement ,  le  vitfigo-ctoîâéffle  joor  de-  Jsumcr  mit 
iept  cens  cinquante-^inq. 

Parla  Cour.  Sigii^,  AU2.ANET. 
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Supplément  de  plufi^irs  Arrêts  ,  Déclarations  doL  Roy  ; 
ternis  dans  ce  prefent  Recueil  ^  en  leurs  dattes. 

Arrêt  du  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  qui  permet  aux  nom- 
més Denife  &c  Feré  ,  Ajudicataires  des  Bois  de  réferve 
de  TAbbaye  de  Beaubec  »  &  à  tous  autres  Ajudîca^ 
res  de  Bois  ,  d*en  faire  fioter  fur  la  Rivière  d'Andelle  y 
Bonobftant  TOrdonnance  de  M.  le  Grand-Maître  ^ 
sehduë  à  ce  fujec. 

Du  17  OSoBre  §74^  ,  ' 

LEROY  s^étant  fait  reprefentcr  en  (on  Confeil ,  Sa  Ma:*-   ^ 
jefté  y  étant ,  le  Jugement  rendu  Je  9  Septembre  1741.    Tt^tT 
par  le  Sieur  de  Savary  Grand-Maître  des  Eaux  &  Forêts  du  Dé-    oaobrc^ 

Î»artement  de  Roiien  ,  au  Siège  &  en  prefènce  des  Officiers  de^ 
a  Maîtrife  Particulière  de  Rouen  ;  Sur  les  conteftations  mues* 
entre  le  Sieur  de  Coureelles  ,  en  qualité  de  Propriétaire  de  plu^ 
fleurs  Héritages  fitués  le  long  de  la  Riviéte  apellée  d'Andelle  ^ 
d'une  part  \  Et  les  nommés  Denife  Se  Feré  Ajudicataires  de  la- 
Réfenre  ci-devant  apoféedan»les  Bx>is  dépendatis  de  T  Abbaye  de 
Beaubec ,  d'autre  part  1  à  Toccafion  de  réparations  ,  dommages^ 
&  intérêts  prétcndxis  par  ledit  Si^ir  de  Coureelles  ^  contre  lef*- 
dits  Denife  &  Feré ,  pour  raifon  des  cntreprifes  &  dégâts  par 
eux  faits  fur  fes  Héritages  ,  lors  du  Flotagc  des  Bois  provenant^ 
de  partie  de  ladite  Réjfcrve  ;  par  lequel  Jugement  ledit  Sieur 
Grand-Maître  faifânc  droit  fur  les  demandes  refpeâdvcs  à^% 
Parties ,  a  entr'autres  chofes ,  mis  lefdites  Parties  lK>rs  de  Cour 
&  de  Procès I  en  confiiquence.,  permis  aufdits  Denife  &  Feré,. 
de  continuer  à  faire  fioter  fiir  ladite  Rivière  d'Andelle ,  jufqa'ais 
premier  de  Novembre  T743.  fei^lement ,  ce  qui  leur  reftc  def- 
dits  Bois  dans  leur  Vente,  avec  déFenfes  d'y  mêler  aucun  au- 
tre Bois ,  à  peine  de  Cinq  cens  livres  d'Amendes  &:  audic  Skur 
de  Coureelles  &  à  tous  autres  ,  de  les  troubler  dire£bement  ni 
indireâemeot ,  lors  du  Flotage  defdits  Bois  j  fiuf  à  être  pourvu* 
à  ravemr  au  dédommagement .,  tant  dodit  Sieur  de  Courcelle» 

LUI  %. 
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que  des  autres  Riverains  ,  s'il  y  ëchet  j  à  Téfet  de  quoi  ,  il  eft 
'754.  enjoint  aufdits  Denife  &  Ferë ,  de  fe  conformer  pour  ledit  Flo- 
tage  ,  à  ce  qui  eft  prefcrit  ,  tant  par  TOrdonnance  des  £aux  & 
Forêts  ,  du  mois  d'Août  1669.  que  parcelle  de  1^72. concert 
nant  la  Ville  de  Paris.  Et  ^a  Majefté  étant  informée  d'un  côté , 
que  les  Ouvrages  que  lefdits  Denife  &  Fêté  ont  faits  fur  ladite 
Rivière  d*Andclle^  pourlarendreflotable,  ont  beaucoup  coûtée 
en  forte  que  s'ils  étoient  privés  ,  &  les  autres  Marchands  A/u«- 
dicataires  de  Bois ,  de  la  faculté  qui  leur  a  été  accordée  par 
rOrdonnance ,  de  faire  floter  les  Bois  qui  proviennent  de  leurs 
Ajudications ^  fur  cette  Rivière,  comme  le  porte  le  Jugement 
dudit  Sieur  Grand-Maître  »  toutes  les  dépenfesqui  ont  été  faites 
"à  cette  occafîon ,  tomberoient  en  pure  perte  j  &  que  de  l'autre^ 
fans  les  fecours  que  la  Ville  de  Rouen  peut  tirer  par  cette  Ri- 
vière ,  il  eft  à  craindre  que  les  Bois  néceflàires  pour  fa  conlbm- 
mation  ,  ne  manquent  non-feulement  l'Hiver  prochain  ,  mais 
encore  les  années  fuivantes  ;  Sa  Majefté  a  réfom  dé  faire  con- 
•noître  fur  ce  fcs  intentions  :  Oui  le  Rapport  du  Sieur  Orry  ^ 
Confeiller  d'Etat  &  ordinaire  au  Confeil  Royal  ,  Contrôleur 
<îénéral  des  Finances  ,  LE  RO  Y  E'T  ANT  EN  SON 
CONSEIL,  a  permis  &  permet  aux  nommés  DcniCc  ôcFeré.^ 
Ajudicataires  de  la  Réferve  ci-devant  apofée  dans  les  Bois  de 
l'Abbaye  de  Beaubec  ,  &  aux  autres  Marchands  Ajudlcataires 
xle  Bois ,  de  faire  floter  fur  la  Rivière  d'Andelle ,  pour  la  ^ro- 
viHon  de  la  Ville  de  Rouen.,  tous  ies  Bois  qu'ils  ont  exploités , 
.&  qu'ils  exploiteront  à  l'avenir ,  aux  environs  de  ladite  Rivière  ; 
•&  ce,  nonobftant  les  dcfenfes  portées  par  le  Jugenrient  du  Sieur 
de  Savary  Grand  Maître  des  Eaux  8c  Forêts  du  Département 
^e  Roîien,  du  9  Septembre  1741.  qui  fera  au  Surplus  exécuté 
ielon  fa  forme  &  teneur  ,  en  ce  qui  o'eft  pas  contcaire  au  pré- 
sent Arrêt  ;  à  la  <:harge  néanmoins  par  letdits  Dcni/è  &  Feré  , 
&  tous  ceux  qui  feront  floter  fur  ladite  Rivière  ,  de  dédomma^ 
ger  les  Propriétaires  des  Moulins  ,  Digues  ,  Ponts  ,  Pertuis  , 
Portes  ,  Eclufes  &  Héritages  fitués  fur  &  le  long  de  ladite  Rivié- 
i-e  ,  des  dommages  qu'ils  pourront  y  eau  fer  >  &  ce  ,  conformé** 
ment  aux  Articles  LXV.  &  LXVL  du  Titre  de  la  police  Sc 
Confervation  des  Forêts ,  Eaux  &  Rivières ,  de  l'Ordonance 
des  Eaux  &  Forêts  ,  du  mois  d'Août  166$.  Enjoint  Sa 
Majefté  audit  Sieur  Grand-Maître  ,  &  aux  OiHciers  des  Mai- 
trifes  particulières  de  Rouça  &  Lions,  détenir  chacua  en  droit 
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foi  ,1a  main  à  ^exécution  dudit  prefent  Arrêt  ,  leouél  fera  à 
<:et  efFet  enregiftré  aux  Greffes  deldites  Maîtrifes,  lu ,  publié  , 
-affiché  &  fignifié  par  tout  &  à  oui  il  apartiendra  ,  &  exécuté» 
nonobftanc  opofition ,  Clameur  de  Haro ,  Chartre  Normande  > 
t)u  autres  empêchemens  généralement  quelconques  ,  pour  lef- 
xjuels  ne  fera  différé  ,  &  dont  fi  aucuns  interviennent ,  Sa  Ma- 
jefté  s'en  eft  &  à  fen  Confeil ,  réfervé  la  connoiflance  ,  &  icelle 
interdit  à  toutes  its  Cours  &  autres  Juges.  F  A  i  t  au  Confeil 
d'Etat  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant ,  tenu  à  Verfailles  le  dix-fep- 
tiéme  jour  d'Odobre  mil  fept  cens  quarante-un. 

Signé,  AME  LOT. 

Regifire  }s  Rtgiflrts  de  la  Mahrife  Aes  Eaux  &  F0ms.  A  Roiien  ce  2^arj^ 
vier  i7^2.  Signé,  DE  SACQJJEPE'E. 


1741. 
Oâobfc 


Arrêt. du  Confeil  d'Etat  du  Roy,  qui  régie  le  pied  fur 
lequel  feront- taxés  les  falaires  des  Témoins,  Méde^ 
cins ,  Chirurgiens  &  autres  qui  feront  entendus ,  & 
dont  le  miniftére  fera  néceffairc  dans  les  Procédure» 
qui  feront  inftruites  aux  frais  de  Sa  Majefté. 


Du  23  Janvier  1742. 


LEROY  étant  informé  que  les  falaires  des  Témoins  en- 
tendus dans  les  P^rocédures  Criminelles  qui  s*inftruifbnt  à 
la  Requête  des  Procureurs  de  Sa  Majefté  ,  fculs  Parties  ,  en- 
femble  les  taxes  des  falairçs  pafTêes  aux  Médecins ,  Chirurgiens, 
Experts  ,  Interprètes  &  autres^  dont  Je  .miniftére  eft  néceflaire 
pour  PInftrudion  defdites  Procédures  ,  font  réglés  diverfement 
dans  les  diiFérero  Sièges  ou  lefdrtey  afiaires  -font  portées  :  Et  Sa 
Majefté  voulant  établir  à  cet  égardl  ,  une  réçïc  uniforme ,  Elle 
a'faitdréflèr  un  Tarif  du  pied  fur  lequel  ledits  falaires  &  frais 
feront  dorénavant  réglés  ,  eu  égard  à  i-indemnité.  qui  leur  eft 
due  ,  feulement  pour  la  perte  de  leur  tems  ou  frais  de  leurs 
voyages,  Surquoi  ,  Oîii  le  raport  du  Sieiir  Orry  ,  Cdnfeillerf 
d'Etat  ,  §c  ordinaire  aU  Conleïl  Roya^^, Contrôleur  Général 
de[s:Finances  ;  LE  ROY  ETANT  EN  SON  CONSEIL  ,  a^ 
ordonné  ôc  ordonne  que  le  Tarif ,  qui  demeurera  joint  à  la[ 
Minute  du  prefent  Arrêt; ,  fera  exécuté .  fe^on  Ùl  fo;mç,Ôç  te- 
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neur^  tait  défenfcs'  Sa  Majefté  à  tous  les  Officiers  des  Siëg^ 
Royaux  ,  &  autres  Juges ,  de  taxer  les  fàlaircs  des.  Témoios  &ç. 
autres  dénommés  au  pre&nt  Tarif,  &  de  les  employer  danç^ 


ponfable  en  leur  propre  &  privé  nom  ,  à  Teffct  dequo*  *  v*w,;^ 
dent   defdites   taxes    qu'ils  auroient    ioduëment  ^ices  ,  fera: 
répété  fur  eux  en  vertu  de»  Rjôlcs  qui  feront  arrêtés  en  foii 
Çbnfcili  Enjoint  Sa  Majefté  aux  Sieurs  Intendans  ÔC  Commi/^ 
iàires  départis  dans  les  Généralités  du  Royaume  ,  de  tenir  \^. 
main  à  Texécution  du  prefent  Arrêt ,.  &  de  réduire  fur  le  pied 
dudit  Tarif,  tous  les  Exécutoires  fans  exception  ,  qui  leur  fe- 
ront prefentés  pour  être  par  eux  vifés.  Et  fera  le  prefent  Arrêt 
lu  ,  publié  &  afîîché  par-tout  ok  befoin  fera.  F  a  i  t  au  Confeit  * 
d'Etat  du  Roy ,  Sa  Majefté  y  étant  ,  tenu  à  Verfàilles  le  vingt- 
troifiéme  jour  de  Janvier  mil  fept  cens  quarante-deux. 

Signé,  P HE LYP EAUX. 

Tarif  des  falaires  qui  feront  taxés  aux  Témoins-  qui  fe- 
ront  entendus  dans  Us  Procédures  qui  fi  feront  à  la; 
requête  des  Procureurs  Généraux  &  des  Procureurs  de 
Sa  Majejié  ,  feules  Parties  y  lorfque  le/dits  Témoins, 
requerront  Taxe;  &  aux  Médecins ,  Chirurgiens ,  Ex- 
perts &  autres  ,.  dont  le  miniftére  fera  néceffaift  pour 
ii'InfruSion  defdites  Procédures, 

SçAvorK^ 
FREMIBREMENn 

AU  X  Gentilskommes ,  Officiersdcs  Troupes  de  Sa  MajefBé ,. 
Officiers  des  Sièges  Royaux  ayant  caraftére  de  Juges  ,  & 
Gens  du  Roy  àtiâixti  Sièges ,  pour  chaque  jour  de  voyage  6c  fë^ 
jour  ,  cinq  livres ,  cy  .  .  .  .  5  T. 

IL  Aux  Curés  ,  Prêtres  ,  Ecclëfîàffiqucs  vivant  CléricaJe* 
m«it ,  Avocats,  Procureurs  ,  Notaires ,  Greffiers  &  autres  Mi- 
Jiiitres  des  Juftices  Royales  ,  &  aux  Officiers  des  Juftiocs  Sei- 
gneuriales ,. Officiers  Municipaux  des  Villes  ,^  Négpdans^  de  a»- 
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ttcs  Wôt'abley  Bourgeois ,  tttih  livrés  dirf  fols  ,  cy  •  .  3  !•  10  f.   ■  i 

IIL  Aitt  Clvâlicr*  &  Sdld^i  de*  TrtWpes^  de  Sa  Majcfté,    Ji^^ii;/ 
3oar^dois  d«  Villes  ou  de  Calttipagne  y  Mârdiànds  &  Artîfarrs 
princi|^aiKc ,  trente  fols  ,jcy    ••     ■    .  :      •'        ^     '      ï  \.  icf  f. 

'  IVé  Aux  LabouFcwrs  ^  Vig'rrtîréfts^,  MattôtttriefSy  petits  Arti-    , 
jfâfls  &  C^flTi^n^ntf  Ouirriers*  de^  Vill*  &  de  CaiAipagne,  tiiîrgt- 
cing  fols ,  cy  .     -*  .  •         .  ï  L     5  f. 

V.  GéùX  qm  tte  feront  point  dénommés  darrs  les  quatre  Claf- 
£cs  ci-deflus  ,  feront  taxés  fur  le  même  pied  que  ceux  qiri  $y 
trouveront  dénommés  ,  &  qui  font  de  quaUté  approchante  de 
la  leur, 

VI.  Les  Femmes  &  les  FiUcs  c^e  tous  les  dénommés  au  prefent 
Tarif,  ferent  payées  for  îe  même  pkd  que  leur  Mari  &  leur 
Père. 

VIL  11  ne  fera  payé  a^ifcuns  fakires  aux  Témoins  des  trois 

Î premières  Clafles  ,  <pi  étant  domiciliés  dans  le  lieu  même  ou 
e  fait  la  Procédure  ^  ou  dans  la  Banlieue  ,  peuvent  venir  com- 
paroître  en  Juftiee  fans  qu'il  leur  en  coûte  aucuns  frais. 

A  Téçard  de  ceux  de  la  dernière  Clafle^  ils  feront  taxés ,  s'ils 
le  requièrent ,  fur  le  pied  du  tem«  qu'ils  auront  perdu  ,  fans 
néanmoins  qu'ils  puiilent  être  taxés  à  plus  de  quinze  fols  pour 
chaque  comparution, 

yilL  II  ne  pourra  être  pafTé  qu^une  feule  journée  à  ceux 
qui  viendront  de  trois  lieues  ou  plus  près,  à  moins  qu'ils  n'ayent 
été  obligés  de  faire  féjour  dans  Je  lieu  où  fc  fait  Tlnftrudion  ^ 
ce  dont  il  fera  fait  mention  exprelïe  dans  la  taxe  du  Juge. 


quatre  lieues  de  diftaucc  ,  qui  font  huit  lieuëi  de  voyage  eii 
comptant  Palier  &  h  retour. 

Ia.  Les  Médecine  feront  payés  <fe$  vwages  qu*îîs  feront  pou* 
faire  fcur  raport  en  Juftiee.,  fur  le  pied  de  cinq  Ifwcs  par  jour , 
compris  leur  raport ,  cy  .  .  .  5  i. 

Et  pour  leurs  Vifite  &  raport daûsk  lieu  même  de  leur  rési- 
dence,  cinquante  fok ,  cy  .  .  .       2  1.  10  f. 

X.  Les  (Chirurgiens  pour  leur  voyage  ,  y  compris  leur  ra- 
|>ort^  quatre  livres,  cy       .        .         .       ^        .4L 

Pour  leur  Riport  &  iîmple  Vifîte  dans  fe  lieu  de  leur  réll- 
dence ,  quarantcr  fofo ,  Cy         .         .       .        .        2  L 
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Et  lorfqu'il  y  aura  une  Exhumation  à  faire,  Oavertttre  de 
J  7  4  ».     Cadavre  t  ou  autre  Opération  plus  difficile  que  la  fimple  Vilîte . 
il  lera  payé  aux  Chirurgiens.,  outre  leur  voyage  ,.sil  y,  ena  , 
quatre  livres ,  cy       •       .       •     .  -      •       .       .  4  1. 

XL  Ne  pourront  les*  Juges  en  aucuns  cas  ,  ordonner  qu*it 
foit  fait  de  Raport  par  plus*d*un.  Médecin  ,.&un  Chirur^ien^ 
ou  deux  Chirurgiens  au  plus,  fans  Médecin. 

XII.  \.ts  Experts  ,  Interprètes ,  Sagcs-Fcmmes  &autres  ,  dont 
le  Tranfport ,.  Yifîte  &  raport  feront  néceflàircs  pour  Vinftruc»- 
tion  ài^  Procès  Criminels ,  feront  payés  fur.  le  même  pied  que 
les  Chirurgiens. 

Fait  &  arrêté  au  Confeil  d'Etat  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y 
étant ,  tenu  à  Verfailles  le  vingt-troiûéme  jour  de  Janvier  mil 
i^pt  cens  quarante-deux. 

Signé,  PHELYPEAUX. 

Arrêt  du  Confeil  d'Etat.  &  Lettres  Patentes  du  Roy  , 
qui  font  défenfes  à  tous  Faillis  &  Banqueroutiers  y  de 
fe  trouver  fur  les  Places  ^e  la  Bourfe  de  ^(^cïï  ,  zmx 
heures  ou  les  Negocians  s'y  affemblent  ,  à  peine  de 
Trois  mille  livres  d'Amende  ,  oui  fera  encourue  pat 
le  feul  Fait  aplicable  moitié  au  Roy  i  &  moitié  aus. 
Hôpitaux  de  cette  Ville^. 

2»!  il.  Dc'cimhrê  iT4ii 

^TTTîT  Çî  U  R  ce  quf  a  été  reprefenté  au  Roy  ,  en  fon  Confeil ,  par 
Béccmb.  O les  Prieur  &  Juges-Confuls,,&  le  Procureur-Sindic  de  la, 
Jurifdidion  Confulaire  ,  &  Place  de.  Bour/e  de  Rouen  ,  que 
par  Edit  du  mois  de  Mars  155^.  il  auroit  été  établi  dans  cette 
Ville  une  Place  &  Bourfe  commune  ,  dans  laquelle  fe  trouve 
les  Marchands ,  pour  y  faire  les  Négociations  néceflaires  àleuc 
Commerce  :  Que  Tavantage  de  cet  Etabliflèmentfubfifteroit  en- 
core dans  toute  fôn  étendue  ,  fi  Tentrée  de  la  Bourfe  étoit  in^ 
tejdite  aux  Gens  fans  Aveu  ,  &.  à  ceux  qui  font  difiàmés  par 
leurs  Faillites  &  Banqueroutes ,  qui  y  viennent  Journellement  t 
C^ue  la  répugnance  que  les  N^ocians  ont  de  fe  trouver  fur  la 
Èlacc  de  la,  Boviriè  avec  ces  fortes  de.  Gens ,  les  dégoûtant  de 
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iTf  rendre  ,  elle  feroit  bien-tôt  abandonnée  ,  nmlgrë  rutilité 
dont  elle  eft  pour  le  Commerce,  s'il    n*y  ëtoit  promptcflient    ^i^^]^ 
pourvu  j  qu'en  effet ,  il  n'y  a  rien  de  plus  choquant  pour  un      ^^^ 
honnête  homme ,  ^ue  de  fe  voir  confondu   avec   nombre  de 
Banqueroutiers  Se  une  foule  de  Gens  fans  Aveu  ,  qui  ne  vien-* 
nent  fur  la  Place  de  la  Bourfe  ,  que  pour  s'immifcer  dans  le 
Courtage  &  s'entremettre  entre  les  Vendeurs  &  les  Acheteurs , 
pour  en  extorquer  un  fàlaire  ,  que  les  Marchands  auroient  eu 
intention  d&ie  difpenfer  de  payer  ,  ou  du  moins  qui  ne  feroit 
légitimement. dû  qu'aux  Courtiers  en  titre:  Que  ces  faux  Cour'* 
tiers  ne  connoiflant  point-  de  Supérieur  ,  ufent  de  toutes  foiv 
tes  de  fupercheries  &  de  furpri(es  ,  &  portent  le  defordre  &  la 
confufion  dans  le.  Commerce  avec  d'autant  plus  de  facilité., 
que  faifant  leurs  négociations  verbalement  dans  le  particulier^ 
entre  les  Acheteurs  &  les  Vendeurs  ,  il  eft  prefque  impofliblc 
de  les  convaincre  j  enforte  qu'il  n'y  a  pas  ae  plus  fur  moyen 
d'exclure  ces  pefles^  publiques  du  Commerce. ,  aue  de  leur  in- 
terdire la  liberté  de  venir  à  la  Bourfe  :  Que  c'eft  après  avoir  re-» 
connu  &c  reprefenté  de  pareils  inconvéniens<de  la  part  desNé» 
gocians  des  Villes  de  Marfeilleôc  de  Nantes  ,  qu'ils  ohrobte^ 
nu  deux  Arrêtsdu.  Confeil  dès  17  Janvier  1730,  &  iz  Novem- 
bre 174a,  pâi.lefquels  il  a  été  défendu  à  tous  FailUs  &  Ban* 
queroutiers  d'entrer  dans  l'Hôtel  delà.  Bourfade  ces  deux  ViU 
les ,  fi  ce  n'efl.  après  qu'ils  auroient  entièrement  payé  leurs  dect* 
tes  9  Se  qu'ils  >en  auroient  fait  aparotr  en  bonne  Se  due  forme  , 
à  peine,  y  en  cas'  de  contravention^,  de  trois  mille  livres  d'amen-^ 
de^  qui  feroitiencouruë  par  le  feul  fait.:.  Pourquoi  requeroient 
les  Suplians^qu'il  plût  à  Sa  Majefté  déclarer  communs  pour  la 
Ville  de  R.0uen  ,  lefdits  Arrêb  du  Confeil  des  17  Janvier  1730-. 
Se  XI  Novembre  i74i.,Enconféquence,  faire  trèa^preflcs in- 
hibitions &f  défenfes.  à.  tous  Faillis  ^Banqueroutiers  &;  Gens  fans 
Aveu^  de  fè  trouver  fur  les  deux/  Bourfes  de  ladite  Ville  ,  ok 
les  Négocians  s^aflèmblent  tous  les  jours  depuis  midi  fufqu'à  une 
heure  ^  Se  depuis  quatre  heures  jufqu'à  cinq  heures  du.lbir  ^d^uis 
là  S.  Michel  jufqu'à  Pâques  y  &  depuis  fîx  heures  jufqu'à  fept ,  de^ 
miis  Pâques  Juiqu'a.  la. Saint  Michel  }.fl. ce  n'efl  qu'après  que 
jbbfdits  Faillis  Se  Banqueroutîers-auront  entièrement  payé  leurs 
4ettes ,  2c  qoi'ils  en  auront  fait  aparoir  en  bonne  Se  due  forme^. 
à  peine  en  cas  de  contravention  par  lefdits  Faillis  ^  Banquerou^ 
tier&S&.Qèas  fans  Aveu  ^.  detroisixnilleHvres  d'Amcnae,  quiî 
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fera  encourue  par  lefeuifait  ,  applicable  fuivant  VEdit  dccréa^ 
'7^'-  tion  de  la  JunfdiiStion  Confulairede  Rouen,  au  payement  de 
Déccm  .  laquelle  les  Contrevenans  feront  contraints  par  toutes  voyes  , 
même  par  corps  $  ordonner  en  outre  <ju*à  la  diligence  du  Pro- 
cureur-Syndic de  ladite  Jurifdiâîon  Confulaire ,  Se  Place  de 
Bourfe  de  Roiien ,  l'Arrêt  qui  interviendra  ,  fera  lu .,  publié  &c 
affiché  par-tout  oii  befoin  fera  ,  &  que  fur  icelui  toutes  Lettres 
néceflàires  feront  expédiées.  Vu  lefdits  Arrêts  des  17  Janvier 
j  7  30.  &  12  Novembre  1742  ;  enfemble  l'Avis  des  Députés  du 
Commerce:  Oiii  le  rapport  du  Sieur  Orry  ,  Confeiller  d'Etat 
ordinaire ,  &  au  Confeil  Royal  ,  Contrôleur  Général  des  Fi-» 
DancesiLE  ROY  EN  SON  CONSEIL  ,  a  ordonné  8c 
ordonne  que  lefdits  Arrêts  des  17  Janvier  1730.  &  21  Novem»- 
bre  1742,  feront  &;  demeureront  communs  pour  la  Ville  de 
Rouen  -j  en  conféquence,  fait  trèsrexpreflès  inhibitions  &  dé- 
fenfes  à  tous  Faillis  fie  Banqueroutiers  ,  de  fe  trouver  fur  les 
deux  Bourfes  de  ladite  Vilk  ,  oii  les  Négocians  s*aflèmblent 
tous  les  jours ,  depuis  midi  jufqu'à  une  heure  ,  &  depuis  quatre 
heures  jufqu'à  cinq  heures  du  foir  ,  depuis  la  Samt  Michel 
fufqu'à  Pâques  ,  &  depuis  fix  heures  jufqu'à  fept^  depuis  Pâ-* 
ques  jûfqu'à  la  Saint  Michel  y  fî  ce  n'efl:  après  qu'ils  auront  en* 
fièrement  payé  leurs  dettes  ,  fans  avoir  demandé  ,^  nr  obtenu 
aucune  remile  de  leurs  Créanciers  5  &  qulls  en  auront  faitapa-* 
sroir  en  bonne  Se  due  forme ,  à  peine  y  en  cas  de  contravention  y 
de  trois  mille  livres  d'amende /qui  fera  encourue  par  le  feul 
fait  y  applicable  moitié  au  profit  de  Sa  Majefté,  &  l'autre  moi* 
tié  au  profit  des  Pauvres  des  Hôpitaux  de  ladite  Ville  ,  &c  au 
payement  de  lacuelle  les  Contrevenans  feront  contraints  par 
toutes  voyes  y  même  par  cbfps  :  fait  pareillement  Sa  Majefté  , 
iiéfenfes  à  tous  Gens  fans  Aveu  de  fe  trouver  fur  lefdites  deux 
Bourfes  aux  heures  indiquées  par  le  prefent  Arrêt,  à  peine  de 
pareille  Amende  de  trois  mille  livres  ,   applicable  &  payable 

}>ar  corps  comme  ci-deflus  :  Ordonne. en  outre  Sa  Majefté,  qu'à 
a  diligence  du  Procureur^Sindiq  de  la  Jurifdidbion  Confulaire 
&  Place  de  Bourfe  de  Roiien  ,  le  prefent  Arrêt  fera  lu  ,  publié 
Se  affiché  par-tout  où  befoin  fera  ,  &  qîue  fur  icelui ,  toutes  Let- 
tres néceflàires  feront  expédiées.  F  a  1  t  au  Cônfeii  d'Etdt  du 
Roy  y  tenu  k  Verfailles  le  trente-uniéme  jour  du  mois  de  Dé- 
•cembre  mil  fèpt  cens  quarante-trois. 

Signé  >:  E  Y  N  A  R  D  5  avec  Paraphée 
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LETTRES  PATENTES   DU   ROY, 
fur  TArrêt  du  Confeil  ci-defTus. 

Du  t?  f^nvin  1744^ 

LOUiSvpfir  la  grâce  de  Dieu  »  Roy  de  France  &  de  Na- 
va^rre  :  A  nps  oBiez  &  féaux  Conseillers  les  Gens  cenans 
BÔcre  Cour  de  Parlenient  à  Koiien  ,  Salut.  Nos  bien  amés 
les  Prieur  &  Jugçs-Confuls  ,.&  le  Procureur-Sindic  de  la  Jurif- 
diélion  Confulaire  &;  Place  de  Bourfe  de  ladite  Ville  de  Rouen  ^ 
Nous  ayant  fait  reprefenter  que  par  £dit  du  mois  de  Mars  155^. 
il  avoir  été  établi  dans  ladite  Ville  ,  une  Place  j8c  Bourfe  com^ 
mu  ne  dans  laquelle  fe  trouvent  les  Marchands^  pour  y  faire  les 
Négociations  néceflaires  à  leur  Commerce  v  Que  l'avantage  de 
cet  établifïèihent  fubfifterqit  encore  dans  fon  étendue  ,  (î  Teur 
crée  de  la  Bourfe  étoit  interdite  aux  Gens  (ans  Aveu  y  ôcàceuir 
qui  font  difîàmés  par  leurs  Faillites  &  Banqueroutes  ,  6c  qui  )r 
viennent  journellement  :  Que  la  répugnance  que  les  Négo- 
cians  ont  de  fe  trouver  fur  la  Place  de  la  Bourfe  avec  ces  fortes^ 
de  Gens  ^  les  dégoûtant  de  s'y  rendre  ,  die  fèroit  bien-tôt  aban« 
donnée  ^  malgré  l'utilité  donc  elle  eft  pour  le  Commerce  ,  s'il 
n'y  étoit  promptement  pourvu  :  Qu'en  efFet,  il  n'y  avoit  rien  da 
plus  choquant  pour  un  honnête-homme ,  que  de  fe  voir  con- 
fondu avec  nombre  de  Banqueroutiers  ^  6c  une  foule  de  Geni 
fkns  Aveu,  qui  ne  viennent  fur  la  Place. de  la  Bourfe,  que 
pour^  s'immifcer  dans  le  Courtage  ,  &  s^entremettre  entre  les 
Vendeurs  6c  les  Acheteurs  ,  pour  en  extorauer  un  falaire  que- 
les  Marchands  auroient  eu  intention  de  fe  aifpenfer  de  payer  ^ 
ou  du  moios  qui  ne  feroic  légitimement  dû  qu'aux  Courtiers* 
en  titre:  Que  ces  faux  Courtiers  ne  connoiflànt  point  de  Supé- 
weur  y  ufent  de  toutes  forces  de  fupercheries  6c  de  furpri(es  ^ 
^  portent  le  defordre  6c  la  confuiion  dans  le  Ornimer-* 
ce  avec  d'autant  plus  de  facilité ,  que  faifant  leurs  Négocia- 
fions  verbalement  dans  Iç  particulier  entre  les  Acheteurs  6c  le^ 
Vendeurs,  il  étoit  prefque  impofGble  de  les  convaincre j  enforte 
qu'il  n'y  avoit  pas  de  plus  fur  moyen  d'exclure  ces  peftes  publi- 
ques du  Commerce ,  que  de  leur  interdire  la  liberté  de  venir  à 
la  BouxÊ  i^  Que  c'étoit  après  avoir  reconnu  6c.  reprefencé  de  pas 
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reils  inconvënicns  de  la  part  des  Négccians  des  Villes  de  Mar* 
Janvier  ^^^^^^  ^  ^^  Nantes  ,  qu'ils  avoient  obtenu  deux  Arrêts  de  notre 
Confèil  des  17  Janvier  1730.  Se  11  Novembre  1742  ,  par  lef- 
quels  il  a  été  défendu  à  tous  Faillis  &  Banqueroutiers  d^encrer 
dans  THôtel  de  la  Bourfe  de  ces  deux  Villes  ,  fi  -ce  ri*éft  après 
qu'ils  auroient  entièrement  payé  leurs  dettes  ,  8c  qu'ils  en  au- 
rbient  fait  aparoir  en  bonne  &:  due  forme  ^  à  peine ,  en  cas  de 
contravention  ,  de  trois  mille  livres  d'Amende ,  qui  feroit  en- 
courue par  lefeul  fait  s  c'eft  pourqw)i  les  Expofans  Nous  ont 
fait  fuplier  de  déclarer  .communs  pour  la  Ville  de  Rouen  »  le(^ 
dits  Arrêts  de  notre  Confeil  des  17  Janvier  1730.  &  21  Nt>- 
vembre  1 741  1  en  conféquence  ^  de  faire  très-expreffes  dëfenfes 
&  inhibitions  à  tous  Faillis ,  Banqueroutiers  &  Gens  fans  Aveu  , 
de  fe  trouver  fur  les  deux  Bourfes  de 'ladite  Ville  où  les  Négo-> 
cians  s'aflemblcnt  tous  les  jours  depuis  midi  |ufqu'à  une  heu-^ 
re  y  Se  depuis  quatre  heures  jufqu'a  cinq  heures  du  feir  y  de- 
puis la  Saint  Michel  jufqu'à  Pâques  ,  &;  depuis  fixiieures  jus- 
qu'à fept ,  depuis  Pâques  jufqu'à  la  Saint  Michel ,  fi  -ce  n'eft 
après  que  lefdits  Faillis  &  Banqueroutiers  auront  entièrement 
payé  leurs  dettes  ,  &  qu'ils  en  auront  fait  apparoir  en  bonne  8c 
oûë  forme' j  à  peine  ,  en  cas  de  contravention  par  Jefiiirs  Fail- 
lis ,  Banqueroutiers  &  Gens  fans  aveu  ,  de  trok  mille  livres 
d'Amende  ,  qui  feroit  encourue  par  le  feul  fait ,  applicable  fui* 
vant  TEdit  de  création  de  la  Jurildiâ:ion  Confulaire  de  Rouen  ^ 
au  payement  de  laquelle  les  Contrevenans  feroient  contraints 
rar  toutes  voycs  ,  même  par  corps,  d'ordonner  en  ^utre  qtfà 
la  diligence  du  Procureur-Sindic  de  ladite  Jurifdi£Lion-Confu- 
kire,  &  Place  de  Bourfe  de  Rouen  ,  l'Arrêt  qui  in terviendroit^ 
feroit  lu  y  publié  &  affiché  par-taut  où  befoin  feroit ,  &  que  fur 
icclui  toutes  Lettres  nécefiàires  feroient  expédiées  j  Nous  au- 
rions par  Arrêt  de  notre  Confeil  du  3  i  Décembre  dernier ,  fta- 
tué  fur  les  fins  &:  conclufîonsde  la  Requête  defdits  Expofans^ 
inférée  audit  Arrêt ,  &  ordonné  que  pour  fon  exécution ,  toutes 
Lettres  nécefiàires  feroient  expédiées }  à  quoi  voulant  pourvoir: 
A  CES  CAUSES,  de  l'Avis  de  notre  Confeil,  qui  a  vu  l<s 
dit  Arrêt  du  31  Décembre  dernier ,  dont  Extrait  eit  ci-attaché 
fous  le  Contrelcel  de  notre  Chancellerie  5  Nous  «avons  conformé- 
ment à  icelui  ordonné  ',  &  pat  ces  Prefentes  fignées  de  notre 
/  main,  ordonnons  que  ceux  des  17  Janvier  1730.  &  zi  Novem- 

bre 1741  ,  feront  U  demeureront  communs  pour  la  Ville  de 
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Houen  ;  En  conféquencc  ,  faifons  très-expreflcs  inhibitions  & 
défcnfes  à  tous  Faillis  &  Banqueroutiers,  de  fe  trouver  fur  les 
deux  Bourfes  de  ladite  Ville ,  où  les  Nëgocians  s'affcmblent 
tous  les  jours  depuis  midi  jufgu*à  une  keure ,  6c  depuis  quatre 


ment  payé  leurs  dettes ,  (ans  avoir. demandé  ni  obtenu  aucune 
remife  de  leurs  Créanciers»  &  qu'ils  en  auront  fait  apparoir  en 
èc  due  forme;  à  peine ,  en  cas  de  contravention ,  de  trois  mille 
livres  d'Amende  ,  qui  fera  encourue  par  le  lèai  lait  ,  applicable 
moitié  en  notre  profit  ,  &  l'autre  moitié  au  profit  des  Pauvres 
des  Hôpitaux  de  ladite  Ville  ,  &  au  payement  de  laquelle  les 
Contrevenahs  feront  contramts  par  toutes  voycs  »  même  par  corps  : 
Faifons  pareiMementdéfenfesà  tous  Gens  (ans  Aveu ,  de  fe  trou^ 
ver  fur  refaites  deux  Bourfes  aux  heures  indiquées  par  les  Prefen^ 
tes  »  à  peine  de  pareille  Amende  de  trois  mille  livres  ,  applicable  &c 
payable  par  corps  comme  ci-delfus.  Ordonnons  en  outre  qu'à 
la  diligence  du  Procureur'-Sinclic  de  la  Jurifdiélion  Confulairc 
&  Place  de  Bourfe  de  Rouen  ,  ledit  Arrêt  &  ces  Prefentcs ,  fe- 
ront lues,  publiées  &  affichées  par-tout  où  befoin  fera.  SI  VOUS 
MANDONS  que  cefdites  Prefentes  vous  ayez  àr  faire  reeif- 
trer  de  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur  y  ceflànt  &  faiunc 
ceficr  tous  troubles  &  empêchemens  ,  &  nonobfbnt  toutes  cho- 
fesà  ce  contraires  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  D  o  n  n  e'e  sa  Marly 
fe  dix-feptiéme  jour  de  Janvier ,  l'an  dç  grâce  mil  fept  cens  qua- 
rante-quatre ;  &  de  nôtre  Régne  le  vingt -neuvième.  Signée 
LOUIS  :  Et  plus  bas ,  Par  le  Roy  ,  Amelot  :  Et  fcelléc 
d'un  grand  Sceau  de  <:ire  jaune. 

Lues  ,  puiliéts  &  regiftf^es^  U  grande  Audience  de  U  Ceur  [cMU.  ut 
X^iknle  j  Février  $744^  Signé,  AU  Z  A  NET. 
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Déclaration  du  Roy  ,. concernait  la  nomination  aux 
Cures  &  Bénéfices  à  charges  d'Ames  ,  qui  ibnt  reqnis 
par  des  Gradaés  dans  lés  mois  de  Janvier  Ôc  Juillet  ^ 
apellés  les  mois  de  rigueur. 

-  Du  23  fuin  stT4r. 

LOUIS,  pir  tagra.ee  de  Dieu  ,.Roy  de  France  fie  de  Naw 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  présentes  Lettres  verront ,  Sa-^ 
LUT.  L'attention  que  Ton  avx>it  eu  dans  le  Concordat  à  diftin* 
guer  les  Gradués  qui  auroieQt  obtenu  des  degràs  dans  la.  Faculté 
de  Théologie,  qn  ordonnait  que  dans  le  cas  de  la  concurrence  ^ 
ils  feroient  préférés  à  cca:s,  qui  auroient  acquis  des  titres  ou  des 
qualités  femblablea  dans.  les.  autres  Facultés  ,,  a  donné  lieu  de 
croire  dans  la  fuite  ,  qu*il  étoit  encore  plus  important  de  dif- 
tinguer  auilt  les  difFérens  genres  dei  Bénéfices^  qui.  peuvent  être 
requis  par  les  Gradués  ;  Se  ce  fiic  ce  qiii  porta  le  Roy  Heûry  le 
Grand  y  à  avoir  égard  aux  reprëfentations  d'une  Aflemblée  ce* 
lebre  du  Clergé  de  France  ^.  lorfque  par  TÀrticle  premier  de  fott 
Edit  du  mois  de  Décembre  i6o(>*  il  excepta  les  dignités  des 
Eglifcs  Cathédrales  ,.  de  Texpedative  des  Gradués  s  &  que  par 
k  dernier  Article  du  même  Edit ,  il  ordonna  que  nul  ne  pourr 
foit  à  Tavcnir  être  pourvu  des  dignités  des  Eglifes  Cathédrales  j. 
ni  des  premières  dignités  des  Eglifes  Collégiales  ,  s'il  n'étoic 

fradué  en  la  Faculté  de  Théologie  ou  de  Droit  Canonique.  Ce 
it  à  cet  exemple  que  les  deux  ckrnieres  Aflèmblécs  du  Clergé 
de  France ,  qui  ont  été  tenues  en  Tannée  1735.  fie  en  rani^éQ 
1740.  Nous  firent  reprefenter  y  que  les  Cures  ou  autres  Béné- 
fices qui  font  chargés  du  foin  des  Ames  ,  méritoient  au  moins^ 
autant  d'attention  que  les  dignités  des  Eglifes  Cathédrales,  rien; 
n'étant  plus  eficntiel  pour  le  bien  de  la  Religion ,  que  de  re- 
mettre les  Eglifes  Paroiffiales  entre  les  mains  de  Sujets  capables; 
par  leurs  talens  &  par  la  iagefle  de  leur  conduite ,  d'annoncer 
latilement  aux  Peuples  la  parole  de  Dieu ,  &  de  s'acquiter  digne- 
ment de  l'adminiftration  des  Sacremens  :  Que  cependant  le  Cler- 
gé de  nôtre  Royaunae ,  ne  portoit  pas  fcs  vues  jufqu'à  Nous  pro* 
pofèr  de  décharger  entièrement  les  Cures  de  l'expedative  dc»^ 
Gradués,  comme  les  dignités  des Egli^  Cathédrales  en  avaient. 
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été  exemptées  en  i6o€.  &  qti^il  fe  rëduifoit  à  demander  ,  que 
lorfqu^il  s'agiroit  de  remplir  les  Bénéfices  de  cette  nature ,  les 
Collateurs  cufïcnt  au  moins  le  choix  entre  les  Gradués  nom- 
més ,  même  dans  ks  mois  de  Janvier  &  de  Juillet ,  qui  font 
Apeljés  mois  de  rigueur ,  ainfî  &  de  la  même  manière  que  dans 
les  autres  mots  de  Tannée,  aiiïquels  par  cette  raifon  ,  on  adon- 
né le  nom  de  mois  de  faveur.  Les  Archevêques ,  Evêques  &  au- 
tres Députés  de  TAflcmblée  du  Clergé ,  qui  fe  tient  actuelle- 
ment par  nôtre  permiflîon ,  ont  renouvelle  les  mêmes  inftan- 
ces  ;  &  après  Nous  avoir  rendu  leurs  actions  de  grâces  fur  le 
«premier  pas  que  Nous  avons  fait  en  faveur  des  Etudes  Ecclé- 
iîaftiques ,  en  ordonnant  par  nôtre  Déclaration  du  i  Octobre 
1743.  que  dans  la  Collation  des  Bénéfices  à  charge  d*Ames  ,  les 
Do(9beurs  &  les  Profefïeurs  en  Théologie  ,  feroient  préférés  à 
tous  les  autres  Gradués  ,  quoique  plus  anciens  ou  plus  privilé- 
giés :  Ils  Nous  ont  fupliés  de  vouloir  bien  ajouter  ce  qui  paroif- 
foit  manquer  encore  à  cet  ouvrage  de  nôtre  piété  ,  en  donnant 
plus  d'étendue  aux  Droits  xies  Collateurs  ,  dans  le  choix  des 
Miniftres  deftinés  à  exercer  les  fondlions  les  plus  importantes 
dans  TEglifc  ,  après  celles  des  premiers  Pafteurs  j  à  quoi  ils  ont 
ajouté ,  que  fi  Ton  a  cru  pouvoir  faire  céder  la  prérogative  de 
rancienneté  des  degrés ,  quoique  fondée  fur  la  lettre  du  Con- 
cordat ,  aux  mérites  des  fervices  rendus  peridant  le  cours  defept 
années  par  les  Profeflcurs  ou  les  Principaux  des  Collèges  ,  on 
ne  fçauroit  douter  qu'il  ne  foit  encore  plus  favorable  de  préfé- 
rer à  rintérêt  particulier  du  Gradué  le  plus  ancien  ou  le  plus 
privilégié  ,  le  grand  avantage  que  TEglife  peut  retirer  de  la  li- 
berté du  choix  accordée  aux  Collateurs  ,  entre  les  Gradués 
nommés  qui  afpirent  à  être  chargés  du  foin  des  Ames.  Des  re- 
prefentations  fi  conformes  à  l^efprit  de  TEglife  ,  fi  convenables 
même  au  bien  commun  des  tidèlés  de  notre  Royaume  ,  qui 
font  tous  intéreffes  à  avoir  des  Pafteurs  ,  Nous  ont  paru  méri- 
ter d*autant  plus  d'attention  ,  que  la  Loi  qui  Nous  eft  deman- 
dée par  le  Clereé ,  ne  fera  qu'une  fcfpéce  de  retour  au  droit  com- 
jnun  &  à  Tobftrvation  des  véritables  régies  Canoniques  :  Elle 
n'àdra  mêtÀe  rien  d*incompatib^e  ayèc  1  i  quç  Nous 

"avons  toâiôùrs  dônhéie,,  &  qtië  Nous  ç  ^dê  donner 

'àtix  Pfiwfé^es  des  Univerfités  étàblieV^  :5*i  le  choix 

des  CoHateii^s  ejd  détenant  pltf s  l^reV  i  a  pas  nj.oins 

renfermé  d^nà^lti' gèând'nofhbre  déi  (  ^      auront  été 
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nommés  fur  eux,}  ce  fera  toujours  en  vertu  de  ces  degrés^^  que* 
'juiL  *  celui  qui  méritera  la  Cure  vacante  i  Se  bien  loin  de  craindre 
que  la.  liberté  du  choix  ne  mette  quelqu'obibtcle  au  progrès 
des  Etudes  ^  Nous  fommes  perfuadésL  qu'elle  ne  pourra  fervir 
qu'à  exciter  une  plus  erande  émulation  entre  les  Gradués ,  poux 
le  rendre  dignes  par  leur  application  à  la  fciencc  de  leur  état. , 
par  la  régularité  Se  l'édification  de.  leurs  mœurs  ,, d'être  cboifis- 
par  préférence^  comme  les  plus  capables >  de  conduire  fainte^ 
ment  le  Troupeau  qui  fera  confié  à  leurs. foins:  Âinfi  en  rem.- 
pliflàht  les  Vœux  de  trois  Aflîbmblées.du  Clergé  de  France, 
Nous  aurons  la  fatisfadlion  de  concilier  auunt  qu'il  eft  poffible^ 
.  lès  u][ages  prefénsavec  la  pureté  derancicnne.Di{bipline^.&db 
donner  par-là  une  nouvelle  prjeuve. ,  nonrfeuiement.  de  nôtre 
amour  pour  h  Religion  ,  mais  de  nôtre,  zffcôtion  paternelle  pour 
nos  Sujets.  A.  C  £  S  C  A  US,£  S  Se  autres  confidérations  à  ce 
Nous  mouvans  »  de  TAvis  de  notre  Confeil  &  de  notre  certai- 
ne fcience  ,  pleine  puiflance  &  autorité  Royale ,  Nous  avons 
par  ces  Prefentesfignées  de  notre. main  »,dit ,  déclaréiSc  ordon- 
né y  difons  y  déclarons  &  ordonnons  ,  Voulons  &.  Nous  plaît;, 
que  loriqu'ii  s'agira  de  pourvoir  aux.  Cures  &  autres  Bénéfices 
à  charge  d'Âmes  ^ks  Patrons  qui  ont  la  Prefentation  à  ces 
Bénéfices  ,  Se  lès  Collàteurs.  à.  qui Ja  difpofiiion  en  apartienr , 
ayent  même  dans  les  mois  de  janvier  Se.  de  Juillet.^  qui  font 
apellés  les  mois  de  rigueur ,. la  liberté  du  choix  entre  les  Gras- 
dues  duëment  qualifies  ,  qui  auront  obtenu  des  Lettres  de  No- 
mination fur  Icidits  ColIateurs,^&  quiJes  auront  fait.infinucr 
dans  letems  SI  dans  lés  formes  ordinaires  y  Se  dé  préférer  celui 
d*entreces  Gradués  qu'ils  jugeront  le  plus  digne  par  fes  quali- 
tés perfonnelles  ,  par  fes*  talens  &  par  fa. bonne  conduite,  de- 
remplir  lefdites  Cures*  ou  autres  Bénéfices  à  charges  d'Ames^ 
encore  qu^il  fé  trouve  en  concurrence  avec  des  Gradués,  plus 
anciens  ou  plus  privilégiés  ;  le.  tout ,  fuivant  ce  qtui  a  lieu  dans 
les  mois^  d'Avril  &  d'Oâobre  y  en  forte  que  dorénavant  les 
mois  de  Janvier  6c  de  Juillet ,  foientréputés  mois  de  faveur  en- 
tre, lefdits  Gradués  nommés  à  l'égard  dés  Cures  ou  des  autres 
Bénéfices  aufquels  le  foin  des  Ames  eft  attaché  yjic  fans  queJefr 
dits  Patrons  &:  Collàtéurs  foient  obligés  dans  lefdits  mois»  d'à* 
voir  aucun  égard  aux  requifîtions  des  Gradués  fimples,  quoi- 
qu'ils Ifear  euflent  fait  notifier  leurs  Lettres  dé  degrés  &  leur 
Certificat  de  tems  d'£tude»  Vbuloos  que  la  difpofitioa  dés  Pre* 

iencea» 
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§tatet  {oit  itnûelablefBtfatobfervéfc  ^  l'ayenir  dans  nôtre  R.t>yau> 
jne,  à  compter  du  jour  de  la  publication  qui.en  aura  été  faite  ;  ^^^' 
à  l'effet  de  quoi ,  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  en  tems  que  "^ 
debefoin  y  à  toutes  les  Loix  y  Ordonnances ,  B^glemens  &  Privi- 
lèges à  ce  contraire.  SI  DONNONS  ïn  Mandement  à  nos  amés 
U  féaux  Confei  lier  s ,  les  Gens  tenons  notre  Çour  de  Parlement 
à  Rouen  ,  &  autres  nfes  Officiers  qu'il  aportiendra ,  que-  ces-Pre- 
fentes  ils^  ayent  à  faire  regiftrer  ,  lire  &  publier  ,.  &  le  contenu 
en  icellôs  garder  &  obferver  lèlon  ùl  forme  &  teneur  ;  G  a  r  tel 
eft  nôtre  plaifir.  £tafin  que<;a'foitchore  ferme  8c fiable  à  toû' 
|ours  V  Noufli  avons  fait  mettre;  notre  Scel'à  cefdites  Prefentes. 
D  o  N  N  e'e  à  Verfailles  le  vingt-feptiémc  jour  du  mois  d'Avril  ; 
l'an  de  grâce  rail  fept  cens  quarant-cinq  j  éc  de  notre  Régne  le 
trentième.  Signé  ,  LOUIS.  Et  plus  bas  :  Par  le  Roy  ^dj& 
V  o  Y  £  R.  £t  fcellées  d'un  grand  Sceaur  de  cire  jaune. 

Lûë,  jruhUeer&  re^i^rifi  Ugrmàt  Audiene*  de  U  Ctur  fidiiu.  A  Jl»iie» 
en  farlcnti/it ,  It  23  fuin  1.^4$,  Signé  ,  A  U  Z  A  N  E  T. 

Déclaraiion  du  Roy  ,  portant  confirsiaiioiv  <fes  Privî- 
Icees ,  PFcrogatiycs  &■  Droits  accordés  aux  Grands^ 
Maîtres  des  Eaux  &  Forêts  ,  conformément  à  TE- 
dit  du  mois  de  Février  174X. 

V»  24  fUittét  174^' 


ir+ji 


LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de 
Navarre  :  A  tous  ceux' qui  ces  prefentes  Lettre»  verront  ,  j^ucû- 
Salut.  Les  Grands-Maîtres  des  Eaux  &  Forêts  ayaot  donné 
jufqu'içi  orje  attention  diflingaée  pour  l.'augmentation  &  I*^ 
«onfervaeion  de  nos  Eaux  6c.  Forôts  »  Pèches  tC  Ghaffès  i  St 
defîrant  leur  marquer  lai  fàtis£aâiQn  çpe  Noos  avons  de  leur» 
-fervices-,  en  expliquant  plus  particulièrement  les  Honneurs  ,.  , 
Privilèges,  Prérogatives  &  proit?  qui  leur  ont  été  accord^» 
par  Nous  Se  par  les  Rois  nos.'  Préd^ceflèur^  ,  dans-  lefquélï: 
notre  intention  efb  de  les  maintenir  2c  conferver.  A  CÉS^ 
CAUSES  ,  Se  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,'de  notre  certiaint- 
^ienoe  ,  pleine  pniâance  &  ^nitoritéRoyalé.  Nous  avons  pw 
«•s^xefimte^ii^péc»  de  notre  mùa  ,,diir ,  xiéclard  £e  «cdoi»r 
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né  ,  difons  y  dëcUrons  &  ordonnons^  Vaulons   Se  liloi» 
iJilV;      plaît  ce  qui  fuit. 

ARTICLE    PREMIEIL 

Les  Finances  qui  Nous  ferotM:  payées  en  exécution  de  no* 
itre  Edit  du  mois  de  Février  1745  ,  par  les  Grands-AJaitres- 
Enquêteurs  &  Généraux  Réformateurs  des  Eaux  &  Forêts  de 
notre  Royaume  >  feront  &  demeureront  unies  8c  incorpo- 
rées à  leurs  Offices  ,  pour  leur  tenir  lieu  d'augmentation  de 
Finance  ,  fans  que  Tévaluation  defdits  Offices  ,  ni  les  Droits 
de  Marc  d'Or  ,  -Gardes  des  Rôles  ^  du  Sceau  ,  4)uifrent  être 
augmentés.  Voulons  qu'ils  jouiiïent  par  eux  ,  leurs  fuccef^ 
feurs  &  a|ans  caufe«  ^  des  cinq  deniers  pour  livre  ^  faifanc 
partie  des  quatorze  deniers  pour  livre  fur  les  Ventes  de  nos 
Bois  ,  tant  ordinaires  ,  qu'extraordinaires  ,  de  quelque  na- 
ture qu'ils  foient  ,  même  de^  <^hablis  ^  ibit  dans  leur  Dépar« 
tement  »  (oit  dans  les  Départemens  les  uns  des  autres  ^  &  ce^ 
à  compter  des  Ventes  faites  en  l'année  mil  fcpt  cens  quarante* 
quatre  pour  l'ordinaire  de  mil  fept  cens  quarante-cinq. 

IL  Aliénons  &  attribuons  aufdit  Grands-Maîtres  des  Eaux 
£c  Forêts  ,  lefdits  cinq  deniers  faifant  partie  des  quatorze  de- 
niers pour  livre  du  prix  de  la  Vente  de   nos  Bois  ordonnés 
être  perçus  à  notre  profit  par  l'Edit  du  mois  de  Juillet  1715  > 
dont  la  totalité  continuera  d'être  employée  en  recette  dans 
jes  Etats  de  nos  Bois  y  dans  lefquels  il  fera  fait  emploi  en 
dépenfe  à  leur  profit  y  du  montant  defdits  cinq  deniers ,  def- 
quels  ils  feront  payez  comptant  fur  leurs  Quittances  ^  &  aufli- 
tôt  après  les  Âd)udications  par  les  Treforier  ,  Receveurs-Par- 
ticuliers ,  ou  par  les  Receveurs  Généraux  de  nos  Bois  ,  fans 
que  je  payement  en  puiflfe  être  par  eux  retardé  ,  fous  prétexte 
que  nos  Çtats  ne  feroient  pas  encore  arrêtés  ,  ou  fous  tel 
autre  prétexte  que  x:e  foit.  Voulons  que  les  payemens  qui  fe- 
ront faits  defdits  cinq  deniers  ^  par  nofdits  Treforiers  Rece- 
Veurs  Généraux  ou  Particuliers  ,  en  vertu  des  Prefentes  leur 
ibient  padés  Se  alloués    dans  la  dépenfe   de  leurs  Etats  SC 
KDiomptes. ,  fur  les  (Impies  Quittances  defdits  Grands- Maîtres  ^ 
r^UTaportanc  pour  la  première  fois  feulement  copie  collatioor 
.;née  des. prefentes  ,  &  de  leurs  Quittances  de  Finances  jn'cn- 
JCçjQidaoc  qu'ils^  ioienc  tenus  à  aucun  enregiftrement  »  donc 
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Nous  les  avons  difpieafé  86^  difpenfotis  »  dérogeant  à  cet  effet  à 

tous  Edics  ,  Déclsurations ,  Arrêts  &  Réglcmens  à  ce  contraires.     ^  74  f . 

in.. Maintenons  &  confirmons  IcCdits  Grands  Mïiîtres  des 
Eaux  &  Forêts  dan«   l*cxercicc  de  la  Jurifdi£iion  ^   &    des 
fondions  attribuées  à  leurs  Offices, .&  eux,  leurs  fucceQêurs 
Vétérans  &  Veuves^  dans  tous  les  honneurs,  rangs  ^.féances, 
droits,   immunités  ,  privilèges ,  exemptions  &    piérogatives 
portées  par  les  Edics  ,  &  notamment  par  notre  Ordonnance 
des  Eaux  &  Forêts  du  mois  d*Aouft   lé^p  ,  &:  les  Edits  des 
mois  de  Février   17041.,   Septembre*  r7 06  ,  &  Mars^  1708  *,. 
regiftrés  où  befoin  a  été  ,  qui  feront  exécutés  félon  leur  for- 
me &    teneur  ,    pour   jouir  des    Privilèges  mentionnés  ea- 
iceux  comme  s'ils  étoient  ici.de.  nouveau  raportés  en  détaîL». 
&  en  ïès  explîqdant  en  tems  que  Befein  elt  ou  fcroitj  Voa- 
]&ns  que  conformément  à  TEdit  du  mois  de  Mars  1708  ,  leC- 
dits  Grandi-M'ajcresfoient  qualifiés  &  intitulés  ,  en  tous  Ac-- 
fcs^  &   jugemens  ,  Confeillers- en    nos  Confeils  ,    Grands- 
Maîtres*  Enquêteurs  &  Géniéraux  Réformateurs  des*  Eaux  & 
Forêts  de  France  ,  &  qu'ils  jooiflfehf  da  Droit  de    Commit:» 
^;i94^i  en  notre  Grande  Chancellerie^  cornme  les  Préfidens  &C 
Gonfeillers  de  notfc  Cour  de  Parlement  ,  foivant  TEdit  du* 
mois  de  Février  1704  ,  &  nos  Lettres  Patentes  do  vingt  huit 
Décembre*  1714,  &  généralement  de  tous  les  droits  qui  ont 
été' attribués,  &  dont  ont  ci-devant  joui  ou  dû  jouir  les  Pour- 
vus des  mêmes  Offices.  SI    DONNONS    en  Mandentent  ^ 
k  nosamés  &  féatjx  Gonfeillers  ,  les  Gens  tenans  notre  Cour' 
de  Parlement  à  Rouen  %  que  ces   Preftntes  ils  ayent  à  faire 
lire  ,  publier  ,  regiftrer  &  le  contenu  en  icelles  , garder,  ob- 
ferver  &  exécuter  félon  leur  forme  &  teneur  ,  nonobftanc 
Clameur  de    Haro  ,  Chartre  Normande  ,  &  toutes  chofés 

3ui  pourroient  être  à  ee^  contraires  ,  aufquelles  Nous  avons- 
érogé  &  dérogeons  par  ces  Prcfcntcs  j   Car  tel   eft  notre 
raiGr.  En  témoin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  notre  Scel 
cefdites  Prefentes.  DoNNE*Eau  Camp  de.Bbft  ,  Iç  vingt  qua- 
trième jour  de  Juillet,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  quarante  cinq^ , 
&  de  nt)trc  Régne  le  trentième;  Sfgné,  LOU  IS    :   Et  plus  . 
bas  s  Par  le  Roy  ,  de    Voyer    Vu  au   Confcil ,  Orry.  Et  : 
fcellée  d'un  grand  Sceau  decire  jaune.^ 

^«^*,  publiée  CTenregiJhrée  ,  la  grande  jtudience  de  ta  dur  fiéintf^A  RoOiM  - 
m  tnrUment  U  99  Man  ijiS.  Signé  ^  A  U  Z  A  N  t  T-  ^' 

N  nan  a^ 
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Jittèt  êç  II  Cour  de  ParlemcJit-y  rendu -en  iaveurde 
Ja  Vicomré  de  TEair-iie  Roiien ,  qui  caflè  u,  comme 
<l*IncDknpétence  ,  les  Sentences  4es  Mâîtrifes  de 
, Vôrnon  &  du  Pont-de-l* Arche  ,  concernant  la  Po« 
iicede  la  Navigation  î  fait  defenfes  aux  luges  déf- 
aites Maîtrifes  d'en  rendre  de  pareilles  à  l'avenir ,  6c 

.   ^de  troubler  le  Viaomt&ide  l*£au  dans  £es  attributions. 

Du  $  Janvier  4747' 

LOUIS  ..-par  la  graoe  de  Dtep  ,  Roy  4c  Frappe  &  de 
•Navarre  ;  A  tous  ceux  qui  ces  preiènces  Letcces  v«rrooc. 
Salut.  S^avoir.  faifoiu  que  ccjoucd'Jbui  ,  la* Caafe- offrante 
en  notre  Cour^de  Parlement,  encre  Nicolas  de  }ott,  Ecuyer 
Sieur  du  Parc  »  notre  Confeiller  &  Svbâicut  de  notre  Procu- 
reur Général  en  la  Vicomte  de  l*Eay  de  Rrouen  ,  Apeilaot 
comme  d'Incompétence  de  Sentence  rendue  iè$  J^Scnfes  de 
Vernon  ,  Andely  &  du  Poni>fde- l'Arche.,  4es  premier &'dixr 
huit  Oâobre  dernier  ,  par  la  pren»iére  ,  -de^ueUec  Seocea-> 
cet  rendues  fur  le  Réquisitoire  du  SubAitut  de  •  novte  ■  Pror 
cureur  Géoéralon  la  Maîtrife  des, Eaux  &  Forêcs-de  Ver-noa 
Sl  Andely.  IL  EST  DIT  :  «*  Faifant  droit  iuf  Itfdk  Jlequi. 
«>  fîfoire  que  les  ^nciei^nes'  Ocdonxianccs  v8c  ceMcs  -de  i^^^, 
M  les  Arrêts  6c  Réglemena  de  notrp  Coo£:rl  depuis  ihterve- 
M  nus  I  feront  exécutés  félon  leur  forme  &  teneur  t  en  con- 
M  féquence ,  faifonstrès-exproflès  inhibitions  &  défeofes  ans 
M  Propriétaites  d'héritages  |c  Upgdes  Bords  de  ia  Riv'iéro 
M  de  Seine  ,  dans  le  R^flbrt  de  cette  Moirrife  ,  aiofî  qu'aux 
*>  Proprétairres  des  Gords ,  Pêcheries  ,  Moulms ,  Ides  «  Iflots.» 
M  U.  aux  Mariniers  ,  .contre»  Maîtres^  Bateliers  ,  Syndics  6c 
n  Habitans  des  Paroiiïes  de  recooooîcre  d'autres  Jugçs  quo' 
>*  ceux  de  cette  Maîtrife  pour  la  Policp  de  ladite  Riwére  de 
«*  Seine ,  &  faire,  pqùrfuite  &  procëdqre  ailleurs  f^ue  parde* 
»»  vant  Nous  ,  à  peine  ^e  milie  livres  d'Amende  &  de  tous 
»»  dépens  ,  dommages  ^  intérêts^  à  l'cfiFet  dequoi  noiredtte 
♦»  Sentence  fera  lûë  ,  publiée  &  affichée  par -tout  oiibcfoia 
M  fera  ,  U  fignifiée  aux  Syndics  des  Pacoiiïes  Riirerai&es  flc 
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m  autres  qu*il  4paftiendta  ,  parles  Sei:gen$  >  Gardes-fP^che.ilc 
w  cette  Maîtrife  ,  &c*  w  Et  .pai-.la  féconde  çenduë  fur  le  >Re-  !7<:7 
jquifitohc  du  Subûitac  de^notre ^PTocureur  Généul  .ca  ^ûrMaî- 
ittife  du. Pont  de-1' Arche  n  JL  EST  JJIT  :  iEaifanc  il^pic  fw 
•wîle  J<.cq«ifiroire  de  atftre  Procureur,,  que  .l^Qr.donuanocdc 
mX66^^.  ^nos  Djéclatacions  ^  Arrêts  à:  Ktégleiecqs  rrendus  $& 
M  coiiféqûencc ,  feront  cx^uti$  .fçlpn  leur  ioiwie  &  teneur.j 
^>  cia  rantéquQiice^  faifons  très^ex^elTes  i«AiiwitMiS'&  diéfcn- 
^»  fos  ;à  tous  Propriétaires  d'h^rita^  le  lo^g  des  bords  des 
^  Rivières  du  RelTort  de  cette  Maîcri^,,  aityfî  qu'aux  iPro- 
t),prtétaires  de  Gords^  Pêcheries  ^.Pajlages  ,  Moulins  ^  Itlcs, 
ti  Iflots  ,  de  reconnoître  d'autres  Juges  que  Notis  r^  faire 
-9)  pourfuites^^^.pr^ocèdures^^  cepcefemattons  nie  /Titres  ailleurs 
j»  que  paxidevaiit  Noaïs.,  .4  .pciaede  mîUe.li\rres  d'Amende;, 
.9V&;  dç  xo^s  4<ip«QiS  f  ^mmagea  &  intérêts .;  à  Ifeffîsr  <icquoi 
9>  notre  pre(eate  Seatea«elf^raJilgqifiée,audir Sieur  Morln  â& 
t)  autres^,  lue  ,  publiée  &. affichée  .par^touc  ^ii  befoin  fera  ^ 
«  reqilêce  :}Sc  dili^eoce.  ^de  notre  >Procu«ur  ,  'fisc.  Demaa*- 
deur  eu  .^stécucion  d^Arrlt  decn^cx^  Chambre  jdes  Vacatioxïs 
du  i^;dudttLm'0Îs  d'OâiohrQ  y  comparant  par  Maîcre.  Jacques- 
f  rançotS'GEuecault  le  jeuqe,,  ion  Ptocia-eur  ;  dkiue  parc  ,  les 
Juges  i8£  Oâlciers.de  la  Maîtrife ;de  Vertion  fie  Andély  ,  ad* 
foiitnés.  vertu  du  dit  Arcêt  de  ootre  Chambre;  des  Vacations, 
iuivanc  l'Affignati^n  à^nx  comsiâfe  par  le  mioiflére  de  .Maî^ 
tre  Aiifoioc  Lambert.,  Hukâîer-iAiiiienûicr  on  ladite  Vicomte 
de  t!£au  ;;enddate.du  cinq.  N:0«emfare  xiemier  ^  défaillans  ;  les 
Juges  &  Officiers:  des  £aux  &Eoj!êts  deJaMairtifedu  Pont- 
de. 1* A rchcaùffi  ajournés^  ver tuududit  Art êi;,  (uivant  l'Adî* 
gnacion  à  «ttX'Commi£s:.par:k  mthîftécB  dadii:^  Maître  Lambert 
Hmffier  ,  du:  quatre  Novembee;  ddroier  ^  parexUcraent'défaiU. 
lans^s  &  JeoS kuir  «Mosin  .notoe  >PfocBrcnr  !on  irfileAion  dit 
pQnt*de*i!Ar(;he  auffi  adjourné^' vertu  dudit  Arrêt  de  notre 
Chojnbre.  de  s  Vecaitûans.,  comparant  ipar  Maître  Jamet  fon 
Procureur  d'antre  pttt./.Cansique  Jes  .qualités,  {uuiiâènt  nuire 
td  prë|udif»er  IfiSrËattie^  ::Ooi  i  le  ^Bion  .Avjocat  dudit  >Sieor 
de.  J.oift  duvPinp.  -,  lleaorlra  conchs  î,  à)cefjqu'(il^1aifc  .à  -notre 
Cour  ,  déclarer  )ks>défaotShkvié&^0  GMmï^le  13  :I>écoinbre 
decnôer  ,  bien  (pris.  £C'Jobte  nos  ^  ê&^poixrJeiptofic  ^'mectee  les 
Appd[lat2on6.'6c  celons  eâ:  appelh&âu  néant  j^éman dame /C^- 
£br  :&;âQnu}llBr.|  cécnme^  les  dugesiSwHiinpévéns  ^  les  6caitettcei| 
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des  Maitrîfes  de  Vernon  &^  du  Font-dc-rArchc  ,  des  premier- 
\?J^2:     &  dix-huic  O^obrc  dernier  j  leur  faire  dëfenfcs  d'en  rendre 
de  pareilles  à  l'avenir  ,  ni    de  troubler  le  Vicomte   dé  TEaa 
dans  la  connoiflance  de  tous  les  Faits  &  Matières  contenue  :- 
en  l'Ordonnance  de  i^yz  ,  fie  aux-  Déclarations  des  quatre 
&  vingt-quatre  Oûobre  1724-,  &  vingt  May  17-38.  Ordon- 
ner au  furplus  que  TArrêt  provifoire  de  notre  Gour  du  vingc- 
/îx  Oâ^obre  dernier  ,  fera    diffinitivement  exécuté  félon   fa 
£orme  &  teneur  j  permettre  de  faire  publier  &  afficher  TArrêc: 
auxfraisdes  Parties-,  le fquel tes  feront  condamnées  aux  dépens'; 
&  Jamet  Procureur  du  Sieur  Moria  ,  lequel  a  dit  qu  il  s'ea 
rapporte  à  notre  Cour  ,  de    prononcer  ce  qu'Ëlle  jugera  à 
propos  fur  la  conteftation   d'entpe-les  Pâmes-,  8c  demande  - 
ics^  dépens   fur  la    Partie  qui  (occombera.  Le  Baill-y  Mcfna^^ 
ger.  Avocat  Général  pour  notre  Procureur  Général  ,  Oui  5, 
NOPREDITE   COUR:  ,   oui  notre   Procureur  Général  ,  â 
déclaré  les  défauts  ,  faute  de  comparoir  ,  pris  au  Greffe  de 
Jiôtre    Cour  ^  contre  les  Officiers  des  Mdîtrifes-  de   Vernoft 
&  du  Pont-^de-i'Arche  ,  bien  obtenus^  &  pour  le  profir  ,  a 
mis  &  met  les  Appellations  &:  ce  dont  eft  appelle  au 'néant  | 
ëmandant  ^  a  caffé  &  annuUé  ,  comme -de  Juges  Incompé^.. 
ten&  ^  les  Sentences  des^Maîtrifes  de  Vernon  &  du  Pont-de^ 
PArche  ^    des  premier  &  dix^huit   OÂobre  dermer-j  leur  a'i 
fait  &  fait  défenfes  d'en- rendre  de  pareiltcs  à  L's^ivenir    y    ni 
de   troubler  le  Vicomte- de  Tfiau •  dans  la .  connoiïïànce    de* 
touS'Ies  Faits  &  Matières  concenuësen  l^Ordonnancede  ti^7i  ^ 
&aux  Déclarations  des  quatre  &  vingt-quatre  Oâobre  171^» 
&  vinn  May  1738.  Ordonne  au  furplus  que  TArrê^f:  provi*- 
foire  d^  notre  Cour  du  vingt-iix  Octobre  dernier  ,  fera  dif*- 
£nirivement  exécuté  félon  fa  formel  teneur  i  a  permis  à  la 
Partîe-^e  le  Brun.de  faire  imprimera  afficher  fe  prefent  Ar- 
rêt aux  frais  des  Défaillant  î  Condamne  lefdits  Détaillans  aux 
dépens  envers. les  Parties  de  le  Brun  &  de  Jamet.  SI  DON^ 
NONS  en.Ma:NDement  au  premier.des  Huiffiers  de  notre» 
dite  Cour  de  Parlement  de  Rouen  ,  ou  autre  notre  Huiffiei^ 
ou  Sergent  Royal  fur  de  recjfuÎBv  mettre  le  prefenc  Arrêt  à 
dûë  &  entière  exécution  ,.iclon  Êi  forme»  &  teneur,  4c  Japart 
dudit  Sieur  de  Jortdu  Parci  de^ce  faire,  te  donnons  pouvoin  . 
Doknte'  à  Roiien  en  Parlement,  le  treize  Janvier,   Tan  de 
gfac&nûl  fept  cens  quaxance-^&pt.i  6c  de  nxxtx&  Kégoe  le 
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îtrcxitcdcuxiémc.    Par  la  Cour,  Si^né  ,  LE  PLANQUOIS. 
Çollacionné,  Signé,  H£UZ£\ 

Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  enjoint  aux  Gref- 
fiers des  Jurirdiâ:ions  de  ce  Reuort  ,  de  faire  men-^ 
tion  exprefle  dans  les  Grofles  des  Procès  Criminels  , 
de  la  Signature  &  Paraphe  des  Juges ,  des  Plaintifs , 
des  Témoins  &  des  Accufés  ,  dans  les  Ades  où  ces 
formalités  font  rçquifes  par  l'Ordonnance  ,  fous 
peine  contre  lefdits  Greffiers  d  mterdidion ,  &:c. 

Du  18  Mars  1747* 

SU  R.  la  Remontrance  faite  à  la  Cour,  par  le  Procureur  Gé- 
néral du  Roy ,  que  rinattention  &  le  peu  d'exadtitude  de 
quelques  Greffiers  des  Jurifdidions  de  ce  Refibrt,  dans  la  col- 
lation des  Groiîcs  des  Procès  Criminels ,  occafionne  des  incon- 
véniens  qu'il  eft  à  propos  dé  prévenir.  L'Ordonnance  du  mois 
d'Août  16'jo.  a  prefcrit  des  formalités  ,  pour  empêcher  les 
chaneemens  8c  les  additions  qu'on  pourroit  faire  dans  \ts  Ades 
les  plus  efTentiels  des  Procédures  Criminelles  :  Suivant  l'Arti- 
cle IV.  du  Titre  III.  \ts  feuillets  des  Plaintes  doivent  être  fî^» 
gnés  par  le  Juge  &par  le  Complaignant ,  &  il  en  doit  être  fait 
mention  exprefle  Uir  la  Minute  ôc  fur  la  Groflè  :  L'Article 
VIIL  du  Titre  VI.  enjoint  aux  Conîmifïaires  qui  recevront 
les  dépofitions  des  Témoins  ,  de  coter  &  figner  chaque  page 
de  l'Information  :  Par  l'Article  XUL  du  Titre  XIV.  les  Inter- 
rogatoires doivent  être  cotés  &:  paraphés  en  toutes  les  pages  , 
.&  fignés  par  le  Juge  &  par  l'Àccufé  :  L'Article  V.  du  Titre 
XV.  porte ,  que  les  Rccolemcns  feront  cotés  ,  fignés-  &  para- 
phés dans  toutes  les  pages  par  le  Juge  &  les  Témoins  :  Sui- 
vant l'Article  XIIL  du  même  Titrç  ^  le  Cahier  de  Confronta-- 


quoique  ces  tormautés  ayent  été  oblervées  par  les  premiers  ^ 

J;es  ,  cependant  les  Greffiers  n'en  font  aucune  mention  dariy 
es  Grx)fles  qu'ils  enyoyent  au  Greffe  de  la  Cour,  ou  dans  cel- . 
les  qu'ils  délivrent  aux  Parties  lorsque  les  Procès  commencé* 
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par  kl  Toye  CrimiDcUe  ont  été  cÎTilifès  :  Cette  omifficm  fait 
^^^  Ibavenc  naître  des  incidens  entre  les  Pafties  ^  &  donne  lien  de 
douter  fi  ce  qai  e&  pre(cric  pat  l'Ordonnance  a  été  obflbtYé  ^ 
eu  fi  ce  n'eft  pas  une  pure  omiiEon  du  Greffier  de.  n*en  ayoîr 
|>oint  fait  mencion  dans  les  Grofles  :  On  cft  oblige  d'avoir  re* 
cours  à  de  fécondes  Eiepédieions  ,  ce  qui  occafionne  des  fhus> 
inutils  ,  &  retarde  le  Jugement  des  Procès  Criminels:  Les  Gref- 
fiers de  quelque  Siège  le  contentent  de  faire  mention  en  ter- 
mes généraux  au  bas  de  leurs  Expéditions ,  que  la.  Minute  efl: 
cotée  &  (ignée  au  bas  de  chaque  page  au  defir  de  l'Ordonnan- 
ce î  termes  génériques  qui.  peuvent  lervir  de  prétexte  pour  mat 
quer  &  diflimiiler  des  défbéluofités  &  des  omiiConseUentielleSy, 
qui  pourroient  s*être  gliflëes  dans  TinftruélioQ  du  Procès  j  quel- 

3uerbi$  ils  font  mention  de  la  iignature  du  Juge  ,  fans  parler 
e  celle  de  la  Partie  ,  &  de  celle  de  la  Partie  ,  fans  faire  men- 
tion  de  celle  du  Juge  :  Pourquoi  requiert  le  Procureur  Génd- 
rai  ^  être-  enjoint  aux  Greffiers  des  Juriftiiélions  du  Refibrt  de 
la  Cour,  de  faire  mention  cxprefle  dans  les  Grofies  des  Procès 
Criminels  y  de  la  fignature  &  paraphe  des  Juges  ,  des  Plaintifs, 
des  Témoins  Se  des  Âccufés  ,  dans  les  Aùes  où  ces  formalités» 
font  requifes  par  l'Ordonnance ,  ou  du  défsiut  défaites  /îgna- 
tures  &  parapnes,  à  peine  contre  lefdîts Greffiers  d'intcrdidbion  ;. 
&  de  répondre  en  Icurpropre  &  privé* nom  ,  desdommages 8c  in- 
térêts ,  tant  des  Plaintifs  que  des  Accufés  :  Ordonner  que  V  Ar- 
rêt qui  interviendra  ,  fera  envoyé  dans  tous  les  Sièges  de  ce 
Reflort,  pour  y  être  lu     publié  &  exécuté,  à  là  diligence  de 
fes  Subftituts  ,  aufquels  il  fera- en  joint;  de  tenir  la  main  à  Te- 
xécution  dudit  Arrêt,  &  de  le  certifier  dans  la  quinzaine  des 
diligences  qu'ils  auront  pour  ce^ faites:  Vu  par  Ja  Gour  ledit 
Kequifîtoire  ;  &  oui  le  Raport  du  Sieur  Grente  jde  Sahurs  ^ 
Confeiller-Raporteur  :  Tout  confidéré  j  HA  COXJ'K  a  en- 
foint  aux  Greffiers  des"  Jurifdiâîons  de  ce  Reflbrt ,  de  faire 
mention  exprefie  dans  les  Groflcs  des  Pnocès  Criminels ,  de  la 
iîgnature  &  paraphe  des  Juges  ,  des  Plaintifs ,  des  Témoins  & 
^es  Accufés ,  dans  les  Adtcs  oîi  ces  formalités  font  requifes  par 
rOi-donnance  ,  ou  du  défaut  defdices  fignatures  &  paraphes  ^ 
à  peine  contre  lefdits  Greffiers  d'intcrdiâîon  ;  fie  de  répondre 
<n  leur  propre  &  privé  nom  ,  dés  dommages  6e  intérêts  ,  tant 
<les  Plaintifs  que  dés  Accufës  :  Ordonne  que  le  prefcnt  Arrêt 
^ca  envoyé  dans  tous  k$  Sièges  d^  ce  Bxubxt ,  pour  j  être  là , 

joblié 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       Cs9 

{m6Iîë  8c  exécuté  ,  à  la  diligence  des  Subftituts  du  Procureur 
Général  du  Roy ,  aufquels  il  eft  enjoint  de  tenir  la  main  à 
^exécution-  dudic  Arrêt ,  6r  de  certifier  le  Procureur  Général 
dans  la  quinzaine  ^àts  diligences  qu'ils  auront  pour  ce  faites. 
A  Roiien  en  Parlcmcnc,  le  dix-huitiéme  jour  de  Mars  mil  fepc 
eeni.  quarante^fept. 

Par  la  Cour,  Signé ,.  AU Z  A  N  E T. 

Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement  ,  en  faveur  du  Sieur 
Etienne  Louvet ,  Jàugeur  d'Anques  ,  qui  condamne 

.  le  nommé  Cailletot.  &  autres  Bouchers  d'Envcrmeu  , 
d'avoir  des  Poids  &  Balances  jaugés  du  Jaugeuc 
Royal ,  &  qui  le   condamne  à  l'Amende  &  aux  déw 

'  pens ,  conjomtement  avec  les  Treforiers  dL  Pefeur  du- 
Poidsdu  Roy  dudit.  lieu.. 

LOUIS' par  là  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre :  A  tous  ceux  qui  ces  preientes  Lettres  verront  y  ^^uyl* 
S  A  L'UT.  Sçavoir  faifôns ,  que  cejourd'hui  la  Çaufe  dévolute  en 
tiôtre  Cour  de  Pârïement  de  Roiien  :  Entre  les  Treforiers  de 
ia  Pàroifle  d'Envcrmeu,  apellans  dé  Sentence  rendue  en  Bail- 
liage d'Arqués  le  ij?  Mars  1740.  d'une  part ,  le  Sîeur  Etienne 
Louvet  •,  Fermier  Général  dit  Jauge  Royal ,  6c' réformation  des 
Poids,  Aunes  &  Mefures  du  Bailliage  &  Vicomte  d'Arqués, 
reçu  Partie  intervenante  ,  ayant  pris  Te  fait  &  caufé  de  Daniel 
le  Prince,  Jaugeur  Royal' dans  l'étendue'  dudit  Bailliage  d'Ar- 
qués ,  Intimé  audit  apel  ,  d'autre  part:  Vu  par  nôtre  Cour 
l'Atrêt  rendu  le  premier  Août  1741.  entre  lefdits  Treforiers  de 
la  Paroiflè,xl*Envermeu  &  ledit  le  Prince ,  par  lequel  après  la 
Gaufe  d'entre  les  Parties  a  été  mife  au  Rôle  ,  &  qu'elle  n'a' 
pu  être  apcilécôc  venir  à  fon  tour:  Nôtre  Cour  (ht  l'Apel ,  a' 
àpointé  les  Partie?  au:Gonfeil  ,  pour  être  le  Procès  jugé  en  la' 
Grand'Chambre  ,  &  fignifié  de  Procureur,  à' Procureur  le  ii:" 
Août  1744.  avec  déclaration  de  mettre  le  Procès  en  diftribu- 
tion  en  Grand'Ghambre  :  Arrêt  de  nôtre  Cour  du  7.  dùdit 
mois-d'Août  1744.  par  lequel  nôtre  Cour  ;  Parties  otiie$  fi^- 
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nôtre  Procureur  GéncFal  ,  a  re^û  kdic  Louvct  Partie  iwtervc^ 
naace  }  ordonné  qu'elles  prooéderont  fuivant  les  derniers  erjc- 
mens  ,  iîgnifiç  à  Procureur  le  i  i,  dadic  mo^  :  Autre  Arrêt  de 
nôtrp  Cour  du  1 8.  Août  174(1.  par  lequel  nôtre  Cxwfl:^  oiii 
nôtre  procureur  Général ,  a  déclaré  l'^pointé  ortiçinaixô  cora- 
mun  avec  ledit  Louvet  ;  a  joint  la  reprife  par  lui  £ûte  dudjç 
Procès ,  le  Mandement  &  fon  imerventioa  an  Procès  apoinré 
&  diftribiié  au  Sîeur  de  Bonneval  Confeîllcr  ^  pour  être  fait 
droit  fur  lei»tit  par  an  féal  8c  même  Arrêt,  &  Aâ:c  dclem- 
ploi  ,fignifié  de  Procureur  à  Procureur  ,  le  zq.  dudit  mois  j  la- 
dite Sentence  dont  eft  apel  en  notre  Cour  ci-deflus  dattée ,  ren- 
due entre  Nicolas  Cailletot ,  Boucher  à  Envermçu ,  &  lesTre- 
foriers  dudit  En^vermeu  ,  d'une  part  j  &  ledit  Sieur  Daniel  le 
Prince ,  Jaugeur  Royal  au  Bailliage  d'Arqués  :  par  laquelle  il 
<ft  dit  ,  Partie*  oiiies  ,  erïfemble  nôtre  Procureur  ^  <que  ledit 
Cailîetot  &  autres  Bouchers  d'Envermeu  ,  feront  tenus  d  avoir 
des  Poids  &  Balances  jaugés  du  Jaugeur  Royal  ;  &  ce ,  fans 
préjudice  des  Droits  dfe  fEglife  d^Envermeu  ;  ledit  Cailîetot 
condamné  aux  dépens  Curiaux  :  Vu  auffi  les  Pièces  refpedlive- 
ment  clofes  par  lefdites  ^Parties  ,  compofées  de  celles  fuivan- 
tes }  fçayoir  ,  Vidimuç  dVExtraic  de  la  Pancarte  &  Coutume 
Royale  de  Normandie  ,  ôc  Its  Droits  qui  fe  payent  dans  les 
Villes  bc  Bourgs  cil  il  y  a  Marchés  :  Vidimus  dEdk  du  Roy  ^ 
du  mois  de  Mars'  l^yj*  portant  création  d'un  Office  de  Con-^ 
trôleur  héréditaire  desPoids  RpyauKeu  chacune  Ville  du  Bjoyau-^ 
ine  :  Vidimus  d'état  des  Marchandifes  fu  jettes  au  poids ,  dejpuis 
vingt-cinq  livres  pefant  de  la  Vicomte  de  Rouen  à  Falaife  : 
Vidimus  d'Arrêt  de  nôtre  Confeil  du  13  Juin  1^93.  portanç 
jpermiflîon  à  tous  Marchands  &  Artifaos  de  la  Ville  &  Paux« 
bourgs  de  Paris ,  .d*avoir  des  Poids  en  leurs  Boutiques  &  Maga-* 
iîns ,  de  telle  péfaùteur  que  bon  leur  femBLera  :  Cahier  ae  Vi- 
dimus, dontle  premier  eft  d*Arrêt  de  nôtre  Cojur  du  x8  Avril 
1712  qui  enjoint  aux  Coûtumiers  des  Marchands  du  Sap  ,  de 
fe  conformer  dans  les  Droits  de  Coutume  ,  à  k  Pancarte  géné- 
rale de  la  Province  de  Normandie ,  avec  défenfes  d*cn  lever 
autres  ni  plus  grandes  que  ceux  portées  par  ladite  .Pancarte  ; 
Sentence  rendue  ^au  Siège  du  Bailliage  de  Bayeux  ,  le  1 1.  Mars 
173  5.  entre  Loiîis-Ifaac  le  Marié,  Ecuyer,  Sieur  de  Lardiniere 
&  Jacques  Geneft,  qui  condamne  ledit  Gençft  à  payer  les.  JDrmts 
au  Réformateur  de  Vente  ;  Vidimus  de  Sentence  rendue  ay. 
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Sîégô  de  kl  Police  àtVïtt ,  II?  jï  Juillet  1737.  entré  Etienne 
Louvet  &  Jean  k  Montiict  Boucher  ^  qui  condamne  fcdit  le  ^^^J* 
Monnkr  à  pa)rer  les  Dt(Àts  dus  au  Jaugéur  Royal ,  &  de  fe 
fournir  de  Poidà  U  de  Balance  Jaugées  :  Cahier  de  Copies 
eollationnécs,  dont  la  premier*  eft  de  Lettres  Patentes  de  Fran- 
çois L  du  i6  Février  ï^jj*  éoncernanc  les  Privilèges  dés  Tre^- 
fbriers  ,  Mdnan^  &  Habitant  de  la  Paroiflé  de  Nôtre-Dame- 
d'Envermcu  ,  au  Ajct  à\x  Marché  public  qui  (e  tient  en  ladite- 
Par oifle  «  Sentence  rendue  pat  le  Bailly  de  Caën ,  le  1 8  No- 
vembre 1^83.  qui  maintient  là  fabrique  d'Envertoeu  dans  fon 
ancienne  pofleffion  àes  Coutumes  ,  Mefurages  &  Etalages  y 
fens  que  TExécuteur  de  la  Haute-Juftice  ait  droit  de  prendre 
aucune  cbofe  :  Ordonnance  de  Mèffieurs  les  Commiflaircs 
Généraux  9  du  ii  May  1675^.  S^^  ordonne  que  le  Trefor  ÔC 
Fabriqué  d'Envermcu  jouiront  du  Marché  audit  lieu  &  autres 
y  apartenahs  y  fuivant  &  conformément  à  leurs  Titres  ,  &  fait 
Aéktites  de  les  y  troubler  :  Arrêt  de  la  Chambre  des  Comntes 
de  Rouen  y  du  21  Juin  1^79.  obtenu  par  Icfdits  Paroiffiens' 
&  Habitans  d'Envermeu  y  qui  les  maintient  en  la  proprié- 
lé  ,  pofleffion  &  jouifTanCe  du  Mafcrhé  tenu  audit  lieu  dEn- 
^errticu  ,  avec  main-levée  d^ieelui  :  Tarifs  de  totis^  les  Droite 
qiiî  fe  payent  de  toute  ancienneté  dans  le  Marché  d^Enver- 
meu  ,  aparténans  au  Trefor  &  Fabrique  dudit  licii  ,  du  12. 
Juillet  i68'4.  Requête  prcfenréc  à  nôtre  Cour  le  n  Décembre 
audit  an  ,.  psu-  les  Sieurs  Curé  &  Treforiers  de  ladite  Paroiflc  » 
aux  fins  d*aurori(èr  &  confirmer  ledit  Tarif;  foufcfite  d'Ordon- 
nance foit  commuhiqué  au  Ptocarcur  Général  :  Conclufion^ 
dudit  Procureut  Général  dudit  four  :  Arrêt  de  nôti*  Cour  da 
j.  Juillet  audit  an ,  qui  ordonne  qu'avant  faire  droit ,  il  fera 
informé  àu  Siège  d*Ar<|OCs ,,  de  là  pofleflîon  touchant  Tufagè 
&  perception  des  Droits  par  eux  prétendue  dans  le  Marcné 
dUdit  lieu,  mentionnés  audit  Tarit:  Grô0e  de  rfnfottiïatîqil 
faite  le  ^.  Septembre  ,  par  le  Lieutéhant  Géqéral  du  Baillûgé 
d^Arques:  Sentence  rendue  au  Siège  dé  Diep^ev  lé  7,  Septem- 
bre 1^91.  éfitre  Loîîis  de  Malleville ,  Etuyet ,  Sieur  de  la  Fofle, 
&  les  Sieurs  Curé  &  Treforiers  de  ladite  Paroifle  ,  qui  ren- 
voyent  les.  Parties  en  nôtre  Coût  ;  &  cçpendatit ,  Ptovifiôn  aj[u- 
gée  audit  Trefor,  pour  jouir  des  Droits  dont  il  eft  ért  oôfleA 
fion  :  É^tploit  fait  le  13  Août  Ï7351.  Requête  de  Jean  Taquet 
Boucher  ^  ^  François  Clément  y  avec  aflîgnation  à  comparoir  ait 
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Siège  de  Vicomti  d'Arqués  ,  pour  procéder  fur  les  fins  y  co»i- 
^74  7-  tenues:  Cédule  de  Prcfentacion  dudic  Clément  ^  du  zy,  dudit 
*''  mois  :  Aéle  à  fa  requête  ,  du  premier  Odobre  audit  an  :  A<Stc 
requête  dudit  Taquet ^  du  14.  dudit  mois:  Cédule  de  Prefenta- 
tion  defdits  Treforiers  d'Envermeu ,  du  z^.^dudit  mois  :  A<Ste 
à  leur  requête  ,  du  1.6.  dudit  mois  :  Copies  d'Aétes  dudit  CJe* 
ment,  des  18.  &  19.  Novembre  audit  an  :  Sentence  rendue 
audit  Siège  d'Arqués ,  le  1^.  dudit  mois  de  Novembre  ,  qui 
condamne  ledit  Taquet  à  payer  par  provifîon  huit  fols  quatre 
deniers  pour  le  douole  Droite  Procès  verbal  de  Vifitç  dreflTé  le 
II  Avril  1739.  Requête  duHit  Sieur  ie  Prince  ,  Jaugeur  à 
r£tal  dudit  Nicolas  Cailletot  ,  Boucher  vendant  ,  avec  Som-* 
mation  à  lui  faite  de  faire  reprefentation  de  it%  Poids  &  Balan^ 
CCS  fervant  à  livrer  les  Marchandifes  Se  Viandes  au  Public^ 
contrôlé  àEnvermeu  ledit  jour  j  ledit  Procès  verbal  juré  véri- 
table par  ledit  le  Prince  &  Jean  Payon  praticien ,  le  15,  dudit 
\  mois  d'Avril^  devant  le  Lieutenant  Général  du  Bailliage  d*Ar« 

\  ques  :  Exploit  de  fîgnifîcation  dudit  Procès  fait  le  11.  Novem^ 

{  bre  audit  an  :  Requête  dudit  Sieur  le   Prince  audit  Nicolas 

i  Cailletot  >  avec  Afiîgnation  à  lui  faite  ^  à  comparoir  audit  Siège 

;  du  Bailliage  d'Arqués  ,  pour  procéder  fur  \^^  fins  y  contenues  9 

1;  ce  failant ,  fe  voir  condamner  en  deux  cens  livres  d'intérêts  ^ 

'  pour  le  refus  par  lui  fait  de  reprefenter  fa  Balance  Se  Poids  ^ 

'  &  voir  dire  que  défeiifes  lui  feront  faites  de  faire  de  pareilles 

chofcs  ,  &  qu'il  fera  tenu  d'avoir  pour  fon  exercice  de  Boucher, 
des  P^ids  de  pefanteur  ,  conformément  aux  Réglemens  1  ôc 
qu'il  fera  en  outre  condamné  en  l'Amende.-  ledit  Ex^ploit  con- 
trôlé à  Dieppe  le  24.  Cédule  de  prefentation  dudit  Sieur  le 
Prince,  du  3.  Décembre  audit  an:  Sommation  d'Audience  à 
fa  requête  ,  du  12.  Janvier  1740.  Requête  prefentée  audit  Siè- 
ge d* Arques  le  i^.  dudit  mois,  par  l^ÇàXzs  Treforiers  d*Enver- 
meu  9  tendante  à  leur  être  accordé  Aâe  de  leur  intei-vention^ 
iSc  en  ce  qu'ils  fe  chargent  du  Fait  iL  Caufe  dudit  Cailletot; 
faifant  droit  iur  iadite  intervention  ^  décharger  ledit  Cailletot 
de  Taélion  contre  lui  intentée  par  ledit  le  Prince  ,  auquel  dé- 
fenfes  feront  faites  de  ^troubler  lefdits  Bouchers  &  autres  Eta* 
Uns  9  .pour  raifon  defdits  Poids,  Mefurages  &  autres  préten- 
tions ,  à  peine  de  tous  dommages  &  intérêts  ,  &  le  eondamoec 
aux  dépens  j  foufcrite  d'Ordonnance  de  fbit  fîgnifié  à  Parties, 
iîgtiifié  le  23.  dudit  mois.-  Extrait  de  Production  defdits  Sieur* 
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Ttcforicrs,  du  li.  Février  audit  an  :  Autre  Extrait  de  Produc- 
tion de  leur  requête,  du  if.  Senteace  rendue  le  5. Mars  audit 
a»  »  qui  renvoyé  les  Parties  à  la  huitaine  {  qualités  de  ladite 
Sentence  dont  eft  apel  du  19.  dudit  mois  :  ladite  Sentence  donc 
eft  apel  en  nôtre  Cour  <:i-de{rus  induite  :  Extrait  de  Produélion  : 
dudit  Sieur  le  Prince ,  du  1 1.  May  audit  an  :  Aâe  fait  lignifier 
à  fa  requête ,  ^e  11.  dudit  mois  :  Lettres  d'apel  obtenues  en  la 
Chancellerie  du  Palais  à  Roiien ,  le  27,  Avril  audit  an,  par 
lefdits  Sieurs  Treforiers^*  Exploit  de  (ienification  à  leur  requê<^ 
te  ,  le  £7.  May  audit  an  audit  Sieur  Te  Prince,  avec  Affigna* 
tiori  à  lui  faite  ^  à  comparoir  en  nôtre  Cour  ,  contrôlé  à  En- 
vermeu  le  zS.Cédule  ae  prefentation  niife  au  Greffe  de  nôtre 
Cour  le  5*  Juillet  audit  an  ;  celle  mife  par  ledit  Sieur  Daniel 
le  JPrince  le  ii.  dudit  mois  :  Perquiiition  faîteau  GrefFe  de  nô- 
tre Cour  ,  par  lefdits  Sieurs  Treforiers  le  3*  Décembre  audit 
an  :  Ade  de  Rétroceflion  faite  le  18.  Novembre  1735.  par  le- 
dit Sieur  Etienne  Louvet  audit  Sieur  Daniel  le  Prince  &  à 
Pierre  le  Moine  ,  des  Droits  de  Jauge ,  Poids ,  Aunes  &  Me- 
furcs  des  Bailliages  &  Vicomte  d'Arqués,  &  ce  pour  le  tem» 
de  fix  ans  ,  par  le  prix  &  fomme  y  mentionnée  ^  &  aux  clau-? 
fes  y  référées  ,  contrôlé  à  Dieppe  le  18.  Juillet  174c.  Arrêt 
de  nôtre  Cour  du  16  Juin  1744.  obtenu  fur  Requête  ,  par  le- 
dit Sieur  Louvet,  par  lequel  «nôtre  Cour  a  accordé  AÂe  audit 
Louvet  de  fon  intervention  1  &  de  ce  qu'il  prend  le  Fait  8c 
Gaufe  dudit  le  Prince,  &  la  fuite  du  Procès  j.&  le  Mandement 
à  Jui  accordé,  pour  aprocher  lefdits  Treforiers  d*Envermeu  » 
aux  fins  de  conftituer  un  nouveau  Procureur:  Exploit  du  30^ 
dudit  mois  de  Juin  ,  fait  requête  dudit  Sieur  Louvet ,  portant 
fîgnification  diidit  Arrêt  &  Mandement  aufdits  Sieurs  Trefo- 
riers d^Envermeu,  avec  Aflîgnrtion  à  lui  faite  ^  à  comparoir  en. 
nôtre  Cour ,  pour  procéder  fur  les  fins  y  contenues  ,  copcrôl^ 
à  Dieppe  le  premier  Juillet  audit  an  :  Cédule  de  Prefentation 
mife  au  GreflTe  de  nôtre  Cour  le  16.  dudit  mois  de  Juillet, 
par  lefdits  Sieurs  Treforiers  *d*E«vçrmeu  j  celle  mife  par  ledit 
Sieur  Louvet  le  27.  dudit  mois:  Perquifîtion  par  lui  faite  au 
CreflTe  de  nôtre  Cour  ledit  jour  :  Extrait  de  Produélion  ma- 
nuelle faite  à  fa  requête  le  19.  dudit  mois:  Sommation  d'Au- 
dience faite  à  fa  requête  le  premier  Août  audit  an  :  Ecrit  de 
Gricfe  &  de  Moyens  d^apel  fourni  en  nôtre  Cour  ,  par  lefdits 
Rieurs  Treforiers  d*-Çnvermeu  ,  fignifié  le  8^  Mars  1745*  par 
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lequel  ib  ont  concla ,  à  ce  ^n'il  plût  à  nôtre  Cour ,  ^ifantctfôiiT 
furTApel  &  fur  rincervention  dudic  Sieur  Louvet  ,-ûns  s'iir^ 
lêcer  à  rintervencion  »  taertre  l'ÂpelladcMi  6c  ce  dont  eft  apel; 
au  néant  )  émendant  6c  néformant  ,.  naincenir  les  Treforiers' 
&  Fabriquede  rËglife  d'Ënvermeu  ,  dans  la  pofle/Son  du  Droit: 
de  Poids  Se  de  Pefage  dah$  le  Marché  d'Envermea  i  ce  hi- 
fant,  dire  à  tùtt  Ifi  Procès  rtrbal  dudit  le  Prince  du  1 1.  AvriK 
1739.  ordonner  qu'il  en  fera  uCé  comme  par  le  paffô  ,.  &  coii> 
damner  leidits  Lôuv«t  Si  le  Prinite  foli^kirement ,  aux  dépenft> 
des  Caufés  principales  6c  d'apel  :  Ecrit  de  Réponfe  à  j^riefs 
fourni  en  notre  Couf  par  ledit  Sieur  LoDvet ,  fignifié  le  24. 
May  1745.  par  lequel  il  a  conclu ,  à  ce  qu'il  plût  à  nôtre  Cour 
mettre  rapellation  au  néant ,  &■  condamner  les  Apellans  aux^ 
dépens  }  &  généralement  tout  ce  que  lefdites  Parties  ont  clos  ». 
mis  ,  écrit  &  produit  pardeveit  nôtre  Cour  :.  Conclu  fions  de. 
nôtre  Procui^eur  Général ,  de  oui  le  Raport  du  Sieur  Duval  àt 
Bonneval ,  Confeiller-Cc^miflàire  t  Tout  coi>fidéré  » 

NOT REDITE  COUR,  par  fcfti  Jugement  &  Ar- 
rêt ,  a  mis  8c  met  i'apellation  au  néant  i  ordonne  que  la  Sen^ 
tence  ddnt  eft  apel  fortira  ef¥èr,  condamne  les' Apellans  en  Dou-> 
2e  livres  d'amende  &  &.ux  dépens  ,  raport  de  coâc  du  préfenil 
Arrêt.  SI  DONNONS  IK  Mandement  au  premier 
des  HuifGers  de  nôtre  Cour  du  Parlement  de  Roiien ,  ou  autre 
nôtre  Huiflier  ou  Sergent  fur  ce  requis  ,  mettre  le  prefenC  Arfêc 
à  dûë  &  entière  exécution ,  félon  fa  forme  6t  teneur  1  de  ce 
iAue ,  te  donnons  pouvoir.  D  o  N  M  fif  à  Rofien  en-  Parl^nent. ,. 
le  troifiéme  jour  de  May ,  l'an  de  grâce  mil  ièpt  cens  quaran- 
te-{cpt  i  &  de  nôtre  Régne  le  trente  -  deuxième.  Par  la  Cour  , 
Signé ,  Martin  ,  avec  paraphe  :  A  côté ,  Collationné  ,  Signé , 
Makcottb  ,,  Aye«  paraphe  t  £f  au^deflous,  fcellé  1«  14.  Juld» 
*74> 
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Anh  à\i  Cofifcil  d*JE«ftt  du  Jloy  ,  confirmawf  <id  IHy- 
p0tèw<jae  ^fur  les  Metibi^s  en  Normandie ,  conformé- 
taeiîî  à  Ja  Coûçume  de  la  Prôvi,nçG, 

SUR.  la  Requête  prefencëe  ap  ftoy  étant  en  fo^i  CcmfcH 
par  les  Syadics  de  la  Chami^se  du  Commerce  ,   6^  par  le 
jpc0Cur«iK<^7Qdîc^e8  Marchands  4e  la  Province  de  Koripan-' 
^k  jiCODtenànc^  <]u'il  eft  d'afage  immémorial  dans  cette  Pro- 
irinoe  ,  ic  que  cet  ufage  eft  fondé  fur  la  difpo.fitipn  expre0^p 
^ies  Articles  ^7  ^593  de  ^fa  Coûeume ,  qu'en  dKcuffipn  4e 
iBienst-Menbles  ,  les  detviefs  efoienc  diftribiiés  jaux  Creanciisr^ 
jfelon  l'ordre  de  'ppiorîtë  8c  de  poftëriorké  ,  en  forte  que  les 
Créances  reconû^ës  ppofi'qenc  rah^  félon  la  datte  de  leur  re- 
connoiflance  ,  tL  les  Ciiéancas  non  teeonnuës -viennent  enr 
fuilC)^  eoncour€|At  entrViles  au  ;narc  la  livre.  Que  fur  le 
ibnde4;nent  de  oot  ukge  ^Sc  de  ^eete  Loy  ,  François  Renault, 
JÉiarchand  demeurant  à  Rouen  ,  Créancier  de  Nicolas  Go* 
iiin  ,  Marcliand  en  FaiJHte  ,  aui'oit  prétendu  contre  le  fieur 
Je  Fcbvire,  Syndic  des  Créanciers  dudit  Gobin  ,  devoir  être 
p^yé  par  préférence  À  (es  Créanciers  chirpgrapljaires  ,  des 
deniers  provenatis  de  la  Vente  des  Meubles  &  Marcban4ifc|5 
<ic  ce  Debircur  ,  d'une  (bmme  de  571  livres  de  principal  qui 
4ui  reftoic  d^ëd'un  Billet  dudit  Gohin  de  2935  livres  ,  caufé 
{)Our  Marchandifes  ,  ic  de  celles  de  4  livres  5  fols  de  dépens 
caxéiS  ,  .&  fceau  ,  aetendu  THypotequc  réfultant  en  faveur  du- 
<iic- Renault  ,   d^nne   Sencence    des  Confuls  du  25  Janvier 
1744  «  jnfervenuë  dix^iuir  niois^  avant  la  Failiite  de  -Gohin. 
i^ue  les  Prieur  fie  Juges-Confuls   auroîer^t  trouvé  Renault 
hÏQtk  fondé  dans  fa  précentioB  ,  &  auroiçrit  en  conféquencc 
condamné  le  (leur  le  ^ébvre,  par  leur  Sentence  du  29  O£to« 
hxc  174^  )  au  payement  de  ladite  fpmipe  de  57  s  livres  5  fols 
4tvec'^épet\s  ,  fur  les- deftiers^  étant  çntre  les  fjjains  dudit  le 
Febvre  ,  apartenans  à  la  mafle  do  Gohin  •  mî^is  qiic  (ur  Tap- 
^cl  que  ledit  le  Febvre  iniroit  interjette  de  cette  Sentenq:  au 
Patlçijacnt  de  Rouen  ,  ce  Parlement  l'auroit  ipfirmée  par  fon 
'Arrêt  du  ^février  174^,-  quiauroit  déchargé  le  Febvre  de 
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la  demande  contre  lui  formée  par  Renault  ,.  &   atu^olt-cott^ 
damnd  ce  dernier  aux  dépens  des  Caufes  principale  &  d'ap-- 
pel  s.ficfaifanrdroitr.rur  les. plus  amples^Conclufîons  du  Pro^ 
cureur  de  Sa  Majefté  ^.  auroit  enjoint  aux  Jo^es- Confiais  de  fe' 
conformer  dorénavant  aux   Arrêts   &  Régiemens  de  ladite 
Cour  ^  à  laquelle  fin  ledit  Arrêt  feroit  (îgnifié  au  Greffe  de. 
la  Jurifdiâion  Confulaire.Que  s'il  leuretfc  permis  de  péné« 
trerles  motifs  qui  ont  déterminé  le  Parlement  à  rendre  cet" 
Arrêt,  ils  ont.  tout  lieu  de  préfumer  que  cette  "Cour  a  cru 
trouver  dans  les  Articles  6>^  7  &  8. du  Titre  XI.  de  l'Ordon- 
jnancede  1^75,1  une  dérogation  aux  Articles  97  &5^3*  de  la* 
Coutume,  par  raport.aux  Marchands  dont  les  .Créances  pro- 
céderoient  d'un  fait  de  Marchand ife.  Mais  que  quel  quefoienc. 
les  motifs  fur  lefquels  le  Parlement  s'efk  déterminé.,  ils  croyenc 
dévoie  reprefenter  à.  Sa  Majefté  ,  que  toute.  Loi  qui  tendroic 
à  interrompre  l!ufage  confbamment  obfervé  dans  la  Province 
de  Normandie.,  en  vertu  de  ladifpofition  précifedafa  CoiU 
tume  ,.  d'accotdec  l'Hypothèque  ou  préférence  fur  les  Meu- 
bles aux  Créanciers  quels  qu'ils  ioient  ,  qui  ont. eu.  la  pré« 
caution  de  faire  reconnoitre  leurs  Créances  ^n  Juftice ,  ierolt  : 
une  lource  certaine,  de.  Faillite. ,.  de.  difcrédit.&  de.  dérange^ 
ment,  dans  un  Païsde  Commerce  &  de  Manu£adlures,  tels  que 
la  Normandie.  Recperoient ,  à  ces  Caufes ,  lefdits  Syndics ,  qu'il 
plût  à  Sa   Majefté  ,  ea  leur  déclarant  fes  intentions  au  lujec  : 
dudit  Arrêt ,  faire  cefTer  les  ctaintesqn'ils/ne  ceÛTent. d'avoir  * 
fur  les  fuites,  fâcheufes  qu'entraîneroit  fon  exécution.  Vu  la^ 
dite  Requête  »  ledit  Arrêt  du  Parlement ,  les  motifs  dudit  At- 
rêten.voyés  par.le  Pxocuretir.de  Sa  Majedé  en  ladite  Cour \ 
ladite  Sentence  des  Juges*Confuls.  du  ^9  O£lobr«  1745  ,  les  * 
Articles  5^7. fie  595,  de  la  Coutume  de  Normandie,  les  Artiâ. 
cles^.,  7  &,  S.dii  Titre  XJ.. de  l'Ordonnance  de  i<>73  •€»- 
jfemble  l'Avis  des. Députés  au  Bureau  du.  Commerce. .  Oui  le  - 
Raportdu  Sieurde  Machault^  Confeiller  ordinaire  au  Can«- 
fcil  Royal,  Contrôleur  Général  des  Finances.  LE  ROY 
JETANT   EN   SON  CONSEIL  ,  fans  s'arrêter^ audit 
Arrêt  du  Parlcmcnt.de.  Rouen  du  4  Févriar  1746  >  que  Sa 
Majefté  a  caflTé  &  annulLé,,fc  notamment  l'injonifti^on  fait* 

Î>ar  icelui  aufdits  Juges-Confuls  ^  a  ordonné  fie  ordonne  ^u€ 
a  Sentence. defdits  Juges-Confùls  du  19  Odobre  1745  ,  fera 
exécutée  félon  fa  forme  &;  teneur.  Ordonne,  ea  outte  Sa,  Mar 
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Ijefté  que  fur  le  prefenc  Arrêc ,  toutes  Lettres  nécefTaire^  fe« 
ront  expédiées,.  &  qu'il  fera  cnrcgiftré  tant  au  Greffe  dpfdits 
Juges-Confuls ,  qu'aux  Greffes  des  nutrcs  Jurifdiâ:ions  Confu- 
laires  de  la  Province  de  Normandie.  Fait  au  Confeil  d'Etat 
du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant  ,  tenu  à  la  Commanderic  du 
Vieux-Jonc ,  le  vingt-neuvième  jour  de  Juillet  mil  fept  cens 
quarante-fept.  Signé,  PHELYPEAUX, 


1747. 

JulUec. 


Arrêt  notable  de  la  Cour   de    Parlement  ,  concernant 
les  Droits  de  Bancs  &  de  Sépultures  dans  les  Eglifes^ 

Bh  20  Fevriet  1749^ 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na* 
varre  ;  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  , 
Salut..  Sçavoir  faifons  qqe  cejburd'huî ,  la  Caufe  offrante  en 
xiotre  Cour  de  Parlement  de  Rouen  ^  entre  les  Sieurs  Mar-- 
guilliers-Treforiers  de  la  Paroiilè  de  N*otre*Dame  de  Caën , 
itipulés  &  reprefèntéd  par  Maître  Jean-Baptifte  Savary ,  Pro-» 
cureur  au  Bailliage  &  Siège  Préfidial  de  la  même  Ville  ^  un 
d'iceux  à  ce  député  ,  apellant  de  Sentence  rendue  au  BaiJlia* 
ge  dudit  lieu  ^. le  15.  Mars  1748.  fur  TAiSUon  intentée  par  les 
Demoifelles  le  Pelletier  ci-après  nommées ,.  à  l'encontre  déf- 
aits Sieurs  Treforiers-,  &  les  Sieurs>  Curé,  Prêtres ,  Obitiers 
&  Cuflos  de  ladite  Paroiffë  de  Notre<Dame  de  Caën  ^  pour 
voir  dire ,  que  vu  qu'elles ,  leur  père  &  grand-pere  ont  tou- 
jours été  en  bonne  &  valable  poûTeflioQ  d'un  Banc  dans  ladite 
JBglife,  &  droit,  de  Sépulture  en  icelles,, accordés  à  François 
le  Pelletier  leur  aïeul ,  par  les  Sieurs» Curé  ,  Prêtres  &  Trefo* 
riers  de  ladite  Paroiflc,  par  un  Contrat  de  Fondation  ,,  paffé 
devant  les  Tabellions  de  Caën,  le  premier  jour  de  Mai  iétf3. 
par  lequel  ledit  François  le  Pelletier  a  donné  à  ladite  Egliife 
Douze  livres  de  rente  annuelle  &  perpétuelle,  pour  un  Obis 
&  des  Prière»  y  mentionnées ,  enfemble  pour  le  droite  de  Banc 
&  Sépulture  ,.tant  pour  lui  que  pour  fa  femme  ,  leurs  enfans 
&  leurs*  hoirs  :  elles  feront  confervées  ,  elles  &  leurs  fuccef<> 
leurs  dans  la  poffeflion  dudit  Banc  &  droit  da  Sépulture  » 
nbnobftanr  la  révocation  qu'il  a  plûaufdits  Sieurs  Treforier« 
de  faire,  des  mêmes  droits  ^  par  leurs  Délibérations  des  ^.  i  u 
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ic  i8.  Décembre  174^.  pourquoi  elles  ofitâéelaré  s*opo(êr4 
*  7  4  ^-      la  Baanie  qu'ils  enicnd^roicnc  faire  dvdk  Baac  ,  parce  que  14 
^  ''""'      où  ils  voudroient  pafler  outr«  à  la  miÈme  Bannie  ^  cMes  n'en- 
tendoicBt plus  payer  ladite  rente  aumonée  par  ledit  Contrat^ 
TÛ  la  oouveaucë  que  lefdîcs  Sieurs  Cuté  ,l?££cres  Se  Obitiers  » 
Cuftos  &  Trelbriers  aporceot  à  leur  poÂèffion  immémoriale  $ 
à  laquelle  fia  ,  faute  par  euK  d*^cuter  ledit  Contrat  en  en* 
tier  ,  il  feroit  déclaré  réfolu^  Sc  eJUés  difpenfées  de  faire  Se 
continuer  ladite  rente  à  Pavenir  ,  avec  dépens  ;  par  laquelle 
Sentence  rendue  fur  la  reprit  d'Inftance  faite  devant  le  pre« 
mier  Juge  par  Pierre  Dunot ,  Ecuïer ,  Sieur  de  Berville  ^  ayant 
époufé  Demoifelle  Marie  le  Pelletier ,  fœur  ainée  defdites  De« 
moifelle  le  Pelletier  :  Il  eft  dit  y  Parties  oiiies  ,  ^enfemble  no-* 
tre  Procureur  par  du  Doiiet  fon  Avocat ,  Nous  avons  de  Ta- 
vis  du  Confisil ,  ordonné  que  leHit  Contrat  du  premier  Mai 
1 66.}.  fera  exécuté  félon  fa  forme  Se  teneur  ^  en  tout  fen  con« 
tenu  s  &  faute  par  lefdits  Sieurs  Cucé  ,  Prêtres  ,  Obitiers  Sc 
Treforiers  &  Cuftos  ^  de  vouloir  rexécuter  en  to«t  (on  conte- 
nu ,  ledit  Contrat  déclaré  réfolu  dès  à  prefenc  ;  ce  faifant  ^ 
Jcdit  Sieur  de  fierville ,  la  Dame  foo  Epoufe  &  les  Demoi(el« 
Jes  (es  Sœurs  ^  déchargées  des  doute  livres  de  rente  mention» 
nées  audit  Contrat  ^  avec  dépens  4  Comparans  lefdits  Sieurs 
Marguilliers  &  Treforiers  »  par  Maître  Antoine  Gabriel  Du* 
pont  leur  Procureur ,  d'une  part  (ledit  Pierre  Dunot,  Ecuïer  » 
Sieur  de  Berville  ^  ayané  épo«£é  ladite  Demoifelle  Marie  le 
Pelletier,  tant  pour  lui  que  pour  les  Demoi(èlles  le  Pelletier 
fes  belles-fœurs  intimés  en  apel  ,  comparant  par  MaStre  Hya- 
cinthe Bonillot  leur  Procureur  ,  d'autre  part  $  &  Maître  Tho- 
mas-François  Briand  ,  Prêtre ,  Curé  de  ladite  Paroifle  de  No* 
tre-Dame  de  Caën  ^  Se  Doâeur  en  la  Faculté  de  Théologie 
de  l*Univerfité  de  la  même  Ville  ,  tant  pour  lui  que  oour  lef- 
dits Sieurs  Prêtres ,  Chapelains  fondés  ,  6c  Cuftos  de  ladite 
Paroîflc ,  ajournés  vertu  de  Lettres  d'apel  ^  comparans  par  Maî- 
tre Jean  Caruel  leur  Procureur  ,  d'autre  Sl  troifiéme   part  , 
fans  préjudice  des   qualités  t  Oui   Bréhain ,  Avocat  dcfditi 
Sieurs  Marguilliers  &  Treforiers  de  ladite  Paroiflê  ,  lequel  a 
dit  que  leur  Eglife  gémiflbit  depuis  long-tcms  fous  le  poids 
de  l'indigence  Se  de  la  pauvretp  ,  par  l'abus  de  ceux  qui  ea 
avoicnt  négligé  les  Droits  ,  en  aliénant  à  la  difcrétion  du  pré* 
•mier  venu  les  places  à  perpétuitd,  même  jufqu'au  droit  de  Se- 
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fdilcurc  ,  fans*  aucune  récoin|>cnre  ni  indemnité  :  tels  abu9 
avoienc  reuda  PEglife  de  Notre  Dame  de  Caën ,  une  féconde 
Jérufalemdeiblée  :  tout  ëtoit  confondu  dans  le  defordre  par 
la  multiplicité  &:  l'inégalité  des  Bancs  ,  &  par  les  Sépultures 


qu'il  falloit  fe  fraïer  dans  l'£gli 
que  pour  y  pouvoir  marcher  avec  décence  &  avec  fureté  s  les 
Trefo fiers  zélés  pour  la  décoration  &  romement  du  Templtf 
de  Dieu  »  entreprirent  en  174^.  de  remédier  aux  abus  ,   6c 
de  faire,  reftituer  TEgHife  dans  fes  droits  s  ils^  firetvt  plufîeurs 
Délibérations  à  cet  égard  ^  après  avoir  confulté  les  plus  habi-* 
les  Jurifconfultes  en  pareille  matière:  il  fut  arrêté  qu^on  com- 
menceroit  par  repaver  Tfiglife  à  neuf,  pour  en  rendre  le  ter- 
rein  égal  y  Se  qu'il  feroit  conftruit  des.  Bancs  uniformes  à 
neuf,  &  qae  chacun  des  Paroiflîens'qui  auroient  une  place  de 
Banc  ,  y  contribuëroienc  à  proportion.  On  a  révoqué  la  fur* 
viyance  des  places  de  fiatics  à  perpétuité  ,  avec  la  modifica- 
tion 5  que  pour  les  {>laces  de  Bancs  qui  feroicnt  attachées  aune* 
Bondatioo ,  les  héritiers  en  ligne  direéle  ne  pourraient  plus  y- 
rien  prétendre  paffé  le  premier  degré  j  &  par  une  grâce  par- 
ticulière en  faveur  (4)  des  Demoifelles  le  Pelletier  ,.Parciea[ 
au  Procès^. cela  a  été  prolongé  pendant  tout  le  tents  de  leur 
vie  ». parce  qu^elles  contribuëroienrà  la  confeûion  du   nou- 
veau Banc  ,.  fic^au  pavage  de  Pfigtifc.   Le^  confentenvent  de 
tous  les  Paroiffiens  s*eft  uni  au    vcmi    &   au   2èle  particu^ 
lier  des   Marguilliers  ^  les  Délibérations  ont  été  aprouvées' 
par  Juftice ,  ôc  en  conféouence  bien  &  dâëmenc  homolo- 
guées I  Jefdites   Demoifelles    k  Pelletier   elles-mêmes    onex 

(4)  Certtf  grâce  lîVft  perlonneiïe  aux'  Demoifelles  le  Pelletier,   que- 
parce:  qu'eMes  fone  dam  le  cds  de  la  modiôcatron  employée  poar  le  blen- 
de la  paix  ,  fur  la  fin:  de  U*  Délibération-  db  18.  Décen^bve  174^.  par 
laquelle  les  Treforiers  de  Notre-Dame  ont  feulement  excepté  de  la  ré- 
vocation de  h  fUrvivance  de»*  Bancs  ,  lies  petirs«£ls   ou    petires. filles  de 
ceux  ou  celles  qui  en  fondant  des  Obits ,  s'écoient-fyrâctord^r  des  Bancs- 
8c  droits  de  Séptihure  à  perpétuité;  &  néanmôilis  ee  prétendu  droit  de > 
Sépulture  déclaré  anéanti  dans  le  même  cas  »  fondé  fur  1^  règlement  du- 
19-  Mai  1711.  dont  le  préambule  profcrit  tous  les  Titres  faits  pour  fom^ 
me  modique  ,  ce  qui  n'eft  pas  fuflfifant  pour  établir  en  ceux  qui  la  don*, 
^^cnt  9  là  qualité  de  Bienfaiteur  ^  fixée  p£ir  rArtide1T«  âu'mème  Reglem^ut^ 
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©bci.(^)  à  ce  qui  avoit  été  fi  folemnellemcnt  arrêté  ,  elles  ont 
p  I.t//  commencé  par  retirer  leur  ancien  Banc ,  &  les  Treforiers  ont  en- 
suite fait  procéder  aux  Bannies  pour  les  places  dont  la  furvi- 
vancc  ne  pouvoitfubfifter  à  aucuns  égards  y  par-làils  ont  confî- 
dérablement  augmenté  le  bien  de  leur  Egliie  ,cn  la  réintégranc 
dans  les  droits  qui  lui  étoient  propres  ;  c'eft  dans  cet  état  & 
dans  ces  circonftances  que  les  Demoifelles  le  Pelletier  fe  fonc 
.  céveillées  pour  remettre  le  trouble,  elles  ont  prétendu  qu'elles 
avoient  uii  Contrat  de  Fondation  ,  qui  ne  pouvoit  fouffrir  de 
préjudice  par  les  nouveautés  que  l*on  venoit  d'introduire,  & 
que  comme  elles  poflédoient,  en  vertu  de  ce  Titre, un  droit 
de  Banc  à  perpétuité  ,  &  un  droit  de  Sépulture  auffi  à  perpé- 
tuité dans  rEglife  de  Notre-Dame  ,  que  leur  droit  ne  pou- 
voit être  divifé  ,<iu*elles  dévoient  y  être  maintenues ,  ou  qu'e» 
i^éfolvant  le  Contrat ,  elles  dévoient  être  déchargées  de  la  Fon- 
dation des  douze  livres  dé  rente  foncière  mentionnée  dans  le 
Contrat  de  Fondation  :  Elles  fe  font  apuyées  fur  la  Loi  d^ 
paéfis  .•..  €X  convcntiùnibus  legcm  contraâUbMs  acciftunt  .  .  .  • 
nil  tam  congruum  humanx  fidei  auam  ta  qujt  inter  êos  fidCHerunt 
fervare .....  On  a  eu  beau  leur  répondre  que  cette  Loi 
ne  pouvoit  s'apliquer  que  dans  le  cas  àes  Comtois  qui  fe 
pauent  ordinairement  dans  le  commun  ,  où  les  Contra(fèans 
ont  le  pouvoir  &  la  capacité  de  contraéber  des  cbofes  qui 
leur  font  propres  ,  qu'elle  ne  pouvoit  être  apliquée  à  une 
Eglife  toujours  mineure  &  fous  la  proteâion  des  Loix  ,  qui 
joe  permettent  pas  que  les  chofès  iaintes  &  facrées  puiflent 
être  dans  le  commerce  :  Le  Juge  dont  eft  apel  ,  n*a  pas  eu 
d*égard  à  des  principes  auffi  folides  ,  &  qui  n'ont  jamais  fouf- 
fert  le  moindre  problême  ,  il  a  jugé  conformément  aux  con- 
clufîons  prifes  par  les  Demoifelles  le  Pelletier  Jl  s'agit  de  fça-  . 
voir  fî  une  pareille  Sentence  n'eft  pas  contraire  à  toutes  les 
Loix  Canoniques  &  à  la  Jurifprudence  àes  Arrêts  }  qu'on  li-* 
£e  Loifeau^  Bacquet^de  Roye  ,  &  tous  les  Jurifconfultes  les 

(4)  Leur  obéïïTance  n'a  pas  été  expreflPe  »  mais  inférée  de  leur  iilence  ; 
&c.  •« .  Ces  faits  ont  été  plaides  pour  apuyer  la  fin  de  non-recevoir  pro-* 
pofée  par  les  Treforiers  j  mais  la  Cour  a  jugé  la  Caufe  fur  les  moyens  de 
droit  ,  enforte  que  la  maxime  efl:  à  prefenc  bien  confiante  ;  fçavoir ,  que 
les  Bancs  ne' peuvent  être  concédés  qu'à  vie,  foit  à  titre  de  FiefFe,  foit  à 
titre  de  Fondation  ,&  que  les  droits  de  Sépulture  trop  légèrement  accordés 
ionc  révocables.  Il  faut  que  TEglifc  foit  indemne. 
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:plu5  acrédirés  ,  cnfcmble  Loiîct  &  Brodeau  ,oa  fera  convain- 
cu que  CCS  forces  de  ccffioos  à  perpétuité  font  odieufcS  &  iU  iJvricr: 
licites ,  parce  qu'elles  nç  peuvent  entrer  dans  le  commerce  $  par- 
ce que  le  patrimoine  de  rEglifc  ne  peut  être  confondu  dans 
le  nombre  àcs  biens  purement  profanes  ,  &  que  l'ufage  ne  les 
peut  confîdérer  que  comme  purement  pcrfonnels  ,  &  comme 
ne  devant  pas  paflèr  au-delà  de  la  vie  de  celui  en  faveur  du* 
quel  pareille  ceflîon  a  été  faite  j  enfin  ,  on  a  beau  dire  qu'il 
faut  cliftîngucr  les  Contrats  de  Fondation  d*avec  ceux  qui  ne 
le  font  pas  ,  c'eft  bon  dans  le  cas  où  par  le  prix  de  la  conven- 
tion &  de  la  Fondation  ,  TEglife  eft  fuffifamment  indemne^ 
comme  datis  le  <:as  du  Patron  qui  a  fondé  ,  doté  ou  fait  édi« 
fier  une  Eglife  ou  une  Chapelle  ,  qui  multum  addunt  ad  Ecclt- 
fiA  dottm .  .  ..  pour  lors  PEglife  n'étant  pas  lèzée  y   elle  ne 

Î>eut  fe  plaindre  «  parce  que  l'avantage  qu'elle  reçoit  parle  de 
ui-mênic  5  mais  l'efpéce  prefente  dont  il  s^agit  n'eO:  qu'une 
ombre  de  Fondation  ,  par  raport  à  la  place  perpétuelle  de 
Banc  &  de  Sépulture  :  car  il  n'a^té  rien  donné  à  TEglife  pour 
aquérir  ce  Droit ,  èc  cela  eft:  démontré  par  les  termes  même 
du  Contrat  de  166^.  le  Fondateur  s*explique  clairement  ,  il 
donne  pour  le  falut  de  fon  ame  ,  douze  livres  de  rente  ,  à  la 
charge  de  Services  ^  dont  il  en  deftine  fept  livres  cinq  fols 
pour  les  Prêtres  &  Obitiers,  &  quatre  livres  quinze  fols  pour 
les  Marguilliers ,  Icfquels  font  chargés  de  fournir  la  Cire  ,  les 
Ôrnemens  8c  le  fon  des  Cloches  |  entre^t'il  une  obole  pour  la 
place  perpétuelle  de  Banc  8c  de  Sépulture  ?  On  a  donc  alté- 
ré en  ce  point  mal  à  propos  les  droits  de  l'Eglife  ,  dès  que 
loin  d'avoir  été  indemnifée  en  la  moindre  chofe  ,  elle  n'a  rien 
reçu ,  une  pareille  difpofition  eft:  nulle  &c  caduque  ,  6c  ne  peut 
faire  un  objet  de  Fondation  $  en  ce  cas  l'Eglife  grevée  ou  mal 
gouvernée  ,  doit  rentrer  dans  toute  la  plénitude  de  fes  droits , 
&  la  rente  foncière  dedoWe  livres  n'en  doit  pas  moins  fubfif* 
ter,  &c  ne  peut  être  inficiée  par  une  ftipulation  nulle  d'elle, 
même  5  c'eft  ici  le  cas  de  . . .  tôt* ftipuUthnes  tôt  contrains  ^ 
6n  ne  peut  conferver  que  celle  ou  l'Ëglife  ne  foufFre  pas  de 
préjudice  »  par  la  raifon  même  de  la  Loi  ,  qui  veut  ubi  €0  de-^ 
traSfo  quoi  efi  inutile  in  ftifuUtiont  fcliquum  fuftinttur  ;  on  va 
bien  plus  loin  ,  car  on  foutient  en  principe  ,  8c  c'eft  la  déci^ 
ftoii  des  meilleurs  Canoniftes  ,  que  quand  l'Ëglife  auroic 
même  reçu  un  prix  pour  Fondation  à  perpétuité  d'une  place  ' 
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de  Banc  &  d'un  droit  de  $^psiLcufc  ,,le.Concrae  en  feroit  révo^ 
j  7  4  9'    cable  y  in  ftdibus  &  bancbis  Ecclejsx.y  Laici  non  fofunt  jus  vin^  . 
^"^^     dicare  fed  folummodo  ad  ufum  toUrantur  ,^c*eft  le  fentUnenc  de 
Fanormc  &  de  Chenu..  Ccft  la  Jurifprudcncc  fi  folemnelle- 
ment  confirmée  par  les  Arrêts  duParlemeocdeParis  de  1683. 
&  171  ï.  Quand  on  opofeices  Arrêts  deux  Arrêts  rendus  au^ 
Parlement  de  Normandie  en,  \6q>x.  &  16:05,  cette  même  Ju- 
fifprudcnce  a  été  réformée  p^r  le  même  Parlement  en  1^x61 
&   1740.  la  fageUe  des  Magiilrats  a  ourert  les^  yeux  fur  lc%. 
abus  fans  nombre  ,  fous. le  poids  defquels  l'Eglife  géntûHoit). 
elle  a  vu  le  Sànâluaire  même  du.  Temple  de  Dieu  in  décerna 
ment  abandonné  à  la  multitude  ,  &  les  places.de  PEglife  paf-« 
fer  de  race  en  race  dans  les  FamiUes  ».&  par-là  les  Fabriques, 
réduites  à  la  plus  étroite  indigence  :  le  zèje  des  Magiftrats  y. 
a  aporcé  Te  remède  néceffaire  $  la  puIiTance  Eccléfiaftique  &  la. 
puiflance  Séculière  fc  font. réunies  en  i7ii.  pour  faire  un  Rè- 
glement ^,  dont  les  principes  ont  été:  puifés  dans  l'ancienne^ 
^     difcipline  ,  qui  ne  permettoit  les  Sépulture?  des  Fidellcs  que- 
dans  les  Portiques  ScJes  Cimetières  ,  Se  qui  neTaccordoit  dans* 
les  Eglifes  qu'au  Minifiire  des  Autels,  &:  à  ceux  qui  par  leur 
piété^  lei]r  naiffance  &  leur  rang  ».  avoienr  mérité,  cet  hon-- 
neuf.. On  a  lors  de  ce  Réglemenc  rejette  cette  multitude  de 
Fondations  pour  fommes  modiques-,  8c  on  ne  lès  apasconfi*- 
derées  comme  bienfait ,  ni  comme  un  titre  fuffifane  pour  aqué— 
rir  le  titre  de  Fondateur  $  c*eft  fur  la  fagedè  de  cette  Loi  pui-^ 
£ée  dans  les  Conciles  même  ,  comme  dans  leirr  fox3rce,.qi3e  lar; 
nouvelle  Jurifprudence  a  réfoimè  &;.  confondu  tous  les  abus^ 
qui  préjudicioient  les  Eglifes,  &  qjai  n^avoient  pris  naifïance 
que  dans  la  mauvaife  œconomîe  de  ceux  qui  étoient  chargés 
de  leur  gouvernement  1  qu'an  examine  tous  les  anciens- titres  ^ 
de  TEglife  de  Notre-Dame  ,  on  verra  ptartouc  que  le  àxMZ  à^ 
Banc  &  de  Sèpulture^à  perpétuité  ,  s'accordoit  à  tout  le  mofldc 
£ins  la  moindre  indemnité  :  Il  n'eft  pas  étonnant  fi  TEglifer 
abandonnée,  ne  jouiflToit  tout  au  plus  q^e  de  trente^ neuf  li- 
vres de  rente  *  avant  la  fage  &t.  juile  râormation  qui  viea&T 

*  Par  le  Compte  du  Steur  Jîicques  fe  Pelletier  ,  père  des  DemoiTel. 
llrs  Intimées  ,  Treforicren  r72f.il  a  été  juftifié  que  le  Ttefor  de  Notre- 
iDame  ne  joaî(!bic  alais  que  de  tronte-neuf  livres  dix  fois  de  rente 
l^our  une  partie  des  Bancs  ^  le  ibrplas  en  cràs-grand  Aoaibre.  ayant  èv& 
ialiénia^vec  de  modiques  Fondatiçns  d'Qbits*. 
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i^èttc  faite ,  &  qa'aufCHird'bui  en  neotraac  dans  fes  droits  ,  elle 
retrouvera  flw  4e  imlic  livres  de  cevenu^  Tom  le  monde    j/^^içt^ 
même  |>oor   un  léger  bienfait  de  vingt  ou  trente  fois  ,   fc 
prétendoit  Fondateur  ,  ^  prëtendoit  une  place  de  Banc  &  de 
Sépulture  à  perpétnité  :  il   n'eft  pas  poâible  4}ue  de  pareil»  ^ 
abus  puisent  fubfifter  plus  lông*tems  au  détriment  de  i'Ëgli« 
fe  ,  qui  dans  le  noaibre  de  feg  Jauges  ,  trouve  infailliblement 
autant  de  proteâeurs  5  c*eft  ce  qu'elle  a  lien  d'efpérer  de  leor. 
piété  &  de  leur  juftice  :  Pourquoi  concludà  ce  qu'il  plaife  à 
notre  Cour ,  mettre  Papeliation  &  ce  dontefl  apellé  au  néant  $ 
corrigeante  réformant ,  déclarer  les Demoifelles  le  Pelletier 
non-recevables  ,  ou  en  tout  cas  mai-fondées  dans  ieur  a£bion  1 
cefaifant»  ordonner  que  les  Délibérations  des  6.  11.  ic  i9. 
Décembre  174,6,  fortîront  leur  plein  Rentier «f&t,  aux  obéïf- 
fances  de  continuer  TObit  1  condamner   les  De^ioifelles   le 
Pelletier  aux  dépens  des  Caufes  principales  6c  d'apel  :  Et  Fa^ 
Jaife  ,  Avocat  des  Sieurs  Curé ,  Prêtre  ,  Obitiersde  l'Eglifede 
Notre-Dame,  lequel  a  conclu  à  ce  qu'il  plaife  à  notre  Cour, 
Je  recevoir  apellantincïdemn>ent  fur  le  Barreau  de  la  Sentence 
da  jy  Mars   1748.  tenir   (x>n  apel  pour  bien  &  dâëment 
relevé  1  &  y  faifant  droit ,  mettre  Tapellation  &  ce  dont  au 
néant  $  émendïnt  ,  à  fes  obéïfTances  de  continuer  pour  i'ave« 
iiir,  comme  parle  paffé ,  d'acquitter  la  Fondation  conformé* 
ment  au  Contrat  de  i  ^^3.  ordonner  qu'en  .ce  qui  les  touche, 
il  fera  exécuté  félon  fa  forme  6^  teneur ,  avec  dépens  des  Cau- 
fes principales  &  dVpcl  *  Et  Percbel  le  jeune ,  Avocat  defdi- 
tes  Demoifelles  le  Pelletier  ,  lequel  par  les  moyens  qu'il  a  plai- 
dé, a  conclu  qu'il  plaife  à  notre  Cour  ,  mettre  l'apcllation  au 
îîéant  ,avec  dépens  ,  demandant  Aâ:e  de  ce  que  dans  le  cas 
od  les  Parties  exécuteroient  la  Fondation  dans  tout  fon  con- 
tchu  ,  lefdites  Demoifelles  confcritcnt  payerleiir  contribution 
à  la  conftrut9:ion  des  Bancs  &  Pavage  de  l'Eglifcsêc  pareille- 
ment en  cas  d'inexécution  de  ladite  Fondation  ,  Içur  accorder 
Aékc  de  ce  qu'elles  s'obligent  aplîquer  la  fomme  principale  de 
ladite  Rente  de  douze  livres  ,  à  faire  dire  &  célébrer  des  MeC- 
fes  pour  le  repos  de  Tame  des  Fondateurs  &  des  Perfonnes 
dénommées  au  Contrat  ,  &  d'en  «ettre-  les  Quittances  aux 
tnains  de  nos  Gens  :  OUi  de  Belbeuf ,  Avocat  Général  pour 
notre  Procureur  Général ,  lequel  a  dît  que  'les  droits  de  Bancs 
8c  de  Sépultures  ne  peuvent  être  accordés  à  perpétuité  >  fi  ce 
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n'eft  aux  premiers  Fondateurs  des  Eglifes^^aux  Patroûs^^ou'àl 

1^7  4  y.     ceux  qui  ont  tellement  augmenté  le  patrimoine  de  rEglifo^» 

^""'  '    qu'ils  puiflènt  être  mis  au-  nombre  des  vrais  Bienfaiteurs, .i^ivi 

multum  addunt  ad  Ecclefix  dottm  y  Quant  â  ceux  qui  ont  faic 

de  modiques  bienfaits^  le  droit  ne  leur  aparrîent  pas  5  le  plus 

frand  nombre  des  Auteurs  le  décide  ^  la  Jurifprudence  de  plu*» 
eurs  Parlemens  le  confirme ,  &  fur-tout  ^. celui  de  Itoîien^ 
par  Arrêt  du  mois  de  Juin  172^^.  conféquemment  au  Régler 
ment  de  171 1«  Les  uns  &  les  autres  fe  fondent  fur  ce  que 
le  droit  de  Banc  &  de  Sépulture  dans  les  Egivfes  étant*  une 
chofe  réputée  incorporelle  &  facrée  ,  ces  Places  faifant  partie 
du  lieu  (aint,  ne  font  point  dans  le  commerce  ^  &  ne  peu<p 
vent  être  aliénées  ni  cédées 4  perpétuité  ,  foit  à  titre  de  Fieff 
fe  y  foit  à  titre  de  Fondation  ;  autrement ,  ce  (èroit  acquérir 
un  héritage  ,.  une  pbflTeilîon  dans  la  Maifon  de  Dieu,  ce  qui 
répugne  à  la  fainteté  du  lieu  &  à  la  nature  d'une  chofe  in« 
ceiEble  à  perpétuité  i  ces  ^rtes  de  Droits  font  ua.abus  lorf* 
qu'ils  font  inférés-  dans  de  modiques  Fondations  ,  on  ne  les  a 
tolérés  qu'autant  que  l'Eglife  fe  trouvoit.  fuffifamment  indem^ 
jiifée }  mais  redame-t'elle  ?  elle  doit  être  auffî-tôr  déchargée  , 
parce  qu'elle  ne  doit  pas  porter  un  joug  malgré  elJe  ^  qu'on  ne 

{)ouvoit  lui  impofer  légitimement;,  le  droit  de  Banc  à  vie& 
e  droit  de  Sépulture  ne  doivent  être  cédés  que  pat  les  Mar« 
guilliers  ,  avec  le  Curé  dûëment  affemblés  ,  parce  qu'une  telle 
conceflion  eft  une  difpofirîon^  d'un  bien  public^  qui  ne  peut 
être  faite  que   par  la  Communauté  ,  ijMd.  nullités  efi  i  quel- 
ques Particuliers  feuls  n'ont  point  ce  droit ,  cependant  la  Com*r 
munauté  en  peut  difpofer  quand  il  en  réfulte  un  avantage 
pour  l'Eglife  I  mais  jamais  cependant  d'une  manière  irrévoca-p 
oie  ,  parce  que  l'Eglife  étanttoûjours  mineure. ,  ceux  qui  cop- 
traéîent  pour  elle  ,  de  quelque  façon  qu'ilsle faHenr^  ne  peu-» 
vent  l'engager  à  fon  deiàvantage  $  les  biens  qui  lui  apartie usi- 
nent,, ne  f^nt  pas  plus  les  bien&^de  fes  Adminiftrateurs ,  que 
ks  biens  d'iin  Pupile  font  les  biens  d'un  Tuteur  %  les  uns  fie 
les  autres  n'eta  ont  que  la  régie  fie  le  gouvernement^  fie  commo 
le  Pupile  peut  fe  relever  des*  engagemens  dans-  lefquels  il  /ô 
trouve  lèié  ,  l'Eglife  a  le  même  privilège  ,  parce  que  de  droit 
ia  condition  eft  égale  $  cependant  lorfqu'il  s'agit  de  Fondation 
l^our  Office  Divin  où  le  droit  de  Banc  fie  de  Sépulture  eft  atta- 
ché.^ on  peut  fu  primer  ce  droit  ,Taûs  que  Tob/et  principal  de 
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la  Fondation  foie  anéanti ,  fur-couc  quand  le  Fondateur  ne  vie 
plus  :  premièrement ,  parce  qu*on  ne  peut  pas  dépouiller  TE-    ^^l^J/ 
glife  des  Biens  qui  lui  font  confacrés  pour  toujours  ,ceux  à 
qui  la  compétence  en  apartient ,  peuvent  réduire  les  Offices, 
s'ils  font  en  trop  grand  nombre  5  mais  ils  ne  peuvent  ,  &  ne 
doivent  les  anéantir,  les  Loix Canoniques  Se  Civiles  s'y  opo^ 
iènt ,  parce  que  les  Fondations  pour  Office  Divin  font  des  ef 
péces  de  Bénéfices;  &  en  fécond  lieu,  c*eft  que  la  volonté  du 
Fondateur  qui  a  voulu  ,  qui  a  demandé  que  certains  Offices 
fuffent  célébrés  à  perpétuité  pour  le  falut  de  fon  ame  ,  efl 
quelque  chofe  de  facre  $  à  quoi  perfonnc  ne   peut  toucher  , 
u  ce  n'efl  le  Fondateur  lui*même  qui  a  toujours  ce  droit  $  c'eflb 
un  devoir  eflèntiel  pour  fes  defcendans  de  s'y  conformer  :  il 
réfulte  donc  de  ceci  ,  i*^.  que  le  droit  de  Banc  &de  Sépulture 
ne  peut  être  concédé  qu'à  vie  ,  Se  pour  raifon  du  bienfait  au 
profit  de  l'Eglife.  1^.  Qu'une  telle  conceffion  ne  fe  peut  faire 
que  par  le  Curé  &  les  Marguilliers  dûëment  afTemblési.  3°.  Qu'eU 
les  ne  peuvent  être  inférées  dans  aucun  Contrat  de  Fondation, 
à-moins  que  TEglife  ne  foit  fuffifamment  indemnifée  par  la  Fon^ 
dation  ;  pourquoi  a  conclu  conformément  à  l'Arrêt  ci-après  : 

NOT  REDITE  COURi  ,  Parties  oûies  &  notre  Pro- 
cureur Général  ,  a  reçu  celles  de  Falaife  ,  apellantes  fur  le 
Barreau  de  la  Sentence  du  1 5  •  Mars  dernier  ,  a  tenu  &  tient 
leur  apel  pour  bien  relevé  ;  Se  y  faifant  droit  ,  enfemble  fur 
l'apel  originaire  de  la  même  Sentence ,  inrcrjecté  par  les  Parties 
de  Bréhain  ,.  a  mis  &  met  lefdites  apellations  &  ce  dont  efl 
apel  au  néant  ^émendant ,  ordonne  que  les  Délibérations  fai- 
tes par  les  Treforiers  de  Notre  Dame  de  Caën  ,  les  ^.  1 1 .  &  1 8& 
Décembre  174^*  feront  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  ^  ce 
faifant ,  a  condamné  les  Parties  de  Perchcl  à  payer  au  Trefor  de 
ladite  Eglife  ,  les  douze  livres  de  rente  portées  par  le  Con- 
trat de  Fondation  dont  efl  queflion  ,  aux  obéïflances  paffées 
par  les  Parties  de  Bréhain  &  de  Falaife  ,  condamne  lefdites 
Parties  de  Perchel  aux  dépens  ,  tant  des  Caufes  principales 
que  d'apel  envers  celles  de  Bréhain  &  de  Falaife.  SI  DON^ 
NONS  £N  Mandement  au  premier  des  Huiflîers'  de  notre 
Cour  de  Parlement  dé  Rouen  ,  ou  autre  fur  ce  requis,  mettre 
ib  préfent  Arrêt  à  due  Se  entière  exécution  fclon  la  forme  Si 
«enur  $  de  ce  faire  te  donnons  pouvoir.  D  o  hn  £'  à  Rouen 
en  Parlement  , Je.  vingtième  jour  de  Février  ,  Tan  de   gracr: 
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mîlfept  cens  quarante-neuf  I  &  de  notre  Régne  le  trente-qut- 
Unia      "^^n^«-  Collationné.  Par  la  Cour.  Signé,  LE PLANQUOIS^ 
JEt  fccUé  d'un  Sceau  de  cire  jaune. 


Mars. 


Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  autorife  Mon- 
iieur  le  Marquis  d*Eftampes  ou  fes  Prépofés  de  per- 
cevoir laugmentation  des  Droits  porxés  au  prefcnt 
Tarif  ci-deiTous. 

Dh  27  Mâts  t74^. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre: Au  premier  des  Huiflîers  de  nôtre  Cour  de  Parle- 
ment de  Rouen  ,  ou  autre  nôtre  Huiffîer  ou  Sergent  fur  ce  re- 
quis :  Cejourd'hui  iur  la  Requête  prefentée  en  nôtre  Cour^ 
par  Loiiis  Roger  ,  Marquis  d'JBftampes  ,  fiaron  de  Mauny  ^ 
Propriétaire  des  Bateaux  allant  &   venant   de  la   Bouille    à 
Rouen ,  &:  de  Roiien  à  la  Bouille  ,  ftîpulé  par  le  Sieur  Mat- 
thieu Éfmangard  ,  porteur  de  fa  Procuration  j  Ëxpofitive  ^. 
que  Tinjonâion  qui  lui  a  été  faite  de  faire  mettre  à  la  fuite 
de  chacun  des  Bateaux  de  Bouille  une  Chaloupe  ou  Bar^uet-r 
te  ,  avec  les  Agrès  néceflaires  pour  s'en  fervy:  au  befoîn  :  Par 
fine  Sentence  delà  Vicomte  de  TEau  du  lo.  Juin  1741.  lui  a 
occafîonné  une  augmentation  de  dépenfe  2c  d'entretien ,  à  cau- 
fe  de  laquelle  il  avoit  été  prévu  qu'il  feroit  jufte  de  lui  accorder 
une  augmentation  de  Droits ,  puifqne  la  même  Sentence  le 
renvoyé  fe  pourvoir  à  cet  efFet  :  Il  eft  d'ailleurs  d^obfervation 
qu'une  Barquette  ou  Chaloupe  ,  attachée  au  Bateau  de  Bouil- 
le ,  ne  peut  produire  l'eflFet  &  utilité  que  le  Juge  de  la  Vi* 
comté  cle  l'Eau  a  crû  devoir  procurer  au  Public  ,  qu'autant 
qu'il  y  aura  dans  cette  Barquette  un  Homme  deftiné  à  en  faire 
ufage  ,  l'expérience  ayant  apris  que  les  Gens  du  Bateau  font  dans 
rimpoffibilité  de  le  faire  auffi  promptement  qtfil  feroit  néceflairc 
en  bien  des  occafions  :  11  eft  ennn  notoire  que  le  Droit  de  ces  Voi- 
tures n'ayant  pointaugmenté  depuis  plus  d'un  Siècle ,  fuivant  qu*il 
cft  établi  par  l'Arrêt  du  Confeil  du  10.  Janvier  1^3^.  leur  pro- 
duit^éluel  eft  à  peine  fufHfant  pour  les  entretenir  &  en  faire  la 
conduite  ;  eu  égard  à  ce  que  le  prix  des  Chevaux  ,  Nourritu- 
re ,  Bois^  Cordages  ,  Toiles  &  autres  Uftenfiles  ,  eft  pour  ainfi 
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dîrcr  double  :  Ces  motifs  déterminent  rExpofant  à  recourir  à 
^autorité  de  nôtre, Cour  ,  pour,  du  contentement  de  nôtre 
Procureur  Général  ,  lui  accorder  une  augmentation  de  Droits , 
qui  peut  d'autant  moinr  lui  être  refufé  ,  qu'il  n'eft  point  de 
Voituriers  qui  n*en  ait  obtenu  depuis  quarante  à  cinquante 
sins  :  Ceux  de  Duclair  &;  Caudcbec  percevant  Trente  deniers 
par  Mine  de  Grain  ,  au  lieu  de  Dix ,  &  ainfi  à  proportion  des 
autres  Marchandifes.  Dans  le  fait  y  la  fourniture  &  entretien 
de  trois  Barquettes  &  le  falaire  de  trois  Mariniers  ,  formeront 
une  augmentation  de  dépenfe  de  Treize  à  Quatorze  cens  li- 
vres par  chacun  an  :  Et  TExpofant  a  éprouvé  depuis  la  Sen« 
tence  y  qui*  le  conftituë  dans  la  nécelGté  dé  mettre  une  Bar- 
quette à  la  fuite  du  Bateau  de  Bouille  y  qu*il  faut  très- fou  vent 
trois  Chevaux  au  lieu  de  deux  y  pour  tirer  les  Bateaux  de  Bouil- 
le, enforte  que  TExpofant  a  été  contraint,  pour  faire  cxade- 
ment  le  fecvice.  de  ces  Voitures  ,  d*avoir  quatorze  Chevaux 
au  lieur  de  onze  qui  lui  ftiffifoient  avant  que  les  Bateaux  de 
Bouille  fuflènt  dans  le  cas  de  tirer  une  Barquette  ou  Canot: 
Ces  motifs,  quoique fuififans  fans  doute  pour  déterminer  nô- 
tre Cour  à  accorder  une  augmentation  de  Droits  s  ne  font  pas 
les  feuls  fur  lesquels  il  fonde  cette  demande.  La  différence  con- 
fidérable  du  prix  des  Bois  ,  Fer  ^  Clou  ,  Toiles  ,  Cordages  & 
autres  Matières  ou  Denrées  néceflaires  pour  rétabliflcment  ,- 
entretien  &  fèrvice  journalier  de  ces  Voitures  ,  met  PExpofant 
dans  ]fi  cas  d'être  à  peine  indemtie.  Il  eft  en  effet  à  la  connoif^ 
&nce  de  tout  le  monde  ,,,que  les  Charpentiers  de  Bateaux  ga- 
gnent depuis  Trente-cinq  jafqu*à  Quarante  fols  par  jour  &  à  boi- 
re ,  au  lieu  de  dix-huit ,  vingt ,  vingt-deux   &  vingt-quatre  j. 
que  le  prix  du  Goudfoti  eft  monté  depuis  dix  à  douze  ans  de 
quinze  &  fcize  livres ,  à  trente  &  trente-deux  livres  j  celui  des- 
Cordes  ,  de  vingr-fix  &  trente,  à  quarante;  celui  des  Toiles  à 
Voile  I  de  quatorze  &  feize  fols  TAune  ,  à  trente  fols  ;  &  il 
eft  à  peu  près  ainfi  des  Bois ,  Fer  ,  Clou ,  Nourriture  ,  Ferra- 
ges des  Chevaux  ,  Gages  de  Domeftiques  &  Journées  d'Hom- 
mes :  Pourquoi  TExpofant  efpére  que  nôtre  Cour  voudra  biea 
lui  fubvenir  j  pourquoi  il  a  recours  a  foh  autorité  ,  à  ce  qu'il' 
lui  plaife  Tautorifèr  de  percevoir  i  • 
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s    Ç    A    V    O     I     R, 

PO  U R  la  Voiture  &  Tranfport  de  chAcane  perfonne  ,  de 
Roiien  à  la  Bouille  &  de  la  Bouille  à  Rouen  ,  deux  fols 
fix  deniers,  au  lieu  de  deux  fols  ,  cy        .         .  z  C  6  d. 

Pour  la  fomme  de  JLaine  du  poids  de  deux  cens  cinquante  , 
à  crois  cens  livres  pefanc.,  Sept  lois  fix  deniers.,  au  Ueu  de  ûx, 
fo's ,  cy      .  .  .  .         .         .         .  7  f.  6  d. 

Pour  la  fomme  de  Porterie  en  deux  Paniers ,  ^ix  lois  trois 
deniers ,  au  lieu  de  cinq  fols  ,  cy         .         .        .  6  f.  3  d. 

Pour  la  fomme  de  Toile  de  Saint  Georges  ,  compose  de 

Jîx  Pièces ,  Trois  fols  neuf  deniers  ,  au  lieu  de  trois  fols  ,  cy 

.•         •        M  ■       ^        >•  .•  •  "*     *      3      9  ^» 

Pour  la  fomme  de  Toile  de  Blouœois  en  une  Pièce ,  Deux 
fols  fix  deniers ,  au  lieu  de  deux  fols ,  cy         .  .       2  f  ^  d. 

Pour  la  fomme  de  Planche ,  compofëe  de  fix  Planches  de 
dix  pieds  y  Trois  fols  neuf  deniers  ,  au  lieu  de  trois  foJs  ,  cy 

•  m  •  •  m  •  •  •  $     **    9    ^* 

Pour  la  fomme  de  toutes  autres  Marchandises  du  poids  de 
deux  cens  cinouante  à  trois  cens  livnes ,  Trois  fols  neuf  de- 
niers, au  lieu  de  trois  fols ,  cy         •        ..        .        .      3  /I^  d. 

Pour  chaque  Mine  de  Bled  &  autres  Grains  ,  à  \z  mefure 
de  Roiien  ,  Deux  fols  fix  deniers  y  au  lieu  de  deux  fols ,  cy 

•  •  •  ••  •  ^  •  •  2I0  Cl* 

Pour  chaque  Balle  de  Coton  ^  du  poids  de  trois  cens  à  qua« 
cre  cens  livres ,  Sept  fols  fix  deniers  y  au  lieu  de  fix  fols  y  cy 

•  •  •  •  •  •  •  •  ^l*0    dm 

Pour  chaque  Tonneau  de  Cidre ,  Une  livre  dtx-fept  fols  fîx 
deniers ,  au  lieu  de  trente  fols ,  cy       .       .      *        iL  ijCjô  d. 

Pour  chaque  Charetée  de  Meubles  ,  comme  Chaifes  y  Ta- 
bles ,  Coffres  Matelas  &  autres  ,  faifànt  embarras  &  encom- 
brement ,  Une  livxe  dix  fols ,  au  lieu  de  vingt-quatre  fols  y  cy 
il    lof. 

Et  pour  ceux  en  Caiffes  &  Balots  y  Trois  fols  neuf  deniers 

f>ar  fomme  ,  du  poids  de  deux  à  trois  cens  livres  pefant  y  aa 
ieu  de  trois  fols ,         .       .      ^       .       .       •       *         3  f  9  d» 
Pour  le  Mont  de  Plâtre  ,  Une  livre ,  au  lieu  de  feize  fols , 
cy         .         •        .         .         .         •         •         .       .        1  livre. 
Pour  chacune  Pouche  de  Plâtre  ,  Un  fol  trois  deniers  ,  au 


Digitized  by 


Google 


DECLAMATIONS  ET  ARRESTS.      c-j^  - 

lieu  d'un  fol ,  cy       .       •      ' i  f.  3  d. 

Pour  chacun  Porc ,  Sept  fols  fix  deniers ,  au  lieu  de  fix  fols  , 
cy .  7  *•  ^  d. 

Pour  chacun  Veau  ,  Trois  fols  neuf  deniers ,  au  lieu  de  trois 
fols ,  cy  .         •  .  .  •  .  •      3  f.  9  d^ 

Pour  chacun  Mouton  y  Deux  fols  ,  au  lieu  dix-huit  de- 
niers ,  cy  • •  %  L 

Pour  chaque  Cuir  tanné  fec  ,  fera  continué  de  percevoir 
Deux  fols ,  cy        •        .        •        .        .        •       •         «  2  f. 

^our  chaque  Cuir  vert ,  Neuf  deniers  ,  au  lieu  de  fix  de- 
niers ^  cy       •       •        •      ^         •       •       •       •       •       •         9  d» 

Pour  chaque  Millier  de  Brique  ,  Une  livre  onze  fols  trois 
deniers ,  au  lieu  de  vingt-cinq  fols  ,  cy      .     .        i  L  1 1  f  3  d. 

Pour  chaque  paire  de  Paniers  de  fomme  vuide ,  Un  fol  trois 
deniers,  au  lieu  d'un  fdl ,  cy         .         .         .         .         i  f.  3  d. 

Pour  chaque  Bote  ou  Pipe  vuide ,  Six  fols  trois  deniers  ,  au 
lieu  de  cinq  fols ,  cy •     6  f.  3  d. 

Pour  chaque  Muid  yuide  ,  Trois  fols  ,  au  lieu  de  deux  fols 
fix  deniers  ,  cy  .  .  .  .         «         .  3  f. 

£t  pour  le  demi  Muid  à  proportion. 

Pour  chaque  Baril  vuide  ,  Heuf  deniers  ,  au  lieu  de  fix  de-- 
niers ,  cy        .        >        »        .         .         .         .         •  9  d. 

Pour  chaque  Corbeille  de  Fruit ,  Un  fol  trois  deniers  ^  au 
lieu  d'un  fol ,  cy         .         .         .         •         •     .    .  1  f .  yà^ 

Pour  chaque  Somme  de  Toile  d'Emballî^e  ,  compofée  de 
deux  Pièces ,  Trois  fols  neuf  deniers  ,  au  lieu  de  trois  fols  ^ 
cy  .  .         .  .  .     :     .  •  3  f.  9  d* 

Pour  chaque  Corde  de  Bûches,  Une  livre  dix-fept  fols  fix 
deniers  ,  au  lieu  de  trente  fols  ,  cy       .         .         i  1.  17  f  6  d. 

PourchaqueCharetée  de  Coteret,  conapofée.de  cent  foixan- 
te  ,  Xint  livre  dix-fept  fols  fix  deniers  ,  au  Jieu  de  trente  fols  , 
cy  .  ^        .  \         ;  •        :  .         .         I  L  lyf  (îd. 

Pour  chaque  Molle  de  Cercles  à  Tonneau  ,  Bote  ou  Pipe  , 
Douze  deniers,  au  lieu  de  neuf  deniers  ,  cy  '        .  1 1  d, 

■Et  pour  ceux  à  Muids-ou  demi  Muids.,.  neuf  deniers  ,  au 
lieu  de  fix  deniers,  cy   .       ;*  »-  .  V       -  ^î  /     •'  .     »  9.d, 

Pour  chaque  Marque  de  Bois  Merrein  &  à  Bâtir  ,  Trois  fols 
neuf  deniers  ,  aii  lieu  de  trois  fols',  cy       ."    .       •        3  f.  9  d. 

Bt  pour  toutes  autres  Marcàandife»  non  exprimées  à  pro* 
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portiott  y.Sc  k  raiioa  des  prix  çi-dçfllis  ^.  fi^ivaot  leurs  ef3écc5>\ 
^M«/*    aux  obéïflànces  dudit  Seigneur  ,  de  placer  un  homme  dans  la^ 
Bar(juette  ,  lecjueL  fera. uniquement  deftiné  à  en  faire  ufage au^ 
befom  &  pour  Tentiéra  exécution  de  vôtre  Arrêt ,  il  vous  plai- 
jfe  ordonner  qu'il  fera  imprimé  ,  lu  ,,pt3blié  &  affiché  par-tout: 
eu  befoin  fera  :  Vu  par  nôtre  Cour  ladite  Requête  ^  iignée  le 
Vert,  Procureur,  Pièces  y  attachées  &  énoncées  j  Conclufions 
de  nôtre  Procureur  Général  ,  &  oui  le  Kaport  du  Sieur  de 
Picrrevilfe  ,  Copfeiller-Commiflaice  :  Tout  çonfîdéréi. 

NOSTREpLTE  GOUB;  a  autorifé  8c  autorife  ledit 
Koger ,  Marquis  d'Eftampes  ,  de  percevoir  l'augmentation  du 
Quart  en  dedans  ^  ou  du  Cinquième  en  dehors  ,  fuivant  qu'il 
éft  énoncé  en  la.fufdite  Requête,, fur  les  Pcrfonnes  &  Mar;* 
chandifès  oui  feront  portées  par  ks   Bateaux  de  Bouille  ,  à 
charge  par  ledit  Marquis  d'Eftampes  de  ne  rien  prendre  pour 
les  Paquets  ,  Bil]&cs  6u  Befacês  Se  Porte-Manteaux  au-deilbus 
de  Cinquante  livres^  lefquels  ferontcenfésàcquitésparlepaye-^ 
ment  du  Droit  de  la  Pecfbnhe  qui  les  porte  ou  fait  porter  avec 
lui  ;  à  la  charge  auilî  de  continuer  d'avoir  un  petit  Bateau  ou: 
Barquette  avec  fes  Avirons  ,  &  un  Batelier  dedans  à  la  fuite 
de  chaque  Bateau  de  Bouille  v. uniquement  deftinés  pour  remé- 
dier aux  naufrages  &  accidens  qu  pourroient  arriver  j  &  ne  pourrai 
ledit  Bateau  être  employé  à  porter,  aucunes  MàrchandUes  ^  ni  au- 
cunes Perfonnes,*  ni  pafler  les  Chevaux  aux  Traverfes  ,  à  peine* 
de  Cent  livres  d'Amende  y  à  Uquelle  fin  ,.le  preiènt  Arrêt  fera 
affiché  Cijr.  les  Ports  &  Places  publiques  ,.&  la  Pancsù'te  dans 
chaque  Bateau  de  Bouille  :  Enjoint.au  Subftitut;  de  notre  Pro-^ 
cureur  Général  ,  en  la  Vicomte'  de  l'Eau  ,.  de  tenir  la*  n»in  à . 
Texécutioadu  prefent  ,Arrêc  ,,  &  y  fera  reg^ftré:. Pour  ce  eO^ 
il  que  Nous  té  màndxms  faire  pour  Vtx^vMon  du  prefi^ttt  tou- 
tes diligences,  à  ce  requifès^.  ôc  néccffiires^^;  de  ce^fai^e  te.dçQ^ 
nous  pouvoir.  Bonne'  à  R.^uen   en  Parlement  ,  le  vingts- 
feptiéme  jour  de  Mars ,  ràii  de  grâce  îmit  fept  cens  quarante- 
neuf  $  &  de  nôtre  Régne  le  trente -<^atriéme.  Par  la  Cour ,, 
Signé,  VILD OR,,  awc  pàraphci  Cftllationné >  FOUET  „ 
avec  paraphe.  Scellé  le  29.  Mars  1749..     . 

Regiftré/ur.U  Kigifirti  dm  Qnfe  de  U  Vicmtê  dé  l'Eam  da 
Jlûiien  ,  en  confequence  dï  la  Sentence  de  ce  jour  ,  par  Nûus.Gref- 
ftrfimffigni  cejaurd'hui  krin^^nekviéme  M^rs  1749^*. 

Signé  ,  JORRE ,  avec p^rapi^e.. 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS  ET  ARRESTS.       a  i 


Sentence  de    la   Vicomte   de   TEau  de   Rouen  y  qui 
ordonne  lenregiflremenc   dç   TAripc . du   Parlern^nt. 


ci-deifus. 


Difif  Mars  t749* 


L*AN  de  gfâce  mil  fept  cens  quarante-neuf,  le  vingt* 
neuvième  jour  du  mois  de  Mars^  Devant  NousJacqucs-^ 
Adrien  Varnier  ,  Conféiller  du  Ro)r  ,  Vicomte  de  TEau  à 
Rouen  ,  Juge  de  Police ,  Civil  &  Criminel  :  Par  \ts  Rivières 
de  Seine  ,  Eure  ^  Andelle  ^  Rifle  ,  Saint  Sauveur  &  autres  y 
affluantes  %  des  Quais  ,  Taluts  ,  Ports  ,  Ponts  ,  Chauffées  & 
Chemins  le  long  defdites  Rivières  i  Gardien  pour  Sa  Majeflé 
àts  Etalons ,  des  Poids  &  Mefures  de  la  Ville  &  Vicomte  de 
Roîien  ^  &  Lieutepant  Général  de  Police  au  Balliage  &  Siè- 
ge Prèfîdial  de  ladite  Ville.  Sur  la  Requête  à  Nous  prefentèe 
par  Meflîre  Loiiis  Rogôf  ,  Marquis  d'Êftampes  ,  Seigneur  de 
Mauny  ^  &  autres  Lieux  j  ftipulè  par  le  Sieur  Matthieu  Ef^ 
man^ard ,  fondé  de  fa  Procuration  j  tendante  à  ce  qu'il  Nous 
plaif^  ordonner  que  l'Arrêt  de  la  Cour  du  17.  de  ce  mois^ 
portant  augmentation  des  Droits  de  la  Voiture  ou  Bateaux  de 
.  Bouille  9  fera  regiftré  en  nôtre  Grefï^  ,  pour  être  exécuté  félon 
la  forme  &  teneur:  Vu  ladite  Requête  fîgnée  du  Supliant  ,  ôc 
îe  Brun  Avocat  :  Nôtre  Ordonnance  de  ce  jour ,  d'être  icelle 
&  l*Arrêt  y  attaché  ,  communiqués  au -Procureur  du  Roy  :  Ar- 
rêt de  la  Coilr  du  zy  de  ce  mois,  rendu  fur  la  Requête  du- 
dit  Sieur  Marquis  d'^flampes  ,  par  lequel  il  eft  autorifc  de 
percevoir  l'augmentation  du  Quart  en  dedans  ou  du  Cinquiè- 
me en  dehors ,  fuivant  qu'il  çfV  énoncé  en  fa  Requête  ,  fur  les 
Perfonnes  &  Marchandîles  qui  feront  portées  par  les  Bateaux 
de  Bouille  ;  à  la  charge  par  ledit  Sieur  Marquis  d'Eflampes  de 
ne  rien  prendre  pour  les  Paquets  ,  Biflacs  oOsBefaces  &  Por*- 
te* Manteaux  au-deflbus  de  Cinquante  livres.  »  lefquels  feront 
cenfés  acquîtes  par  le  payement  du.  Droit  de  la  Perfonne  qui 
les  porte  ou  fait  porter  avec  lui }  a  la^  chaigeaufC  de  conti^- 
nuer  d*avoir  un  petit  Bateau  ou  Barquette  avec  fes  Avirons  ^ 
&  un  Bélier  dedans  à  la  fuite  de  chaque  Bateau  de  Bouille  ^ 
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uniquement  deftinés  pour  remédier  aux  nauffrages  &  accidens^ 
iyuit.^  qui  pourroicnc  arriver  ,  &  ne  pourra  ledit  Bateau  être  employé 
à  porter  aucunes  Marchandifes  ni  aucunes  Perfonnes ,  m  paC 
fer  les  Chevaux  aux  Traverfes ,  à  peine  de  Cent  livres  d'Amen- 
de  s  à  laauelle  fin  ,  ledit  Arrêt  Fera  affiché  fur  les  Ports  & 
Places  publiques  ,  Se  la  Pancarte  dans  chaque  Bateau  de. Bouil- 
le :  Enjoint  au  Procureur  du  Roy  de  ce  Siège  ,  de  tenir  lai 
main  à  Texécution  dudit  Arrêt ,  qui  y  fera  regiftté  :  Conclu- 
lions  du  Procureur  du  Roy  de  cejourd*hui  :  Tout  confidéré  5 
NOUS  ORDONNONS  que  ledit  Arrêt  de  la  Cour ,  du  17. 
de  ce  mois  ,  fera  regiftré  en  nôtre  Grefiè  ,  pour  être  exécuté 
£:lon  fa  forme  Se  teneur  ^  à  laquelle  fin  ,  ledit  Ajrrêt  &  notre 
prefente  Sentence  feront  lues  ^publiées  &  affichées  par*tout  où  il 
appartiendra  9  &  notamment  dans  les  Bateaux  de  Bouille  :  Pour- 
quoi mandé  au  premier  Huiflîer  ou  Sergent.  Royal  de  cette 
Vicomte  ,  011  autre  fur  ce  requis  ,  de  mettre  la  Prefente  à 
exécution  de  la  part  dudit  Sieur  Marquis  d'Eftampes  ^  de  ce 
faire  donnons  pouvoir  fie  commiffion  ,  les  jour  Se  an  fufditsi 
Fait  comme  deffus. 

Signés,  VARNIER,  fie  Jokrb,  avec  paraphes.  Et  fcellée,. 

Arrêt  du  Confeil  d-Ëcat  du  Roy  y  par  lequel  Sa  Ma<^ 
jefté ,  en  interprceant  en  tant  que  befoin  celui  du  xj 
Juillet  1745).  fixe  le  prirdes  Bois  de  Chaufagc  ,  cou- 
.  pés  pour  rOrdinairc  de.  1 750.  arrivant  à  Rouen  en 
.  quelque  tems  que  ce  foit ,  provenant  foit  des  Bois 
du  Roy  ,  foit  de  ceux  des  Particuliers  &  Comrrui^ 
sautés  fans  difl:in6tion  ^  ôcc^, 

7)h  zt.  OUihrr  ir49^ 

_  ÇUR  ce  qui  a  été  rcprefenté  au  Roy  étant  en  fon  Confeil  V 

ca  V'  Oque  dans  l'Arrêt  rendu  en  icelui  le  z^.  Juillet  dernier ,  po;»- 
'  **  "'  tant  Règlement ,  8c  taxe  pour  les  Bois  de  Chau£ige  arrivant  en 
la  Ville  de  Rouen ,  provenant  foit  des  Bois  du  Roy  >  /bit  de 
ceux  des  Particuliers  Se  Communautés  faiis  diftinâion ,  il  y 
avoit  quelques  Articles  de  la  taxe  ,  qui  ne  fe  trouvoient  pas 
^kuis.  «ne  cxa£be.  proportion  avec  la  taxe  mifè  à  la  Bûche  ,  &: 
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^u'Il  avoit  étd  omis  duejques-efpéccs  de  Bois  qui  entrent  ce- 
pendant dans  la  conlommation  de  la  Ville  de  Rouen  ,  Icf- 
quelles  il  conviendrok  auffi  de  taxer  pour  ne  rien  laiffcr  fubfif- 
ter  d'arbitraiïe  à  cet  égard  j  comme  auffi  que  îa  fixation  du  ter- 
me du  15.  Novembre  ^  auquel  devoir  commçncer  l'exécution 
de  l*Ariit  dû  Conreil  ;du  19.  Juillet  dernier  ,  pourroit  donner 
lieu  à  quelques  difficultés  entre  les  Marchands  &  les  Particu- 
liers ,  parce  qu'il  arrive  à  Roiîeh  du  Bois  du  nouveau  Chaufage 
avant  ledit  jour  i  5 .  Novembre  ;  &  Sa  Majçftë  defîrant  fur  ce 
faire  connoïtrc  fes  intentions  :  Oîii  le  Raport  du  Sieur  de  Ma- 
çhault ,  Confciller  ordinaire  au  Confeil  Royal  ,  Contrôleur 
Général  des  Finances  j  LE  ROY  E'TANT  EN  SON  CON- 
SEIL  ,  interprétant  en  tant  que  bcfoin  ,  l'Arrêt  rendu  en  icc- 
kii  le  29.  Juillet  dernier^  a  ordonné  &  ordonnç  que  tout  le 
Bois  de  Chaufaee  ,  coupé  pour  l'ordinaire  de  1750.  arrivant 
àRoiien  en  quelque  tems  que  ce  foit  ^  provenant  foit  des  Bois 
du  Roy  ,  foit  de  ceux  <ies  Particuliers  êc  Communautés  'fan$' 
diftindion  ^,  fera.  &  demeurera  fixé  tous  Proits  cpmpriSi 

S  Ç  AT   O  I   R  ,,       . 

La  Corde  de  Bûche  de  Hêtre,  de  vîngt-fîi  ponces  de  lon- 
gueur &  çrolleur  portées  par  les  Réglemcns  ,  à  la  fomme  de 
dix-huit  livres.  . 

La  Corde  de  Bûche  àé  Bois  4^  Chêne  ,  de  même  longueur' 
ic  groflcur ,  à  la  iommc  de  dix-fepr  livres. 

La  Corde  de  Bûche  de  Bols  de  Bouleau  y  des  mêmes  Ion-* 
gueur  &  groflèur  ,  à  la  fbmmc  de  feize  livres* 

La  Corde  de  Bûche  de  Bois  de  Tremble ,  Se  Bois  blanc  ,  des  • 
mêmes  longueur  &  groflèur  ,  à  la  ibmme  de  quinze  livres. 

Et  les  Bûches  qui  excéderont  les  longueur  Ôç  groflèur  çi-def- 
fus  exprimées ,  à  proportion,  - 

'  La  Charetée  dé  Bois  de  Hêtre  ,  cbmpofée  de  cent  foixan- 
te  Coterets  ,  de  vingt  •  quatre  poufes  de  longueur  fur  dix- 
fept  à  dix-huit  pouces  de  groflèur ,  à  la  fomme  de  onze  livres 
dixfdlii        . 

La  Charetée  de  Bois. de  .Chêne  ^  compof^e^de  cent  fôixante' 
Coterets  ,  des  mêrnèi  -  ^longueur  Ôt '|;r0ffe^r  ,  kh  fomme  de.* 
dix  livres  dix  fols, 

La^Chtrefiéede.Beis  de  Bouleau ,  compofécde  cent  foixante- 
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_  CotcreM ,,  des   mêmes  longueur  &  grofleur  ,  à  la  fommc  de 

i7  49«    neuf  livres  dix  fols. 

^oaobrc  j^^  Charetée  de  Bois  Blanc  ,  compofée  de  cent  foixante  Co- 
terecs  ,  des  mêmes  longueur  &  groIKur  ,  à  la  femme  de  huit 
livres  dix  fols. 

La  Charetée  de  Cotcrcts  ^  apellés  Viquelia ,  àk  fomme  de 
huit  livres  dix  fols. 

La  Charetée  de  Bois  ,  cflcnce  de  Hêtre ,  .au  Cent ,  de  cent 
quatre  ,  de  vingt-huit  pouces  de  longueur  fur  vingt-quatre  de 
groiTeur  ^  dont  le  brin  rond  ou  éclat  aura  cinq  à  fept  pouces; 
&c  où  il  n'y  aura  que  cinq  à  fix  brins  de  trois  1  quatre  pouces» 
à  la  fomme  de  feize  livres  dix  fols. 

La  Charetée  de  Bois  mêlé  de  Hêtre  &  de  Chêne  ,  au  Cent 
de  cent  quatre  ^  des  mênies  quantité  y  grodèur  &  longueur  ^ 
à  la  fomme  de  ieize  livres. 

La  Charetée  de  Bois  ,  eficnce  de^Chêne  ,  des  mêmes  quan- 
tité y  longueur  2c  grofleur  y  à  la  ibmme  de  quinze  livres  dix 
fols. 

La  Charetée  de  Bols  de  Bouleau  ,  des  mêmes  quantité  lon- 
gueur &  grofleur  y  à  la  fomme  de  quatorze  livres  dix  fols. 

La  Charetée  de  Bois  blanc  ,  des  rhêmes  quantité^  longueur 
&  grofleur  ^  à  la  fomme  de  treize  livres  dix  fols. 

La  Charejtée  de  Bois  de  Viquelin  y  au  Cent  mêlé  y  à  la  fbm« 
me  de  dix  livres. 

La  Charetée  de  JBois  de  PlardJSdat  ^  de  cent  foixante  Go- 
terets  ,  de  la  longueur  &  grofleur  portées  par  4es  Réglemens  » 
dans  lefqueis  Cotercts  ,  il  ne  pourra  y  avoir  plus  de  deux  à  trois 
brins  de  Viquelin  y  à  la  fomme  de  onze  livres  dix  fols» 

La  Charetée  de  Plard*rond  y  de  cent  foixante  Coterets  de  pa- 
reille quantité  y  longueur  2c  grofleur  j  à  la  fomme  de  dix  livres 
dix  fols. 

Là  Corde  de  Bois  à  Charton  ,  appellée  Giaux  ,  de  trente 
pouces  de  longueur  fur  douze  pouces  de  tour  ^  à  la  fomme  de 
vingt  livres  dix  fols. 

La  Corde  de  Bois  à  Charbon  y  non  pelé  ,  de  même  lon- 

fueur  y  fur  huit  pouces  de  tour  ^  à  la  fomme  de  quinze  livres 
ix  fols.    .  ,  - 

Ordonne  Sa  Majefté  aue  Ï^Àrtêt  de  fon  Confeil  du  19.  Juil- 
let dernier  ,  fera  a\i  furpluS  exécuté  félon  fa  forme  &  teneur  ; 
&  fera  le  prefent  Arrêt  exécuté  nonobAant  oppfltion  »  cécufa- 


L 


Digitized  by 


Google 


DECLARATIONS.  ET  ARRESTS.       «85 

tîott  ,  prife  à  Partie  ,  Clameur  de  Haro  ,  Charttc  Notmande  , 
le  autres .  empêchemens  généralement  quelconques  ,  pour  lef. 
q^uels  ne  fera  différé  i  &  dont  fî  aucuns  interviennent ,  Sa  Ma- 
jeftés'eneftêc  à  fon  Confeil,  réfervé  la  connoiflànce  ,  &  icelle 
interdit  à  toutes  fes  Cours  &  autres  Juges.  Fait  au.  Confeil 
d'£tat  du  Roy  ,  Sa  Majefté  y  étant  »  tenu  à  Fontainebleau  le 
vinet-uniéme  jour  d'Octobre  mil  fept  cens,  quarante-neuf. 

Signé,  PHELYPE AUX. 

Regifir/furU  Repftre  de  U  Mahrife  des  Eaux  &  Forêts  de  Rouen  ,'ce  s  de 
Novembre  1749*  Signé,  de  Sacqjjï'pb'b. 

Arrêts  notables  de  la  Cour  de  Parlement  de  Roiien , 
rendus  au  Bénéfice  de  Maître  Henry  -  Charles  Hé- 
bert,  Avocat  au  même  Parlement  ,  Propriétaire  de 
la  Noble  Sergenterie  de  Folleville ,  compofée  de  troia 
Branches  y  &c. 

Da  2i  Méj  1749.  &  27  AfAf  ijS^^j 


1749* 
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LO  U I S ,  par  la  grâce  de  Dicu-^  Roy  de  France  &  de  Na-  * 
varrc  ;  Au  premier  des  Huiffiers  de  notre  Cour  de  Parle-  ^at  ^* 
ment  de  Rouen  ,  ou  autre  notre  Huiffier  ou  Sergent  fur  ce 
requis  ;  cejourd'hui ,  fur  la^  Requête  prefentée  en  notre  Gour 
par  Henry-Charles  Hébert  ,.  Avocat  au  Parlement  :  Expofîtivc, 
qu'dtant  Propriétaire  de  la  Sergenterie' Noble  &  Héréditaire  de 
ÊoUeville  ,,compofêc  de  trois  Branches  j.fçavoir  ,  Folleville  , 
Lieurey  &  £pagne  ,  il  lui  eft  fait  un  préfudice  confidérable 
par  plufîeurs  HuiiEers  qui  affeâ:cnt  les  uns  de  réfîder  fur  (a 
Sergenterie  ,  les  autres  de^  demeurer  dans  les^  Paroiflcs  voifincs', 
.&  attenantes  à  celles  qui  en  dépendent ,.  au  moyen  dequoi  ih 
dépouillent  entièrement  fes  Co/nmis  :  une^conduite  &  unea^ 
feâation  pamlle,  forme  une  contravention  aux  Ordonnances  ^ 
Arrêts  &  Réglemens  de  notre  Cour  y  entr*autres  à  l'Ordon- 
nance de  Philippes  le  Bel  de  1302  ,  Arrêts  des  30.  May  1^5  5  ^ 
premier  Septembre  1666 ^  tf •  May  1^75  ^  gc.xo.  May  1746^  > 
qui  prohibent  Sc  font  défenfes  à  tous  Huiifier»  &  Sersens  dfe 
M&der  dans  le  diftrid  des  Sergenteries  Nobles  &  Glébées  de 
la.  Erovincc  ^  6c  leur  enjoignent  de  fe  retirer  dans  le  lieu  cîu 
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leurs  Charges  font  créées  ,  &  cela  pour  éditer  à  ce  qu'ils  fiif 
^7  4^-      puiilenc  dépouiller  Icfdites  Sergenteries  Nobles  ,  dâûs  cet  éc« 
^^'      rExpofant  eft  obligé  d'avoir  recours  à  l'autorité  de  notre  Cour  ^ 
à  ce  qu'il  lui  plaiie  ordotiner  que  ces  Arrêts  &  Réglemens  fe-- 
ront  exécutés  fuivant  leiir  forme  ic  teneur  ;  ce  &ifâiit ,  enjoin- 
dre aux  nommés  Vefque  ,  Trefoiiel ,  Huiflîcr  en  la  Vicomte 
de  Follevillc ,  Turpin  ,  HuifCel:  de  Police  à  Orbcc ,  &  Hct^ 
fant  Huiflier  en  la  Connétablte  ^  de  foctir  des  Paroifles  dépen^ 
dantes  de  la  Sergenterie  de  rExpofant,  où  ils  réiident  aâuelle- 
inent  ;  enjoindre  pareillement  auxnommés  Olivier,  Archer ,  Gar- 
de de  la  Cônnétablie  pourOrbec,  le  Gras ,  HuiiEer  du  Sapj  da 
Laurent  ,  Huiflîer  à  Bernay  >  Hap(br ,  Huifficr  à  Charleval^ 
&  tous  autres  qui  afie£bent  de  demeurer  /ux  les  Paroiilès.voi- 
lînes  de  ladite  Sergenterie,  de  fe  retirer  au  lieu  de  leur  établif- 
fement ,  Se  ce  ,  dans  huitaine  du  jour  de  la  publication  &  af- 
fiche de  TArrêt  qui  interviendra  lur  la  Prefehte  j  permettre  à 
l'Expofant  de  faire  imprimer ,  publier  &  afEcher  ,  tant  à  Or- 
bec  ,    Pontaudemer  ,  Folleville  ,  qu'autres  lieux  &c  Marchés  ; 
le  tout  à  peine  d'interdi£tion  contre  lefdits  Huiiliers,  dhs  à  pre- 
fent  encourue  ,  Se  d'être  contraints  à  .  l'exécution  de  l'Arrêt 
chacun  jufqu'à  concurrence  de  xrois  mille  livres  ,  par  la  faifîe 
&  vente  de  ieur^  Biens  ,  même  pat  l'empfifonnement  de  leurs 
pcrfonnes  $  &  en  Cas  d'opofition  ,  accorder  à  TExpoTant  Man- 
dement :  Vu  par  nôtre  Coût  ladite  Requête  fignée  Dupont  ^ 
Procureur ,  Pièces  y  attachées^  énoncées  j  Conclufions  de  no- 
tre Procurée f -Général  ,  &  oui  le  Raport  du  Sieur  Abbé  de 
Pierreville  ,  Confeillêr-Commiflàire.  Tout  coksidé'ke'  ,  NO- 
TREDITE  COUR ,  a  ordeniné  &  ordonhe  que  lefdits  Arrêt» 
&  Réglemens  feront  exécutés  félon  leur  forme  &  teneur  $  ce 
faifant,  enjoint  aux  homrnés  Vefque  ,  Trefouel  ,  Huiffiersea 
Ja  Vicomte  de  Folleville  ,  Turpin  ,  Huiffier  de  Police  à  Or^ 
bec  ,  &  Herfant^  Huiffier  en  k  Cônnétablie  ^  de  fortir  desPa- 
♦roiflcs  dépôHdaMôs^e  1*  Sergenterie  4udit  Hébert ,  où  ils  réfi- 
dent  a6luellem«nt  ;  enjoint  pareillement  aux  nommés  Olivier 
Archer  ,  Garde  de  k  Cohnétablie  pour  Orbec  ;  le  Gras,  Huif- 
iîcrau  Sapv  da  iaitrent ,  Huiflîer  à  Bernay  ,  Hapfor  ,  HuiP 
fier  à  Charleval ,  :&  cdus  dutres  qui  affeâ:ferit  de  demeurer  fut 
les  Paroifles  voîfihes  de  ladite  ^efgettterie%  defe  retirer  au  lieu 
-de  leu  r  établifli meht  -,  «t  ce  ,  dàhs  le  mois  da  jour  de  f  affiche 
i^  pviblication  du  pr^sfent  Aifrlt*  A  laquelle  fin ,-  ^  auiotifé  &  an- 
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•torife  ledit  Hcbert  de  faire  imprimer,  publier  &  afficher  le  pre- 
fèxic  Arrêt ,  tant  à  Orbec  ^^  «Pontauderoer  ,  FoUeville  ,  qu'au- 
tres lieux  &  Marchés  ,  lequel  fera  exécuté  à  peine  d'interdic- 
tion contre  lefdits  Huiffiers^^  d'être  contraints  jufqtfà  con- 
currence de  trois  mille  livres  ,  par  la  Saifie  &  Vente  de  leurs 
Biens  ,  même  par  l'emprifonnement  de  leurs  perfonncs  $  &  ea 
cas  d'opofition  »  Mandement.  Pour  ce  eft-il  que  Nous  te  man- 
dons faire  pour  Texécutioa  du  prefent  Arrêt  toQs  Exploits  6c 
Aflignations  à  ce  requis  âc  néceflaires  }  de  ce  faire  te  donnons 
pouvoir.  Donne'  à  R.oiîeA  en  Parjemçn^t  vingt-un  May  ,  Taa 
de  grâce  mil  fepc  cens  quarante^neuf  %  &  de  notre  R^égne  le 
trente-<)uatriéme.  Et  plus  bas  /Parla  Coun  Signé,  ROI^DEL  ^ 
avec  paraphe.  Colktionné  ^  figné  FOUET ,  avec  paraphe ,  jfcçl- 
ié  le  vingt-quatre  May  mil  fept  cens  quarante-neuf  ,  avec  Pa- 
Taphe. 


Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement  de  Roiicn. 

Du  vin^^ftft  May  17 fo. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  »  Roy  de  France  &  de  Nar 
varre  :  A  tous  ceux  qui  ces  preientes  Lettres  verront  ,  ^^^  ^' 
Salut.  Sçavoir  faifbns  ,  que  cejourd'hui  la^Caufe  offrante  en. 
nôtre  Cour  de  Parlement  de  Rouen  :  Entre  Maître  Henry- 
Charles  Hébert ,  Avocat  au  I^arlement  de  Rouen  ,  Propriétai- 
yre  de  la  Sergentetie  Noble  &  héréditaire  de  FoUeville  j  De- 
mandeur en  .exécution  de  TArrêt  de  notre  Cour  du  11  May 
^1749  ,  par  lequel  vu  le  préjudice  confîdérable  qui  lui  eft  fait 
par  plufîeurs  Huiffiers ,  qui  aBfèâent ,  les  uns  de  réfider  fur  fa 
5ergentcreie  ,  les  autres  de  demeurer  dans  les  Paroiiïcs  voifînes 
attenantes  à  celles  qui  en  dépendent  i  &  à  ce  moyen  ,  dépouil- 
lent entiéremem:  fes  Commis  ,  ce  qui  eft  une  coptravention 
•aux  Ordonnances  ,  Arrêts  &  Réglemens  àq  notre  Cour  ,  fie 
notamment  à  l'Ordonnance  de  Philippes  le  Bel  de  1301  ,  aux 
Arrêts  des  30  May  ï<î53  ,  premier  Septembre  1666^  6  May 
-1675  ,  &  ^oJ^fay  1746  iqui.proiLibeilt'^  font  défenfês  à  tous 
•Huiffiers  &  Sergens  deréuder  dans  le  diftri6t  des  Sergenterics 
-Nobles  ÔC  iGlébées  de  la  Province  ,  &  leur  enjoignent  de  fe 
^ôtircr  (fans  le.lÎQu  oii  leurs  Charges  forit  créées  1  afin  qu^ils  uc 
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puiflcnt  dépouiller  lefdites  Sergcntcrics  Nobles.  Il  eft  ordonné 
que  Icfdits  Arrêts  &  Réglemens  feront  exécutés  félon  leur  for- 
me &  teneur  ;  ce  faifaot ,  enjoint  aux  nommés  Vefques ,  Tre- 
fouel ,  Hui/ïîersdc  la  Vicomte  de  Follevillc  ,  Turpin,.Huiffier 
de  Police  à  Or  bec  ,  &  Herfarnt  ,  Huiffier  en  l^  Connétablie  ^, 
de  fortir  des  Paroi(!ès  dépendantes  de  la  Sergenterie  dudit  Maî^ 
tre  Hébert ,  où  ils  réfident  actuellement:  Enjoint  pareillemenc 
aux  nommés  Ollivier  ,  Archer-Garde  de  la^  Connétablie  pouc 
Orbec ,  le  Gras ,  Huiffier  au  Sajp  ,  du-  Laurent ,  Huiilîer  à  Ber- 
nay,  Hapfor,  Huiffier  à  Charleval  ,  &c  cous  autres  qui  affec- 
tent de  demeurer  fur  les  Paroifles  voifines  de  ladite  Sergenterie ,. 
de  k  retirer  au  lieu  de  leur  établiilèment ,  &  ce  dans  le  mois 
du  jour  de  Taffichc  &  oublicat^on  du  prefent  Arrêt  j  à  laquelle 
fin ,  a  autoriféSc  autori(e  ledit  Hébert  ae  faire  imprimer,  publier 
&  afEchèr  le  prefent  Arrêt ,  tant  à  Orbec  y  Pontaudemer ,  Folr 
leville  y  autres  lieux.  Se  Marchés  ,  lequel  fera  exécuté  y  à  peine 
d'interdidlion  contre  lefdits  Huifficrs  y  &  d'être  contraints  juf^ 
qu'à  concurrence  de  trois  mille  livxes  par  la  fai/ie  &  vente  de 
kurs  Biens  y  même  par  Temprifonnement  de  leurs  perfonnes  y 
&  en  cas  d'opofitioh ,  &c;  Et  encore  ledit  Maître  Hébert  dé- 
fendeur ,.  tant  en  Requête  d'opofîtion  prefentéecn  notre  Cour^ 
Îmr  les  ci-après  nommés  contre  Tèxécution  dudit  Arrêt  ci-deUus 
e  cinq  de  Décembre  dernier  ,  qu'à  la  Requête  d'intervention 
prefentée  à  notre  Cour  par  Claude  Her/ant  »  auffi  ci-après  nom«r 
mé  le  dîx-fcpt  Février  dernier  ,  comparant  par  M*  Antoine 
Gabriel  Dupont,  fbn  R-ocureur  d'une  première  parti  le  fîeur 
Caillot  des  Prandes  notre  Confeillcr-Côrreâ:eur  en  la  Chambre 
dfes  Comptes  ,  Aides  &  Finances  de  Normandie  ,  Partie  intei>- 
venante  ,  &  Demandeur  de  l'exécution  dudit  Arrêt  ,  compa- 
rant par  Maître  Bollogne  fbn  Procureur  d'une  féconde  part  i 
Maître  Pierre  Parain  notre  Gonfeiller-Subflitur  de  notre  Proca? 
reur  Généi-ai  au  Bailliage  du  Pontaudemer  auffi  intervenant  y 
&  D'ematideur  de  Texécution^  dudit  Arrêt  s  comparant  parMat^ 
tre  Charles  A ndrieu  fon  Procureur ,  d'une  troilléme  part }  Thor 
mas  Tiirpin  ,  Hiiifficr  de  Police  à  Orbec,  Pierre  le  Gras ,  Huit 
fîer-'Audiencter  en  la  Vicomte  du  San,  Louis  Trcfoiïel  premier 
Muîffier-Audiencier  en  la  Vicomte  de  FoUeville ,  tous  Défcnr- 
deurs  de  l'exécution  dddit  Arrêt  de  notre  Cour  ,  &  Dcmani- 
dr^^r  en  ladite  Requête  d'opofîtion  ;  comparant  par  Maître  Duh 
É>«xiil4  leur  Procureur ,  d'une  quatrième  parti  Jofeph  piUvier  ,, 
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Atciicr-Gardc  de  la  ConnétaWie  au  Bailliage  d'Orbec  ,  pareil- 
lement Défendeur  de  rexécution  dudic  Arrêt ,  &  Demandeur 
en  Requête  d'opofîtion ,  dëifaillant ,  d'une  cincjuiéme  part  ;  Loùisy 
Claude  Herfanc  ,  Huiffier  en  la  Connëtablie  ,  Demandeur  en 
Kequête  d'intervention  par  lui  prefentée  à  notre  Cour  ,  dudit 
jour  17  Février  dernier  ,  &  Défendeur  de  Texécution  dudit 
Arrêt  -,  comparant  par  ledit  Maître  Duboulléfon  Procureur, 
d'une  fîxiéme  &  dernière  part ,  fans  préjudice  des  qualités.  Oiii 
Auzanet  ,  Avocat  pour  ledit  Turpin  ,  lequel  a  dir,  que  TAr*- 
rêt  de  notre  Cour  du  ii  May  1749.  ne  tend  pas  à  moins  qu'à 
anéantir  prcfqu'entiérement  (on  Office ,  &  les  Droits  qui  y 
font  attachés ,  Se  dont  il  a  toujours  joiii ,  ainfi  que  fes  Auteurs , 
depuis  la  création  dudit  Office,  i®.  En  ce  qu'il  ordonne  l'exé- 
cution d'un  Arrêt  de  1^75 ,  qui  fixe  le  droit  des  Huiffiers-Au- 
dienciers  ,  aux  Exploits  y  Diligences  &  Fondions  concernant 
le  Siéçe  ou  Jurifdidion  pour  laquelle  ils  font  établis.  1^.  Ea 
ce  qu'il  lui  interdit  de  réfider  dans  aucunes  des  Paroiflcs,  dé- 
pendantes de  la  Sergenterie  de  Folleville.  Il  eft  également  fon- 
dé &  interreflc  à  faire  raporter  ces  deux  diipofitions  de  l'Arrêt 
en  ce  qui  le  concerne  :  La  première  fur  le  principe  que  ]a  fi-* 
xation  de  ks  fondions  ,  en  conformité  de  l'Arrêt  du  Confeil 
de  1^75  ,  feroit  formellement  contraire  ,  non-feulement  à  un 
autre  Arrêt  du  Confeil  du  6  Avril  1(^95  ,  qui  maintient  &  gar- 
de les  Huiffiers-Audienciers  des  Juftices  Royales ,  dans  le  droit 
de  faire  toutes  fortes  d'Exploits  ,  mais  encore  à  fon  propre  Edit 
de  création  de  1 699  y  qui  outre  le  droit  exclufif  de  faire  toutes 
diligences  concernantes  la  Jurifdiâ:ion  particulière  pour  laquelle 
il  eft  créé,  lui  attribue  formellement  celui  de  concourir  avec  tous 
autres  Huiffiers  &  Sergens ,  pour  tous  autres  Exploits  &  Diligen- 
ces 5  au  moyen  dequoi  n'ayant  jamais  été  depuis  dérogea  cet  Edit 
de  création  ,  il  n'y  a  pas  lieu  d'ordonner  à  fon  égard  ,  que 
TArrêt  de  167^.  fera  exécuté  :  La  féconde  difpofition  de  l'Ar- 
rêt de  1749.  ne  peut  pas  fe  foutenir  davantage  vis-à-vis  de  lui, 
{>arce  qu'il  n'y  a  aucune  Loy  qui  l'aftreigne  à  réfider  dans  le 
ieu  même  de  la  Jurifdi£kion  pour  laquelle  il  eft  établi ,  pour- 
vu comme  il  eft  de  fait ,  qu'xl  n'aille  point  divaguer  hors  l'éten- 
due de  Rcdbrt  de  ladite  Jurifdiéfcion  ,  ainfi  qu'il  réfulte  de 
l'Article  90.  de  l'Ordonnance  d'Orléans  :  &  plus  précifément 
encore  de  l'Arrêt  du  Confeil  du  30  Janvier  1660  ,  par  lequel 
contradidoirement  avec  le  Seigneur  Haut-Jufticier  de  Lizieux  ^ 
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&  le  Propriétaire  dé  la  Sêrgentcrie  Noble  de  la  même  VÎlîc^ 
il  a  été  décidé  que  les  "H uiflîers-^Audicncicrs  .de  Folleville  2c 
^^'      Chambrais,  pourroient  faire  leur  ré/îdence  audit  Lizieux  ,  &. 
tous  autres  lieux  du  Reflbrt  du  Bailliage  où  ils  étoient  imma^ 
triculés.  Arrêt  qui  feu  1  répond  aux  moyens  que  les  Adverfai- 
res  prétendent  tirer  >  tant  de  fà  qualité  d'Huiffier-Audiencier 
de  Police  ^  comme  devant  rattacher  particulièrement  à  /à  Ju— 
rifdidion  &  aux  Audiences  d'icelle ,  que  de  la  difpofitfon  de 
ÎOrdonnance  de  Philippe  le  Bel  de  I30Z,. comme  interdifanr 
aux  Officiers   Royaux ,  toutes  réddences  dans  les  Sergenterîes  ^ 
Fieffées  &  Hautes-Juftices  j  il  y  a  même  encore  cette  obferva* 
tion  à  faire  »  par  raport.à  cette  ancienne  Ordonnance  ,  qu'il, 
cft  dans  le  cas  d'exception  porté  pak  cette  Ordonnance  ,  où  elle 
permet  aux  Officiers  Royaux  de  réfider  dans  Tétenduë  des  Hau* 
(es*Juftices  ou  Sergenteries  fieffées  ,,fî  on  veut  Taptiquer  à  ces- 
derniers  »  puifqu'ileft.  marié  dans  le  lieu  où   il  réfide  aâuelle- 
ment,  y  a  foa  bien*,  qu'il  fait  valoir,  &  eft  né  dans  les  envi- 
rons ,  &  qu'on  ne  dife  pas  que  Nous  avons  dérogé  à  l'Arrêt  du 
Gonleil  àc  \66o  ,  par  i'Edit  du  mois  d'Août  de  166^  y  &par 
l'Arrêt  de  1^75.  dont  il  a  été  ci-devant  parlé ,  d'autant  que  ni 
l'un  ni  l'autre  ne  difent  précifément  rien  fur  le  iait  de  la  ré/î- 
dence :  par  lefquelles  raifons  &  autres  qu'il  a  niaidées  ,  a  con* 
clu  qu'il  plût  à  Qotre  Cour  ,  fans  s'arrêter  à  l'intervention  dcs^^ 
Partie  de  Falaife  ^.non plus  qu'à  l'apel  incidenwnent  interjette- 
par  la  Partie  de  Frçrct:,  recevoir  ledit  Tu rpin  opofant  à  l'Ar- 
isêt  du  XI  May  1749  ^  faifant  droit  fcir  fbn  opofîtion  à  ics  obéïf» 
fances  ,..de  ne  faire  aucuns  Exploits  ni   Diligences  apartenant 
privativement  à  TEtat  &  Office  de  Sergent  Noble  ,  raporter  le» 
dit  Arrêt  comme  furpris  en  ce  qui  le  concerne  ;  en  conféquen- 
ce  ,  le  maintenir  &  garder  en  la  facuhé  de  réfidfer ,  tant  à  Lieu- 
rey  qu'aqtres  licwx  de  l'étendue  du  Relîort  Ài  Bailliage  d'Or-;- 
hec  ,  aux  termes  de  l'Arrêt  d;u  Coriftil  du  3  Janvier  i66o  ,  &^ 
condamner  les  Parties  aux  dépens.  Bocq«et ,  Avocat  pour  Loiîis . 
Tréfoiiel  &.  Pierre  le  <îras  ,  lequel  a  dit  que  l'Arrêt  du  Con-- 
fbil  de  1660.  leur  donne  le  droit  de  réfider  &  exploiter  en  mê- 
me tpms  dans  toute  l'étendue  du  BailKage  où  ils  font  immatri- 
culés :  envain  leur  opofe-t'ôn  plusieurs  Arrêts  de  notre  Coar 
de  Parlement ,.  puifqu'ils  n'ont  point  été  rendus  dans  ré/pécc- 
dont  il  s'agit  aujourd'hui  j  en  efifet  Pierre  le  Gras  6c  Louis  Tré- 
foûel  ^.rél&cns  dans  Iclica  de  leur  naiflance  :  c'éft  un  cas  par-^ 
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tîculier  excepté  par  rOrdonnance  de  1301.  donc  on  argumen- 
te ,  jamais  circonûances  n'ont  été  plus  favorables  que  celles  oii 
fc  trouvent  ces  deux  Huiffiers-Audiencîers  ;    il  y  auroit  de  la 
mauvaife  humeur  à  forcer  Louis  Trefoiiel  de  fortir  de  la  Pa- 
roiflè  de  Favril ,  fous  le  prétexte  que  cette  Pàroifïe  èft  dans  Té- 
tendue  de  la  Sergentetie  de  Folleville ,  on  veut  qu'il  fc  retire  à- 
Folleville ,  lieu  de  fon  établiflement  :  mais  Folleville  eft  à  mê- 
me-tems  le  Chef-lieu  de  la.»  Sepgenterie ,  &  conféquemment  on- 
ne  peut  forcer  Trefoiiel  à  réfîder  hors  de  Tétenduë  de  la  Ser- 
gentcrie  de  Folleville  j  d'ailleurs  il  demeure  à  Favril  ,  qui  y  eft 
immédiatement  attenant  r  c'eft  le  lieu  de  fa  naiflance  ,  il  y  a' 
toujours  demeuré,  6c  il  y^réfîde  fur  {on  propre  bien  qu'il  tair 
valoir  ;  à  l'égard  de  Pierre  le  Gras  ,  il  réfide  dans  la  Paroîfle  de 
Fontaine-la-Louvet  ,  lieu  de  {z  naiflance  ,  &  fur  fon  propre* 
bien  qu'il  fiiit  pareillement  valoir  j  d'ailleurs  cette  Paroifle  n'cft' 
point  dans  l'étendue  de  la  Sergenterie  de  F^^lleville  ,  &  confé- 
quemment  le  Propriétaire  de  cette  Sergenterie  n'éft  pas  receva- 
bleà  l'attaquer  i  par  lefquelles  raifons,  a  conclu  qu'il  plaira  à' 
notre  Cour  ,  fans  s'arrêter  à  l'intervention  des  Parties  de  Falaife  ^ 
recevoir  ledit  Trefoiiel  &  le  Gras  o^pofans  à  l'exécution  de  l'Ar- 
rêt du  21' May  1749  ,  fàifant  droit  fur- leur  opodtion  ,  raporter* 
ledit  Arrêt  comme  furpris  en  ce  qui  les  concerne  j  ce  faifant , 
les  maintenir  &  garder  dans  le  droit  ic  faculté  dé  réfider  dans 
la  Paroifle  de  Favril  Se  de  Fontaine-la-Louvet ,  lieux   de   leur 
naiflance  ,  &  condamner  les  Parties  aux  dépens.  Le  Bourgeois' 
de  Belleville  y.  Avocat- duditHerfant -,  lequel  a  dit-,  que  par- 
la Déclaration  de  1693  ,  les  £dits  de  1701  ,  1704 ,  la^Décla-^ 
ration  de  1705  ,  &  l'Edit  de  1707  ,  les  Archers-Gardes  de  la' 
Connétablie. ,  ont  le  droit  d^Exploiter^  dans  tout  le  Royaume  ^^. 
&  d'y  mettre  à  exécution  tous  Contraits  ,  Sentences  &  Obli- 
gations :<]u'en  vain  veut-on  foutenirauc  ce  Privilège  leur  a^ 
ét^  fuprimé  pari'ArticIe-ro.  de  l'Edit  de  1710  j  car  iîfaucdif— 
tinguer  lesArchers  delà.  Maréchauflee  d'avec  les  Archers^Gar-^ 
des  de  la  Connétablie ,  qui  fervent  d'HuiiEers  aux-  Lieatenans^^ 
des  Maréchaux-  de  France ,  pour  le  point  ^  d'honneur  ;  ceux-eii 
ont  toujours  été  confervés  dans*  le  droit  d'Exploiter  par-tout  le^* 
Royaume  y  &iles  Provi (Ions  qu'on  leur  a  accordés  ont  toujours^* 
été  relatives  aux  Edits^ci-defius  cités  y^.&  leur  ont  accordé  tous^ 
les  Diroic8»'&  Privilèges  ,  Immunités  ,  jExeœptions  portés  au f^- 
djt»£dits^.|);^euye  certaiae  qu'on  a&Jeur  a  pas  fuprixRd  IcutH 
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droits  par  TEdk  de  lyzQ  ^  fîuifi)<]»ks  PtûirHiQns  dcfdica  Gat^ 
des  de  la  Coni^tabiie ,  obtenues  dopais  ce  cems  ,  portent  le 
droit  d'Exploiter  oar-tout  le  Royaume ,  droit  qu'il  ne  faut  pas 
r^ftraindre  à  exploiter  (êttkmeoJ:  dans  les  jnatiënes  du  Peine 
4'ho^oeur  :  mais  qu'il  favt  étendre,  à  Texécutton  de  tous  Con- 
trats ,  Seotpnces  >  Obligations  Se  autres  Aâes,  aux  rennes  de(^ 
dits  £dii;^,  que  ce  premier  drcHt  une  fois  confiant^  celui  de  ré^ 
iider  dans  tel  endroit  du  Reflort  du.  fiailliage  dans  lequel  ils^ 
font  établis ,  ne  Teft  pas  moins,  i^  Parce  qu'il  eft  formellement 
porté  par  la  Déclvattoo  de  1705  ,  &  tEdit  de  1707^  2^*  Par- 
ce qqe  pouvant  exploiter  par-tout  ^  ijs  peuvecit  réâder  par*toue 
dans  l'étendue  de  leur-  Reflbrt  ;  eovain  donc  Maître  Heberc 
veut  il  ^ire  forcir  ledk  Herâmt  de  Técenduë  de  la  Sergente- 
rie  ^  les  ^dits  ci-dsflUs  décident  le  contraire  ,  &  ne  font  aucune 
diftinâiotx  des  Sergenceries.  Qlebées  d'avec  le  furplus  du  Ter- 
ritoire du  Q^tUaee  ,  ou  les  Gardes  de  la  Coanétablie  ont  droic 
de  choiÂr  leur  rj^deace  ;  qu'on  ne  peut  les  forcer  à  (è  retirer 
dans  un  lieu  fixe.  Se  certaia  y  parce  qu'aux  termes  des  mêmes^ 
Èdits  ci  deflus  cités  ,  les  Lieutenans  des  :Maréchau,x  de  Fran- 
ce ,  pour  le  Poijat  d'hoaaeuir  ,  pouvant   réfider  dans  tel  lieu 
de  l'étendue  de  leur  Keilbrt  qu'ils  a:vjfecont  bien  ,  leurs  H^ii/^ 
fiers  Qnt  le  même,  droic  1  Se  dans. le.  fait  particulier ,  on  ne  peut 
ifidiqu^r  audic  HerfanA  à  quel  endroit  de  fon  Refloct  il  doit  fe 
retirer  ,  pujfque  le  Lieutenant  ^  à  la  fuite  duquel  il  doit  être  , 
Qc  réfide  par  lui-même  daos  Tétenduë  du  Bailliage  du  Pontau^ 
demer  y  pc^u  lequel  it  eil  ^abH ,  qu'ainfi.  cec  Hqiilîér  ne  peut 
fe  retirer  auprès* de  fon  Juge  ^  que  de  plus,  y  ayant  par-touc 
des  $ergentecies  »  en  quelqu-endroit  qu'il  fe  retire  ,  on  pourra 
l'en  faire  ftirtir  fur  le  même  prétexte  allégué  par  Maître  Hé- 
bert ^  fi  ce  prétexte,  eft  jugé  valable ,  mais  qu'il  peut  l'être  , 
dautant  mpjins  que.  Herfant  efb  né  âc  marié  dans  IsL  Paroifle  où 
il  ré/îjie.Sc  ûir  Ip  Bien  qu'il  Êdt  valoir  ,  Se  dont  ï\  efl  le   Pro- 
priécaiffi  jqu'aiufi  les  Loix  n'ont  pu  jamais  avoir  pour  but  d'ex- 
pulffit  un  Propciétaire  de.  fa  Maifon ,  8c  de  lui  faire  abandon- 
ner fes  Dieux  pénates ,  parce  qu'iLeft  Huiflîer,  6c  que  fon  Bien 
fe,  tfojjye  fîtué  dans  l'étendue  dfune  Sergenterie  Glebée.  Pour- 
quoi condud  ,  à  ce  qa'ilplàifc  à  notr^  Cour  le  recevoir  Opo- 
tant  ,A  llcxécurionde  l*A,n:êtduî  rt  May  174^-  j.faifgnc  droic 
fûf:  fou  opofîtioiL ,  raporter  ledit  Arrêt  cpmme  furpws  dfe    la' 
religiba  dte.  notre  Cour  \  ce  faifant;^  maintenir  H^rfant  dan»^  le' 
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itoif  &  pofleflîon  de  réfidér  dans  tel  endroit  du  Reflbtt  de  fon 
Bailliage  ,  qu'il  avifera  bien  i  condamner  Maître  Hébert  aux     '_7  >  °- 
dépens,  Freret  ,  Avocat  dudk  Maître  Hébert ,  leauel  a  dit  que         ^^' 
les  Parties  font  de  vain^  efforts  pour  atraquer  ,  rArrêt  rendu 
par'  notre  Coiir  le  21  May  1749  ,  fur  la  Requête  de  Maître 
Hébert  ,  il  eft  conforme  aux  ancieniies  Ordonnances  ,  à  nos 
Edits  ,  aux  Arrêts  de  notre  Confeil ,  &  à  ceux  de  notre  Cour, 
qui  ont  établi  une  Jurifprudence  certaine  far  le  Fait  dont  il 
s'agit  j  l'exécution  de  cet  Arrêt  importe  d'autant  plus  à  Maître 
Hébert  vis-à-vis  de  Turpiii  ,  qu*apres  avoir  tenu  à  Bail  fa  Ser- 
genterie ,  il  continue  de  rëfider  oans  l'ëtenduë  d'icelle  ,  &  à  la 
faveur  de  cette  réfîdence  &  des  connoiflances  .qu'il  a  acquifes 
pendant  fix  années  :  il  dépouille  le  nouveau  Sergent  de  Maître 
Hébert  j  c'éft  un  abus  que  notre  Cour  a  réprimé  par  fon  Ar- 
rêt du  21   May  174^ ,  fondé  fur  les  Maximes  du  Droit  com- 
mun ,  qui  interdit  y  à:  qui  que  ce,  fait  ,  de  s'emparer  du  Bien 
d'autrui ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  puifle  être.  La  Sergea- 
terie  de  Maître  Hébert ,  eft  un  Bien  patrihionial  &  héréditaire 
dont  la  faveur  eft  fi  grande ,  que  leis  Rois  nos  Prédécefleurs 
ont  bien  voulu  porter  une  attention  particulière  ,  à  conferver 
dans  leurs  Droits  les  Proptiétarres  de  cette  efpéce  de  Biens  qui 
ne  font  connus  qu'en  Normandie.  L'Ordonnance  de  Phitippe- 
le-Bel  de  i^oi  ,  porte  des  défcafcs  éxpreiïès  aux  Sergens  ,  & 
autres  Huiffiers  Royaux  ,  de  ferre  leurs  réfidences  ,  aux  terres 
des  Seigneurs  qui  ont  desr  Sfergc'ns  partitrufiers ,  à  moinis  qu'ils 
ne  foient  nez  du  Lien  ,  ou  y  ibîent  mariés  ,  auquel  cas  il  faut    * 
ou'its  renoncent  à    feirfe   aucunes  *  cfiHgencfes  '  :  PEdit  du  mois 
d'Aoât  itf^tf4.  ehregîftré  en' notre  Cour ,  émané  de  la  fagefic 
du  Roy  Loâis  XI V^.  notre  Ptédéccffeiïr  de  glorieafe  mémoire^ 
maintient  les  Propriétaires  d^es  Sèrgeriterifes  Nobles  &  hérédi- 
taires dans  kurs  anciens  Droits*  8t  Ptëfogatives^ ,  nonobftant 
cous  Edits  ,  Arrêts  &t  Réglemens  contraires  j   Edit  auquel  il 
n'a  été  dérogé  dam  aucun  tems  ,  qfui  a  etr  irrévocablement  fon^ 
exécution  ,  &,qui  ne  permet  pas  de  douter  de  notre  proteâùoa^ 
îparticuliéf e ,  accordée  toujours  aux  Propriétaires  des  Sergente- 
ries  de  Normandie.  Chi  trouve  dfes  maraues  fîgnalées  de  cette 
jproteéïion  ,  d^ns  un^Arriêt  db  Confefrl'au^  12  FéVrier  1704  ^ 
Payant  égard  aux  Remontrantes  à  Nous  faites  pîtr  les  Pro»- 
priétaires  des  Sfergentcrtes  Nobles  &  Héréditaires  ^Nous  les  main-- 
^ïMoa  dam  le  droit  défaire  xsvls  Exploits  dan^  détendue:  £î^ 
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celles  I  &  faifons  défenfes  aux  Adjudicataires  des  Hautes. Jui^ 
tices  créées  en  ijoi.  d'y  établir  d*Huiffiers  :  Nous  vpyons  aufli 
que  notre  Cour,  dépofîtaire  de  notre  Autorité ,  a  toujours  veillé 
à  la  confervatioci  de  ce  Privilège^  fans  remonter  à.  d^s  tems  re-- 
culés.  Il  fe  trouve  un  Arrêt  de  notre  Cour  en  .1^59,.  rendu  en 
faveur  d'un  Sieur  de  Monbines ,  Propriétaire  de  la  Sergcnteric 
Noble  de  Vernon ,  qui  enjoint  à  des  Huiffiers  j  qui  s'étoienc 
établis  à  Vernon  ,  de  fe  retirer,  &  de  faire  leur  réudence  dans 
le  lieu  de  leur  Jurifdidion  :  Pareil  Arrêt  en  1666.  en  faveur 
d*un  Sieur  de  Libois  ,  Propriétaire  de  la  Sergenterie  Doiflcy  , 
contre  le  nommé  Pobée  ,  Huiffier  à  Mortain  :  Autre  Arrêt  en 
1741.  en  faveur  d*un  Sieur  Delamotte  ,  Propriétaire  de  la  Ser- 
genterie de  Saint  Sever  ,  contre  le^nommé  Belée  ,  Huiffier  à 
Vire:  Enfin,  Arrêt  fernblable  en  i74j^.  en  faveur  du  nommé 
Piquot  ,  Commis  de  Ja  Sergenterie  Glebée  de  Bcuzeviile  ,  con- 
tre le  nommé  Vauquelin  ,   Huiffier  à  Honâeur  :  Toutes  ces 
Autorités  concouren^t  pour  établir  la  Juftice  de  TArrêt  de  no^ 
tre  Cour  s  on  opofe  inutilement  un  Arrêt  du  Confeil  de  1660^ 
qui  femble  renfermer  des  difpoiîtions  contraires  $  outre  que  cet 
Arrêt  n'a  point  été  rendu  avec  Turpin  ,  &  que  le  Confeil  .a 
pu  fe   déterminer   par  des  motifs  particuliers  ,  il  étoit  rendu 
trente-neuf  ans  avant  la  création  deTutpin.,  qui  n'a  commen- 
cé à  exifter  qu'en   1^99  j  or  comment  Turpin  peut-il  opofer 
un  Arrêt  où  il  n'étoit  point  Partie  ni  Ces  Auteurs  ,  ni  ceux  de 
Maître  Hébert.  Il  y  a  d'autant  moins  de  réflexion  à  le  faire  , 
que  quand  cet  Arrêt  auroit  dérogé  aux  Privilèges  des  Sergente- 
ries  Nobles  ,  ces  Privilèges   ont  été  rétablis  par-tout  ce  qui 
s'eft  pafTé  depuis  TEdit  de  1664^  pofl;érieur  de  quatre  années  » 
lequel  anéantit  cet  Arrêt,  par  le  Dérogatoire  à  tou^  Règlement 
&  Arrêts  contraires.  On  convient  qu*il  ne  parle  pas  précifémenc 
de  la  réfidence  , mais  la  iion-réfidence  des  Sergens  Royaux  or* 
dinaires  dans  les  Sergenteries  Nobles,  ou  dç$  Seigneurs  Hauts* 
Jufticiers,  étant  un  des  Privilèges  des  Propriétaires  de  ces  Sergen* 
teries  j  &  (es  Propriétaires  ayant  avant  TArxêt  du  Confeil  de  1 660. 
le  Droit  de  faire  fortir  les  Sèrgens  ordinaires  du  diftriâ  de  leurs 
Sergenteries, conformément  à  TOrdonnanccde  Philippe-le-Bel , & 
ace  quîavoit  été  jugé  précédemment  par  l'Arrêt  de  notre  Cour 
de  i^ç9  ;  il  s'enfuit  néceflairement ,  que  TEdit'de  1664.  a 
donné  ce  droit  aux  Propriétaires  de  ces  Sergenteries, d'en  fai- 
re fortir  Tes  Sergens  ordinaires ,  puifqu'il  les  confirme  dans  leurs 
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anciens  Droits  &  Privilèges  ,  &  que  la  non-réfidence  eft  un 
de  fcs  Privilèges  ,  auffi  notre  Cour  Ta-t'elle  jugé  depuis  par  une- 
foule  d'Arrêts  ,  &  auffi  Nous  avons  encore  confirmé  ce  Privi- 
vilégepar  notre  Arr^t  de  1704.  Il  eft  fingialier  d'entendre  dire 
à  Turpin  qu'il  a  le  droit  de  réfîder  dans  la  $crgenterie  de  Maî- 
tre Hébert  ,  en  vertu  de  l'Arrêt  de  1 660.  dans  le  tems  que 
Nous  avons  par  un  Arrêt  de  1704.  défendu  aux  Adjudicataire» 
des  Hautes- Juftices  créées  en  i70i,  d'établir  des  Sergens  dan* 
ces  Hautes-Juftices  ,  qui  étoient  dans  les  enclaves  des  Sergen^ 
tèrics  Nobles.  On  auroit  bien  dû  dire,  furquoi  fondé  ,  Turpia 
prétend  avoir  plus  de  droit  que  nous-même  ;  car  il  eft  ridicule 
de  prétendre  avoir  le  droit  de  réfider  &  d'exploiter  dans  une 
Sergenterie  où  Nous  n'avons  pas  voulu  établir  de  Sergent  pour 
Nous  5  au  refte ,  c'eft  une  fûpofition  gratuite ,  que  l'Arrêt  du  1  c 
May  1749  ,  en  ordonnant  l'exécution  d'un  Arrêt  du  Confeil 
de  i(>75  y  fixe  &  limite  les  fondions  de  Turpin  au-defibus  de 
ce  qui  lui  eft  permis  par  fon  Edit  de  création  1  Maître  Hébert 
n'a  entendu  toucher  en  rien  au  droit  d*exploiter  qui  apartienc 
à  Turpin  ,  forti  de  l'étendue  de  fa  Sergenterie  5  il  ne  s'eft  fer^ 
vide  l'Arrêt  de  KÎ75.  q^*cn  ce  qui  concerne  la.réfîdence ,  & 
c'eft  relativement  à  cela  que  notre  Cour  en  a  ordonné  l'exé- 
cution. Maître  Hébert  ignore  fi  Turpin  eft  marié  ,  &  fi  fon 
bien  eft  dans  l'étendue  de  fa  Sergenterie  i  fi  cela  eft  ,  il  peut  y 
réfider  j  mais  en  ce  cas  ,  il  faut  qu'il  renonce  à  faire  aucunes 
diligences  ,  conformément  à  l'Ordonnance  de  1301  :  il  eft 
maître  de  l'alternative  5  qu'il  paflè  cate  Renonciation ,  &  Mai- 
tre  Hébert  n'empêche  pas  qu'il  réfide  ,  s'il  ne  veut  pas  renoncer, 
il  faut  qu'il  forte  ^  cela  doit  foufFric  d'autant  moins  de  difficul* 
té  ,  que ,  fuivant  l'Ordonnance  de  François  Premier  en  i  53  y  , 
les  Sergens  ordinaires  font  obligés  de  demeurer  dans  le  lieu  de 
leur  JurifdiAion  j  d'ailleurs  ,  comment  Turpin  ,  Huiffier  à  ia 
Police  d'Orbec  ,  éloigné  de  cinq  lieues  de  fon  Siège,  peut-ii 
rç^iplir  les  fondons  de  fon  Miniftére  ,  qui  confifte'  à  apeliec 
les  Caufes  à  l'Audience ,  à  fignifier  &;  mettre  à  exécution  les 
Sentences  de  fon  Juge  ?  Cela  n'eft  pas  poffible  ,  &  prouve  la 
néceflîté  oîi  il  eft  de  fe  retirer  à  Orbec  j  il  eft  vrai  qu'il  a  aufiî 
le  droit  d'exploiter  en  toutes  Afifàires  ,  concurremment  avec 
les  autres  Huiflîers;  Royaux:  Mais  ce  n'eft  pas  une  raifon  pour 
quitier  fpn  Siège  ,  &  de  réfider  dans  l'étendue  de  la  Sergente- 
rie de  lidaîtrc  H^ert  :  Ces  raifons  de  défenfes  à  ropofition  de 
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Turpin ,  fervent  en  même-rems  de  Moyens  d*apel ,  incident 
contre  la  Sentence  dn  8  Juillet  1733  /qui  eft  contraire  à  nos 
Edits  6c  Arrêts  de  notre  Cour.  Quant  à  Trefouel  6c  le  Gms , 
ils  doivent  fe  retirer  également  dans  le  Jieu  de  leur  Jurifdic« 
fion.  Il  eft  inconcevable  que  le  Gras  ^  Huii&er  à  Ja  Vicon> 
té  du  Sap  ,  foit  venu  s'établir  dans  la  Vicomte  de  M oyaux  ^ 
k  cinq  lieues  de  fon  Siège  1  il  eft  vrai  qu'il  ne  demeure  pas 
dans  la  Sergenterie  de  Maître  Hébert  1  mais  fa.réiidcnce.eil 
dans  une  Paroide  votfine  ^  où  il  eft  à  portée  d^Ëxploiter  ^ 
comme  il  fait  journelleipent  dans  fa  Sergenterie  y  fie  par  cet^ 
te  raifon  ,  il  dok  £e  retirer  dans  le  Heu  de  fa  Jurifdiâion  ^ 
aux  termes  de  TOrdonnanee  de  1535.  &  des  Arrêts  de  notre 
Cour  ^  (i  mieux  il  n*aime  renoncer  à  faire  des  diligences  fut 
la  Sergenterie:.  Tcefoiiei  ne  peut  fe  difpenfèr  de  fe  retirer  à 
FoUeville ,  lieu  de  fa  Jurifdidlion  ^  fous  prétexte  qu^il  £;ra  4 
FoUeville  dans  la  Sergenterie  de  Maître  Hébert^  comme  il  y 
fft  en  demeurant  au  Favril  ;  il  y  a  cette  difttérence  entre  le 
Favril  &  FoUeville  1  que  le  FavriL  eft  dans  le  centre  de  la 
Sergenterie  y  au  lieu  que  FoUeville  eft  à  l'extrémité  y  ou  étant 
retiré  il  auroit  moins  d'occafioa  d^envahir  les  diligences  du 
Sergent  de  Maître  Hébert ,  en  quoi  celui*ci  a  an  intérêt  /en* 
£ble  qu'il  {e  recire  à  FoUeville.  A  l'égard  de  Herfant  ,  c'cft 
un  homme  fans  qualité ,  qui  eft  venu  s'établir  dans  la  Ser* 
genterie  en  queftion  ,  pour  la.  dépouiller  à   limitation  deSr 
autres  ;  quand  il  auroit  ,  ce  qui  n'eft  pas  ,  le  Privilège  qu'il 
reclame ,  il  feroit  obligé  de  fe  retirer  eomme  les  autres  dans 
|=e  Siège  de  fon  établii^ment ,  conformément  à  l'Ordonnance 
de  1502  ,  de  153  j  ,  &  aux  Arrêts  de  notre  Cour  ;  mais  il 
^^^  |i'a  aucun  Privilège  ,  l'Edit  dû  mois  de  Mars  1720.  bornant 

fon  pouvoir  à  mettre  à  exécution  nos  Ordres  ,  &  ceux  des 
Maréchaux  de  France  ,  ou  de  leurs  Lieutenans  ,  auprès  deC- 
queb  il  dpit  réfider,  auffi  n'a-t*il  oXé  produire  fès  Pro vidons,, 
parce  qu'elles  font  fàos  doute  contraires  à.  ce  qu'il  fait  plai^ 
der  }  circonft;ance  qui  mérite  l'attention  de  notre  Avocat 
Général  1  on  eft.  d'autant  plus  furpris  des  Moyens  employés 
par  Herfant  dans  les  qualités  de  l'Arrêt  de  notre  Cbur,qii'ii 
a  depuis  reprefenté  à  notre  Avocat  Général  fes  Provifioosqaî: 
portent  la  réfîdence  au  Pontaodemeir  ,  8c  ne  lui  doofient  au^ 
cua  droit  d'exploiter  dans  les  matières  ordinaires  y  ce  quiî 
ftoave  y  ejjt  fallànr  y  W  mauvaiik  {ok  dfi^  cet  Arebei?  ^  ^su^ 
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\  fa  naiffance  Se  propciécé  prétendue  de  Biens  dans  la  ParoiÛTe 
oîi  il  réfîdc  \  ce  Fait  ^  quoiqu'indifFércnc  ,  n'a  point  été  juf-  'mIj! 
rifié  :  Pourquoi  on  en  proteiVe  de  nullité.  Le  nommé  Ollivier , 
autre  Opofant  à  TArrec  de  notre  Cour  ^  faifant  défaut  aujour^ 
d'hui  \  ion  filence  elfl  un  acquiefcement  &  une  reconnotUance^ 
de  Ja  jiifticc  de  TArrêt  à  fon  égard.  Pourquoi  ,  &  par  les  rai- 
fons  employées  dans  le  Mémoire  fignifié,  il  a  conclu  :  à  ce 
qu*il  plaife  à  notre  Cour  recevoir  Maître  Hébert ,  Apellaût  ^ 
fur  le  Barreau  ,  de  la  Sentence  du  8  Juillet  1733  »  tenir  fôn 
apel  pour  bien  &  dûëment  relevé  %  y  faifant  droit ,  enfemble 
lur  ropofition  des  Parties  d*Auzanet,  Bocquet ,  &  Belleville^ 
mettre  Tapellation  Si  ce  dont  eft  apéllé  au  néant-j  corrigeant 
&  réformant  9  fans  avoir  égard  à  Topotition  defdites  Parties , 
dont  elles  feront  déboutées  s  ordonner  que  l'Arrêt  de  notre 
Cour  du  11  May  1749  ,  fera  exécuté  félon  fa  forme  &  te- 
neur 1  donner  défaut  à  tour  de  rôle  fur  le  nommé  Ollivier  ^ 
Archer  de  la  Connétablie  $  &  pour  le  profit ,  fans  avoir  égard 
à  fon  ôpofition  ^  dont  il  fera  débouté  1  auffi  ordonner  que 
ledit  Arrêt  du  1 1  Mai  fem  exécuté  ,  &  condamner  les  Parties 
aux  dépens  ^  fauf  à  notre  Avocat  Général  à  requérir  une  In- 
verdiâion  générale  contre  Oilivier  &  Herfant  ,  Archers  , 
Gardes  de  la  Connétablie  ,  de  faire  aucunes  diligences  dans  les 
Matières  ordinaires.  Et  Falaife  /Avocat  des  Sieurs  Caillot  ^ 
des  Pratides^  &  Parain  ,  lequel  a  dit  ,  qu'ils  ont  un  intérêt 
fenfîble  à  Texécution  de  l'Arrêt  du  11  May  1749  ,  non- feu-' 
kmenc  en  ce  qui  concerne  la  Qucflfion  principale  ^  mais  mê^ 
me  en  ce  ^ue  fi  Tréfoiîel  étort  autorifé  de  réfîder  au  Favril  j 
il  eft:  certain  qu'il  continuëroit  d'Exploiter  journellement  , 
comme  il  fait  dans  l^étenduë  de  la  Sergenterie  du  Sieur  des 
Prandes ,  puifque  le  Favril  y  tient  &  y  joint  immédiatement, 
au  lieu  qu'en  le  recirant  ai  Folleville,  il  réfidera  à  près  de  deu3f 
lieues i  iî  en  eft  de  même  de  Turpin  Se  de  le  Gras,  puifqu'cti 
fe  retirant  aux  lieux  pour  lefquels  ils  font  créés  ,  ils  feront 
éloignés  de  la  Sergenterie  dudit  Sieur  des  Prandes  de  quatre 
lieues ,  6£  conféquemment  n'exploiteront  pas  fur  lui  comme 
ils  font  tous  les  jours  $  quant  au  Heur  Parain  ,  il  a  bien  inté*' 
rêt  de  faire  fortir  Ollivier ,  Archer  de  I9  Connétablie  de  Cor- 
meille  ,  dépendant  du  Bailliage  du  Pontaudemer  y  oii  il  s'eftj 
retiré  depuis  l'Arrêt  dû  11  May  1749  ,  Se  à'  l'obliger  à  réfideC 
à  Orbeo,  lieu. pour  lequel  il  eft  créé  ,^  ayant  aflfe6lë  depuis 
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kdit. Arrêt  de  s'aprocher  encore  plus  près  du  centre  defa  Sisr^i 
17  fo.  eenterie  &  de  celle  de  Maître  Hébert  ,  qu'il  n'étoit  lors  de 
*^^'  l'Arrêt  de  1749  î  auffi  cet  Officier  n'a-t*il  ofé  propofer  fo» 
opoiition.  Par  lefquelles  taifons  il  a  conclu  ,  à  ce  qu'il  plaife 
à  notre  Cour  ,  £atiaat  droit  fur  fon  intervention  ^  lui  accor^ 
der  A£le  de  ce  qu'il  donne  ajonâiou  aux  ConcJufîons  de 
Freret  I  ce  faifant  y  tléclarer  l'Arrêt  commun  avec  fes  Parties  $. 
Se  condamner  les  Op^fans  aux  dépens.  Et  de  Belbeuf  ^  Avo^ 
cat-Général  pour  notre  Procureur  Général ,.  oui  :  NOTRE- 
DITE  COUR  ,  Parties  ouies  ,  &  notre  Procureur-Général 
a  reçu  la  Partie  de  Freret  ApeUante  ,  fur  le  Barreau  ^  de  la 
Sentence  du  8  de  Juillet  1733  »  a  tenu  &  tient  fon  apelpour 
bien  relevé  $  &y  faifant  droit ,  enfemble  fur  les  Interven- 
tions des  Parties  de  Falaife  &c  de  Belleville  y  a  mis  &  mec 
rapellation  y  &  ce  dont  eft:  apel  au  néant-  $  émandant  ,  £ans 
s'arrêter  aux  opofîtions  des  Parties  de  Belleville  ,  Auzanet  6c 
Bocquet  y  dont  ils  fooic.  déboutés  ,  ordonne  que  l'Arrêt  de 
notre  Cour  du  1.1  May  1749»  ^^^^  exécuté  félon  ià  forme:  &r 
teneur  }  fi  mieux  n'aiment  les  Parties  d' Auzanet  &:de  Bocquet 
p^fle.r  leurs  Déclarations,  qu'elles  renoncent  à  faire  aucunes 
diligences  dans  l'étendue  delà  Sergenterie  de.  la  Partie  deFre» 
xet  I  a  donné  défaut  à  tour  de  rôle  contre  JofepJi  Oliivier^ 
^  &  pour  le  profit,  l'a  débouté  de  foaOpofition  au  fufdit  Ar^. 
^t  du  11  May  1749.  lequel  fera  pareillement  exécuté  à  fon> 
^g^rd  5.  déclare  le  pnefent  Arrêt  comoKin^  avec  les  Parties  de 
Falaife  s  condamne  les  Parties  d'Auzaner  ^  de  Bocquet ,  Belle- 
ville  &;  ledit  Oliiviér  ,  aux  dépens^envers^les  Parties  de  Frereft 
&  Falaife.  Et  fiaifant  droit  fur  les  plus  amples  Concluiions^ 
de  notre  Procureur  Général ,  ordonne  que  ledit  Ollivier  £& 
la  Partie  de  Belleville  ,  feront  tenus  de  reprefenter  dans  U 
quinzaine,  à^notre  Procureur  Général,  leurs  Provifions  &  Ré- 
ceptions ,  poiir  par  lui  en  prendre  communication  &  requé- 
rir ce  qu'il  avifera  bien  être  ,  &;  ordonné  par  notre  Cour  co 
qu*il  apartiendra,  SI; DONNONS)  en  MANi>EMENT.au  pre- 
mier d(;s  Huiifîers  de  notre  Cour  de  Parlement  de  Rouen  y  on 
autre  notre  Huiffier  ou  Sergent  fur  ce  requis,  mettre  le  pre* 
fent  Aj-rêt  àdûë  &  entière  exécution  ,  ielon  fa  forme  &  rc-f 
iveur  ,  de  la  part  dodit  Maître  Flebert  ,  d&cf  £aire  te  don-^ 
x^ons  pourvoir.  D  o  hn  e*  à  Rouen  en  Parlement  le  ving-fepb 
W^ïkAn de  Graçç roilfej^t,  cjas , ciaqgaotc. j  .&.dc.aoxre Riv 
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gâe  le  trente. cinqaiéQie  :  Et  plus  bas  ,  Par  Ja  Cour.  Signe  , 
MARTIN  ,  avec  paraphe.  .CoUationné.  Signé  ,  FouEtr  Et      M«r« 
fcellé. 


Edit  du  Roy  ,  portant  création  de  deux  Millions  de  • 
Rentes  viagères  fur  l'Hôtel  -  de  -  Ville  de  Paris  y  & 
de    neuf  cens  mille  livres  de  Rentes  héréditaires  fur 
la  Ferme  Généxale  des  Poftes. 

Dm  mois  de  Mai  ty^tn 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Na- 
varre: A  tous  prefens  &  à  venir  ,  Salut.  La  néceflicé 
de  pourvoir  au  payement  de  Ce  qui  refte  dû  des  dépenfes  de 
la  Guerre,  &  de  celles  dont  elle  a  occafionné  le  retardement , 
Nous  a  déterminés  à  faire  par  notre  Edit  du  mois  de  Mai 
1749.  un  premier  Emprunt  dont  les  deniers  ont  été  employés 
conformément  à  leur  deftinatiou}  maisle  travail  quraététaic 
depuis  par  dos  Ordres ,  Scqui  fe  continue  encore,  pour  con« 
fiater  par  des  liquidations  ce  qui  peut  être  dâ  ,  foit  aux  difFé* 
rens  Entrepreneurs  pour  le  fervice  de  nos  Armées ,  foit  à  caufe 
des  Dépenfes  de  toute  nature ,  tant  à  titre  d'indemnités  qu*au« 
trement,  aufquelles  la  Guerre  a  donné  lieu ,  Nous  ayant  fait 
connoître  que  ce  premier  Emprunt  ne  s'eft  pas  trouvé  fuffifanc 
pour  facisfaire  à  tous  ces  objets,  Nous  avons  réfolu  d*y  pour- 
voir par  le  fecours  d'un  fécond  Emprunt ,  que  Nous  nous 
propofons  de  faire  par  une  création  de  Rentes  viagères  fur  nos 
Aides  &  Gabelles  s  &:  comme  pour  remplir  tvos  vues  dans  l'a^ 
quitcement  de  nos  dettes  ,  il  ne  Nous  a  pas  paru  néceiïaire 
<jae  tous  les  payemens  que  Nous  avo«s  encore  à  faire  pour  les 
dépenfes  de  la  Guerre  ou  autres ,  lefoit  en  deniers  comptans  ^ 
Nous  avons  auffi  réfolu  de  créer  des  Rentes  aflignées  fur  nô-> 
tre  Ferme  Générale  des  Poftes ,  à  un  denier  à  peu  près  égala 
celui  dos  Rentes  créées  dans  le  même  cas  fur  nôtredite  Fer«- 
œe,  par  nôtre  Edit  du  mois  de  Juillet  1738V.  en  ordonnant 
cependant  par  celui-ci  le  rembourfement  des  capitaux  d'année 
en  année  ^  ainfi  qu'il  fera  ci-après  expliqué  :Nous  nousfom** 
<^ws  d'autant  glus  volontiers  portés  a  la  création  de  ces  deos^ 
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fortes  de  Renies ,  que  par  raporr  aux  Rentes  viagères  ,  elles 
i%e  cb;trgeQjC  nés  Revenus  que  d'aœ  augmentation  de  dépea* 
fe  paflTagére ,  que  rexcinâion  de  celle  créées  par  nos  précé* 
dcns  Edits  rend  même  dès-àprefenc  peu  fenfiblcj  que  d'aiU 
leurs  plufîcursde  nos  Sujets  Nous  ont  paru  defîrer  qu'il  Nous 
plut  de  iear  donner  ce  moyen  de  rendre  leur  fubfiAance  plus 
commode  pendant  leur  vie  ,  &  que  par  raport  aux  Rentes  fur 
nbtrc  Ferme  Générale  des  Toftes  Taugmentation  de  Revenus 
que  N  ous  nous  fommes  procurés  fur  le  produit  d*icelles ,  par  le 
nouveau  Bail  que  Nous  en  avons  fait  »  â  comn^encer  au  pre* 
mier  Janvier  dernier ,  fervira  en  partie  à  les  aquitter  :  A  CES 
CAUSES,  &  autres  à  ce  Nous  mouvans  ,  deTavis  de  nôtre 
Confeil  ^  de  nôtre  certaine  (cience  ^  pleine  puiflance  Se  au- 
trorité  Royale  ,  Nous  avons  par  nôtre  prefent  Edit ,  dit,(la- 
tué  6c  ordonné.  9  difons,  ftacuons  6c  ordonnons ,  Voulons  Se 
Nous  plaît  ce  qui  fuir: 

ARTICLE    PREMIER- 

.  Que  par  les  Commiflaires  de  nôtre  Confeil ,  qui  feront  par 
Nous  députés,  il  foit  vendu  &  aliéné  à  nos  chers  &  bien  amés 
les  Prevot  des  Marchands  &  Echevins  de  nôtre  bonne  Ville 
de  Paris  ,  deux  Millions  de  livres  aéluelles  &:  effedives  de* 
Rentes  viagères,  à  prendre  fur  tous  les  Deniers  provenans de 
nos  Droits  d'Aides 6c  Gabelles  ,  &  cinq  GroÛTes  Fermes^  lef-^ 
quelles  Nous  aâèélons,  obligeons  &  hypotéquons,  par  préfé- 
rence à  la  partie  de  nôtre  Trefor  Royal ,  au  payement  desar^ 
rérages  deldites  Rentes. 

IL  Les  conftitutions  particulières  defdices  Rentes,  qui  ne 
pourront  être  moindres  de  Cinquante  livres  de  joiiidance  an* 
nuelle ,  feront  faites  par  lefdits  Prévôt  des  Marchands  &  Eche- 
vins ,  à  ceux  qui  en  auront  porté  les  Capitaux  en  notre  Tre- 
for Royal ,  pour  en  jouir,  foit  fur  leur  tête,  foit  fur  celles  de 
toutes  autres  Perfonnes  que  bon  leur  femblera  ,  &  les  Con«^ 
trats  feront  paff&  pardevant  tels  Notaires  que  les  AquereurSi 
voudront  choifîr  ,  qui  feront   tenus  de  leur  délivres   lefdits* 
Contrats  fans  frais,  Se  aufquels  il  fera  par  Nous  pourvu  de 
falaires  raifonnables.    ^ 

m.  Il  fera  fiait  fept  ClaflTôs  différentes  defdices  Rentes  via- 
g^"^>  fuivant  la  différence  des  âges^dcs  Rentiers  ^  la  première. 
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depuis  la  naiHance  jufqu'à  trente  aos  accomplis,  dont  les  arré- 
rages feront  payés  à  raifon  du  denier  treize  j  la  féconde ,  de-  ^  7  y  «• 
puis  trente  ans  jufqu*à  quarante  ans  ,  à  raifon  du  denier  dou-  ^*^' 
ze  j  la  troifîéme,  depuis  quarante  ans  jufqu'à  cinquante  ,  à 
raifon  du  denier  onze  j  la  quatrième  ,  depuis  cinquante  ans 
jiifqu'à  foixante  ,  à  raifon  du  denier  dix  j  la  cinquième  ,  depuis 
Soixante  ans  jufqu^à  foixante-cinq  ,  à  raifon  du  denier  neuf  j 
k  (îxiéme ,  depuis  foixante-cinq  ans  jufcju*à  foixante.  dix ,  à  raifon 
du  denier  huitj  &  la  feptiéme,  depuis  foixante  dix  ans  &  au- 
dcflTus  ,  à  raifon  du  denier  fept  i  &  à  cet  effet  ceux  qui  aqué- 
reront  lefdites  Rentes ,  feront  tenus  de  juftifier  leur  âge  par 
<les  Extraits  Baptifbéres  &  autres  Ââeséquipolens ,  fuivant  &c 
conformément  a  ce  qui  a  été  prefcrit  ci-devant  en  pareil  cas. 

IV.  S'il  arrivoit  que  quelqu'un  des  Axjuereurs  défaites  Rcn- 
tes  fur  un  faux  Certificat  ou  par  une  fupofition  de  Nom  ,  fc 
fît  comprendre  dans  une  Claflc  plus  avancée  en  âge  que  cel- 
le où  il  doit  être  ,  Voulons  que  fa  Rente  demeure  éteinte  6c 
fuprimée  ,  &  qu'il  foit  condamné  en  (îx  mille  livres  d'Amende, 
aplicable  un  tiers  au  dénonciateur  ,  &  les  deux  autres  tiers  à 
notre  profit ,  même  qu'il  (oit  procédé  contre  lui  comme  Fauf«. 
faire  ,  fuivant  la  rigueur  des  Ordonnances  ,  fans  qu*il  puifTc 
être  rétabli  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit  j  permettons 
néanmoins  aux  Rentiers  de  faire  réformer  lors  de  la  paflTation 
des  Contrats,  les  erreurs  qui  pourroient  s'être  gliïléesd  ce  fujct 
dans  les  Quittances  qui  kur  feront  délivrées  pajr  le  Garde  dé 
notre  Trefor  Royal. 

V.  Les  Aqqcreurs  defdites  Rentes  recevront  les  arrérages  des 
trois  mois  du  quartier  courant  en  quelque  tems  d*icelui  qui 
les  acquiert  ,  dont  la  dépenfe  fera  paffée  &  allouée  fans  diffi- 
culté dans  les  Comptes  des  Payeurs)  &  feront  lefdits  arrérages 
payés  jufqu'au  jour  du  décès  de  chacun  des  Rentiers  ,  aprè» 
quoi  lefdites  Rentes  demeureront  éteintes  à  notre  profit  j  mais* 
les  arrérages  jufqu'au  jour  du  décès  apartiendront  à  leurs  Veu- 
ves &  Héritiers  ,  ou  Ayans  caufc  ,  &  leurs  feront  payés  fans^ 
difficulté. 

VI.  Toutes  fortes  de  Pcrfonnes  indiftinélement  de  quefquc- 
âge  ,  fexe  ,  qualité  &  condition  qu'elles  puifïènt  être  ,  même- 
les  Religieux  &  Religieufes  ,  qui  fuivant  leurs  Ordres  peuvent 
avoir  quelque  pécule ,  pourront  lever  &  acquérir  lefdites  Ren- 
««.  Les  Pcies  &  Merçs  qui  les  auront  acquifes  fous  le  uoaXi 
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d'aucun  de  leurs  Enfaos  ,  eu  jouiront  fans  être  tenus  dans 
aucun  cas  de  leur  en  rendre  compre  ,  jufqu'à  ce  qu'ils  en  aycnt 
difpofé  à  leur  profit ,  &  les  Enfans  &  aurres  qui  entreront  en 
Religion  ,  &  feront  Profeflion  dans  quelque  Ordre  que  ce  puif- 
feêcrc,  conferveroncpar  formç  de  Peafion  alimentaire  ,  celle» 
qui  auront  été  conftituées  à  leur  profit  avant  leur  Profeflîon. 

VII.  Voulons  que  les  arrérages  defdites  Rentes  viagères 
foient  payés  par  leurs  Payeurs  des  Rentes  dudit  Hotel-de- 
Ville  i  de  fix  mois  en  fix  mois  en  la  même  forme  8c  mahiérp 
que  les  autres  Rentes  viagères  ^  &  conformément  aux  difFérens 
Réglemens  qui  ont  été  faits  pour  la  police  defdites  Rentes  » 
&  notamment  par  nos  Déclarations  des  27  Décembre  1727.^ 
&  13  Juillet  1737. 

VIII.  Nous  avons  créé  &  aliéné  \  &  par  le  prefent  Edît  ,. 
créons  &  aliénons  neuf  cens  mille  livres  aâuelles  &c  eiFeâi- 
ves  de  Rentes  héréditaires  à  trois  pour  cent,  à  les  avoir  & 
prendre  par  privilège  U  préférence  même  à  la  partie  de  notre 
Trefor  Royal ,  fur  les  deniers  provenans  de  notre  Ferme  Gé- 
nérale desPoftes^que  Nous  avons  fpécialement  obligés  ,  af- 
feGtés  &c  hypotéqués3  tant  au  payement  defdites  Rentes,  qu'au 
xembourfement  des  Capitaux  d'icelles ,  ainfi  qu'il  fera  die  ci« 
après. 

IX.  Lefdltes  Rentes  feront  vendues  &  aliénées  par  les  Coni- 
inifTairesde  notre  Confeil  ^  qui  feront  par  Nous  nommés  à 
cet  efïèt  fur  les  Quittances  du  Garde  de  notre  Trefor  Royal , 
&  les  Contrats  de  conftitution  paffés  en  conféquence,  parde- 
▼ant  tels  Notaires  que  les  Aquéreurs  voudront  choifîr. 

X.  Les  arrérages  defdites  Rentes  feront  payés  de  fix  mois 
en  Cx  mois  ,  à  compter  du  premier  jour  du  quartier  courant 
au  tems  de  la  datte  defdites  Quittances  de  Finance  »  par  le  Gar* 
de  de  notre  Trefor  Royal  en  exercice  chaque  année. 

XL  11  fera  annuellement  fait  fond  dans  l'Etat  de  notre  Fer-* 
me  Générale  des  Pofles  ,  tant  que  lefdltes  Rentes  fubfifteront 
ou  tout  ou  en  partie  y  de  la  fomme  de  deux  Millions  neuf 
cens  mille  livres ,  qui  fera  annuellement  remife  par  rAdjudi- 
cataire  Général  de  notredite  Ferme  des  Poftes  ,  fur  le  prix  de 
fon  Bail ,  entre  les  mains  des  Gardes  de  notre  Trefor  Royal , 
chacun  en  Tannée  de  leur  exË;rcice  ,  pour  être  par  eux  em- 
ployée au  payement  des  arrérages  ,  Û  au  rembourfcment  des 
Capitaux  defdites  Rentesi 
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XII;  Les  Capitaux  dcfdircf  Rentca  feront  rcmbourfés  ea 
deniers  compcans  ,  à  raifon  de  la  iomme  d'un  Million  de  li- 
vres pour  la  première  année  ,  de  pareille  fomme  d'un  Million 
de  livres  pour  chacune  des  années  fuivantes^  &  par  augmen* 
cation  de  la  fomme,  à  laquelle  fe  trouveront  monter  les  arré- 
rages des  Capitaux  ,  qui  auront  été  rembourfés  chaque  année 
julqu'à  TcxtiniStion  dcfdites  Rentes. 

XIII.  Lefdits  Rembourfcmcns  feront  faits  au  premier  de 
Janvier  &  premier  de  Juillet  de  cllaque  année  ,  par  la  voye  du 
fort  en  forme  de  Lotterie  ,  à  commencer  du  premier  Janvier 
de  Tannée  1753.  &  ainfi  de  fuite  j  à  TefFec  deauoi  lefdits  Con^ 
trats  feront  numérotés  ,  &  les  numéros  publiquement  remis 
dans  les  derniers  jours  des  mois  de  Juin  &  de  Décembre  de 
chaqi^e  année  ^  dans  une  roue  en  la  grande  Salle  de  THôtel 
de  notre  bonne  Ville  de  Paris  y  pour  ,  en  prefence  des  Sieurs 
Prévôt  des  Marchands  &  Echevins  de  notredite  Ville  ^  être 
tiré  de  ladite  roue  les  numéros  de  Contrats  dont  le  rembour- 
fement  devroit  être  fait  dans  le  Semeftre  fuivant  $  Se  de  cha- 
que Tirage  il  feradreflTé  Procès  verbal  par  lefdits  Sieurs  Pre* 
vôt  des  Marchands  &  Echevins  ,  au  moyen  dequoi  les  arréra* 
ges  defdites  Rentes ,  dont  le  rembourfement  fera  fait  en  cha- 
que Semeftre  y  feront  rejettes  de  l'Etat  defdites  Rentes  ^  à  com- 
pter du  premier  jour  de  chacun  Semeftre ,  &  lefdits  rembour- 
femens  feront  faits  en  deniers  comptans  dans  le  cours  dudit 
Semeftre  »  aux  Propriétaires  defdites  Rentes  ,  jcompris  audit 
Procès  verbal  par  le  Garde  de  notre  Trefor  Royal  en  exercice 
chaque  année ,  en  lui  remettant  par  lefdits  Propriétaires  avec 
la GrofTe  de  leurs  Contrats  ,  leurs  autres  Titres  de  Propriété, 
&  Quittances  de  rembourfemens. 

XI V.  Les  Rentes  créées  par  notre  prefent  Edîr,  tant  viagè- 
res que  fur  notre  Ferme  Générale  des  Poftcs ,  feront  exemptes 
de  la  retenue  du  Vingtième  &  des  deux  (ois  pour  livre  du 
Dixième^  &  ne  pourront  être  retranchées  ni  réduites  ,  pour 
quelque  caufe  £c  fous  quelque  prétexte  que  ce  puide  être. 

XV.  Les  Etrangers  non  naturalifés  ,  même  ceux  qui  font 
demeurans  hors  de  notre  Royaume ,  Païs ,  Terres  &  Seigneu- 
ries de  notre  obéïflance,  pourront  acquérir  &  pofl^der  lefdites 
Rentes  ainfi  que  nos  propres  Sujets  ,  Se  ils  en  jouiront  ^  fça* 
voir,  des  Rentes  viagères  avec  tous  les  Privilèges  qui  leur  ont 
été  accordés  i  pour  les  autres  Rentes  dudit  Hôtel-de- Ville  par 
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TEdit  du  mois  de  Décembre  1^74.  &  autres  fubféqucns  ,  ic 
^MaV*  des  Rentes  fur  notre  Ferme  des  Poftcs  ,  pour  en  difpofcr  en- 
trevifs par  Teftamcnt  ou  autrement ,  en  principaux  &  arrëra- 
•  ges  ;  &  en  cas  qu*ils  n'en  euffent  pas  difpofé  de  leur  vivant,, 
voulons  que  leurs  Héritiers  >  Donataires  ,  Légataires  ou  autres, 
les  Rcprefcntans ,  leur  fuccédent,  encore  qu'ils  fuilènt  Etran- 
gers &  non  Régnicoles  ,  même  qu'ils  fuffent  Sujets  des  Prin- 
ces &  Etats  avec  lefquels  Nous  pourrions  être  en  Guerre  ^, 
&  en  conféquence  que  lefdites  Rentes  foient  exemptes  de 
toutes  Lettres  de  Marques  &  de  Reprefailles  y  pour  quelque 
caufe  que  ce  foit. 

SI  DONNONS  ENf  Mandement  à  nos  amés  & 
féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  notre  Cour  de  Parlement^ 
Chambre  des  Comptes  &  Cour  des  Aides  à  Paris ,  que  notre 
préfent  Edit  ils  ayent  à  faire  lire ,  publier  &  regiftrer  ^  &  le 
contenu  en  icelui  garder  &  obferver  de  point  en  point  feloa 
iàforme  &  teneur ,  nonobftant  tous  Edits,  Déclarations  ^  Ar- 
rêts ^  Réglemens&  autres  chofes  à  ce  contraires  ,  aufquelles 
Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  le  prefent  Edit  ;  aur 
Copies  duquel  collationnées  par  Tun  de  nos  amés  6c  féaux 
Confeiliers-Secrëtaîres  ,  Voulons  que  foi  foit  ajoutée  comme 
à  rOriginal  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  cho- 
fe  ferme  &  ftable  à  toujours  ,  Nous  y  avons  fait  mettre  notre 
Scel.  Donne'  à  Marly  au  mois  de  May  ,  l'an  de  grâce  mil 
fcpt  cens  cinquante- un  5  &  de  notre  Régne  le  trente- fixié- 
me.  Signé  ,  LOUIS  :  Et  plus  bas  ,  Par  le  Roy  ,  M.  P.  de 
VoYER  d'Argenson.  Vifa  ^  Machault,  Vu  au  Confeil  , 
JMachault.  Et  fcellé  du  grand  Sceau  de  cire  verte,  en  lacs, 
de  foye  rouge  &  verte. 

Regifiré  du  tres^^expres  Ccmmétndemtnt  du  Rey  y  contenu  en  fis 
Kéfonfes  aux  Rtmùntrances  &  itiratives  Remontrances  de  la  Cour 
des  %\  &  x6.  May  175 ï.  &  reUérl  le  jour  ihîer  aux  Défutés 
de  la  Coût  vers  ledit  Seigneur  Roy  ^  &  encore  le  même  jour  â 
M  le  Premier  Fréjident  ,  pour  être  exécuté  félon  fa  forme  &  te^ 
neur  :  EtCofiesxoltationnées  envoyées  aux  Bailliages  &  Sénéchauf-^ 
fées  du  ReffoTP^four  y  être  luis  ^  publiées  &  regtftrées  :  Enjoint^ 
aux  Subftituts  du  Procureur  Général  du  Roy ,  d'y  tenir  la  main  & 
d*en  certifier  la  Cour  dans  le  mois.  Et  (èra^  ledit  Seigneur  Roy 
wès-hQmblemeDt  fiiplié  dàs.ce  jour  fie  en  toutes  occafions ,  de. 
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Tcraloir  bien  accorder  à  fesSu)ecs  un  terme  préfix  pout  la  fu- 
preflîon  du  Viagciéme  qu'il  a  annoncé  par  Ton  Edic  du  mois 
do  May  1749*  ne  devoir  avoir  Heu  que  pendant  les  premières 
années  de  la  Paix  1  &  d'ordonner  tant  qu'il  aura  cours  ,  que 
TArticle  XIX  de  fojidit  Edit  foie  exécuté  :  Et  en  conféquen- 
ce  ,  que  le  prodoit  de  cet  Impèt  rigoureux  ne  puifle  fcrvir  au 
payement  des  dépenfes  courantes^  mais  qu'il  foit  uniquement 
employé  au  Rembourfement  des  dettes  de  l'Etat  indiquées  par 
ledit  Edic  ,  fumant  l'Arrêt  de  et  jour.  A  Faris  en  Parlement  ^  le 
19.  May  1751.  Signé \  YSABEAU. 


Arrêt  de  la  Cour  du  Parlement  de  Roiien  ,  qui  faic 
défenfes  à  toutes  Perfonaes  de  faire  aucuns  Amas  ni 
Magafîns  de  Bleds  &  Grains ,  fous  peine  de  confif- 
cation  ,  de  cinq  cens  livres  d'Amende  ,  &  même 
de  punition  corporelle. 

Du  feizMme  jour  d^  Méff  17$^* 


I  7  yi» 


SUR.  la  Remontrance  faite  à  la  Cour,  toutes  les  Chambres 
affemblées  ,  par  le  Procureur  Général  du  Roy  :  Expofîti-  y^^ 
Te  9  que  les  bruits  qui  fe  font  répandus  des  abus  qui  £e  paH- 
foient  dans  l'achat  des  Grains  chez  les  Laboureurs ,  l'ont  déjà 
engagé  à  y  apporter  remède  ,  en  faifa:nt  afficher  de  nouveau^ 
dans  toutes  les  Villes  &  Bourgs  de  ce  ReûTorc  ,  la  Déclara- 
tion du  Roy  du  19  Avril  1713.  Mais  il  n'cft  pas  moins  nécef^ 
faire  de  remédier  aux  abus  qu'on  lui  a  dit  fc  pâlTer  dans  les 
Marchés ,  en  renouvellant  le*  défenfes  d'enharrcr  \c%  Grains 
portés  par  la  Déclaration  du  31  Août  1^99  ,  &  par  l'Arrêt: 
de  la  Cour  du  zi  OiStobre  1740 ,  fous  \^  peines  y  fpécifiées  \ 
Pourquoi  requiert  être  fur  ce  pourvu. 

Vu  par  la  Cour  ledit  Requifitoire  5  &  oui  le  Rapport  du 
Sieur  de  Saint  Juft ,  Confeiller-CommilTaire  :  Tout  confidéré  ^ 

LA  COUR  ,  toutes  les  Chambres  aflcmblées  ,  faifanc 
droit  fur  ledit  RequiiHtQire  ,  a  Qrdomié  &  ordonne  ^  que  les 
Déclarations  du  Roy  des  31  Août  1699  ,  &  19  Avril  1713  j 
enfcmble  les  Arrêts  &  Réglcmens  rendus  fur  le  fait  de  la  Po* 
iice  des  Bleds  &  Grains  dans  les  Halles  &  Marchés  ,  fie  no- 
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tamment  TArrêt-du  zz  Oftobrc  1740,  feront  exécutés  félon 
leur  forme  &  teneur  :  C^  faifant  ,  a   fait   très-expreflc  inhi- 
bition Se  défeofe  à  toutes  perfonnes  de  faire  aucuns  Amas  & 
Magafins  de  Grains  du  Païs  s.  à  laquelle  fin ,  leur   enjoint  de 
porter  leurs  Grains  aux  plus   prochains  Marchés  ,  pour  les 
vendre  au  prix  courant   d'iceux.  A  fait  pareillement  défenfe 
d'y  porter  des  Echantillons  ,  Se  de  vendre  aucuns  Bleds  dans 
Jeurs  Greniers  on  ailleurs  ^  que  dans  les  Halles  8c  Marchés  x 
Pourront  néanmoins  les  Laboureurs  ,  Décimateurs  8c  autres  ^ 
faifant  valoir  ,  vendre  8c  diftribuer  des  Grains  aux  Habitaos 
de  leur  Paroifle  ^  autres  que  les  Bladiers  ,  la  quantité  qui  leur 
fera  néceflaire  pour  leur  ufage*  Fait  défenfes  à  toutes  perfon* 
nés.  d'enharrer  aucuns  Grains  ,  foit  dan«  les  Halles  ,  Marchés 
ou  ailleurs  ^  de  mettre  aufdits  Grains   un  prix  au.ciefTus  da 
courant  »  ou  d'en  acheter  pour  amafler  8c  garder  au  delà  de 
ce  qui  leur  fera  néceffaire  pour  leur  fubfiftance  8c  celle  de  leur 
famille.  Fait  pareillement  défenfe  de  faire  le  marché  d'a«icuns 
Grains  avant  l'ouverture  dudit  Marché  ^  ou  après  qu'il  fera 
fini  y  à  peine  de  confifcation  d'iceux ,  au  profit  des  Pauvres: 
£t   généralement  de   commettre  aucuns  abus  ,  enharremens 
ou  malverfations  de  quelque  nature  qu'ils  foient ,  dans  les 
Halles  y  Marchés  8c  autres  Lieux  ,  à  peine  de  cinq  cens,  li- 
vres d'Amende  ,  8e  même  de  punition  coroorelle  contre  les 
£nharreurs^,  fans  que  lefdites  peines  puiflentetre  réputées  com* 
minatoires*  Enjoint  aux  Juees  Se  aux  Subftituts  du  Procureur 
Général  du  Roy  aux  Sièges  de  la  Police  ^  chacun  eA  droit  foi  ^ 
6e  veiller  cxa£tement  dans  les  Halles  8c  Marchés  ,  de  faire, 
conftituer  prifoniiiers  les  Délinquaos  y  de  procéder  ,  fans  dé» 
lai  y  extraordinairement  contr'eux  $  8c  de  tenir  la  mainàl'e- 
sécution  du  prefent  Arrêt  ,  qui  fera  lu  ,  publié    8c  enregif^ 
tré  dans  les  Jurifdiâ;ions  ,  afnché   dans  tous  les  Marchés  8c 
Halles  de  la  Province,  Se  par^teut  où.  befoin  fera  ,  à  la  di- 
ligence defdits  Subftituts  du  Procureur  Général  ,  lefquels  fc«^ 
Tont  tenus  d'en  certifier  la  Cour  dans  quinzaine.  A  Roilen  ^ 
•ft Parlement)  lefeize  May  mil  fept  cens  cinquante-deux. 

Bar  la  Cour  ^  Signé  ,  A VZANET. 
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Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement  ,  qui  déboute  les  Ha- 
bitans  de  Clinchamps ,  avec  dépens  \  &  décharge  la 
Partie  de  Brehain ,  des  Condamnations  contfelle  pro- 
noncées y  aux  obéïflances  de  vendre  fes  Pailles  aux 
Habitans  de  fa  Paroifle  >  6c  condamne  la  Veuve  le 
Roy  aux  dépens» 

Du  2t  Juin  t7S2* 

ENTRE  Maître  Jean- Jacques  Lafnon ,  Prêtre  ,  Curé  de  là» 
Paroiflc  de  Clinchamps  ,  apellant  de  Sentence  rendue  en 
Bailliage  à  Vire  ,  le  17,  Février  175 1.  fur  TAdion  à  lui  inten- 
tée par  Françpiiè  Mactin  ,.  veuve  de  George  le  Roy  j  dit  la  Var- 
iée 9  à  la  ftipulation  de  Frajiçoisr  le  Roy  Ton  fils  ,  par  Exploit  du 
\4  Janvier  17^1.  pour  faire  condamner  ledit  Sieur  Curé  à  lui 
livrer  le  Gleu  de  Seigle  &  Pailles  d'Avoines  de  la  Difme  pae 
elle  fournie,  à  {es  obéïflànces  de  payer  Içfdies  Gleu  &  Pailles  , 
aux  termes  des  Réglemens- &  ancien  u£ige4e  la  Paroifle,  pa& 
les  Curés  prétérits  ^^ fur  laquelle  hàÀoxi  ledit  Sieur  Lafnon  , 
Curé  de  Clinchamps ,  auroit.  par  autre  £2(ploit  du  L9  defdits 
mois  &  aa^^dûëmen t.  contrôlé  ,  obéï  livrer  à  ladite  Veuve  le 
Roy  y  le.  nombre  die  40  Gerbes  de  PaîUes  d'Avoine  ,.  &  x6 
Gleu  de  Seigle  ,.  au  prix  qu'il  le  vendoit^  conune  aqffi  de  fe 
conformer  auxufàges  de  fes  Prédéceflèurs-^^iii  ont  vendu  leurs 
Pailles  le  prix  courant ,  chacun>  en  droitt  foi  $  prix  tou6  diâ^é^ 
rens  les  uns  des.  autres.  Par  laquelle  Sentence  dont  eft  apel  >  il 
eft  dit ,  Parties  oiiies  &  le  Proeureupdu  Roy ,  Nous  avons  con-r 
fbrmémcnt  à  Tufàge  de  ce  Bailliage  ,.  fur  le  fait  du  prix  de* 
Pailles  que  Jes  Décimateurs  vendent  à  leurs  Paroîffiens  ,  con-^ 
damné  ledit  Sieur^  Curi  de  Clinchamps- à  livrer  à  ladite  Veuve 
le  Roy  ,  les- 40  Gerbes  de  Pailles  d'Avoine  ,,&  lès  r£-Ge;:be9 
de  Pailles  de  Seigle  en  queftion  entières  y  telles  qu'elles  ont  été:* 
fournies  au  Champ  pour  la  Difme  ,  en  les  lui  payant  par  ladieer* 
Veuve  le  Roy  ,  comme ^elle  y  a  obéi  ,,  à  r^fon  pour  l'Avoine^ 
de  dliv,  vx  f.  le  Cçiïti  &  le  Seigle^àralibn  de  8  liv,  ut.f.»  te 
Cent  pour  toutes  chofes  -,  ou  à  raifon  d|e  6  liv*  rAvoine^^.St  Si 
liv,.le  Seigle ^^eafourniflantjar  ladite.  Veuve  ,  k  noutrituc» 
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de»  Batteurs;  ce  qui  fera  exécuté  en  ca»  d'apel ,  par  provifion  j 
ledit  Sieur  Curé  condamné  aux  dépens  de  ladite  Veuve  le  Roy  ^ 
réduits  aux  Guriaux.  Ledit  ,Sicor  Curé  ,  Défendeur  de  la  Kc^ 
quête  prefentée  à  la  Cour  par  les  Propriétaires  Çc  Habitans  ea 
général  de  ladite  Paroifle  d!e  Clinçhamps  ,  du  9  Mai  dernier  , 
tendante  à  être  reçus  Parties  intervenantes  fur  ledit  Apel  ,pour 
par  eux  y  prendre  à  TAudicnce  les  Conclufîons  qtfil  aparticn- 
droit  ;  Comparant  ledit  Sieur  Curé  ,  par  M"^  Jacques  Heuddin- 
ne  fon  Procureur  ,  d*une  part  j  Françoife  Martin  ,  Veuve  de 
Georges  le  Roy  ,  dit  la  Valée ,  intimée  en  apel ,  pareillement 
Défendereflè  de  ladite  Requête  d'intervention  defdits  Habitans , 
comparante  par  M^  Charles  Pingùenet  fon  Procureur  ,  d'autre , 
deuxième  parc  j  6c  les  Propriétaires  de  Habitans  en  général  de 
ladite  Paroiile  de  Clinçhamps  ^  Den^andeurs  en  Requête  d'in* 
tcrventioki  dudk  jour  9  May  dernier  ,  comparans  par  ledit  M^ 
Charles  Pingurenct  leur  Procureur  ,  encore  d'autre  part  ^  fans 
préjudice  des  qualités  r  Oui  Brehain  ,  Avocat  du  Sieur  Lafnon , 
Curé  de  la  Paroiflè  de  Clinçhamps  y  lequel  a  dit  y  que  le  Curé 
de  Clinçhamps  a  méconnu  formellement  devant  le  premier  Ju« 

§e  y  tout  Réglen^ent  &  topt  autre  ufage  que  celui  d\tfer  de  fon 
roit  à  cet  égard  ,  comme  en  ont  ufé  fes  Prédëceffeurs  ,  qui 
ont  diftribué  les  Pailles  de  la  Difme  dans  la  Paroiflè  par  préfé- 
rence ,  mais  au  prix  courant  de  chaque  année ,  &  fe  font  tou* 
jours  maintenus  dans  lé  Droic  commun  j  que  là  VeuVe  le  Roy  ^ 
ni  les  Habitans  ,  ne  peuvent  fe  prévaloir  de  l'ttfagcdu  Baillia- 
ge de  Vire  ,  fondé  fur  ks  Sentences  de  ce  Siège  ,  en  quelque 
nombre  &  quantité  qu'elles  puiflent  être ,  parce  qu^on  n'admet 
aucun  ufage ,  quand  il  eft  contraire  au  Droit  public  ;  que  la 
chofe  n'eft  pas  de  nature  à  fe  former  un  Droit  d*ufage  ,  par 
quelque  tems  que  la  pratique  eut  pu  durer ,  comme  on  ne  peut 
accjuérir  le  droit  d^acûeter-  le  Bien  d'autrui ,  ni  de^  le  payer  à  un 
prix  d'habitude ,  au  préjudice  du  Propriétaire  j  qu'une  pareille 
convention  ,  même  par  écrit  &  fou*  limitation  oc  termes  ,  ive; 
pourroit  obliger  que  les  Contraftans,  &  demeurcroit  fans  ef- 
fet à  regard  des  Héritiers  ou  des  Succeflcurs  ;  qu'il  n*y  a  point 
de  Loi  qui  autorifè  d'ufages  pour  là  vente  &  diftribut^ori  dés 
Pailles  de  fes  Grains  ,  comme  pour  la  CoÉte  de  râprêtatton  des 
Difmes^ ,  ni  qui  autbrife-4a  préfcriptieft  d*^^^  ,  contre 

le  Droit  commun  &  le  J>rfcc  coutehe  ,  eomnie  lès  Ré^fcmens 
autorifcnt  la  prefcriptiôn  contre  U  Cotte  du  Droîe  commun  $ 
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air  contraire ,  fuivant  les  Loix ,  les  Pailles  font  partie  des  Fruits 
àe  Difme  ,  &  apartiennent  au  Décimateur  par  le  même  titre ,      '7  ;  *. 
il  difpofe  comme  il  veut  de-  Pun  &   de  l'autre  ,  comme  vrai 
Propriétaire ,  pour  fournir  à  fe  fubfiftance  «f   aux  charges  de 
fon  Bénéfice  i  6c  comme  on  ne  peut  arrêter  le  cours  des  Dén- 
iées &  de  toutes  les  chofcs  n^cellaires  à  la  vie ,  ni  de  fcs  char- 
ges ,  on  ne  peut  iion  plus  fixer  le  priy  de  fcs  Pailles  &  autres 
Denrées  qui /ont  fon  Revenu ,  ni  en  arrêter  le  goût.  Un  Règle- 
ment perpétuel  fur  des  choies  qui  varient  tous  les  jours  ,  ren- 
fermeront une  léiion  marquée  j  ce  feroit  une  véritable  aliénation, 
au  préjudice  de  TEglife*  Un  ficcléfiaftique  n*eft  pas  un  Mar- 
chand public  ,  qui  doivent  être  taxé  par  forme  de  Police  :  foa 
fort  ne  doit  pas  être  piqs  trifte  que  celui  des  autres  Citoyens , 
ic  ces  Pailles  ne  doivent  pas  valoir  moins  entre  les  mains  de 
celui-là  ,  que  dans  les  mains  de  ceux<i.  Les  engrès  qui  pro^ 
viennent  des  Beftiaux  qui  confument  ks-Pailles ,  font  bien  un 
motif  au  Curé  pour  donner  la  préférante  à  fa  Paroifle ,  qui  à 
ce  moyen  ,  trouve  les  Pailles  fur  les  lieux  ,'  fans  frais  de  Voi- 
ture 9  &  c'eft  tout  ce  que  demande  Tùtilité  publique  :  Mais  le 
profit  qui  a  augmenté  cônlîdérablement  ^  &  augmente  de  jour 
pn  jour  fur  les  nourritures  écroît  des  Beffeâux  -,  &  qui  eft  prefr 
que  le  motif  qui  fait  rechercher  les  Pailles  ,  ne  doit  pas  vertir 
au  profit  du  Paroiflien  exclufivement  au  Curé  $  &  à  ceux  au 
bénéfice  deiquels  il  lui  plairoit  le  faire  vertir  ,  étant  bien  le 
maître  de  dilpofèr  dans  ù  Paroiffe.d<5s  Pailles  de  fa  Difme  ,^  fui- 
îrant  les  befoins  à  lui  cbnnus  :  il  n'eft  pas  de  pire  condition  ; 
quant  à  ladifpofition  dçs  Pailles  de  fe  Dîfme,  qu*un  autre  Cu- 
ré dont  les  Difmâs  confiftent  en  partie  en  Pois,  Vefles  ,  Tré- 
mois,  Sain-foin  ,  Dragées  &  autres  efpéccs  de  Fourages  defti- 
nés  aux  Beftiaux.  Tel  eft  le  dcôit  duGuré,  auquel  ne  peuvent' 
donner  atteinte  les  prétendus  ufages  de  la  Paroifle  de  Clin- 
champs  ,  ou  du  Bailliage  de  Vire  ^  ni  lltotèrvention  mandiéc 
d'un  petit  nombre  de  dohfédérés  ,  qui  avec  la  Veuve  le  Roy  ;. 
font  leurs  offres  de  prendre  tous  les  ans  indiftin<flement  »  les 
Pailles  à  un  prix  fixe  à  leu^  bienféance ,  fur  une  chofe  dont  le 
poids  &  la  grofleur  ne  fonr  pas  ifeême  fixés.  C^eft-là  Tèfprit  des- 
Arrêts  &  Régkmens  ,  qui  ont  ^rf^ligé  les  Décimateurs  a  en- 
granger les  Difmes  fur  lâ  Paroifle;  afin  que  les  pauvres  Habi- 
i>an»  ne  fuflient  pas  fruftrés  de  Tefpérance  d'en  profiter.  Ces  Ar» 
«Sts  en,  rejettajit  les  offres  8t  indemnité  des  Habitans^  dc$  Ea* 
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^       ^    roiflcs  ,  Oftt  jugé  que  le  prix  des  Pailles  ne  fe  régloit  point  pat 
'  5 J^**     Tufage ,  &  ont  infirmé  ks  Sentences  des  Juges  des  lieux  qui 
avoient  tenté,  de  faire  des  Réglemens  fur  le  prix  &  la  diftri- 
bution  de  cette  efpéce  de  Foùrage,  &  autorifé  les  Décimateur» 
à  les  vendre  comme  ils  aviferoient  bien  ,  en  préférant  leur  Pa- 
roifïè.  Tels  font  les  Arrêts  cités  par  Forgct  &  M«  Routtier ,  aa 
nombre  de  dix  ,  lîon  y  ajoute  celui  de  1^55.  en  faveur  des  Re- 
ligieux d'Artonne  ,  &  celui  de   1733.  ^^  faveur  des  Religieux 
de  Saint  Martin  de  Séez  ,  Gros-Décimateurs  en  la  ParoiSc  de 
Saint  Leger-fur-Sarche.  Celui  de  t6ii.  pour  laParoifle  de  Saint 
Martin  de  Sentrée  ,  eft  formel  dans  notre  Caufe  :  le  Curé  avoit 
été  condamné  par  Sentence  du  Juge  de  Vcrheiii!  ^  k  livrer  aux 
Paroiflîens  les  Pailles  de  fa  Dîme  ,  au  prix  de  30  f  lie  Cent  , 
lorfqu^il  en  valoir  a  00.  fondé  fur  une  Sentence  précédente  fui- 
vie  d'exéccition  ,  &  de  pofleflion  immémoriale  :  le  Curé  par  cet 
Arrêt  ^  fut  déchargé  d^  condamnations  portées  contre  lui  par 
ces  deux  Sentences  ,  la  préférence  cependant  accordée  à  la  Pa- 
roifle,  L*Arrêt  du  13  Jat^vier  1733,  fans  avoir  égard  à  Tinter- 
vention  des  Habitans  de  Saint  Leger-fur-Sarthe ,  &  au  Règle- 
ment fait  par  le  Bailly  d'Alençon  ,  décharge  les  Curé  &  Reli<*- 
gieux  de  Saint  Martin  de  Séez  ,  Décimateurs  en  cette  Paroifïe , 
de  TAi^ion  intentée  contr'eux  ,  &  des  condamnations  portées 
par  la  Sentence  dont  étpit  apeh  Arrêt  du  Confeil ,  du  i%  Juin 
1733.  ^^  faveur  des  Religieux  de  Belle-Etoile  ,  Décimateurs 
dans  la  Paroille  de  Càligny  ,  fituée  dans  Pétenduë  du  Bailliage 
de  Vire  ,  oui  décide  la  même  chofe.  Autre  Arrêt  du  z   Mars 
i759v^^  toveur  du  Sieur  Abbé  &  Religieux  de  Saint  Evroult , 
fur  Produdlions  rtCpoStivcsi  êc  après  la  aifcution  la  plus  entière, 
le  Confeil ,  fans  s*arrêter  aux  demandes  des  Syndic  &  Habitans 
de  laParoiilè  de  Vilers-Canivet ,  pareilles  à  celles  des  Habitans 
de  Clihchamps ,  ni  aux  offres  &  confentement  des  Religieu/esde 
yilqrs,  co-Décimatrices  en  la  Pajroi0e  ,  de  Ce  conformer  à  l'an- 
cien ufage  &  aux  Réglemens  faits  au  Bailliage  de  Falaife  ,  Ôc 
a  ce  qui  fe  pratiquoit  dans  les  Paroifles  voifînes  ,  comme   il 
étoit  porté  parleur  Requête  du  21  May  17^8,  dont   les  Ha- 
bitans avoient  demandé  AAe  }  le  Confeil  a  mfirmé  lesSenten* 
jces  du  Juge  de  Falaife,  des.  31  Janvier  1703.  16  Janvier  &  1$ 
Mars  1714.  &  13  Mars  j  737.  fur  lefouelles.  lés  Habitans  au- 
torifoient  Tufager  qu'ils  confirmoient  cfailieurs  par  lès  attefta- 
tionsdc  fix  Curés  voifins  ,  fur  Tunilormité  du  prix  depuis  xq 
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Ce  30  ans ,  &  a  ordonné  feulement  la  préférence  en  faveur  de 
de  la  Paroifle  de  Vilers.  Pareil  Arrêc  en  faveur  des  Religieux 
de  Saint  Martin  de  Séez  ,  contre  ks  Habitans  de  la  Paroiuè  de 
Rhonay,  en  datte  du  s  Juillet  1749*  Q^^  ^^  Arrêts  du  Par- 
lement de  Normandie  avoient  fervi  de  baze  à  tous. les  Arrêts 
du  Conicil  ,  qui  les  référoient  ôc  en  avoient  adopté  la  Jurif^ 

Îirudence.}  que  le  prétendu  ufa^e  du  Bailliage  de  Vire.,  fondé 
îir  quelques  Sentences  de  ce  Siège  ,  &  Certificats  vantés  par 
Ja  Veuve  le  Roy  &  Joints ,  ne  pouvoit  donc  ,  non  plus  que 
ceu:ïc  de  Falaife  ,  Verneuil ,  Alençon  &  autres ,  prévaloir  con- 
tre  le  Droit  commun  ,  non  plus  que  les  Arrêts  donnés  pour 
les  Paroiîles  de  Carville  &  de  Couterne  ,  qu*on  lui  opofe  inuti- 
lement ;  puifque  celui-ci  ne  fiiit  que  renvoyer  au  prix  courant , 
ficque  celui-là  n'ordonne  que  la  préférence  pour  la  Paroiffe  :  Pour- 
quoi conclud  ,  à  ce  qu'il  plaife  a  la  Cour  ,  fans  s'arrêter  à  l'in- 
^rv^ention  des  Paroiuiens  Se  Habitans  de  la  Paroifle  de  Clin- 
champs  y  &  dont  ils  feront,  déboutés  ;  faifant  droit  fur  l'Apel , 
mettre  l'apellation  Se  ce  dont  eft  apellé  au  néant  ;  corrigeant 
&  réformant  ,  dire  à  bonne  caufe  les  offres  du  Sieur  Curé  de 
Clinchamps  ,  de  vendre  {es  Pailles  dans  la  Paroifle  par  préfé- 
rence, fuivant  la  valeur  &  prix  courant  de  chaque  année  ré- 
volue ^  comme  Maître  &  Propriétaire  de  Ces  Pailles  ^  ce  faifant , 
le  décharger  des  Condamnations  prononcées  par  la  Sentence 
dont  eft  apel ,  avec  dépens  des  eau  {es  principales  &c  d'apcL  He« 
bert ,  Avocat  de  ladite  Veuve  le  Roy  ,  &  des  Habitans  de  Clin- 
champs  ,  a  conclu  pour  ladite  Veuve  le  Roy ,  à  ce  que  fur  l'Apel , 
il  plaife  à  la  Cour  mettre  l'apellation  au  néant ,  avec  dépens  :£t 
pour  lefdits  Habirans  ,  à  ce  qu'ils  foient  reçus  Parties  intervenan- 
tes j  faifant  droit  fur  leur  intervention  ,  qu'il  plaife  à  la  Cour  leur 
donner  AiSte  de  ce  qu'ils  donnent  ajonâ:ion  aux  Conclu  fions 
de  ladite  Veuve  le  Roy  ,  de  ce  qu'elle  ofFre  payer  à  l'ApelIant 
fes  Pailles  tous  les  ans  j  fçavoir ,  l'une  fur  le  pied  de  8  liv.  1 1 
rf.  &  l'atitrc  fur  le  pied  de  6  liv.  i  z  f.  auflî  avec  dépens.  Le  Or- 
duc  ^  Subftitut  du  Procureur  Général  ,  pour  le  Procureur  Gé- 
•liéral  du  Roy  ,  oui  j       . 

LA  COUR  ,  Parçies  ouies  &  le  Procureur  Général  du  Roy, 
fans  s'arrêter  à  l'intervention  des  Habitans  de  Clinchamps  ,  dont 
ils  font  déboutés  avec  dépens ,  du  jour  de  leur  intervention  ^ 
,ei>vers  U  Partie  4^  Brehain.j  &;  faifapt  droit  fui:  l'Apel  dç  la- 
dite. Partie  de  Brehain  ,  a  mis  &  mec  rapellation  &  ce  dont  eft 


Digitized  by 


Google 


711        EDITS  ET  REGLEMENS, 

apcl  au  néant  i  émaadant  y  Ta  dëchargëexles  Condamnacîons  coib^ 
' Juii^  tr'elle  prononcées  par  la  Sentence  dont  eft  apel  l  aux  obéïiTan* 
ces  de  la  Partie  de  Brehain  ,  de  vendre  Ces  Pailles  aux  Habip 
tans  de  fa  ParoifTe  préfiérablement  à  tous  autres  s  condamne  la^ 
dite  Veuve  le  Roy  aux  dépens  des  caufes  principales  &  d'apel 
envers  la  Partie  de  Brehain.  DonK£*  a  Koiîen  en  ParleN- 
ment ,  le  vingt-un  Juin  mil  fèpt  cens  cinquantc<Leux^ 

Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement ,  qui  fait  défenfcs  zxtl 
Officiers  de  la  Maîtrife  de  la.  Ville  de  Rouen  ,  de 
coxinoître  dîredement  ni  indiredement  des  matières 
de  Police  des  Bois  ,  dont  la  connoiflance  eft  attri- 
buée au  Lieutenant  Général  de  Police  de  la  même 
Ville ,  par  Edit  de  création  ,  Arrêts  &  Déclarations^ 
leaduës  en  conféq^uence. 

Vu  f  Février  17 fj* 

^       ■•    T     ouïs  par  Ta  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  &  de  Na*- 
\i^^i^^     JL/  varre  :  A   tous  ceux  qui    ces  prelentes  Lettres  verront  ^ 
Salut.  Sçavcrir  faifons ,  que  ccjourd!htfi  la  Caufe  offrante  en^ 
notre  Cour  de  Parlement  de  Roiien  :  Entre  Jacques  Varnier,. 
notre  Confeillcr  ,  Lieutenant  Général  de  Police  au  Bailliage  ^ 
Ville  &  Vicomte  de  Roiien  ,  &  les  autres  Juges  &  Officiers  du- 
dit  Siège  ,  apellans  ,  comme  d'incompétence  de  l'Ordonnance* 
du  Sieur  Antoine  Pecquet ,  Grand  Maître-Enquêfceur ,  Général; 
Réformateur  des  Ea-ux  &  Forêts  du  Département  de  Norman- 
die^ rendue  au  Siège  de  la  Maîtrife  Particulière  des  Eaux  &: 
Forêts  de  Rouen  le  10  Août    1749.  fur  le   Requifitoire  du 
Subftitut  de  notre  Procureur  Général  audit  Sié^  des  Eaux  ÔC 
Forêts  5  &  de  deux  autres  Sentences  rendues  en  ladite  Maîtrife 
les    20   &    27  de  Janvier  1751.  par   lefquelles  Sentences  &: 
Ordonnance,  lefdits  Sieurs  Officiers  de  la  Maîtrife  fe  fèroient: 
avifés  de  [u^r  de   faits  de  Police  ,  fat)  \ts  Bois  qui  arrivent: 
£ir  les  Quais. ,  &  qui  fe  vendent  par  \cs  Marchands  de  Bois^ 
aux  Habitans-,  &  aux  Maîtres  des  différentes  Manufactures  de^^ 
ia^  Ville  de  Rouen  ;  &  ordonnent  encore  entr'autr»  cBiofcs; 
anx:  iuréss  Cordeurs-Mdolcnrs:  de  Bws  >.  de  fe  faire  recevoitr 
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devant  eux ,  lelqaelle»  ffiatiércf  la  connoifiatice  aparcicDC  aax 
Juges  de  Polkc ,  dcmandeo»€n  ajoarnemeiK  ,  en  verco  d'Ar-  jj^w* 
jrêc  &  Mandement  de  notrt  Cour  du  z6  Mafïf  i?^.  Compas 
rans  lefdits  Sieurs  Officiers  de  la  Police  du  BailKage  de  Koikn , 
far  Makre  te  Tendre  leur  Procureur  ,  dline  part ,  &  k  Subf- 
tkut  de  notre  Procureur  Général  en  la  Maitrifc  Parckoliéri 
des  Ea»x  &:  Forêts  dcf  Rocîcn  ,  tant  pour  lui  cjue  pour  ley 
Juges  .dudit  Siège ,  qui  ont  rendu  lefdites  Ordonnance  Se  Sen-^ 
tences ,  défendeurs  dcfdm  Wandetfient  &  Exploit  ,  ;tpdlés  , 
pour  eux  MaStre  Charles  Andriea  ^  leur  Procureur^  d'autre 
part,  fans  préjudice  des  qualités:  Oui.Freret,  Avocat defdit^ 
Sieurs  Officiers  de  la  Police  du  Bailliage  ,  Ville  &  Vicomte  de 
Roiien ,  lequel  a  conclu  ,  à  ce  qu'il  plaife  à  notre  Cour  lui 
donner  défaut  j  &  pour  le  profit  ,  ayant  é^ard  à  fa  Requête 
verbale  y  joindre  les  apellations  }  &  y  i&iunt  droit  ,  mettre 
lefdites  apellations  &C  ce  dont  eft  apellé  au  néant  s  cafler  Ôc 
annuller  hs  Sentences  &  Ordonnance  des  20  Ao^t  1749» 
20  &  %7  Janvier  175 1.  comme  incompétemment  rendues  j 
faire  défenfes  aux  Officiers  de  la  Maîtrife  de  connoître  direc- 
tement ni  indiredlement  des  matières  de  Police  ,  dont  la  con-  - 
noiflance  efl  attribuée  au  Lieutenant  de  Police  ,  par  fon  Edic 
de  création  ,  Arrêts  6c  Déclarations  rendues  en  conféquence  ; 
ordonner  que  l'Arrêt  fera  lu  ,  publié  &:  affiché  où  il  apartien- 
dra  5  &  condamner  les  Officiers  de  la  Maîtrife  aux  dépens  : 
Le  Baillif-Mcnager ,  Avocat  Général  pour  notre  Procureur  Gé- 
néral ,  oui  ; 

NOTREDITE  COUR  ,  oui  notre  Procureur  Géné- 
ral ,  a  donné  défaut  contre  les  Parties  d'Ândrieu  ;  &c  pour 
le  profit ,  ayant  égard  à  la  Requête  verbale  de  celle  de  Fre- 
ret ,  a  joint  les  apellations ,  &  y  faifant  droit  ,  a  mis  &  met 
lefdites  apellations  &  ce  donteft  apellé  au  néant  j  émcndant  , 
a  cafTé  &  annuUé  les  Sentences  &  Ordonnance  des  20  Août 
1749.  20  &  27  Janvier  1751.  comme  incompétemment  ren- 
dues }  a  fait  &  fait  défenfes  aux  Officiers  de  la  Maîtrife  de 
Roiien  ,  de  connoître  direâ:ement  ni  indire£tcment  des  ma- 
tières de  Police  ,  dont  la  connoifïànce  eft  attribuée  au  Lieute- 
nant de  Police  ,  par  fon  Edit  de  création  ,  Arrêts  &  Déclara- 
tions rendues  en,  conféquence  :  Ordonne  que  le  prefent  Ar- 
rêt fera  lu  ,  publié  &  affiché  où  il  apartiendra  j  condamne  les 
Parties  d'Andrieu  ,   aux  dépens.  SI  DONNONS  en   Man- 
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DEMENT  au  premier  des  Huiflîers  de  notre  Cour  de  Parlement 
»  7  n-  de  Rouen  ,  ou  aurre  notre  Huiflîer  ou  Sergent  fur  ce  requis  ,. 
ïëvricr.  j^^çjçjç  1^  prcfent  Arrêt  à  due  &  entière  exécution  ,  félon  fa 
forme  &  teneur  :  En  témoin  dequoi ,  Nous  y  avons  fait  met- 
tre &  apofer  notre  Scel  ;  de  ce  faire  ,  te  donnons  pouvoir. 
Donne'  à  Rouen  en  Parlement  ,,  le  neuvième  jour  de  Fé- 
vrier ,  Tan  de  grâce  mil  fept  cens  cinquante-trois  j  &  de  notre 
Régne  le  trente-huitième. 

Parla  Cour,  Signé,  M  ARTiN^avec  paraphe.  Collationné* 
Signé  ,  Fouet  ,  avec  paraphe.  Et  fcellé  le  vingt-dcuxiémc 
jour  de  May  mil  fept  cens  cjnquantesjuatre* 
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ECOLE  Royale  Militaire  ,  création  d'i- 
celle.  466 

ECHANGE.  Voiex.  Droits  Seigneuriaux, 

ECCLESIASTIQUES.  Voitz.  Tréfors. 

ÉLAGUER.  Vùyet  Plantations. 

ÉLECTIONS.  Voy^z  Offices. 

ÉMANCIPATION.  V^y^z  Mineur». 

ÉMOTION  populaire  ,  dont  il  fera  infor- 
mé- ^4» 

EXAMEN  des  Remontrances  du  Parlement 
de  Rouen  ^  brûlé  par  TExécuteur  de  la 
Haute- Juflice.  614 

EXPLOITS  ;  Maugcr  Sergent ,  interdit  dé 
lès  fonébion^  pour  Exploit  par  lui  donné 
au  Sieur  Lucas  ,  Codèiller  laax  Requê- 
tes ,  contenant  Sommatifon  de  délibérer 
«n  Jugement  fuppoiï  tendu., 

Lcto  Exploit  déUvié  apre$  folcil  couché ,  dé- 
ctartiwlj  '^  '*,6 


FAILLITES.  I  Voytt  Banqueroutiers; 
w       &  Hypothèques. 

FEUX  ;  défcnfes  d'en  faire  dans  les  rues  aux 
Jours  de  Fi^te  &  de  Réjouiflances.      i4ï 

FINANCE.  Voyez.  Offices. 

FOIRES  &  Marchés  ;  Poffeffeurs  des  Droits 
•  affiijétis  à  reprcfênter  à  la  Cour  leurs  Pan- 
cartes &  Titres.  ^y^' 

Extrait  de  la  Pancarte  de  '  Normandie  jjuî 
doit  être  exécutée  par  provifion.         jyj» 

Droits  de  Foire  ;  quels  Titres  font  néceflai- 
x^s  pour  la  perception  defdits  Droits  ;  fur 
quel  pied  â[  par  qui  ils  feront  payés  jufqu'à 
la  reprefentation  d'icenx.  ihid^ 

Ils  ne  peuvent  être  perçus  que  for  ceux  qui 
étalent  en-dedans  des  Halles*  5*03  Q^fuiv^ 

Tarif  defclits  Dmits*  ^o& 

FRET  ;  augmentation  du  droit  de  Fret  fur 
les  Narîres  étrangers.  461 

FOI  &  Hommage.  Voyez,  Bénéficiera. 


GAGES*  Voyez  Officier?; 
GALÈRES  ;  défenfes  d'imprimer  la  pei- 
ne de  flétriffure  à  ceux  qui  ont  été  con- 
damnés aux  Galères  par  le  Parlement  de 
Rouen ,  que  quinze  jours  au  plutôt  avant 
leur  départ.  435^ 

GALONS.  Voyez.  Ouvrage»  en  or  fit  argent. 

GENS  de  Main-morte  ;  défendes  i  eux  de 
faire  aucunes  Acquittions  9  recevoir  a«i^ 
cunes  diQ)o(ition8  ,  fouir  de  nouveau  d'aii» 
cuns  Biens  fans  avoir  obtenu  Lettres  Pa-. 
.tentes  pour  la  pofléffion  &  amortiflemeuc 
d'iceux  y  ni  d'exercer  aucune  aâion  ea 
clameur*  410  ©•  fiiiv^ 

GLANAGE  ;  permU  ftftlement  aux  Infir- 
mes 9  Vieillards  &  EaftAs  y  de  gtaner  ;  & 
AuxMiaies ,  déflenlèa  fous  peine  de  prifon; 

Défenfes  de  glaner  qu'en  plein  jour  &  les 
Gerbes  retirées»  35» 

Défènfès  aux  Laboureurs  de  glaner  après  les 
Gerbes  enlevées»  ^id^ 

Défenfes  de  faire  pkurer  ks  Beftiaux  4an8 
les  terres  nx^fion^ées  que  vingt- qnatue 
heures  après  les  Gerbes  enlevées.,      ikid. 

GRADUÉS  ;  choix  donné  aux  Prefentateurs 
lîir  tous  les  Gradués  pour  les  Bénéfices  à 
charged'amedaii&ks2aiQÎ9<k  J%acittt  ^91 

Xxxxt 
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GRAINS  ;  comme  les  Fermages  en  grains 
font  payables  pour  ranuee  1740.  dans 
chaque  lieu  défigné.  »  7  ^fi"'^* 

GRAINS  en  vert ,  comme  Lutcmc  ,  Trèfle 
&  autres,  permis  de  les  couper  en  tout 
tems,  &  pour  toutes  fortes  d'ufages.  jo 

GIBIER  •  Laboureurs  ne  font  tenus  de  les 
conformer  a  caufe  du  Gibier,       30  Ô-  200 

GRANDS-Mattres.  Fpyfz  Offices. 

GRENIER  à  Sel.  Voyez  Offices^ 
GRURIES»  Fdjr^i  Réunioa. 

H 

HYPOTÉQUE  &  préférence  confirmée 
fur  les  Meubles  ^  Marchandifes   ûu 
Débiteur  pour  Créances  reconnues.   66f 

HUISSIERS  &  Sergens  ;  à  eux  enjoint  de 
délivrer  euz-mcmes  leurs  Exploits. 

Péfenfes  de  les  fignqr  avant  d'avoii*  rempli 
le  blanc ,  fbus  peine  de  faux.  fçg 

HUISSIERS  &  Sergens  ;  défeniès  à  eux  fai- 
tes de  faire  aucuns  Exploits  hors  l'éten- 
due de  la  Juri/^dion,  en  laquelle  ils  font 
immatriculés  3  àl'exception  de  ceux  quit>nt 
droit  d'exploiter  par-tout  leRoyaume.  22  j 

HUISSIERS.  I  ^?J^SêdcFoUcviU^^ 


J^UX  de  ha^iprd  ;  défendu  de  jOuer  &  don- 
ner à  jouer  aux  Jeux  de  hasard  exprimés.  3 1 

D^vid  Quefiiel  ?  Cabaretier  ,  condamné  en 
1000  liv.  d^mende  pour  avoir  foufiert 
iouer  chez  luL  498 

jfUGES  des  Maltrifes  &  autres  Juges  Roïaux, 
à  eux  enjoint  de  porter  la  Robbe  dans  les 
lieux  où  fè  tient  la  Jurifdidlion.  429 

JUGES  de  Police.' ?by«t  Chirurgiens; 

JURÉS-Experts  ,  condamnés  de  rapporter 
ce  qu^ils  avoient  perçu  au-delà  de  leurs 
droits  ;  fixation  d'iceux.  43^ 

INSINUATION.  Voyez,  Droits. 

INTERPRèTATION  de  l'Édit  du  mois  de 
Décembre  1691.  concernant  les  InCnua- 
tions  EccIéfîaÂiques.  35*9 

INSPECTEUR.  Voyet  Boia* 

IMPOTS^  Voytz  Droits. 

L 

ETTRE  à  un  Duc  &  Pair  9  &  Lettres 
f  de  MonfeigneuT  l'Evêque  de^  »  »  ^  ISpn^ 


ftigneur  t'Ev^e  de  •  •  •  brûléei  par  U 
main  du  Bourreau.  60^- 

LETTRES  for  les  Remontrances  du  Parle- 
ment de  Paris  ,  brûlées  par  l'Exécuteur 
de  la  Haute- Juftice.  613 

LIVRES  des  Marchands.  Voyez  Compnlfoite. 

LORRAINE  ;  forme  de  procédures  à  exercer 
contre  des  Débiteurs  domiciliés  ,  &  dont 
les  Biens  font  en  Lorraine.       2 1  a  ô» /»/Vb 

LUZERNES.  Voyez  Grains. 

M 

MAÎTRISE.  Voyez  Police  des  Bois: 
MALADIES  ;  ce  qu'il  faut  obferver 
pendant  la  maladie  des  Beftiaux.  186 

Remède  pour  les  maladies  des  Bêtes.      1 8S 

DiQ>ep(è  de  Vifite  aux  étables  &  lors  des 
abatis  dans  le  cas  defoites  maladies.    194 

Défenfea  de  paffer ,  à  caufe  defdites  maladies^ 
des  Vaches  au  Pays  de  Caux  ,  par  la  Rî« 
viére  de  Seine.  lO} 

Défenfes  de  conduire  aux  Marchés  &  Foires  y 
&  de  vendre  des  Bctes  fortantes  des  Vil* 
lages  ou  la  maladie  auroit  été,  ao4 

Forme  ordonnée  pour  la  vente  des  Beftiaux  , 
afin  de  prévenir  les  maladies  épidémi- 
ques.  348 

MANUFACTURES.  Voyez  Ouvriers. 

MARCHÉS.  Voyez  Foires. 

MARQUE.  Voyez  Galères. 

MATIERES  du  Temps.  Voyez  Silence. 

MÉDECINS.  Voyez  Taxe. 

MENDIANS;  peines  décernées  contr'cux.  % 

MENDIANS  ;  enjoint  aux  Etrangers  de  fo 
retirer  ;  défenfos  aux  domiciliés  de  s'écar- 
ter de  leurs  ParoilTes.  fio&pfuiv. 

Droits  des  Grands-Prevdts  à  cet  égard,  ibid. 

MERCIERS.  Voyez  Bonnetiers. 

MILICE  Bourgeoîfo  ,  tenue  de  ft  mettre 
dans  le  moment  fous  les  armes.         f  4a 

Corps-de-Gardes  indiqués  par  les  Maires  & 
Échevins.  ihidm^ 

MILICE  Bourgeoîfo ,  tenue  de  fo  tranipor- 
ter  aux  lieux  des  attroupemens.         f  41 

Tenue  de  fe  rendre  aux  Places-d'armes  au 
premier  fon  de  tambour.  f^% 

MILICE  Bourgeoîfo ,  ne  reftera  plus  fous  iês 
armes  que  pour  former  un  Corps-de-Gar- 

.  de  tel  que  M.  le  Premier  Préfidcnt  le  Ju- 
gera à  propos.  f45 

MINEURS  ;  forme  des  Tutelles,  Curttelles^ 
&  Émancipation  dés  Mineur»  »  aufquelt 
îl  appartient  des  Biens  en  ftaace  &  aux 
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Oolonies  Françotfes.    49  fi^  fuiv.  idem  8  2 
Comment  il  fera  permis  de  procéder  au  ma- 
riage defdics  Mineurs,  fi.  fi.  $f. 
MOISSON  ;  fon  tems  doit  Être  défigné  par 
les  Juges  Royaux  pu  Hauts-Jufticiers  ; 
défenfes  aux  Manufaanricrs  de  faire  tra- 
vailler 4iucuns  Ouvriers  ,  excepté  dans 
Rouen  &  dana  JOcrnétaL  4<^7. 
MOULINS.  Voyez.  Bois, 

N 

NAVIGATION  ;  Vicomte  de  l*Eau  con- 
firmée dans  la  Police  de  la  Nariga- 
tion.  ^f4- 

Incompétence  des  différentes  Maltrifes  à 
cet  égard,  ihid^ 

NOBLESSE  5  Création  d'une  Nobleffe  Mi- 
litaire. 45'^* 

Interprétation  de  TEdlt  cî-deiTus.  494, 

Quelles  conditions  requifès  pour  oûir  de 
l'exempri<»)  de  Taille.  ibid. 

NOUVEAUX  Convertis  ;  défenfes  réitérées 
pour  trois  années  à  compter  du  12  Mars 
1 741.  de  difpofèr  de  leurs  immeubles  ^  ni 
iiniTerfklité  de  leurs  meubles  qu'aux  cas 
&  conditions  exprimés.  12  Çffuiv. 

Pareilles  défenfes  pour  trois  années  à  comp- 
ter du  1 2  Mars  1 744*  1 36. 

Pareilles  défenfes  à  compter  du  12  Mars 
1746.  «67. 

Pareilles  défeniès  \  commencer  du  12  Mars 
i7fO.  4*7- 

Pareilles  défenfes  pour  trois  années  à  comp- 
ter du  12  Mars  i7f  j.  f79. 

l^OTAIRES  Royaux  ;  défenfes  à  eux  faites 
de  procéder  à  aucuns  inventaires  s'ils  n'en 
font  requis  par  les  Parties  interreffées  ou 
par  le  Procureur  du  Roy.  476. 

KOTAIRES  établis  dans  les  lieux  de  la  Nor- 

.    mandie  ^  ou  il  n'y  en  a  point  aâuellement. 

49*- 
NOTAIRES.  V<yet  Offices. 


OFFICIERS  des  Bureaux  des  Finances 
maintenus  dans  leurs  Droits  &  Privi- 
lèges ;.aiigmentation  de  Financé  &  de  ^a- 
ges.  iif&>>w. 

Survivance  accordée  aux  Confeillcrs  -  Pré- 
fidens ,  Trelbriers  de  France ,  Procureurs 
&  Avocats  du  Roy,  &  aux  Greffiers  des  Bu- 
.   rMU2;de8Fii»aKespou{l^wi;9Q&C^9iia9% 


Suppreffion  &  Création  d'Offices  de  Tfe* 
foriers  Receveurs  des  Ponts  &  ChaufTéesr 

122. 

L'Hérédité  des  Officet  de  Notaîres-TabeU 
lions  ,  Procureurs ,  HuifCers  &  Sergens 
rétablie.  ij,j^ 

OFFICES  ;  Augmentation'' de  Gages  attri-. 
bues  aux  Offices  des  Comptables  &  Con- 
trôleurs ,  excepté  aux  Défignés.         1 3  3. 

Survivance  ;  Augmentation  de  Gages  & 
Droits  attribués  aux  Officiers  des  Elcc* 
dlions  &  Greniers  à  Sel.  166. 

Création  d'Offices  d'Infpedleurs  &  Contrô- 
leurs dans  les  Communautés  des  Mar- 
chands ,  Arts  &  Métiers.  270. 

Tarif  des  Droits  attribués  audiites  Office» 
lors  des  réceptions  de  Maître.  i7f« 

TUt  Rachat  de  l'annuel  des  Offices  de  Grands- 
Mattres  des  Eaux  &  Forêts.  18 1. 

Celui  de  l'annuel  des^autrcs  Offices  des  Mal- 
trifes. 182. 

Création  d'un  Office  de  Treforier-Payeur  & 
d'un  Contrôleur  des  quatorze  deniers 
pour  livre  du  prix  des  adjudications  de 
Bois.  .     idem. 

Attribution  de  douze  deniers  du  nombre 
defdits  quatorze  deniers  aux  Grands-Maî- 
tres &  autres  Pourvus  defdits  Offices  des 
Eaux  &  Forêts.  idem. 

OFFICES  de  SubfUtuts  des  Procureurs  du 
Roi  ;  de  Prifeurs  ,  Vendeurs  &  d'Arpen- 
teurs   jurés  ,    déclarés    Héréditaires. 

22$. 

Attribution  &  Privilèges  aux  Offices  de» 
Grands-Maîtres  des  Eaux  &  Forêts.  240. 

Création  d'Offices  de  Contrôleurs  des  Jurés 
Mouleurs  de  Bois.  269. 

Levée  de  Droits  au  profit  defUîts  Contrô- 
leurs à  prendre  fur  les  Bois  &  Foins.  274. 

Suplément  de  Finance  ordonné,  fur  les  Of- 
fices de  Cordeurs  -  Mouleurs    de   Bois. 

342. 

Règlement  concernant  lefdits  Offices.  343. 

OFFICES.  Voyez  Procureurs  du  Roy ,  Con- 
trôleurs )  Receveurs ,  Chevaliers  d'hon- 
neur. 

OFFICES  ;  Ceflation  du  recouvrement  de 
ce  qui  refte  à  payer  des  Finances  ordon- 
nées en  174^  ,  fur  différens  Offices,  f  70. 

OFFICIERS  des  Bailliages ,  Jouiront  des  ga- 
ges attribués  aux  Offices  réunis.       fôS. 

OFFICIERS.  Vbyw:,  Juges. 

OUVRAGES  en  or  &  argent.  Règlement 
pour  la  fabûcasiou  des  galons  &  autï^» 
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«mytagcs.  ^     ,  /r    ui  *^^* 

Défcnfcs  à  tous  OÙTiiers  àe  s  aflembicr  en 
corps  ;  d'entrer  chez  ks  Manufaduriers 
fans  billets  àt  congé  ,  &  à  eux  de  les 
recevoir.  î^J* 

OUVRIERS.  Voy^  Moiffon. 


PAIS  ;  de  quelle  manière  doit  être  Ten- 
du &  diftribué.  ff 8. 

PAIN  )  fera  vendu  dans  les  Marchés  &  Vil- 
lages ^  au  même  prix  que  dans  les  Vil- 
les. Enioint  aux  SouUngers  d'avoir  poids 
&  balances.  fdf. 

FAIN  ,  non-fetticmcnt  doit  être  peie  aux 
Acheteurs  ;  mais  encore  doit  avoir  le 
poids  déiigné  par  les  Reglemens.      609. 

PAILLES  ;  peuvent  être  vendues  par  les 
Curés  &  gros  Décimareurs  ^  an  prix  cou- 
rant ;  ièulemcnt  tenus  de  donner  la  pré- 
férence à  leurs  Paroifltens.     707  QRfitiv. 

PAPIER.  Voyez  Droits. 

PASSEMENTIERS  ;  Règlement  qui  fixe  le 
Commerce  des  Marchands  Paifementiers 
de  Rouen.  367. 

PASSEMENTIERS.  Voyez  Ouvrages. 

PAUVRES  ;  Défenfesà  eux  faite  de  fc  trou- 
ver en  troupe  au  fbrtir  des  Inhumations. 

xo« 

PERMUTATION.  Voyei  Bénéfices. 

PETARDS  ;  Défcniès  de  tirer  &  vendre  des 
Pétards.  142. 

POISONS  ;  avec  quelles  précautions  9  .& 
par  qui  peuvent  être  diftribués.         371* 

POIDS  &  Balances  des  Bouchers  d'Anver-. 
meu ,  doivent  être  jaugés  par  le  Jaugeur 
Royal  ,  iccux  ainfî  que  les  Trefbriers  & 
Pefèur  du  Poids  du  Roi  condamnés  en 
amende.  ^S9* 

POLICE  j  en  quels  Jours  &  heures  doit  être 
tenue.  ff^. 

POLICE  des  Priions  attribuée  aux  Lieute* 
nans  Généraux  des  Bailliages.  5*7 7* 

POLICE  ;  Ordonnances  rendues  par  le  Com- 
miflTaire  départi  en  la  Généralité  de  Caôn  , 
fur  le  fait  de  Police ,  caflees  &  ahnullées  ; 
Dèfenlès  d*cn  rendre  de  pareilles  à  l'ave- 

PLANTATIONS  ;  comme  doivent  fè  faire 
entre  voifina.  489. 

Comme  doivent  être  le  long  dea  dbemin^ 
de  traverfe."  490* 

Idc»  Svbfticuts  âttProciiieux  GéB&alautonfis 


de  faire  élaguer  le  long  des  chemios.  496* 

PONTS  &  Chauffées.  Voyez  Offices. 

POSTES  ;  peines  décernées  contre  les  Cou- 
riers  &  Faâeurs  de  la  Pofte ,  qui  retien» 
ncnt  les  Lettres  &  Paquets.  7f« 

PRISONNIERS  i  EnjointJ  aux  Procureurs  du 
Roy ,  fous  peine  d'intenlidiOn ,  d'envoyer 
à  M.  le  Procureur  Général  dans  les  mois 
de  Janvier  &  Juillet  de  chaque  année  u». 
état  des  Prifonniers  &  Procès  criminels  y 
ou  un  certificat  qu'il  n'y  en  a  pas.       27. 

PROCÈS  Criminels.  Voyez  Signatures. 

PROCUREURS  du  Roy  ;  nouvelles  attiU 
butions  accordées  aut  Procureurs  du  Rojr 
des  Bureaux  des  Finances.     130  &Rfmv. 
r  C<Mnmiflion. 

PROCUR*duRoy.ytfye*<  Offices. 

4  Avocats  du  Roy. 


RECEVEURS  ;  Augmentation  de  Rnaftce 
-  pour  les  Offices  de  Receveurs  Géné- 
raux des  Domaines  &  Bois.  1 30* 

Attribution  de  dx  deniers  pour  livre  ;€xemp*- 
tion  d'être  aiiignés  par  les  Particuliers  ; 
Créanciers  difpenfês  de  donner  caution  de 
leur  maniement.  238» 

REGISTRES  j  Exécurion  de  la  déclaration 
du  9  Avril  1 7  36  y  concernant  ks  Regiilres 

.   de  Baptême.  24. 

Injonéiion  faite  fbus  peine  d'interdiâiou  aux 
Subflituts  de  M.  le  Procureur  Général 
dans  les  ÉailHages  Royxux  ,  d'envoyei 
dans  le  mois  de.  Mars  de  chaque  année 
un  état  certifié  des  Greffiers  de  ceux  des 
Curés  qui  ont  fàtisfait  à  envoyer  le  double 
def^tsRegiflres  aux  Greffes. 

Injon^ion  itérative  faite  aulciits  Subftimts. 

RELIGIEUSES  ;  Aucune  ReligieuTe  ne  pour- 
r»étre  admiie  à  la  Profeffioa  iàns  examen 
des  Evéques.  r^t^ 

Aucune  Religien/c  ne  pourra  fbrtir  du  Mo-» 
naftêre  fans  leur  permifiion.  192. 

RELIGION  réformée  ;  défenfes  à  ceux  qui 
la  profeilênt  de  vendre  lefirs  biens.  Vcye:^ 
Nouveaux  Convertis.  167. 

REMONTRANCES.  V^ez  Sétz  y.  Lettre» 
d'examen. 

RENTES  ;  Création  de  douM  cens  mîJH» 
livres  dé  rente»  Uàr  ka  denier»  quipro^ 
viendront  de  l^mpofitioa  des  àtUSi  Iblar 
pouf  £i?ic  Al  DiBiémc.  ^^ 
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RENTES  foncières  ;.fbcoIté  de  les  fembour- 
ibr  n'a  point  lieu  dans  le  cas  du  retfalt 
féodal.  fSf. 

BJENTES  Tiageres  ;  création  de  deux  mil. 
lions  de  rente  fur  l'Hôtel  de  VUlt  de  Pa- 
ris, 699- 

REN'raS  hércdîtairw  ;  neuf  cens  mille  li- 
vres fiir  laFerme  des  Portes.  701  Qfifitiv. 

RESIGNATION.  Voyez  Bénéfices. 

RETRAIT.  Voyez.  Gens  Main-Morte. 

RETRAIT,  pourra  être  intenté  parPaycul^ 
ibit  paternel  ,  fbit  maternel ,  au  nom  de 
iès, petits  cnfans  mineurs  ,  encore  bien 
que  leur  père  (bit  vivant.  422. 

REUNION  des  Vicomtes  &  Jurifdidions 
Royales  aux  Bailliages  des  mêmes  Villes 
où  elles  ibnt  établies  &  oii  elles  reffor- 
tiffent.  376. 

REUNION  de  la  Vicomte  d'Ecouché  au 
Bailliage  d'Argentan.  45'2« 

REUNION  de  la  Vicomte  de  VafTy  au  Bail- 
liage de  Vire.  45*  3. 

REUNION  des  Offices  des  Gmrîcs  du  NeuC 
Chàtel  &  de  Rontot ,  aux  Matcrîfës  d'Ar- 
qués &  de  Caudebec.  461. 

REUNION  du  Bailliage  de  GrainviDe  à  ce- 
lui  de  Cany.  62f. 

Concordat  de  préfèntation  en  confôquence, 

629. 

REUNICW  de  la  Vicomte  d'Alepçon ,  en- 
Icoxble  des  Bailliages  d'Eâây  &  de  Mou* 
lins  au  Bailliage  &  Siige  Préfidial  dndit  lieu. 

107. 

REUNION  des  Amirautés  de  Caën  &  dà 
BouYg  d'03rûreham.  )44. 

Aâe  paffé  en  confêquence  dudit  Edit.  347. 

REUNION  de  POUUe  de  Commiââire  Exa«^ 
minateur  au  Bailliage  &  Vicomte  de  Dom- 
front  à  celui  de  Confeiller-Enquéteur  aux 
mêmes  Sièges.  362. 

REUNION  des  Vicomtes  de  Caën  &  d'E- 
vreux  au  Bailliage  &  Siège  Préfîdial  de 
Caën.  43. 

REUNION  du  Bailliage  du  Pottiutou  à  ce- 
lui du  Pontaudemer.  ff. 

les  Vicomtes  du  Pontaudemer  ,  Monfort  ^ 
Pontautou  &  Bofcachard  réunis  au  Baillia- 
ge du  Pontaudemer.  f  6  6^fuiv\ 

Contribution  ordonnée  du  Procureur  du  Roy 
du  Bailliage  du  Pontaudemer  ,  à  la  fom- 
me  qui  doit  être  payée  aux  Parties  Ca- 
iùelles  ,  en  conféquence  des  réunions  ci- 
deûus.  6f. 

KEXJWOti  de  la  Vicomte  du  HaYie  au  Biul« 


liage  du  même  lieu.  ♦•; 

REUNION  de  la  Vicomte  du  Pont^de- 
Larche  au  Bailliage  du  même  lieu.      77-, 

La  convention  des  Officiers  dudit  lieu  du 
Pont-de-Larche  fera  exécutée.  140. 

REUNION  de  la  Vicomte  d'Arqués  &  dft 
Bailliage  de  Longueville  au  Bailliage  d'Ar- 
^"<'»-  143* 

Les  Bailliages  &  Vicomte  de  Saint  Silvîn  & 
le  Thuit ,  réunis  aux  Bailliages  de  Caôn  , 
de  Falaife ,  de  Pont-l'Evêque  ,  de  Rouen  , 
de  Vire ,  de  BayeuxfiC  de  Thotigny,  303. 

Les  Vicomtes  de  Saint  Sâuveur-Landelin  ^ 
féant  à  Pcriers  ,  &  de  Lithaire  ,  fixan- 
te à  LefTey  ^  réunies  au  Bailliage  de  Saint 
Sauveur- Landelin  ,  fëante  à  Periers ,  & 
fuppreflîon  d'Offices  audit  Bailliage. 

305^fiF  yî^re^* 

REUNION  des  Vicomtes  de  Mortaîn ,  Saint 
Hilaire  ^  Tinchcbray  &  Pont^'Ëvêque  k 
plulicurs  autres  Sièges.  ^93. 


SAGES-FEMMES.  ^29. 

SfiEZ  ;  Remontrances  on  Requêtes  pre- 
fëntée  par  plilfîenrs  Curés  du  Diocèse  dudîc 
lieu ,  à  leur  Evêque.  243. 

SUPPRESSION  de  ladite  Requête.       2^6. 

SEDITIONS.  Pluficurs  Particulier^  condam- 
nés à  di£Férentes  peines  &  ibpplices  ^  pour 
crime  de  (édition.  f4f  • 

SEDITIONS.  Vt^yez  Attroupemens  8c  Mili^ 
ce  Bourgeoifè. 

SEPULTURES.  Fpyet  Bancs. 

6ERGENTERIË  de  Follevillc  ;  enfoint  à 
plusieurs  HuiiTiers  à  celui  de  la  Connéta- 
blie  de  fortir  des  ParoiiTes  dépcrtdanres  de 
ladite  Sergenterie  ,  où  ils  rendent  &  de  fè 
retirer  dans  le  lieu  de  leur  établiffe- 
mcnt.  68^ 

L'exécution  ordonnée  dudit  Arrêt  à  Té- 
^gard  de  toutes  les  Parties  ,  il  mieux  n'ai- 
ment les  nommés  Turpin  ,  Huiflier  de 
Foliçe  à  Orbec  ,  Tefoûel ,  Huiflier  de  la 
Vicomte  de  f  ôlleVille  ,  le  Gras ,  Huiflier 
au  Sap  ,  pafler  leurs  déclarations  qu'ils 
n'entendent  point  faire  aucune  diligenco 
dans  ladite  Sergenterie.  687. 

SERGENS.  Voyez  Offices  &  Huifliers. 

SIGNATURE  &  Paraphe  des  Juges  des 
plaintifs ,  des  témoins  &  des  accufes  ,  fe- 
ront mentionnés  dans  les  grofTes  des 
Procès  criminels ,  fbus  peine  d'interdiâion 
contre  les  Greffiers»  ôfj. 
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3ILENCE  impoft  fur  les  matières  qui  ont 
fak  l'objet  des  dernières  di viCons.    633. 

Enregiftrement  de  U  Déclaration  ,  avec 
quelles  modification*-  6if. 

SUBLIMé.  Voyez  Poifon.  ^    ,    ^  ^ 

SUBSTITUTIONS  ;  Règlement  lar  le  fait 
des  Siibflitutions.  *7^- 

SUBSTITUTS  ;  rang  &  fcancc  à  eux  accor- 
dé» apr  *  î^s  Avocats  &  Procureurs  Gé- 
néraux uns  qu'ils  puiiTcnt  être  troublés. 

SUIFS.  Voyez  Droits. 

SUPPRESSION  des  Offices  de  Snbftîtuts 
des  Procureurs  du  Roy  ,  Procureurs  pol- 
tulans  ,  Notaires  ,  HuilTiers  ,  Seigens  ^ 
Arpenteurs  Royaux  yacans  &  qui  vaque- 
ront aux  Parties  ca(uelles.  4f  f  • 

SUPPRESSIONS  &  Création  de  plufieurs 
Offices  au  Bailliage  de  Domfront.      fSi. 

SUPPRESSIONS.  Viyn,  Réunions  Br  Offi- 
ces, 


AILLES.  ro)'tf£  NoblefTe  Militafre. 
Tarif  des  Droits  accordés  en  augmenta- 
tion à  M.  le  Marquis  d'Etampes  pour  les 
Bateaux  de  Bouille  ;  obligé  d'avoir  un  pe- 
tit Bateau  à  la  fuite  d'icelui  arec  un  hom- 
me dedans  j  pour  prévenir  les  nauffrages. 

Enreglftrement  de  PAnét  en  la  Vicomte  de 
l'Eau.  ^81. 

TAXES  ;  Enjolat  à  tous  Juges  y  Enquêteurs  9 
Greffiers  ,  Hutffiers  ,  Notaires  ,  Tabel- 
lions &  autres  Officiers  ^  de  marquer  fur 
kà  Aâes  les  (osuxies  qu'ils  auront  ptifta 


L    E 

pour  leurs  Honoraîrcs.  ^ow 

TAXES  des  falaircs  des  Témoins ,  Méde* 
cins  &  Chirurgiens  dont  le  miniftere  fera 
néccffaire  pour  l'infhruôion  des  différentes 
procéaures.  €40  S^futv. 

TAXE  des  Officiers  de  Vicomte  &  autre» 
Jvri(cliâions  ,  fera  hquidéc  fur  le  même 
pied  de  celle  des  Bailliages  aufquclles  el- 
les font  réunies.  44  ^^ 
TEINTURIERS  ;  EtablifTemcnt  de  quatre 
Branches  de  Teinturiers  dans  la  CommU'- 
nauté  des  Teinturiers  de  Rouen.       163. 
TREFLES  ;  Les  Terres  enfcmencées   en 
.    Trèfle  ,  font  en  défens  eu  tout  temps. 

TREFLES.  Voyn,  Grains. 

TRESORS  ;  Qui  peut  avoir  voix  &  droit 
de  préfider  aux  AfTemblées  ,  recevoir  les 
revenus.  ^Zf* 

Manutention  que  doivent  avôîr  les  Curés  fur 
le»  Ecclétialtiques  de  leurs  Paroiffes 

487  ^fui^^ 

TROUPES  Bourgeoifes  de  Rouen.  Création 
d'un  Aide-Major  &  de  vingt-quatre  Sous-^ 
Lieutenans.  48 1«. 

TUTELLE.  Voy§t  Mineurs. 


V  AGABONDS.  Vù^êz  Mandûnsi 

VEAUX  ;  Défenfes  de  vendre  ni  d'acheter 

des  Veaux  de  l'efpéce  femelle  ^  aa-deffî]» 

de  l'âge  de  trois  mois  pour  les  tuer.  xo6 

VAISSEAUX  de  Guerre  ;  Règlement  pouc 

les  prlfès  faites  parlesVaiffeaux  de  Guer-^ 

re  &  pour  leur  armement.  33^ 

VINGTIEME.  Vofêz  Dixième.. 


Fin  de  la  Tahle  des  Matières^ 
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